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Avant-propos 

c haque annee, le Secteur de la politique minerale du ministere de l'Energie, 
des Mines et des Ressources procede a une revue complete des evenements qui 
ont marque l'industrie des mineraux et des metaux et en publie les resultats sous 
forrne de l'Annuaire des mineraux du Canada. La presente edition de cette 
publication fait etat des activites de l'industrie en 1992 et elle constitue, avec 
les precedentes, une serie d'archives annuelles. 

L'Annuaire renferrne des statistiques detaillees sur l'industrie et un chapitre 
distinct pour chacun des principaux mineraux et metaux. Tous les aspects de 
l'activite dans l'industrie minerale y sont abordes, depuis les sciences de la Terre 
et }'exploration a }'extraction et a la transformation des mineraux, en passant 
par l'etude des marches, la consommation et le recyclage. Bien que l'Annuaire 
donne la preseance aux evenements survenus au Canada, la scene internationale 
y est egalement analysee en raison du caractere mondial de l'industrie minerale 
et de }'incidence potentiellement elevee des faits intemationaux sur l'industrie 
canadienne. Certains chapitres ont une portee assez generale pour interesser un 
grand nombre de lecteurs; d'autres, plus techniques, retiendront l'inten'.\t des 
personnes directement OU etroitement associees a l'industrie. 

Bien que les mineraux combustibles soient generalement inclus dans la valeur 
globale de la production de mineraux au Canada, cette publication est axee 
principalement sur les mineraux non combustibles, y compris le charbon et 
l'uranium. Par definition, l'industrie des mineraux et des metaux regroupe 
!'extraction et la concentration, la fusion et l'affinage ainsi que la fabrication de 
produits semi-ouvres et ouvres. 

Exception faite de l'industrie du petrole et de l'industrie du gaz naturel, l'industrie 
des mineraux a represente 2,8 % des emplois au Canada, 4,2 % du PIB du pays 
et 16,4 % des exportations canadiennes en 1992. 

Selon des estimations provisoires, la valeur totale de la fabrication de produits 
mineraux, y compris les mineraux combustibles, est passee de 35,2 milliards de 
dollars en 1991a35,4 milliards en 1992, ce qui constitue une augmentation de 
0,6 %. Par rapport a 1991, les resultats pour les differents produits mineraux 
etaient mitiges, puisque des hausses dans la valeur de la production de certains 
mineraux ont ete contrebalancees par des pertes dans le cas d'autres mineraux. 

Mis a part les mineraux combustibles, la valeur globale de la production s'est 
etablie a 14,6 milliards en 1992, tandis qu'elle etait de 15,3 milliards en 1991; 
elle affichait ainsi une diminution de 4,4 %. En general, les prix des produits 
mineraux sont demeures peu eleves. Si l'on s'en tient a la valeur de la production, 
on retrouve au sommet de la liste des produits mineraux non combustibles, l'or 
(2,1 milliards de dollars), le cuivre (2,1 milliards), le zinc (1,7 milliard), le nickel 
(1, 7 milliard), le minerai de fer (1,1 milliard) et la potasse (1 milliard). Les 
mineraux non combustibles ont correspondu a 41,2 % de la valeur totale de la 
production canadienne de mineraux en 1992. 

Le premier chapitre de l'Annuaire, qui s'intitule «Revue generale», souligne 
!'importance de l'industrie dans l'economie canadienne. Ce chapitre presente 
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en resume le volume et la valeur de la production minerale canadienne en 1992 
ainsi qu'un bref apen;u et des statistiques sur la production pour les principaux 
mineraux au Canada. Viennent ensuite des chapitres portant sur la scene 
internationale, la revue regionale, la main-d'reuvre et l'emploi, les reserves 
minieres, les investissements, les gisements prometteurs, l'ouverture et la ferme
ture de mines, de meme que !'exploration minerale. Dans la presente edition, 
37 chapitres sont consacres a des produits mineraux. Ces chapitres renseignent 
sur les faits nouveaux de nature economique et politique, les marches, les prix, 
le commerce, la production et la consommation. Ils contiennent aussi des previ
sions sur la position de l'industrie dans l'avenir. 

Les «Donnees statistiques» presentees a la fin de l'Annuaire comportent plus 
de 80 tableaux fournissant une perspective statistique detaillee de l'industrie 
minerale. Ces tableaux sont regroupes dans Jes categories suivantes : production; 
commerce; consommation; prix; principales donnees statistiques; emplois, traite
ments et salaires; exploitation miniere; exploration et forage; transport; et 
enfin, investissements et finances. Bien que ces tableaux soient constitues 
surtout des plus recentes donnees disponibles, un grand nombre d'entre eux 
comportent egalement des donnees historiques. 

A moins d'indication contraire, les statistiques de base concernant la production, 
le commerce et la consommation de mineraux et de metaux au Canada ont ete 
recueillies par la Division des statistiques des mineraux et des metaux du Secteur 
de la politique minerale et par Statistique Canada. Les cotes des marches ont 
ete puisees principalement dans Jes rapports de commercialisation. L'information 
sur les societes a ete tiree de rapports annuels ou elle a ete obtenue directement 
qes dirigeants des societes au moyen d'enquetes ou de communications ecrites. 
Energie, Mines et Ressources Canada remercie tous ceux qui ont fourni des 
renseignements ayant permis la production de cet annuaire. 

On peut se procurer d'autres exemplaires de l'Annuaire de 1992 en s'adressant au 
Groupe Communication Canada - Edition [telephone : (819) 956-4802] et aux 
librairies associees. Les editions precedentes de I'Annuaire des mineraux du Canada 
sont disponibles dans diverses bibliotheques sur !'ensemble du territoire canadien. 

II est possible d'obtenir des reimpressions de chapitres ainsi que la carte 900A, 
intitulee Principales regions minieres du Canada, a l'adresse suivante: Centre 
de distribution des publications, Secteur de la politique minerale, Energie, Mines 
et Ressources Canada, 460, rue O'Connor, Ottawa (Ontario) KIA OE4. 
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NOTE A NOS LECTEURS 

Nous desirons attirer !'attention des lecteurs sur !'utilisation d'abreviations connues 
comme unites de mesure dans les chapitres de l'Annuaire. 
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(I/lb 
(l/t 
!tUS 
!I US/kW 
!I US/lb 
cm 
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cents la tonne 
cents US 
cents US par kilowatt 
cents US la livre 
centimetres 
centimetres carres 
centimetres cubes 
unite de compte europeenne la tonne 
fibres par centimetre cube 
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Revue generale 

A.B. Siminowski 

L'auteur travail/e pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 943-8096 

l'ECONOMIE CANADIENNE 

Le produit interieur brut (PIB) au Canada a 
augmente, selon les estimations, de 0,9 % en 1992. 
Cette hausse est tres faible si l'on considere la 
diminution de production economique qui a ete 
enregistree au cours des deux dernieres annees 
(-0,5 % en 1990 et-1,7 % en 1991). Tout au long 
de l'annee, les exportations de marchandises ont 
constitue la principale source de croissance d'une 
economie canadienne plutot chancelante. L'accroisse
ment de la construction domiciliaire a egalement 
aide a ameliorer la conjoncture economique en 1992. 

Figure 1 

La reprise de 1992 pourrait etre simplement quali
fiee de faible et d'extremement lente, en particulier 
pour 1,6 million de Canadiens qui se sont retrouves 
sans emploi. Il peut paraitre surprenant pour 
certains que la production se soit reellement accrue 
depuis le deuxieme trimestre de 1991, quoiqu'elle 
ait augmente a un rythme tres faible et inegal, en 
n'affichant parfois qu'une Iegere croissance. Vers la 
fin de 1992, cependant, l'economie canadienne n'avait 
pas encore atteint le niveau ou elle se trouvait a 
l'arrivee de la recession en avril 1990. 

Comme en 1991, l'economie continue d'etre freinee 
par un taux de chomage eleve, des depenses de con
sommation faibles, des mises a pied et des fermetures 
d'installations, une baisse des investissements 
dans la construction d'immeubles non residentiels 
et un nombre sans precedent de faillites commer
ciales et personnelles. A mesure que les mois 
passaient, toutefois, certains secteurs de l'economie 
connurent des ameliorations encourageantes. Apres 
avoir ralenti quelque peu au cours du deuxieme 

Tendances de l'activite economique au Canada, dont les variations sont exprimees en pourcentage 
du produit interieur brut, de 1983 a 1992 
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trimestre, le rythme de la croissance economique 
s'est accelere au cours du troisieme trimestre pour 
connaitre sa meilleure croissance trimestrielle au 
cours de l'annee. 

Au troisieme trimestre, les depenses de consomma
tion se sont accrues de 0,9 % en valeurs reelles, 
apres une hausse de 0,3 % au cours du deuxieme 
trimestre et aucune croissance nette au cours des 
trois trimestres precedents. Cette hausse des 
depenses traduit un renversement sur le plan des 
revenus personnels disponibles depuis le debut de 
l'annee, d'une amelioration de la confiance des con
sommateurs et d'une baisse des taux d'interet. 
Neanmoins, la prudence causee par un taux de 
ch6mage eleve et un fort endettement chez les con
sommateurs a continue d'avoir un effet moderateur 
sur les depenses de consommation de biens et de 
services. 

De fac;on plus positive, la chute continue des taux 
d'interet hypothecaires ainsi que la mise en ceuvre 
de programmes speciaux d'acces a la propriete 
lances par le gouvernement ont aide a stimuler le 
secteur de la construction domiciliaire. Sur une 
base annuelle, le nombre total de mises en chantier 
a ete etabli a 168 OOO, ce qui correspond a une 
hausse de 7, 7 % par rapport au nombre total de 
156 OOO atteint en 1991. 

Le rythme global de la croissance economique n'a 
pas ete suffisant pour empecher le taux de chomage 
d'augmenter au cours de l'annee. En novembre, le 

Figure 2 

taux de chomage a atteint 11,8 %. Il s'agit du taux 
le plus eleve des neuf dernieres annees et il indique 
que 1 645 OOO Canadiens etaient a la recherche 
d'un emploi. Pour !'ensemble de l'annee, le taux de 
chomage moyen a ete d'environ 11,3 % compara
tivement a 10,3 % en 1991. A la fin de l'annee, on 
comptait environ 156 OOO chomeurs de plus qu'en 
decembre 1991. L'amelioration de l'economie a 
incite de plus en plus de personnes a se remettre a 
la recherche d'un emploi. 

Durant le deuxieme semestre de l'annee, le niveau 
global de l'emploi au pays s'est accru de fac;on 
constante mais moderee. Malgre cette croissance, 
le niveau total de l'emploi jusqu'en decembre avait 
peu change par rapport a l'annee precedente, bien 
que le niveau de l'emploi dans le secteur de la pro
duction des biens soit demeure inferieur d'environ 
2,0 %. Statistique Canada a signale que le nombre 
moyen d'emplois a atteint 12,2 millions au cours de 
l'annee, soit une diminution de 100 OOO emplois 
par rapport au niveau de 1991 et une baisse de 
331 OOO emplois par rapport au niveau record de 
1990. 

Selan une base annuelle, le taux d'inflation revele 
par les variations de l'Indice des prix a la consom
mation (IPC) est demeure bien au-dessous de 2 % 
durant toute l'annee, sauf durant le dernier mois. 
La faible pression inflationniste attribuable a une 
economie encore aux prises avec une faiblesse 
sous-jacente a eu pour effet de faire baisser le taux 
d'inflation a 1,1 % enjuin. Pour l'ensemble de 

Tendances generales des prix canadiens, de 1983 a 1992 

Variations en pourcentage par rapport 
a l'annee precedente 
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l'annee, le tallC d'inflation moyen a ete de 1,5 %, ce 
qui constitue le tallC le plus bas depuis 30 ans. 

Les tallC d'interet a court terme ont suivi pendant 
presque toute l'annee la tendance generale a la 
baisse. Le tallC de la Banque du Canada et le tallC 
d'interet preferentiel des banques a charte ont 
ainsi descendu, au debut de septembre, a leur plus 
bas niveau jamais enregistre en 20 ans. Le tallC 
preferentiel a chute a 6,25 % tandi§> que le tallC de 
la banque centrale a flechi jusqu'a 4,93 %. Au cours 
des mois suivants, cependant, les taillC d'interet ont 
beaucoup fluctue, refletant les conditions 
changeantes observees sur les marches interna
tionaillC des devises et !'incertitude politique liee au 
referendum constitutionnel tenu au Canada. 

Le dollar canadien a egalement suivi une tendance 
a la baisse au cours de l'annee, chutant d'environ 
10 % par rapport au dollar americain. II est passe a 
77,7 </,US en novembre, le plus bas niveau en cinq 
ans. Un an auparavant, le dollar se negociait a 
plus de 89 rt US. Lorsque le dollar canadien s'est 
stabilise dans les alentours de 78 a 79 </, a la fin de 
l'annee, les tallC d'interet a court terme ont recom
mence a diminuer. 

Les tallC d'utilisation des capacites dans le secteur 
de l'economie de la production de biens non agricoles 
se sont etablis a 77 ,8 % en moyenne au cours des 
neufpremiers mois de l'annee. Ce tallC est compa
rable au taillC moyen de 80,7 % en vigueur depuis 
1981. Dans le secteur de la fabrication, !'utilisation 
des capacites n'a atteint en moyenne que 74,2 % au 
cours des neufpremiers mois de 1992. 

Les investissements dans le secteur de la construc
tion non residentielle ont continue a diminuer. En 
general, les profits peu eleves, les faibles taillC 
d'utilisation des capacites et les bilans precaires 
des societes ont eu pour effet de freiner les 
investissements dans la construction des immeubles. 
Cependant, depuis le debut de l'annee, les investisse
ments commerciallC pour !'acquisition de 
machinerie et d'equipement ont connu une tendance 
a la hausse. Les depenses en vue de !'acquisition de 
machinerie et d'equipement ont progresse de 6,8 % 
en valeurs reelles au cours du troisieme trimestre. 

Tout au long de l'annee, les exportations de 
marchandises ont ete une importante source de 
croissance pour une economie canadienne autrement 
chancelante. Les exportations et les importations 
ont progresse pour atteindre de nouveaillC sommets 
a mesure que les mois passaient. Pour l'annee 
entiere, les exportations canadiennes ont augmente 
de 11,2 % pour s'etablir a 157,5 milliards de dollars, 
refletant les repercussions d'un dollar canadien 
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faible et une economie americaine en croissance. 
Pendant la meme periode, les importations de 
marchandises se sont accrues de 8,9 % pour arriver 
a 148,1 milliards de dollars. Somme toute, le 
Canada a enregistre un excedent commercial de 
marchandises de 9,5 milliards de dollars en 1992, 
comparativement a 5,8 milliards en 1991. 

Le rendement de l'economie americaine influe de 
fai;:on considerable sur le bien-etre economique des 
Canadiens, car les trois quarts des exportations de 
marchandises canadiennes sont destinees allC 
Etats-Unis. L'economie americaine, tout comme 
celle du Canada, a connu une reprise prudente au 
cours de l'annee, mais ses gains ont ete superieurs 
a cellC de l'economie canadienne. Au cours du 
dernier trimestre de l'annee, le PIB aillC Etats-Unis 
a augmente au tallC annuel de 3,8 %, sa plus forte 
hausse en quatre ans. Pour !'ensemble de l'annee, 
on estime que le PIB reel allC Etats-Unis a aug
mente de 2,1 %, une croissance relativement faible 
mais sa plus importante depuis 1989. 

l'INDUSTRIE MINERALE 

Bien que les minerallC combustibles soient 
habituellement inclus dans la valeur globale de la 
production minerale canadienne, le principal objectif 
de ce chapitre est le secteur des mineraillC non 
combustibles de l'industrie minerale ainsi que le 
charbon. Les activites de l'industrie minerale ne se 
limitent pas a la production de minerais et de con
centres de base; la production liee a I' exploitation 
miniere et a la concentration devient l'intrant des 
activites de transformation subsequentes. De plus, 
les activites associees au recyclage des produits 
minerallC sont une composante importante et inte
grante des activites de l'industrie minerale. En 
resume, l'industrie est souvent decrite en fonction 
de quatre etapes de traitement definies de la fai;:on 
suivante: 

• Etape I - Production primaire de mineraillC 
(extraction et concentration); 

• Etape II - Production de metallC (fusion et affi
nage); 

• Etape III - Industrie de fabrication de produits 
mineraillC et metalliques semi-ouvres; 

• Etape IV - Industrie de fabrication de produits 
metalliques ouvres. 

Si l'on inclut ces quatre etapes, l'industrie minerale 
a represente, en 1992, environ 4,2 % du PIB du 
Canada (en incluant les industries du charbon et 
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de l'uranium mais en excluant celles du petrole et 
du gaz nature!). L'etape de !'extraction et de la con
centration a represente a elle seule le tiers environ 
du PIB de l'industrie minerale. En 1992, la contri
bution de !'ensemble de l'industrie minerale au 
PIB du Canada a compte pour approximativement 
21,0 milliards de dollars (prix de 1986). Il s'agit 
d'une diminution par rapport aux 21,6 milliards 
de 1991. 

Figure 3 

Le nombre total d'emplois dans l'industrie 
minerale a continue de chuter, faisant suite a la 
baisse amorcee en 1989 lorsque le nombre d'emplois 
atteignait un nombre inegale de 422 OOO. Les esti
mations provisoires pour 1992 indiquaient que le 
nombre total d'emplois dans l'industrie etait de 
338 OOO, ce qui represente une reduction de 3,7 % 
par rapport aux 351 OOO emplois en 1991. Cette 
diminution traduit la fragilite de l'economie et de 

Produit interieur brut au coQt des facteurs en prix de 1986, de 1983 a 1992 
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la faiblesse continue des marches du travail, en 
particulier dans les secteurs de la production de 
biens. Globalement, le nombre d'emplois dans cette 
industrie equivalait a 2,8 % du nombre total 
d'emplois au pays en 1992. Toutes les etapes de 
l'industrie minerale ont connu un flechissement au 
niveau de l'emploi par rapport a l'annee precedente. 

Le nombre total d'employes a l'etape I (extraction de 
minerais metalliques, de minerais non metalliques, 
de roches et de charbon) a ete estime a 64 OOO, ce 
qui constitue une baisse par comparaison avec les 
69 OOO travailleurs en 1991. De plus, 8600 personnes 
environ ceuvraient dans le secteur du forage au 
diamant et dans d'autres services associes aux 
operations minieres en 1992. Le nombre d'emplois 
a l'etape II (fusion et a:ffinage des metaux non 
ferreux et acier de premiere fusion) a ete estime a 
58 OOO, representant une reduction par rapport 
aux 64 OOO emplois occupes en 1991. 

Le nombre d'emplois aux etapes III et IV (industries 
de fabrication de produits mineraux semi-ouvres et 
ouvres) est passe de 218 OOO en 1991a216 OOO en 
1992. Le nombre total d'emplois enregistre aux 
etapes I et II a diminue de 8,3 %, comparativement 
a une baisse de 0,9 % pour les etapes III et IV com
binees. Les industries de fabrication de produits 
semi-ouvres et ouvres, cependant, ont enregistre 
une diminution de 13,0 % au cours de l'annee 
precedente comparativement a 7 ,3 % pour les 
industries de !'extraction, de la fusion et de l'a:ffinage. 

Le taux d'utilisation des capacites dans l'industrie 
canadienne d'exploitation miniere, incluant les 
carrieres, a chute legerement par rapport a l'annee 
precedente. Le taux a ete assez constant, se situant 
a environ 86 % au cours des trois premiers 
trimestres de 1992, pour s'etablir au taux moyen 
de 86,3 % durant cette periode, comparativement a 
88,1 % pour la periode correspondante en 1991. 

Les taux d'utilisation des capacites dans l'industrie 
de fabrication de produits mineraux sont egalement 
demeures passablement constants, mais relative
ment faibles, durant les trois premiers trimestres 
de l'annee. L'utilisation des capacites dans l'industrie 
de metaux de premiere fusion a atteint 78,4 % au 
troisieme trimestre de 1992, ce qui represente une 
baisse comparativement a 82, 7 % pour la meme 
periode en 1991. Au cours du troisieme trimestre 
de 1992, l'industrie de produits metalliques ouvres 
a fonctionne a 66,0 % de sa capacite, comparative
ment a 68, 7 % un an plus tot. L'utilisation des 
capacites dans l'industrie de fabrication de produits 
mineraux non metalliques a atteint 65,0 % au 
cours du troisieme trimestre de 1992, comparative
ment a 66,8 % durant la meme periode en 1991. 
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En 1992, les intentions de depenses en capital 
provenant de l'industrie minerale (excluant les 
industries du petrole et du gaz naturel) ont totalise 
3, 7 milliards de dollars. Ce niveau de depenses, qui 
refletait des intentions d'investissement revisees et 
publiees au milieu de l'annee par Statistique Canada, 
constitue une baisse par rapport aux 4,9 milliards 
de dollars depenses en 1991 pour des travaux de 
construction et pour !'acquisition de machinerie et 
d'equipement. La grande partie de cette diminu
tion devait, selon les previsions, se produire dans 
l'industrie de fusion et d'a:ffinage de metaux non 
ferreux OU les mises de fonds etaient prevues passer 
de 1,7 milliard de dollars en 1991 a 0,8 milliard en 
1992. Les intentions de depenses en capital dans le 
secteur de l'extraction miniere de l'industrie ont 
totalise 1, 7 milliard de dollars en 1992, compara
tivement a 1,9 milliard en 1991. Les depenses 
totales d'investissement prevues par l'ensemble de 
l'industrie minerale, en y incluant les depenses de 
reparation, s'elevaient a 8 milliards en 1992, contre 
9,1 milliards de dollars un an plus tot. Ces depenses 
correspondaient a 4,9 % des depenses totales en 
capital et en reparation faites au sein de l'economie 
canadienne, ce qui constitue une diminution com
parativement a 5,6 % en 1991 et 6,2 % en 1990. 

Les depenses que projette l'industrie minerale pour la 
recherche et le developpement (R-D) [excluant les 
industries du petrole et du gaz naturel] ont totalise 
318 millions de dollars en 1992, ce qui represente 
une augmentation par rapport aux 305 millions en 
1991. En 1992, les depenses projetees de R-D 
correspondaient a 6,0 % des depenses totales de 
R-D prevues par les industries canadiennes. Les 
mines de metaux devaient correspondre en 1992 a 
19 % ou 60 millions de dollars des depenses totales 
de R-D de l'industrie minerale; ceci constitue une 
hausse de 5 millions de dollars par rapport a l'annee 
precedente. Les depenses projetees par l'industrie 
de metaux de premiere fusion (ferreux et non ferreux) 
correspondaient a 61 % ou 194 millions de dollars 
des depenses totales de R-D de l'industrie minerale 
en 1992, soit une hausse de 4 millions de dollars 
par rapport a 1991. 

En 1992, les depenses totales engagees pour 
l'exploration de mineraux non combustibles etaient 
censees descendre a 420 millions de dollars, tandis 
qu'elles atteignaient 532 millions en 1991 et 
775 millions en 1990. L'estimation de 1992 etait 
inferieure aux depenses de l'ordre de 498 millions 
de dollars prevus pour I' exploration et indiques par 
les releves federaux-provinciaux realises au debut 
de l'annee. En dollars constants, les depenses 
engagees en 1991 et en 1992 dans l'exploration 
minerale au Canada ont ete les plus basses depuis 
le milieu des annees 70. 
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PRODUCTION MINERALE 

Les estimations provisoires indiquent que la valeur 
totale de la production de tous les produits mineraux, 
incluant les mineraux combustibles, est passee de 
35,2 milliards de dollars en 1991 a 35,4 milliards 
en 1992, soit une hausse de 0,6 %. Des quatre 
groupes de produits mineraux (metaux, non-metaux, 
materiaux de construction et combustibles), les 
combustibles mineraux ont enregistre la seule aug
mentation de la valeur globale de production, 
comme l'indique le tableau suivant : 

VALEUR DE LA PRODUCTION DANS L'INDUSTRIE 
MINERALE CANADIENNE, EN 1991ET1992 

1991 1992 Variations 

(millions de dollars) (%) 

Metaux 10 473,1 10 209,2 -2,5 
Non-metaux 2 381,7 2 199,4 -7,7 
Materiaux 
de construction 2405,1 2 184,1 -9,2 

Total des produits 
non combustibles 15 259,9 14 592,6 -4,4 

Combustibles 19 945,3 20 818,9 4,4 

Total 35 205,2 35 411,5 0,6 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique 
Canada. 
Remarques : Les chiffres ont ate arrondis. Les donnees de 1992 
sont provisoires. 

Une augmentation d'environ 874 millions de dollars 
de la valeur totale de la production de mineraux 
combustibles a ete en partie contrebalancee par 
une diminution de 667 millions de dollars de la 
valeur totale de la production de mineraux non 
combustibles; la baisse est attribuable au maintien 
general des bas prix pour les produits mineraux. 
L'indice des prix des metaux d'EMR, qui suit de 
pres les prix mensuels du cuivre, du nickel, du 
plomb, du zinc, de l'or et de l'argent, a connu une 
tendance a la hausse jusqu'au milieu de l'annee, 
pour ensuite commencer a diminuer. Bien que 
l'indice ait remonte en decembre, il avait toutefois 
atteint a ce moment son niveau le plus bas depuis 
1987. Les prix annuels moyens pour les cinq des 
six metaux de l'indice etaient moindres en 1992 
qu'en 1991. Seul le prix moyen du zinc etait 
superieur au niveau atteint au milieu de l'annee. 

A titre de comparaison avec la valeur de la produc
tion de 1991, celle enregistree en 1992 pour chacun 

des produits a ete variable, etant donne que 
l'accroissement de la valeur de production de certains 
mineraux a ete contrebalance par la chute de la 
valeur d'autres mineraux. Les hausses de la valeur 
globale de production ont surtout ete enregistrees 
pour le petrole brut (+795 millions de dollars), le 
zinc (+342 millions) et le gaz naturel (+214 millions). 
Les baisses ont surtout ete enregistrees pour l'or 
(-263 millions de dollars), le charbon (-254 millions) 
et le soufre elementaire (-204 millions). 

En excluant les mineraux combustibles, la valeur 
globale de la production a diminue de 4,4 %, passant 
de 15,3 milliards de dollars en 1991 a 14,6 milliards 
en 1992. Les mineraux non combustibles ont compte 
pour 41,2 % de la valeur totale de la production 
minerale du Canada en 1992; a ce titre, les metaux 
ont compte pour 28,8 %, les non-metaux pour 6,2 % 
et les materiaux de construction pour 6,2 %. 

La valeur totale de la production de mineraux 
metalliques a chute de 2,5 %, passant de 10,5 milliards 
de dollars en 1991a10,2 milliards en 1992. L'or et 
le cuivre sont demeures les deux premiers metaux 
du Canada sur le plan de la valeur globale de pro
duction, bien que ces deux metaux eussent connu 
une diminution de production. La production d'or 
et de cuivre a ete evaluee dans les deux cas a environ 
2,1 milliards de dollars. 

En raison d'une augmentation de 10,2 % de la pro
duction combinee a un prix moyen plus eleve en 
1992, le zinc s'est situe au troisieme rang parmi les 
mineraux metalliques. Comparativement a 1991, 
annee marquee par une forte chute des prix du 
zinc, la valeur globale de la production de zinc en 
1992 a grimpe de 24, 7 % pour se hisser a 1, 7 milliard 
de dollars. La valeur de la production de nickel a 
suivi de pres celle du zinc, s'etablissant a son tour 
a environ 1, 7 milliard de dollars. La production 
totale de nickel est demeuree essentiellement 
inchangee par rapport a l'annee precedente. Les 
prix du nickel, cependant, ont connu une tendance 
a la baisse a cause de la faiblesse des marches 
intemationaux, des niveaux de production eleves 
et de l'accroissement des exportations de la Russie. 

La valeur de la production de mineraux non 
metalliques, incluant certains mineraux comme 
l'amiante, la potasse, le sel et le soufre, est passee 
de 2,4 milliards de dollars en 1991a2,2 milliards 
en 1992. Pour les mineraux non metalliques impor
tants, la potasse et le soufre elementaire ont 
enregistre des hausses de production, tandis que 
l'amiante et le sel ont subi des diminutions. 

La valeur de la production de materiaux de construc
tion, comme les produits d'argile, le sable et le gravier, 



la pierre, le ciment et la chaux, est passee de 2,4 mil
liards de dollars en 1991a2,2 milliards en 1992. 
La faiblesse continue des activites dans le secteur de 
la construction d'immeubles non residentiels s'est 
traduite par une baisse de la production de materiaux 
de construction. 

Le secteur des combustibles comprend le petrole 
brut, le gaz naturel, les sous-produits du gaz 
naturel et le charbon. Ensemble, ils comptent pour 
58,8 % de la valeur totale de la production minerale 
du Canada en 1992. La valeur de la production de 
mineraux combustibles s'est accrue de 4,4 %, passant 
de 19,9 milliards de dollars en 1991 a 20,8 milliards 
en 1992. Cette hausse de 0,9 milliard est attribuable 
a l'augmentation de la valeur de la production de 
l'ordre de 7 ,6 % pour le petrole brut, de 4,0 % pour 
le gaz naturel et de 5,5 % pour les sous-produits du 
gaz naturel; elle fut en partie contrebalancee par 
une diminution de la valeur globale de la produc
tion de charbon s'etablissant a -13,2 %. Bien que la 
production de charbon ait chute en 1992, celles du 
petrole brut, du gaz naturel et des sous-produits du 
gaz naturel ont toutes enregistre des gains. 

La production de petrole brut s'est accrue de 4, 7 % 
pour se hisser a 94,0 millions de metres cubes en 
1992, pour une valeur totale de 11,3 milliards de 
dollars. La production de gaz naturel a augmente 
de 13,0 % pour atteindre 118,9 milliards de metres 
cubes, evalues a 5,6 milliards de dollars. La pro
duction des sous-produits du gaz naturel a hausse 
de 6,6 % pour grimper a 26,6 millions de metres 
cubes, evalues a 2,3 milliards de dollars. 

Sur une base provinciale, la contribution de 
l'Alberta a la production minerale canadienne 
(incluant les combustibles) a represente la plus 
grande part, s'elevant a 17,1 milliards de dollars OU 

a 48,2 % de la production totale de 1992. L'Ontario 
a occupe le deuxieme rang avec une valeur de 
4,8 milliards de dollars ou 13,5 % de la production 
totale. La Colombie-Britannique a produit pour une 
valeur de 3,4 milliards de dollars, ce qui correspond 
a 9,7 %; la Saskatchewan pour 3,1 milliards, montant 
equivalant a 8,6 %; le Quebec pour 2,6 milliards OU 

7,4 % et le Manitoba pour 1,1 milliard, ce qui 
represente 3,2 %. Les autres provinces et les 
territoires se sont partage le reste et comptent 
pour9,4 %. 

Les 10 premiers produits mineraux en 1992, etablis 
selon l'importance de la valeur de production 
exprimee en milliards de dollars, se retrouvent 
comme suit : le petrole brut correspond a 11,25, le 
gaz naturel a 5,61, les sous-produits du gaz naturel 
a 2,30, l'or a 2,09, le cuivre a 2,06, le zinc a 1,73, le 
nickel a 1,68, le charbon a 1,66, le minerai de fer a 
1,13 et enfin, la potasse a 0,96. 
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COMMERCE DES MINERAUX 

Mineraux non combustibles 
et mineraux combustibles 

L'industrie minerale a continue de contribuer 
largement a la balance commerciale des marchan
dises au Canada. Les exportations de mineraux et 
de produits mineraux, incluant les combustibles, 
ont totalise 29,1 milliards de dollars pour les trois 
premiers trimestres de 1992, ce qui constitue une 
augmentation de 4,6 % par rapport a la meme periode 
en 1991. Au cours des neufpremiers mois de l'annee, 
73,2 % des exportations totales des mineraux ont 
ete expediees vers les Etats-Unis, 8,6 % vers la 
Communaute europeenne et 6,4 % vers le Japon. 
Les exportations de mineraux et de produits 
mineraux ont represente 25,8 % des exportations 
nationales. 

Au cours des trois premiers trimestres de 1992, les 
importations de mineraux et de produits mineraux, 
incluant les combustibles, ont totalise 14,3 milliards 
de dollars ou 13,0 % des importations totales cana
diennes. Sur le plan du commerce net, un surplus 
d'environ 14,8 milliards de dollars a ete enregistre 
dans le secteur des mineraux et des produits 
mineraux durant les trois premiers trimestres de 
1992. Les estimations provisoires indiquent que le 
surplus pour toute l'annee a presque atteint 
20 milliards de dollars. 

Mineraux non combustibles 
et charbon 

La valeur totale des exportations de mineraux non 
combustibles et de charbon a ete evaluee a 
18,4 milliards de dollars pour les neufpremiers 
mois de 1992, ce qui represente une hausse de 3,5 % 
par rapport a la periode correspondante de 1991. 
Ces exportations incluaient celles de mineraux 
bruts, de produits fondus et affines, de produits 
semi-ouvres et ouvres, ainsi que de dechets et de 
debris pour le recyclage. L'ensemble de ces expor
tations correspondaient ~ 16,4 % des exportations 
totales du Canada. Les Etats-Unis ont rec,:u 58,8 % 
des exportations de mineraux non combustibles et 
de charbon du Canada, la Communaute europeenne 
a obtenu 13,3 % et le Japon, 9,9 %. 

Les importations de mineraux non combustibles et 
de charbon pour les neufpremiers mois de l'annee 
ont ere evaluees a 10,2 milliards de dollars OU a 9,3 % 
des importations totales canadiennes. Il en est 
resulte, pour les trois premiers trimestres de 1992, 
un excedent commercial de plus de 8,2 milliards de 
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Figure 4 

Valeur de la production minerale exprimee en pourcentage de l'apport 
selon le produit mineral et la province, en 1991 et 1992 

1991 
35,2 milliards de dollars 

Pourcentage du total par produit mineral Pourcentage du total par province 

Petrole 
29,7% 

Gaz naturel 
15,3% 

Uranium 1,7 % 

Zinc 3,9 % 

Charbon 
5,4% 

1992 

Territoires 
du Nord-Ouest 2,0 % 

Alberta 46,5 % 

35,4 milliards de dollars 

Terre-Neuve 2,2 % 

r Nouvelle-Ecosse 1,3 % 

Nouveau-Brunswick 1,9 % 

Quebec 8,3% 

Ontario 
14,5% 

Pourcentage du total par produit mineral Pourcentage du total par province 

Petrole 
31,8% 

Uranium 1,6 % 

Gaz nature! 
15,8% 

Territoires 
du Nord-Quest 1,8 % 

Yukon 1,3% 
Potasse 2,7 % Colombie-Britannique 

Minerai de fer 3,2 % 9,7 % 

4,7% 

Zinc 
4,9% 

1,5% 

/ Nouveau-Brunswick 2,5 % 

Quebec 7,4% 

.Ontario 
13,5% 

3,2% 

REMAROUE : Les contributions provinciales peuvent ne pas correspondre a 100 % etant donne que les chiffres ont ete arrondis et que la part minime 
de l'fle-du-Prince-Edouard n'a pas ete incluse. 

SouRces: Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 



dollars pour les mineraux non combustibles et le 
charbon. Le surplus pour l'annee entiere a ete evalue 
a environ 11 milliards de dollars. 

LES PRINCIPAUX MINERAUX 

Or 

Le Canada se classe au cinquieme rang des pays 
producteurs d'or au monde. En 1992, la production 
canadienne d'or s'est etablie, selon les estimations, 
a 157,6 t, ce qui constitue une baisse de 10,5 % par 
rapport au niveau sans precedent de 176,1 ten 1991. 
Cette diminution de la production d'or est attribuable 
a un certain nombre de fermetures de mines et a la 
reduction de la production a plusieurs autres 
exploitations. En 1992, les prix de l'or sont demeures 
faibles et se sont negocies dans un intervalle rela
tivement etroit, soit entre 330 et 359 $ US l'once 
troy($ US/oz). Le prix moyen pour l'annee s'est fixe 
a 344 $ US/oz, comparativement a 362 $ US/oz en 
1991, ce qui represente son plus bas niveau depuis 
1985. Avec une production totale evaluee a 
2,09 milliards de dollars en 1992, l'or est demeure 
au premier rang des metaux produits au Canada 
pour sa valeur globale de production, ne devan<;ant 
que legerement le cuivre. Le ralentissement 
economique actuel, la faiblesse des taux d'inflation 
et les taux d'interet reels eleves sont des facteurs 
qui auront tendance a maintenir les prix de l'or 
pres de leurs niveaux courants. En supposant le 
maintien des prix pres des niveaux actuels ou meme 
leur diminution, la production d'or au Canada 
devrait encore flechir. 

Cu iv re 

Le Canada se classe au quatrieme rang a l'echelle 
mondiale pour la production miniere de cuivre. En 
1992, les expeditions de cuivre recuperable en 
provenance des mines canadiennes ont chute de 
4,6 % pour s'etablir a 745 OOO t, comparativement 
a 780 OOO ten 1991. La production de cuivre a 
diminue a la suite de la fermeture d'une mine en 
Colombie-Britannique et de la reduction de la pro
duction a certains endroits, en particulier au 
Quebec. La valeur globale des expeditions a atteint 
2,06 milliards de dollars. Les prix mondiaux du 
cuivre sont demeures relativement eleves en 1992, 
en depit d'une certaine accumulation des stocks. 
En 1992, la demande de cuivre provenant des pays 
de l'Ouest a ete approximativement la meme qu'en 
1991. Le marche est demeure ferme; un accroisse
ment de la demande etait prevu au cours de 
l'annee suivante. La menace d'interruptions con
siderables en approvisionnement dans un nombre 
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d'importantes zones de production de cuivre a 
egalement contribue a soutenir les prix de ce produit. 
A la Bourse des metaux de Landres (LME), les prix 
moyens ont ete de 1,04 $ US/lb en 1992, compara
tivement a 1,06 $US/lb en 1991. En raison d'une 
lente progression de la recuperation en Amerique 
du Nord et de la faiblesse d'autres economies 
importantes dans le monde, il devrait y avoir une 
autre detente des cours du cuivre pendant le premier 
semestre de 1993. 

Nickel 

Le Canada se classe au deuxieme rang des pays 
producteurs de nickel, precede seulement par la 
Russie. En 1992, les expeditions en provenance des 
mines de nickel ont augmente de 0,5 % pour atteindre 
189 OOO t, comparativement a 188 OOO ten 1991. 
Les faibles prix du nickel, cependant, ont eu pour 
effet de faire chuter de 7,1 % la valeur des expedi
tions pour s'etablir a 1,68 milliard de dollars. La 
demande de nickel dans les pays de l'Ouest a 
diminue d'environ 9 %. Cette baisse, combinee a 
des taux de production eleves et a !'augmentation 
des exportations de la Russie, a provoque la chute 
des prix du nickel. Les prix moyens a la LME 
etaient de 3,18 $US/lb, comparativement a 
3,70 $US/lb en 1991. Les reductions de production 
annoncees au troisieme trimestre par l'Inco Limitee 
et la Falconbridge Limitee ont aide a contenir la 
chute des prix sur les marches mondiaux du nickel. 
La demande d'acier inoxydable, qui correspond a 
plus de 60 % de la consommation de nickel, a flechi 
en Europe et au J apon. Meme si la demande 
americaine dans ce secteur devrait s'accroitre a 
mesure que l'economie americaine s'ameliorera, 
aucune reprise n'est prevue sur ces deux marches 
cette annee. Les prix du nickel devraient demeurer 
bas jusqu'a ce que l'offre mondiale corresponde de 
nouveau a la demande. 

Zinc 

Le Canada est le plus important producteur de 
concentres de zinc au monde. Les expeditions en 
provenance de mines canadiennes de zinc ont aug
mente de 10,2 % en 1992 pour se hisser a 1,19 Mt, 
comparativement a 1,08 Mt en 1991. Les conflits 
de travail en 1991 ont eu un effet negatif sur la 
production. En 1992, les prix du zinc sont demeures 
eleves pendant presque toute l'annee en depit d'une 
demande glolfale faible persistante et de !'accumu
lation de stocks. Les operations commerciales 
speculatives a la LME durant cette periode ont fait 
fluctuer les prix du zinc. En octobre, les prix ont 
commence a flechir en raison des mauvaises condi
tions du marche et de la diminution de menaces de 
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greve a certaines usines de fusion canadiennes. Les 
prix moyens du zinc se sont etablis a 56 ~ US/lb a 
la LME en 1992, comparativement a 51 ~ US/lb en 
1991. L'accroissement de la production canadienne 
et la hausse des prix du zinc ont contribue a faire 
augmenter de 24, 7 % la valeur globale des expedi
tions qui a atteint 1, 73 milliard de dollars en 1992. 
La demande mondiale de zinc devrait s'accroitre en 
1993, en particulier dans le secteur de la galvanisa
tion, en raison d'une reprise modeste de l'economie. 
Cependant, on prevoit que des exportations impor
tantes par les pays du bloc de l'Est entraineront un 
surplus important de zinc metal. Les prix devraient 
diminuer pour ensuite remonter vers la fin de 
l'annee. 

Plomb 

Le Canada se classe au cinquieme rang a l'echelle 
mondiale pour la production miniere de plomb. Les 
expeditions de plomb recuperable dans les minerais 
et les concentres provenant de mines canadiennes 
ont augmente de 28,4 % pour atteindre 319 OOO t 
en 1992, comparativement a 248 OOO ten 1991. La 
valeur des expeditions s'est accrue de 9,5 % pour se 
hisser a 231 millions de dollars. En 1992, les stocks 
de plomb se sont accumules par suite de l'affaiblisse
ment de la demande mondiale et de l'accroissement 
de l'offre dans d'autres pays. Les prix du plomb ont 
flechi au cours du dernier trimestre, chutant a 
20,2 ~ US/lb a la LME, ce qui constitue le niveau le 
plus bas enregistre depuis six ans. Le prix moyen 
pour l'annee cependant a atteint 24,6 ~US/lb, soit 
un peu moins que le prix de 25,3 ~ US/lb etabli en 
1991. Un surplus croissant de l'offre mondiale est 
prevu, entrainant des augmentations de stocks et 
une pression a la baisse pour les prix. 

Argent 

Le production miniere d'argent place le Canada au 
quatrieme rang a l'echelle mondiale. L'argent au 
Canada est obtenu comme un sous-produit ou un 
coproduit de l'exploitation de mines d'or ou de 
metaux communs. Les expeditions d'argent ont 
chute de 9,0 % pour passer a environ 1147 ten 1992, 
comparativement a 1261 ten 1991. Cette reduction 
est attribuable a des fermetures de mines ainsi 
qu'a une baisse de la production a certaines mines. 
La valeur globale des expeditions a diminue de 7,7 % 
pour s'etablir a 173 millions de dollars. Le prix de 
l'argent a chute au cours de la derniere decennie 
en raison d'une demande relativement faible com
binee a une hausse de la production. En 1992, les 
prix moyens pour ce metal se sont etablis a 3,95 $ US/oz, 
soit un peu moins que le prix de 4,06 $ US/oz 
atteint en 1991. Le prix de l'argent devrait demeurer 

essentiellement inchange ou chuter legerement en 
1993 en raison de la faiblesse de la demande des 
investisseurs et des economies mondiales. 

Minerai de fer 

Les expeditions de minerai de fer sont passees de 
35,4 Mt en 1991 a 32,8 Mt en 1992, ce qui constitue 
une diminution de 7,5 %. Proportionnellement, la 
valeur globale des expeditions a chute de 8,0 % 
pour s'etablir a 1,13 milliard de dollars. C'est le 
niveau le plus bas atteint depuis 1983. Pour la 
troisieme annee consecutive, l'utilisation de minerai 
de fer dans les hauts fourneaux est demeuree 
faible au Canada, bien que l'utilisation de minerais 
extraits au pays se soit accrue de 11 % par rapport 
a 1991. Le Canada se classe septieme parmi les 
pays producteurs de minerai de fer au monde. 
L'industrie mondiale de l'acier devrait demeurer 
stable en 1993, et les negociations concernant les 
expeditions de minerai de fer devraient etre diffi
ciles en raison de demandes qu'a effectuees l'industrie 
de l'acier pour obtenir une baisse des prix pour le 
minerai de fer. 

Amiante 

Les expeditions d'amiante ont ete evaluees a 
601 OOO ten 1992, ce qui represente une baisse de 
12,4 % par rapport aux 686 OOO t enregistrees en 
1991. La valeur des expeditions a chute de 13,0 % 
pour se situer a 236 millions de dollars. La baisse 
de la production d'amiante est attribuable a la 
fermeture d'une mine en Colombie-Britannique et 
a la reduction de la production d'une mine au Quebec 
pour permettre d'effectuer des travaux demise en 
valeur. Le Canada se classe au deuxieme rang des 
pays producteurs d'amiante au monde. Sur le plan 
international, les questions de reglementation asso
ciees a l'amiante et le debat en cours sur son utili
sation ont eu des repercussions negatives sur les 
marches mondiaux des produits d'amiante. Cependant, 
le renversement survenu en 1991 par les tribunaux 
americains du reglement interdisant l'utilisation 
d'amiante adopte en 1989 par l'Environmental 
Protection Agency des Etats-Unis a eu des effets 
positifs sur l'industrie canadienne; la tendance 
negative concernant les exportations vers les 
Etats-Unis a ete attenuee. L'Asie demeure un 
important marche pour la production canadienne, 
et des gains sont prevus en Amerique du Sud. 

Potasse 

En 1992, les expeditions de potasse sont demeurees 
a 7 Mt, pour une valeur totale d'environ 960 millions 



de dollars. Le Canada est le deuxieme pays produc
teur de potasse au monde, precede seulement par 
les pays qui formaient l'ancienne U.R.S.S. Le 
Canada est de loin le plus important exportateur 
de potasse; sa part du commerce mondial pour ce 
produit s'eleve a environ 40 %. La demande mondiale 
de potasse en 1992 a ete faible. En particulier, 
l'effondrement de la consommation d'engrais dans 
l'ancienne U.R.S.S. et !'Europe de l'Est a continue 
d'avoir des repercussions negatives sur la demande 
mondiale de potasse. La demande a cependant ete 
forte aux Etats-Unis, entrainant en 1992 une aug
mentation evaluee a 10 % des exportations de 
potasse du Canada vers ce pays. L'offre mondiale 
de potasse continue de faire face a une capacite de 
production excedentaire. Au cours des trois dernieres 
annees, l'industrie canadienne de la potasse a fonc
tionne a un niveau variant entre 50 et 60 % de sa 
capacite et devrait continuer d'etre une source 
d'approvisionnement fluctuante. 

Charbon 

La production de charbon est passee du niveau record 
de 71,1 Mt atteint en 1991 a 64,6 Mt en 1992, ce 
qui constitue une baisse de 9,3 %. La valeur globale 
de la production de charbon se situe a 1,66 milliard 
de dollars, comparativement a 1,92 milliard de 
dollars l'annee precedente. Cette diminution de la 
production de charbon decoule des problemes de 
production a trois des principales mines de charbon 
de la Colombie-Britannique, causes par des diffi
cultes de restructuration au sein de l'industrie et 
par des difficultes de main-d'reuvre. La production 
en Colombie-Britannique, province oil l'on produit 
le plus de charbon au Canada, a chute de 32,1 % en 
1992. On prevoit que la production canadienne de 
charbon augmentera en 1993. Le Canada est l'un 
des principaux pays exportateurs de charbon au 
monde; il occupait le quatrieme rang dans le 
classement mondial en 1991. On s'attend a ce que 
le commerce international du charbon soit plus 
concurrentiel que par le passe; une offre accrue de 
charbon a faible cout exercera des pressions a la 
baisse sur les prix. 

Materiaux de construction 

La valeur totale de la production des materiaux de 
construction a chute a 2, 18 milliards de dollars en 
1992, contre 2,41 milliards de dollars atteints en 
1991; ceci constitue une baisse de 9,2 %. Un accroisse
ment des mises en chantier de pres de 8 % en 1992 
a stimule quelque peu l'industrie. Cependant, la 
construction d'immeubles non residentiels ainsi 
que la construction de travail{ techniques, comme 
les routes et les pants, sont demeurees tres faibles. 
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Par consequent, l'industrie a enregistre en 1992 
une diminution des expeditions de materiaUJ{ de 
construction principaux comme le ciment, la pierre, 
le sable et le gravier. 

DEFIS POUR L'INDUSTRIE 

Concurrence internationale 
en matiere d'investissement 
dans le secteur des mineraux 

Comme la concurrence sur les marches mondiaux 
des mineraux est de plus en plus vive, l'industrie 
canadienne doit relever son plus grand defi. La 
position du Canada comme principale source de 
metaux communs a ete mise en peril en raison 
d'une diminution continue des reserves de metaux 
communs depuis le debut des annees 80. Ces 
reserves ne seront probablement pas remplacees 
dans un proche avenir si le Canada ne renverse 
pas la forte tendance a la baisse en matiere de 
depenses pour !'exploration miniere qui a ete 
observee au cours des dernieres annees. La promo
tion dynamique faite par d'autres pays riches en 
mineraUJ{ a incite de nombreuses societes cana
diennes a mettre !'accent sur les possibilites 
d'exploitation minerale ailleurs dans le monde. A 
la suite des reformes politiques et economiques en 
Amerique latine et dans d'autres regions en voie de 
developpement dans le monde, on se preoccupe 
beaucoup du fait que le Canada pourrait ne plus 
etre considere comme l'une des regions les plus 
favorables aux investissements miniers. En effet, 
la perception pourrait etre telle que les meilleures 
possibilites et les plus prometteuses resident en 
realite dans la mise en valeur des gisements connus 
dans d'autres pays. 

Un declin de l'industrie minerale canadienne 
representerait une importante perte pour 
l'economie du pays. Une telle perte aurait des 
repercussions importantes sur les nombreuses 
economies regionales dependantes pour leur 
prosperite de !'exploitation miniere, du traitement 
des mineraux, de la fusion et de l'affinage et d'autres 
activites secondaires. Comment empecher une telle 
situation? Que faut-il faire pour s'assurer que les 
investissements dans l'industrie minerale cana
dienne soient suffisants pour appuyer et mettre en 
valeur cet important secteur de l'economie cana
dienne? Pour resoudre ces questions, un groupe 
d'etude forme par des representants du gouverne
ment et de l'industrie a ete mis sur pied apres la 
Conference des ministres des Mines tenue en 
septembre 1991 a Halifax (N.-E.) pour analyser et 
evaluer la competitivite internationale du Canada 
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en matiere d'investissement dans le secteur des 
mineraux. 

En raison des nombreux facteurs complexes qui 
influent sur les decisions d'investir dans le secteur 
des mineraux, le travail du groupe a consiste a 
realiser un large eventail d'etudes detaillees sur, 
notamment, les points suivants : les tendances et 
les perspectives relatives a la situation concurren
tielle de l'industrie minerale canadienne; les 
tendances des prix et de la production des metaux 
non ferreux; les tendances de !'exploration minerale 
au Canada et dans le monde; !'evolution de la com
petitivite globale en matiere de capital d'investisse
ment dans le secteur des mineraux et le regime 
fiscal applique a !'exploitation minerale au Canada. 
Treize rapports de base ont ete prepares en plus 
d'un rapport definitif qui resume les conclusions et 
les perceptions du groupe de travail. Ces rapports 
ont ete presentes a la Conference des ministres des 
Mines de 1992 tenue a Whitehorse (Yn). 

Le rapport sommaire du groupe de travail, intitule 
L'industrie canadienne des mineraux face a la con
currence mondiale, fait etat de trois domaines d'un 
interet particulier qui pourraient avoir des reper
cussions negatives importantes sur la competitivite 
a long terme du Canada en matiere d'investissement 
dans le secteur des mineraux : 

• Evaluation environnementale, octroi de permis 
et reglementation : La possibilite de repercussions 
negatives sur le climat d'investissement au 
Canada provient de !'incertitude et de 
l'imprevisibilite qui emanent du cadre reglemen
taire, des delais et couts susceptibles de depasser 
de far;on excessive les previsions, d'un chevauche
ment extreme des reglements et des administra
tions competentes ainsi que des cm1ts initiaux 
de restauration des sites miniers. 

• Utilisation des terres: Les restrictions en matiere 
d'acces aux terres et les incertitudes relatives au 
droit d'utilisation des terres preoccupent beaucoup 
l'industrie miniere. 

• Le regime fiscal applique a l'industrie miniere : 
Les recents changements apportes au regime 
fiscal du Canada ont quelque peu nui a la posi
tion favorable que ce demier occupait auparavant 
parmi ses concurrents internationaux. 

En raison de la complexite de ces domaines 
d'interet et de I' evolution rapide des conditions et 
des circonstances, on a recommande dans le rapport 
que ces domaines ainsi que d'autres fassent l'objet, 
en 1993, de travaux de recherche et d'analyse plus 
pousses. 

L'lnitiative miniere de Whitehorse 

A la fin de la Conference de Whitehorse, les ministres 
canadiens des Mines ont emis un communique 
annonr;ant le lancement de l'Initiative miniere de 
Whitehorse : Il a ete annonce que « ••. les ministres 
se sont mis d'accord, en reponse a une proposition 
de L'Association miniere du Canada (AMC), pour 
entreprendre un processus demise en c:euvre d'un 
projet global sur l'avenir de l'industrie miniere». 
Dans sa presentation pour le compte de l'industrie 
canadienne des metaux et des mineraux, l'AMC 
avait indique des preoccupations semblables a 
celles relevees dans le rapport du groupe de travail 
cite precedemment. Les questions environnemen
tales, !'utilisation des terres et le regime fiscal ont 
ete mentionnes comme etant les principales ques
tions qui touchent actuellement la competitivite et 
la croissance de l'industrie. On se dit egalement 
preoccupe par la perception negative du grand 
public a l'egard de l'industrie miniere. 

L'Association miniere du Canada a note qu'il etait 
maintenant opportun pour les gouvemements, l'indus
trie et d'autres intervenants d'elaborer conjointement 
un plan d'action coordonne et global, c'est-a-dire un 
plan a vision et mission communes. Pour repondre 
a ces preoccupations, un comite directeur compose 
de trois ministres des Mines a ete mis sur pied pour 
superviser et coordonner !'elaboration d'un tel plan. 
Des agents responsables du gouvernement et de 
l'industrie et des representants de groupes d'interet 
speciaux se sont depuis reunis pour que l'Initiative 
miniere de Whitehorse devienne une realite. 
Refletant la participation de nombreux intervenants, 
un comite de planification constitue de 14 membres 
a ete forme pour representer les gouvemements 
federal et provinciaux, l'industrie, la main-d'c:euvre, 
les autochtones et les environnementalistes. 

La portee de cette initiative est tres vaste. Les 
nombreuses questions mentionnees dans la presen
tation de l'AMC et dans le rapport du groupe de 
travail gouvemement I industrie sur la competiti
vite intemationale du Canada en matiere 
d'investissement dans le secteur des mineraux 
seront traitees. L'on prevoit que les conclusions et 
les recommandations subsequentes aideront les 
gouvernements et l'industrie a prendre les mesures 
necessaires qui permettront au Canada de reaf
firmer la place importante qu'il occupe dans 
l'economie mondiale des mineraux. 

PERSPECTIVES POUR 1993 

La plupart des previsions enoncees au debut de 
l'annee 1992 indiquaient que la croissance de 
l'economie canadienne varierait entre 2 et 4 %, ce 



qui correspond a seulement la moitie environ du 
tame de la reprise observee apres les recessions 
anterieures. En depit de I' augmentation, les econo
mistes ne s'attendaient pas ace que cette crois
sance ait beaucoup de repercussions sur le tame de 
chomage qui, selon les previsions, devait demeurer 
autour de 11 %. La confiance des consommateurs 
s'est quelque peu effritee au cours du dernier 
trimestre de 1992, refletant les apprehensions 
creees par la hausse du ch6mage et la fluctuation 
des tame d'interet. 11 en ressort que les consomma
teurs etaient encore tres preoccupes par leurs 
finances personnelles et que les depenses de con
sommation ne connaitront pas une tres forte reprise. 
Les mises en chantier devaient continuer de 
s'accro!tre, mais a un rythme relativement modeste. 

Bien que le niveau de confiance dans les affaires 
s'ameliore, indiquant un optimisme accru dans 
l'economie, les investissements semblent encore 
limites par les faibles profits, la lente augmenta
tion de la demande et les lourdes dettes des 
societes. Les exportations, avait-on prevu, conti
nueraient d'etre le principal secteur de l'economie, 
stimule par la croissance de l'economie americaine 
et un dollar canadien relativement faible. 
L'economie americaine cependant a ete quelque 
peu ralentie par un tame de chomage relativement 
eleve et un accroissement lent des emplois. 

Pendant que la conjoncture economique nord
americaine s'ameliore, on observe une faiblesse 
persistante dans d'autres economies mondiales 
importantes, comme en Europe et au Japon. En 
effet, certains pays, comme l'Allemagne, devraient 
conna!tre une tres faible croissance en 1993, sinon 
aucune. La faible croissance economique et la 
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demande generalement faible de biens sur les 
marches internationame continueront d'exercer des 
pressions a la baisse sur les prix des produits de 
base. Selon les previsions actuelles, les economies 
internationales commenceront done a montrer des 
signes d'amelioration d'ici le milieu de 1993. 

Les ressources minerales du Canada sont une 
source de force economique. Le Canada possede 
d'abondantes ressources minerales que de nom
breme pays du monde n'ont pas. En 1992, l'indus
trie minerale du Canada (excluant le petrole et le 
gaz naturel) comptait pour plus de 4 % du produit 
interieur brut (PIB), pour environ 3 % du nombre 
total d'emplois au pays et pour plus de 16 % des 
exportations totales du Canada. En aidant a repondre 
a la demande mondiale de minerame communs et 
de produits minerame, le Canada devrait avoir la 
possibilite de continuer de jouer un role important 
sur la scene internationale. Cependant, pour ce 
faire, il lui faudra relever des defis considerables 
comme ceme imposes par des reglements sur la 
protection de l'environnement de plus en plus 
restrictifs, la concurrence en matiere d'investisse
ment et la competitivite plus rigoureuse sur les 
marches des produits de base. Avec la participation 
certaine de l'industrie, des gouvemements, des 
environnementalistes, de la main-d'amvre et des 
autochtones, les entreprises conjointes, comme 
l'Initiative miniere de Whitehorse, devraient rem
porter un succes et l'industrie minerale canadienne 
devrait continuer a contribuer largement a 
l'economie du pays. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 
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TABLEAU 1. PRODUCTION CANADIENNE DES PRINCIPAUX MINERAUX! EN 1991 ET 1992 

Variations Variations 
en en 

Volume pourcentage Valeur pourcentage 
1991 1992ilpr 1992/1991 1991 1992ilpr 1992/1991 

(milliers de tonnes, sauf (millions de dollars) 
indication contraire) 

METAUX 

Or kg 176 125,9 157 554,0 -10,5 2 349,9 2 086,8 -11,2 
Cu iv re 780,4 744,7 -4,6 2 112,2 2 062,9 -2,3 
Zinc 1 083,0 1 193,6 10,2 1 385,2 1 727,1 24,7 
Nickel 188,1 189,1 0,5 1 807,6 1 679,9 -7,1 
Minerai de fer 35 421,2 32 771,9 -7,5 1 228,2 1 129,4 -8,0 
Uranium tU 8 161,7 9 057,5 11,0 595,5 575,6 -3,3 
Plomb 248,1 318,5 28,4 210,9 230,9 9,5 
Argent 1 261,4 1 147,4 -9,0 187,7 173,2 -7,7 
Cobalt 2,2 2,2 2,2 77,5 136,9 76,5 
Metaux du groupe platine kg 11 122,6 10 504,7 -5,6 150,2 117, 1 -22,0 

NON-METAUX 

Potasse (K20) 7 087,0 7 324,2 3,3 931,9 963,3 3,4 
Sel 11 870,9 11 100,4 -6,5 259,2 253,8 -2,1 
Amiante 686,0 601,3 -12,4 271,0 235,8 -13,0 
Soufre elementaire 6 180,0 6 349,7 2,7 335,4 131,4 -60,8 
Tourbe 833,1 855,6 2,7 100,1 108,2 8,1 
Gypse 6 727,2 6 891,9 2,4 71,7 79,2 10,5 

MATERIAUX DE 
CONSTRUCTION 

Ciment 9 372,2 8 483,7 -9,5 810,8 739,2 -8,8 
Sable et gravier 216 263,9 201 081,8 -7,0 741,3 637,0 -14,1 
Pierre 87 825,7 81 639, 1 -7,0 539,7 507,6 -5,9 
Chaux 2 375,3 2 383,3 0,3 193,5 182,8 -5,5 
Produits d'argile n.d. n.d. n.d. 119,8 117,3 -2,1 

COMBUSTIBLES 

Petrole milliers de m3 89 788,4 93 997,1 4,7 10 456,4 11 251,1 7,6 
Gaz naturel millions de m3 105 243,7 118 925,4 13,0 5 394,1 5 607,7 4,0 
Sous-produits du gaz 

nature I milliers de m3 24 918,8 26 551,4 6,6 2 178, 1 2 296,8 5,5 
Charbon 71 133,0 64 550,0 -9,3 1 916,8 1 663,3 -13,2 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr: donnees provisoires; n.d. : non disponible. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 



TABLEAU 2. EXPORTATIONS DE PRODUITS MINERAUX PAR PAYS, PAR PRODUITS TEL QU'ILS SONT DEFINIS PAR LE SYSTEME HARMONISE (S.H.) POUR 1992 (NEUF MOIS) 

S.H. 
Chapitre1 

25 

26 

27 

28 

31 

68 

69 

70 

71 

72 

73 

74 

75 

76 

78 

79 

80 

81 

Denomination 

Sel; soufre; terres et pierres; platres, 
chaux et ciments 

Minerais, scories et cendres 

Combustibles mineraux, huiles 
minerales et produits de leur distillation; 
mati8res bitumineuses; cires min8rales3 

Produtts chimiques inorganiques; 
composes de metaux precieux, 
d'elements radioactifs, etc. 

Engrais 

Ouvrages en pierres, platre, ciment, 
amiante, mica ou matiSres analogues 

Produits ceramiques 

Verra et ouvrages en verre 

Perles fines ou de culture, pierres 
gemmes et metaux pr0cieux, monnaies, 
etc. 

Fer et acier 

Ouvrages en fer au en acier 

. Cuivre et ouvrages en cuivre 

Nickel et ouvrages en nickel 

Aluminium et ouvrages en aluminium 

Plomb et ouvrages en plomb 

Zinc et ouvrages en zinc 

Etain et ouvrages en etain 

Autres m9taux communs; cermets; 
ouvrages en ces mati8res 

Total des exportations minerales 

Total des exportations interieures 

Rapport entre les exportations minerales 
et les exportations interieures {%) 

Etats-Unis 

(milliers de 
dollars) 

362 768 

297 413 

10 651 802 

1 018215 

800 458 

241 928 

29821 

258 615 

1230192 

1508807 

1 140 034 

752 952 

422 542 

1967174 

66451 

512 603 

6 403 

64 742 

21 305 920 

86 289 538 

24,7 

(%) 

43,0 

16,4 

87,0 

81,6 

66,4 

92,5 

80,1 

83,1 

55,5 

83,5 

91,8 

65,4 

34,1 

74,5 

72,8 

82,5 

87,1 

40,2 

73,2 

76,6 

Source: Statistique Canada, no du catalogue 65-003 (publication trimestrielle). 
- : neant. 

CEE2 

(milliers de 
dollars) 

68826 

822 991 

229 869 

82131 

21867 

6 506 

1 837 

38201 

115 596 

98526 

19649 

283 383 

373 069 

294 244 

8247 

15157 

137 

35335 

2 515 571 

8 106 544 

31,0 

(%) 

8,2 

45,3 

1,9 

6,6 

1,8 

2,5 

4,9 

12,3 

5,2 

5,5 

1,6 

25,5 

30,1 

11,1 

9,0 

2,4 

1,9 

21,9 

8,6 

7,2 

Japan 

(milliers de 
dollars) 

45 727 

479 526 

863 905 

75151 

47 838 

3 740 

225 

3010 

42 586 

7 024 

1 850 

1 983 

71166 

179 304 

1 576 

18033 

142 

11 372 

1854158 

5 513 169 

33,6 

(%) 

5,4 

26,4 

7,1 

6,0 

4,0 

1,4 

0,6 

1,0 

1,9 

0,4 

0,1 

0,2 

5,8 

6,8 

1,7 

2,9 

1,9 

7,1 

6,4 

4,9 

Mexique 

frililliers de 
dollars) 

19218 

12176 

25 775 

302 

6 

42 

71 

49862 

20010 

5 

4682 

274 

1 074 

133 497 

547108 

24,4 

(%) 

2,3 

0,7 

0,2 

2,8 

1,6 

0,4 

0,7 

0,5 

0,5 

Autres 

(milliers de 
dollars) 

346 674 

203 076 

466 757 

71 458 

335 565 

9270 

5 338 

11155 

829105 

141 900 

59720 

98028 

366112 

198 509 

14 966 

75564 

668 

48643 

3 282 508 

12162923 

27,0 

(%) 

41,1 

11,2 

3,8 

5,7 

27,8 

3,5 

14,3 

3,6 

37,4 

7,9 

4,8 

8,8 

29,6 

7,5 

16,4 

12,2 

9,1 

30,2 

11,3 

10,8 

Total 

(milliers de 
dollars) 

843213 

1 815182 

12 238 108 

1247257 

1205728 

261 444 

37227 

311 023 

2 217 550 

1 806119 

1 241 263 

1109351 

1237571 

2 639 505 

91 240 

621 357 

7 350 

161166 

29 091 654 

112 619 282 

25,8 

1 Designe un groupe de produits mineraux compris dans le Systeme harmonise de designation et de codification des marchandises, en vigueur le 1 er janvier 1988. Les statistiques sur le commerce exterieur du Canada sont 
classees selon le Systeme harmonise. 2 GEE: Communaute economique europeenne. 3 La valeur totale des exportations de charbon, incluse dans le chapitre 27, est de 1,577 million de dollars. 

(%) 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 
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Scene internationale 

Winston Chambers 

L'auteur travai/le pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 995-0276 

Le climat economique international en 1992 n'a 
pas, a de nombreux egards, favorise la reprise 
economique tant esperee. La croissance economique 
dans les pays industriels a ete entravee par les 
effets cumulatifs defavorables de certains facteurs, 
dont les suivants : 

• les restrictions fiscales visant a freiner l'escalade 
des deficits budgetaires cycliques et structurels; 

• les taux d'interet reels relativement eleves, une 
baisse de la valeur des actifs et des ratios 
d'endettement malheureusement excessifs des 
societes; 

• les ajustements structurels necessaires a !'adap
tation face aux changements technologiques qui 
causent des taux de chomage eleves parmi la 
main-d'amvre specialisee, technique, profession
nelle et de gestion de nombreuses economies 
industrielles; 

• la montee du protectionnisme; 

• la deterioration de l'economie et le bouleversement 
social resultant du processus de restructuration 
industrielle des economies de !'Europe centrale 
et de l'Europe de l'Est. 

A !'exception des Etats-Unis qui ont montre une 
amelioration de la conjoncture economique, les 
principaux partenaires commerciaux du Canada 
ont ete plonges dans la recession tout au long de 1992. 
Pendant l'annee, l'economie japonaise a poursuivi 
sa tendance a la baisse, provoquant une chute de 
la croissance du produit national brut (PNB) reel, 
lequel s'est etabli a 1,6 %. La force de l'economie 
allemande a ete ebranlee par le c01lt de la reunifi
cation. Dans toute la Communaute europeenne, 
l'activite economique a ralenti et la confiance des 
gens d'affaires a ete quelque peu secouee par le 

retrait de la livre sterling britannique et de la lire 
italienne du mecanisme d'etablissement du taux de 
change europeen. 

Tous ces facteurs, conjugues a des reductions mar
quees des depenses consacrees a !'acquisition de 
materiel militaire neuf, ont eu des repercussions 
negatives sur le rythme de !'ensemble de l'economie 
et ont cause, avec le temps, une tres grande insta
bilite substantielle des marches internationaux des 
mineraux et des metaux. La production minerale 
globale ne s'est pas ajustee de far;on appropriee a la 
reduction du taux de consommation. Par consequent, 
l'approvisionnement excedentaire de nombreux 
produits mineraux persiste, et le prix de plusieurs 
mineraux et metaux a degringole. Cette situation 
resulte des activites de commercialisation realisees 
par d'anciens Etats membres de l'U.R.S.S.; en effet, 
par leurs besoins intenses d'acquerir des devises 
etrangeres, ces Etats ont inonde les marches des 
pays de l'Ouest de produits mineraux dont les prix 
etaient inferieurs aux couts de production. 

Compte tenu de ce scenario, il est important de se 
pencher brievement sur les faits nouveaux en 
matiere de flux d'investissements etrangers dans 
le secteur de la prospection et de la mise en valeur 
des mineraux. 

INVESTISSEMENTS 
DIRECTS ETRANGERS 

Les investissements dans la prospection et la mise 
en valeur des mineraux sont cycliques par nature, 
mais cette situation semble changer. Recemment, 
un nombre croissant de pays en developpement ont 
entrepris des programmes de restructuration 
importants dans le secteur mineral et les secteurs 
connexes, qui visent a attirer et a encourager les 
investissements de capitaux etrangers prives. A 
des degres variables, les lois sur I' exploitation 
miniere sont en voie de revision, la marche a suivre 
pour obtenir des permis est en train d'etre ratio
nalisee et les structures de la fiscalite et les condi
tions de rapatriement des benefices sont modifiees 
de far;on a etre plus favorables aux investissements 
etrangers. Des mesures ont egalement ete prises 
pour effectuer des levees geoscientifiques ou en 
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ameliorer les methodes, pour rendre plus accessibles 
les donnees geologiques existantes et pour former 
les nationaux afin qu'ils acquierent les techniques 
necessaires dans le secteur de la mise en valeur 
des ressources minerales. Des organismes multi
lateraux ont accru la portee de leurs programmes 
pour faciliter le flux de ressources financieres en 
provenance du secteur prive en offrant des couvertures 
d'assurance-risques non commerciales supplemen
taires, des services de placement des investisse
ments, des fonds de financement et des garanties 
ainsi que des services de consultation en matiere 
d'investissement etranger. 

Ces mesures ont permis d'accomplir deux choses. 
D'abord, elles ont donne la possibilite d'accroitre le 
flux d'investissements directs etrangers dans le 
secteur de la prospection et de la mise en valeur 
des mineraux dans certains pays en developpe
ment, malgre les conditions economiques defavorables 
qui regnaient dans le monde en 1992. Deuxiemement, 
elles ont pu montrer qu'un climat attrayant pour 
les investisseurs peut se traduire par des 
investissements anticycliques dans la prospection 
minerale. Il est en outre fort probable que les per
ceptions changeantes sur !'utilisation des terres, 
les problemes d'acces aux terres, la severite de la 
reglementation sur l'environnement et le cmlt 
d'observation aux Etats-Unis, au Canada et en 
Australie sont devenus, recemment, des facteurs 
determinants de la direction geographique des 
investissements dans la prospection et la mise en 
valeur des mineraux. 

COMMERCE DES MINERAUX 

Dans le contexte d'une foible reprise cyclique de 
l'economie americaine, d'une lente croissance 
economique au Japon et dans la Communaute 
europeenne et du dumping de mineraux et de 
metaux sur les marches internationaux par 
certains membres de l'ancien Conseil d'assistance 
economique mutuelle (CAEM), le rendement com
mercial de l'industrie minerale canadienne est 
notable. La valeur des exportations minerales a 
augmente de fa;on appreciable et leur part du 
marche s'est maintenue. On peut, en grande partie, 
attribuer cette situation a deux facteurs : la com
petitivite de l'industrie en matiere de cmlts et la 
depreciation du dollar canadien par rapport au 
dollar americain. 

Pour les neuf premiers mois de 1992, les donnees 
commerciales provisoires indiquent que les expor
tations totales de mineraux combustibles et non 
combustibles et de produits mineraux ont atteint 
29, 1 milliards de dollars. Cela equivaut a une 

hausse de 4,6 % par rapport au chiffre correspondant 
de la meme periode en 1991. De plus, ces exporta
tions representent environ 25 % des exportations 
totales du pays. Par ailleurs, les importations de 
mineraux combustibles et non combustibles se sont 
etablies a 14,3 milliards de dollars OU a environ 13 % 
des importations totales canadiennes. 

La valeur des exportations de mineraux non com
bustibles et de charbon s'est elevee a 18,4 milliards 
de dollars en 1992, soit une augmentation de 3,5 % 
par rapport a la meme periode en 1991. Environ 
58,8 % de ces exportations, qui incluaient les pro
duits mineraux bruts, affines, semi-ouvres et 
ouvres, ont ete expedies vers les Etats-Unis, tandis 
que 13,3 % ont ete achemines vers la Communaute 
economique europeenne et 9,9 %, vers le Japon. 

Pendant les neuf premiers mois de 1992, les impor
tations de mineraux non combustibles et de charbon 
ont ete evaluees a 10,2 milliards de dollars OU a 9,3 % 
de toutes les importations canadiennes. Par con
sequent, on a enregistre un surplus commercial de 
plus de huit milliards de dollars pour les mineraux 
non combustibles et le charbon pendant les trois 
premiers trimestres de 1992. 

FAITS NOUVEAUX EN MATU~RE 
D' ACCORDS BILATERAUX 
ET MULTILATERAUX 

Les dispositions prises par les organismes en 
matiere d'accords bilateraux et multilateraux sont 
soit des mesures speciales pour faire face a des 
politiques temporaires, soit des mecanismes neces
saires pour gerer une interdependance. Dans la 
perspective de l'industrie minerale, les accords 
commerciaux bilateraux et multilateraux en matiere 
de fiscalite, de commerce et d'environnement 
s'averent habituellement importants en raison de 
leurs effets possibles sur les couts de production 
ainsi que sur l'ampleur, la structure et la direction 
des flux d'investissements et des produits 
mineraux. 

Dans ce contexte, voici quelques-uns des accords 
multilateraux principaux qui ont ete conclus en 
1992: 

• l'Uruguay Round of Multilateral Trade 
Negotiations (Uruguay Round); 

• la Conference des Nations Unies sur l'environ
nement et le developpement (CNUED); 

• l'Accord de libre-echange nord-americain 
(ALENA). 



L'Uruguay Round 

Malgre des echeances non respectees et des impasses 
politiques, !'Uruguay Round of Multilateral Trade 
Negotiations, amorce en 1986, se poursuit. Les 
negociations ont ete, au mieux, interminables et 
souvent exasperantes. 

D'une maniere generale, le prolongement du calendrier 
des negociations peut, en grande partie, etre 
attribuable a deux facteurs : 

• les caracteristiques de l'environnement commercial 
international; 

• le nombre et la complexite des domaines et des 
questions a negocier. 

L'Uruguay Round a ete, a ce jour, mene pour contrer 
des politiques commerciales incompatibles ainsi 
que !'emergence de blocs economiques regionaux. 
Les conflits commerciaux decoulent de mesures 
protectionnistes prises pour remedier a certaines 
preoccupations comme : 

• la persistance de taux de chomage eleves; 

• la deterioration continue des deficits commerciaux; 

• la resistance des industries en voie d'extinction 
a un changement structure!; 

• la protection des revenus reels dans une agricul
ture couteuse. 

En resume, les mesures protectionnistes rivalisent 
avec les dispositions utilisees pour renforcer le 
systeme commercial multilateral ouvert. De plus, 
les recents conflits commerciaux n'ont pas, dans 
!'ensemble, ete resolus par les mecanismes de 
reglement des conflits prevus dans l'Accord general 
sur les tarifs douaniers et le commerce (GATT), 
mais plutot par des negociations bilaterales OU par 
des mesures punitives unilaterales. 

L'Uruguay Round est la huitieme serie de negocia
tions commerciales multilaterales tenue sous les 
auspices du GATT. Ces negociations ont un objectif 
global commun : promouvoir la croissance et le 
developpement par !'elimination des distorsions des 
echanges et !'elaboration d'un systeme commercial 
multilateral ouvert, previsible et durable. Cependant, 
l'objectif des negociations a depuis quelque peu 
differe. Les six premieres series de negociations ont 
pratiquement porte uniquement sur la reduction 
des droits de douane, et la septieme serie, le Tokyo 
Round (1973-1979), s'est attaquee aux barrieres 
non tarifaires. 
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L'Uruguay Round est de loin la plus vaste, la plus 
complexe et la plus exigeante serie de negociations 
commerciales multilaterales jamais entreprises. 11 
reunit 108 pays qui negocient certaines questions 
touchant notamment a I' agriculture, aux textiles, 
aux subventions, aux reglements des conflits, aux 
services, a la propriete intellectuelle et aux aspects 
des investissements lies au commerce. Tout y est 
mis en ceuvre pour creer !'organisation multilaterale 
du commerce (Multilateral Trade Organization), 
qui accorderait un statut juridique definitif au 
GATT. 

L'organisation souhaitee contribuerait a: 

• appliquer efficacement l'accord de l'Uruguay 
Round; 

• fournir une tribune pour d'autres negociations 
multilaterales; 

• administrer le mecanisme d'examen des politiques 
commerciales; 

• accroitre la cohesion en matiere d'elaboration 
des politiques en collaboration avec le Fonds 
monetaire international et la Banque mondiale. 

L'organisation verrait ace qu'une conference 
ministerielle ait lieu au moins une fois tous les 
deux ans de fa1;on a s'assurer une participation OU 

une surveillance politique du reseau commercial 
multilateral. 

Le maintien d'un systeme commercial multilateral 
ouvert s'avere fort important pour tous les pays. 11 
est vital pour de nombreux pays en developpement 
ainsi que pour les pays de l'Europe centrale et de 
l'Europe de l'Est; ces derniers connaissent une 
restructuration douloureuse de leurs economies et 
de leurs systemes economiques et ont enormement 
besoin d'un milieu favorable au commerce interna
tional. Le recours au protectionnisme et a la con
clusion d'accords exclusivement regionaux OU 

bilateraux (l'un ou l'autre) mettrait en danger le 
systeme commercial international et aboutirait a 
une crise possible du multilateralisme. 

Jusqu'a la fin de 1992, les negociations de !'Uruguay 
Round n'etaient pas terminees. Les questions non 
resolues touchent a !'agriculture, l'acces aux marches, 
les services, la propriete intellectuelle, les subven
tions, l'antidumping et la creation de !'organisation 
multilaterale du commerce. Les negociations se 
poursuivront en 1993 et encore. Si les possibilites 
offertes par !'Uruguay Round, malgre les divergences, 
sont escamotees, le principe du multilateralisme 
subira un coup de taille. 
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La Conference des Nations Unies 
sur l'environnement 
et le developpement 

La Conference des Nations Unies sur l'environnement 
et le developpement (CNUED)-le Sommet de la 
Terre - s'est tenue a Rio de Janeiro enjuin 1992. 
Ce fut un evenement sans precedent tant par son 
envergure que par la portee et les attentes des par
ticipants. Plus de 100 chefs d'Etat et leur delegation 
ainsi que des organismes non gouvernementaux, 
des cadres d'entreprises commerciales, des univer
sitaires, des groupes religieux et des autochtones y 
ont participe. 

La Conference, bien qu'elle filt decevante par son 
manque d'engagements a etablir des calendriers de 
changement des politiques et a accroitre les pro
grammes d'aide, a neanmoins reconnu unanimement 
l'urgence des politiques en matiere de developpe
ment et d'environnement. Lorsque cette reunion de 
12 jours s'est terminee, les dirigeants du monde 
entier ont adopte, par consensus, trois accords 
importants non contraignants, et plus de 150 pays 
ont signe deux grandes conventions ayant force 
obligatoire. 

Les trois accords non contraignants sont : 

• La Declaration de Rio, qui est un bref enonce 
des principes fondamentaux devant guider le 
comportement humain a l'egard de l'environ
nement, etablit les droits et les responsabilites 
des pays, des communautes et des personnes. 

• L'Agenda 21, qui est un plan d'action pour le 
21e siecle. Document de 800 pages, il couvre plus 
de 100 domaines sur lesquels doivent se pencher 
les gouvernements, Jes organismes et organisa
tions des Nations Unies, les organismes non 
gouvernementaux et le grand public. 

L'un des principaux themes de l'Agenda 21, qui 
concerne l'industrie minerale, est celui qui traite 
de !'utilisation efficace des ressources naturelles. 
L'accent porte sur les programmes d'action qu'il 
faut mettre en ceuvre sans delai pour empecher la 
destruction des ressources renouvelables et pour 
adopter une methode integree de planification et 
de gestion des ressources naturelles (sols, mineraux, 
eau et biote). L'objectif global - une «conception 
integree de la planification et de la gestion des 
ressources en sols» -, comme il a ete enonce dans 
I' Agenda 21, consiste a «faciliter !'affectation des 
terrains a des utilisations offrant les plus grands 
avantages durables et a encourager le passage a 
une gestion integree et durable des ressources en 
sols. Pour ce faire, il convient de tenir compte des 

questions ecologiques, sociales et economiques. II 
faudrait egalement considerer, entre autres, les 
zones protegees, le droit a la propriete privee, les 
droits des populations et collectivites autochtones 
et d'autres collectivites locales, et le role economique 
des femmes dans le secteur agricole et le developpe
ment rural». 

L'Agenda 21 fait egalement des propositions speci
fiques sur les questions suivantes : la gestion 
ecologiquement saine des substances chimiques 
toxiques, y compris la prevention du trafic interna
tional illicite de produits toxiques et dangereux; la 
gestion ecologiquement saine des dechets dangereux, 
y compris la prevention du trafic international 
illicite des dechets dangereux ainsi que la gestion 
ecologiquement saine des dechets solides et questions 
relatives aux eaux usees. 

• Une declaration de principes sur Jes 
forets - Cette convention non contraignante 
recommande que des progres rapides soient 
accomplis en reforestation, reboisement et con
servation et que soient mieux respectes les 
droits des habitants des forets et des nations 
hates dans le partage des avantages. 

Les deux conventions contraignantes sont les 
suivantes: 

• Une Convention cadre sur le changement 
climatique - Ce traite vise a stabiliser les con
centrations de «gaz a effet de serre» (surtout 
celles du dioxyde de carbone). Les pays indus
trialises reconnaissent le bien-fonde de revenir, 
avant l'an 2000, a la concentration de leurs 
emissions enregistree en 1990. Meme si 
quelques mesures ou cibles determinees sont 
indiquees, un mecanisme permettant de prendre 
des dispositions plus importantes dans l'avenir, 
si la situation le justifie, a ete mis sur pied. 

• Convention sur la biodiversite - Cette con
vention exige que les pays adoptent des regle
ments pour preserver les ressources biologiques 
et pour promouvoir le partage juste et equitable 
des avantages a tirer de la diversite biologique 
des pays en developpement. 

La preoccupation centrale pendant toute la duree 
des negociations, en particulier celle concernant les 
domaines d'activite de I' Agenda 21, s'est articulee 
autour des moyens de financement. Qui va payer? 
Les fonds devront provenir des pollueurs (par la 
perception d'amendes et par la delivrance de droits 
de polluer et de droits de pollution negociables), de 
debouches commerciaux et de sources volontaires 
et officielles. Des fonds supplementaires pourraient 
provenir des organismes suivants: 



• Aide publique au developpement (APD) des 
pays industrialises - Les pays industrialises ont 
reaffirme leur engagement a atteindre la cible 
de 0, 7 % du produit national brut (PNB) etablie 
par les Nations Unies (seuls les Pays-Bas et les 
pays scandinaves y sont parvenus). La France et 
l'Allemagne se sont engagees a atteindre cette 
cible avant l'an 2000. Les Etats-Unis, dont le 
financement correspond a 0,2 % du PNB, se sont 
eloignes de cette cible. 

• Fonds pour l'environnement mondial - Le 
Fonds, gere conjointement par la Banque mondiale, 
le Programme des Nations Unies pour l'environ
nement et le Programme des Nations Unies 
pour le developpement, s'avere une source 
importante de financement pour les projets 
offrant des avantages. Lorsque le Fonds sera 
parfaitement au point, il sera restructure pour 
accueillir des membres du monde entier et pour 
rendre transparent son systeme de prise de deci
sion de fac;;on a permettre une representation 
equilibree et equitable des parties autant 
receveuses que donneuses. 

• Association internationale de developpe
ment - L'Agenda 21 preconise un «supplement
Terre» pour aider les pays les plus pauvres a 
regler leurs problemes nationaux portant sur la 
protection de l'environnement. Le «Supplement
Terre» consisterait a reconstituer les ressources 
de I' Association (organisme de pret privilegie de 
la Banque mondiale) au-dessus du montant 
necessaire pour maintenir en pratique le 
financement actuel. Bien entendu, cette proposi
tion n'a pas ete sanctionnee par la Banque 
mondiale. 

Si les gouvernements, les organismes d'aide et les 
entreprises privees respectent les engagements 
qu'ils ont faits a Rio de Janeiro, les amendes 
encourues sur les biens et services seront le reflet 
de leur rarete et de leurs valeurs environnementales. 
Etant donne que certains de ces biens seront 
negocies, le lien entre le commerce et les politiques 
de l'environnement est devenu une question 
controversee. 

La reglementation internationale sur le commerce 
est perc;;ue, par certains, comme un facteur limitant 
la capacite des pays a proteger les ressources envi
ronnementales nationales et globales. Par ailleurs, 
les analystes des politiques commerciales considerent 
que les restrictions commerciales aux fins de l'envi
ronnement sont une nouvelle forme de protection
nisme. De plus, les pays en developpement craignent 
que les pays industrialises recourent a des sanctions 
commerciales pour faire respecter les objectifs 
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environnementaux a l'echelle nationale et interna
tionale. Des solutions sont recherchees dans le 
cadre des articles du GATT. 

A l'heure actuelle, il y a plusieurs accords multi
laterauxl sur l'environnement qui contiennent des 
mesures commerciales en guise de mecanismes 
d'execution OU de mecanismes d'autorisation. La 
fac;;on dont les mesures commerciales sont traitees 
par les reglements du GATT s'avere un sujet 
decisif. 

Les deux principes fondamentaux du GA TT sont la 
«non-discrimination» et le «traitement national». 
Le traitement non discriminatoire ou de la nation 
la plus favorisee oblige tous les pays qui sont parties 
contractantes au GATT d'etendre a toutes les autres 
parties contractantes les conditions accordees au 
pays partenaire le plus favorise. Le traitement 
national oblige les parties contractantes a traiter 
les importations de la meme fac;;on que les «produits 
similaires» produits dans leur propre pays au 
chapitre des taxes, des normes et des reglements. 

L'Accord general sur les tarifs douaniers et le 
commerce (GATT) prevoit uncertain nombre 
d'exceptions. L'article XX permet certaines restric
tions au commerce a condition qu'il ne s'agisse pas 
d'un moyen de discrimination «arbitraire ou 
injustifiee» ni d'une barriere commerciale deguisee. 
Par exemple, I' article XX(b) permet des mesures 
«necessaires» a la protection de la sante et de la vie 
des personnes et des animaux OU a la preservation 
des vegetaux. L'article XX(g) permet des mesures 
commerciales se rapportant a la conservation des 
ressources naturelles epuisables du pays si de 
telles mesures sont appliquees conjointement avec 
des restrictions a la production et a la consomma
tion interieures. La Conference des Nations Unies 
sur l'environnement et le developpement (CNUED) 
a cree un probleme en s'assurant que les politiques 
en matiere de commerce et de protection de l'envi
ronnement s'appuient reciproquement. Elle a ainsi 
permis l'amorce d'un processus qui provoquera 
sans doute des problemes commerciaux difficiles 
que devra resoudre le GATT. 

1 Parmi Jes accords sur la protection de l'environnement, 
mentionnons la Convention sur le commerce international des 
especes de faune et de flore sauvages menacees d'extinction 
(CITES), Jes Directives de Londres pour l'echange de renseigne
ments sur le commerce international des produits chimiques, la 
Convention de Bale sur le controle des mouvements transfrontieres 
de dechets dangereux et de !eur elimination et le Protocole de 
Montreal relatif a des substances qui appauvrissent la couche 
d'ozone. 
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Accord de libre-echange 
nord-americain 

Le 12 aout 1992, les Etats-Unis, le Canada et le 
Mexique ont conclu un Accord de libre-echange 
nord-americain (ALENA). Le textejuridique de cet 
accord a ete paraphe par les ministres du Commerce 
des trois pays en octobre 1992 et signe par les trois 
chefs d'Etat respectifs en decembre 1992. L'Accord 
doit maintenant etre ratifie par les corps legislatifs 
des trois pays avant son entree en vigueur. 

Les objectifs etablis par ces trois pays lorsque les 
negociations ont commence etaient les suivants : 

• elaborer un accord qui soit conforme aux 
modalites du GATT; 

• liberaliser des barrieres commerciales internes 
sans eriger de nouvelles barrieres commerciales 
contre les pays n'etant pas lies par l'ALENA; 

• conclure une entente qui repose sur L'Accord de 
libre-echange Canada - Etats-Unis et sur les 
travaux en cours de !'Uruguay Round of 
Multilateral Trade Negotiations. 

11 faut souligner que l'ALENA n'erige pas de barrieres 
contre les autres pays et ne vise pas a exclure qui 
que ce soit du marche nord-americain. L'Accord 
n'elimine que les barrieres entre les trois pays 
membres. De fait, l'ALENA est un moyen d'accelerer 
la liberalisation du commerce et le libre-echange 
conformement aux articles du GATT. 

L'ALENA couvre un large eventail de questions 
liees aux politiques economiques et commerciales. 
Les clauses concernent certains sujets comme les 
reglements d'origine, le commerce des biens et des 
services, l'energie, !'agriculture, les achats gouverne~ 
mentaux, les normes techniques, la propriete intel
lectuelle, les investissements, les services 
financiers, la protection de l'environnement et les 
methodes de reglement des conflits. 

PREVISIONS 
A COURT TERME 

Dans !'ensemble, l'industrie minerale a connu une 
annee difficile en 1992. Les prix des produits 
mineraux ont ete faibles, la capacite de production 
a ete sous-utilisee, les profits ont chute conside
rablement et les organismes ont eu a faire face a de 
nouveaux problemes. Ces conditions persisteront
elles? Quelles sont les previsions a court terme? 

D'aucuns savent que l'avenir de l'industrie 
minerale canadienne comme entite commerciale 
viable tient a trois facteurs principaux : 

• le niveau et les changements de niveau de 
l'activite economique globale et !'evolution associee 
de la demande de mineraux et de metaux2; 

• la competitivite des couts et des prix de l'industrie 
sur tous les marches (interieurs et interna
tionaux) des :rilineraux et des metaux; 

• l'acces aux marches. 

A l'heure actuelle, tous ces facteurs sont des sources 
de preoccupation pour l'industrie et continueront, 
selon toute probabilite, a l'etre pendant un certain 
temps. 

D'abord, la lente reprise economique aux Etats-Unis, 
la faible croissance de l'economie du Japan et de la 
Communaute europeenne, la persistance des taux 
de chomage eleves et la deflation continue dans 
presque toutes les economies industrielles laissent 
entrevoir a court terme des taux de croissance 
economique modestes. La OU le chomage est eleve 
et !'inflation est faible, la question soulevee est de 
determiner si la politique macroeconomique peut 
etre modifiee pour stimuler la demande a court 
terme. Cependant, la modification de la politique a 
court terme ne devrait pas compromettre l'objectif 
consistant a mettre en place un milieu macro
economique sain et stable qui appuie la croissance 
a moyen terme. De fait, il n'existe pas de solutions 
rapides de la situation economique actuelle a 
l'echelle internationale. 

Deuxiemement, des pressions croissantes s'exercent 
sur l'industrie minerale pour qu'elle se plie aux 
exigences d'un developpement durable. Pour ce 
faire, il lui faudra sans conteste augmenter ses 
couts de production. A une epoque OU les prix des 
produits se sont affaisses, des couts supplemen
taires pourraient mener a des pertes fi.nancieres. 

Troisiemement, les resultats actuels de !'Uruguay 
Round et I' emergence de methodes commerciales 
protectionnistes pourraient avoir des effets 
nefastes sur l'acces aux marches. Pour les indus
tries qui dependent autant des exportations que le 
fait l'industrie minerale canadienne, cette situation 
pourrait etre desastreuse. 

2 La demande de rnineraux et de metaux consiste en une 
demande derivee. Elle derive de la dernande de biens de consom
rnation et de production pour lesquels les mineraux constituent 
des facteurs essentiels de production. Par consequent, la crois
sance ou la diminution de la quantite de mineraux et de produits 
rnineraux demandee est fonction du rythme de la croissance 
econornique et de la configuration associee de l'activite indus
trielle. 



En resume, l'industrie minerale est confrontee a de 
nombreux defis, dont le ralentissement economique, 
les pressions grandissantes pour integrer les couts 
de la lutte contre la pollution, les mesures protec
tionnistes sur le commerce et les questions d'acces 
aux terres. Ces defis ne peuvent pas etre releves 

SC~NE IN TERNA TIONALE 2. 7 

tres rapidement. La mise en ceuvre de politiques 
macroeconomiques necessite une collaboration 
inernationale. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 
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Si l'on se fonde sur la valeur de la production des 
metaux, des non-metaux, des materiaux de cons
truction et du charbon en 1992, l'industrie miniere 
canadienne a continue a subir les effets de la recession 
mondiale; en effet, la valeur de leur production a 
atteint 16,3 milliards de dollars en 1992, soit une 
baisse de 920 millions (ou de 5,4 %) par rapport a celle 
de 1991. De fortes diminutions ont ete enregistrees 
dans le cas de l'or, du charbon et du soufre elemen
taire. Lorsqu'on inclut le gaz naturel, les sous-produits 
du gaz naturel et le petrole brut, la valeur de la 
production minerale s'eleve a 35,4 milliards de dollars, 
soit une hausse de 0,6 par rapport a celle de 1991. 

Bien qu'ils aient grimpe brievement au milieu de 
l'annee, les prix de la plupart des principaux produits 
mineraux ont continue a descendre tout au long de 
l'annee. Les prix du nickel ont ete particulierement 
faibles, chutant de quelque 25 % au cours de l'annee 
pour s'etablir a 2,60 $US/lb a la fin de 1992. 

Les mises en valeur de nouvelles mines ont ete peu 
nombreuses; ceci est principalement attribuable aux 
mauvaises conditions du marche, aux difficultes de 
financement et aux delais interminables engendres 
par !'evaluation, conformement a la reglementation, 
des repercussions de !'exploitation miniere sur 
l'environnement. En 1992, les mines ont ferme dans 
de nombreuses regions, d'autres ont freine leur 
production et deux mines ont ete gravement touchees 
par des explosions souterraines; ces dernieres ont 
cause des pertes de vie a la mine d'or Giant de la 
Royal Oak Mines Inc. a Yellowknife (T. N.-0.) et a 
la mine de charbon Westray de la Curragh Inc. a 
Plymouth (N.-E.). Par consequent, le nombre 
d'emplois dans l'industrie miniere a chute de 8,0 % 
(ou de quelque 5000 personnes) pour se situer a 
environ 64 OOO a la fin de l'annee. Les plus impor
tantes baisses ont ete enregistrees dans les mines 
de metaux et dans celles de charbon. 

La diminution des travaux d'exploration s'est pour
suivie dans tout le pays. Le diamant, en particulier 
dans la vaste zone diamantilere des Territoires du 
Nord-Ouest, est le seul mineral ayant connu une 
croissance reelle dans ce secteur. La decouverte de 
kimberlites diamantiieres en 1991 et la confirmation 
de la presence de microdiamants et de macrodiamants 
dans la region du lac de Gras a provoque la plus forte 
activite de jalonnement de l'histoire canadienne. A 
la fin de 1992, pres de 5,4 millions d'hectares avaient 
ete jalonnes. De plus, d'importants travaux de 
jalonnement ont ete realises en Alberta. Les activites 
liees a I' exploration a la recherche du diamant ont 
continue en Saskatchewan, et un certain interet s'est 
manifeste au Manitoba dans la region de Snow Lake. 
La ville de Kirkland Lake (Ont.), dans le centre du 
Canada, a ete le site d'un regain de prospection a 
la recherche du diamant. 

En 1992, de nouvelles ententes sur !'exploitation 
minerale ont ete conclues par le Canada avec la 
Nouvelle-Ecosse, le Quebec, !'Alberta et la 
Colombie-Britannique. De telles ententes ont done 
ete realisees avec toutes les [>rOvinces et les deux 
territoires, a !'exception de l'Ile-du-Prince-Edouard. 
La valeur totale de ces ententes s'eleve a environ 
243 millions de dollars, dont 133 millions proviennent 
du gouvemement federal et 110 millions, des 
provinces et des territoires. Toutes les ententes 
mettent l'accent sur les activites geoscientifiques. 

A la 49e Conference annuelle des ministres des Mines 
qui a eu lieu a Whitehorse (Yn) en septembre 1992, 
les ministres ont convenu de mettre sur pied un plan 
d'action general regroupant plusieurs intervenants, 
lequel porterait sur l'avenir de l'industrie miniere 
canadienne. En se basant sur une proposition de 
L'Association miniere du Canada, les ministres ont 
conclu qu'il etait opportun d'elaborer une vision 
commune pour l'industrie et de formuler des propo
sitions pour aborder les questions auxquelles doit 
particulierement faire face le secteur des mineraux; 
parmi ces questions, mentionnons l'acces aux terres 
et les droits de propriete, I' evaluation des effets sur 
l'environnement et l'octroi des permis, les preoccu
pations du grand public, les revendications territoriales 
ainsi que le prelevement de taxes et de droits. En 
outre, on s'est entendu pour dire que ce plan, appele 
Initiative miniere de Whitehorse (IW), necessitera 
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la participation de tous les niveaux de competence 
gouvernementale ainsi que celle de l'industrie et 
d'autres inteivenants, comme les groupes autochtones, 
les syndicats et les organismes s'interessant a la 
nature et aux especes sauvages. Un comite directeur 
compose de trois ministres (du Manitoba, du Yukon 
et du Nouveau-Brunswick) s'est vu confier la res
ponsabilite d'elaborer un plan d'action et un calendrier 
aux fins de l'Initiative et de presenter un rapport 
aux ministres lors de la convention annuelle de 
l'Association canadienne des prospecteurs et entre
preneurs qui se tiendra en mars 1993. 

TERRE-NEUVE ET LABRADOR 

La valeur estimee de la production minerale a 
Terre-Neuve et au Labrador a atteint 735,3 millions 
de dollars en 1992, soit une diminution de quelque 
4,8 % par rapport a celle de 1991. La valeur de la 
production de minerai de fer compte pour environ 
93 % de la valeur totale de la production. Tous les 
principaux indicateurs (claims jalonnes, claims en 
regle, forages au diamant et depenses d'exploration) 
ont affiche des baisses par rapport a l'annee precedente. 
Le nombre d'emplois a diminue de 10 % pour s'etablir 
a environ 3038. 

En 1992, l'industrie miniere a connu certains revers. 
La Compagnie miniere IOC a ferme ses installations 
pendant cinq semaines durant l'ete; cette societe 
ainsi que la Wabush Mines ont mis a pied au total 
quelque 250 personnes. Les mauvaises conditions 
du marche ont incite la compagnie The Newfoundland 
Resources & Mining Company Limited (NRMC) et 
la Trinity Brick Products Limited a fermer leurs 
installations en 1992. Cependant, elles sont censees 
les rouvrir au printemps de 1993. 

Aspect plus positif, la Royal Oak Mines Inc. a rouvert 
la mine d'or Hope Brook et a coule son premier lingot 
d'or en juillet 1992. La Teranov Mining Corp. a 
continue a exploiter la nouvelle usine de traitement 
par voie humide qui permet de recuperer l'amiante 
des residus produits a Baie Verte. Durant l'hiver, 
l'usine a ete temporairement fermee pendant quatre 
mois a cause de problemes de gel. Des solutions a 
ces problemes devraient etre trouvees en 1993. 

Au cours de la derniere decennie, la pierre de 
dimension de Terre-Neuve a suscite beaucoup 
d'interet chez les investisseurs. Cet interet a connu 
un regain en 1992 lorsqu'on a commence a produire 
commercialement de l'anorthosite au Labrador et 
qu'une grande usine de traitement de panneaux 
d'ardoise a ete construite par la Newfoundland 
Slate Inc. a Burgoynes Cove. La societe a officielle
ment ouvert ses portes en octobre 1992 et a vendu 

sa production en Europe, aux Etats-Unis, au Japon 
et dans d'autres regions du Canada. 

Un grand nombre de gisements de pierre de dimension 
font actuellement l'objet de travaux d'exploration 
et d'evaluation pour leur mise en valeur. Il faut 
noter en particulier la presence de gisements de 
marbre dans la region de Deer Lake et de Corner 
Brook, de granites dans le centre de Terre-Neuve 
et de gisements d'ardoise dans l'est de Terre-Neuve. 

L'annee 1992 a ete marquee par d'autres faits 
saillants dans les secteurs de l'exploration et de la 
mise en valeur. La NovaGold Resources Inc. a re9u 
l'approbation, en matiere de protection de l'environne
ment, d'entreprendre l'exploitation du gisement 
aurifere Pine Cove pres de Ming's Bight; la societe 
a fore au diamant pres de 2400 m de roche pour 
mieux delimiter les reserves exploitables. La com
pagnie Ressources Hillsborough Limitee a termine 
une etude de faisabilite de son gisement de calcaire 
Mainland sur la peninsule de Port-au-Port. Le 
forage a permis d'etablir que les reserves indiquees 
s'elevent a 60 Mt titrant 98,3 % de carbonate de 
calcium. La Falconbridge Limitee et la societe 
Explorations Noranda Limitee ont realise des 
programmes de forage au diamant a la recherche 
de metaux communs sur certaines proprietes du 
Labrador. De plus, l'exploration en surface s'est 
accrue au Labrador. 

, 

NOUVELLE-ECOSSE 

La valeur de la production minerale, incluant celle 
du charbon, a ete evaluee a 437 millions de dollars 
en 1992, soit une baisse de 5 % par rapport a celle 
de 1991. De ce total, 265 millions sont attribuables 
a la production de charbon. Si l'on inclut le petrole 
et le gaz naturel, la valeur totale de la production 
atteint 540 millions de dollars, soit 17 % de plus 
qu'en 1991. 

Les travaux d'exploration et demise en valeur 
minerales en Nouvelle-Ecosse ont diminue par rapport 
a l'annee precedente; en effet, les depenses ont 
atteint 2,5 millions de dollars en 1992, comparative
ment a 4,1 millions en 1991. Au total, 12 OOO claims, 
dont plusieurs nouveaux, ont ete jalonnes en 1991. 
Le forage d'exploration a augmente legerement en 
1992, etant donne que le nombre de metres fores 
est passe de 10 450 m en 1991 a environ 11 OOO m 
en 1992. 

A la fin de l'annee, aucune mine de metaux n'etait 
exploitee en Nouvelle-Ecosse. Par consequent, la 
production de metaux a chute de 99 % par rapport 
a l'annee precedente. La mine d'etain East 



Kemptville de la Rio Algom Limitee a ferme au 
debut de 1992 et la mine de plomb-zinc Gays River 
de la Westminer Canada Limitee a ferme en 1991. 
Cependant, certains investisseurs ont commence a 
s'interesser a ces mines et a la mine d'or Tangier. 
La province et le secteur prive ont fait la promotion 
des possibilites d'investissement qu'offrent ces 
mines. 

En ce qui concerne la production de charbon, la 
Societe de developpement du Cap-Breton (SDCB) a 
ferme sa mine Lingan a la fin de 1992 apres l'avoir 
exploitee durant 20 ans. La societe continue 
d'exploiter les mines Phalen et Prince. La mine de 
charbon Westray de la Curragh Inc. a ferme au 
milieu de l'annee a la suite d'une explosion souterraine 
qui a tue 26 mineurs. 

Une nouvelle loi sur les ressources minerales 
(Mineral Resources Act) a ete adoptee en mars 1992. 
Elle inclut une structure a deux niveaux touchant 
les permis d'exploration et d'exploitation miniere. 
Les permis demise en valeur ont ete supprimes et 
les concessions minieres peuvent etre detenues pour 
une periode de temps indefinie. Les autres caracte
ristiques importantes sont notamment la delivrance 
de cartes d'identite aux prospecteurs et !'amelioration 
des definitions relatives aux exigences en matiere 
d'etablissement de rapports. 

L'Entente de cooperation Canada - N ouvelle-Ecosse 
sur I' exploitation minerale (de 1990 a 1992) a expire 
le 31mars1992. Cependant, une nouvelle Entente 
de cooperation sur !'exploitation minerale (de 1992 
a 1995) a ete conclue le 27 amlt 1992. Elle est evaluee 
a 10 millions de dollars (7 millions de dollars du 
Canada et 3 millions de la Nouvelle-Ecosse). 

NOUVEAU-BRUNSWICK 

En 1992, la valeur de la production minerale au 
Nouveau-Brunswick, y compris celle du charbon, a 
atteint 886 millions de dollars; ceci represente une 
augmentation d'environ 32 % par rapport a celle de 
1991. La faible production de 1991 a surtout ete 
attribuable a la greve prolongee qui a touche la 
Brunswick Mining and Smelting Corporation Limited 
et qui a eu des effets sur la production de zinc et de 
plomb. Au 31 decembre 1992, on comptait 19 262 claims 
miniers et 8664 equivalents de claims en regle 
dans la province. Environ 17 millions de dollars 
ont ete depenses en 1992 dans le domaine de 
!'exploration, le point de mire de ces activites ayant 
ete le camp de Bathurst. 

La mise en valeur miniere au Nouveau-Brunswick a 
ete limitee en 1992, et l'on prevoit que toute recupe-
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ration sera liee a une reprise de l'economie au cours 
de la prochaine annee. Cependant, la Brunswick 
Mining and Smelting Corporation Limited a pour
suivi la mise en reuvre de son programme visant a 
accroitre la productivite et a reduire les cmlts. En 
1992, il a permis d'augmenter la productivite de 30 % 
et de diminuer les cmlts de 15 %. La societe a egale
ment pris des mesures importantes en matiere 
d'economies d'energie. Dans la region de Sussex, la 
Potacan Mining Company (PMC) et la Potasse 
d'Amerique ont augmente leur production de 10 % 
par rapport a celle de 1991. Les deux mines ont 
entrepris des programmes de reduction des frais. 

Ailleurs dans la province, l'Arimetco International 
Inc. a acquis de la societe Ressources Breakwater 
Ltee, en avril 1992, une part de 50 % dans la mine 
de zinc de la societe East West Caribou Mining 
Limited; celle-ci a ete mise en veilleuse lors de sa 
fermeture en 1990. L'Arimetco a entrepris aux 
Etats-Unis des etudes sur !'extraction du zinc et du 
cuivre par un procede de lixiviation a l'ammoniaque. 
Dans la region de Newcastle, la Stratabound 
Minerals Corp. a restaure le site Captain North 
Extension; elle poursuit cependant ces travaux 
d'exploration dans la region. 

La Murray Brook Resources Incorporated (filiale a 
part entiere de la NovaGold Resources Inc.) a cesse 
ses activites d'exploitation en aout. Toutefois, la 
societe envisage de mettre en valeur deux gisements 
importants au Nouveau-Brunswick. Elle a acquis 
du Centre canadien de la technologie des mineraux 
et de l'energie (CANMET) les droits technologiques 
lui permettant de mettre au point le procede de 
lixiviation au chlorure ferrique; elle propose en outre 
la mise en reuvre d'un programme-pilote pour 1993. 
De plus, la province a approuve le projet de lixivia
tion biologique de la NovaGold qui vise a recuperer 
du cuivre et de l'argent a Murray Brook. Cette usine 
a ete exploitee brievement a la fin de l'annee et a 
ete fermee en raison des basses temperatures. 
Depuis, la NovaGold a conclu une entente avec 
l'Arimetco pour traiter le reste du minerai de cuivre
argent de Murray Brook a l'usine de Caribou. La 
NovaGold projette de remettre en marche !'installa
tion de lixiviation biologique pour traiter le minerai 
stocke en tas, avant de la fermer definitivement. 

QUEBEC 

L'industrie miniere quebecoise a connu une autre 
annee difficile en 1992. La valeur de la production 
minerale du Quebec n'a ete que de 2,63 milliards 
de dollars, poursuivant sa chute entreprise en 1991 
apres une annee record de 3,037 milliards de dollars 
en 1990. 11 s'agit d'une baisse de 10,2 % par rapport 



3.4 REVUE REGIONALE 

a la production de 1991. Cette chute est presque 
trois fois plus importante que celle enregistree 
l'annee precedente. La baisse s'est surtout fait sentir 
dans le secteur des mineraux metalliques (-13,7 %) 
OU l'on a note plusieurs fermetures. La region de 
Chapais-Chibougamau a ete particulierement touchee. 
Le secteur des mineraux non metalliques a connu 
une legere hausse de 3,5 %, tandis que le secteur des 
materiaux de construction a vu la valeur de ses 
expeditions decliner de 12,5 %. Consequemment, 
l'emploi minier a diminue de 8,3 % par rapport a 1991. 

D'apres des donnees provisoires, les investissements 
dans l'industrie minerale ont ete en baisse de 17 ,6 % 
par rapport a ceux de 1991 et ils n'ont meme pas 
atteint la valeur de 1984. Tous les secteurs d'inves
tissement tels que I' exploration, la mise en valeur, 
les immobilisations et les reparations ont enregistre 
une baisse. La chute des prix des metaux, la diminu
tion des profits des grandes societes minieres et la 
mefiance des petits investisseurs envers les petites 
societes d'exploration miniere ont contribue a dimi
nuer les investissements. 

La region de Chapais-Chibougamau a continue d'etre 
durement touchee par la fermeture d'exploitations 
minieres. Apres la fermeture en juin 1991 de sa 
division Opemiska a Chapais, la Minnova Inc. a 
interrompu en mars 1992 ses activites a sa division 
Lac Shortt. La W estminer Canada Limitee a egale
ment cesse !'exploitation de ses mines Copper Rand 
et Portage, a Chibougamau, en novembre 1992. 11 
n'existe plus qu'une seule mine en exploitation, 
tandis qu'il y en avait onze, il y a cinq ans. Afin de 
venir en aide a cette region, les gouvernements du 
Canada et du Quebec ont mis en place le 
Programme de soutien du secteur minier de 
Chapais-Chibougamau. Ce programme fournira 
une aide de 12,5 millions de dollars aux entreprises 
minieres et aux prospecteurs d'ici la fin de 1996. 
Des depenses de l'ordre de 3,26 millions de dollars 
sont prevues pour l'exercice financier 1992-1993. 
Malgre la fermeture de mines, !'exploration miniere 
y a ete particulierement dynamique. Des travaux 
executes par la Westminer Canada Limitee ont 
permis de delimiter des reserves geologiques de 
165 OOO t renfermant 5 g d'or par tonne de minerais 
dans le canton de Cuvier et de trouver un recoupe
ment titrant 8,9 g d'or par tonne de minerais dans 
un trou de forage pres de la mine Joe Mann, qui est 
situee dans le canton de Hazeur et qui appartient a 
la societe Ressources Meston Inc. La Minnova Inc. 
a delimite des reserves geologiques de 8,3 Mt ren
fermant 2 g d'or par tonne de minerais dans la zone 
aurifere Chevrier. En 1992, la Minnova Inc. a egale
ment entrepris une etude de faisabilite visant la 
mise en production du depot aurifere Troilus, situe 
a 125 km au nord-ouest de Chibougamau. 

Dans la region de Joutel, deux decouvertes impor
tantes ont ete faites pres des mines actuellement 
en exploitation, soit a l'est de la mine Etang d'or 
Est dans le secteur de Casa Berardi et a l'ouest du 
gisement principal de la mine Telbel a Joutel. Par 
contre, deux exploitations minieres souterraines, 
soit la Division Joutel de la societe Agnico-Eagle 
Mines Limited et la mine souterraine de la societe 
Les Mines Selbaie, cesseront leurs activites d'ici le 
debut de 1994 en raison de l'epuisement des reserves. 

Trois decouvertes importantes ont egalement ete faites 
dans la region de Matagami - Lebel-sur-Quevillon : 
la zone polymetallique Bell Allard-Sud dans le canton 
de Galinee, la zone aurifere Verneuil dans le canton 
de Verneuil et la zone auri:fere Douay 531 dans le 

· canton de Douay. 

Dans l'est du Quebec, le Programme d'assistance 
financiere a la prospection miniere de l'Est du 
Quebec a permis la poursuite d'une trentaine de 
projets impliquant environ 100 prospecteurs de cette 
region, au cout de 1,3 million de dollars pour l'annee 
financiere 1992-1993. Ce programme a permis la 
decouverte de quelques indices mineralises dont la 
presence de cuivre au sud-est de Marsoui, pres du 
lac Cristal. Des travaux d'exploration plus importants 
sont prevus pour 1993. 

En Ungava, la Falconbridge Limitee a continue la 
mise en valeur du gisement de cuivre-nickel 
Katinniq situe sur la propriete Raglan. Une decision 
portant sur la production doit etre prise en 1993. La 
region Cote-Nord a ete frappee par plusieurs arrets 
de production dans les mines de fer occasionnant 
des mises a pied temporaires en juillet, en aout et 
en decembre. Les societes minieres ont diminue 
leur production en raison d'une plus faible demande 
et des prix a la baisse. 

En Abitibi, la region a ete frappee par la fermeture 
des mines Estrades, Mobrun, Camilo, Malartic
Hygrade, Kierens, Norlartic et Simkar. Les mines 
Dumont, Ferderber, Sigma et Kiena ont rationalise 
leurs activites. Des decouvertes importantes ont 
ete faites dans la region de Val-d'Or, dont la zone 
Dubuisson-Est qu'on prevoit exploiter sous peu, et 
a Cadillac pres de la mine Laronde. La construction 
des infrastructures de surface dans le gisement 
Louvicourt s'est poursuivie durant toute l'annee et 
le fon~age de deux puits a debute. La mine Norita 
Est a ete inauguree au mois d'aout. 

Le renouvellement de l'Entente auxiliaire Canada
Quebec sur le developpement mineral a ete conclu 
en decembre 1992. Cette entente, qui se terminera 
le 31mars1998, aura une enveloppe de 100 millions 
de dollars, provenant a parts egales des deux 
paliers de gouvernement. 



On prevoit que les depenses d'exploration en 1993 
devraient rester sensiblement au meme niveau que 
celui de 1992. Les travaux demise en valeur de la 
Lentille 1100 a la mine Mobrun et les travaux 
d'infrastructure des gisements Grevet et Louvicourt 
vont se poursuivre. La nouvelle entente sur le 
developpement mineral devrait favoriser !'explora
tion miniere. Aucune mise en production importante 
n'est prevue pour 1993. La quantite d'or et de cuivre 
produite diminuera en raison de la fermeture des 
mines productrices d'or et de cuivre en 1992 et a 
cause de l'epuisement des reserves de la mine Ansil 
en 1993. Avec !'incertitude qui regne dans le secteur 
de l'acier, on peut s'attendre ace qu'une rationalisa
tion des couts augmente la competitivite de l'industrie 
du minerai de fer; cette rationalisation aura un 
effet negatif sur le nombre d'emplois. 

ONTARIO 

La valeur totale de la production de mineraux non 
combustibles en Ontario a atteint, selon les estima
tions, 4, 7 milliards de dollars en 1992; ceci equivaut 
a une diminution de 6,3 % par rapport a 1991. La 
contribution des metaux a ete de 3,6 milliards de 
dollars, soit 5,9 % de moins qu'en 1991; celle des 
non-metaux a ete de 233 millions, entrainant une 
baisse de 0,1 % comparativement a 1991; celle des 
materiaux de construction a ete de 910 millions, 
soit 9,3 % de moins qu'en 1991. La valeur moins 
elevee de la production peut etre attribuee en grande 
partie a la chute des prix des metaux. 

En 1992, des baisses de production et des mises a 
pied ont eu lieu aux installations de l'Inco Limitee 
et de la Falconbridge Limitee a Sudbury ainsi que 
des mises a pied a plusieurs autres mines du nord 
de l'Ontario et ce, dans le but de reduire les frais. 
Des mines ont ferme a Elliot Lake (de la Denison 
Mines Limited), a Timmins (Timmins Nickel Inc.), 
a Wawa (Les Explorations Muscocho Ltee I 
McNellen Resources, Inc.), a Kirkland Lake 
(Northfield Minerals Inc.) et a Thunder Bay (Inco 
Limitee). 

Les fermetures de mines ont ete en partie compensees 
par l'ouverture de la mine Lower Coleman (appar
tenant a l'Inco Limitee), de la mine Thayer Lindsley 
(Falconbridge Limitee) et de la mine et de l'usine 
de concentration Bell Creek (Falconbridge Gold 
Corporation). De plus, la Palin Granite Canada Inc. 
a rec;u une subvention pour ouvrir une carriere de 
granite pres de Kenora. 

Les activites de prospection ont diminue dans 
toute la province. En 1992, les depenses d'explora
tion et demise en valeur, incluant !'exploration a 
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!'emplacement des mines, ont chute d'un taux estime 
a environ 31 % pour s'etablir a 300 millions de dollars. 
Les faits saillants de l'annee comprennent: !'aug
mentation des ressources qui pourrait bientot se 
traduire par des reserves accrues aux mines Dome, 
Dona Lake et Detour Lake de la Placer Dome Inc.; 
une hausse considerable des reserves possibles a la 
mine du canton de Stock de la St. Andrew Gold.fields 
Ltd.; le debut de !'exploration souterraine au gise
ment Holloway des societes Hemlci Gold Mines Inc., 
Les Ressources Freewest Inc. et Teddy Bear Valley 
Mines Limited, pres de Matheson; l'annonce de 
travaux preparatoires de mise en valeur future du 
gisement auri:fere Paymaser de la Placer Dome Inc. 
Apres un changement de controle, la societe Les 
Mines Madeleine Ltee a resolu ses problemes juri
diques et a presente des demandes de permis pour 
exploiter sa mine de palladium-platine-or Lac-des-Iles. 
La Jarvis Resources Ltd., qui met en valeur une 
carriere de marbre pres de Sudbury, a rec;u une 
subvention pour mettre sur pied une usine de debi
tage et de polissage du marbre. La region de 
Kirkland Lake a fait l'objet de travaux d'exploration 
a la recherche du diamant par suite de l'annonce 
que la Sudbury Contact Mines Limited avait trouve 
des microdiamants dans une cheminee de kimberlite 
a l'est de la ville. 

Le gouvemement provincial a continue a encourager 
I' exploration minerale dans la province par le biais 
du Programme d'aide aux prospecteurs de !'Ontario 
(PAPO) et du Programme ontarien d'encouragement 
a I' exploration miniere. Ces deux programmes ont 
obtenu toute la participation voulue en 1992. Cette 
annee, le ministere du Developpement du Nord et 
des Mines a publie un document de travail intitule 
Improving Ontario's Mining Incentives qu'il utilise 
comme moyen de consultation concemant plusieurs 
options visant a raviver l'inten~t des investisseurs 
et a instaurer la confiance dans l'industrie. 

L'annee 1992 a egalement ete une periode de temps 
pour Save our North, un vaste projet mis sur pied 
par des groupes du nord de !'Ontario pour convaincre 
le gouvemement de promouvoir et d'appuyer 
!'exploitation miniere, I' exploration minerale et 
d'autres industries liees aux ressources naturelles 
dans leur region. Dans le cadre de Save our North, 
une Campagne de publicite televisee a ete realisee 
au cours de l'automne. 

MANITOBA 

La valeur de la production minerale du Manitoba a 
ete evaluee a un milliard de dollars en 1992, ce qui 
represente une legere augmentation d'environ 1,2 % 
par rapport a l'annee precedente. La hausse de la 
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valeur du zinc et du cuivre en 1992 a ete legerement 
plus elevee que la diminution enregistree par le 
nickel. Si l'on tient compte du petrole et du gaz 
naturel, la valeur totale de la production s'eleve a 
1,14 milliard de dollars, soit 0,8 % de plus qu'en 
1991. Le nombre d'emplois dans les mines a baisse 
d'environ 6 % par rapport a l'annee precedente 
pour s'etablir a environ 4500; il devrait decliner 
davantage en 1993. 

L'une des deux grandes societes minieres de la 
province, la Compagnie Miniere et Metallurgique 
de la Baie d'Hudson Limitee (CMMB), a poursuivi 
la modernisation de son usine de zinc, qui devrait 
etre achevee au debut de 1993. Les travaux entrepris 
a son usine de fusion du cuivre, qui font egalement 
partie de son programme de modernisation, ont ete 
retardes pour se terminer d'ici la fin de 1993. Durant 
l'annee, la CMMB a ferme ses mines Snow Lake 
Rod et Spruce Point. L'Inco Limitee, l'autre grande 
societe miniere de la province, a continue a prendre 
des mesures pour reduire les couts a son exploitation 
de Thompson. 

En 1993, le gouvemement du Manitoba a pris des 
mesures incitatives pour stimuler !'exploration 
minerale et la mise en valeur de gisements dans la 
province. Conformement a !'«exoneration temporaire 
d'imp6t pour les nouvelle mines», entree en vigueur 
le 1er janvier 1993, les exploitants miniers qui 
repondent aux exigences n'auront pas a payer 
d'imp6t tant que leurs profits decoulant de leurs 
activites minieres n'egaleront pas la mise de fonds 
necessaire a l'ouverture d'une nouvelle mine. A la 
fin de cette «exoneration fiscale», les exploitants 
heriteront du solde comptable non amorti. Ce stimulant 
fiscal a !'exploration miniere permettra aux societes 
minieres de deduire 150 % des depenses d'explora
tion d'une annee donnee qui depassent la somme 
moyenne engagee au cours des trois annees prece
dentes. Le Programme d'aide aux prospecteurs du 
Manitoba peut accorder une subvention annuelle 
maximale de 7500 $ aux prospecteurs autonomes. 
Enfin, dans le cadre du nouveau «Programme 
d'encouragement a I' exploration minerale», les 
investisseurs se voient offrir une subvention de 25 % 
sur les investissements admissibles a partir d'un 
fonds total de 10 millions de dollars libere pour les 
mineraux metalliques et non metalliques et de 
2,5 millions pour le petrole et le gaz. 

Les depenses d'exploration ont ete etablies a 27 millions 
de dollars en 1992, soit une chute d'environ 10 % 
par rapport a l'annee precedente. Cependant, malgre 
cette reduction, on a observe une augmentation 
marquee des acquisitions de propriete (7 42 claims 
au cours des 11 premiers mois de 1992, comparative
ment a seulement 580 claims durant toute l'annee 

1991); ceci pourrait indiquer une exploration accrue 
au cours des annees a venir. Cet accroissement des 
activites de jalonnement pourrait etre en partie 
attribuable aux nouveaux programmes de stimula
tion de !'exploration minerale et de la mise en 
valeur miniere. Les principaux projets d'exploration 
ont continue a etre centres sur les metaux communs 
et, dans une moindre mesure, sur la chromite dans 
la region de Bird River dans le sud-est du Manitoba 
et sur les diamants dans les regions de Snow Lake 
et Le Pas. Les societes qui ont accompli des travaux 
d'exploration a la recherche de metaux communs 
dans les zones nickeli:feres de Flin Flon-Snow Lake, 
Lynn Lake et Thompson sont les suivantes : CMMB, 
Granges Inc., Manitoba Mineral Resources Ltd., 
Minnova Inc., Corporation Cameco, Noranda Inc., 
Placer Dome Inc. et Canmine Resources Corporation. 
Des travaux limites d'exploration a la recherche 
d'or ont ete realises par la Corporation Cameco a 
Bakers Narrows, par la Noranda Inc. a Elbow Lake 
et par la Granges Inc. pres du site minier Tartan 
Lake. La Tantalum Mining Corporation of Canada 
Limited (TANCO) a participe a des travaux 
d'exploration a la recherche de pegmatite dans la 
region de Bird River. 

Des projets geoscientifiques gouvemementaux 
cooperatifs ont re\:u un accueil tres positif a la fois 
par l'industrie miniere et les collectivites nordiques; 
ces projets sont finances conformement a !'Entente 
de partenariat Canada-Manitoba sur I' exploitation 
minerale et a des programmes geoscientifiques per
manents des gouvemements federal et provincial 
mis en oouvre dans les regions de Flin Flon, Snow 
Lake et Rutton, comme !'initiative Science et techno
logie de !'exploration (EXTECH) et le Programme 
national de cartographie geoscientifique (NATMAP). 
Ces programmes visent a aider l'industrie a trouver 
des zones prometteuses et des corps mineralises 
pour remplacer les reserves qui s'epuisent rapide
ment. 

SASKATCHEWAN 

La valeur de la production minerale en Saskatchewan 
a ete evaluee a 1,35 milliard de dollars en 1992, 
soit 1,4 % de plus qu'en 1991. Les principaux produits 
mineraux ont ete la potasse, !'uranium et le charbon 
qui, regroupes, representent environ 92 % de la 
valeur de production de la province, excluant celle 
du petrole et du gaz. Si l'on tient compte du petrole 
et du gaz naturel, la valeur estimee de la production 
minerale en Saskatchewan a atteint 3,1 milliards 
de dollars, soit 6,6 % de plus qu'en 1991. Le nombre 
d'emplois dans les mines en 1992 a diminue legere
ment pour s'etablir a 5040. 



L'industrie de la potasse a connu une meilleure 
annee en 1992. En effet, la Potash Corporation of 
Saskatchewan Inc. (PCS Inc.) a annonce avoir 
enregistre une augmentation d'environ 29 % de son 
revenu net. Bien que la societe ait vendu quelque 
3,8 Mt en 1992, soit 2 % de moins qu'en 1991, la 
hausse des prix et une depreciation du dollar canadien 
ont permis a la societe d'accroitre ses benefices. 

Les activites de production, de mise en valeur et 
d'exploration reliees a !'uranium au Canada sont 
demeurees centrees en Saskatchewan. La production 
d'uranium a augmente d'environ 17 % par rapport 
a l'annee precedente pour s'etablir a 8,07 millions 
de kilogrammes (o:xyde d'uranium). Les essais d'une 
methode d'exploitation par trous de mine realises 
par la Corporation Cameco a son installation d'ura
nium Cigar Lake a debute en aout 1992. De plus, 
le programme d'exploration souterraine propose 
par la Corporation Cameco a McArthur River a ete 
confie par la Commission de controle de l'energie 
atomique (CCEA) et le gouvernement provincial au 
comite de revision de !'exploitation de !'uranium en 
Saskatchewan. 

Depuis que le gouvernement de la Saskatchewan a 
annonce a la fin de l'annee qu'il appuierait la mise 
en valeur des gites d'uranium dans la province, 
l'industrie semble connaitre un certain regain 
d'optimisme, et les investisseurs etrangers et les 
acheteurs de !'uranium de la Saskatchewan eprouvent 
moins d'incertitude face au marche. La nouvelle 
politique suit essentiellement une resolution adoptee 
en novembre 1992, a la convention du Nouveau 
parti democratique (NPD); cette resolution exhorte 
le gouvernement a proceder avec prudence en ce 
qui concerne la mise en valeur des gites d'uranium, 
et seulement apres qu'un comite federal-provincial 
aura produit son rapport et que les questions econo
miques et de protection de l'environnement auront 
toutes ete reglees. Cette politique du NPD renverse 
la resolution qu'il avait adoptee en 1983 selon 
laquelle il s'opposait a une extraction accrue de 
!'uranium et proposait la fermeture graduelle des 
mines actuelles. 

Malgre des difficultes financieres et une forte revision 
a la baisse des reserves de minerai, la mine Seabee 
de la societe Les Ressources Claude Inc. a continue 
a etre exploitee au cours de l'annee. Une petite mine 
de charbon a ciel ouvert (mine de charbon Shand), 
appartenant a la Saskatchewan Power Corporation 
(SPC), est entree en production en 1992; la mine 
est situee a Estevan, dans le sud de la Saskatchewan. 

La province avait prevu que les activites d'exploration 
minerale en Saskatchewan, menees principalement 
dans le nord de la province, s'eleveraient a environ 
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24 millions de dollars, soit une somme identique a 
celle de l'annee precedente. L'exploration a la 
recherche du diamant s'est poursuivie de fa9on 
active. Au mois de novembre 1992, 562 214 ha de 
la province avaient ete jalonnes pour la recherche 
du diamant. La plupart des travaux signales ont 
porte sur plusieurs grosses cheminees de kimberlite 
dans la region de Prince Albert - Carrot River par 
les societes Corporation Cameco, Explorations et 
Mines Uranerz Limitee, Monopros Limited et Rio 
Algom Exploration Limited. Au sud, pres de 
Sturgeon Lake, et au sud-ouest des collines Pasquia, 
la recherche du diamant a ete realisee par Rhonda 
Mining Corporation, Aaron Oil Corporation et Rio 
Algom Exploration Limited. Dans le nord, quelque 
10 societes ont participe a des entreprises en parti
cipation d'exploration liee a !'uranium dans la region 
du bassin d'Athabasca. Rio Algom Exploration 
Limited, Corporation Cameco et Granges Inc. ont 
poursuivi leurs travaux d'exploration des gisements 
sulfures massifs a base de roches volcaniques dans 
les regions du lac Big Stone et de la baie Mcllvenna. 

ALBERTA 

La valeur de la production minerale en Alberta a 
atteint 17,5 milliards de dollars (mineraux combus
tibles et non combustibles) en 1992; ceci constitue 
une hausse d'environ 4,3 % par rapport a l'annee 
precedente. La production de combustibles fossiles 
a represente environ 97,7 % de la valeur totale de 
la production. Les mineraux les plus importants 
par ordre de valeur de la production ont ete le 
petrole brut, le gaz naturel, les sous-produits du 
gaz naturel, le charbon et le soufre. La valeur de la 
production du petrole, du gaz naturel et du charbon 
a augmente, tandis que celle des sous-produits du 
gaz naturel et du soufre a diminue. La valeur de la 
production des mieraux non combustibles, en 
incluant celle du charbon, s'est etablie a environ 
959 millions de dollars, soit 17 % de moins qu'en 1991. 

L'Alberta est la principale source de production de 
soufre au Canada; elle compte pour environ 81 % 
de la production canadienne. En 1992, la valeur de 
la production de soufre en Alberta a ete evaluee a 
115 millions de dollars, soit une forte baisse d'environ 
62 % par rapport a l'annee precedente. Cette chute 
est attribuee a la diminution continue du prix 
mondial du soufre. Le soufre est recupere comme 
sous-produit des trois sources suivantes : les usines 
de traitement du gaz nature! (88 %), les usines de 
sables bitumineux (9 %) et les raffineries de petrole 
(3 %). 

Les depenses d'exploration minerale ont surtout 
ete consacrees a la recherche du diamant. Des 



3.8 REVUE RtGIONALE 

660 OOO km2 de la superficie totale de l'Alberta, 
seulement 520 OOO km2 peuvent etre jalonnes; de 
cette superficie, 220 OOO km2 ont ete jalonnes par 
plusieurs societes pour la prospection liee au diamant. 
Ces compagnies comprennent : la Prime Equities 
International Corporation, la Golden Ring 
Resources Ltd. ainsi que la Dia Met Minerals Ltd. 
associee a la Corporation Cameco et a la societe 
Explorations et Mines Uranerz Limitee. La superficie 
jalonnee represente pres de 45 % de la superficie 
disponible pour !'exploration minerale et la mise en 
valeur miniere. La grande partie de cette zone est 
centree dans la region de la riviere de la Paix dans 
le nord-ouest de !'Alberta; dans une moindre mesure, 
sur une region s'allongeant vers le sud-est le long 
de la region de Foothills; et, enfin, dans la region 
des collines Sweet Grass dans le sud de l'Alberta. 
On a indique la presence de diamants de qualite 
precieuse dans la region des collines Sweet Grass. 

L'Environment Protection and Enhancement Act, 
1992, a ete adoptee au cours de l'annee. Cette loi 
refond et remplace neuf anciennes lois, dont la 
Department of Environment Act, la Clean Water Act, 
la Land Surface Conservation and Reclamation Act 
et la Clean Air Act, lesquelles ont des repercussions 
directes sur les activites de l'industrie minerale. 
L'autre importante mesure legislative, le reglement 
sur les mineraux metalliques et industriels 
(Metallic and Industrial Minerals Regulations), a 
ete redigee en 1992 et devrait etre adoptee en 1993; 
ce reglement porte sur !'exploration, la mise en 
valeur et I' exploitation des mineraux (excluant les 
hydrocarbures) de la province. 

La premiere entente Canada-Alberta sur !'exploita
tion minerale (EEM) (de 1992 a 1995) a ete conclue 
le 8 octobre 1992. Cette entente prevoit un finance
ment de 10 millions de dollars, assume a parts egales 
par les deux paliers de gouvemement. Les programmes 
prevus par cette entente sont axes sur le developpe
ment de l'industrie des mineraux metalliques et 
industriels de l'Alberta. A l'heure actuelle, ces 
mineraux representent moins de 3 % de la production 
totale, malgre le potentiel geologique important de 
ces mineraux en Alberta. 

COLOMBIE-BRITANNIQUE 

La valeur de la production minerale de la 
Colombie-Britannique s'est etablie a 2,6 milliards 
de dollars en 1992; ceci correspond a une diminu
tion d'environ 14 % par rapport a l'annee precedente. 
Cette chute est principalement attribuable a une 
baisse de la production de charbon causee par des 
greves prolongees a deux mines de charbon 
d'envergure dans le sud-est de la province. 

Lorsqu'on tient compte du petrole et du gaz naturel, 
la valeur de la production minerale en Colombie
Britannique se situe, selon les estimations, a 
3,5 milliards de dollars, soit une reduction de 10,5 % 
par rapport a celle de 1991. 

En 1992, l'industrie houillere en Colombie
Britannique a connu une annee difficile. La produc
tion de charbon a decline de 32 % par rapport a 
celle de 1991 pour s'etablir a 17 Mt; ceci correspond 
a une chute d'environ 29 % de la valeur de produc
tion qui a atteint 700 millions de dollars. La faible 
production de charbon a surtout ete causee par des 
conflits ouvriers dans les deux principales exploita
tions de charbon metallurgique de la province; ces 
exploitations dont la capacite de production combinee 
s'eleve a environ 12 Mt/a sont la mine Balmer de la 
Westar Mining Ltd. et les installations Fording River 
de la societe Les Charbons Fording, Limited. De 
plus, en septembre 1992, la Westar Mining Ltd., 
qui possede les mines de charbon Balmer et Greenhills, 
a ete declaree en faillite; elle avait accumule une 
dette d'environ 350 millions de dollars. Avant la fin 
de l'annee, cependant, la mine Greenhills a ete 
achetee par la societe Les Charbons Fording Limited, 
et la mine Balmer, par la Corporation Teck. Les 
deux nouveaux proprietaires ont annonce leur 
intention d'entreprendre !'extraction miniere malgre 
une main-d'ceuvre reduite. 

Les depenses d'exploration minerale ont ete evaluees 
par la British Columbia and Yukon Chamber of 
Mines a 55 millions de dollars en 1992, comparative
ment a 87 millions en 1991; ceci correspond a une 
chute d'environ 37 %. Parmi les facteurs qui ont 
provoque cette baisse, mentionnons les prix des 
metaux, les restrictions relatives a l'utilisation des 
terres et les retards causes par les etudes des 
repercussions sur l'environnement entreprises dans 
le processus de mise en valeur miniere. 

De nombreux gisements importants ont ete decouverts 
au cours des dernieres annees, comme Windy Craggy 
(cuivre, or, argent, cobalt), Fish Lake (cuivre, or), 
Mount Polley (cuivre, or), Eskay Creek (or, argent) 
et Mount Milligan (or, cuivre); toutefois, la mise en 
valeur de plusieurs de ces gisements a ete reportee 
a cause, en partie, de la politique exigeant la realisa
tion d'etudes environnementales ainsi que de la 
difficulte d'obtenir des fonds suffisants pour la mise 
en valeur. Cependant, la province a delivre en 1992 
des certificats d'exploitation miniere, conforme
ment au processus d'evaluation des projets demise 
en valeur des mines (Mine Development Assessment 
Process) de la Colombie-Britannique, a l'Imperial 
Metals Corporation pour son gisement de cuivre-or 
Mount Polley et a la Curragh Inc. pour son gisement 
de plomb-zinc Stronsay. En d'autres termes, la 
province a endosse les deux projets. 



L'une des questions les plus pressantes de l'industrie 
minerale en Colombie-Britannique a ete le reglement 
des conflits decoulant de revendications territoriales, 
notamment celles liees a la mise en valeur des 
ressources minerales. Le gouvernement provincial 
a nomme M. Steven Owen premier commissaire de 
la Commission on Resources and the Environment 
(CORE) pour regler cette question. L'une des premieres 
taches de M. Owen consistait a preparer pour le 
cabinet un rapport et des recommandations de la 
CORE concernant la propriete Windy Craggy a la 
fin de 1992. De plus, le gouvernement provincial a 
indique que des mesures legislatives seront adoptees 
en 1993 pour s'assurer que les societes rei;oivent une 
juste compensation pour les parts qu'elles possedaient 
legalement dans les ressources par suite d'expropria
tions effectuees par le gouvernement. L'industrie 
sera consultee avant que la loi ne soit presentee. 

Sur le plan des ouvertures et fermetures de mines, 
on n'a observe qu'une seule ouverture de mine, soit 
celle de la mine d'or Dome Mountain. Par contre, trois 
autres ont ete fermees en permanence, soit la mine 
de cuivre Bell de la societe Mineraux Noranda Inc., 
la mine Samatosum de la Minnova Inc. et la mine 
d'amiante McDame de la Cassiar Mining Corporation. 
Le nombre total d'emplois n'atteignait qu'environ 
9000 a la fin de l'annee, ce qui represente une chute 
d'environ 15 % par rapport a 1991. 

L'Entente Canada - Colombie-Britannique sur 
I' exploitation minerale (EEM), couvrant la periode 
de 1991 a 1995, a ete conclue le 8 septembre 1992. 
11 s'agit de la deuxieme entente de cette nature 
conclue avec la Colombie-Britannique; elle remplace 
la precedente qui a pris fin en 1990. L'entente 
actuelle prevoit des depenses de 10 millions de dollars 
qu'assumeront les deux paliers de gouvernement 
pour mettre en valeur et diversifier l'industrie 
minerale de la province. 

L'extraction miniere est la deuxieme industrie en 
importance de la Colombie-Britannique et, conscientes 
de ce fait, differentes associations de citoyens de 
collectivites rurales de la province ont cree en 1992 
le groupe «Share B.C.». Ce groupe a organise une 
conference -1992 Share B.C. Conference -dont le 
principal objectif etait de trouver un equilibre entre 
la protection de l'environnement et la prosperite 
economique et ce, par une utilisation multiple des 
ressources naturelles. Cet organisme a continue a 
croitre et a influencer l'opinion publique d'une fai;on 
positive sur les questions concernant l'industrie. 

YUKON 
La valeur de la production minerale a augmente de 
37 % pour atteindre 468 millions de dollars en 
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1992, refletant la production accrue de plomb et de 
zinc par rapport a celle de 1991. 

Environ 10 millions de dollars ont ete consacres a 
des travaux d'exploration, soit la somme la moins 
elevee en 20 ans. La Yukon Chamber of Mines 
attribue cette chute aux modifications globales qu'a 
subies l'industrie des metaux. La grande partie de 
ces depenses ont ete engagees dans la realisation 
de travaux preparatoires bien avances. La Western 
Copper Holdings Limited et la Thermal Exploration 
Company ont realise un vaste programme sur la 
propriete Williams Creek, de cuivre oxyde et d'or 
au nord-ouest de Carmacks; les reserves se trouvant 
dans la zone principale s'elevent a 11,6 Mt titrant 
1,08 % de cuivre et 0,34 git d'or. La Big Creek 
Resources Limited a mis en amvre un vaste 
programme de forage au diamant sur sa propriete 
Casino, situee a l'extremite nord-ouest du chainon 
Dawson. Les reserves actuelles du gisement de 
porphyre sont evaluees a 378 Mt titrant 0,3 % de 
cuivre, 0,34 git d'or et 0,04 % de molybdene. 

Les gisements d'or a faible teneur et a volume eleve 
ont egalement fait l'objet de travaux preparatoires 
avances en 1992. La Loki Gold Corporation et la 
Hemlo Gold Mines Inc. ont realise un programme 
comportant des travaux de geophysique, de carto
graphie et de forage sur le gisement Brewery Creek, 
pres de Dawson. Les reserves geologiques du gise
ment reparties sur neuf zones atteignent 16,5 Mt, 
renfermant 1,85 git d'or. Entre-temps, l'Amax Gold 
Inc. a poursuivi la mise en ceuvre d'un important 
programme de forage sur ses proprietes d'or 
Dublin Gulch et Haggart Creek, au nord de Mayo. 

Le nombre d'exploitations de placers est demeure a 
peu pres le meme qu'en 1991. Cependant, la produc
tion d'or a diminue de 10 % pour s'etablir a 99 541 onces 
troy. Cette chute est attribuable a l'epuisement des 
reserves, combine a la faiblesse des prix de l'or. 

En 1992, les seules exploitations de gisements non 
alluviaux au Yukon ont ete les mines de plomb-zinc
argent de la Curragh Inc. dans Jes regions de Faro 
et Watson Lake. Par suite de la baisse des prix du 
zinc et de la hausse des stocks durant la derniere 
partie de l'annee, la Curragh Inc. a ferme sa mine 
de plomb-zinc a Faro (Yn) pendant plusieurs mois, 
a la fin de 1992 et au debut de 1993. Cette fermeture 
aura pour effet de reduire la production annuelle 
de concentres de la societe d'environ 10 %. En 
juillet, la Curragh Inc. a obtenu 17 millions de dollars 
en garanties d'emprunt du gouvernement federal 
par le biais du Programme des Affaires du Nord 
(PAN) ainsi que 17 millions de dollars en garanties 
du gouvernement du Yukon; ces sommes Jui serviront 
a mettre en valeur le gisement Grum de plomb-zinc, 
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pres de la mine Faro. La Curragh Inc. avait connu 
de graves difficultes financieres a la fin de 1991. 

L'Entente de cooperation Canada-Yukon sur la 
mise en valeur des ressources minerales de neuf 
millions de dollars, conclue en mai 1991, est bien 
amorcee apres Uil an de travaux realises Sur le terrain. 
Sept projets de cartographie ont ete menes dans le 
cadre du programme geoscientifique de !'entente, 
tandis que douze projets ont ete effectues dans le 
cadre du programme de technologie. Plusieurs projets 
d'information ont ete realises, notamment un atelier 
sur le diamant, au Colloque annuel sur les sciences 
de la Terre tenu a la fin de 1992. 

Les travaux sur la revendication territoriale du 
Conseil des Indiens du Yukon (CIY), qui comportent 
des accords et des plans de mise en amvre avec 
quatre bandes, se sont poursuivis. Ils devraient se 
terminer au debut de 1993. Il est a esperer que ces 
accords ouvriront la voie au reglement en 1993 des 
conflits qui persistent avec d'autres bandes. 

A la demande du ministre des Affaires indiennes et 
du Nord canadien, le Yukon Mining Advisory 
Committee, compose de representants du gouverne
ment et de l'industrie, a continue d'analyser les 
options de modification de la Loi sur l'extraction du 
quartz dans le Yukon et de la Loi sur l'extraction de 
l'or dans le Yukon. Dans un rapport presente au 
ministre ci-dessus au mois d'avril dernier, le comite 
a passe en revue les modifications recommandees 
aux lois pour s'assurer que l'industrie puisse appliquer 
la nouvelle reglementation. La modernisation de 
ces lois portera sur les questions environnementales 
durant !'exploration, la mise en valeur, la fermeture 
et I' abandon des gisements en roche dure et des 
gisements alluviaux au Yukon. Les modifications a 
la Loi sur les eaux internes du Nord, qui ont pour 
effet de creer des lois distinctes sur les eaux pour 
les Territoires du Nord-Ouest et le Yukon, ont ete 
adoptees par le Parlement en juin. En attendant la 
proclamation de ces lois, !'elaboration des reglements 
afferents se poursuit. 

TERRITOIRES DU NORD-0UEST 

En 1992, la valeur estimee de la production minerale 
a diminue de 8 % pour s'etablir a 653 millions de 
dollars. Cette somme englobe les 170 millions de 
dollars enregistres par la production des combusti
bles. En 1992, quatre mines d'or et deux mines de 
plomb-zinc etaient exploitees dans les Territoires 
du Nord-Ouest. La valeur des metaux produits n'a 
que legerement baisse par rapport a celle de 1991. 

Les diamants ont ete la principale cible de !'explo
ration minerale dans les Territoires du Nord-Ouest 

au cours de l'annee. Les fonctionnaires du ministere 
des Affaires indiennes et du Nord canadien (MAINC) 
ont indique que l'activite relativement forte qui a 
marque l'annee 1992 a surtout ete composee des 
travaux de jalonnement et des essais dans des 
kimberlites diamanti:feres. Cette activite febrile 
fait suite a la decouverte de diamants dans la region 
du lac de Gras en 1991. Combinee a une reprise de 
la prospection dans les gisements sulfures massifs 
d'origine volcanique dans le nord de la province des 
Esclaves, la prospection des diamants a ete l'activite 
la plus importante dans les Territoires du Nord-Ouest. 
Environ 5,4 millions d'hectares ont ete jalonnes au 
cours de l'annee, surtout dans la partie meridionale 
de la province des Esclaves. Dans le cas des travaux 
de prospection avances, le forage au diamant dans 
ces territoires est demeure a peu pres au meme 
niveau que durant les annees precedentes. La plupart 
des 40 projets de forage indiques au cours de l'annee 
ont porte sur des gisements de metaux communs 
ou ont fait partie de travaux de prospection dans 
des mines exploitees. 

La poursuite des travaux relatifs a la voie de trans
port dans la baie du Couronnement a constitue un 
autre fait saillant de l'activite minerale dans les 
Territtoires du Nord-Ouest. Ce corridor vise a ame
liorer l'acces aux ressources minerales dans le centre 
de ces territoires et a favoriser ainsi leur mise en 
valeur. Il existe plusieurs gisements prometteurs 
dans la region, y compris le gisement Izok Lake, 
situe a 80 km a l'ouest de la mine d'or Lupin, lequel 
pourrait beneficier d'une amelioration du transport. 
La CanArctic Shipping Limited a continue a etudier 
les possibilites et a analyser la faisabilite de mettre 
en muvre un ri§seau de transport maritime par la 
baie du Couronnement. Selon une etude de la N.W.T. 
Power Corporation, il existerait des possibilites 
locales de production d'hydro-electricite pour 
alimenter les mines potentielles dans la region de 
la baie du Couronnement. 

La production s'est poursuivie a six mines des 
Territoires du Nord-Ouest au cours de l'annee. La 
mine Nerco Con a termine !'installation d'un auto
clave qui lui permettra de traiter le minerai refrac
taire et les boues d'arsenic. La Treminco Resources 
Ltd. a du faire face a une diminution des reserves 
et des teneurs aux mines Tom et Ptarmigan; elle a 
ainsi reduit son personnel pour baisser ses frais 
d'exploitation. Des conflits ouvriers violents ont 
affecte la mine d'or Giant de la Royal Oak Mines 
Inc. a Yellowknife. La production s'est poursuivie a 
un taux variant entre 50 et 70 % malgre le declenche
ment d'une greve par Jes 240 employes de la mine, 
qui a debute en mai. En septembre, une explosion 
souterraine a tue neufmineurs. L'enquete menee 



par la Gendaramerie royale du Canada a revele 
que !'explosion a ete provoquee volontairement. 

Des progres ont ete realises sur la question des 
revendications territoriales par les autochtones, ce 
qui devrait aider a reduire !'incertitude dans cette 
region. L'entente sur la revendication territoriale 
globale des Gwich'in dans le nord de la vallee du 
Mackenzie a ete conclue. Elle servira de modele aux 
autres revendications faites par les Denes et les 
Metis dans les Territoires du Nord-Ouest. L'entente 
donne droit a une zone de pres de 24 OOO km2, 
incluant le sous-sol d'environ le quart de cette region 
et du nord-est du Yukon. Cet accord prevoit le verse
ment aux Gwick'in de 75 millions de dollars repartis 
sur 15 ans. 

Les negociations relatives a la revendication de 
Sahtu se poursuivent; il s'agit de la prochaine 
revendication territoriale regionale des Denes et 
des Metis, situee au sud du territoire des Gwich'in. 
Ces negociations devraient prendre fin au milieu 
de 1993. Au sud du territoire des Sahtu, le MAINC 
a accepte une demande de revendication regionale 
avec le nouveau Dogrib Treaty 11 Council. Celui-ci 
represente les quatre agglomerations de Snare 
Lakes, Lac la Martre, Rae Lakes et Rae-Edzo. 

L'accord lie a la revendication territoriale par la 
Federation Tungavik du Nunavut (TFN) a ete ratifie 
par les Inuit a la fin de 1992. Cependant, le regle
ment definitif doit suivre la fin du plan de mise en 
ceuvre et !'approbation par le Cabinet et le Parlement. 
On espere que ces travaux soient termines au debut 
de 1993. Des lois distinctes seront presentees au 
Parlement, concurremment avec la revendication 
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de la Federation Tungavik du Nunavut, pour la 
creation de Nunavut, un territoire distinct incluant 
l'est des Territoires du Nord-Ouest. La loi fera de 
Nunavut un gouvemement pleinement legal d'ici 
1999. 

L'Entente de cooperation de developpement econo
mique entre le gouvenement du Canada et le gouver
nement des Territoires du Nord-Ouest a ete conclue 
en fevrier 1991; l'entente de 8,2 millions de dollars, 
comportant une composante sur les mineraux, est 
bien amorcee. Les travaux entrepris dans le cadre 
de !'initiative geoscientifique ont donne des resultats 
encourageants en 1992. Mentionnons la decouverte 
de filons-couches ultramafiques sulfures qui pour
raient loger des depots de nickel-chrome-metaux 
du groupe platine; la decouverte de diopside chromifere 
dans une zone qui pourrait indiquer le prolonge
ment d'une zone de kimberlites ou une nouvelle 
zone; la decouverte de komatiite dans la region de 
Winter Lake, qui indiquerait un potentiel plus 
eleve que prevu d'elements du groupe platine et de 
metaux communs; la decouverte d'une roche intrusive 
kimberlitique. 

Les modifications de la Loi sur les eaux internes du 
Nord pour en faire deux lois distinctes, l'une 
s'appliquant aux Territoires du Nord-Ouest et l'autre 
au Yukon, ont ete adoptees par le Parlement en 
juin. Les travaux de redaction des reglements se 
poursuivent en attendant la proclamation definitive 
des lois. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au 1er fevrier 1993. 
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TABLEAU 1. VALEUR DES PRINCIPAUX MINERAUX DES PROVINCES, 
DES TERRITOIRES ET DU CANADA, EN 1991 ET 1992 

Valeur de la production 
1992dpr 

Difference Proportion 
par rapport du total 

1991 1992dpr a 199211991 provincial 

(millions de dollars) (%) 

TERRE-NEUVE 
Minerai de fer 714,9 680,2 -4,9 92,5 
Or x x x x 
Ciment x x x x 
Sable et gravier 11,4 11,6 1,8 1,6 
Pierre 7,7 4,9 -36,4 0,7 
Amiante 3,3 4,6 39,4 0,6 

Total 772,3 735,3 -4,8 100,0 

iLE-DU-PRINCE-EDOUARD 
Sable et gravier 3,3 3,4 3,0 100,0 

Total 3,3 3,4 3,0 100,0 

NOUVELLE-ECOSSE 
Charbon 245,2 265,0 8,1 49,1 
Petrole brut 102,3 s. 0. 18,9 
Gypse 49,9 55,2 10,6 10,2 
Sel x x x x 
Ciment x x x x 
Sable et gravier 21,7 20,4 -6,0 3,8 
Pierre 24,8 19,8 -20,2 3,7 

Total 460,6 539,9 17,2 100,0 

NOUVEAU-BRUNSWICK 
Zinc 268,3 426,8 59, 1 48,2 
Potasse (K20) x x x x 
Plomb 44,2 56,1 26,9 6,3 
Cu iv re 28,4 43,2 52,1 4,9 
Argent 23,6 36,1 53,0 4,1 

Total 671,5 885,8 31,9 100,0 

QUEBEC 
Or 692,8 590,0 -14,8 22,4 
Minerai de fer x x x x 
Cuivre 308,4 255,2 -17,3 9,7 
Dioxyde de titane x x x x 
Amiante 226,3 224,8 -0,7 8,5 
Pierre 208,8 205,8 -1,4 7,8 

Total 2 930,0 2 630,4 -10,2 100,0 

ONTARIO 
Nickel 1 219,3 1 112,9 -8,7 23,3 
Or 1 029,6 979,2 -4,9 20,5 
Cu iv re 708,9 716,2 1,0 15,0 
Ciment 348,6 305,9 -12,2 6,4 
Zinc 273,2 276,1 1,1 5,8 
Pierre 238,4 218,6 -8,3 4,6 

Total 5 101,5 4 780,5 -6,3 100,0 

MANITOBA 
Nickel 588,3 567,0 -3,6 49,9 
Cuivre 148,5 167,8 13,0 14,8 
Zinc 113,2 123,4 9,0 10,9 
Petrole brut 90,3 86,3 -4,4 7,6 

Total 1 127,2 1 136,0 0,8 100,0 
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TABLEAU 1. (fin} 

Valeur de la Eroduction 
1992dpr 

Difference Proportion 
par rapport du total 

1991 1992dpr a 199211991 provincial 

(millions de dollars) (%) 

SASKATCHEWAN 
Petrole brut 1 186,5 1 392,6 17,4 45,6 
Potasse (K20) x x x x 
Uranium (U) 332,8 382,5 14,9 12,5 
Gaz naturel 332,3 297,6 -10,4 9,7 

Total 2 863,0 3 052,7 6,6 100,0 

ALBERTA 
Petrole brut 8 675,4 9 231,4 6,4 54,1 
Gaz naturel 4 435,4 4 674,5 5,4 27,4 
Sous-produits du gaz naturel 2 103,8 2 213,4 5,2 13,0 
Charbon 554,0 572,1 3,3 3,3 
Soufre elementaire 304,0 115,2 -62,1 0,7 

Total 16 372,9 17 078,6 4,3 100,0 

COLOMBIE-BRITANNIQUE 
Cuivre 916,6 880,1 -4,0 25,5 
Charbon 990,0 700,0 -29,3 20,3 
Gaz naturel 564,4 568,9 0,8 16,5 
Petrole brut 266,1 262,4 -1,4 7,6 
Or 244,6 202,1 -17,4 5,9 
Zinc 161,1 188,2 16,8 5,5 
Ciment x x x x 

Total 3 851,2 3 447,7 -10,5 100,0 

YUKON 
Zinc 191,2 302,8 58,4 64,7 
Plomb 79,8 91,3 14,4 19,5 
Or 51,6 50,7 -1,7 10,8 
Argent 12,9 17,8 38,0 3,8 

Total 340,7 467,9 37,3 100,0 

TERRITOIRES DU 
NORD-OUEST 
Zinc 221,5 261,5 18,1 40,0 
Or 223,5 182,8 -18,2 28,0 
Petrole brut 202,3 142,5 -30,0 21,8 
Plomb 30,1 28,4 -5,6 4,3 

Total 711, 1 653,3 -8,1 100,0 

(Proportion du total 
canadien) 

CANADA 
Petrole brut 10 456,4 11 251,1 7,6 31,8 
Gaz naturel 5 394,1 
Sous-produits du gaz 

5 607,7 4,0 15,8 

natural 2 178,1 2 296,8 5,4 6,5 
Or 2 349,9 2 086,8 -11,2 5,9 
Cuivre 2 112,2 2 062,9 -2,3 5,8 
Zinc 1 385,2 1 727,1 24,7 4,9 
Nickel 1 807,6 1 679,9 -7,1 4,7 
Charbon 1 916,8 1 663,3 -13,2 4,7 
Minerai de fer 1 228,2 1 129,4 -8,0 3,2 
Potasse (K20) 931,9 963,3 3,4 2,7 

Total 35 205,2 35 411,5 0,6 100,0 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; s. o. : sans objet; x : confidential. 
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APERCU 

P1usieurs indicateurs annon~aient une legere 
reprise economique au Canada en 1992. Il est estime 
que le produit interieur brut (PIB) a augmente de 
o 9 % pendant l'annee; les exportations de marchan
dises ont ete elevees, alors que l'activite s'est accrue 
dans le secteur de !'habitation. Un taux de chomage 
a la hausse de foibles depenses de consommation 
et une ciimhiution de la construction non domiciliaire 
ont contribue a maintenir une faible croissance 
economique. 

Malgre certaines indications permettant d'afficher 
un optimisme prudent dans l'industrie minerale 
canadienne, la situation de l'emploi etait sombre. 
La valeur totale des exportations de mineraux a 
ete superieure en 1992. Les prix des produits mine
raux sont restes peu eleves, et la valeur de la pro
duction de mineraux non combustibles a baisse. 
L'emploi, qui se situait deja a des niveaux historique
ment foibles dans les installations de traitement de 
mineraux et de metaux, a continue a descendre; les 
fermetures d'usines et les reductions de la main
d'ceuvre se sont egalement poursuivies. Les ententes 
collectives conclues pendant l'annee refletent ces 
realites. De foibles augmentations salariales ont 
accompagne des ameliorations reliees a la securite 
d'emploi et aux avantages sociaux. La protection 
contre le licenciement et les droits de rappel au 
travail d'apres l'anciennete ont ete ameliores, tout 
comme les prestations de depart, de retraite anticipee 
et de retraite. 

Dans le present chapitre, on examine !'evolution du 
marche du travail dans l'industrie des mineraux et 
des metaux. On y aborde les evenements de l'annee 
en rapport avec la remuneration, les relations 
entre employeurs et employes, la sante et la securite 

ainsi que les faits saillants dans le domaine de la 
legislation. 

EVOLUTION DU MARCHE DU TRAVAIL 

L'emploi dans l'industrie minerale au Canada 
representait 2,8 % de l'emploi total au p~ys en 
1992. Les estimations du ministere de l'Energie, 
des Mines et des Ressources (EMR) indiquent que 
l'emploi total dans l'industrie minerale a decline 
pour la troisieme an:i1ee consecutive en 1992. 
Pendant cette meme annee, 338 OOO personnes 
travaillaient aux quatre etapes de l'industrie, soit 
!'extraction miniere, la fusion et l'affinage, la fabri
cation de produits metalliques semi-ouvres, et la 
fabrication de produits metalliques ouvres; ceci 
constitue le nombre d'emplois le moins eleve 
depuis 1963. Comme le prevoyait le chapitre de . 
l'an dernier, la diminution s'est cependant ralentie. 
La suppression de 12 954 postes dans l'industri~ 
miniere survenue en 1992 equivaut a une reduction 
de 4 %, comparativement a une chute de 11 % 
enregistree l'annee derniere. 

L'emploi dans les mines et les carrieres (etape I) a 
baisse pour la troisieme annee consecutive. Le 
nombre de travailleurs a decline de 8 % en 1992, 
s'etablissant a 64 036. La plupart des mineurs 
travaillent dans des mines de metaux, mais cette 
concentration diminue. En 1992, 61 % des travailleurs 
a l'etape I ceuvraient dans les mines de metaux, 
tandis que ceux-ci representaient 67 % de tous les 
travailleurs du secteur minier 10 ans plus rot et 70 % 
en 1971. Le nombre d'emplois dans les mines de 
metaux se situait a 39 305 en 1992, soit le nombre 
le plus faible depuis 30 ans. 11 s'agit d'une reduc
tion de 6 % par rapport a celui de 1991. Les mines 
de non-metaux offraient de l'emploi a 10 455 per
sonnes en 1992, ce qui illustre une baisse de 3 % 
par rapport a l'annee precedente. L'emploi a ete 
inferieur dans les secteurs de tous les metaux et 
les non-metaux en 1992. Dans l'industrie du charbon, 
le nombre d'emplois a chute de 17 %, pour s'etablir 
a 9585; quant a l'industrie des materiaux de cons
truction, elle offrait de l'emploi a 4690 personnes, 
un nombre de 7 % inferieur a celui de 1991. 

Le secteur des metaux de premiere fusion (etape II) 
englobe les usines siderurgiques ainsi que la fusion 
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Figure 1 

Nombre d'emplois au sein de l'industrie minerale canadienne, de 1976 a 1992 
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SouRcEs: Recensement annuel des mines; Recensement annuel des manufactures; Energie, Mines et Ressources pour les previsions de 1992. 

et l'affinage des metaux non ferreux. A cette etape, 
la main-d'ceuvre a diminue pour la quatrieme annee 
consecutive; le nombre de travailleurs s'etablissait 
a 57 898 en 1992, en baisse de 9 % par rapport a 
l'annee derniere. 

La reduction de la main-d'ceuvre a ete moindre dans 
les secteurs de la fabrication de produits mineraux 
non combustibles semi-ouvres et de la fabrication 
de produits mineraux metalliques ouvres (etapes III 
et IV). En 1992, 82 160 personnes travaillaient a la 
fabrication de produits mineraux semi-ouvres, une 
diminution de 1 % par rapport a 1991. Le nombre 
d'emplois dans la fabrication de produits mineraux 
ouvres a egalement baisse de 1 % pour se fixer a 
133 993. 11 est prevu que le nombre d'emplois dans 
les services se rapportant a !'exploitation miniere 
aura chute de 14 % en 1992 pour s'etablir a 8561. 

Le declin de 4 % de l'emploi enregistre en 1992 dans 
l'industrie minerale a ete quelque peu plus important 
que celui de 2 % signale pour I' ensemble des industries 
de production de biens. Des changements technolo
giques, des suppressions de postes de meme que 
des fermetures de mines et d'usines expliquent un 
nombre inferieur d'emploi dans l'industrie miniere. 

En 1992, on compte 28 exploitations minieres ou 
les travaux Ont ete interrompus OU qui ont ferme 
de fac;:on permanente; cette situation a entraine la 
disparition de 6300 emplois. La plupart de ces ferme
tures et de ces interruptions dans !'exploitation sont 

survenues dans les mines de metaux et de charbon 
dans les provinces de l'Atlantique, au Quebec, en 
Ontario et en Colombie-Britannique. La diminution 
a ete en partie compensee par les emplois crees dans 
de nouvelles mines et dans des mines ou les activites 
ont repris, pour la plupart des mines de metaux, dans 
les memes regions. Huit installations minieres ont 
ete mises en exploitation pendant l'annee, lesquelles 
ont fourni du travail a plus de 500 personnes. La 
perte nette d'emplois s'eleve cependant a 5800. 

De plus, des reductions de la main-d'ceuvre se sont 
poursuivies aux mines et aux usines de fabrication 
de produits mineraux qui sont restees en production. 
Les societes ont elimine au moins 4600 emplois au 
moyen de !'attrition, de mutations, d'incitations a 
la retraite anticipee et de licenciements. La plupart 
de ces pertes ont ete enregistrees dans les usines 
siderurgiques ainsi que dans les usines de fusion et 
d'affinage de metaux non ferreux. Les agrandisse
ments d'exploitations existantes de traitement de 
mineraux et de metaux constituent un facteur 
important pour la conservation des emplois actuels; 
cependant, ils ne permettent pas toujours d'accroitre 
le nombre d'emplois. 

PLANIFICATION 
DES RESSOURCES HUMAINES 

Le comite directeur d'une importante etude por
tant sur les ressources humaines dans l'industrie 
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Figure 2 

Nombre d'emplois dans les mines, les carrieres, les gravieres et les sablieres canadiennes 
(Etape I), de 1976 a 1992 
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Figure 3 
Nombre d'emplois dans les domaines de !'extraction et de la fusion des metaux, de 1961a1992 
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SouRcEs: Recensement annuel des mines; Recensement annuel des manufactures; Energie, Mines et Ressources Canada pour les previsions de 1992. 

miniere au Canada projette de diffuser son rapport 
vers le milieu de 1993. L'etude menee par le gouver
nement et l'industrie a ete entreprise en juin 1991; 
elle visait principalement a determiner des plans 

d'action possibles afin d'assurer que l'industrie 
miniere canadienne dispose des ressources humaines 
necessaires pour etre competitive a l'echelle mondiale. 
Les consultants qui effectuent l'etude sont guides 
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par un comite directeur compose de representants 
des domaines des affaires, du travail et de !'educa
tion ainsi que de representants du gouvernement. 

Selon les resultats provisoires, l'industrie doit disposer 
de personnes qui ont un niveau de scolarite plus 
eleve et un eventail de qualifications qui soit plus 
vaste que ce n'est le cas actuellement. En outre, la 
main-d'muvre de l'industrie miniere diminue et 
vieillit. Les nouveaux employes seront trop peu 
nombreux pour que soient modifies de maniere 
significative le profil demographique de la main
d'muvre et l'eventail de ses qualifications. Par 
consequent, il est important de former et de mettre 
en valeur les employes existants et ce, a tous les 
niveaux. 

Le gouvernement du Canada met a la disposition 
de l'industrie et du monde du travail des fonds 
aidant chaque secteur a realiser les plans d'action 
issus de telles etudes sectorielles. Par exemple, des 
etudes sectorielles des industries de !'impression, 
de la radiotelediffusion et de l'entretien des aeronefs 
ont ete terminees. Emploi et Immigration Canada 
(EIC) a engage 250 millions de dollars en vue de 
creer au cours des cinq prochaines annees jusqu'a 
55 conseils sectoriels permanents d'examen des 
qualifications. Les conseils mixtes de travailleurs 
et d'employeurs mettront en muvre des strategies 
de formation et de developpement des ressources 
humaines. Des capitaux d'amorc;:age selectifs per
mettront a l'industrie d'entreprendre un processus 
de formation visant a faire du Canada un chef de 
file en matiere de main-d'muvre speeialisee. Les 
programmes du gouvernement canadien relatifs au 
marche du travail prevus pour 1993 renforceront 
egalement l'aide fournie en matiere d'orientation, 
de formation et de mobilite des travailleurs deplaces. 

REMUNERATION 

La remuneration moyenne dans l'industrie miniere 
est parmi Jes plus elevees de toute la classification 
industrielle. En 1991, les gains hebdomadaires 
moyens des travailleurs remuneres a l'heure (incluant 
le temps supplementaire) etaient de 887 ,30 $ dans 
le secteur des mines de metaux et de 712,13 $ dans 
celui des mines de non-metaux, comparativement a 
des gains de 565,11 $ dans le secteur manufacturier, 
de 653,29 $ dans le secteur de la construction et de 
409,98 $ dans !'ensemble des industries. 

Au moment de la redaction du present chapitre, les 
donnees disponibles portaient sur la periode se 
terminant a la fin de novembre 1992. Pour l'intervalle 
d'un an prenant fin en novembre 1992, les gains 
hebdomadaires moyens se sont accrus de 3,6 % 

dans les mines de metaux, de 3,3 % dans les mines 
de non-metaux et de 8,1 % dans l'industrie du 
charbon. 

Les donnees revelent que les gains hebdomadaires 
moyens reels (d'apres l'indice des prix a la consom
mation, tousles biens et services confondus, 1986 = 100) 
se sont eleves dans chacun des trois sous-secteurs 
pendant le meme intervalle. Du 30 novembre 1991 
au 30 novembre 1992, les gains reels ont connu une 
hausse de 1,9 % dans les mines de metaux, de 1,6 % 
dans les mines de produits non-metaux et de 6,4 % 
dans l'industrie du charbon, alors que pendant la 
meme periode, les gains reels ont augmente de 1,8 % 
dans !'ensemble des industries. 

En 1991, derniere annee pour laquelle des donnees 
sont disponibles, le revenu du travail annuel moyen 
en dollars courants (salaires, traitements et revenus 
decoulant de temps supplementaire) dans les mines, 
les carrieres et les puits de petrole atteignait 51 022 $, 
ce qui est bien superieur au revenu moyen de 30 715 $ 
pour !'ensemble des industries. Les revenus annuels 
moyens revises pour 1990 s'etablissent a 47 327 $ 
dans les mines, les carrieres et les puits de petrole 
et a 29 321 $ dans I' ensemble des industries. Les 
donnees pour 1991 representent respectivement 
des accroissements de 7,8 % et de 4,8 % par rapport 
aux estimations revisees pour 1990. 

RELATIONS DE TRAVAIL 

Les donnees provisoires pour 1992 indiquent que le 
nombre d'employeurs du secteur des mineraux et 
des metaux ayant signe des conventions collectives 
avec leurs employes a ete moins eleve que par les 
annees passees. Ces ententes touchaient moins de 
travailleurs et prevoyaient des augmentations de 
salaires annuels moyens inferieures a celles qui 
ont ete prevues dans les contrats signes au cours 
des deux dernieres annees. Les employeurs et les 
syndicats ont signe quelque 21 ententes entre le 
1er janvier et le 31am1t1992. Les contrats de travail 
concernaient plus de 17 OOO employes dans les mines 
de metaux, de non-metaux et de charbon ainsi que 
dans les installations de fusion et d'affinage de 
metaux ferreux et non ferreux. De ces ententes, une 
visait des travaileurs des provinces de l'Atlantique; 
sept, du Quebec; neuf, de !'Ontario; trois, des Prairies 
et une, de la Colombie-Britannique. 

Travail Canada a signale que les negociations dans 
le secteur des mineraux et des metaux ont permis 
de conclure 11 ententes majeures, touchant chacune 
plus de 500 employes, au cours des huit premiers 
mois de 1992. Elles representent plus de la moitie 
du nombre total d'ententes conclues dans le secteur. 



Elles concernaient egalement plus de 80 % de tous 
les employes du secteur des mineraux et des metaux 
vises par des contrats signes pendant la periode. 
Les employeurs et employes d'une mine de non
metaux, appartenant a l'International Minerals & 
Chemical Corporation (Canada) Limited (IMCC), 
ont signe une entente majeure; la meme chose est 
survenue a la societe ontarienne de production d'acier 
Aciers Algoma Inc. Des ententes majeures ont ete 
conclues dans plusieurs usines de fusion et d'affinage. 
L'Alcan Aluminium Limitee a signe des contrats 
avec quatre unites de negociation. La Division CCR 
de la societe Mineraux Noranda Inc., la QIT-Fer et 
Titane Inc. et la Societe Canadienne de Metaux 
Reynolds, Limitee ont egalement conclu des ententes 
majeures au Quebec. De plus, des ententes d'envergure 
ont aussi ete atteintes avec la Monnaie royale 
canadienne en Ontario et avec la Sherritt Gordon 
Limited en Alberta. 

Les hausses salariales moyennes qui ont ete negociees 
dans le cadre d'ententes dans le secteur des mines, 
de la fusion et de l'affinage ont diminue pour la 
deuxieme annee consecutive en 1992. Les accroisse
ments obtenus par les travailleurs du secteur minier 
ont cependant ete superieurs a ceux obtenus dans 
le secteur manufacturier ainsi qu'aux augmenta
tions moyennes obtenues dans !'ensemble des 
industries en 1988, 1991et1992. 

A !'inverse de ce qui est survenu ces dernieres 
annees, une seule mine a fait l'objet d'une entente 
majeure pendant les huit premiers mois de 1992. 
Cette entente, touchant les employes de la mine de 
potasse de l'IMCC en Saskatchewan, prevoit une 
croissance annuelle moyenne de 3,8 %. La diminu
tion en valeur absolue de 0,1 % des salaires annuels 
moyens aux usines siderurgiques en 1992 n'est pas 
habituelle non plus; ceci represente une baisse 
marquee car, en 1991, une hausse de 2,9 % avait 
ete enregistree. Cette valeur plus faible reflete les 
gains salariaux abandonnes par les travailleurs de 
la societe Aciers Algoma Inc. en echange d'actions 
de la societe. Les salaires se sont accrus en moyenne 
de 2,5 % dans le secteur de la fusion et de l'affinage 
des metaux non ferreux, ce qui est legerement 
inferieur a I' augmentation moyenne de 3,0 % enre
gistree en 1991. Dans les installations d'extraction, 
de concentration, de fusion et d'affinage combinees, 
la hausse moyenne a ete de 1,7 %; ceci est moins 
eleve que !'augmentation moyenne de 2,8 % pour 
tout le secteur primaire et celle de 2,3 % pour 
I' ensemble du secteur manufacturier. Les moyennes 
correspondantes en 1991 etaient toutes plus impor
tantes : 4,3 % dans les installations d'extraction, de 
concentration, de fusion et d'affinage combinees, 
4,9 % pour tout le secteur primaire et 3,8 % pour le 
secteur manufacturier. Les donnees provisoires sur 
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les ententes salariales dans le cas des plus petites 
unites de negociation du secteur des mineraux et 
des metaux, pour la meme periode, indiquent une 
evolution comparable a celles des ententes salariales 
majeures en 1992. 

D'une duree moyenne de 45 mois, les ententes 
majeures dans le secteur des mineraux et des 
metaux en 1992 couvrent une periode superieure a 
la moyenne de 33 mois pour de telles ententes 
negociees l'an dernier. Elles sont egalement de plus 
longue duree que les ententes majeures signees 
dans le secteur manufacturier (34 mois en moyenne) 
et que celles conclues dans !'ensemble des industries 
(22,9 mois en moyenne). Des ententes d'une duree 
de trois ans etaient courantes dans le cas de plus 
petites unites de negociation dans le secteur des 
mineraux et des metaux cette annee. 

Les modifications des avantages sociaux pour les 
unites de negociation majeures et les unites moins 
importantes signalees en 1992 refletent des change
ments actuels des realites economiques et de la 
composition de la population active. Des ameliora
tions liees aux indemnites de depart, aux presta
tions de retraite anticipee et de retraite etaient 
courantes. Des dispositions amelioraient la protec
tion contre le licenciement et les droits de rappel 
au travail en fonction de l'anciennete. On a egalement 
accru les avantages classiques comme les regimes 
collectifs d'assurance de soins medicaux, de soins 
dentaires, de soins de la vue, d'assurance-invalidite 
et d'assurance-vie. 

Les modifications les plus innovatrices en matiere 
de benefices sociaux en 1992 ont ete negociees entre 
la societe Aciers Algoma Inc. et les Metallurgistes 
unis d'Amerique (MUA). Les employes ont acquis 
un droit de veto quant a certaines decisions du 
Conseil d'administration et possederont, d'ici cinq 
ans, 60 % des actions de la societe. Le conseil 
d'administration compte quatre personnes designees 
par les travailleurs remuneres a l'heure, un repre
sentant des employes salaries, sept membres inde
pendants et un directeur general. Le contrat prevoit 
qu'un comite de direction mixte patronal-syndical 
surveillera plusieurs nouveaux sous-comites mixtes. 
Des sous-comites distincts etudieront la formation 
et le perfectionnement des employes, la resolution 
de problemes, la reduction des cm1ts, la technologie 
et la question d'une participation accrue des employes 
a la prise de decisions sur les lieux de travail par 
une nouvelle conception du milieu de travail. Un 
nouvel article prevoit que les travailleurs plus ages 
licencies recevront une indemnite d'adaptation 
jusqu'a l'age de 65 ans. 

Au Canada, la plupart des conventions collectives 
sont signees sans qu'il y ait greve ou lock-out. Les 
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donnees provisoires de Travail Canada indiquent 
qu'on a enregistre en 1992 le niveau de debrayage 
le plus faible depuis un demi-siecle pour !'ensemble 
des industries. Dans les mines canadiennes, les 
arrets de travail ont ete moins nombreux et de plus 
courte duree; ils ont touche des nombres moins eleves 
de travailleurs pendant les annees 80 que pendant 
les annees 70. Cette tendance s'est maintenue au 
debut des annees 90. Les nombres d'arrets de travail 
et de travailleurs touches ont diminue ces dernieres 
annees; toutefois, certaines greves particulierement 
longues ont contribue a maintenir eleve le nombre 
de jours-personnes perdus. Bien que le conflit de 
travail a la mine d'or Giant de la Royal Oak Mines Inc. 
a Yellowknife ait re<;u une plus grande publicite, 
un nombre superieur de jours-personnes ont ete 
perdus a la mine de charbon de la societe Les 
Charbons Fording, Limitee en Colombie-Britannique. 
Il n'y a eu ni greve ni lock-out dans des mines de 
non-metaux au cours des deux dernieres annees 
(tableau 1). 

En 1992, les arrets de travail dans des mines cana
diennes ont touche 2618 travailleurs et ont entrai
ne la perte de 275 510 jours-personnes de travail. 
Des conflits ont entraine des arrets de travail dans 
deux mines de charbon en Colombie-Britannique. 
Des arrets de travail ont eu lieu dans des mines 
d'or au Quebec et dans les Territoires du Nord
Ouest ainsi que dans des installations d'affinage de 
l'or et de frappe de pieces de monnaie en Ontario et 
au Manitoba. De plus, des employes de bureau et 
des employes de formation technique ont debraye 
pendant une courte duree dans une mine de nickel
cuivre en Ontario (tableau 2). 

Des organisations syndicales se sont restructurees 
de maniere a renforcer leur pouvoir d'analyse et de 
negociation. En novembre 1992, trois syndicats 
canadiens ont fusionne pour former le nouveau 
Syndicat des Communications, de l'Energie et du 
Papier du Canada (CEP). Ce syndicat vient main
tenant au septieme rang des grands syndicats 
canadiens. Il compte 135 OOO membres et englobe 
les 35 OOO membres de l'ancien Syndicat des 
travailleurs de l'energie et de la chimie (STEC) 
dont un grand nombre travaillent dans des exploi
tations des mineraux et des metaux. Deux syndicats 
de travailleurs dans le secteur des mines et des 
mineraux se sont joints au sixieme syndicat en 
importance au Canada, le Syndicat national des 
travailleurs et travailleuses de l'automobile, de 
l'aerospatiale et de l'outillage agricole du Canada 
(TCA). L'ancienne Association canadienne des travail
leurs industriels, mecaniques et assimilees (ACTIMA) 
representait certains des mineurs en Colombie
Britannique. L'ancien syndicat Ouvriers unis de 
l'electricite, de la radio et de la machinerie du 

Canada (OUE) comptait 9000 membres; il repre
sentait 750 employes de l'usine Page-Hersey de la 
Stelco Inc., a Welland (Ont.). 

D'apres le calendrier des negociations, un nombre 
accru d'ententes majeures dans le secteur des 
mineraux et des metaux seront echues en 1993, 
bien qu'un grand nombre d'entre elles expiront 
vers la fin de l'annee comme ce fut le cas en 1992. 
Des employes de mines de metaux negocieront a 
Terre-Neuve, au Quebec, en Ontario, au Manitoba 
et en Colombie-Britannique. Des discussions portant 
sur les conventions collectives auront lieu dans des 
acieries en Nouvelle-Ecosse, au Quebec, en Ontario 
et en Saskatchewan. En outre, des negociations 
collectives seront entreprises dans des usines de 
fusion et des affineries de metaux non ferreux au 
Quebec, en Ontario et en Colombie-Britannique. 

SANTE ET SECURITE 

Le dossier de la sante et de la securite au travail a 
ete de nouveau, en 1992, un sujet prioritaire pour 
l'industrie miniere et les autorites gouvernementales 
responsables de la legislation et de la reglementa
tion dans ce domaine. Plusieurs efforts ont ete 
deployes par les societes minieres, en collaboration 
avec les travailleurs du secteur minier et les organi
sations syndicales qui les representent, pour ame
liorer le rendement de l'industrie relativement a la 
sante et a la securite au travail. De plus, un grand 
nombre de gouvernements ont modifie leur legislation 
et leur reglementation en matiere de sante et de 
securite au travail. 

Un sondage d'EMR aupres des inspecteurs en chef 
des mines des provinces et des territoires revele qu'il 
y a eu 4 7 accidents mortels dans le secteur minier 
en 1992 (tableau 3). Ce total englobe les 26 deces 
resultant d'une explosion a la mine de charbon 
Westray dans le comte de Pictou, en Nouvelle-Ecosse, 
survenue le 9 mai 1992. Le nombre de deces causes 
par des accidents miniers en 1992 se situe parmi 
les plus eleves signales au cours des 15 dernieres 
annees. Quarante-sept personnes sont egalement 
mortes dans des accidents miniers en 1979 et 1987; 
le nombre de deces signales en 1992 n'a ete depasse 
qu'en 1980, alors qu'on avait enregistre 63 accidents 
mortels. L'annee 1992 se compare done de maniere 
defavorable a 1991 pour ce qui est du nombre de 
deces; en effet, seulement 26 deces avaient ete 
rapportes l'an dernier. Si ce n'avait ete de !'accident 
a la mine Westray, le nombre de deces en 1992 
aurait ete le plus bas rapporte depuis 1978. 

Les plus recentes statistiques disponibles concernant 
les demandes d'indemnite acceptees par des 



commissions des accidents du travail pour des acci
dents et des maladies professionnelles avec perte 
de temps (incluant les accidents mortels) suggerent 
que les demandes d'indemnites par des travailleurs 
dans les mines, les carrieres et les puits de petrole 
ont diminue d'environ 15,6 % de 1990 a 1991 
(tableau 4). Cette reduction est superieure a la 
baisse de 4,8 % observee dans les donnees sur l'emploi 
signalees dans le cadre de l'Enquete sur l'emploi, la 
remuneration et les heures de travail (EERH) de 
Statistique Canada. Les 8146 accidents et maladies 
professionnelles avec perte de temps rapportes en 
1991 representent une chute de 23,7 % par rapport 
a la moyenne annuelle de 10 680 demandes d'indem
nites acceptees, calculee pour les cinq annees prece
dentes (de 1986 a 1990); cette baisse est pres de 
quatre fois superieure a la diminution de 5,6 % du 
nombre des emplois calculee pour la meme periode. 
De plus, 4185 accidents et maladies professionnelles 
avec perte de temps ont ete enregistres dans les 
mines de metaux et de non-metaux en 1991. Ce 
nombre est de 14, 7 % inferieur aux 4906 demandes 
d'indemnites enregistrees en 1990 (comparative
ment a une reduction de 7,1 % de l'emploi d'apres 
le Recensement annuel des mines) et de 15,8 % 
inferieur a la moyenne annuelle de 4969 demandes 
d'indemnites calculee pour les cinq annees prece
dentes, soit de 1986 a 1990, (comparativement a une 
baisse correspondante de 10,4 % de l'emploi d'apres 
le Recensement annuel des mines). 

Les taux estimes par centaine d'employes expriment 
les accidents et les maladies professionnelles avec 
perte de temps relativement au niveau de l'emploi 
(tableau 5). Les statistiques indiquent une tendance 
a la baisse dans les mines, les carrieres et les puits 
de petrole. Il y a eu une diminution de 2,3 points 
de pourcentage du taux estime pour la periode de 
1983 a 1991, soit une chute de 29 % du taux. Les 
taux estimes indiquent que le secteur des mines, 
des carrieres et des puits de petrole est passe du 
sixieme rang parmi les groupes industriels en 1991 
au cinquieme en 1992; il se compare favorablement 
a ceux des forets, de la construction, de la fabrica
tion, des transports, des communications et des 
autres services d'utilite publique. Les taux estimes 
pour les mines, les carrieres et les puits de petrole 
se situent considerablement au-dessus de ceux 
pour I' ensemble des industries, qui peuvent etre 
consideres comme une moyenne pour l'industrie a 
l'echelle du pays. Cependant, l'ecart entre les taux 
pour les mines, les carrieres et les puits de petrole 
et ceux pour !'ensemble des industries s'est amenuise 
pendant l'intervalle de neuf ans. La difference a 
chute de 77 %, passant de 2,6 accidents et maladies 
professionnelles par centaine de travailleurs en 
1983 a 0,6 par centaine de travailleurs en 1991. 
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FAITS SAILLANTS DANS LE DOMAINE 
DE LA LEGISLATION 

Les pouvoirs du gouvernement federal pour toutes 
les questions de travail dans l'industrie miniere 
sont etroitement definis. Ce sont les provinces et les 
territoires en effet qui sont charges de promulguer 
la plupart des lois du travail du secteur minier, 
notamment celles qui touchent la sante et la securite, 
les relations industrielles et les conditions de travail. 
De nombreuses lois du travail sont en vigueur au 
Canada, mais leurs dispositions particulieres 
varient considerablement d'une administration 
competente a l'autre. 

Chaque annee, les gouvernements adoptent toute 
une gamme d'amendements apportes aux lois et 
reglements du travail qui peuvent influer sur 
l'industrie miniere. On ne tentera pas dans la 
presente section de faire le survol de !'ensemble de 
cet appareil legislatif; on esquissera plutot !'evolu
tion de la legislation federale en 1992, en faisant 
etat, tres brievement parfois, de certaines mesures 
provinciales. 

Projet de loi sur la protection 
des salaires 

Le 23 juin 1992, le gouvernement federal a sanc
tionne le projet de loi C-22, Loi modifiant la Loi 
sur la faillite et la Loi de l'impot sur le revenu en 
consequence. Entre autres modifications, cette loi 
porte de 500 a 2000 $le montant des creances privi
legiees pour des salaires non payes prevu a I' article 
136(1) d) de la Loi sur la faillite. Cette modification 
est entree en vigueur le 1 er aout 1992. 

Modification du Reglement du Canada 
sur !'hygiene et la securite au travail 
du Code canadien du travail 

Ce reglement modifie la partie XI du Reglement du 
Canada sur l'hygiene et la securite au travail, 
laquelle reglemente la securite des travailleurs 
dans des espaces clos. L'ajout de ces nouvelles dis
positions exige la rencontre du comite de sante et 
securite, ou de ses representants, pour : mettre au 
point des procedures securitaires permettrant 
d'entrer dans les espaces clos; renforcer I' exigence 
d'une evaluation initiale du risque avant la mise 
au point de procedures permettant d'entrer dans 
les espaces clos; reglementer le «travail a chaud» 
en espaces clos; assurer la diffusion et la conserva
tion des dossiers d'evaluation des risques et des 
procedures permettant d'entrer dans les espaces 
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clos. Une definition de «categorie d'espaces clos» a 
ete ajoutee et la succession des dispositions a ete 
modifiee de maniere a rendre le reglement plus 
facile a lire et a comprendre. Le nouveau reglement 
a ete publie dans la Gazette du Canada en date du 
7 octobre 1992. 

Loi portant compression 
des depenses publiques 

Le gouvernement federal a presente le 10 decembre 
1992 le projet de loi C-105 intitule Loi de 1993 sur 
la compression des depenses publiques; il vise a 
mettre en ceuvre un certain nombre de mesures de 
reduction des depenses annoncees dans l'Expose 
economique et financier du 2 decembre 1992. Ce 
projet de loi omnibus propose diverses mesures 
visant a limiter les depenses publiques, dont des 
modifications de la Loi sur l'assurance-chomage. Le 
projet de loi C-105 a ensuite ete remplace par le 
projet de loi C-113, Loi portant compression des 
depenses publiques; celui-ci fournit des eclaircisse
ments de certaines des dispositions proposees 
auparavant dans le projet de loi C-105. Le projet de 
loi C-113 a ete presente le 17 fevrier 1993. 

Les principales propositions figurant dans le projet 
de loi C-113 qui touchent la Loi sur l'assurance
chomage sont les suivantes : 

• Les personnes «quittant volontairement» leur 
emploi ou qui sont renvoyees pour mauvaise 
conduite seraient exclues du benefice des presta
tions. 

• A compter du 4 avril 1993, le taux des presta
tions d'assurance-ch6mage equivaudrait a 57 % 
des gains hebdomadaires assurables moyens et 
ce, pendant les deux prochaines annees. 

• La liste des raisons pour lesquelles un presta
taire est fonde a «quitter volontairement» son 
emploi est davantage detaillee dans le projet de 
loi afin de dormer une plus grande certitude aux 
travailleurs. 

• Les conseils d'arbitrage auraient nettement le 
prouvoir de proteger la vie privee des victimes 
de harcelement sexuel ou autre. 

• Les travailleurs quittant leur emploi afin de per
mettre a leurs collegues de conserver le leur 
seraient admissibles aux prestations d'assurance
ch6mage. 

• Dans le cas d'un travailleur quittant volontaire
ment son emploi, les agents de !'assurance-

ch6mage devraient assurer au prestataire et a 
l'employeur !'occasion de fournir de !'information 
et devraient tenir compte de cette information 
en prenant une decision. 

Parmi les autres mesures proposees dans le projet 
de loi, mentionnons : le gel des salaires, pendant 
deux ans, d'environ 390 OOO employes du secteur 
public federal; une reduction de 10 % des subven
tions versees pour le transport en vertu de la Loi 
sur le transport du grain de l'Ouest, de la Loi sur 
les subventions au transport des marchandises 
dans la Region atlantique et de la Loi sur les taux 
de transport des marchandises dans les provinces 
Maritimes; une diminution de 10 % des paiements 
effectues en vertu de la Loi sur le transfert de 
l'impot sur le revenu des entreprises d'utilite publique. 

Equite en matiere d'emploi 

Le cinquieme rapport annuel au Parlement sur 
l'equite en matiere d'emploi souligne les progres 
accomplis par les employeurs dans ce domaine. 
Malgre des conditions economiques difficiles et des 
reductions de personnel, les employeurs ant reconnu 
qu'un accroissement du nombre des personnes quali
fiees au moyen de strategies d'equite en matiere 
d'emploi presente des avantages economiques. Le 
rapport cite la remarque ci-apres, formulee par 
!'Association des banquiers canadiens. «Il est avan
tageux pour le monde des affaires de puiser dans 
tous les reservoirs de main-d'ceuvre disponibles, 
incluant ceux que constituent les groupes de 
personnes historiquement exclus du courant econo
mique general.» 

Dans ce rapport, les entreprises reglementees par 
le gouvernement federal sont evaluees en fonction 
du statut de groupes designes et des progres 
accomplis dans le domaine de l'equite en matiere 
d'emploi pendant l'annee visee, c'est-a-dire en 
1991. Le rapport traite de huit entreprises comptant 
8978 travailleurs dans le secteur des mineraux et 
des metaux. Taus les employeurs du secteur des 
mineraux et des metaux ont obtenu le rang le plus 
faible (C) pour le nombre d'employes du sexe feminin. 
Trois societes ant vu leur cote s'ameliorer pour 
passer a la plus elevee (A) quant aux progres 
accomplis en 1991. La cote de certaines societes s'est 
egalement amelioree en ce qui concerne l'emploi de 
membres de minorites visibles. Les cotes et les progres 
accomplis en matiere d'emploi de travailleurs 
handicapes ant Iegerement diminue. Les employes 
autochtones sont restes bien :representes dans les 
exploitations de l'Ouest canadien, et en particulier 
dans les mines d'uranium. 

Les groupes et les personnes qui ant apporte une 
contribution a l'examen par le parlement de la Loi 



sur l'equite en matiere d'emploi ont exprime un 
appui generalise des objectifs et des principes 
exprimes dans cette loi. Le comite parlementaire a 
depose son rapport a la Chambre des communes en 
1992. Le rapport, intitule Une question d'equite, 
comprend 31 recommandations. 

Scene provinciale et territoriale 

Un certain nombre de modifications ont ete apportees 
aux lois en matiere de normes de travail et d'emploi 
en 1992. Plusieurs administrations competentes 
(Alberta, Colombie-Britannique, Nouvelle-Ecosse, 
Ontario et Quebec) ont adopte, dans le cadre de lois, 
des augmentations du salaire minimum. L'Ontario 
et le Manitoba ont modifie leur reglement en matiere 
de normes d'emploi afin d'ameliorer la protection 
salariale des travailleurs. Le Nouveau-Brunswick 
et Terre-Neuve ont adopte des lois de restriction. 

11 y a eu plusieurs modifications des lois en ce qui a 
trait a la sante et la securite au travail. Au 
Nouveau-Brunswick, un reglement general en vertu 
de la Loi sur l'hygiene et la securite au travail est 
entre en vigueur le 1 er mars 1992. Ce reglement 
abroge et remplace les reglements 77-1et89-66 du 
Nouveau-Brunswick ainsi qu'une partie du regle
ment sur !'exploitation miniere applique en vertu 
de la Loi sur les mines et traitant des gravieres et 
des carrieres. Ce nouveau reglement a pour objet 
de modifier la formulation du reglement sur la 
sante et la securite au travail de maniere a rendre 
plus claires les responsabilites dans chacune des 
situations engendrant des droits et des obligations. 
Le reglement exige, entre autres, qu'un employeur 
mette au point un code de pratiques avant de faire 
executer tout travail dangereux. 11 renferme egale
ment des dispositions concernant les espaces clos 
et des exigences precises concernant les methodes 
de travail reliees a l'abattage a l'explosif. Un nouveau 
reglement en vertu de la Loi sur l'hygiene et la 
securite au travail a ete publie dans la gazette le 
26 aout 1992. Ce reglement exige que les 
employeurs et les employes travaillant avec un 
materiau renfermant de l'amiante, ou manipulant 
un tel materiau, adoptent et respectent le Code de 
directives pratiques pour la manipulation de mate
riaux contenant de l'amiante au Nouveau-Brunswick, 
date du 19 mars 1992. De plus, un nouveau regle
ment comportant un code de directives pratiques 
en matiere de travail solitaire en vertu de la Loi 
sur l'hygiene et la securite au travail a ete publie 
dans la gazette le 14 octobre 1992. Ce reglement 
exige qu'un employeur etablisse un code de pratiques 
afin d'assurer, dans toute la mesure du possible, la 
sante et la securite d'un employe travaillant seul 
en fonction des risques associes a l'emploi demande. 
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Au Quebec, une Loi modifiant la Loi sur les accidents 
du travail et les maladies professionnelles, la Loi 
sur la sante et la securite du travail et la Loi sur 
l'assurance-maladie a ete sanctionnee le 17 juin 
1992. Cette loi prevoit qu'une personne sera nommee 
au poste de president du conseil d'administration et 
chef de la direction et qu'une autre personne sera 
chef des operations de la Commission de la sante et 
securite du travail. Elle prevoit egalement d'autres 
modifications administratives. 

En Ontario, deux nouveaux reglements (171/92 et 
571/92) modifiant le Mines and Mining Plant 
Regulations ont ete adoptes respectivement le 
11 avril et le 3 octobre 1992. Ces deux reglements 
etablissent de nouvelles exigences, notamment en 
matiere de conception des mines, de soutenement, 
d'approvisionnement en energie pour l'equipement 
et la machinerie d'abattage a l'explosif, de forage et 
d'echantillonnage, de vehicules souterrains de 
manutention autopropulses et d'appareils de levage 
et d'autres machines. De plus, le 12 septembre 1992, 
un ensemble de reglements (507 /92 a 523/92) 
concernant des substances dangereuses designees 
ont ete publies dans la gazette. Ces reglements 
visent, entre autres produits, l'amiante, les emissions 
de fours a coke, le plomb, le mercure et la silice. 

En Alberta, de nouvelles modifications au reglement 
sur les risques chimiques (Chemical Hazards 
Amendment Regulations) ont ete adoptees en vertu 
de la loi sur la sante et la securite au travail 
(Occupational Health and Safety Act) le 31 octobre 
1992. Ce nouveau reglement abroge les reglements 
sur l'amiante, la silice et les poussieres de charbon 
et integre la substance des anciennes dispositions. 
Certaines modifications substantielles ont ete 
apportees au contenu des dispositions (par exemple, 
la modification de la definition de «zone d'acces 
restreint» en rapport avec l'amiante). Dans les 
Territoires du Nord-Ouest, le reglement sur la 
securite relative a l'amiante (Asbestos Safety 
Regulations) a ete publie le 27 mars 1992 dans la 
gazette en vertu de la loi sur la securite (Safety 
Act). Ce reglement interdit !'utilisation de la 
crocidolite (amiante bleu) dans tout procede faisant 
intervenir l'amiante et pour l'application d'amiante 
par pulverisation. 11 prescrit egalement plusieurs 
mesures de securite a respecter lors de !'utilisation 
d'amiante dans des procedes. 

PERSPECTIVES 

Selon les previsions, l'emploi continuera a diminuer. 
De nouvelles technologies et celles qui sont actuel
lement mises au point exigeront une meilleure fornia
tion et le perfectionnement des employes. L'industrie, 
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les syndicats, les organismes gouvernementaux et 
les institutions d'enseignement poursuivront leur 
etude et leur planification afin de s'adapter aux 
exigences de plus en plus grandes en matiere 
d'education et de qualifications et ce, au sein d'un 
marche du travail en decroissance dans le secteur 
minier. 

A moins qu'on ne trouve davantage de minerai, 
14 mines, dont les suivantes, fermeront en 1993: 
la mine Stratmat de cuivre-plomb-zinc-argent au 
Nouveau-Brunswick, la mine Ansil de cuivre-zinc
argent-or et les mines d'or Telbel, Pierre Beauchemin, 
Lucien C. Beliveau et Norlartic au Quebec. Des 
emplois seront perdus a la mine d'or Dona Lake et 
a la mine Winston Lake de zinc-cuivre en Ontario, 
aux mines Stall Lake et Chisel Lake de zinc-cuivre 
ainsi qu'a la mine Namew Lake de nickel-cuivre au 
Manitoba. La mine d'or Nickel Plate en Colombie
Britannique et les mines Vangorda de zinc-plomb 
au Yukon pourraient egalement fermer. 

Des reductions des effectifs par des retraites anticipees, 
des mutations et des licenciements ont ete annoncees 
dans plusieurs mines et acieries. Parmi les mines, 
mentionnons les exploitations de la Compagnie 
miniere IOC a Terre-Neuve et au Quebec, la mine 
Arthur W. White de la societe Mines Dickenson 
Limitee, les mines d'or de la Falconbridge Limitee 
et la mine Thompson de l'Inco Limitee. La Sydney 
Steel Corporation, la Sidbec-Dosco Inc., la Dofasco 
Inc. et la societe Aciers Algoma Inc. projettent de 
reduire leurs effectifs travaillant a l'elaboration 
d'acier. 

De plus, des fermetures intermittentes ou prolongees 
seront annoncees en reponse a de faibles prix, a 
des stocks eleves et a des couts en augmentation. 

L'Atlas Specialty Steel (une division de la Sammi 
Atlas Inc.), la Falconbridge Limitee, l'Inco Limitee 
et la Cominco Ltee projettent ainsi de limiter leur 
production en limitant OU en evitant les licenciements. 

Des societes minieres prevoient egalement ouvrir 
ou rouvrir plus d'une douzaine de mines en 1993. 
Mentionnons entre autres l'exploitation au gisement 
auri:fere Astoria, les mines d'or Casa Berardi Est et 
Geant Dormant ainsi que la mine de zinc-or Estrades 
au Quebec. L'on s'attend a ce que debute l'exploita
tion du gisement auri:fere Komis dans le nord de la 
Saskatchewan. En Colombie-Britannique, il a ete 
signale que la mine d'or Erickson et les mines de 
charbon Balmer et Greenhills seraient rouvertes. 

D'autres ententes majeures dans le secteur des 
mineraux et des metaux viendront a terme en 1993. 
Des employes de mines de metaux seront engages 
dans des negociations avec la Compagnie miniere 
IOC, la Compagnie miniere Quebec Cartier, la 
Placer Dome Inc., la Compagnie Miniere et 
Metallurgique de la Baie d'Hudson Limitee 
(CMMB), la Highland Valley Copper et la societe 
Ressources Westmin Limitee. Des contrats de travail 
seront negocies chez les acieristes Sydney Steel 
Corporation (Sysco), Ivaco Inc., Slater Industries 
Inc., Stelco Inc. et IPSCO Inc. De plus, des negocia
tions collectives auront lieu aux usines de fusion et 
d'affinage de metaux non ferreux appartenant aux 
entreprises suivantes la Reynolds Metals Company, 
la Monnaie royale canadienne et la Societe d'Electrolyse 
et de Chimie Alcan Limitee. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 



TABLEAU 1. GREVES ET LOCK-OUT DANS L'INDUSTRIE MINIERE CANADIENNE, DE 1973 A 1992 

Annee 

1973 
1974 
1975 
1976 
1977 
1978 
1979 
1980 
1981 
1982 
1983 
1984 
1985 
1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 
1992dpr 

Mines de metaux 
Greves et Jours-personnes 
lock-out non travailles 

22 
34 
19 
27 
15 
16 
17 
18 
24 

2 
6 
6 
5 
7 

10 
8 
7 

11 
5 
3 

159 230 
314 710 
454 740 
294 340 
99870 

1 521 540 
1506980 

189 570 
242 810 
248 300 

91 500 
36240 
40760 
50470 

149 270 
93430 

113 510 
292 270 
151 360 
39 810 

Source : Travail Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires. 

Mines de non-metaux 
Greves et Jours-personnes 
lock-out non travailles 

9 49440 
11 6890 
18 693 800 
5 36180 
6 4470 

12 137 550 
10 22 980 
6 120 640 
5 16 130 

2 5 540 
2 570 
3 37 260 
3 67080 
1 6210 
3 40460 
5 36100 
2 44430 

Mines de charbon 
Greves et 
lock-out 

1 
11 
4 
6 
4 
8 
7 
5 
8 
2 
3 

2 
3 
2 

4 
2 

2 

Jours-personnes 
non travailles 

300 
49 590 

4 830 
148 910 

11 050 
14 930 
54 650 
99450 

300 190 
4 670 

80 950 

13 030 
110 870 

1 OOO 

36320 
59 810 

235 700 
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TABLEAU 2. CONFLITS DE TRAVAIL EN 1992 

Duree de l'am'lt Employes 
Employeur Emplacement Produits Syndicat1 de travail en cause 

QUEBEC 

Lac Minerals Lid. Rouyn·Noranda or MUA 23 avril au 13 juillet 25 
Mine Doyon 

ONTARIO 

Falconbridge Limitee (employes de Sudbury nickel, cuivre MUA 5 au 15 juin 360 
bureau et de formation technique} 

Monnaie royale canadienne Ottawa or affine AFPC 5 decembre 1991 au 350 
4 fevrier 1992 

MANITOBA 

Monnaie royale canadienne Winnipeg monnaie AFPC 24 octobre 1991 au 130 
4 fevrier 1992 

COLOMBIE·BRITANNIQUE 

Les Charbons Fording, Limitee Elk1ord charbon MUA 8 mai au 23 decembre 885 

Westar Mining Ltd. Sparwood charbon SIMUA 1ermai 1100 
Mine Balmer 

TERRITOIRES DU NORD·OUEST 

Royal Oak Mines Inc. Yellowknife or ACTFOA 23mai 240 
Mine Giant (n'est pas !ermine} 

Sources : Travail Canada; Canadian Labour Views Reports. 
1 Acronymes : ACTFOA - Association canadienne des travailleurs de fonderie et ouvriers assimiles; AFPC - Alliance de la Fonction publique du 
Canada; MUA- Metallurgistes unis d'Amerique; SIMUA- Syndical international des mineurs unis d'Amerique. 
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TABLEAU 3. NOMBRE D'ACCIDENTS MORTEL$ DANS LE SECTEUR MINIER1, EN 1992 

Em~I0):'.0Ur Em~lacement 
Entrepreneur 

Administration competente Societe et autres Souterrain Giel ouvert Autres Total 

Terre-Neuve 1 1 
Nouvelle-Ecosse 26 26 26 
Societe de developpement du 

Cap-Breton 
Nouveau-Brunswick 1 1 
Quebec 3a 1 2 1 4 
Ontario 2 5 7 7 
Manitoba 2 1 2 
Saskatchewan 1 1 1 
Alberta 
Colombie-Britannique 3 3 3 
Territoires du Nord-Ouest 1 1 
Yukon 1 

Total canadien 40 7 30 3 14 47 

Source : Les accidents miniers mortals sent rapportes par Jes inspecteurs en chef ou par une autorite equivalente de chaque 
administration competente au Canada. Les donnees ont ete recueillies par Energia, Mines et Ressources Canada, en fevrier 1993. 
- : neant. 
a Ces accidents mortals ont touche des employes travaillant dans les carrieres (donnees provisoires de la Commission de la sante et de la 
securite du travail). 
1 Pour ce tableau, ii est entendu que le secteur minier inclut les carrieres et sablieres, a !'exception de Terre-Neuve, du Nouveau
Brunswick et des Territoires du Nord-Ouest, lesquels n'ont pas rapporte Jes accidents de cette categorie. 
Remarques : Ce tableau fournit le nombre d'accidents mortals de 1991 causes par des blessures accidentelles. Ceci n'lnclut pas les 
deces occasionnes par des maladies professionnelles. De plus, les accidents hers chantier et sur les trajets journaliers, comme les 
accidents de la circulation, ne sent pas inclus. 

TABLEAl,! 4. NOMBRE D'ACCIDENTS ET DE MALADIES PROFESSIONNELLES AVEC PERTE,DE TRAVAIL , 
ACCEPTE PAR DES COMMISSIONS DES ACCIDENTS DU TRAVAIL DANS L'INDUSTRIE MINIERE, DE 1982 A 
19911 

Services se 
Mines, carrieres Mines de metaux Combustibles Carrieres et rapportant a 

An nee et puits de petrole et de non-metaux mineraux sablieres !'exploitation miniere 

(CTI 051-099) (051-059, 071-079) (061-064) (083-087) 

1982 12 425 5 603 3 541 557 
1983 11 717 5114 3153 635 
1984 12 322 5 595 2 286 677 
1985 13 471 5 411 3 175 929 
1986 11 105 5 024 2191 779 
1987 11103 4 766 1 931 880 
1988 11 258• 4 888• 1 857 921 
1989 10282 5 263 1 485 997 
1990 9 655• 4 906• 1 565• 925 
1991 8146 4185 1 656 664 

Source : Statistique Canada, Programme national de statistiques sur les accidents du travail (totalisations speciales). 
CTI : Classification type des industries. 
r: revise. 
1 Comprend les accidents mortals. 

(096-099) 

2 724 
2 815 
3 764 
3 956 
3111 
3 526 
3 592 
2 537 
2 259• 
1 641 



T~BLEA,U ~- TAUX ESTIMES D'ACCIDENTS ET DE MALADIES PRQFESSIONNELLES1 AVEC PERTE DE TEMPS, PAR CENTAINE D'EMPLOYES 
REMUNERES, SELON LES GROUPES DE L'INDUSTRIE2, DE 1983 A 1991 

Transports, 
Mines, carrieres communications et Ensemble 

et puits de autres services Administration 
Annee Forets petrole Fabrication Construction d'utilite publique Commerce Finances Services publique des 

industries 

1983 16,8 7,9 9,2 11,7 5,4 4,1 0,7 2,8 5,1 5,3 
1984 17,4 7,8 10,0 11,8 5,6 4,4 0,7 3,0 4,7 5,6 
1985 13,8 8,3 10,9 12, 1 5,9 4,7 0,7 3,1 5,7 5,9 
1986 16,6 7,3 11, 1 12,2 6,6 5,0 0,6 3,3 5,5 6,0 
1987 15,8 7,3 11, 1 12,5 6,5 4,8 0,6 3,2 5,4 5,9 
1988 14,4 7,1 11,3 12,1 6,0 5,0 0,6 3,3 5,6 5,9 
1989 13,1 6,6 10,9 11,7 6,2 4,8 0,6 3,2 5,2 5,7 
1990 12,6 6,3 10,3 11,3 6,0 4,6 0,6 3,2 5,1 5,4 
1991 11,9 5,6 9,3 10,1 5,8 4,3 0,6 3,2 4,8 5,0 

Source : Statistique Canada, Programme national de statistiques sur les accidents du travail (totalisations speciales) pour le nombre d'accidents et de maladies professionnelles et Enquete 
sur l'emploi, la remuneration et les heures de travail (EERH) (totalisations speciales] pour les series d'emploi. Les donnees sur l'EERH couvrant la periode de 1983 a 1991 ont ete revisees 
du point du vue historique. Les donnees pour le nombre d'accidents et de maladies professionnelles du Programme national de statistiques sur les accidents du travail ont egalement ete 
revisees. Les taux ont ete reestimes en consequence. 
1 Comprend les accidents mortels. 2 Les donnees pour l'agriculture, la peche et le piegeage ne sont pas comprises dans l'EERH; par consequent, les taux n'ont pas ete calcules pour ces 
secteurs. 
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Reserves minieres canadiennes, 
investissements dans le domaine minier, 

nouveaux projets et gisements prometteurs 

Andre Lemieux 

L 'auteur travaille pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-2709 

RESERVES 

En janvier 1992, les reserves minieres de 
metaux communs et de metaux precieux au 
Canada etaient inferieures a celles de l'annee pre
cedente (figure 1). 

Les donnees relatives aux reserves canadiennes de 
metaux ont ete tirees de !'information fournie par 
les societes minieres dans le cadre de l'Enquete 
federale-provinciale sur les mines et les concentra
teurs ainsi que de !'information presentee dans des 
rapports annuels et autres de societes. Les reserves 
se limitent a celles contenues dans des minerais 
dont les societes classent !'existence comme «prouvee 
OU probable» OU dans des minerais equivalents dans 
des mines et des gisements vises par des engage
ments a produire. Les metaux contenus dans des 
materiaux mineralises dont !'existence est classee 
comme «possible» ne sont pas inclus dans les totaux 
nationaux signales ici, tout comme les metaux 
contenus dans des gisements a l'etape de !'explora
tion. Lorsque les donnes sont disponibles, seuls les 
metaux contenus dans des minerais «exploitables» 
sont inclus afin d'exclure les metaux perdus dans 
le processus de I' exploitation miniere. 

Le tonnage des reserves signalees ne peut pas, en 
soi, permettre de conclure que le Canada est ou 
n'est pas en train d'epuiser ses reserves minerales 
dont !'exploitation est rentable. Au cours des pro
chaines annees, la production proviendra non seule
ment des reserves signalees en 1992, mais elle pro
viendra aussi des reserves additionnelles encore 
inexploitees qui s'ajouteront a l'inventaire; I' addition 
de ces reserves pourrait faire suite, par exemple, a 
la decouverte de nouvelles reserves ou de prolonge
ments de certains corps mineralises connus ou 
encore a !'exploitation de minerais connus qui sont 
pour l'instant marginaux ou non rentables. Le bulletin 

annuel d'Energie, Mines et Ressources Canada 
consacre aux mines canadiennesl traite des possi
bilites de production de metaux au Canada. 

Dans la plupart des mines, les reserves changent 
legerement d'une annee a l'autre. Ce sont les 
mines relativement peu nombreuses ou il y a des 
changements importants qui influencent habituelle
ment les tendances nationales2. 

Reserves par produit mineral 

Or 

Enjanvier 1992, les reserves canadiennes d'or 
contenu dans du minerai exploitable dont !'existence 
etait prouvee OU probable et qui Se trouvait dans 
les mines exploitees et dans les gisements vises par 
des engagements a produire, s'elevaient a environ 
1430 t. Comparativement aux totaux revises pour 
1991, cela represente une diminution de plus de 
100 t. Les reserves canadiennes d'or ont baisse 
pour la troisieme annee consecutive. 

Dans !'ensemble, les travaux d'exploration a 
!'emplacement des mines et les additions aux reserves 
resultant d'engagements a produire dans de nou
velles mines n'ont pas permis de remplacer les 
minerais d'or extraits au Canada en 1991. Cette 
situation presente un contraste marque avec celle 
des annees 80 alors que les reserves d'or cana
diennes augmentaient rapidement et de maniere 
soutenue tout au long de la decennie. 

A !'exploitation Mouska de la Cambior inc. au 
Quebec, l'etape de la production commerciale a ete 
atteinte en juillet 1991; il s'agit de la seule nouvelle 
mine de metaux precieux dont les reserves ont ete 
ajoutees au total canadien pour janvier 1992 
(tableau 1). 

La plus importante addition brute individuelle aux 
reserves canadiennes (27 t) a resulte de !'inclusion, 
pour la premiere fois, de l'or qui sera obtenu a titre 
de sous-produit a la mine Louvicourt de cuivre
zinc, situee au Quebec; la mine, appartenant aux 
societes Les Ressources Aur Inc., La Societe 
Miniere Louvem inc. et Corporation Teck, sera 
mise en exploitation a la fin de 1994. 
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Figure 1 
Reserves canadiennes, de 1980 a 1992 
Metal contenu dans du minerai exploitable provenant de reserves prouvees et probables dans les mines en exploitation 
et dans des gisements vises par des engagements a produire, au 1 er janvier de chaque annee 
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SouRcE: Energie, Mines et Ressources Canada. 



r· 

Il y a eu d'importantes additions aux reserves d'or 
dans un certain nombre d'exploitations minieres de 
l'or existantes. Mentionnons la mine Giant de la 
Royal Oak Mines Inc. dans les Territoires du Nord
Ouest, ou les quantites de minerai exploitable ont 
ete substantiellement accrues; la mine Dome de la 
Placer Dome Inc. en Ontario, ou !'exploitation d'une 
nouvelle grande fosse a ciel ouvert est projetee; la 
mine Bousquet n° 2 de la Lac Minerals Ltd. au 
Quebec ou, d'apres de nouveaux renseignements, 
du minerai anterieurement classe parmi les reserves 
possibles a ete transfere a la categorie du minerai 
probable et ajoute aux reserves canadiennes totales. 

A I' oppose, plusieurs exploitations ont soustrait de 
leurs reserves d'or des quantites superieures aux 
quantites extraites en 1991. La reduction indivi
duelle la plus importante (19 t) a resulte de la 
soustraction des reserves de la mine Colomac 
(Territoires du Nord-Ouest) OU la production a ete 
interrompue en juillet 1991. D'autres baisses 
dignes de mention ont ete signalees a la mine 
Golden Giant de la Hemlo Gold Mines Inc. et a la 
mine Williams appartenant aux societes 
Corporation Teck et Homestake Mining Company; 
les reserves des deux mines, situees en Ontario, 
ont respectivement ete abaissees d'environ 1 Mt et 
de 2 Mt comparativement a l'annee precedente. 
D'autres reductions importantes ont eu lieu a la 
mine David Bell de la Corporation Teck et de la 
Homestake Mining Company, egalement situee en 
Ontario, ou la teneur moyenne des minerais auriferes 
a diminue pour passer de 12,4 g/t (0,363 oz par 
tonne courte) a la fin de 1990 a 11,2 g/t (0,328 oz 
par tonne courte) un an plus tard; a la mine Seabee 
de la societe Les Ressources Claude Inc. en 
Saskatchewan, OU les reserves ont ete substantielle
ment reduites en partie parce que certaines des 
veines d'or sont plus etroites qu'il ne l'avait ete 
prevu au moment de la prise de la decision de pro
duire; a la mine Eagle-Telbel de l'Agnico-Eagle 
Mines Limited au Quebec, ou des quantites ne sont 
plus comptees dans les reserves en raison d'un 
mauvais etat du terrain, d'une perte de l'acces pour 
!'exploitation ou parce qu'elles ne sont plus rentables 
a extraire aux prix prevus pour l'or. 

Le resultat net de tous les changements survenus 
dans des mines individuelles a ete une reduction 
de pres de 7 % des reserves canadiennes d'or entre 
janvier 1991etjanvier1992. 

Argent 

Au debut de 1992, les reserves canadiennes 
d'argent s'etablissaient a plus de 19 OOO t, en baisse 
de 9 % par rapport a l'annee precedente. Dans 
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!'ensemble, un volume plus grand d'argent a ete 
extrait, ou n'est plus compte dans les reserves des 
societes, qu'il n'en a ete trouve dans des mines en 
exploitation OU ajoute en raison d'engagements a 
produire pris en 1991. 

L'addition brute aux reserves canadiennes d'argent 
la plus importante (environ 700 t) est celle resultant 
de l'inclusion pour la premiere fois dans les totaux 
nationaux des reserves du gisement Louvicourt au 
Quebec. Parmi les autres exploitations ou des addi
tions nettes d'argent aux reserves ont ete signalees, 
mentionnons la mine Selbaie Al de la Billiton 
Metals Canada Inc. au Quebec et les exploitations 
Myra Falls de la societe Ressources Westmin 
Limitee en Colombie~Britannique, ou de grandes 
quantites de minerai argenti:fere ont ete ajoutees 
aux reserves. · 

Parmi les exploitations ou ont ete rapportees les 
plus importantes diminutions des reserves d'argent, 
mentionnons les suivantes: au Nouveau-Brunswick, 
la mine n° 12 de la Brunswick Mining and 
Smelting Corporation Limited, en partie en raison 
de deductions faites pour tenir compte de mate
riaux plus difficiles a traiter et en raison d'estima
tions plus prudentes de la recuperation de metal 
dans les piliers et la mine Heath-Steele Stratmat 
de la meme societe, en partie en raison d'une 
reevaluation economique et technique en cours des 
chantiers d'abattage. Mentionnons egaleni.ent : en 
Ontario, les exploitations Kidd Creek de la 
Falconbridge Limitee et Geco de la societe 
Mineraux Noranda Inc., ou les quantites ont dimi
nue; en Colombie-Britannique, les exploitations a 
ciel ouvert de la societe Mines d'Argent Equity 
Limitee a Houston, OU le minerai extrait en 1991 
n'a pas ete remplace, la mine Lawyers de la societe 
Les Mines d'Or Cheni Inc., en raison de nouveaux 
renseignements obtenus dans le cadre de travaux 
preparatoires et de forages intercalaires et la mine 
Samatosum de la Minnova Inc. et de la Rea Gold 
Corporation, en partie en raison de forages de delimi
tation additionnels, de !'experience acquise a 
!'extraction et d'un accroissement des quantites de 
minerai de la plus faible teneur (teneur de coupure) 
que les societes projettent d'extraire. Soulignons 
enfin : au Yukon, les installations Faro de la 
Curragh Inc., en partie en raison de nouvelles 
interpretations basees sur des forages additionnels, 
de methodes d'estimation revisees et de modifica
tions de la conception de la mine necessaires a 
l'amelioration des travaux et la mine Sa Dena Hes 
(Mount Hundere) de la Curragh Inc. et de la societe 
Ressources Hillsborough Limitee, ou des quantites 
de minerai ont ete signalees comme reserves 
exploitables plutot que comme reserves geologiques 
(en place), comme c'etait le cas l'annee precedente. 
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Zinc 

Des additions brutes aux reserves canadiennes de · 
zinc en 1991 dans uncertain nombre de mines sont 
notables. La plus importante a resulte de !'inclu
sion pour la premiere fois des reserves au gisement 
Louvicourt. D'autres additions ont resulte 
d'accroissements des quantites de minerai aux 
exploitations Selbaie Al et Myra Falls a la suite de 
!'inclusion pour la premiere fois du gisement 
Norita-Est de la societe Mineraux Noranda Inc. 

En 1991, il y a eu des reductions appreciables des 
reserves de zinc dans plusieurs mines au Canada. 
Les quantites de minerai ont diminue a la mine 
Polaris de la Cominco Ltee dans les Territoires du 
Nord-Ouest et a la mine Sullivan de la meme societe 
en Colombie-Britannique. Au Manitoba, les reserves 
ont ete reduites a la mine Trout Lake appartenant 
a La Compagnie Miniere et Metallurgique de la 
Baie d'Hudson Limitee, la Manitoba Mineral 
Resources Ltd. et la Granges Inc., partiellement en 
raison de recuperations moindres associees a une 
nouvelle methode d'exploitation, d'une nouvelle 
interpretation geologique d'une portion du corps 
mineralise et d'une reevaluation de la rentabilite 
de certains blocs d'extraction. Les reserves ont egale
ment descendu aux mines Brunswick n° 12, Faro, 
Kidd Creek, Heath-Steele et Sa Dena Hess. 

Dans !'ensemble, les reserves canadiennes de zinc 
ont diminue pour s'etablir a 16,448 Mt enjanvier 
1992, soit environ 1,756 Mt (ou pres de 10 %) de 
moins qu'en 1991. 

Plomb 

Les reserves canadiennes de plomb se sont fixees a 
4,955 Mt enjanvier 1992, ce qui constitue une 
baisse de pres de 13 % par rapport aux reserves 
totales revisees pour 1991. 

Les diminutions des reserves de plomb a des 
emplacements de mines individuelles ont ete beau
coup plus nombreuses que les accroissements des 
reserves. Les plus importantes reductions ont ete 
signalees aux mines Faro, Brunswick n° 12 et Sa 
Dena Hess. 

Nickel 

En janvier 1992, les reserves minieres canadiennes 
de nickel contenu dans du minerai totalisaient 
environ 5,691 Mt. 

L'Inco Limitee, la plus importante societe productrice 
au Canada, a remplace plus de la moitie des reserves 
de nickel qu'elle a extrait en 1991. Les reserves 

totales de nickel de cette societe qui se trouvent 
dans les regions de Sudbury (Ont.) et de Thompson 
(Man.) n'ont baisse que d'environ 70 OOO t. 

Dans !'ensemble, les reserves canadiennes de nic
kel n'ont diminue que d'un peu plus de 1 % entre 
1991et1992. Au Canada, le rapport entre les 
reserves et la production reste substantiellement 
plus eleve pour le nickel que pour la plupart des 
autres metaux. 

Cuivre 

Enjanvier 1992, les reserves canadiennes de cuivre 
s'etablissaient a 11,115 Mt, alors qu'elles etaient 
de 11,349 Mt un an plus tot. 

La seule addition brute aux reserves de cuivre 
digne de mention en 1991 a atteint plus de 900 OOO t; 
elle a resulte de !'inclusion pour la premiere fois 
des reserves du gisement Louvicourt dans les 
reserves canadiennes totales. Moins d'une douzaine 
d'exploitations minieres ont signale des additions 
nettes apparentes a leurs reserves de cuivre. 

n faut mentionner deux baisses des reserves de cuivre 
enregistrees en 1991 : l'une a la mine Highland 
Valley appartenant aux societes Cominco Ltee, Rio 
Algom Limitee, Corporation Teck et Highmont 
Mining Company en Colombie-Britannique et 
l'autre a !'exploitation Kidd Creek. 

En tenant compte de tous les changements, les 
reserves de cuivre au debut de 1992 etaient de 2 % 
inferieures a celles signalees au debut de l'annee 
precedente. 

Molybdene 

Les reserves canadiennes de molybdene totalisaient 
182 OOO t au debut de 1992, soit environ 8 % de 
moins qu'au debut de 1991. Aucune des quatre 
mines canadiennes produisant du molybdene en 
1991, toutes situees en Colombie-Britannique, ne 
semble avoir remplace le molybdene extrait de 
leurs reserves de minerai. De plus, des materiaux 
mineralises ont ete retranches des reserves a la 
mine Highland Valley a la suite d'un accroissement 
de la teneur de coupure du minerai de molybdene 
que la societe prevoit extraire dans un avenir 
previsible. 

Reserves canadiennes 
par province et territoire 

Au debut de 1992, trois des provinces dominaient 
les autres quant aux reserves prouvees et probables 



des principaux metaux au Canada (tableau 2). On 
trouvait au Nouveau-Brunswick 50 % du plomb, 37 % 
du zinc et 37 % de !'argent; !'Ontario possedait 73 % 
du nickel, 53 % de l'or et 42 % du cuivre; tout le 
molybdene et 37 % du cuivre etait localise en 
Colombie-Britannique. 11 n'y a eu aucun ecart 
important dans la situation des provinces entre les 
donnees pour 1992 et les donnees revisees pour 1991. 

Le Quebec a enregistre un accroissement conside
rable des reserves de zinc, de cuivre et d'argent en 
1991 grace a !'inclusion pour la premiere fois des 
reserves du gisement Louvicourt dans les reserves 
canadiennes totales. Les reserves ont diminue 
dans toutes les autres provinces et territoires. 

Tendances de !'evolution 
des reserves 

Les reserves de metaux communs et de metaux 
precieux ont generalement augmente du milieu des 
annees 70 jusqu'au debut des annees 80 (figure 1). 
Par la suite, les reserves de metaux communs ont 
generalement faibli en raison du non-remplacement 
de la production, de radiations de parties non profi
tables de corps mineralises, fermetures de mines 
non rentables et d'une concentration sur l'explora-

Figure 2 
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tion a la recherche d'or. A !'inverse, les reserves 
d'or ont continue a croitrejusqu'en 1989. Elles ont 
diminue depuis. 

Comparativement a la situation en 1981, les reserves 
canadiennes de cuivre et de nickel avaient baisse 
d'un tiers environ en janvier 1992. Les reserves de 
zinc et d'argent avaient chute de plus de 40 %, celles 
de plomb, de 50 % et celles de molybdene, de plus 
des deux tiers. Bien que les reserves d'or aient 
diminue au cours de chacune des trois demieres 
annees, elles sont encore de 90 % superieures a ce 
qu'elles etaient en 1981. 

INVESTISSEMENT 
DANS LES MINES 

En 1991, l'investissement dans les mines (incluant 
les sommes non capitalisees consacrees aux repara
tions) s'est eleve a environ 3,7 milliards de dollars; 
ceci equivaut a plus de 85 % du total de 4,3 milliards 
(figure 2) en depenses consacrees a !'ensemble des 
mines et a tous les projets d'exploration pendant 
l'annee. Comparativement aux estimations revisees 
pour 1990, l'investissement dans les mines en 1991 
(en dollars constants) a chute d'environ 17 %. 

lnvestissements de 4,3 milliards de dollars dans les mines et !'exploration au Canada, en 1991 

Reparations aux ouvrages, 
a la machinerie 

et a l'equipement 
44,1 % 

Machinerie et equipementJ 
13,5% 

~ Mise en valeur du minerai 
24,7% 

"- · Ouvrages a ciel ouvert 
· "--- -' ·et souterrains . · 

5,2% 

SouRcE: Energie, Mines et Ressources Canada. Les donnees sont basees sur les «Depenses d'exploration, de developpement, d'immobilisations 
pour les mines et les puits de petrole et de gaz naturel, perspectives" (n° de catalogue 61-216 de Statistique Canada). 
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lnvestissements 
par produit mineral 

Les producteurs de tous les produits mineraux non 
metalliques ont investi 1,4 milliard de dollars dans 
les mines canadiennes en 1991. A eux seuls, les 
producteurs de charbon ont consacre 803 millions 
pour ainsi reprendre le premier rang des investisseurs 
par categorie de produits (figure 3). Les investisse
ments consentis par les producteurs de charbon 
representent plus de 20 % des investissements 
totaux realises au Canada. 

Les producteurs de tous les produits metalliques 
ont investi 2,4 milliards de dollars et les produc
teurs de metaux communs, la moitie de ce total. 
Les producteurs d'or ont consenti 556 millions; 
leurs investissements ont done considerablement 
diminue par rapport aux 837 millions investis 
l'annee precedente. Pour ce qui est des investisse
ments, l'or a ete le principal produit de 1987 a 
1990. 

lnvestissements 
par province et territoire 

En 1991, des investissements d'environ 2,4 milliards 
de dollars ont ete consentis a !'emplacement des 
mines en Ontario, en Colombie-Britannique et au 

Figure 3 

Quebec, ce qui represente les deux tiers de ces 
investissements pour !'ensemble du Canada (figure 4). 
Elles sont, dans l'ordre indique, les plus importantes 
provinces productrices de produits mineraux non 
petroliers. Les investissements consentis a I' empla
cement des mines par ces trois provinces comptent 
respectivement pour 25 %, 24 % et 17 % du total de 
ces investissements dans !'ensemble du Canada en 
1991. 

lnvestissements 
par categorie 

Quatre categories sont utilisees pour signaler les 
investissements dans les mines au Canada : i) les 
investissements en ouvrages de surface ou souterrains, 
ii) en machinerie et equipement, iii) en mise en 
valeur du minerai en vue de la production et iv) en 
reparations (non capitalisees) des ouvrages, de la 
machinerie et de l'equipement existants. 

Les reparations de cette derniere categorie accaparent 
de loin la plus grande part des investissements a 
!'emplacement des mines (figure 5). En 1991, les 
depenses en reparations se sont etablies a environ 
1,9 milliard de dollars, en baisse de 11 % par rapport 
a celles de 1990; elles ont represente plus de la 
moitie de la totalite des investissements a !'empla
cement des mines au Canada, soit la proportion la 

lnvestissements de 3,7 milliards de dollars dans les mines au Canada, en 1991 
Par groupes d'industrie 

Milliards de dollars de 1991 
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. .non-metaµx o.r-

D Ouvrages a ciel ouvert et souterrains 
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a la machinerie et a l'equipement 
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SouRCE: Energie, Mines et Ressources Canada. Les donnees son! basees sur les «Depenses d'exploration, de developpement, d'immobilisations 
pour les mines et les puits de petrole et de gaz naturel, perspectives» (n° du catalogue 61-216 de Statistique Canada). 
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Figure 4 
lnvestissements de 3,7 milliards de dollars dans les mines au Canada, en 1991 
Par province et territoire 
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SouRcE: Energia, Mines et Ressources Canada. Les donnees sont basees sur les «Depenses d'exploration, de developpement, d'immobilisations 
pour les mines et les puits de petrole et de gaz natural, perspectives" (n° du catalogue 61-216 de Statistique Canada). 

Figure 5 
lnvestissements dans les mines au Canada, de 1980 a 1992 
Par type d'investissements 
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SouRcE: Energia, Mines et Ressources Canada. Les donnees sont basees sur les «Depenses d'exploration, de developpement, d'immobilisations 
pour les mines et les puits de petrole et de gaz nature\, perspectives" (n° du catalogue 61-216 de Statistique Canada). 
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plus elevee depuis plus de 20 ans. Les depenses 
consacrees a la mise en valeur du minerai en vue 
de la production (plus de un milliard de dollars) 
venaient au deuxieme rang et comptaient pour 28 % 
des investissements; Jes sommes engagees dans 
!'acquisition de machinerie et d'equipement 
(579 millions) representaient 15 % du total des 
investissements et le reste (6 % ou 221 millions) 
etait consacre aux nouveaux ouvrages. 

La valeur revisee de la production minerale non 
petroliere du Canada a atteint quelque 17 milliards 
de dollars en 1991. Pour chaque dollar de la valeur 
de la production minerale non petroliere, l'industrie 
a investi environ 22 It a !'emplacements des mines, 
soit la meme proportion que par les annees passees, 
11 It en reparations, 6 It en travaux de mise en 
valeur, 3 It en machinerie et en equipement et 1 cent 
en ouvrages. 

Tendances des investissements 

Les investissements annuels totaux a !'emplacement 
des mines au Canada apres rectification pour tenir 
compte de !'inflation) ont diminue au cours des dix 
dernieres annees (figure 5). En 1991, ces investisse
ments ont ete d'environ 50 % inferieurs ace qu'ils 
etaient en 1981, annee pendant laquelle ils ont ete 
les plus eleves de toutes les annees 80. Cette baisse 
generale est en grande partie attribuable a de plus 
foibles investissements en nouveaux ouvrages, en 
machinerie et en equipement, lesquels caracterisent 
la construction de nouvelles mines et l'agrandisse
ment des installations existantes. 

Les investissements en ouvrages ont chute pour 
passer de 1, 7 milliard de dollars en 1981 a mains 
de 1 milliard par annee apres 1983. L'investissement 
en machinerie et en equipement, qui depassait gene
ralement un milliard chaque annee entre 1980 et 1984, 
a egalement diminue, saufpour l'annee financiere 
1988-1989; il avait alors atteint temporairement 
900 millions de dollars. En 1991, l'investissement 
en machinerie et en equipement avait baisse pour 
se fixer a mains de 600 millions par annee. 

Les investissements en reparations et en travaux 
de mise en valeur du minerai, caracterisant davantage 
I' exploitation miniere en cours, ont ete relativement 
constants depuis 1980. La valeur totale de ces 
reparations s'est maintenue a environ trois milliards 
de dollars par annee. 

n y a eu une hausse considerable des investissements 
totaux consentis pour les mineraux non metalliques 
au debut des annees 80. Ils ont atteint quelque 
2,6 milliards de dollars en 1982. D'apres des statis
tiques qui ont ete disponibles uniquement a compter 

de 1983, les accroissements des investissements 
enregistres en 1983 et 1984 sont attribuables aux 
producteurs de charbon. Par la suite, les investisse
ments dans les mines de mineraux non metalliques 
ont regulierement descendu pour s'etablir a 
1,5 milliard en 1987. Depuis cete annee, les inves
tissements annuels totaux dans les mines de mineraux 
non metalliques diminuent plus lentement. 

Les investissements consentis dans le secteur des 
mineraux metalliques au Canada ont ete exception
nellement eleves lors de deux periodes recentes. La 
premiere se situe entre 1980 et 1981 et la deuxieme, 
entre 1987 et 1990. L'augmentation temporaire des 
sommes consacrees aux mines de metaux de la fin 
des annees 80 est principalement attribuable aux 
producteurs d'or; les investissements dans ce secteur 
ont culmine a 1,4 milliard de dollars en 1988. 

Les intentions des societes en matiere d'investisse
ment (figure 5), publiees en avril 1992, suggerent 
que l'investissement total dans les mines au Canada 
en 1992 aura vraisemblablement encore baisse de 
6 % par rapport a celui de 1991. 

PROJETS MINIERS ANNONCES 
EN 1992 
Moins d'une douzaine de nouveaux projets d'exploi
tation miniere de metaux precieux et de metaux 
communs ont ete annonces en 1992 (tableau 4). Ces 
projets sont relativement modestes et il s'agit dans 
la plupart des cas de mines de metaux precieux. 

GISEMENTS PROMETTEURS 

A la fin de 1992, il y avait environ 4600 proprietes 
minieres faisant l'objet de travaux au Canada. Le 
long processus d'exploration et d'evaluation econo
mique qui peut conduire a une eventuelle decision 
de produire a ete entrepris dans un grand nombre 
de ces proprietes. Comparativement au nombre 
total de proprietes faisant l'objet de travaux, celui 
des proprietes recelant un gisement en grande partie 
delimite et ou la rentabilite de I' extraction a ete 
determinee par une etude de faisabilite indepen
dante et complete est relativement peu eleve. A la 
fin de 1992, le nombre des proprietes minieres faisant 
l'objet de travaux au Canada avait considerable
ment diminue puisqu'il s'elevait a environ 6700 vers 
le milieu de 1991. 

Au debut de 1993, 115 gisements renfermant des 
metaux communs et des metaux precieux sem
blaient praticulierement prometteurs pour ce qui 
est de la mise en valeur de mines dans un avenir 



previsible (tableau 5). Cette evaluation est basee 
sur les resultats des programmes d'exploration 
recents signales par les societes. Elle presente un 
caractere intrinsequement subjectif et peut avan
tager les societes devoilant le plus d'information. 
Elle est implicitement fondee sur l'hypothese selon 
laquelle les societes concentrent une bonne part de 
leurs ressources actuelles dans les proprietes ou 
elles croient presenter les meilleures possibilites de 
production a court terme. En plus des 115 gisements 
de mineraux metalliques ici consideres prometteurs, 
il en existe au Canada un grand nombre pour lesquels 
aucun rapport n'a ete publie concernant les progres 
des travaux d'exploration. Certains de ces gisements 
seront aussi tres vraisemblablement mis en valeur 
par l'amenagement de futures miness. 

Le nombre des gisement de metaux precieux 
(principalement d'or) et de metaux communs (princi
palement de gisements polymetalliques) juges 
prometteurs quant a une eventuelle production 
future au Canada a augmente chaque annee, passant 
de 98 au debut de 1982 a 268 au debut de 1990 
(figure 6). Depuis 1991, le nombre de ces gisements 
diminue progressivement parce que certaines 
societes trouvent difficile de recueillir les fonds 
necessaires pour poursuivre leurs programmes 
d'exploration. 

Figure 6 
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Parmi les 115 gisementsjuges prometteurs au debut 
de 1993, 32 se trouvent au Quebec (29 %), 30 en 
Colombie-Britannique (26 %), 23 en Ontario (20 %). 

Au debut de 1993, il y avait 51 gisements prometteurs 
de metaux communs au Canada. Ceux-ci comptaient 
pour 44 % de tous les gisements prometteurs, tandis 
qu'ils n'en constituaient que 37 % au debut de 1992 
et un minimum de 13 % au debut de 1989 (figure 7). 
Au debut de 1982, la proportion de tous les gisements 
prometteurs que representaient les gisements de 
metaux communs a culmine a 56 %. Le nombre des 
gisements prometteurs de metaux communs est 
retombe au niveau des nombres signales au debut 
des annees 80. Dans l'intervalle de 1987 a 1989, 
alors que l'or constituait la principale cible des 
societes d'exploration au Canada, le nombre des 
gisements prometteurs de metaux communs avait 
diminue pour s'etablir a un peu plus de 20 chaque 
annee. 

L'on comptait 64 gisements prometteurs de metaux 
precieux au debut de 1993. Le nombre de ces gise
ments a regulierement augmente chaque annee de 
1982 a 1990, annee OU il s'est hisse a 208. Ila 
cependant baisse chaque annee depuis 1991 pour 
neanmoins se maintenir a un niveau plus eleve 
que ceux signales au debut des annees 80. 

Gisements canadiens de metaux precieux et de metaux communs dont les perspectives 
de mise en valeur s'averent prometteuses, de 1982 a 1993 
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Figure 7 
Gisements canadiens de metaux precieux et de metaux communs dont les perspectives 
demise en valeur s'averent prometteuses, de 1982 a 1993 
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REMAROUE: Les donnees ne son! pas disponibles pour 1983 et 1985. 
SouRcE : Energie, Mines et Ressources Canada. Les donnees sont basees sur les rapports des societes. 

D'apres les valeurs brutes in situ du cuivre, du nickel, 
du plomb, du zinc, du molybdene, de l'argent et de 
l'or contenus (ou les valeurs des metaux exploitables 
lorsque ces donnees sont disponibles), les plus 
importants gisements prometteurs canadiens de 
metaux communs et precieux se retrouvent en 
Colombie-Britannique : Kemess South (zinc or 
c~ivre), Wind:y Craggy (cuivre, or, argent, cobait),' 
Fish Lake (cmvre, or), Stronsay- anterieurement 
appele Cirque - (zinc, plomb, argent), Red Dog 
(zi~c, cuivre, or, molybdene), Mount Milligan (or, 
cmvre), Kerr (cuivre, or, argent), Expo - zone 
Hushamu- (cuivre, or, molybdene), Tulsequah 
Chief (zinc, or, cuivre, argent, plomb), Eskay Creek 
(or, argent), Copper Canyon (cuivre, or, argent), 
Kemess North (cuivre, or), J&L (or, zinc, plomb, 
argent) et Mount Polley-fosse S 19 -(cuivre or)· 
au Quebec : Dumont Nickel (nickel), Raglan (rtlck~l 
cuivre), MacLeod Lake (or, cuivre, molybdene), ' 
Grevet «M» (zinc, cuivre, argent) et Troilus - egale
ment appele Lac Frotet (or, cuivre); en Ontario: 
McCreedy - nouvelle decouverte - (nickel cuivre 

' ' metaux precieux), McCreedy East (nickel, cuivre, 
metaux precieux), Victor - decouverte de 1991 -
(nickel, cuivre, metaux precieux), Moss Lake (or), 
Hemlo Interlake (or) et Holloway- zone Lightning
(or); au Manitoba: Minago (nickel); au Yukon: 
DY - gisement souterrain - (zinc, plomb, or, 
argent); dans les Territoires du Nord-Ouest : 

Izok Lake (zinc, cuivre, argent, plomb), High Lake 
(cuivre, zinc, or) et Inukshuk (or, zinc, cuivre); en 
Saskatchewan : Hanson Lake - egalement connu 
sous le nom Mcllvenna Bay- (zinc, cuivre, or, 
argent); au Nouveau-Brunswick : Half-Mile 
Lake (zinc, plomb, argent, cuivre). 

Dans ces 31 proprietes, l'on trouve plus de 90 % de 
la valeur in situ estimee de tous les gisements 
consideres prometteurs en janvier 1993 en vue 
d'une production future. La valeur in situ estimee 
de chacun de ces gisements s'eleve a au moins 
0,5 milliard de dollars. D'apres les prix moyens des 
metaux en decembre 1992; le zinc et le cuivre 
representent chacun environ 27 % de la valeur 
brute in situ des stocks estimes de mineraux signales 
par les societes pour ces gisements, et le nickel et 
l'or comptent pour environ 22 % chacun. La valeur 
in situ ne constitue qu'un indicateur tres grossier 
d'un interet economique possible. Elle ne tient 
aucunement compte des couts en capital, des couts 
d'exploitation ou des pertes inevitables lors de 
!'extraction, de la concentration, de la fusion et de 
l'affinage. 

PERSPECTIVES 

Comparativement au debut des annees 80, les 
reserves de metaux communs ont diminue de un a 



deux tiers, selon les metaux. Cependant, l'inten~t 
des societes pour I' evaluation des gisements poly
metalliques de metaux communs semble avoir 
augmente de maniere appreciable en 1990 et se 
maintenir jusqu'au debut de 1993. 

Des decisions en vue de produire seront finalement 
prises dans le cas de certains de ces gisements. Ces 
decisions pourraient modifier de maniere impor
tante les perspectives d'investissement dans le sec
teur des mineraux au cours des quelques prochai
nes annees; elles pourraient egalement foumir les 
reserves additionnelles necessaires au maintien de 
la production canadienne de metaux communs 
dans les annees a venir. 

REFERENCES 
1 A. Lemieux, L.S. Jen, D.A. Cranstone et G. Bouchard, Les 
mines au Canada : tour d'horizon, a partir de 1992 - production, 

RESERVES M/NltRES CANADIENNES 5. 11 

reserves, mise en valeur, exploration, bulletin mineral, 1993, 
Energie, Mines et Ressources Canada, Ottawa, en preparation. 

2 Pour connaitre la repartition par mine des changements nets 
survenus dans Jes reserves d'or en 1988, voir : «Reserves minieres 
canadiennes, investissements dans le domaine minier, nou
veaux projets et gisements prometteurs», Annuaire des mineraux 
du Canada, 1989, Energie, Mines et Ressources Canada, p. 5.1 
a. 5.29. 

3 Canadian Mineral Deposits Not Being Mined in 1989, bulletin 
mineral MR 223, Energie, Mines et Ressources Canada, 1989, 
Ottawa. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 



TABLEAU 1. NOUVELLES INSTALLATIONS MINIERES ET INSTALLATIONS VISEES PAR 
DES ENGAGEMENTS A PRODUIRE DONT LES RESERVES ONT ETE AJOUTEES ALIX 
TOTAUX CANADIENS AU 1er JANVIER 1991 

Societes et principaux associes Installations Province Principaux metaux 

Stratabound Minerals Corp. Captain North Extension N.-8. zinc, plomb, argent 

La Societe Miniere Louvem inc., Les Louvicourt aue. cuivre, zinc, argent, or 
Ressources Aur Inc. et Corporation Teck 

Cambior inc. Mouska aue. or, argent 

Mineraux Noranda Inc. Norita-Est aue. zinc, cuivre, argent, or 

Source : Energia, Mines et Ressources Canada. 
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TABLEAU 2. RESERVES CANADIENNES, PAR PROVINCE ET TERRITOIRE, AU 1er JANVIER 1992 (quantiles de metal 
contenu dans les reserves prouvees et probables de minerai exploitable1 dans les mines2 en exploitation et dans les gisements vises par des engagements 
a produire) 

Metal 

Cu iv re 

Nickel 

Plomb 

Zinc 

Molybdene 

Argent 

Or4 

Unite de 
mesure3 

milliers de 
tonnes 

milliers de 
tonnes 

milliers de 
tonnes 

milliers de 
tonnes 

milliers de 
tonnes 

tonnes 

tonnes 

T.-N. N.-E. 

2 

27 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. 
- : neant ou moins d'une unite. 

N.-8. Oue. Ont. 

238 1 601 4 695 

4 162 

2 463 23 63 

6 156 1 732 2 213 

7 003 2 074 4 422 

46 342 766 

Man. Sask. C.-8. 

422 3 4 156 

1 529 

9 908 

887 4 1 889 

182 

654 3 2 838 

29 14 103 

Yn 

1 093 

1 957 

1 953 

24 

T. N.-0. Canada5 

397 

1 609 

121 

95 

11 115 

5 691 

4 954 

16 448 

182 

19 069 

1 433 

1 Ne tient pas compte des pertes survenues au cours du broyage, de la fusion et de l'affinage. Les reserves possibles de minerai ne sont pas comprises. 
Comprend •<les reserves geologiques» pour certaines mines qui ne signalent aucun minerai exploitable. 2 Comprend le metal dans les mines ou la 
production a ete suspendue pour une periode indeterminee. 3 Une tonne = 1, 1023113 tonne courte = 32 150,746 onces troy. 4 Ne comprend pas le metal 
dans les gisements alluviaux. s L'arrondissement des donnees des provinces peut rendre une somme inexacte. 

;u ,,.,, 
(/) ,,., 
;u 

"' ,,., 
(/) 

$;: 
~ 
;;:;. 
;u ,,., 
(/) 

0 
)> 

< 
)> 

CJ 
;;:; 
< 
< ,,., 
(/) 

(]\ 

.... 
w 



TABLEAU 3. RESERVES CANADIENNES, PAR CLASSIFICATION TYPE DES INDUSTRIES, AU 1er JANVIER 1992 
(quantites de metal contenu dans les reserves prouvees et probables de minerai exploitable1 dans les mines2 en exploitation et dans les gisements vises 
~ar des engagements a ~roduire) 

Unite de Mines d'or 
Metal mesure3 (0611) 

Cu iv re milliers de 44 
tonnes 

Nickel milliers de -
tonnes 

Plomb milliers de -
tonnes 

Zinc milliers de -
tonnes 

Molybdene milliers de -
tonnes 

Argent tonnes 387 

Or4 tonnes 1 147 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. 
- : neant ou moins d'une unite. 

Mines de cuivre 
et de cuivre-zinc 

(0612) 

7 246 

-

129 

4 527 

76 

6 495 

140 

Mines de Mines d'argent- Mines de 
nickel-cuivre plomb-zinc molybdene 

(0613) (0614) (0615) Canada5 

3 502 323 - 11 115 

5 691 - - 5 691 

- 4 825 - 4 954 

- 11 921 - 16 448 

- - 106 182 

2 123 10 064 - 19 069 

64 82 - 1 433 

1 Ne tient pas compte des pertes survenues au cours du broyage, de la fusion et de l'affinage. Les reserves possibles de minerai ne sont pas comprises. 
Comprend «les reserves geologiques» pour certaines mines qui ne signalent aucun minerai exploitable. 2 Comprend le metal dans les mines ou la 
production a ete suspendue pour une periode indeterminee. 3 Une tonne= 1, 1023113 tonne courte = 32 150,746 onces troy. 4 Ne comprend pas le metal 
dans les gisements alluviaux. s L'arrondissement des donnees des provinces peut rendre une somme inexacte. 
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TABLEAU 4. PROJETS MINIERS DE METAUX PRECIEUX ET DE METAUX COMMUNS ANNONCES AU CANADA EN 1992 

Societes 

METAUX PRECIEUX 

Cambior inc. et Mines Aurizon Ltee 

Deak Resources Corporation et Les 
Ressources Yorbeau Inc. 

Mines Western Quebec Inc. 

Deak Resources Corporation et Northfield 
Minerals Inc. 

Royal Oak Mines Inc. 

Mines d'Argent Equity Limitee 

Total partiel 

METAUX COMMUNS ET 
SOUS PRODUITS 

NovaGold Resources Inc. 

Falconbridge Limitee 

Total partiel 

Total, tousles metaux 

Projets 

Remise en exploitation de la mine 
souterraine Geant Dormant1, de 400 tlj, 
region d'Amos (Que.) 

Nouvelle mine souterraine, Astoria, de 
450 tlj, region de Rouyn-Noranda (Que.) 

Nouvelle mine souterraine2, Joubi, de 
160 tlj, region de Val·d'Or (Que.) 

Remise en exploitation de la mine 
Cheminis3, de 450 tlj, region de Kirkland 
Lake (Ont.) 

Remise en exploitation de la mine 
Porcupine Peninsular4 (Nighthawk 
Lake), de 600 tlj, region de Timmins (Ont.) 

Nouvelle mine souterraine, Equity Silver, 
de 1100 tlj, region de Houston (C.·B.) 

Nouvelle mine a ciel ouvert, Murray Brook, 
de 250 tlj, et un amas de lixiviation 
biologique, region de Bathurst (N.·B.) 

Nouvelle mine souterraine, Thayer 
Lindsley, de 500 t/j, region de Sudbury 
(Ont.) 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. Les donnees sent basees sur des rapports de presse. 
n.d. : non disponible. 

Metaux 

or, argent 

or, argent 

or, argent 

or, argent 

or, argent 

argent, or, cuivre 

cuivre 

cuivre, nickel, 
argent, or, cobalt, 
platine, palladium 

Annee de 
demarrage 

1993 

1992 

1992 

1992 

1993 

1992 

1992 

1992 

Budget marginal 
consacre aux 

pro jets 

(en milllions 
de dollars) 

5,6 

n.d. 

n.d. 

n.d. 

n.d. 

1,2 

n.d. 

0,5 

n.d. 

n.d. 

n.d. 

1 La mine Geant Dormant a ete exploitee de mai 1988 a mai 1991. 2 Comprend ll'installation Dubuisson-Est. 3 La mine Cheminis produisait 37 kg (1200 oz) d'or a 
la fin de 1991. 4 La mine Porcupine Peninsular produisait plus de 840 kg (27 OOO oz) d'or pendant la periode allant de 1924 a 1927. 
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TABLEAU 5 

TONNAGE ET TENEUR DES GISEMENTS DE METAUX COMMUNS ET DE METAUX PRECIEUX 
DONT LES PERSPECTIVES DE MISE EN VALEUR FUTURES S'AVERENT DES PLUS PROMETTEUSES EN JANVIER 1993 

(Ces gisements M comprennent ~ les reserves canadiennes.) 

GISEMENTS: Chacun des gisements a ete choisi a partir de donnees publiques disponibles en 1992. Cette liste exclut les gisements qui, au 1er janvier 1993, sont vises par des 
engagement a produire. 
TONNAGE et TENEUR : Selan l'information obtenue des societes, au de source secondaire quand celle-ci semble plus liable. Les donnees obtenues en unites imperiales ant ete 
convertiep en unites metriques et arrondies. Les descriptions comme «probable et possible» sont celles loumies par les societes. 
SOCIETES : Lorsque deux au plusieurs societes sont identifiees avec un gisement, la premiere est habituellement la societe exploitante. 

TENEUR2 
TONNAGE ET TENEUR 

GISEMENTS SOCIETES DESCRIPTION TONNAGE1 Cu Ni Pb Zn Mo Ag 

(foiiiies) (%) (%) (%) (%) (%) (git) 

TERRE-NEUVE 

Rambler - Ming West Newfoundland Exploration Company indique geologique par forage 100 OOO 5,6 - - 0,37 - -
Limited 

Corporation Teck 

Rambler - residus Newfoundland Exploration Company reserves exploitables 1163671 0,31 - - - - -
Limited prometteuses 

Rendell - Jackman Major General Resources Ltd. reserves exploitables 363 OOO - - - - - -

NOUVEAU-BRUNSWICK 

Half-Mile Lake Mineraux Noranda Inc. reserves geologiques non 5 300 OOO 0,08 - 3,25 10,26 - 29, 
Conwest Exploration Company diluees 

Limited 

Restigouche Marshall Minerals Corp. 1 570 OOO 0,34 - 5,36 6,94 - 112, 

QUEBEC 

Abitibi Copper Les Ressources Aur Inc. 1 200 OOO 0,75 
Consolidated Abitibi Resources 

Limited 

Zone Aiguebelle-Fayolle Ressources Oreo Inc. 207 825 - - - - - -
Minnova Inc. 
Corporation Cameco 

Aldermac Deak Resources Corporation stock dilue 1 373 OOO 1,80 - - 4,608 - 35,0 

Amtfield Deak Resources Corporation stock dilue 633 OOO - - - - - -
Mineraux Noranda Inc. 
Ressources Nova-Cogesco Inc. 

Benoit (Lac Pusticamica) Minnova Inc. 3 OOO OOO 0,14 - - - - 7,30 
Les Ressources Freewest Inc. 

Casa Berardi - Principal OrTVXlnc. reserves exploitables 2 188 OOO - - - - - -
(incluant les claims Les Ressources Golden Knight Inc. 
Dom ex) 

Au 

(git) 

2,4 

1,7 

12,5 

1,2 

7,26 

0,55 

4,83 

2,6 

6,2 
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Chevrier (Obatogamau) Minnova Inc. stock 8 800 OOO - - - - - - 2,11 
Ressources Fancamp Ltee 

Dalquier - zones Les Ressources Aur Inc. reserves geologiques 2 699 OOO 1,26 - - 0,9 - 38,4 0,09 
principale et inferieure Jonpol Explorations Limited 

Douay - zone 531 Societe d'Exploration Miniere Viar indique par forage 538 OOO - - - - - - 4,8 
Inc. 

Douay - zone principale Societe d'Exploration Miniere Viar 220 OOO - - - - - - 9,6 
Inc. 

Douay - zone ouest Societe d'Exploration Miniere Viar 583 OOO - - - - - - 9,9 
Inc. 

Doyon - zone Lac Minerals Ltd. reserves de stock 170 OOO - - - 3,2 - 27, 6,9 
Warren mac Cambior inc. 

Doyon - zone Lac Minerals Ltd. reserves de stock 417 OOO - - - - - - 9,3 
Westwood Cambior inc. 

Dumont Nickel Timmins Nickel Inc 486 OOO OOO - 0,39 
(Launay-Trecesson) Dumont Nickel Corporation 

Mine Duquesne Ressources Minieres Radisson Inc. probable et possible 678 822 - - - - - - 8,56 

Eastmain Les Ressources du Lac Meston Inc. prouve et probable 863 988 - - - - - - 11,94 
Ressources MSV Inc. 

Goldex - zone Exlension Goldex Mines Limited stock en vrac 12 OOO OOO - - - - - - 3,1 
Ormico Exploration Ltee 

Grevet «B» Exploration VSM Inc. reserves minieres probables, 477 OOO 0,58 - - 9,67 - 24,00 
Serem Quebec Inc. diluees 

Grevet «M» - zones Ill, Exploration VSM Inc. reserves minieres probables et 12 264 OOO 0,49 - - 8,92 - 36,70 
1Vet97 Serem Quebec Inc. possibles, diluees 

Hebecourt (New Insco) Deak Resources Corporation stock dilue 658 OOO 2,80 
Noranda Mineraux Inc. :;:i .,.,, 

Macleod Lake - zone Windy Mountain Explorations Ltd. 37 OOO OOO 0,44 0,05 
(/) 

- - - - - .,., 
principale :;:i 

<::: .,., 
Magusi (zones ouest, Deak Resources Corporation stock dilue 2 459 777 1,9 - - 2,85 - 34, 0,98 (/) 

est et FW) $;: 
~ 

Pelletier Lake - Les Ressources Thunderwood Inc. indique par forage 490 100 - - - - - - 8,6 r;;. 
zones 1 , 2, 3 et 4 Falconbridge Limitee :;:i .,., 

(/) 

Raglan (plusieurs Falconbridge Limitee 16 800 OOO 0,88 3,13 - - - - - 0 
gisements) )> 

< 
Scott Lake Les Ressources Thunderwood Inc. reserves geologiques 705 OOO 0,41 - 6,87 - - 12, 0,3 )> 

Greenstone Resources Ltd. CJ 
r;; 

Tache - zone Main Corporation Teck probable et possible 1 399 OOO - - - 3,31 - - 1,9 < 
< Bitech Corporation .,., 

Greenstone Resources Ltd. (/) 

S11 .... 
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TABLEAU 5. (suite) 
!Ji 
->. 
():) 

TENEUR2 
TONNAGE ET TENEUR 

;;:i ,.,.,, 
GISEMENTS SOCIETES DESCRIPTION TONNAGE1 Cu Ni Pb Zn Mo Ag Au (I:) ,.,., 

;;:i 

(tonnes) (%) (%) (%) (%) (%) (git) (git) "" ,.,., 
(I:) 

QUEBEC (fin) $:: 

Troilus (Lac Frotet) Minnova Inc. exploitable a ciel ouvert 36 OOO OOO 0,2 - - - - - 1,6 
;z 
;::;:;. 

indique geologique par forage ;;:i ,.,., 
Mine Val St. Gilles Ressources Minieres Canaco Ltee estimation 92 500 69, 12, 

(I:) 
- - - - -

First Standard Mining Ltd. 0 
p 

Vezza Agnico-Eagle Mines Limited provisoire 1 940 OOO 5,04 < - - - - - - p 
CJ 

West MacDonald Deak Resources Corporation stock dilue 1 052 OOO 0,20 - - 7,50 - 32, 1,3 ;::;:; 
(Gallen) Mineraux Noranda Inc. < 

< 
Yasinski Lake - cuivre, Resources Minieres Platinor Inc. 

,.,., 
357 OOO 0,28 0,55 - - - - - (I:) 

nickel Ressources Minieres Augyva Inc. 

Yasinski Lake - or Resources Minieres Platinor Inc. 92 OOO - - - - - - 3,11 
Ressources Minieres Augyva Inc. 

ONTARIO 

Beatty Hislop Hemlo Gold Mines Inc. provisoire 968 190 - - - - - - 11,6 
Glimmer Resources Inc. 

Buffonta (New Buffonta) Gwen Resources Ltd. indique par forage 363 OOO - - - - - - 5,1 
Deak Resources Corporation 

Craig-Ulster Stralak Resources Inc. 748 553 0,33 - 0,61 4,51 - 68,2 
Coexco Petroleum Inc. 

Duport (Shoal Lake) Consolidated Professor Mines reserves geologiques 1 800 OOO - - - - - - 12, 
Limited 

Edwards (canton de Spirit Lake Explorations Limited 251 629 - - - - - - 19, 
Jacobson) 

Canton de Garrison Jonpol Explorations Limited indique par forage 465 OOO - - - - - - 9,6 
T & H Resources Ltd. 

Hem lo-Interlake Hemlo Gold Mines Inc. 8 600 OOO - - - - - - 6,34 
Corporation Teck 
Franco-Nevada Mining 

Corporation Limited 

Hislop Hemlo Gold Mines Inc. reserves geologiques 983 699 - - - - - - 11,6 
Glimmer Resources Inc. 

Hislop - zone Creek et Stroud Resources Ltd. prouve par forage et indique 1014465 - - - - - - 6,31 
zone principale par forage 

Halloway (zone Hemlo Gold Mines Inc. 5 OOO OOO - - - - - - 9,6 
Lightning) Les Ressources Freewest Inc. 

Teddy Bear Valley Mines Ltd. 



Lac-des-iles3 Les Mines Madeleine Ltee probable 6 700 OOO 0,1 0,1 - - - - 0,34 
Boston Bay Mines Ltd. 

Mine Madsen Madsen Gold Corp. reserves geologiques 635 OOO - - - - - 11,6 

Marathon4 Fleck Resources Ltd. pres de la surface 32 OOO OOO 0,37 0,047 - - - 1,57 0,09 

Mccreedy East& Ince Limitee 23 100 OOO 0,76 1,74 - - - n.d. n.d. 

McCreedy7 (nouvelle lnco Limitee prouve et probable 5 400 OOO 0,63 8,83 - - - n.d. n.d. 
decouverte ouest de 
Mccreedy East) 

Moss Lake Hemlo Gold Mines Inc. probable et possible 74 583 172 - - - - - - 1,1 
Central Crude Ltd. 
Storimin Exploration Limited 
Tandem Resources Ltd. 

Omega Hemlo Gold Mines Inc. 244 880 - - - - - - 5,49 
Greater Lenora Resources Corp. 

Owl Creek West Falconbridge Gold Corporation 148 OOO - - - - - - 8,6 
Les Ressources Thunderwood Inc. 

Pick Lake Minnova Inc. 1 600 OOO 1, 1 - - 17,7 

Canton de Robertson Queenston Mining Inc. provisoire 363 OOO 1,1 - - 3,8 
Strike Minerals Inc. 

Rundle Rundle Gold Mines Inc. stock 535 OOO - - - - - - 6,5 

Springpole Akiko-Lori Resources Ltd. 607 826 - - - - - - 7,2 
Gold Canyon Resources Ltd. 

Victor (nouvelle Ince Limitee prouve et probable 6 200 OOO 7,e 2,e - - - n.d. n.d. 
decouverte de 1991 )5 

MANITOBA 
:\:> 

Bucko Lake Falconbridge Limitee 2 500 OOO 0,17 2,23 - - - - - .,,, 
"' .,, 

MacBridge Lake Bellex Mining Inc. indique par forage 1 800 OOO 0,35 - - 8,77 - n.d. n.d. :\:> 

Eastmin Resources Inc. "' .,, 
Kancana Ventures Ltd. "' s:: 

Minago Compagnie Miniere Black reserves geologiques 10 502 OOO - 1, 19 - - - - - ;z: 
Hawk Inc. ;:;:;, 

:\:> 

Mine Puffy Lake Pioneer Metals Corporation prouve, probable et possible 2 150 00 - - - - - - 7,2 
.,, 
"' 

San Antonio Rea Gold Corporation prouve dilue, probable et 1 361 OOO 7,41 
0 

- - - - - - p 
possible < p 

Snow Lake (residus) Sikaman Gold Resources Ltd. 274 OOO - - - - - - 12, CJ 
;:;:; 
< 

SASKATCHEWAN < .,, 
"' 

Bigstone Lake Granges Inc. 3 583 OOO 1,8 - - 1, 1 - - -
Corporation Cameco SJ1 ..... 

-0 
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TABLEAU 5. (suite) ~ 

Cl 

TENEUR2 ::\) 

TONNAGE ET TENEUR 
,,,, 
V,) 

GISEMENTS SOCIETES DESCRIPTION TONNAGE1 Cu Ni Pb Zn Mo Ag Au ,,, 
::\) 

<::: 
(tonnes) (%) (%) (%) (%) (%) (git) (git) ,,, 

V,) 

SASKATCHEWAN (fin) s: 
:z: 

Contact Lake - zone Corporation Cameco exploitable 1 065 OOO - - - - - - 7,8 ;:;;. 
Bakos Explorations et Mines Uranerz ::\) ,,, 

Limitee V,) 

Westward Explorations Ltd. 0 
l> 

Contact Lake - zone Corporation Cameco reserves geologiques 365 OOO - - - - - - 12,1 < 
Pap Explorations et Mines Uranerz l> 

D Limitee ;:;; 
Westward Explorations Ltd. < 

< 
Hanson Lake Corporation Cameco probable et exploitable 13 182 OOO 0,83 - - 4,66 - n.d. n.d. ,,, 

V,) 

Les Ressources Billiton Canada Inc. 

Komis Waddy Lake Resources Inc. reserves geologiques 509 OOO - - - - - - 15, 
indiquees probable par forage 

Weedy Lake - zone B Tyler Resources Inc. reserves geologiques 314 OOO - - - - - - 4,8 
Ressources Golden Rule Ltee 
Corporation Cameco 

Weedy Lake - Golden Tyler Resources Inc. reserves geologiques 687 010 - - - - - - 10, 
Heart Ressources Golden Rule Ltee 

Corporation Cameco 

COLOMBIE-BRITANNIQUE 

Mine Bralome Pioneer Avino Mines & Resources Ltd. prouve, probable et possible 292 OOO - - - - - - 12, 

Copper Canyon Fairhaven Resources Ltd. reserves geologiques 32 400 OOO 0,75 - - - - 17, 1,2 
Ressources Canamax Inc. provisoires 

Debbie et Yellow Ressources Westmin Limitee reserves geologiques 471 956 - - - - - - 6,278 
probables et possibles 

Eskay Creek Prime Resources Group Inc. indique reserves geologiques 1 080 OOO - - - - - 2931, 65,5 
Stikine Resources Ltd. probables 

Expo - zone Hushamu Jordex Resources Inc. reserves exploitables a ciel 173 OOO OOO 0,25 - - - 0,010 - 0,3 
Moraga Resources Ltd. ouvert 
BHP-Utah Mines Ltd. 

Fish Lake Taseko Mines Limited provisoire 670 OOO OOO 0,28 - - - - - 0,51 
Cominco Ltee 

Frasergold ASARCO Incorporated reserves de base indiquees par 11 OOO OOO - - - - - - 2,e 
Eureka Resources, Inc. forage 

Gibraltar North Newcoast Silver Mines Ltd. reserves exploitables 45 OOO OOO 0,4 - - n.d. - n.d. n.d. 
Gibraltar Mines Limited 



J&L - zone principale et Les Mines d'Or Cheni Inc. probable et possible 5 677 OOO - - 2,7 4,8 - 69, 6,0 
zone Yellowjack.et Equinox Resources Ltd. 

Pan American Minerals Corp. 

Kemess-North El Condor Resources Ltd. reserves geologiques 116 OOO OOO 0,9 - - - - - 0,38 

Kemess-South St. Philips Resources Inc. reserves exploitables 207 OOO OOO 0,23 - - - - - 0,65 
El Condor Resources Ltd. 

Kerr Placer Dome Inc. maintien du materiel mineral 125 700 OOO 0,62 - - - - 2,48 0,3 

Mascot Fraction Caledonia Mining Corporation 756 296 - - - - - - 4,5 

Mount Milligan Placer Dome Inc. exploitable 298 OOO OOO 0,22 - - - - - 0,45 

Mount Polley (S-19)8 Imperial Metals Corporation exploitable 49 OOO OOO 0,383 - - - - - 0,556 

Polaris Taku Suntac Minerals Corporation reserves geologiques 2 587 OOO - - - - - - 14,6 
Canarc Resource Corp. probables et possibles 
Rembrandt Gold Mines Ltd. 

Porcher Island - Cathedral Gold Corporation prouve, probable et possible 1332263 - - - - - - 6,96 
zone AT 

Red Dog - zone Red Crew Natural Resources ltd. decoupage preliminaire de la 41 050 OOO 0,26 - - - 0,006 - 0,3 
Dog Hill mine 

Red Mountain - zone Lac Minerals Ltd. reserves geologiques 846 OOO - - - - - - 13, 
Marc 

Seneca (Agassiz- Minnova Inc. 1 506 400 0,65 - - 3,57 - 41, 0,82 
Weaver) International Curator Resources Ltd. 

Mine Similco - Alabama Princeton Mining Corporation possible 9 OOO OOO 0,32 - - - - - n.d. 

Siwash North (Elk) Fairfield Minerals Ltd. indique par forage 308 OOO - - - - - 25, 22,2 

Ski (Eskay Creek) Adrian Resources Ltd. 238 OOO - - - - - 987, 22, ::v ..,.,_ 
Spectrum Columbia Gold Mines Ltd. 591 OOO - - - - - - 11, Cl) ..,., 

Norcal Resources Ltd. ::v 
International Northair Mines Ltd. <::: ..,., 

Cl) 

Stronsay (Cirque)9 Curragh Inc. indique par forage 52 200 OOO - - 2, 8, - n.d. - $: 
~ 

Tam - Boundary Varitech Resources Ltd. 6 500 OOO 0,55 - - - n.d. n.d. 
ii:;. - ::v 

Major General Resources Ltd. 
..,., 
Cl) 

Tulsequah Chief Redfern Resources Ltd. reserves geologiques 7 800 OOO 1,60 - 1, 18 6,47 - 110, 3, 0 
):> 

Vine Consolidated Ramrod Gold prouve et probable 545 OOO 4,65 2,39 51,83 1,82 < - - - ):> 

Corporation CJ 
Cominco Ltee ii:; 

< 
Windy Craggy1 o Geddes Resources Limited teneur de coupure en cuivre de 297 439 OOO 1,38 - - n.d. - n.d. 0,20 < ..,., 

0,50 % Cl) 

C.11 
/\:) .... 



TABLEAU 5. (fin) 

GISEMENTS SOCIETES 

TERRITOIRES DU NORD-OUEST 

Mine Con - residus 

High Lake 

lnukshuk 

lzok Lake 

Nicholas Lake - indices 
mineralises principaux 

Mine Prairie Creek 

Ren 

YUKON 

Brewery Creek 

Dy (souterrain) 

Mount Nansen 

Nerco Inc. 

Ressources Aber Ltee 
Kennecott Canada Inc. 

Minnova Inc. 

Minnova Inc. 

Athabasca Gold Resources Ltd. 
Royal Oak Mines Inc. 

San Andreas Resources Corp. 

Westview Resources Inc. 
Cominco Ltee 

Loki Gold Corporation 
Hemlo Gold Mines Inc. 

Curragh Inc. 

B.Y.G. Natural Resources Inc. 

Mount Skukum et Wheaton River Minerals Ltd. 
Skukum Creek - zones 
Rainbow, Kuhn et Lake 

Williams Creek 
(oxyde) 

Thermal Exploration Company 
Western Copper Holdings Limited 

TONNAGE ET TENEUR 
DESCRIPTION 

provisoire 

reserves geologiques 

probable et possible 

prouve, probable et possible 

prometteur 

reserves geologiques 

probable, dilue 

prouve, probable et possible 

reserves exploitables 

TONNAGE1 

(tonnes) 

5 173 OOO 

4 500 OOO 

2 OOO OOO 

13 600 OOO 

858 OOO 

1 809 OOO 

2 OOO OOO 

14 739 600 

11 300 OOO 

953 383 

522 627 

10 500 OOO 

Cu 

(%) 

3,5 

2, 

2,5 

0.42 

1,08 

Ni 

(%) 

Pb 

(%) 

1,6 

10,8 

5,82 

TENEUR2 

Zn 

(%) 

2,5 

8, 

14,6 

11,75 

6,84 

Mo 

(%) 

Ag 

(git) 

0,39 

77,7 

182, 

83,0 

190, 

24,9 

Au 

(git) 

1, 

0,79 

16, 

9,9 

1,9 

0,93 

9,39 

9,57 

0,45 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. Les donnees son! basees sur les rapports publics des societes. 
- : neant; e: estimation de l'auteur; n.d. : non disponible. 
1 Une tonne = 1, 1023113 tonne courte. 2 Un gramme par tonne (git) = 0,02916668 once troy par tonne courte. 3 Le gisement Lac-des-lies contient aussi du palladium et du platine. 4 Le 
gisement Marathon contient egalement du cobalt, du platine, du palladium et du rhodium. s Le gisement Victor contient aussi du palladium et du platine. 6 La gisement Mccreedy East est le 
plus grand gisement de nickel-cuivre connu non mis en valeur de l'lnco Limitee dans le bassin de Sudbury. Le gisement sera probablement mis en exploitation pendant l'exercice financier 
1993-1994. II contient aussi des metaux precieux. 7 La nouvelle decouverte du gisement Mccreedy sera probablement mise en exploitation pendant l'exercice financier 1993-1994 en meme 
temps que le gisement Mccreedy East. Elle contient aussi des metaux precieux. e Un certificat sur la mise en valeur d'une mine a ete emis en 1992 par la gouvernement de la Colombie
Britannique a !'Imperial Metals Corporation pour la mise en valeur du gisement Mount Polley. 9 Un certificat sur la mise en valeur d'une mine a ete emis en 1992 par la gouvernement de la 
Colombie-Britannique a la filiale de la Curragh Inc., la Stronsay Corporation, pour la mise en valeur du gisement Stronsay. 10 Le gisement Windy Craggy contient aussi du cobalt. 
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RELEVE FEDERAL-PROVINCIAL 
DES DEPENSES D'EXPLORATION 

L'annee 1991 est la troisieme annee pour laquelle 
le ministere de l'Energie, des Mines et des Ressources 
a coordonne la collecte de toute !'information sur les 
depenses d'exploration de nature generale, alors que 
Statistique Canada coordonnait la collecte de !'infor
mation concernant les depenses d'exploration au 
chantier (a I' emplacement de la mine) dont elle a 
besoin pour la preparation de !'information sur les 
comptes nationaux au Canada. Les deux orga
nismes du gouvernement federal collaborent avec 
les provinces a rassembler et a publier des donnees 
statistiques completes sur I' exploration au Canada 
presentees dans le present chapitre. 

ACTIVITES 

Depenses d'exploration, en 1991 

En 1991, 732 societes oeuvraient comme operateurs 
miniers au Canada dans les secteurs non relies a 
!'exploration petroliere, en comparaison de 
936 societes en 1990. En 1991, les depenses 
d'exploration au Canada ont totalise 532 millions 
de dollars, ce qui represente une diminution par rap
port aux 775 millions depenses a cette fin en 1990. 
Les grandes societes minieres ont depense 416 
millions et les petites societes minieres, 116 
millions. Au total, 465 millions ont ete engages en 
exploration de nature generale et les 67 millions 
restants en exploration au chantier (a !'emplace
ment de la mine), ce qui est defini comme la 
recherche de nouvelles mines dans les proprietes 
de mines existantes. 

Financement par actions accreditives 

Energie, Mines et Ressources Canada (EMR) estime 
que les societes inscrites dans les differentes bourses 
canadiennes ont vendu en 1992 pour 40 millions de 
dollars d'actions accreditives, soit environ la meme 
valeur en dollars qu'en 1991. Les fonds recueillis 
par la vente d'actions accreditives (tableau 1) ont 
permis, en 1991, de financer environ 8 % des depenses 
d'exploration canadiennes. Selon les estimations, 
ces actions ont permis de financer 9 % de ces 
depenses en 1992. 

Jalonnement de claims 

La superficie des claims jalonnes au Canada en 
1992 ont atteint presque les 36, 7 millions d'hectares, 
ce qui cree probablement un sommet annuel 
jamais atteint. En 1992, la superficiejalonnee 
(tableau 2, figure 1) a augmente dans toutes les 
provinces et tousles territoires sauf a Terre-Neuve, 
au Nouveau-Brunswick et en Colombie-Britannique 
(exception faite possiblement de la region nord-est 
de la Colombie-Britannique); aucune de ces trois 
provinces ne semble presenter de possibilites de 
decouverte de diamants, ce qui peut en partie 
expliquer les diminutions des superficies jalonnees 
qui y ont ete observees. 

Des claims d'une superficie de pres de 7 ,2 millions 
de hectares ont ete jalonnes dans les Territoires du 
Nord-Ouest en 1992, ce qui represente une hausse 
par rapport aux superficies de 2,2 millions de hectares 
et de 355 OOO hectares (ha) respectivement jalonnees 
en 1991 et en 1990. Ces accroissements de la 
superficiejalonnee dans les Territoires du Nord
Ouest en 1991 et en 1992 sont relies a une intensifi
cation generale de !'exploration a la recherche de 
diamants au Canada ces dernieres annees; cependant, 
la decouverte d'un certain nombre d'intrusions de 
kimberlite au Canada (dont un nombre important 
renferment des diamants) et la decouverte dans les 
Territoires du Nord-Ouest d'au moins un gisement 
diamanti:fere (dans la kimberlite) capable peut-etre 
de permettre !'exploitation d'une mine de diamants 
rentable constituent les principales raisons pour 
cette augementation. 

En Saskatchewan, des claims d'une superficie de 
897 315 ha ont etejalonnes en 1992, soit plus du 
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Figure 1 
Differents profils illustrant l'activite d'exploration 

Millions 
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de 1991 
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AEMAROUE: Les dannees ant ete rajustees en dollars de 1991 salon le deflateur 
du produit national brut. 

SouRcEs: De 1960 it 1966, Statistique Canada, Revue generale sur /es induslries 
minerales, mines, carrieres et puits de petrole (n° du catalogue 26·201 ), et 
Energia, Mines et Ressaurces Canada; de 1967 a 1987, Statistique Canada, 
Depenses d'exploration, de deve/oppement, d'immobilisations pour /es mines 
et les puits de petro/e et de gaz nature/, perspectives (n° du catalogue 61-216, 
aciennement n° du catalogue 61·007), et de 1988 a 1991, Releve 
federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 
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SouRce: Donnees recueillies par Energia, Mines et Ressources Canada, 
obtenues des registres de claims par province et par territolre. · 
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AEMAROuEs: Les donniJes couvrant Ja periode de 1961 it 1984 ne sont pas comparab\es aux. 
donnees obtenues pour les annees de 1985 a 1991. Elles peuvent me.me etre 
sous-0valu8es. 

SouRcEs: De 1981 it 1984, Statistique Canada, Revue generale sur /es industries 
minerales, mines, carriilres et puits de petrole (n° du catalogue 26·201) et, de 
1985 it 1991, Releve federal-provincial des depenses d'exploration. 

triple de la superficie de 27 4 242 ha jalonnee en 
1991. Comme dans les Territoires du Nord-Ouest, 
cet accroissement s'explique par la recherche de 
diamants puisque plusieurs douzaines d'intrusions 
de kimberlite, dont un nombre important renferment 
des microdiamants, des macrodiamants, ou les deux, 
ontjusqu'a maintenant ete decouvertes dans la 
province. Le prometteur gisement diamanti:fere 
Point Lake, decouvert dans les Territoires du 
Nord-Ouest, a egalement fortement influence le 
jalonnement et !'exploration a la recherche de 
diamants dans les provinces voisines. 

En decembre 1992, des claims d'une superficie 
totalisant au moins 26,1 millions de hectares ont ete 
jalonnes par diverses societes dans le cadre d'une 
incroyable ruee aux diamants en Alberta. Cette 
superficie de 26,1 millions de hectares represente 
environ 40 % de la superficie totale de l' Alberta. 

Forages d'exploration 

En 1991, des forages d'exploration en surface tota
lisant 2 094 843 m (tableau 3, figure 1) ont ete 
effectues au Canada; ceci equivaut a une diminution 
de 34 % par rapport aux forages totalisant 3 191 936 m 
executes en 1990. Les forages au diamant qui 
representaient 1 861 993 m ont constitue 89 % du 
total des forages effectues. En 1991, les depenses 
consacrees aux forages d'exploration (au diamant 
et autres en surface et souterrains) comptaient 
pour 43 % des depenses canadiennes d'exploration 
sur le terrain et pour 35 % des depenses d'explora
tion totales (incluant les frais generaux) consenties 
au Canada. Les forages d'exploration souterrains 
(au diamant et autres) ont totalise 480 166 m, un 
nombre beaucoup moins eleve que les 751600 m 
de forages souterrains effectues en 1990. 

Depenses d'exploration 
par province et territoire, en 1991 

Selon les depenses d'exploration, les regions les 
plus activement explorees en 1991 (tableaux 7 et 14, 
figure 2) ont ete le Quebec (138,1 millions de dollars), 
la Colombie-Britannique (135,7 millions) et !'Ontario 
(109,7 millions). Dans ces trois provinces, on a 
consenti 72 % du total des depenses d'exploration a 
la recherche de mineraux au Canada en 1991. 

En 1991, les depenses d'exploration ont diminue 
dans toutes les provinces et tous les territoires par 
rapport a celles de 1990. Ces baisses de depenses 
ont ete les suivantes: Nouvelle-Ecosse (59 %), 
Terre-Neuve (48 %), Colombie-Britannique (40 %), 
Alberta (38 %), Quebec (30 %), Ontario et Manitoba 
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Figure 2 
Depenses d'exploration par province et par territoire, en 1991 
Travaux physiques et leves sur le terrain 

D Frais generaux • Travaux dans la roche
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1 Supervision sur place et coupage de lignes_ 
2 Decapage, creusage de tranchees, fon<;age de puits et travaux souterrains. 
SouRcE : Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 

(28 %), Saskatchewan (25 %), Yukon (10 %) et 
Territoires du Nord-Ouest (8 %). 11 n'y a eu qu'une 
diminution negligeable au Nouveau-Brunswick. 
Pour la succession chronologique des depenses 
d'exploration commenc;ant en 1985 et mesurees en 
dollars constants de 1991, ces depenses ont ete les 
plus foibles depuis 1985 ou avant cette date a 
Terre-Neuve, en Nouvelle-Ecosse, au Quebec, en 
Ontario, au Manitoba, en Saskatchewan et dans les 
Territoires du Nord-Ouest. Dans un grand nombre 
de provinces et de territoires, il est impossible d'etablir 
des comparaisons anterieures a 1985, car les donnees 
pour ces regions a cette periode etaient publiees 
par Statistique Canada pour des regroupements 
comme les «provinces de l'Atlantique», les «provinces 
des Prairies» et les «territoires». Dans le cas de cer
taines provinces, les totaux pour I' exploration effec
tuee au chantier ne sont pas divulgues pour des 
raisons de confidentialite des donnees de societes. 

Depenses par produit mineral 
recherche, en 1991 

Les metaux precieux et les metaux communs sont 
demeures les produits principalement recherches 

au Canada en 1991(tableaux4 et 5, figure 3). 
Environ 27 4 millions de dollars, ou 52 % du total 
des depenses d'exploration au Canada, ont ete 
consacres a la recherche de metaux precieux, tout 
particulierement a la recherche de l'or. Parmi les 
depenses d'exploration a la recherche de metaux 
precieux, celles consenties aux metaux du groupe 
platine se sont elevees a environ 7 ,8 millions, ce 
qui constitue une hausse par rapport aux 
5,4 millions consacres a cette recherche en 1990. A 
titre de comparaison, les depenses consenties a 
!'exploration a la recherche de metaux du groupe 
platine ont ete de 8,0 millions en 1989 et de 
19,5 millions en 1988. Les depenses de 214 millions 
engagees dans la recherche de metaux communs 
representaient 40 % des depenses totales d'explo
ration au Canada en 1991. Environ 7 millions ont 
ete consacres a la recherche de diamants en 1991; 
ce montant se rapproche des 7, 7 millions utilises a 
cette fin en 1990. 

A titre de comparaison, les depenses d'exploration 
de 1991, par rapport a celles effectuees en 1990, 
ont diminue de 41 % dans le cas des metaux 
precieux, de 11 % dans le cas des metaux communs, 
de 34 % dans le cas de !'uranium et de 23 % dans le 
cas du charbon. 
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Figure 3 
Depenses d'exploration par produit mineral recherche, en 1991 1 
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1 Environ 2,9 millions de dollars ont ete utilises en depenses d'exploration pour des produits mineraux non definis. Cette somme a ete repartie propor
tionnellement aux six groupes de produits mineraux illustres dans ce graphique. 

SouRcE: Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 

Depenses d'exploration regionales 
par produit recherche, en 1991 

Les metaux precieux (presque exclusivement l'or) 
ont ete les principaux produits recherches au 
Quebec, en Ontario, en Colombie-Britannique, au 
Yukon et dans les Territoires du Nord-Ouest. Au 
Manitoba, au Nouveau-Brunswick, a Terre-Neuve 
et en Nouvelle-Ecosse, les metaux communs ont 
ete les principaux produits recherches. L'uranium 
a constitue la principale cible des travaux d'explo
ration executes en Saskatchewan (38 % des depenses 
d'exploration); les diamants venaient au deuxieme 
rang (24 %). Selon l'ordre decroissant des depenses 
d'exploration consenties en 1991, la Saskatchewan, 
l'Alberta, les Territoires du Nord-Ouest et !'Ontario 
ont forme les principales cibles de !'exploration a la 
recherche de diamants. Comme ii a ete le cas en 
1990 et pendant les annees anterieures, le charbon 
est demeure le principal produit recherche en 
Alberta. 

Depenses regionales 
par type de societes, en 1991 

Les societes sont classees selon six categories : 

1. Societes possedant une mine (ou une partie 
d'une mine) en production au Canada 
(societes productrices) - Cette categorie 
englobe les societes possedant plus de 50 % des 
actions d'une societe miniere productrice. Elle 
compte egalement toute societe petroliere ou 
etrangere possedant une telle mine. 

2. Societes affiliees a des societes possedant 
une mine en production (filiales) - Ce groupe 
comprend les filiales incorporees en propriete 
exclusive ou a participation majoritaire de societes 
productrices (ci-haut). 

3. Societes petrolieres - Ce groupe ne renferme 
que les societes petrolieres executant des projets 
d'exploration non lies au petrole canadien. Les 
societes petrolieres possedant des mines en pro
duction figurent avec les societes productrices. 
Ce groupe inclut egalement les societes petrolieres 
etrangeres. 

4. Societes etrangeres - Ce groupe exclut les 
societes etrangeres possedant une mine en 
production au Canada et les societes petrolieres 
etrangeres. 

5. Petites societes (et prospecteurs) 
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Figure 4 

Depenses d'exploration regionales par produit mineral recherche, en 1991 1 
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1 Environ 2,9 millions de dollars ont ete utilises en depenses d'exploration pour des produits mineraux non definis. Cette somme a ete repartie propor
tionnellement aux six groupes de produits mineraux illustres dans ce graphique. 

SouRcE: Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 

6. Autres societes - Ce groupe englobe toutes les 
societes canadiennes executant des travaux 
d'exploration a la recherche de mineraux et qui 
n'appartiennent a aucune des cinq premieres 
categories enoncees ci-dessus. Ace titre, se trouvent 
les societes forestieres, les societes de construc
tion et d'experts-conseils, et les societes minieres 
appartenant a l'Etat ne possedant aucune mine. 

Une societe (en rapport avec ses statistiques sur 
I' exploration) est classee selon la premiere des 
categories decrites ci-dessus auquelle elle corres
pond. Par exemple, les statistiques sur !'exploration 
signalees par une societe petroliere ou une societe 
etrangere exploitant une mine en production au 
Canada sont integrees sous la categorie des societes 
productrices plut6t que sous la categorie 3 (societes 
petrolieres) OU SOUS la categorie 4 (societes etrangeres). 
De fai;:on similaire, les statistiques sur !'exploration 
d'une societe a la fois etrangere et petroliere figurent 
sous la categorie 3 (societes petrolieres) plut6t que 
sous la categorie 4 (societes etrangeres) et ainsi de 
suite. 

En 1991, tout comme en 1989 et en 1990, les societes 
productrices et leurs filiales ont davantage depense 
pour I' exploration dans toutes les provinces et tous 
les territoires a !'exception de la Nouvelle-Ecosse 

(tableau 13, figure 5). Dans cette province, les 
depenses des petites societes minieres ont repre
sente 49 % des depenses d'exploration en 1991. 

Au Quebec, en 1991 comme en 1989 et en 1990, les 
grandes societes productrices et leurs filiales ont 
depense plus du double de ce qu'ont depense les 
petites societes pour !'exploration. Cela contraste 
avec les annees comprises entre 1985 et 1988 alors 
que les petites societes etaient celles qui consa
craient davantage de depenses a !'exploration dans 
cette province. 

Depenses d'exploration par type 
de societes et par produit mineral, en 1991 

Les petites societes minieres ont consacre, en 1991, 
72 % de leurs depenses d'exploration (83 millions 
de dollars) aux metaux precieux et 24 % aux 
metaux communs (28 millions) [tableau 10, figure 6]. 
Aux fins de comparaison, ces taux s'etablissaient 
en 1990 a 77 % pour les metaux precieux (185 millions) 
et a 17 % pour les metaux communs (40 millions). 
Les societes productrices et leurs filiales ont consacre 
46 % de leurs depenses d'exploration aux metaux 
precieux (168 millions) et 47 % aux metaux communs 
(172 millions) en 1991; ces taux s'elevaient, en 
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Figure 5 

Depenses d'exploration regionales par type de societes, en 1991 
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SouRcE : Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 

Figure 6 
Depenses d'exploration par type de societes et par produit mineral, en 1991 1 
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Environ 2,9 millions de dollars ant ete utilises en depenses d'exploration pour des produits mineraux non definis. Gelle somme a ete repartie propor
tionnellement aux six groupes de produits mineraux illustres dans ce graphique. 

SouRcE: Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 



1990, a 51 % pour les metaux precieux (233 millions) 
et a 40 % pour les metaux communs (182 millions). 

En 1991, les societes etrangeres ont consacre 44 % 
de leurs depenses d'exploration a la recherche de 
metaux precieux (13,8 millions de dollars), 27 % a 
la recherche de metaux communs (7,7 millions), 17 % 
a la recherche d'uranium (5,2 millions) et 13 % a la 
recherche de mineraux non metalliques (3,9 millions). 
Par rapport a 1990, les societes etrangeres ont 
accru leurs depenses d'exploration a la recherche 
de metaux communs et reduit leurs depenses engagees 
dans la recherche d'or, d'uranium et de produits 
non metalliques. 

Types de societes participant 
a !'exploration, en 1991 

La proportion des depenses totales d'exploration 
attribuable aux petites societes minieres a aug
mente pendant les annees 80, surtout apres les 
modifications du reglement de l'impot sur le reve
nu touchant les actions accreditives qui sont 
entrees en vigueur en 1983. Les depenses consen
ties par les petites societes minieres ont commence 
a diminuer en 1988 (figure 7), baisse qui s'est pour
suivie en 1990 et en 1991(tableau6) et qui a vrai
semblablement continue en 1992. 

Figure 7 
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Une recente etude de l'investissement etranger, 
executee par la Division de l'analyse de la politique 
economique du Secteur de la politique minerale a 
revele que les societes dans lesquelles les societes 
etrangeres detiennent une participation majoritaire 
ont depense, a titre de societes exploitantes, environ 
188 millions de dollars au Canada pour !'exploration 
a la recherche de mineraux autres que le petrole en 
1991. Cette etude a ete basee sur des donnees 
recueillies dans le cadre du Releve federal-provincial 
des depenses d'exploration, et elles sont relatives a 
la propriete des societes ou a la participation majori
taire de ces demieres ou les deux. La collecte des 
donnees fut effectuee par Statistique Canada en 
vertu de la Loi sur les declarations des corporations 
et des syndicats ouvriers; ces donnees sont fondees 
sur des renseignements se rapportant a la propriete 
des societes et a la participation majoritaire provenant 
d'autres sources. Les depenses d'exploration par 
des societes a participation majoritaire etrangere, 
a titre d'operateurs miniers, ont represente plus de 
35 % des depenses totales consacrees a !'exploration 
minerale au Canada en 1991. Cela contraste avec 
la situation survenue en 1990, alors que la contribu
tion de l'etranger a !'exploration minerale au Canada 
avait ete inferieure en fait de pourcentage (26 %), 
mais legerement plus elevee quant aux dollars actuels 
depenses, lesquels s'etablissaient a 192 millions. 

Depenses d'exploration canadiennes par petites societes et par grandes societes minieres, de 1969 a 19921 
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1 Les depenses totales d'exploration pour les annees allant de 1975 a 1981 ont ete surevaluees d'environ 17 % en moyenne, par rapport aux annees 
anterieures et ulterieures_ Cette surestimation est attribuable au fail que differentes methodes de calcul ont ete utilisees par Statistique Canada pour 
ces annees. 

SouRcE: Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere_ 
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Ces sommes sont considerablement plus elevees 
que les depenses d'exploration des societes etrangeres 
pour 1991et1990 signalees dans le Releve federal
provincial des depenses d'exploration et ce, pour un 
certain nombre de raisons : 

• Des societes etrangeres detiennent une partici
pation majoritaire dans certaines societes produc
trices canadiennes et leurs filiales ainsi que dans 
certaines societes petrolieres; celles-ci figurent 
neanmoins sous les categories des societes produc
trices, des societes affiliees et des societes petro
lieres du Releve federal-provincial des depenses 
d'exploration plut6t que sous la categorie des 
societes etrangeres en raison du systeme des 
priorites propres a chacune des categories qui 
fut utilisee pour ce releve. 

• Selan le Releve federal-provincial des depenses 
d'exploration, seules les societes dont plus de 50 % 
des actions ant ete achetees par des societes 
etrangeres OU par des etrangers sont classees 
comme etant des societes etrangeres. Dans le 
releve effectue en vertu de la Loi sur les declara
tions des corporations et des syndicats ouvriers, 
une societe est classee comme etant une societe 
etrangere si un unique bloc important d'actions 
(qui peut ne representer que 20 % du total des 
actions emises) est detenu par un seul actionnaire 
etranger, alors que le reste des actions, soit 80 % 
sont detenues par des Canadiens qui n'appar
tiennent cependant pas un bloc d'actions leur 
assurant une participation majoritaire. 

• Selan le Releve federal-provincial des depenses 
d'exploration, les societes inscrites dans une 
bourse canadienne ant generalement ete classees 
comme etant des societes canadiennes. Dans le 
cadre du releve effectue en vertu de la Loi sur 
les declarations des corporations et des syndicats 
ouvriers, de l'information est disponible concer
nant la propriete Canadienne OU etrangere des 
actions de ces societes, qui peuvent ainsi avoir 
ete classees comme societes etrangeres, alors 
qu'elles sont classees, en vertu du Releve federal
provincial des depenses d'exploration, comme 
des societes canadiennes. 

Par consequent, il ne faut pas s'attendre a ce que 
les totaux pour les depenses d'exploration engagees 
par les societes etrangeres, qui sont signales dans 
le Releve federal-provincial des depenses d'explora
tion, soient comparables a ceux presentes dans le 
releve effectue en vertu de la Loi sur les declara
tions des corporations et des syndicats ouvriers ou a 
d'autres statistiques sur la propriete de societes 
individuelles etant donne que les criteres de classifi
cation utilises sont differents. 

Depenses d'exploration, intentions 
pour1992 

Les depenses d'exploration projetees pour 1992, 
recueillies aupres des societes au debut de 1992, 
s'elevaient a 498 millions de dollars. Certaines 
societes n'ont pas ete en mesure d'obtenir tout 
l'argent qu'elles prevoyaient consacrer a l'explora
tion au Canada; de fait, nous anticipons que les 
depenses d'exploration reelles pour 1992 n'auraient 
atteint que 440 millions. En tenant compte de 
l'infl.ation, les depenses canadiennes pour l'explora
tion a la recherche de mineraux en 1991 et en 1992 
ont ete les plus faibles depuis le milieu des annees 
70 et l'on ne s'attend pas ace qu'elles augmentent 
en 1993. Les resultats des donnees provisoires 
pour 1992 et des intentions pour 1993, en vertu du 
Releve federal-provincial des depenses d'exploration, 
devraient etre disponibles en avril 1993. 

Efficacite des efforts fournis 
recemment au Canada en matiere 
d'exploration minerale 

Le Canada est un pays producteur de metaux com
muns et precieux depuis pres de 150 ans. D'apres 
les normes actuelles de production sur une grande 
echelle, le Canada est un des grands pays produc
teurs de la plupart de ces metaux depuis environ 
30 a 60 ans selon les cas. 

Pour la plupart des metaux, la periode des decou
vertes majeures de mineraux au Canada a com
mence au debut des annees 50. La valeur des 
decouvertes de metaux au Canada, calculee en 
multipliant par un ensemble convenable de prix 
des metaux les tonnages de metaux decouverts 
pour des periodes de trois ans, constitue l'une des 
mesures des succes de !'exploration. 

Les resultats provisoires d'une analyse entreprise 
par le Secteur de la politique minerale, en fonction 
de I' exploration a la recherche de mineraux et des 
decouvertes au Canada pendant la periode de 1946 
a 1990, montrent que la valeur brute des metaux 
decouverts au Canada pendant la periode de 1988 
a 1990 est superieure a la valeur brute moyenne 
des decouvertes effectuees pendant des periodes de 
trois ans au cours des 45 demieres annees. En fait, 
la valeur des metaux decouverts pendant la plus 
recente periode de trois ans est presque egale a 
celle des metaux decouverts pendant la meilleure 
periode de trois ans depuis la fin de la Deuxieme 
Guerre mondiale. On a decouvert entre 1988 et 
1990 des quantites de metaux de beaucoup superieures 
aux quantites decouvertes pendant les deux periodes 
precedentes de trois ans, soit de 1982 a 1984 et de 



1985 a 1987. Il y a eu egalement de 1988 a 1990 
une augmentation appreciable de la valeur des 
metaux decouverts pour chaque dollar consacre a 
I' exploration par rapport aux periodes de 1982 a 
1984 et de 1985 a 1987. 

Un denombrement de !'ensemble des gisements de 
metaux decouverts chaque annee au Canada 
depuis 1846 (tire de la meme analyse preliminaire 
de !'exploration et des decouvertes) indique que le 
nombre de gisements decouverts par periode de 
trois ans pendant la deuxieme moitie des annees 
80 a atteint un sommet. Cependant, les dimensions 
moyennes des gisements decouverts, mesurees en 
dollars constants, etaient de beaucoup inferieures 
de 1982 a 1987 a ce qu'elles avaient ete pendant les 
annees anterieures. Cette taille moyenne des 
decouvertes, qui est de moindres dimensions, peut 
s'expliquer par le fait que l'effort d'exploration a la 
recherche de mineraux au Canada etait principale
ment consacre a l'or pendant cette partie des 
annees 80, et que la valeur brute des gisements 
auri:feres canadiens est en moyenne essentielle
ment inferieure a celle des gisements canadiens de 
metaux communs. Lataille moyenne des decouvertes, 
qui est de beaucoup inferieure entre 1982 et 1987, 
peut egalement etre associee a la nature des cibles 
d'exploration choisies par les petites societes pendant 
ces annees. Il etait important pour ces societes de 
trouver des cibles auxquelles consacrer toutes les 
sommes acquises par la vente d'actions accreditives 
avant la fin de fevrier l'annee suivante. Pour etre 
en mesure de continuer a obtenir un financement 
additionnel, il etait egalement important que ces 
societes fassent une decouverte immediate, consti
tuant une nouvelle interessante pour les actionnaires 
et les futurs actionnaires. En consequence, ces 
societes ont pu avoir tendance a concentrer leurs 
efforts d'exploration sur les indices mineralises 
connus qui presentaient des tonnages possibles 
relativement faibles (ce qui peut expliquer pourquoi 
ces indices mineralises n'avaient pas ete explores 
de maniere plus approfondie par le passe). Ainsi, la 
majorite des programmes d'exploration au Canada 
pendant la periode du financement par actions 
accreditives de 1983 a 1990 inclusivement n'etaient 
pas des programmes d'exploration en surface a 
long terme semblables a ceux qui ont tendance a 
produire des decouvertes majeures. 

Exploration a la recherche de diamants 
et decouvertes de diamants 

La decouverte de diamants dans des cheminees de 
kimberlite et peut-etre aussi dans des intrusions 
de lamproi:te au Canada constitue nettement le fait 
saillant de I' exploration canadienne en 1991 et en 
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1992. Un certain nombre de cheminees de kimberlite 
diamanti:fere de la qualite des pierres precieuses et 
d'une teneur pouvant etre rentable ont ete decouvertes 
dans les Territoires du Nord-Ouest. Egalement des 
intrusions de kimberlite diamanti:fere, jusqu'a 
maintenant non rentables, ont ete trouvees au Canada 
depuis la fin des annees 80. 

Il y a eu auparavant diverses indications relatives 
a !'existence de gisements diamanti:feres rentables 
au Canada. Quelques douzaines de diamants ont 
ete trouves dans des depots glaciaires recouverts 
de morts-terrains dans la region des Grands Lacs 
aux Etats-Unis. Les materiaux constituant les 
morts-terrains de ces depots glaciaires se sont formes 
au Canada et ont bien pu etre transportes vers le 
sud par les glaciers continentaux. De plus, un 
diamant d'environ 33 carats, toutefois brise et pos
sedant que peu de valeur comme pierre precieuse, 
a ete decouvert pres de Peterborough (Ont.) avant 
1920. Un deuxieme diamant d'environ 0,255 carat 
a ete decouvert par M. Reno Jarvi dans un esker a 
proximite de Timmins (Ont.). Ce diamant de la 
qualite des pierres est conserve au Musee royal de 
!'Ontario. Les sources de ces deux diamants restent 
a decouvrir. 

Des intrusions de kimberlite renfermant des 
microdiamants ont ete decouvertes il y a un certain 
nombre d'annees dans l'lle Somerset (T. N.-0.), 
pres de Kirkland Lake (Ont.), a l'ouest de Quebec 
et ailleurs, mais aucune n'a fourni des diamants 
d'une teneur pouvant etre rentable. En 1988, des 
travaux d'exploration ont mis ajour au moins 
plusieurs douzaines de cheminees de kimberlite 
intrusives dans des roches post-precambriennes, 
cretacees et plus anciennes en Saskatchewan. Au 
moins 15 de ces kimberlites, a-t-on signale, renfer
maient des diamants, dont la plupart etaient des 
microdiamants qui ne presentaient aucune valeur. 
Plusieurs de ces intrusions ont cependant fourni 
160 macrodiamants d'une grosseur plus importante, 
dont la qualite pour la plupart etait celle des pierres 
precieuses. Toutefois, tous ces diamants se sont 
reveles etre apparamment de petits diamants. La 
teneur moyenne en diamants de toutes les cheminees 
decouvertes en Saskatchewanjusqu'a maintenant 
est inferieure a 10 carats par 100 t, soit une teneur 
trop faible pour etre rentable. 

Par suite de la decouverte de cheminees de kimberlite 
diamanti:fere en Saskatchewan, les travaux d'explo
ration a la recherche de diamants furent bientot 
etendus a !'Alberta et aux Territoires du Nord-Ouest. 
L'importante decouverte de diamants a ete faite en 
1991 par la BHP Minerals Ltd. et la Dia Met 
Minerals Ltd. au Point Lake dans la region du Lac 
de Gras (T. N.-0.) [a environ 200 km au nord-ouest 
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de Yellowknife]. Un echantillon de 145 t, preleve 
par forage dans une cheminee de kimberlite dans 
la propriete, a foumi 101 carats de diamants dont 
le quart semble posseder la qualite des pierres 
precieuses. Certains renferment de un a trois 
carats. En surface, la cheminee parait etre d'une 
superficie d'environ 20 ha. Des echantillons en vrac 
beaucoup plus importants devront etre testes pour 
permettre de determiner si le gisement est exploi
table. Apres cette decouverte, il etait mentionne 
dans un rapport boursier que des ressources en 
kimberlite de 73 Mt renfermant 69 carats par 100 t 
avaient ete delimitees jusqu'a une profondeur de 
220 m. En decembre, il a ete annonce que des 
echantillons de carottes et des echantillons en sur
face preleves dans neuf nouvelles cheminees de 
kimberlite indiquaient que toutes ces cheminees 
contenaient des macrodiamants. Au moins six des 
nouvelles cheminees sont de la meme taille ou plus 
grosses que celle de Point Lake. 

En novembre 1992, plusieurs microdiamants ont 
egalement ete signales dans des intrusions de 
kimberlite a environ 15 km au sud-est de Point 
Lake, dans une propriete appartenant a d'autres 
societes. Des intrusions de kimberlite ont egalement 
ete decelees dans diverses autres proprietes de la 

region de Point Lake, mais pour le moment, aucune 
information n'indique qu'elles renferment des 
diamants. 

Les decouvertes au Point Lake ont precipite une 
ruee sans precedent au jalonnement dans les 
Territoires du Nord-Ouest, ou 7,2 millions d'hectares 
auraient ete jalonnes, ce qui represente une augmen
tation considerable par rapport aux 2,2 millions 
d'hectares et aux 356 OOO hajalonnes respectivement 
en 1991 et en 1990. En Alberta, la ruee aujalonne
ment de decembre, qui a ete mentionnee precedem
ment, a eu comme consequence d'accroitre a au 
moins 26,1 millions d'hectares la superficiejalonnee 
en 1992, ce qui represente approximativement 40 % 
de la superficie totale de la province. 

Des travaux d'exploration a la recherche de diamants 
ont egalement ete signales dans le nord-est de la 
Colombie-Britannique; pres de Kirkland Lake; 
dans les basses terres de la baie James et ailleurs 
en Ontario; pres de Snow Lake (Man.) ainsi qu'au 
nord-ouest et au sud-ouest du Quebec. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 
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Figure 8 

Depenses canadiennes d'exploration minerale pour 1991 et depenses par categorie 
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SouRCE: Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 
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TABLEAU 1. FONDS RECUEILLIS PAR DES 
SOCIETES INSCRITES DANS LES BOURSES 
CANADIENNES AU MOYEN D'ACTIONS 
ACCREDITIVES, DE 1983 A 1992 

An nee 

1983 
1984 
1985 
1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 
1992 

Valeur des fonds recueillis 

(milliqns de 
dollars courants) 

34 
139 
274 
703 

1183 
850 
350 
250 

40 
40e 

(millions de 
dollars de 1992) 

45 
180 
345 
865 

1 390 
954 
375 
259 

40 
40 

Sources : Donnees compilees par le Secteur de la politique 
minerale d'Energie, Mines et Ressources Canada, d'apres les 
dossiers des Bourses de Montreal, de Toronto et de Vancouver. 
e: estimation. 



TABLEAU 2. SUPERFICIE1 DE NOUVEAUX CLAIMS JALONNES AU CANADA, DE 1986 A 1992 

1986 1987 1988 1989 1990 1991 1992 

(hectares) (%) (hectares) (%) (hectares) (%) (hectares) (%) (hectares) (%) (hectares) (%) (hectares) (%) 

Terre-Neuve 258 605 4,3 376 362 5,4 419184 6,7 275 040 5,4 163568 3,3 127 748 2,4 96423 0,3 

Nouvelle-Ecosse 5n260 9,6 624 508 8,9 423 019 6,7 174 456 3,4 176 609 3,5 126 833 2,3 205 941 0,6 

Nouveau-Brunswick 44872 1,0 72748 1,0 110 976 1,8 139n6 2,8 69n6 1,4 73136 1,4 55104 0,2 

Quebec 1 165 262 19,4 8909n 12,7 537 217 8,6 823452 16,3 483289 9,7 456 810 9,2 555 323 1,5 

Ontario 983386 16,4 949 231 13,5 598 632 9,6 390 619 7,7 419 259 8,4 317 568 5,9 497 800 1,4 

Manijoba 301 974 5,0 212139 3,0 162264 2,6 209483 4,1 127 342 2,5 127 935 2,4 140 379 3,8 

Saskatchewan 467051 7,8 700 459 10,0 741 944 11,8 418 832 8,3 184 939 3,7 274242 5,1 897 315 2,4 

Alberta 48664 0,8 9408 0,1 20757 0,3 50240 1,0 807 910 16,2 4400 0,1 26 100 oooc 71,1 

Colombie-
Bmannique 1613n5 26,9 2 269 925 32,4 2 212 1258 35,3 1 946 oooa 38,4 2 014 250 40,3 1 510 850b 28,0 824200b 2,2 

rri 
Yukon 176 962 2,9 357 576 5,1 301713 4,8 178 683 3,5 195 202 3,9 128 081 2,4 135854 0,4 x 

\J 
r--

Terrijoires du 0 
Nord-Quest 360 361 6,0 552 385 7,9 739 928 11,8 456 987 9,0 355 346 7,1 2 213 337 41,0 7 178 OOO 19,6 ;;;:i 

):> 

Total canadien 5 998 172 100,0 7 015 718 100,0 6 267 755 100,0 5 063 568 100,0 4 997 490 100,0 5 398 340 100,0 36 686 339 100,0 ::::! 
0 
< 

a Ne comprend pas les concessions de placers. b Ne peut l!tre compare de fa90n rigoureuse a 1990 et aux annees anterieures, car le total de 1991 et celui de 1992 correspondent a la superficie 

II~' des claims enregistres en 1991 et 1992 et non a la superficie des claims jalonnes pendant 1991 et 1992. c Les donnees ne son! pas definitives. 1 
1 Ne comprend pas le charbon. 
Remarque : Les chiffres ant ete arrondis. 
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TABLEA\J 3. DEPENSES D'EXPLORATION DE NATURE GENERALE ET D'EXPLORATION A LA MINE1, EN 1990ET1991, ET 
ACTIVITES DE FORAGE, PAR PROVINCE ET TERRITOIRE, EN 1991 

1991 1990 
Depenses 

Province I territoire engagees Frais Total des Total des 
sur le terrain generaux2 depenses depenses 

--- ---

(millions de dollars) 

Terre-Neuve 9,7 2,4 12, 1 23,3 

Nouvelle-Ecosse 3,0 1,5 4,5 11,0 

Nouveau-Brunswick 13,4 2,4 15,8 16,5 

Quebec 127,4 10,7 138,1 196,4 

Ontario 86,5 23,2 109,7 152,6 

Manitoba 26,2 3,5 29,7 41,2 

Saskatchewan 26,1 5,4 31,5 42,2 

Alberta 5, 1 1,6 6,6 10,7 

Colombie-Britannique 102,9 32,8 135,7 226,5 

Territoires du Nord-

Ou est 27,2 4,4 31,6 36,0 

Yukon 11,9 4,6 16,5 18,4 

Total canadien 439,2 92,5 531,8 774,7 

Source : Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 
- : neant. 

Variation en Forage de surface en 1991 
pourcentage 
du total des Forage au Autres types 
depenses diamant de forage Total 
1991/1990 

(metres) 

51,8 39 067 240 39 307 

41, 1 17 778 1 404 19 182 

95,8 62724 - 62724 

70,3 555 175 - 555 175 

71,9 352 129 14 917 367 046 

72,1 148 323 - 148 323 

74,6 103 506 10040 113 546 

62,1 1 990 124 673 126 663 

59,9 450 103 62 514 512 617 

87,9 104 602 - 104 602 

89,7 26 596 19 062 45 658 

68,6 1 861 993 232 850 2 094 843 

1 L'activite d'exploration vise seulement la decouverte de nouveaux gisements; elle exclut done le prolongement de gisements deja en production ou vises par 
des engagements a produire. 2 Les frais generaux incluent les frais d'acquisition des terres, les frais d'administration sur place et les frais d'administration du 
bureau central en rapport avec !'exploration. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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EXPLORATION MINERALE CANADIENNE 6.15 

TABLEAU 4. DEPENSEp Q'EXPLORATION DE NATURE; GENERALE ET o:EXPLORATION A. LA 
MINE1, AVEC FRAIS GENERAUX2, PAR PRODUIT MINERAL RECHERCHE, EN 1991 

Groupe de produits mineraux Depenses 

(millions de 
dollars) 

Pourcentage du 
total canadien 

Variation en 
pourcentage 

des depenses 
1991/1990 

Metaux communs (cuivre, nickel, plomb, zinc) 
Metaux precieux (argent, or, metaux du groupe 

212,4 

272,3 

39,9 89,9 

platine) 
Minerai de fer 
Uranium 
Autres metaux 
Non-metaux 
Charbon 

0,4 
16,2 
3,1 

15,0 
9,2 
2,9 

51,2 
0,1 
3,1 
0,6 
2,8 
1,7 

59,6 
116,1 
67,5 
34,5 
63,3 
77,2 

Produits mineraux non definis 0,5 23,5 

Total 531,8 100,0 

Source : Etabli par Energie, Mines et Ressources Canada a partir du Releve federal-provincial aupres des societes 
d'exploration et d'exploitation miniere. 
1 L'activite d'exploration vise seulement la decouverte de nouveaux gisements; elle exclut done le prolongement de 
gisements deja en production ou vises par des engagements a produire. 2 Les frais generaux incluent les frais 
d'acquisition des terres, les frais d'administration sur place et les frais d'administration du bureau central en rapport avec 
!'exploration (donnees provenant du tableau 9b). 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 

TABLEAU 5. POURCENTAGE DES DEPENSES D'EXPLORATION DE 
NATURE GENERALE ET D'EXPLORATION A LA MINE1 CONSACREES A 
LA R~CHERCHE DE METAUX COMMUNS ET DE METAUX PRECIEUX, DE 
1975 A 1991 

An nee 

1975 
1977 
1979 
1981 
1983 
1985 
1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 

Metaux communs2 

63 
42 
35 
34 
42 
20 
14 
11 
13 
23 
31 
40 

(pourcentage)4 

Metaux precieux3 

7 
7 

12 
25 
29 
65 
76 
83 
82 
67 
60 
52 

Sources : De 1975 a 1983, donnees compilees par Energia, Mines et Ressources Canada 
(EMR) d'apres les reponses fournies par des societes individuelles aux questionnaires de 
Statistique Canada sur !'exploration; de 1985 a 1991, donnees compilees par EMR d'apres 
le Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 
1 L'activite d'exploration vise seulement la decouverte de nouveaux gisements; elle exclut 
done le prolongement de gisements deja en production ou visas par des engagements a 
produire. 2 Nickel, cuivre, zinc et plomb. 3 L'or, l'argent et les metaux du groupe platine. 
L'exploration a la recherche d'or a represents 95 % des depenses d'exploration des metaux 
precieux au cours des quelques dernieres annees. 4 lnclut une partie proportionnelle des 
depenses des produits non definis. 



TABLEAU 6. ACTIVITES D'EXPLORATION DE NATURE GENERALE ET D'EXPLORATION A LA MINE1, PAR TYPE DE SOCIETES, 
AVEC FRAIS GENERAUX2 , DE 1989 A 1991 

1989 1990 1991 
Type de societe Depenses d'exploration Depenses d'exploration Depenses d'exploration 

(millions de (pourcentage (millions de (pourcentage (millions de (pourcentage 
dollars) des depenses dollars) des depenses dollars) des depenses 

to tales to tales totales 
canadiennes) canadiennes) canadiennes) 

1. Societes possedant une mine en 
production au Canada et leurs societes 
affiliees (societes productrices) 462,4 55,9 459,7 59,3 367,2 69,1 

2, Societes petrolieres excluant (1) 23,9 2,9 8,7 1, 1 9,9 1,9 

3, Societes etrangeres excluant (1) et (2) 46,9 5,7 43,3 5,6 31,1 5,9 

4, Petites societes et prospecteurs 272,6 32,9 241,0 31, 1 116, 1 21,8 

5, Autres societes 22,3 2,7 22,0 2,8 7,4 1,4 

Total 827,9 100,0 774,7 100,0 531,8 100,0 

Sources : Etabli par Energie, Mines et Ressources Canada (EMR) et Statistique Canada, a partir du Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et 
d'exploitation miniere. 
1 L'activite d'exploration vise seulement la decouverte de nouveaux gisements; elle exclut done le prolongement de gisements deja en production ou vises par des 
engagements a produire. 2 Les frais generaux incluent les frais d'acquisition des terres, les frais d'administration sur place et les frais d'administration du bureau 
central en rapport avec !'exploration. 
Remarques : Les chiffres ont ete arrondis. Les totaux provenant de Statistique Canada pour !'exploration effectuee a la mine, ont ete revises de fac;:on a pouvoir 
tenir compte des donnees supplementaires ou revisees obtenues par EMR. 
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TABLEAU 7. ACTIVITES D'EXPLORATION DE NATURE GENERALE ET D'EXPLORATION A LA MINE1, PAR PROVINCE ETTERRITOIRE ET PAR TYPE D'ACTIVITES, EN 
1991 

Forage (surface et souterrain) Leves - autres travaux d'ex[!loration Total des Total 
Diamant Autres Geo[!h):'.sigue Travaux dans CoOt des depenses avec frais 

Province I territoire Metres coot Metres coot Geochimie Geologie Au sol Aeroportee la roche autres travaux sur le terrain generaux2 

(milliers) (milliers de (milliers) (milliers de (milliers de dollars) 
dollars) dollars) 

Terre-Neuve 39 2 907 - 75 673 3 797 1183 41 185 804 9 663 12 065 

Nouvelle-Ecosse 18 853 1 15 298 745 235 2 218 640 3006 4532 

Nouveau-Brunswick 70 6699 - 722 2 426 1 003 234 769 1 504 13358 15 805 

Quebec 806 44481 - 3 715 17197 6 066 1141 14 218 40 554 127 372 138108 

Ontario 448 36 658 15 801 2 420 19246 6128 848 14155 6214 86 471 109 683 

Manitoba 168 15973 - - 587 3433 3437 82 1 244 1 485 26 241 29 692 

Saskatchewan 127 10527 10 3463 1 685 2406 2464 303 1 414 3 857 26119 31488 

Alberta 2 218 125 2 789 294 153 349 - 18 1 239 5 061 6 621 

Colombie-Britannique 495 38126 63 3 992 8 105 23 519 8196 1 169 9 591 10 181 102 878 135 670 

Territoires du Nord-Quest 143 14858 - - 465 6394 2307 521 76 2 567 27189 31 624 

Yukon 27 3487 20 1 999 872 2002 1 066 65 725 1 661 11 877 16477 

Total canadien 2 341 174 789 234 13133 19 835 81 319 32434 4407 42 612 70 706 439 235 531 764 

Source : Etabli par Energie, Mines et Ressources Canada, a partir du Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 
- : neant. 
1 L'activite d'exploration vise seulement la decouverte de notNeaux gisements; elle exclut done le prolongement de gisements deja en production ou visas par des engagements a produire. 2 Les frais generaux 
incluent les frais d'acquisition des terres, les frais d'administration sur place et les frais d'administration du bureau central en rapport avec !'exploration. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 8. ACTIVITES D'EXPLORATION DE NATURE GENERALE ET D'EXPLORATION A LA MINE1, PAR TYPE DE SOCIETES, EN 1991 

Fora~ (surface et souterrain) Leves - autres travaux d'ex~loration 
Diamant Autres Geo~h}'.sigue Travaux dans 

Type de societes Metres coot Metres coot Geochimie Geologie Au sol Aeroportee la roche 

(milliers) (milliers de (milliers) (milliers de (milliers de dollars) 
dollars) dollars) 

1. Societes possedant 
une mine en produc· 
lion au Canada 1 374 90 739 161 8 243 8 611 38 384 17453 1 474 24928 

2. Societes affiliees a (1) 403 37661 42 2 527 3 299 15 305 6 563 831 5476 

3. Societes petrolieres 49 4130 - 7 413 841 379 85 58 

4. Societes etrangeres 
excluant (3) 103 7 647 12 359 1 051 6495 1 466 377 164 

5. Petites societes et 
prospecteurs 400 33 901 18 1 997 5 875 16 006 6 186 1 246 11 607 

6. Autres societes 13 712 - 587 4 288 387 395 379 

Source : Etabli par Energie, Mines et Ressources Canada, a partir du Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 
- : neant. 

Coutdes 
autres travaux 

39067 

5181 

1 384 

5 825 

18 889 

361 

Total des Total 
depenses avec frais 

sur le terrain generaux2 

228 898 268 406 

76842 98 781 

7296 9 883 

25 384 31147 

95 706 116139 

7108 7408 

1 L'activite d'exploration vise seulement la decouverte de nouveaux gisements; elle exclut done le prolongement de gisements deja en production ou visas par des engagements a produire. 2 Les frais generaux 
incluent les frais d'acquisition des terres, les frais d'administration sur place et les frais d'administration du bureau central en rapport avec !'exploration. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 9a. DEPENSES D'EXPLORATION DE NATURE GENERALE ET D'EXPLORATION A LA MINE1, PAR PROVINCE ET 
TERRITOIRE ET PAR PRODUIT MINERAL RECHERCHE, SANS FRAIS GENERAUX2, EN 1991 

Metaux Total des 
Autres Non- Produit mineral depenses 

Province I territoire Communs Precieux Fer Uranium metaux metaux Charbon non defini sur le terrain 

(milliers de dollars) 

Terre-Neuve 7023 1 876 47 42 9 321 - 345 9663 

Nouvelle-Ecosse 1 603 1 191 - 1 86 125 - - 3006 

Nouveau-Brunswick 10 518 2642 - - 15 146 36 - 13 358 

Quebec 59 519 65 770 171 102 1 028 783 - - 127 372 

Ontario 41 600 43417 - - 2 1 381 - 70 86471 

Manitoba 23 027 2 941 - - 233 40 - - 26 241 

Saskatchewan 4 521 4 208 - 10498 6 6568 317 - 26119 

Alberta 51 3 - 134 - 1 827 3046 - 5 061 

Colombie-Britannique 29 217 68 470 3 - 1 251 410 2 624 904 102 878 

Territoires du Nord-Quest 4 619 19 400 - 2 830 - 339 - - 27189 

Yukon 5 784 6 015 - - 45 1 - 32 11 877 

Total canadien 187 482 215 934 221 13 607 2675 11 942 6024 1 351 439 235 

Source : Etabli par Energie, Mines et Ressources Canada, a partir du Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 
-: neant. 
1 L'activite d'exploration vise seulement la decouverte de nouveaux gisements; elle exclut done le prolongement de gisements deja en production ou visas par des 
engagements a produire. 2 Les frais generaux incluent les frais d'acquisition des terres, les frais d'administration sur place et les frais d'administration du bureau 
central en rapport avec !'exploration. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 9b. DEPENSES D'EXPLO~ATION DE NATUFJE GENERALE ET,D'{::XPLORATION A LA MINE1, PAR PROVINCE ET 
TERRITOIRE ET PAR PRODUIT MINERAL RECHERCHE, AVEC FRAIS GENERAUX2, EN 1991 

Metaux 
Autres Non- Produit mineral Total avec 

Province I territoire Communs Precieux Fer Uranium metaux metaux Charbon non defini frais generaux 

(milliers de dollars) 

Terre-Neuve 8 260 2754 78 42 60 497 - 375 12 065 

Nouvelle-Ecosse 2 263 2 018 6 1 96 148 - - 4532 

Nouveau-Brunswick 12 503 3015 - - 26 225 37 - 15 805 

Quebec 63909 71 980 236 102 1 052 829 - - 138 108 

Ontario 45 761 61 974 13 1 24 1 838 - 72 109 683 

Manitoba 25334 3896 - - 255 208 - - 29 692 

Saskatchewan 5185 5 850 - 11 906 6 7 519 1 020 - 31 488 

Alberta 51 3 - 201 - 1 980 4387 - 6 621 

Colombie-Britannique 35 876 91 216 65 - 1 567 719 3782 2445 135 670 

Territoires du Nord-Quest 5363 21169 14 3995 - 1 084 - - 31 624 

Yukon 7 920 8472 - - 52 1 - 32 16477 

Total canadien 212 424 272 346 411 16 248 3138 15 047 9 226 2923 531 764 

Source : Etabli par Energia, Mines et Ressources Canada, a partir du Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 
-: neant 
1 L'activite d'exploration vise seulement la decouverte de nouveaux gisements; elle exclut done le prolongement de gisements deja en production ou vises par des 
engagements a produire. 2 Les frais generaux incluent les frais d'acquisition des terres, les frais d'administration sur place et les frais d'administration du bureau 
central en rapport avec !'exploration. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 10a. DEP.ENSES D'EXPLOR.ATION DE NATUFJE µENERALE ET D'EXPLORATION A. LA MINE1, PAR TYPE DE SOCIETES ET 
PAR PRODUIT MINERAL RECHERCHE, SANS FRAIS GENERAUX2, EN 1991 

Metaux Produit mineral 
Type de societes Communs Precieux Fer Uranium Autres metaux Non-metaux Charbon non defini 

(milliers de dollars) 

1 . Societes possedant 
une mine en produc-
!ion au Canada 117 070 91 409 47 6 061 635 7 296 5 673 706 

2. Societes affiliees a (1) 38076 37 726 - 23 84 65 346 523 

3. Societes petrolieres 929 3 018 - 3152 8 186 3 -

4. Societes etrangeres, 
excluant (3) 6034 10497 3 878 36 2 911 28 

5. Petites societes et 
prospecteurs 22 012 69650 173 493 1 913 1 370 2 94 

6. Autres 3 362 3635 - - - 112 - -

Source : Etabli par Energia, Mines et Ressources Canada, a partir du Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 
- : neant. 

Total des 
depenses sur 

le terrain 

228 898 

76842 

7 296 

23 384 

95 706 

7108 

1 L'activite d'exploration vise seulement la decouverte de nouveaux gisements; elle exclut done le prolongement de gisements deja en production ou vises par des 
engagements a produire. 2 Les frais generaux incluent les frais d'acquisition des terres, les frais d'administration sur place et les frais d'administration du bureau central 
en rapport avec !'exploration,. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 10b. DEP,ENSES D'EXPLO~ATION DE NATUijE ~ENERALE ET D'EXPLORATION A. LA MINE1, PAR TYPE DE SOCIETES ET 
PAR PRODUIT MINERAL RECHERCHE, AVEC FRAIS GENERAUX2, EN 1991 

Produit 
Metaux mineral 

Type de societes Communs Precieux Fer Uranium Autres metaux Non-metaux Charbon non defini 

(milliers de dollars) 

1. Societes possedant 
une mine en produc-
tion au Canada 128 843 114 615 158 7025 692 8455 7 780 838 

2. Societes affiliees a (1) 43159 53 527 - 25 94 66 450 1 459 

3. Societes petrolieres 1465 3524 - 3 518 8 427 940 -

4. Societes etrangeres 
excluant (3) 7729 13 834 - 5153 40 3 928 - 464 

5. Petites societes et 
prospecteurs 27 821 83111 254 528 2 304 1 936 23 162 

6. Autres societes 3407 3 735 - - - 234 32 1 

Source : Etabli par Energie, Mines et Ressources Canada, a partir du Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 
- : neant. 

Total avec 
frais generaux 

268 406 

98 781 

9883 

31 147 

116 139 

7408 

1 L'activite d'exploration vise seulement la decouverte de nouveaux gisements; elle exclut done le prolongement de gisements deja en production ou vises par des 
engagements a produire. 2 Les frais generaux incluent les frais d'acquisition des terres, les frais d'administration sur place et les frais d'administration du bureau central 
en rapport avec !'exploration. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 11. EXPLORATION DE NATURE GENERALE ET EXPLORATION A LA MINE~ AU MOYEN DU FPRAGE DE 
SURFACE ET SOUTERRAIN, PAR PROVINCE ET TERRITOIRE ET PAR PRODUIT MINERAL RECHERCHE, EN 1991 

Metaux 
Province I territoire Communs Precieux Fer Uranium Autres metaux Non-metaux Charbon Total 

(milliers de metres) 

Terre-Neuve 31 7 - - - 1 - 39 

Nouvelle-Ecosse 13 3 - - 1 2 - 19 

Nouveau-Brunswick 52 15 - - - 2 - 70 

Quebec 265 524 1 - 7 9 - 806 

Ontario 207 254 - - - 2 - 463 

Manitoba 155 11 - - 2 - - 168 

Saskatchewan 25 20 - 74 - 9 8 137 

Alberta - - - - - 12 114 127 

Colombie-Britannique 193 305 - - 7 3 49 558 

Territoires du Nord-Ouest 12 118 - 13 - - - 143 

Yukon 20 27 - - - - - 46 

Total canadien 973 1 283 1 87 18 41 171 2 575 

Source : Etabli par Energie, Mines et Ressources Canada, a partir du Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation 
miniere. 
- : neant. 
1 L'activite d'exploration vise seulement la decouverte de nouveaux gisements; elle exclut done le prolongement de gisements deja en production ou 
vises par des engagements a produire. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 12. EXPLORATION DE NATURE GENE~Al;.E ET EXPLORATION AL~ MINE1 AU MOYl;N DU FORAGE DE 
SURFACE ET SOUTERRAIN, PAR TYPE DE SOCIETES ET PAR PRODUIT MINERAL RECHERCHE, EN 1991 

Metaux 
Type de societes Communs Precieux ---- - Fer Uranium Autres metaux Non-metaux Charbon Total 

(milliers de metres) 

1 . Societes possedant 
une mine en produc-
tion au Canada 586 723 - 41 5 22 157 1 535 

2. Societes affiliees a (1) 216 214 - - 1 14 445 

3. Societes petrolieres 5 21 - 23 - 1 - 49 

4. Societes etrangeres 
excluant (3) 33 48 - 21 12 - 114 

5. Petites societes et 
prospecteurs 127 270 1 2 12 6 - 418 

6. Autres societes 6 7 - - - - - 13 

Source : Etabli par Energie, Mines et Ressources Canada, a partir du Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation 
miniere. 
- : neant. 
1 L'activite d'exploration vise seulement la decouverte de nouveaux gisements; elle exclut done le prolongement de gisements deja en production ou 
vises par des engagements a produire. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 13a. DEPENSES D'EXPLORATION DE NATURE GENERALE ET D'EXPLORATION A LA MINE1, PAR PROVINCE ET 
TERRITOIRE ET PAR TYPE DE SOCIETES, SANS FRAIS GENERAUX2, EN 1991 

(1) (2) (3) (4) (5) (6) 
Societes 

possedantune Societes Total des 
Province I territoire mine en production Societes affiliees Societes etrangeres Petites societes Autres depenses sur 

au Canada a. (1) petrolieres excluant (3) et prospecteurs societes le terrain 

(milliers de dollars) 

Terre-Neuve 3 707 4467 10 185 1 290 4 9 663 

Nouvelle-Ecosse 1 342 337 - - 1 317 11 3 006 

Nouveau-Brunswick 6 097 6 207 - 350 694 9 13 358 

Quebec 72462 12 959 836 3 126 31 513 6477 127 372 

Ontario 53614 18 112 404 4693 9430 217 86471 

Manitoba 14 788 10 639 - 40 774 - 26 241 

Saskatchewan 18 123 1 900 3 191 1 464 1 427 14 26 119 

Alberta 2 863 395 - 1 798 5 - 5 061 

Colombie-Britannique 38 636 10 921 734 6 538 45 748 300 102 878 

Territoires du Nord-Ouest 12 701 7673 1 341 4 214 1 183 77 27189 

Yukon 4564 3 231 780 976 2 326 - 11 877 

Total canadien 228 898 76842 7 296 23 384 95 706 7108 439 235 

Source : Etabli par Energie, Mines et Ressources Canada, a partir du Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 
- : neant. 
1 L'activite d'exploration vise seulement la decouverte de nouveaux gisements; elle exclut done le prolongement de gisements deja en production ou vises par 
des engagements a produire. 2 Les frais generaux incluent les frais d'acquisition des terres, les frais d'administration sur place et les frais d'administration du 
bureau central en rapport avec !'exploration. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 13b. DEPENSES D'EXPLO~AllON DE NATURE <;2EtJERALE ET D'EXPLORATION A LA MINE1, PAR PROVINCE ET 
TERRITOIRE ET PAR TYPE DE SOCIETES, AVEC FRAIS GENERAUX2, EN 1991 

(1) (2) (3) (4) (5) (6) 
Societes 

possedant une Societes 
Province I territoire mine en production Societes affiliees Societes etrangeres, Petites societes Autres Total avec frais 

au Canada a (1) petrolieres excluant (3) et prospecteurs societes generaux 

(milliers de dollars) 

Terre-Neuve 4 625 5 264 15 240 1 915 4 12 065 

Nouvelle-Ecosse 1 651 416 - 243 2 209 13 4 532 

Nouveau-Brunswick 6 831 7 483 - 560 923 9 15 805 

Quebec 77 995 14 764 887 3 838 34 112 6 512 138 108 

Ontario 60606 29 728 475 7 042 11 596 236 109 683 

Manitoba 16 916 11 620 - 87 946 123 29 692 

Saskatchewan 22 415 2 093 3 559 1 720 1 686 16 31 488 

Alberta 4 141 500 41 1 914 26 - 6 621 

Colombie-Britannique 52 573 14 137 2 122 7799 58 650 389 135 670 

Territoires du Nord-Ouest 14 130 8 267 1 534 6 178 1 410 106 31 624 

Yukon 6 522 4 510 1 250 1 528 2 667 - 16 477 

Total canadien 268 406 98 781 9 883 31 147 116 139 7 408 531 764 

Source : Etabli par Energie, Mines et Ressources Canada, a partir du Releve federal-provincial aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 
- : neant. 
1 L'activite d'exploration vise seulement la decouverte de nouveaux gisements; elle exclut done le prolongement de gisements deja en production ou vises par 
des engagements a produire. 2 Les frais generaux incluent les frais d'acquisition des terres, les frais d'administration sur place et les frais d'administration du 
bureau central en rapport avec !'exploration. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 14. DEPENSES D'EXPLORATION DE NATURE GENERALE ET D'EXPLORATION A LA 
MINE1, PAR PROVINCE ET TERRITOIRE, AVEC FRAIS GENERAUX2, DE 1989 A 1991 

1989 1990 1991 
(millions de (%) (millions de (%) (millions de (%) 

Province I territoire dollars) dollars) dollars) 

Terre-Neuve 36,2 4,4 23,2 3,0 12, 1 2,2 
Nouvelle-Ecosse 21,4 2,6 11,0 1,4 4,5 0,9 
Nouveau-Brunswick 13,6 1,6 16,5 2,1 15,8 3,0 
Quebec 185,0 22,3 196,4 25,4 138,1 26,0 
Ontario 217,8 26,3 152,6 19,7 109,7 20,6 
Manitoba 37,0 4,5 41,2 5,3 29,7 5,6 
Saskatchewan 63,3 7,6 42,2 5,4 31,5 5,9 
Alberta 6,3 0,8 10,7 1,4 6,6 1,2 
Colombie-Britannique 186,6 22,5 226,5 29,2 135,7 25,5 
Territoires du Nord-Quest 45,7 5,5 36,0 4,6 31,6 5,9 
Yukon 15,0 1,8 18,4 2,4 16,5 3,1 

Total canadien 828,0 100,0 774,7 100,0 531,8 100,0 

Exploration de nature 
generale 712,6 86,1 662,3 85,5 464,5 87,3 

Exploration a la mine 115,4 14,0 112,4 14,5 67,3 12,7 

Sources : Etabli par Energia, Mines et Ressources Canada et Statistique Canada, a partir du Releve federal-provincial 
aupres des societes d'exploration et d'exploitation miniere. 
1 L'activite d'exploration vise seulement la decouverte de nouveaux gisements; elle exclut done le prolongement de 
gisements deja en production ou vises par des engagements a produire. 2 Les frais generaux incluent les frais 
d'acquisition des terres, les frais d'administration sur place et les frais d'administration du bureau central en rapport avec 
!'exploration. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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Ouvertures, reouvertures, agrandissements, 
interruptions dans !'exploitation 

et fermetures de mines au Canada 

Lo-Sun Jen 

L 'auteur travaille pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-0658 

En 1992, les ouvertures et les fermetures de 
mines au Canada refletent encore des temps difficiles 
dans le secteur minier au pays (tableau 1). Pendant 
cette annee, vingt-huit mines ont ferme ou ont 
interrompu leurs activites alors que l'on ne comptait 
que huit ouvertures ou reouvertures d'exploitations. 

Pendant la premiere moitie de l'annee 1992, dix-sept 
installations minieres (sept mines d'or, six mines 
de metaux communs, deux mines de charbon, une 
mine d'uranium et une mine d'amiante) ont ferme 
ou ont interrompu leurs activites. Aucune nouvelle 
mine n'a ete mise en exploitation bien qu'une mine 
d'or et une mine d'amiante aient ete rouvertes. 
Pendant le deuxieme semestre, onze autres exploita
tions minieres (quatre mines d'or, deux mines de 
metaux communs ou l'on recupere de l'or et de 
l'argent, deux mines de metaux communs et trois 
mines de charbon) ont ferme ou ont interrompu 
leurs activites. Pendant ce deuxieme intervalle, six 
nouvelles installations minieres (une mine d'argent
or-cuivre, trois mines de metaux communs, une 
mine de charbon et une mine de calcaire) sont 
entrees en production, ce qui a apporte un repit 
necessaire a l'industrie miniere. 

Parmi les nouvelles exploitations ouvertes en 1992, 
l'on compte la mine de cuivre Murray Brook au 
Nouveau-Brunswick, !'exploitation du calcaire 
Glen Morrison en N ouvelle-Ecosse, la mine de cuivre
nickel Lindsley (Thayer Lindsley) en Ontario, la 
mine de cuivre-zinc Norita-Est au Quebec et la 
mine de charbon Shand en Saskatchewan. La pro
duction a debute a l'automne a la mine souterraine 
d'argent-or-cuivre Equity Silver en Colombie
Britannique. De plus, les activites ont repris a la 
mine d'or Hope Brook et a !'installation Baie Verte 
de traitement de residus par voie humide, toutes 
deux a Terre-Neuve. 

Dans une perspective regionale, ce sont les regions 
du nord-ouest (de Baie Verte) et du sud-ouest de 

Terre-Neuve qui ont davantage profite de la situation, 
puisque deux nouvelles mines y ont ete ouvertes et 
qu'aucune n'y a ete fermee en 1992. Par contre, le 
nord du Quebec et les regions du sud et du nord
ouest de la Colombie-Britannique ont ete les plus 
durement touches, puisque huit mines y ont ferme 
tandis qu'une seule y a ouvert. L'Ontario et la 
Nouvelle-Ecosse suivaient dans l'ordre, respective
ment avec six et quatre fermetures, alors qu'une 
seule mine avait ouvert dans chacune de ces deux 
provinces. Dans le nord du Manitoba et dans le 
centre du Yukon, chaque region comptait a la fin 
de 1992 une mine de moins qu'au debut de l'annee. 

Dans le sud-ouest de la Nouvelle-Ecosse, a East 
Kemptville, la seule mine d'etain exploitee en 
Amerique du Nord a ferme le 3 janvier 1992. Bien 
que la mine Glen Morrison, importante exploita
tion d'extraction d'un calcaire de grande qualite 
absorbant le soufre, ait ete mise en production pres 
de Sydney en decembre, il n'est pas vraisemblable 
que cette ouverture compensera bientot !'incidence 
de la fermeture de la mine East Kemptville. De 
plus, la mine de charbon Westray, pres de 
Plymouth, a ferme en mai; la petite mine de charbon 
Evans, pres d'Inverness au Cap-Breton, a cesse 
d'etre exploitee en aout et la houillere Lingan, 
egalement au Cap-Breton, a ferme ses portes en 
novembre. La region de l'Abitibi-Temiscamingue 
au Quebec a subi d'autres fermetures de mines. 
Pendant le premier semestre de 1992, cinq impor
tantes mines ont ferme, dont la mine de cuivre-zinc 
Mobrun et la mine d'or Lac Shortt. Pendant la 
deuxieme moitie de l'annee, la mine d'or Camilo a 
ferme, apres avoir ete exploitee sur une base com
merciale pendant 27 ans; les mines d'or-cuivre 
Copper Rand et Portage dans la region de 
Chibougamau ont aussi cesse leurs activites. 

Le nord de l'Ontario a encore ete durement touche par 
des fermetures de mines. Les mines d'or Cheminis 
a Virginiatown et Magino a Wawa, la mine 
d'uranium Denison a Elliot Lake et les mines de 
nickel Langmuir n° 1 a Timmins et Shebandowan 
a Thunder Bay ont toutes ferme pendant le pre
mier semestre. La mine de nickel Redstone situee 
a Timmins a ferme en aout. En 1992, la fermeture 
la plus remarquee en Ontario a ete celle de la mine 
Denison, la plus grande mine souterraine d'uranium 
en Amerique du Nord, qui a ete fermee de maniere 
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definitive en mars 1992 apres avoir ete exploitee 
pendant 35 ans. 

Dans le nord du Manitoba, la mine de cuivre-zinc 
Spruce Point a ferme de maniere definitive en 
mars. Lenord et le nord-ouest de la Colombie
Britannique ont subi la fermeture de deux mines 
d'or - la mine souterraine Lawyers et la mine a ciel 
ouvert Premier - ainsi que de la mine d'amiante 
Cassiar (McDame); la partie centrale de cette 
province a ete touchee par la fermeture de la mine 
a ciel ouvert d'argent-or-cuivre Equity Silver et de 
la mine de cuivre Bell. Dans la partie du sud et du 
sud-est de la province, la mine Samatosum de 
metaux communs ou l'on recupere de l'or et de 
l'argent a ete fermee pendant que les activites 
etaient interrompues aux mines de charbon Balmer 
et Greenhills. Avec ces huit fermetures de mines et 
l'ouverture d'une seule exploitation de petite enver
gure, la Colombie-Britannique a vecu, au cours des 
dernieres annees, la pire situation dans le domaine 
minier. Les activites souterraines ont cesse a la 
mine Faro dans le centre du Yukon au moment ou 
les reserves de minerai etaient epuisees en novem
bre. La petite quantite de minerai qui reste dans la 
mine a ciel ouvert sera extraite aussi tot que 1993. 

La plupart des interruptions dans !'exploitation de 
mines ont ete causees par les faibles prix des metaux, 
mais les fermetures definitives sont principale
ment attribuables a l'epuisement des reserves de 
minerai. 

La plupart des importants projets d'agrandisse
ment de mines entrepris en 1989 et 1990 et qui 
devaient etre termines a la fin de 1992 n'ont pas 
ete acheves. Mentionnons notamment la produc
tion des mines et I' expansion de la capacite de 
traitement aux mines d'or Joe Mann et Bousquet 
n° 2 au Quebec (incluant l'agrandissement de 
l'usine Est-Malartic ou est traite le minerai de la 
mine Bousquet n° 2) ainsi qu'a la mine d'or Kerr 
(appelee autrefois Kerr Addison) en Ontario. 
L'agrandissement de la mine de nickel-cuivre 
Birchtree a Thompson (Man.) se poursuit. Les projets 
visant a doubler la production, pour la porter a 
500 OOO t/a, a la mine de charbon Quinsam a 
Campbell River (C.-B.) ont ete termines avec succes 
en 1992. Le nombre de travailleurs aux mines a 
egalement ete accru, passant de 75 enjuin 1992 a 
104 a la fin de l'annee. 

En 1992, le nombre des fermetures de mines (y 
compris les interruptions des activites) au Canada 
a de nouveau surpasse le nombre d'ouvertures et 
de reouvertures, ce qui maintient la tendance 
amorcee en 1990. Bien que les nouvelles mines et 
les mines rouvertes au Canada aient permis 

d'ajouter pres de 18 500 t/j a la capacite de produc
tion et de creer quelque 560 emplois en 1992, les 
fermetures et les interruptions d'activites ont 
entraine une reduction de la capacite de production 
canadienne de minerai de pres de 106 4 70 t/j et la 
perte de plus de 6340 emplois; il en resulte ainsi 
des pertes nettes de 88 OOO t/j de capacite de pro
duction et de pres de 5800 emplois. 

Les perspectives pour 1993 semblent plus rejouis
santes, bien qu'il soit encore tot pour affirmer qu'il 
y aura une amelioration. D'apres les rapports des 
societes et les communiques de presse disponibles 
au debut de 1993, les societes minieres prevoient 
l'ouverture OU la reouverture de plus d'une douzaine 
de mines. 11 est cependant prevu que 14 mines 
fermeront avant la fin de 1993. La plupart des 
ouvertures projetees seront en fait des remises en 
exploitation d'installations d'anciens producteurs. 
Mentionnons entre autres les mines d'or Casa 
Berardi Est et Sleeping Giant ainsi que la mine de 
zinc-or Estrades au Quebec en plus de la mine d'or 
Erickson et des mines de charbon Balmer et 
Greenhills en Colombie-Britannique. Les gisements 
aurileres Astoria au Quebec et Komis dans le nord 
de la Saskatchewan comptent parmi ceux ou il est 
projete d'ouvrir de nouvelles mines en 1993. 

A moins que d'autres minerais soient trouves, les 
mines suivantes fermeront avant la fin de 1993 : la 
mine de cuivre-plomb-zinc Stratmat au Nouveau
Brunswick; la mine de cuivre-zinc-argent-or Ansil 
ainsi que les mines d'or Telbel, Pierre Beauchemin, 
Lucien C. Beliveau et Norlartic au Quebec; la mine 
d'or Dona Lake et la mine de zinc-cuivre Winston 
Lake en Ontario; les mines de zinc-cuivre Stall 
Lake et Chisel Lake ainsi que la mine de nickel
cuivre Namew Lake au Manitoba; la mine d'or 
Nickel Plate en Colombie-Britannique; la mine a 
ciel ouvert Faro et la mine de zinc-plomb Vangorda 
au Yukon. 

La plupart des grands projets d'agrandissement de 
mines et d'usines de traitement devraient se pour
suivre en 1993. Un nouvel echeancier prevoit pour 
juin 1993 le parachevement par la societe LAC 
Minerals Ltd. des projets d'accroissement de la pro
duction a sa mine d'or Bousquet n° 2 et d'expansion 
de la capacite a son usine Est-Malartic de traite
ment de l'or pres de Malartic au Quebec, operations 
qui ont ete retardees en 1992. L'expansion de la 
capacite a l'usine Kerr de traitement de l'or de la 
Deak Resources Corporation, pres de Virginiatown 
(Ont.), se poursuivra egalement en 1993 afin de 
permettre le traitement du minerai de sa mine 
Astoria - une nouvelle mine a etre mise en valeur 
et ou la production devrait debuter en 1993 - et 
afin de repondre a une demande accrue de traitement 



a fa;:on de minerai. Bien qu'une reduction generale 
de la production de nickel soit projetee pour 1993 
par l'Inco Limitee et la Falconbridge Limitee, 
l'agrandissement projete de la mine de nickel
cuivre Birchtree de l'Inco Limitee a Thompson 
(Man.) se poursuit et permettra de doubler la pro
duction de nickel en 1997 pour la porter a 34 millions 
de livres. En 1993, on prevoit porter a 750 OOO t la 
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production de charbon de la mine Quinsam (pres 
de Campbell River sur l'ile de Vancouver [C.-B.]), 
production qui a deja ete doublee pour atteindre 
500 OOO t en 1992. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 



TABLEAU 1. OUVERTURES, REOUVERTURES, AGRANDISSEMENTS, INTERRUPTIONS DANS L'EXPLOITATION ET FERMETURES DE MINES AU 
CANADA EN 1992 

Projet minier Emplacement 

NOUVELLES INSTALLATIONS 

Metaux precieux 

Equity Silver 
(mine souteraine) 

Metaux communs 

Lindsley 

Norita-Est 

Murray Brook 
(cuivre) 

Houston 

Sudbury 

Matagami 

Bathurst 

Autres prodults mineraux 

Shand Estevan 

Glen Morrison Sydney 

Province 

C.·B. 

Ont. 

Que. 

N.-B. 

Sask. 

N.-E. 

Capacite 
de minerai 

(tonnes par 
jour) 

1 OOO 

500 

800 

2 OOO 

6 500 

1 OOO 

Emploi1 

55 

65 

30 

40 

25 

30 

Date d'ouverture, 
de reouverture, 

d'agrandissement, 
de fermeture ou 

d'interruption 

ociobre 

aoOt 

aoOt 

ociobre 

21 septembre 

decembre 

Type 
de 

mine 

Principaux 
produits 

mineraux 

Sout. argent, or, 
cuivre 

Soul. cuivre, nickel 

Soul. zinc, cuivre 

C.0. cuivre 

s charbon 

c calcaire 

Societes exploitantes 

Placer Dome Inc. 

Falconbridge Limitee 

Mineraux Noranda Inc. 

NovaGold Resources Inc. 

Luscar Ltd. 

AquaGold Resources Inc. 

Observations 

La duree de vie de la mine est 
estimee a environ 18 mois. La 
mine a ciel ouvert fermait en 
septembre 1992 en raison de 
l'epuisement des reserves de 
minerai (voir fermetures). 

Le minerai est traite a l'usine 
Strathcona appartenant a la 
Falconbridge. 

La duree de vie de la mine est 
estimee a environ trois ans. Le 
minerai est traite a l'usine 
Mattagami. 

Le mineral est traite a l'usine 
East-West Caribou, sttuee a 
proximtte et appartenant aux 
societes Ressources 
Breakwater Ltee et Arimetco 
International Inc. 

La nouvelle mine 
approvisionnera la centrale 
elecirique Shand avec du 
charbon de ligntte pour les 
33 prochaines annees. 

L'operation approvisionnera en 
produits de qualite absorbant le 
soulre sur le calcaire pour 
eliminer les emissions de 
dioxyde de soulre provenant de 
l'usine Point Aconi, qui 
appartient a la Nova Scotia 
Power Corporation. Selon les 
estimations, les reserves 
comptent pour 25 Mt de 
calcaire, qui varie d'une qualite 
moyenne a supeneure. La 
duree de vie de la mine sera 
probablement de moins de 
25 ans. 
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REOUVERTURES 

Metaux precleux 

Hope Brook Couteau Bay T.-N. 3 150 240 28 juin Soul. or Royal Oak Mines Inc. La societe BP Canada Inc. a 
achete la mine le 30 avril 
1992. Les reserves de mineral 
ont ete recalculees et comptent 
maintenant 7,4 millions de 
tonnes courtes et ont une 
teneur de 0, 116 oz troy par 
tonne courte d'or. II y existe 
aussi trois millions de tonnes 
courtes de ressources 
minerales ayant une teneur de 
0,094 oz troy par tonne courte 
d'or. La mine est devenue une 
exploitation a acces aerien 
avec transport des stocks par 
bateau. L'usine a produit 
50 OOO oz troy d'or en 1992 a 
un coirt au comptant de 
300 $ US l'once troy. La 
production annuelle sera de 
120 OOO oz troy d'or. 

Autres prodults mlneraux 

Usine Baie Verte de Baie Verte T.-N. 3 500 76 9 avril s amiante Princeton Mining Les activites ont ete a nouveau 
tra~ement de Corporation interrompues en decembre 0 
residus par voie 1991 parce que la recuperation c:: 
humide des fibres fut elfectuee <:: 

lentement a cause du 
,,, 
~ 

refroidissement des residus. La ..... 
Teranov Mining Corporation, c:: 
filiale appartenant ~ ,,, 
exclusivement a la Princeton (/) 

Mining Corporation, en est ,,, 
l'exploitant. ..... 

-,, 
AGRANDISSEMENTS 

,,, 
~ 

Metaux precleux s: ,,, 
..... 

Joe Mann Chibougamau aue. 1 630 240 1989 a 1992 Soul. or Les Ressources Campbell Le programme d'agrandisse- c:: 
~ Inc. men! de la mine qui a ,,, 

commence en 1989 continue (/) 

en 1992. La production d'or a CJ 
ete de 87 500 oz troy en ,,, 
1991, comparativement a s: 72 700 oz troy en 1990. 
Cependant, la production d'or ~ 
pour 1992 a ete revisee a la ,,, 
baisse a environ 75 OOO oz 

(/) 

troy et peut temporairement ):> 

diminuer durant la periode de c:: 
1993 a 1995 en attendant le 0 
loncage d'un nouveau puits. ):> 

:.;::: 
):> 

CJ 
):> 

:"' 
(Ji 



TABLEAU 1. (suite) " 0 
Date d'ouverture, 
de reouverture, 0 d'agrandissement, Type Principaux c: 

Capacite de fermeture ou de produits 

" Projet minier Emplacement Province de minerai Emploi1 d'interruption mine mineraux Societes exploitantes Observations ,.,, 
:;:i 

(tonnes par 
..... 
c: 

jour) :;:i ,.,, 
(/) 

Metaux precfeux (fin) 
,.,, 
..... 

Bousquet no 2 Malartic Oue. 1 630 235 1991 a 1993 LAC Minerals Ltd. La production commerciale a 
""11 

Sout. or ,.,, 
debute en octobre 1990. La :;:i 

production d'or est passee de $: 
67 163 oz troy en 1990 a 

,.,, 
..... 

169 500 oz troy en 1991, et c: 
on prevoit qu'elle atteindra :;:i 
200 OOO oz troy en 1992. Le 

,.,, 
minerai est tratte a l'usine Est-

(/) 

Malartic, ou un projet CJ 
d'expansion de la capacite 

,.,, 
( devant se terminer en juin $: 
1993) a debute en septembre ;;:: 
1991 pour permettre a l'usine ,.,, 
d'etre en mesure de !ratter la (/) 

quantile accrue de minerai ):. 
provenant de la mine Bousquet c: 
no 2. 

0 
Kerr (appele Virginiatown Ont. 2 OOO 200 1991 a 1993 Sout. or Deak Resources La capactte d'une des trois 

):. 

< autrefois Kerr Corporation unites de 1360 Vj trattant l'or ):. 
Addison) est passee a 1800 t/j en 1990 CJ et a 2000 Vj en 1992. La ):. 

societe prevott accroitre cette 
capacite et atteindre 2700 Vj 
en 1993. La societe prevoit 
aussi convertir une autre unite 
ayant une capacite de 1360 t/j 
pour traiter les metaux 
communs ou des quantites 
additionnelles de minerai 
aurifere. 

Metaux communs 

Birchtree Thompson Man. 3 oooe 85 1991 a 1997 Sout. nickel, cuivre Ince Limttee Les travaux se poursuivent en 
vue de doubler la production 
annuelle de nickel pour qu'elle 
atteigne 34 millions de livres 
par an d'ici 1997. 

Autres prodults mlneraux 

Quinsam Campbell River C.-B. 700 104 1992 a 1993 C.Oet charbon Ressources Hillsborough II etatt prevu que l'augmenta-
Sout. Limitee tion de la production doublerait 

jusqu'a 500 OOO Ila en 1992. 
Le nouveau projet consiste a 
augmenter la production 
jusqu'a 750 OOO Ila en 1993. 

INTERRUPTIONS DANS 
L'EXPLOITATION 

Metaux precieux 

Cheminis Virginiatown Ont. 350 20 mars Sout. or Northfield Minerals Inc. Les activites minieres ont ete 
interrompues en raison du 
faible prix de l'or. 



Casa Berardi Est La Sarre Que. 600 182 avril Soul or TVX Gold Inc. et Les Les activites minieres ont ete 
Ressources Golden Knight interrompues en raison du 
Inc. mauvais etal du terrain. 

Aucune mise a pied. 

Magino Wawa On!. 400 118 30 juin Soul. or Les Explorations Les activites ont ete 
Muscocho Ltee et interrompues en raison de la 
McNellen Resources Inc. baisse du prix de l'or et du 

manque de fends de 
roulement. 

Copper Rand Chibougamau Que. novembre Soul. or, cuivre Westminer Canada Fermeture de la mine en raison 
Limitee des coOts eleves de production 

et du faible prix des metaux. 
3 100• 360• 

Portage Chibougamau Que. novembre Soul. or, cuivre Westminer Canada Fermeture de la mine en raison 
Limitee des coOts eleves de production 

et du faible prix des metaux. 

Metaux communs 

Langmuir no 1 Timmins Ont. 450 45 fevrier Soul. nickel Timmins Nickel Inc. La mine a ete mise en cocon 
en raison du marche a la 
baisse et du faible prix du 
nickel. 

Shebandowan Thunder Bay Ont. 2 540 360 15 mai Soul. nickel, cuivre Ince Limttee Les activites ont ete 0 interrompues en raison du c: faible prix du nickel et des 

"' autres metaux. ..,., 
~ 

Redstone Timmins Ont. 320 45 a out Soul. nickel Timmins Nickel Inc. L'exploitation a ete interrompue 
..._, 
c: 

en raison du faible prix du ~ 
nickel. Zj 

Autres prodults mlneraux 
..,., 
..._, 

Balmer Sparwood C.-B. 30 OOO 1 300 1er mai C.O. charbon Corporation Teck Les activites minieres ont ete 
-r, ..,., 

interrompues en raison du ~ 
conflit contractuel entre le $;: 
syndical et le proprietaire ..,., 
precedent, Westar Mining Lid., 

..._, 
c: 

et a cause de ses difficultes ~ 
linancieres. La mine a ete ..,., 
achetee par Corporation Teck "' en decembre 1992. La societe CJ 
prevoit rouvrir la mine en 1993. 

..,., 

Westray Plymouth N.-E. 9mai Soul. charbon Curragh Inc. L'exploitalion a ele interrompue 
$;: 

3 OOO 225 ~ a cause d'une explosion ..,., 
souterraine. "' 

Greenhills Sparwood Fermeture de la mine en raison 
):, 

c.-s. 3 550 650 novembre C.O. charbon Les Charbons Fording, c: 
Limitee de la faillite du proprietaire 

0 precedent, Westar Mining Lid.; 
mines achetees pan Les ):, 

Charbons Fording, Limitee en < 
decembre. La societe prevoit ):, 

rouvrir la mine en 1993. CJ 
):, 

:--.. 
'-J 



TABLEAU 1. {suite) 

Date d'ouverture, II~ 
de reouverture, 

d'agrandissement, Type Principaux 0 Capacite de fermeture ou de produits c: Projet minier Emplacement Province de minerai Emploi1 d'interruption mine mineraux Societes exploitantes Observations <::: 
rri 

(tonnes par ::\) 

jour) 
..., 
c: 
::\) 
rri 

Autres prodults mlneraux (fin) (/) 

rri 

Lingan New Waterford N.-E. 3 OOO 320 novembre Sout. charbon Societe de developpement L'exploitation a ete interrompue 
..., ,, 

du Cap-Breton en raison d'une severe rri 
inondation. lnitiallement, la ::\) 

mine etait censee fermer ses s: 
portes en mars 1993 pour des rri 

raisons economiques. 
..., 
c: 
::\) 
rri 
(/) 

CJ 
FERMETURES DE MINES rri 

Metaux precleux 
s: 
~ 

Malarctic Hygrade Val-d'Or Oue. 450 60 janvier Soul or Republic Goldfields Inc. et La mine a ferme en raison de 
rri 
(/) 

Societe etractive American l'epuisement des reserves de ):> 
Barrick minerai. c: 

Lac Shortt Desmaraisville Que. 1 150 156 16 mars Soul. or Minnova Inc. et Kerr La mine a ferme en raison de 0 
Addison Mines Limited l'epuisement des reserves de 

):> 

minerai. Le complexe a :<:': 
):> 

!'emplacement de la mine sera 
CJ garde ouvert jusqu'en juin de ):> 

1993 pour le traitement de 
l'eau provenant du bassin a 
stenles. La mine dont le 
minerai est d'une qualite 
inferieure continue a etre 
exploMe et ce, depuis 1963. 

Kierens Val-d'Or Que. 160 10 mai Soul or Les Ressources Aur Inc. La mine a ferme en raison de 
l'epuisement des reserves de 
minerai. La production a repris 
en avril 1969. 

Mine a ciel ouvert Stewart C.-B. 2 OOO 100 a out C.O.et or Ressources Westmin La mine a ciel ouvert a ferme 
Premier Gold Sout. Limitee, Pioneer Metals en raison de l'epuisement de 

Corporation et Canacord ses reserves de minerai 
Ressources Inc. explottables a ciel ouvert. Les 

activites souterraines 
continuent avec 50 employes. 

Lawyers Smithers C.-B. 500 140 decembre Soul. or, argent Les Mines d'Or Cheni Inc. La mine a ferme en raison de 
l'epuisement des reserves de 
minerai exploitables. La mine 
commenya. a etre exploitee en 
1966. La societe evalue les 
possibilttes pour !'extraction et 
le traitement de l'or au 
gisement Meis qui est situe a 
proximite: ce demier appartient 
aux societes Ressources 
Golden Rule Ltee et Manson 
Creek Resources Ltd. 

Samatosum Adams Lake C.-B. 450 51 septembre C.O.et argent, cuivre, Minnova Inc. et Rea Gold La mine a ferme en raison de 
Soul. plomb, zinc, or Corporation l'epuisement des reserves de 

minerai. Elle avail commence 
ses activites en 1969. 



Camflo Val-d'Or Que. 1 200 125 octobre Sout. or Societe extractive La mine a ferme en raison de 
American Barrick l'epuisement des reserves de 

minerai. L'usine sera peut-etre 
gardee ouverte pour traiter les 
minerais a fa~on. La mine avait 
debute sa production sur une 
base commerciale en 1965. 

Mine a ciel ouvert Houston C.-B. 9 OOO 156 septembre c.o. argent, or, Placer Dome Inc. La mine a ferme en raison de 
Equity Silver cuivre l'epuisement des reserves de 

minerai exploitables a ciel 
ouvert, mais !'exploitation 
souterraine a debute en 
octobre 1992. La production a 
la mine a ciel ouvert a 
commence en 1980 (voir 
nouvelles installations). 

Metaux communs 

East Kemptville Yarmouth N.-E. 9 OOO 220 3 janvier c.o. etain Rio Algom Limitee Fermeture de la mine en raison 
du faible prix de l'etain et de la 
courte duree de vie de la mine 
existante. La production avait 
commence en 1985. 

Mob run Rouyn-Noranda Oue. 1 200 115 10 janvier Sout. cuivre, zinc Ressources Audrey Inc. Les activites d'explo~ation ont 
cesse a la mine en raison de 
l'epuisement des reserves de 
minerai actuelles. La societe 
cherche des fonds pour mettre 
en valeur la lentille 1100. La 
production a la mine a ciel 
ouvert a commence en juillet 
1989 et a la mine souterraine, 0 
en octobre 1987. c: 

"' Mine souterraine Faro Yukon 2 OOO 60 novembre Sout. zinc, plomb, Curragh Inc. La mine a ferme en raison de rn 
Faro argent l'epuisement des reserves :;:i 

souterraines de minerai 
--.., 
c: 

actuelles. La societe cherche :;:i 
du financement pour continuer rn 
avec la mise en valeur de la 

(/) 

mine Grum situee a proximite et rn --.., 
de la mine Stronsay situee ,., 
dans le nord de la Colombie- rn 
Bmannique. Les deux sont des :;:i 

gisements de zinc-plomb. La s: 
societe prevoit interrompre ses rn --.., 
activites a la mine a ciel ouvert c: 
durant le premier trimestre de :;:i 

1993. Les activites a la mine rn 
souterraine Faro ont debute en 

(/) 

1990. CJ 
rn 

Bell Granisle C.-B. 16 OOO 260 12 juin c.o. cuivre Mineraux Noranda Inc. La mine a ferme en raison de s: 
l'epuisement des reserves de ~ minerai. La production a rn 
commence en 1972 et a ete (/) 

interrompue en 1982; la mine a ):, 
ete rouverte en 1985. c: 

Spruce Point Flin Flon-Snow Man. 680 42 mars Sout. cuivre, zinc La Compagnie Miniere et La mine a ferme en raison de 0 
):, 

Lake Metallurgique de la Baie l'epuisement des reserves de <: d'Hudson Limitee minerai. ):, 

CJ 
):, 

" -0 



TABLEAU 1. fin 

Date d'ouverture, 
de reouverture, 

d'agrandissement, 
Capacite de fermeture ou 

Projet minier Emplacement Province de minerai Emploi1 d'interruption 

(tonnes par 
jour) 

Autres prodults mlneraux 

Cassiar (McDame) Cassiar C.·B. 3 600 450 5fevrier 

Denison Elliot Lake Ont. 13 600 900 11 mars 

Evans Inverness N.·E. 150• 35 B aout 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. 
Sout. : mine souterraine; C.O. : mine a ciel ouvert; S : explottation en surface; C : carriere. 
• : estimation. 

Type Principaux 
de pro du its 

mine mineraux Societes exploitantes 

Sout. amiante Arthur Anderson & Co. 
(curateur) 

Soul. uranium Denison Mines Limited 

Soul. charbon Evans Coal Mines Limited 

a Ces nombres constituent independemment la capacite totale de minerai ainsi que le total des emplois aux mines Copper Rand et Portage. 
1 «Emploi» signifie les employes a salaire horaire et les employes a fortait d'une explottation ou ceux engages a une exploitation avant sa fermeture. 

:"' 
..... 
a 

0 
c: 
<;:: .,, 
:;:i ...., 
c: 
:;:i 

Observations 
.,, 
(I) .,, ...., 
.,., .,, 
:;:i 

s: .,, ...., 
La mine a ferme sous les c: 
ordres de la Gour supreme de :;:i 

la Colombie·Britannique en 
.,, 
(I) 

raison des problemes 0 financiers de la societe. La .,, 
Cassiar Mining Corporation s: (liliale appartenant 
exclusivement a la Princeton 2 
Mining Corporation), qui .,, 
explottait la mine, a ete placee (I) 

sous sequestre le 6 fevrier l> 
1992. La mine, qui etait c: 
initialement une mine a ciel 0 
ouvert, continue d'etre l> 
exploitee depuis 1954. < L'exploitation souterraine a l> 
commence en 1990. 0 

l> 
Les activites d'explottation ont 
ete interrompues en raison de 
la fin d'un contra! a long 1erme 
de la societe Ontario Hydro. La 
mine n'est plus competitive a 
cause de la qualite inferieure 
de !'uranium, des faibles prix 
de !'uranium et des coCrts 
d'exploitation eleves. La mine, 
qui a commence sa production 
en 195 7, etait la plus grande 
mine souterraine d'uranium en 
Amerique du Nord. 

La mine a ferme a cause d'un 
incendie, suivi d'une 
inondation, et pour des raisons 
economiques. 



Aluminium 

Patrick Chevalier 

L'auteur travaille pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-4401 

En 1992, l'industrie internationale de l'aluminium 
a connu une autre annee difficile. Dans les pays de 
l'Ouest, la consommation d'aluminium de premiere 
fusion a augmente d'environ 1 % par rapport a celle 
de 1991. Cependant, cette hausse de la consomma
tion n'a pas ete suffisante pour faire face au rythme 
de production et a l'ecoulement constant des expor
tations d'aluminium provenant de la Communaute 
des Etats independants (CEI). L'instabilite persis
tante des marches decoule d'autres accroissements 
des stocks et du flechissement des prix. 

Meme s'ils ont connu une certaine reprise par rapport 
aux bas niveaux records enregistres en 1991, les prix 
cotes a la Bourse des metaux de Londres (LME) 
sont demeures faibles tout au long de l'annee 1992. 
Les stocks d'aluminium a la LME ont continue 
d'augmenter malgre plusieurs reductions impor
tantes de production dans les pays de l'Ouest. Les 
stocks aux entrepots de la LME ont atteint des 
niveaux sans precedent de plus de 1,5 Mt avant la 
fin de l'annee. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

La production canadienne d'aluminium de premiere 
fusion est passee de 1,822 Mt en 1991a1,950 Mt 
en 1992, soit une hausse de 7 %. Deux nouvelles 
usines d'electrolyse sont entrees en service et trois 
installations ont recommence a produire a capacite 
maximale. Dur;mt les neuf premiers mois de 1992, 
les exportations canadiennes de produits de premiere 
fusion ont atteint 1,17 Mt, comparativement a 1,11 Mt 
pour la meme periode en 1991. Les exportations 
vers les Etats-Unis ont totalise, au cours des neuf 
premiers mois, 791 264 t comparativement aux 
723 900 t enregistrees pour la meme periode de 
l'annee precedente. 

L'Alcan Aluminium Limitee (Alcan) a recommence 
a produire de l'aluminium dans trois de ses usines 

d'electrolyse au Quebec. En 1991, la societe avait 
reduit la production a l'usine Shawinigan de 21 OOO t/a, 
a !'installation Isle-Maligne de 24 500 t/a et a 
l'usine Arvida de 22 OOO t/a, situee a Jonquiere. 
Elle juge que ces fermetures temporaires etaient 
necessaires etant donne la faiblesse du prix inter
national de !'aluminium et des penuries d'eau dans 
la region du Saguenay - Lac-Saint-Jean. Depuis, 
des precipitations plus elevees que la moyenne au 
cours de l'ete dernier ont permis de refaire le plein 
du reservoir de la region. 

Les travaux de construction au chantier Kemano de 
l'Alcan, pres de Kitimat (C.-B.), continueront d'etre 
interrompus tant que la Cour ne rendra pas sa 
decision concernant ce projet. L'operation au cout 
de un milliard de dollars constitue la deuxieme 
phase du projet d'amenagement d'un barrage 
hydro-electrique sur le reseau hydrographique de 
la riviere Nechako; ce barrage devait ajouter, d'ici 
1994, 540 MW a la centrale Kemano de l'Alcan. La 
construction a debute en 1989 apres que d'importantes 
analyses et des modifications environnementales 
furent realisees pour respecter Jes reglements federaux 
et provinciaux. 

La centrale Kemano alimente actuellement en 
electricite l'usine d'electrolyse de l'Alcap a Kitimat, 
dont la capacite s'etablit a 272 OOO t/a. A cejour, les 
depenses et Jes engagements a depenser de l'Alcan 
pour ces travaux d'agrandissement ont depasse 
675 millions de dollars. En mai 1992, un comite de 
la Cour d'appel federale a renverse la decision d'une 
cour d'instance inferieure ordonnant une analyse 
environnementale publique du projet. La Cour 
d'appel a maintenu !'accord initial de 1987 conclu 
entre l'Alcan, le gouvernement federal et celui de 
la Colombie-Britannique; cette entente accorde a la 
societe Jes permis necessaires pour entreprendre la 
construction. Au debut de 1993, la Cour supreme 
du Canada a atteste qu'elle n'entendra plus d'appels 
relativement au chantier Kemano, quanta l'appli
cabilite du Decret sur les lignes directrices visant 
le Processus federal d'evaluation et d'examen en 
matiere d'environnement. La Cour supreme a regle 
un differend important qui empechait l'Alcan de 
poursuivre la construction de cette exploitation. 
Toutefois, l'Alcan ne reprendra le travail de cons
truction qu'au moment ou le gouvernement de la 



8.2 ALUMINIUM 

Colombie-Britannique jettera quelque lumiere sur 
la question. 

En 1992, l'Aluminerie Lauralco, Inc. a termine la 
construction de sa nouvelle usine d'electrolyse a 
Deschambault (Que.). L'installation valant d'un 
milliard de dollars appartient exclusivement a la 
societe Alumax Inc. des Etats-Unis. L'exploitation 
de l'aluminerie a debute en fevrier et elle devrait 
atteindre son plein rendement de 215 OOO t/a pour 
le premier trimestre de 1993. L'aluminerie de la 
Lauralco utilise la technologie Pechiney 300 Ka a 
faible consommation d'energie ainsi que la techno
logie non polluante la plus moderne comportant 
des epurateurs d'emissions atmospheriques ainsi 
qu'un systeme d'eau completement recyclee. L'usine 
d'electrolyse emploie 470 personnes, ce qui entrainera 
des revenus annuels d'environ 100 millions de dollars 
par annee dans l'economie locale. 

La nouvelle installation de l'Aluminerie Alouette 
Inc. a Sept-Iles (Que.) est entree en service enjuin 
1992. La societe possede une aluminerie, d'une valeur 
de 1,4 million de dollars, qui compte 530 employes 
et dont la capacite de prodution s'eleve a 215 OOO t/a. 
L'usine a atteint son plein rendement a la fin de 
l'annee. Cette societe utilise, elle aussi, la technologie 
Pechiney 300 KA et du materiel moderne de lutte 
contre la pollution. L'Aluminerie Alouette Inc. est 
un consortium qui regroupe les six societes suivantes : 
Vereinigte Aluminium-Werke AG (VA W) d'Allemagne, 
Austria Metall AG d'Autriche, Hoogovens Groep BV 
des Pays-Bas, la Societe generale de financement 
du Quebec (SGF), Kobe Steel Ltd. du Japon et 
Marubeni Corporation du Japon egalement. Les 
projets de contruction visant a doubler la capacite 
de l'usine de fusion d'ici 1997 ont ete reportes a 
cause de l'affaissement de la situation du marche. 

La societe mere de la Societe Canadienne de Metaux 
Reynolds, Limitee, la Reynolds Metals Company, a 
vendu ses installations nord-americaines de fabri
cation de cables electriques a la compagnie BICC 
Cables Corp. pour quelque 100 millions de dollars 
americains. Selon les conditions de cette vente, la 
Societe Canadienne de Metaux Reynolds, Limitee 
devra, conformement a un accord a long terme, 
approvisionner la BICC Cables Corp. en tiges en 
aluminium destinees a etre etirees a nouveau; ces 
tiges sont fabriquees a sa nouvelle aluminerie de 
Becancour, qui vaut 49 millions de dollars. La vente 
de la Division Cables Reynolds a touche l'usine de 
cables de la Societe Canadienne de Metaux Reynolds, 
Limitee a La Malbaie ainsi que les installations 
americaines de la societe a Malvern (Arkansas), 
Marshall (Texas) et Longview (Washington). 
L'usine situee a La Malbaie a une capacite d'environ 
25 500 t/a de fils et de cables en alliages d'aluminium. 

La BICC Cables Corp. prevoit integrer les installa
tions La Malbaie a la Division de services publics 
de la Phillips Cables Ltd. 

A la fin de l'annee, la Societe Canadienne de Metaux 
Reynolds, Limitee a annonce qu'elle avait commence 
a regroul?er ses activites de transformation au 
Canada. A compter de janvier, la Societe d'Aluminium 
Reynolds du Canada et la Compagnie de Profiles 
Reynolds, deux divisions de la Societe Canadienne 
de Metaux Reynolds, Limitee, fusionneront pour 
ne former qu'une seule compagnie canadienne. La 
Societe d'Aluminium Reynolds du Canada exploite 
deux usines de transformation au Quebec 
(Cap-de-la-Madeleine et Anjou) et deux usines en 
Ontario (Etobicoke et Weston). Quant a la Compagnie 
de Profiles Reynolds, elle exploite deux usines, 
l'une a Sainte-Therese (Que.) et l'autre a Richmond 
Hill (Ont.). 

Le 23 decembre 1992, l'usine d'electrolyse de la 
Societe Canadienne de Metaux Reynolds, Limitee 
a Baie-Comeau a celebre la coulee de son premier 
lingot d'aluminium il y a 35 ans. Construite en 
1955 par la Canadian British Aluminium, l'usine a 
par la suite ete agrandie en 1970 pour produire 
160 OOO t/a. L'installation a ete entierement 
modernisee pour utiliser la technologie Sumitomo 
et a ete agrandie de far;on a se servir de la techno
logie de precuisson Pechiney entre 1982 et 1985. 
La societe Canadienne de Metaux Reynolds, Limitee 
a agrandi son installation a nouveau entre 1989 et 
1991 de maniere a accroitre sa capacite totale 
jusqu'a 400 OOO t/a. La societe a investi plus de 
1,2 milliard de dollars au cours des 10 dernieres 
annees, dont environ 15 % ont ete consacres a la 
construction d'installations de recyclage et a 
l'assainissement du milieu. 

L'aluminerie a Becancour, qui appartient a 
l'Aluminerie de Becancour Inc. CAB.I.), fonctionne 
a plein rendement en 1992. La societe a termine 
les travaux d'agrandissement en 1991, a un cout de 
550 millions de dollars; ces ajouts ont permis 
d'accroitre la capacite de productionjusqu'a 360 OOO t/a. 
Les deux tiers de la production sont exportes vers 
les Etats-Unis, tandis que le Canada et l'Europe se 
partagent le restant. 

SITUATION MONDIALE 

Dans la plupart des pays de l'Ouest, les conditions 
du marche n'ont pas ete favorables en 1992. Malgre 
l'annonce de reductions de production et de ferme
tures d'usines d'electrolyse equivalant a une perte 
d'environ 1 Mt en 1991 et en 1992, l'offre est 
demeuree plus elevee que la demande. Plusieurs 



nouvelles installations dont la construction avait 
commence avant la recession economique actuelle 
sont entrees en service au cours de l'annee, ajoutant 
ainsi environ 1 Mt a la nouvelle capacite de produc
tion avant la fin de 1992. Les exportations vers 
l'Ouest par les pays de la CEI ont continue de con
tribuer a !'augmentation des stocks de la LME. A 
la fin de l'annee, plusieurs nouvelles fermetures 
d'usines avaient ere annoncees en Europe et plusieurs 
nouveaux projets, en particulier au Venezuela, 
avaient ete reportes. 

Selon les estimations, la production mondiale 
d'aluminium de premiere et de deuxieme fusion a 
atteint 24 Mt en 1991, dont 18,5 Mt en aluminium 
de premiere fusion. La capacite des usines des pays 
de l'Ouest a atteint 15,95 Mt avant la fin de 1992. 
La production clans les pays de l'Ouest a diminue 
d'environ 3 % en 1992, principalement a la suite 
d'une baisse de 7 % de la production europeenne. 

Etats-Unis 

Malgre le faible rendement de l'economie americaine 
en 1992, le total des livraisons interieures d'alumi
nium a augmente d'une proportion evaluee a 3 % 
par rapport au niveau enregistre pour la meme 
periode en 1991. Cependant, la production d'alumi
nium en 1992 a chute de 1,7 % pour la premiere 
fois depuis 1986. Meme si la plupart des 23 usines 
d'aluminium de premiere fusion aux Etats-Unis 
ont fonctionne a leur capacite quasi nominale, l'usine 
Troutdale d'une capacite de 121 OOO t/a, qui appar
tient a la Reynolds Metals Company, est demeuree 
fermee en 1992. 

Neuf usines cl' electrolyse de la Cote nord-ouest du 
Pacifique aux Etats-Unis ont ete obliges d'acheter 
de l'electricite a un cout plus eleve apres qu'il y ait 
eu une reduction de 25 % de l'approvisionnement 
en energie hydro-electrique au debut de septembre. 
La Bonneville Power Administration a exerce son 
droit de reduire l'electricite a ses 15 secteurs de 
services directs au cours des quatre derniers mois 
de 1992. Une grave secheresse a eu pour effet de 
diminuer le debit des effiuents du fleuve Columbia 
qui alimentent les reservoirs de la region. Malgre 
!'augmentation des couts, aucun des producteurs 
de la region, qui representent quelque 40 % de la 
production d'aluminium de premiere fusion aux 
Etats-Unis, n'a restreint sa production avant la fin 
de l'annee. Neanmoins, il leur etait possible d'obtenir 
de l'electricite, mais a un cout plus eleve, d'autres 
sources, notamment du Canada. Cependant, si la 
penurie d'eau devait se poursuivre en 1993, plusieurs 
producteurs de la Cote nord-ouest du Pacifique 
seront forces de reduire leur production. 

ALUMINIUM 8.3 

La Ravenswood Aluminum Corp. a annonce, en juin, 
qu'elle avait conclu un nouveau contrat de trois 
ans avec ses employes en greve. La signature du 
nouveau contrat a mis fin a un penible conflit de 
travail qui durait depuis 19 mois; ce conflit regnait 
a l'usine d'electrolyse de la societe, d'une capacite 
de 200 OOO t/a, situee en Virginie-Occidentale. 

Mexique 
En mars, I' Aluminum Company of America (Alcoa) 
a ferme la derniere serie de cuves electrolytiques a 
son usine Veracruz de 68 OOO t/a. Depuis octobre 
1991, l'usine d'electrolyse fonctionnait a une capa
cite s'elevant a pres de 24 OOO t/a. Plus tard clans 
l'annee, l'Alcoa a annonce qu'elle avait vendu au 
Grupo Carso les actions participantes (44,3 % des 
parts) qu'elle possedait clans le Grupo Aluminio 
pour 50 millions de dollars. L'achat par le Grupo 
Carso incluait l'usine d'electrolyse Veracruz et 
trois usines de traitement connexes. 

Jama'ique 

L'institut de bauxite de la Jamai"que a rapporte des 
benefices nets de 300 millions de dollars americains 
au cours du premier semestre de 1992, soit une 
chute de 10 % par rapport aux benefices realises 
par les exportations de bauxite et d'alumine a la 
meme periode en 1991. Cette baisse est principale
ment attribuable a la faiblesse des prix mondiaux. 
Malgre la chute des benefices, la production totale 
de bauxite pendant les six premiers mois de 1992 a 
augmente de 1 % pour atteindre 5,59 Mt. La pro
duction d'alumine est passee de 1,49 a 1,46 Mt, soit 
une diminution legere. La baisse de la production 
d'alumine a ete attribuee a des problemes techniques 
qu'ont connus deux usines d'alumine faisant l'objet 
de travaux de modernisation. 

La creation proposee d'une entreprise en participa
tion jamai"caine-ukrainienne pour rouvrir la mine 
Lydford a ete differee a la fin de l'annee. L'Ukraine 
a approuve le projet a la fin d'octobre, mais un 
changement de gouvernement ukrainien a repousse 
encore le projet. La mine est fermee depuis huit ans. 
Moins de cinq ans apres la date de mise en exploi
tation, la production de la mine Lydford devrait 
atteindre 2,5 Mt/a. La production de la mine devait 
etre traitee, en grande partie, a l'usine d'alumine 
Nikolaev en Ukraine. 

Cependant, plusieurs autres projets ont ete plus 
concluants en 1992. L'Alpart, societe en participa
tion dont fait partie la Norsk Hydro AS, a fait passer 
sa production d'alumine de 1,2 a 1,45 Mt/a; elle 
prevoit atteindre 2 Mt/a d'ici l'an 2000. La 



8.4 ALUMINIUM 

Jamalco, societe en participation dont fait partie 
l'Alcoa, augrnentera sa production d'alumine a 1 Mt/a 
d'ici 1994. Les discussions entamees en vue 
d'accroitre la production de 1 Mt supplementaires 
en investissantjusqu'a 750 millions de dollars 
americains se poursuivent. Les etudes de faisabilite 
prealables a la construction d'une usine d'alumine, 
a une cout de 1,5 milliard de dollars, devraient 
commencer en 1993. La capacite initiale de l'usine 
sera de 1 Mt/a. 

Les pourparlers amorces conjointement par la 
Jamai:que et Trinite-et-Tobago pour construire une 
usine d'electrolyse a Point Lisas (Trinite-et-Tobago) 
se sont poursuivis en 1992. Les plans du projet ont 
ete modifies : au lieu de l'usine d'electrolyse de 
200 OOO t/a prevue au cout de 200 millions de dollars, 
on construira une mini-usine d'une capacite se 
situant entre 55 OOO et 80 OOO t/a, qui pourra plus 
tard etre transformee en une installation a echelle 
veritable. 

Amerique du Sud 

En 1992, plusieurs producteurs d'alurniniurn bresiliens 
ont connu des difficultes causees par une augmen
tation des couts de l'electricite, la faiblesse des prix 
internationaux et une diminution d'environ 11 % 
de la demande interieure. En 1992, les exportations 
de produits de premiere fusion et de demi-produits 
se sont accrues de 14 % pour atteindre un niveau 
sans precedent de 944 OOO t, en raison surtout de 
la faible demande interieure. 

L'Alcan Aluminio do Brasil S.A. a du reduire sa 
production de 27 OOO t/a a son usine d'electrolyse 
Aratu de 56 OOO t/a, situee clans le nord-est de 
l'Etat de Bahia, a cause des couts eleves de l'elec
tricite. De plus, !'installation cessera, en 1991, de 
produire des !ingots destines a !'exportation. Cette 
mesure fait suite a une baisse de 9000 t/a a son 
usine Ouro Preto. La capacite de production totale 
de la societe bresilienne Alcan Aluminio se situe 
actuellement a 81 OOO t/a. 

Ailleurs au Bresil, la Cons6rcio Alumar SA a terrnine 
les travaux d'agrandissement de son usine d'elec
trolyse Alumar, a Sao Luis. L'ajout d'une troisieme 
serie de cuves d'electrolyse a fait passer sa capacite 
de production de 160 OOO a 350 OOO t/a. L'Alumar 
est une entreprise en participation composee de 
!'Alcoa Alumfnio SA (60 % des parts) et la Billiton 
Metais SA ( 40 % des parts). 

En novembre, on a annonce que les travaux de 
creusage prealables a la construction de la nouvelle 
usine d'electrolyse Aluyana etaient en cours; cette 

usine, situee au Venezuela, aura une capacite de 
215 OOO t/a. Enjuillet, la banque fran~aise 
lndosuez a conclu un accord de 1,35 milliard de 
dollars americains pour financer la construction de 
!'installation, qui appartient en fait a des groupes 
d'interet venezueliens et italiens. La construction 
pourrait debuter au cours du second semestre de 
1993 clans la ville industrielle de Guyana, a 700 km 
au sud-est de Caracas. Le gouvernement italien 
possede une part de 40 % clans l'entreprise; la , 
Corporaci6n Venezolana de Guyana (CVG) de l'Etat 
du Venezuela, une part de 15 % et un consortium 
d'investisseurs venezueliens, la part restante, soit 
45%. 

Ailleurs au Venezuela, l'Aluminio del Caroni SA 
(Alcasa) a reporte ses projets d'ajouter une cinquieme 
serie de cuves d'electrolyse qui aurait fait passer sa 
capacite de production d'aluminium de premiere 
fusion de 210 OOO a 400 OOO t/a. L'installation 
d'une cinquieme serie de cuves, aussi appelee le 
projet Quintametal, se serait traduite par !'utilisa
tion de la technologie de la Reynolds par la societe 
mere de l'Alcasa, soit la Corporaci6n Venezolana 
de Guyana (CVG), et par I' Austria Metall A.G. 

En septembre, la Camea SA, une filiale de l'Alcan, 
et la Kisca Industrial y Comercial SA (Kisca) ont 
signe une lettre d'intention afin d'etudier la possi
bilite de fusionner les activites des deux societes en 
Argentine. La Camea SA produit une gamme de 
produits dont la tole, les feuilles minces et les pro
duits de feuille mince, les profiles et les tiges, les 
alliages de fonderie et les recipients rigides. La 
Kisca produit des toles, des plaques, des profiles et 
des feuille minces. La societe mere de la Kisca, 
l'Aluar Aluminio Argentino SAIC (Aluar), exploite 
la seule usine d'electrolyse d'Argentine. En 1991, 
!'installation Puerto Madryn, d'une capacite de 
175 OOO t/a, a reduit sa production de 15 OOO t/a. 

Trois projets de construction d'usines d'electrolyse 
par des societes en participation sont actuellement 
a l'etude au Chili. La Comalco Smelting d'Australie, 
une filiale de la Comalco Limited, et la Marubeni 
Corporation du Japon etudient une proposition de 
construction d'une usine d'electrolyse de 220 OOO t/a 
clans le sud du Chili. Ce projet au cout de 1,5 milliard 
de dollars americains inclura une centrale hydro
electrique de 380 MW. L'Aysen SA du Chili et la 
Noranda Aluminum, Inc., dont le siege social se 
trouve aux Etats-Unis, ont termine les etudes 
initiales du projet d'Alumysa de 1,5 milliard de dollars 
americains et sont, indique-t-on, a la recherche 
d'associes et de fonds pour construire une usine 
d'electrolyse de 240 OOO t/a. L'operation prevoit la 
construction d'une centrale hydro-electrique de 
380 MW. Dans le troisieme projet, la Comalco 



Limited et la Geostudios ont egalement etudie la 
possibilite de construire une usine d'electrolyse 
dans la region de Punta Arenas. Le cout de !'instal
lation de 240 OOO t/a s'eleverait a environ deux 
milliards de dollars americains. 

Europe 
Le producteur allemand, la Vereinigte Aluminium
Werke AG (VAW), a reduit temporairement sa pro
duction d'aluminium de 26 %, soit de 105 OOO t/a, a 
ses usines d'electrolyse Rheinwerk et Innwerk. Les 
baisses de production qui decoulent de la faiblesse 
des prix devraient se poursuivre jusqu'a la fin de 
1993. La production de son usine d'electrolyse 
Elbwerk n'a pas ete touchee. 

La nouvelle usine d'aluminium Dunkerque de la 
Pechiney a atteint en mai sa capacite maximale de 
production, soit 215 OOO t/a. La nouvelle usine pro
duira environ la moitie de la production totale de 
cette societe en France. Vers la fin de l'annee, la 
Pechiney a annonce qu'elle eliminera 337 emplois 
et qu'elle diminuera sa production de 110 OOO t/a a 
ses installations europeennes. Les usines d' electrolyse 
aff ectees par les baisses de production sont les 
installations Vlissingen de la Pechiney dans les 
Pays-Bas et Auzat, Lannemezan et Saint-Jean 
dans le sud de la France. L'usine d'electrolyse de 
31 OOO t/a, qui appartient a la Pechiney et qui est 
situee a Venthon, sera definitivement fermee, par 
etapes successives jusqu'en avril 1994. 

Aux Pays-Bas, la Hoogovens Aluminium BV a 
annonce qu'elle avait decide de reporter les plans 
d'agrandissement de son usine d'electrolyse Delfzijl 
de 95 OOO t/a. Les plans prevoyaient au depart une 
augmentation de la production de 120 OOO t/a d'ici 
l'an 2000; cependant, la societe n'a pas pu negocier 
de conditions favorables pour l'approvisionnement 
en electricite de son projet. 

La societe d'Etat italienne, Alumix SpA, a indique 
qu'elle avait ferme son usine d'electrolyse Fusina 2 
de 32 OOO t/a. Le cout eleve de l'electricite, conju
gue a la faiblesse des prix de !'aluminium, a force 
la societe a evaluer la situation de toutes ses usines 
d'electrolyse en Italie. L'Alumix SpA a annonce 
qu'elle devra fermer ses usines Fusina 1 (d'une 
capacite de 35 OOO t/a) et Porto Vesme (130 OOO t/a) 
si aucun accord ne peut etre conclu pour abaisser 
les tarifs d'electricite. 

En decembre, la societe Amag Metall Ges.mgH, une 
filiale de l'Austria Metall A.G., a ferme son usine 
d'electrolyse Ranshofen de 83 OOO t/a. L'usine avait 
ete exploitee a capacite reduite depuis que la societe 
avait annonce sa fermeture enjuin 1991. 
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L'usine d'electrolyse Slatina appartenant a la 
societe d'Etat de Roumanie a reduit sa production 
et ses exportations vers l'Ouest. Quelques sections 
de l'usine, d'une capacite totale de 263 OOO t/a, ont 
ete fermees. 

L'usine d'electrolyse Mostar de 92 OOO t/a en 
Bosnie-Herzegovine a ferme en raison de dommages 
importants qu'elle a subis pendant la guerre civile 
de l'ancienne Yougoslavie. Ailleurs, dans l'ancienne 
Yougoslavie, l'usine Sibenik de 75 OOO t/a en 
Croatie, endommagee elle aussi par !'agitation civile, 
est demeuree fermee en 1992. L'usine Titograd au 
Montenegro a reduit sa production de moitie, la 
portant ainsi a 55 OOO t/a. Les sanctions commer
ciales imposees par les Nations Unies contre la 
Serbie et le Montenegro ont interrompu l'approvi
sionnement de Titograd en matieres premieres 
importees de l'Ouest. 

En octobre, la Billiton B.V. a annonce qu'elle pre
voyait vendre la part de 35 % qu'elle possede dans 
l'affinerie d'alumine de l'Aughinish Alumina 
Limited, a l'ouest de Limerick (Irlande). L'Alcan du 
Canada possede le reste des actions participantes 
dans l'affinerie de 900 OOO t/a. 

La societe Etibank a presente les grandes lignes de 
son projet de modernisation et d'agrandissement 
de son usine d'electrolyse Seydisehir dans le centre
sud de la Turquie. Elle prevoit notamment aug
menter la capacite de l'usine, pour la faire passer 
de 60 OOO a 100 OOO t/a d'ici 1996. 

Communaute 
des Etats independants 
Selan les previsions pour 1993, les exportations 
d'aluminium provenant de la Russie devraient 
demeurer a peu pres au meme niveau que celui 
enregistre en 1992, et la production n'est pas censee 
chuter selon le Concern Aluminii, le consortium 
d'aluminium de la CEI. Les exportations vers 
l'Ouest ont ete evaluees a 800 OOO t en 1992. 

La Republique autonome des Komi dans le nord de 
la Russie a annonce qu'une societe en commandite 
par actions serait creee pour mettre en valeur un 
vaste gisement de bauxite dans cette region. 
Conformement aux rapports, la mise en valeur du 
gisement Sredye-Timansky pourrait donner une 
production de quelque 6 Mt/a de bauxite et 1 Mt/a 
d'alumine. 

La Kaiser Aluminum Corporation des Etats-Unis a 
continue de franchir les etapes prealables a la 
construction d'une nouvelle usine d'electrolyse de 
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130 OOO t/a a Irkutsk dans l'ouest de la Siherie. 
Une etude de faisabilite budgetaire a ete realisee en 
1992. La deuxieme phase du projet consiste a 
moderniser l'usine actuelle de 275 OOO t/a. Dans 
l'autre projet entrepris par la Kaiser en Russie, soit 
a l'usine Krasnoyarsk, les travaux de modernisation 
qui doivent se terminer en 1994 suivent le calen
drier prevu et ce, selon les informations obtenues. 

A la fin de l'annee, l'usine d'electrolyse Regar du 
Tadjikistan a recommence a produire normalement. 
La production a chute legerement, passant de 
370 OOO t/a en 1991 a environ 360 OOO t/a en 1992, 
a cause de penuries d'alumine. Les approvisionne
ments en alumine de la Russie ont ete interrompus 
en raison des troubles civils dans la republique. 
L'usine d'electrolyse Regar a une capacite de pro
duction de 517 OOO t/a. La production est exportee, 
en grande partie, vers l'Ouest par l'intermediaire 
de la CEI et correspond a environ 60 % des revenus 
tires du commerce exterieur par le Tadjikistan. 

La societe Algoods, Inc. de Toronto, une division de 
la compagnie Entreprises Alcan, fournit sa techno
logie Roll-Bond utilisee pour produire des pieces de 
refrigerateur a une nouvelle usine a Sverdlovsk 
dans l'ouest de la Siherie. 

Moyen-Orient 

Bahrei:n a accru sa capacite de production a son 
usine d'electrolyse, la faisant passer de 255 OOO a 
460 OOO t/a. Le programme d'agrandissement, au 
cout de 1,5 milliard de dollars, a !'Aluminium 
Bahrain BSC (ALBA) etait termine avant la fin de 
l'annee, et la serie de cuves d'electrolyse fonctionnent 
a capacite maximale. La societe ALBA appartient 
au gouvernement du Bahrei:n (participation de 77 %), 
au Saudi Public Investment Funds Group (20 %) et 
au groupe allemand Breton Investments (3 %). En 
plus de l'ajout de nouvelles cuves d'electrolyse 
montees en serie, la societe ALBA a realise un vaste 
programme de modernisation des anciennes series. 

La Bahrain Aluminium Extrusion Company 
(BALEXCO) a mis sur pied une entreprise en par
ticipation avec la Finleader d'Italie pour utiliser la 
production supplementaire provenant de l'usine 
d'electrolyse agrandie de la societe ALBA La nou
velle societe Gulf Aluminium Industries Company 
disposera de deux series de cuves pour recycler ses 
propres dechets en billettes d'aluminium; elle dis
posera aussi d'une nouvelle usine d'extrusion. La 
BALEXCO, qui appartient a 80 % au gouvernement 
du Bahrei:n, a conserve les actions participantes de 
51 % qu'elle possede dans la nouvelle entreprise et 
la Finleader detient les autres actions, soit 49 % 

des parts. La nouvelle usine exportera la grande 
partie de sa production vers les marches europeens. 

En Iran, !'Iranian Aluminium Co. (lralco) a annonce 
qu'elle avait termine !'installation d'une nouvelle 
serie de cuves electrolytiques de 21 OOO t/a, ce qui 
portera la capacite de l'usine Arak a 96 OOO t/a. 
Une cinquieme serie de cuves sera mise en service 
au debut de 1993, ce qui fera passer sa capacite a 
120 OOO tla. Toujours en Iran, le gouvernement iranien 
et la Dubai International Development and 
Cooperation Co. ont conclu un accord a la fin de 
l'annee pour la construction de la nouvelle usine 
d'electrolyse Al-Mahdi, a Bandar Abbas dans le 
sud de l'Iran; cette installation aura une capacite 
de production de 220 OOO t/a. 

Asie 

La societe finlandaise Kuusakoski Oy et un groupe 
d'investisseurs finlandais et asiatiques se sont mis 
d'accord pour commencer la construction en 
Malaysia d'une nouvelle usine de traitement et 
d'une usine d'aluminium de deuxieme fusion. Une 
entreprise en participation, la Johor Aluminium 
Processing Sdn Bhd, exploitera l'usine. Celle-ci est 
censee entrer en service au debut de 1993 et pro
duira 7500 t/a de !ingots d'aluminium pour les 
marches interieurs et exterieurs. 

La Larsen & Toubro de l'Inde a annonce qu'elle 
avait rei,;u !'approbation du gouvernement pour 
construire une usine d'alumine axee sur les expor
tations, dans l'Etat oriental d'Orissa. La premiere 
phase du projet, qui doit etre terminee au debut de 
1997, produira 500 OOO t d'alumine pour !'exporta
tion. La capacite pourrait ulterieurement etre accrue 
a 1,5 Mt/a. L'usine traitera la bauxite provenant 
d'une nouvelle mine qui sera mise en valeur dans 
l'Orissa. 

Ailleurs en Inde, la Nalco attendait l'autorisation 
definitive pour agrandir son usine d'electrolyse 
Angul dans l'Orissa. Le projet d'agrandissement 
fera passer la capacite de l'usine de 200 OOO a 
345 OOO t/a. L'Indian Aluminium Co. Ltd. (Indal) a 
ferme pour une periode indeterminee son usine 
Belgaum de 73 OOO t/a apres que les tarifs d'electri
cite ont connu une hausse de 38 % en juillet. 
L'Alcan, dont le siege social se trouve a Montreal, 
possede 35,6 % des parts de l'Indal. 

Etant donne que la Chine est en train d'accroitre 
sa capacite de production d'aluminium de premiere 
fusion, aucune augmentation majeure des importa
tions d'aluminium n'est prevue dans ce pays au cours 
des prochaines annees. En Chine, la production 



d'aluminium de premiere fusion devrait augmenter 
d'environ 60 % au cours des trois prochaines annees. 
La Chine a produit 1 Mt d'aluminium en 1992, 
comparativement a une production variant entre 
700 OOO et 800 OOO t/a au cours des trois dernieres 
annees. Ce pays identifie l'industrie de l'aluminium 
comme le secteur pouvant repondre a la demande 
interieure. 

La Mitsubishi Materials Corp. du Japon investit 
actuellement 400 millions de dollars americains 
pour accroitre sa production de canettes d'aluminium 
a cinq milliards de pieces par an d'ici 1995. La 
societe produit actuellement trois milliards de pieces 
par an et elle augmentera la productivite de ses 
quatre usines de canettes d'aluminium au Japon. 
La demande de ce type de canettes au Japon devrait 
grimper, en partie a cause des preoccupations liees 
a l'environnement. 

La Sumitomo Light Metal Industries Ltd. et la 
Reynolds Metals Company ont conclu un accord de 
cooperation pour elaborer des materiaux d'aluminium 
pour automobiles. Dans le cadre de l'accord triennal, 
les deux societes echangeront de la technologie dans 
le secteur de la fabrication des toles d'aluminium 
pour automobiles. La Reynolds Metals Company 
participera a un autre projet de recherche, en colla
boration avec la Mitsubishi Materials Corporation, 
la Mitsubishi Corporation et la Mitsubishi 
Aluminium Co. Ltd., pour elaborer des produits 
profiles en aluminium pour automobiles. 

Afrique 

L'usine d'electrolyse Nag Hammadi en Egypte fait 
l'objet de travaux de modernisation et d'agrandis
sement qui devraient etre termines d'ici le milieu 
des annees 90. Les 400 cuves Soderberg sont 
actuellement transformees en cuves pour la pre
cuisson, et l'usine verra sa production passer de 
180 OOO a 240 OOO t/a. 

L'Iran et la Guinee ont annonce la formation d'une 
societe en participation pour extraire la bauxite 
des mines guineennes. La Guinee detiendra 49 % 
des parts de la societe et le reste des parts (51 %) 
appartiendront a trois entreprises iraniennes. 
Ailleurs en Guinee, la Tractebel Industrie SA de 
Belgique a annonce qu'elle avait signe un accord de 
services techniques en Guinee pour realiser un projet 
d'amelioration et d'agrandissement d'une usine de 
traitement de minerai de bauxite appartenant a la 
Compagnie des Bauxites de Guinee (CBG). L'ame
lioration vise a accroitre fa production guineenne 
de bauxite pour qu'elle atteigne 12 Mt/a. 

L'Alusaf (Pty.) Ltd. d'Afrique du Sud a annonce 
qu'elle prevoyait construire une usine d'electrolyse 
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a Richards Bay (Afrique du Sud) au cout d'environ 
trois milliards de dollars. La nouvelle usine appli
quera la technologie Pechiney la plus recente et 
augmentera la capacite actuelle de l'Alusaf de 
466 OOO t/a. Lorsqu'elle produira a capacite maxi
male en 1996, l'usine de Richards Bay atteindra 
636 OOO t/a. La societe SNC-Lavalin de Montreal a 
conclu un contrat pour creer une entreprise en par
ticipation avec la societe Engineering Management 
Services situee a Johannesburg dont la raison 
d'etre sera de construire une nouvelle usine d'elec
trolyse. 

En 1992, les travaux de construction de l'usine 
d'electrolyse Ikoi Abasi se sont poursuivis; Ikoi Abasi, 
qui appartient a la societe en participation Aluminium 
Smelting Company of Nigeria (ALSCON), aura 
une capacite de 180 OOO t/a. Les travaux a l'usine 
d'electrolyse, au cout de 1,6 milliard de dollars, 
sont presque a moitie termines. L'installation 
devrait entrer en service d'ici 1995. Le gouvernement 
du Nigeria est proprietaire a 70 % de l'ALSCON; le 
reste appartient a trois societes etrangeres, dont 
une part de 10 % a la Reynolds Metals Company. 

Des cadres superieurs de la Kaiser Aluminum 
Corporation se sont rendus, rapporte-t-on, au 
Mozambique pour recueillir des informations sur 
la possibilite d'y construire une usine d'electrolyse 
avant le tournant du siecle. Ce projet pourrait con
sister a construire une usine d'electrolyse de 
250 OOO t/a qui serait alimentee en eledricite par 
le barrage Cabora Bassa. Les cadres superieurs se 
seraient egalement rendus au Cameroun pour ana
lyser la possibilite d'y construire une usine d'elec
trolyse de 250 OOO t/a dans ce pays. Aucune decision 
definitive n'a ete prise pour l'un OU l'autre des projets. 

Australie 

Cinq entreprises japonaises, incluant la Kobe 
Steel, Ltd. et la Sumitomo Light Metal Industries 
Ltd., ont annonce qu'elles investiront 675 millions 
de dollars americains dans des travaux d'agrandis
sement et de renovation a l'usine d'electrolyse de la 
Boyne Smelters Ltd. situee dans le Queensland. La 
Boyne Smelters Ltd. appartient a la Comalco 
Limited d'Australie et a cinq entreprises japonaises. 
Elle prevoit augmenter la capacite d'electrolyse de 
!'aluminium pour la faire passer de 230 OOO a 
460 OOO t/a. 

L'agrandissement realise par la Tomago 
Aluminium Co. Pty Ltd. etait presque acheve a la 
fin de l'annee. Les travaux de 700 millions de dollars 
australiens ont consiste a ajouter une troisieme 
serie de cuves d'electrolyse et a faire passer la 
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capacite de l'usine de 240 OOO a 380 OOO t/a. L'ins
tallation appartient a un consortium de societes en 
participation compose des compagnies suivantes : 
la Pechiney (35 %), la Gove Aluminium Ltd. (35 %), 
!'Australian Mutual Provident (15 %), la Vereinigte 
Aluminium-Werke AG (VAW) (12 %] et la Hunter 
Douglase Holdings Limited (3 %). 

L'Alcoa of Australia Limited a annonce qu'elle pre
voyait mettre en service avant la fin de 1993 l'ajout 
realise au cout de 300 millions de dollars australiens 
a son affinerie d'alumine Wagerup. L'agrandissement 
entrepris en 1990 fera accroitre la capacite de pro
duction de 850 OOO t/a a 1,5 Mt/a. 

Nouvelle-Zelande 

L'usine d'electrolyse Tiwai Point de la Comalco 
Limited dans le sud de la Nouvelle-Zelande a subi 
une perte de production d'environ 20 OOO t apres la 
fermeture forcee de l'une des trois series de cuves 
electrolytiques de la societe. La baisse est attribuable 
a des conditions de secheresse qui ont reduit la 
capacite de la societe d'Etat Electricorp d'approvi
sionner l'usine en electricite. 

RECYCLAGE 

La production d'aluminium de deuxieme fusion 
augmente partout dans le monde. Dans les pays de 
l'Ouest, cette production a ete evaluee a 5,6 Mt en 
1991, comparativement a 5,3 Mt en 1990. On peut 
attribuer la hausse de la production d'aluminium 
de deuxieme fusion aux ameliorations sans cesse 
apportees aux systemes de cueillette des rebuts et 
a !'intensification du recyclage. L'industrie de 
l'automobile est le plus grand consommateur d'alu
minium de deuxieme fusion. Elle absorbe quelque 
80 % de la production secondaire, soit par achat 
direct, soit par l'intermediaire des fonderies qui 
alimentent cette industrie. Comme les exigences 
d'allegement du poids des vehicules augmentent, il 
est probable que la demande d'aluminium de 
deuxieme fusion connaitra une hausse considerable. 

Le recyclage de !'aluminium necessite moins de 5 % 
de l'energie utilisee pour obtenir le metal d'origine. 
Par consequent, l'energie ne represente que 2 % des 
couts d'exploitation des usines de deuxieme fusion, 
comparativement a environ 26 % pour une usine 
de premiere fusion. 

En 1991, ce sont les Etats-Unis (2,1 Mt), le Japon 
(1,5 Mt) et l'Allemagne (0,5 Mt) qui ont ete les plus 
grands producteurs d'aluminium de deuxieme 
fusion. Le Canada a produit 67 660 t d'aluminium 

de deuxieme fusion en 1991. La recuperation des 
rebuts est bien etablie aux Etats-Unis. En 199~ 41 % 
de la consommation totale d'aluminium aux ~tats
Unis etait constituee d'aluminium de deuxieme 
fusion. En 1991, le Canada a consomme 134 500 t 
d'aluminium de deuxieme fusion, comparativement 
a 137 OOO ten 1990 (excluant !'utilisation directe 
de rebuts). 

Les principales sources de rebuts d'aluminium aux 
Etats-Unis sont le secteur de l'emballage (surtout 
les canettes de boisson usagees) et le secteur des 
transports. En 1991, quelque 5?,8 milliards de 
canettes ont ete recyclees aux Etats-Unis, ce qui 
represente un taux de recyclage d'environ 62,4 %. 
En Europe, 32 OOO t ou 21 % des canettes usagees 
ont ete recyclees en 1991 et au Canada, 80 % des 
canettes produites ont ete recyclees. 

Selon les informations obtenues en 1992, la pro
duction d'aluminium de deuxieme fusion dans la 
CEI a atteint 364 OOO t environ, alors que la capacite 
de production est de 770 OOO t. En 1991, la produc
tion en Russie a chute, passant de 527 OOO a environ 
270 OOO t tandis que la production en Ukraine est 
passee de 158 OOO a 80 OOO ten 1991. 11 semble que 
la baisse de production est attribuable a une penurie 
de rebuts. Dans la CEI, on compte 13 producteurs 
d'aluminium de deuxieme fusion. 

Des programmes ont ete mis sur pied aux Etats
Unis et au Canada pour promouvoir le recyclage des 
produits d'usage domestique en aluminium autres 
que les canettes de boisson. La Reynolds Metals 
Company, l'Alcoa et l'Alcan ont lance des campagnes 
de publicite pour promouvoir le recyclage des feuilles 
minces d'aluminium et d'autres produits en alumi
nium. Le Centre de recherche et de developpement 
d'Arvida de l'Alcan elabore actuellement un pro
gramme pilote dans la region du Lac-Saint-Jean 
(Que.). II consiste a concevoir de nouvelles techno
logies de recyclage de divers, produits d'usage 
domestique en aluminium. A Scarborough (Ont.), 
la Societe Canadienne des Metaux Reynolds, Limitee 
a entrepris la mise en ceuvre d'un programme pilote 
pour accroitre le recyclage des produits en feuilles 
minces d'aluminium. Des bacs speciaux ont ete 
deposes dans les centres de collecte de la ville pour 
recueillir les feuilles minces d'aluminium. Les obs
tacles au recyclage des produits en feuilles minces 
d'aluminium sont notamment attribuables, au fait 
que le grand public n'est pas suffisamment informe, 
que les programmes de recyclage municipaux ne 
recueillent pas ces produits et que les producteurs 
d'aluminium ne traitent pas les feuilles minces ni les 
autres sources d'usages domestiques d'aluminium. 

La LME a officiellement instaure, le 6 octobre 
1992, des ventes a terme de trois mois pour son 



nouveau contrat d'alliages d'aluminium (c'est-a-dire 
d'aluminium de deuxieme fusion) malgre une forte 
opposition de la part de nombreux producteurs de 
lingots de deuxieme fusion, en particulier du J apon. 
Les transactions au prix comptant doivent com
mencer le 4 janvier 1993. Des dispositions speciales 
d'entreposage ont ete faites etant donne que !'alu
minium de deuxieme fusion s'oxyde apres une longue 
periode a moins d'etre entrepose dans certaines 
conditions de temperature et d'humidite. La garantie 
de non-oxydation des lingots s'applique a la periode 
de huit semaines suivant la production. La LME a 
approuve des lieux d'entreposage au Royaume-Uni, 
aux Etats-Unis, en Allemagne, en Belgique, aux 
Pays-Bas, en France et en Italie. Les marques 
livrables de la LME representent quelque 2 Mt/a 
en capacite de production de metal de deuxieme 
fusion. 

CONSOMMATION 
ET UTILISATIONS 

Selon les estimations, la consommation mondiale 
totale d'aluminium de premiere fusion a atteint 
17, 7 Mt en 1992, comparativement a 17 ,3 Mt en 
1991. On estime que le Canada a consomme 420 OOO t 
d'aluminium de premiere fusion en 1992, compara
tivement a 466 OOO ten 1991. La consommation 
totale d'aluminium de premiere fusion dans les 
pays de l'Ouest a augmente d'environ 1 % pour 
atteindre pres de 15,3 Mt. En 1991, la consomma
tion totale canadienne, incluant les dechets et les 
rebuts de deuxieme fusion, s'est elevee a 600 700 t. 

L'aluminium est le metal le plus abondant de la 
croute terrestre. Contrairement a la plupart des 
autres principaux metaux, !'aluminium ne se trouve 
pas a l'etat natif dans la nature. Ilse presente surtout 
sous la forme d'oxyde. Lorsqu'il est combine a l'eau 
et a d'autres impuretes, il produit le principal 
minerai d'aluminium, la bauxite. L'aluminium pur 
est un metal blanc-argent bleute, malleable et ductile, 
dont la masse volumigue equivaut au tiers de celle 
de l'acier. Son lustre mat provient d'un mince revete
ment d'oxygene qui se forme lorsqu'il est expose a 
l'air. C'est cette caracteristique qui rend !'aluminium 
resistant a la corrosion. L'aluminium est un excellent 
conducteur d'electricite. Pour une masse equivalente, 
I' aluminium est deux fois plus conducteur que le 
cuivre. Il est egalement un bon conducteur de chaleur 
ainsi qu'un bon reflecteur de la lumiere et de la 
chaleur rayonnante. 

L'alliage de !'aluminium avec d'autres metaux en 
ameliore les caracteristiques et augmente ses possi
bilites d'utilisation. Les metaux communs les plus 
couramment employes dans les alliages d'aluminium 
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sont le cuivre, le magnesium, le manganese, le silicium 
et le zinc. La resistance a la traction et a la corrosion, 
la durete et les proprietes de traitement thermique 
de !'aluminium s'ameliorent lorsqu'il est allie a l'un 
OU a plusieurs de ces metaux. Certains alliages 
d'aluminium-cuivre, par exemple, peuvent offrir 
une resistance a la traction de 50 % superieure a 
l'acier doux. 

Dans ses formes pures et alliees, !'aluminium est 
utilise pour fabriquer divers produits destines aux 
marches des biens de consommation et d'equipement. 
Les plus grands marches de !'aluminium sont les 
transports (25 %), la construction et le batiment 
(21 %), l'emballage (21 %), l'electricite (10 %), les 
biens de consommation durables (7 %) et la machinerie 
et l'equipement (9 %). Du point de vue geographique, 
l'Amerique du Nord est le plus grand consommateur 
d'aluminium (36 % de la production totale des pays 
de l'Ouest); elle est suivie de l'Europe (30 %) et de 
l'Asie (25 %). 

Le secteur des transports est le plus important 
consommateur d'aluminium de premiere et de 
deuxieme fusion. L'entree en vigueur de normes 
plus severes en matiere d'efficacite des carburants 
et d'emissions non polluantes incite de nombreux 
fabricants d'automobiles a reduire le poids de leurs 
vehicules. La demande accrue de voitures comportant 
des accessoires de luxe invite egalement les fabri
cants a trouver des fac;ons de reduire le poids a 
vide de leurs voitures. Les nouvelles applications 
des tales et des extrusions d'aluminium debordent 
des applications classiques de coulee de pieces 
d'automobiles. Actuellement, I' aluminium est utilise 
surtout dans la fabrication des pieces suivantes : 
tetes de cylindre, collecteurs d'admission, blocs
moteurs, pistons, echangeurs de chaleur, condition
neurs d'air, carters de transmission, roues et 
ensembles pare-chocs et garniture exterieure. 

Selon un rapport diffuse en novembre par 
!'Aluminum Association, dont le siege social se 
trouve aux Etats-Unis, la voiture nord-americaine 
construite aujourd'hui contient en moyenne 87 kg 
d'aluminium. Par comparaison, les automobiles 
japonaises contiendront environ 100 kg d'aluminium 
d'ici 1995. En 1991, la Ford Motor Corporation a, 
selon le rapport, utilise en moyenne plus d'alumi
nium par automobile que les autres fabricants 
nord-americains. Les vehicules Ford contiennent 
en moyenne 99 kg d'aluminium, ceux de la General 
Motors Corporation (GM), 89 kg, et ceux de la 
Chrysler Corp., 71 kg par voiture. 

Plusieurs entreprises en participation etudient 
actuellement de nouvelles applications de !'alumi
nium dans l'industrie de l'automobile. La Kaiser 
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Aluminum Corp., la Furukawa Aluminum Co. Ltd. 
et la Kawasaki Steel Corporation ont annonce la 
signature d'une lettre d'intention de collaboration 
en vue d'elaborer une tale de carrosserie d'automobile 
en aluminium. Chaque societe fournira de la techno
logie et des ressources techniques et l'on prevoit 
que la phase de recherche et de developpement du 
projet durera de deux a trois ans. La Reynolds 
Metals Company a conclu un accord avec la 
Mitsubishi Corporation, la Mitsubishi Materials 
Corporation et la Mitsubishi Aluminum Co. Ltd. 
pour poursuivre des travaux conjoints de recherche 
et de developpement axes sur l'elaboration de nou
velles applications pour les extrusions d'aluminium 
clans l'industrie internationale de l'automobile. Cet 
accord quinquennal exige que les representants de 
la Reynolds Metals Company et de la Mitsubishi 
orporation analysent les domaines de collaboration 
possibles dans ce secteur afin d'y trouver des appli
cations particulieres. 

La Nippon Light Metal Company, Ltd. du Japan, 
en collaboration avec l'Alcan du Canada, a mis au 
point une nouvelle structure continue en alumi
nium pour les automobiles equipees d'un moteur 
de 1,8 a 2,0 litres de fai;;on a promouvoir la fabrication 
de voitures en aluminium. La nouvelle structure 
pese 72 kg et est plus robuste que les chassis 
actuels. L'emploi d'une telle structure pourrait se 
traduire par une augmentation de la productivite 
etant donne que le nombre de pieces utilisees est 
mains eleve. Au cours des trois dernieres annees, 
la Nippon Light Metal Company, Ltd., dont 45 % 
des parts appartiennent a l'Alcan, a fait de la 
recherche pour trouver des applications a cette 
structure continue en aluminium. 

L'aluminium a des applications dans plusieurs 
domaines du secteur des transRorts, en plus de celui 
de l'industrie de l'automobile. A cause de son poids 
leger et de sa resistance, on l'utilise dans la fabri
cation de tous les types d'aeronefs, de camions, de 
trains, de wagons de metro et de navires. Dans 
l'industrie aeronautique, l'aluminium connalt une 
concurrence de plus en plus forte de la part des 
composites, des polymeres, des ceramiques et du 
titane. Les composites legers a fibres de Carbone 
representent actuellement entre 10 et 15 % du 
poids structural de la plupart des nouveaux avians 
de ligne. Plusieurs producteurs d'aluminium relevent 
le defi en commercialisant des composites a base 
d'aluminium. 

L'aluminium sert aussi a diverses applications clans 
le secteur de la construction et du batiment. Ce 
sont notamment clans la fabrication de panneaux 
de revetement et de toiture, de gouttieres, de fenetres, 
de portes, d'encadrements, de moustiquaires, 

d'auvents et de marquises. Ces dernieres annees, 
l'aluminium a fait face a une forte concurrence de 
la part du vinyle, en particulier sur le marche des 
panneaux de revetement, et de la part du bois, sur 
le marche des charpentes. 

Le secteur de l'emballage est l'un des marches dont 
la croissance est la plus rapide, apres le secteur des 
transports. Au sein de ce secteur, qui inclut les 
emballages de feuilles minces souples et les recipients 
pour aliments, le marche des canettes de boisson 
devrait augmenter, selon les previsions, de 5 a 15 % 
par rapport a la con9ommation totale d'aluminium 
d'ici l'an 2000. Aux Etats-Unis, les canettes d'alu
minium comptent pour 95 % du marche global des 
canettes de boisson. Malgre son cout eleve compara
tivement aux autres materiaux, l'aluminium a 
connu un essor en raison de son poids leger, de sa 
commodite et de son potentiel de recyclage. 

En mai, la brasserie americaine Anheuser-Busch a 
annonce qu'elle avait coni;;u une nouvelle canette qui 
lui permettra de reduire de 9000 t/a ses besoins en 
aluminium. La nouvelle canette a un couvercle dont 
le diametre est de 0,3 cm plus petit que celui qu'elle 
utilise actuellement. La brasserie Anheuser-Busch 
remplit et commercialise em;'iron 17 milliards de 
canettes annuellement aux Etats-Unis. 

Certaines des utilisations de pointe les plus promet
teuses de l'aluminium sont basees sur une serie de 
nouvelles matrices metalliques. L'Alcan a investi 
plus de 100 millions de dollars dans son composite 
a matrice metallique «Duralcan». Celui-ci est compose 
d'aluminium renforce a l'aide de particules ceramiques 
au carbure de silicium. Tout en offrant un rende
ment superieur aux alliages d'aluminium classiques, 
le Duralcan est fai;;onne selon les memes techniques. 
Il offre egalement une resistance unitaire superieure; 
en outre, ii est plus leger que l'acier et moins couteux 
que le titane. Des marches devraient s'ouvrir pour 
ce materiau clans le secteur des articles de sport, 
des produits moules et des petites pieces de moteur. 
On s'attend egalement a trouver des applications 
clans les industries de l'automobile et de l'aerospatiale. 
L'Alcan collabore avec les societes Ford Motor 
Company, Chrysler Corp., Allied-Signal Inc. et 
Toyota pour fabriquer des freins de rotor et avec 
Jes compagnies Ford Motor Company, General 
Motors Corporation et Dana Corporation pour 
fabriquer des arbres de transmission. 

Une autre utilisation prometteuse du metal est la 
nouvelle pile a depolarisation par l'air coni;;ue par 
l'Alcan. Les principaux avantages de cette pile sont 
une longue duree d'entreposage, un faible poids 
avant l'activation et une production constante 
d'electricite. L'un des nombreux usages possibles 



de cette pile est l'alimentation des vehicules elec
triques. Combinee a un accumulateur au plomb 
classique, elle fait passer la portee d'un vehicule 
electrique de 75 km environ a plus de 300 km. 

SANTE, SECURITE 
ET ENVIRONNEMENT 

La societe Alcan realise graduellement ses objectifs 
de lutte contre la pollution. Elle a depense 
564 millions de dollars a cette fin durant les cinq 
dernieres annees. Cependant, ce montant n'inclut 
pas les 722 millions debourses en 1990 pour la 
construction d'une nouvelle usine de premiere 
fusion; cette installation situee a Laterriere sert a 
retablir une nouvelle capacite de production. Les 
depenses encourues en 1992 pour sauvegarder un 
environnement sain et ameliorer les conditions de 
travail s'elevent a 80 millions de dollars. Ce mon
tant englobe les couts defrayes pour le traitement 
des residus et pour la reduction des emissions 
atmospheriques. 11 inclut aussi une somme de 
39 millions a etre depensee pour le demontage 
futur d'une serie de cuves electrolytiques, qui ont 
ete fermees indefinement, et pour la restauration 
d'un site de stockage de dechets au Quebec. 

Figure 1 
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La Societe Canadienne de Metaux Reynolds, 
Limitee a termine en septembre !'installation d'un 
reseau de stations pour verifier la qualite de l'air 
ambiant et des effluents autour de l'usine d'electrolyse 
de Baie-Comeau dont la capacite est de 400 OOO t/a. 
L'achevement de !'installation, au cout de 350 OOO $, 
fait partie des projets entrepris par la societe pour 
lutter contre la pollution conformement aux normes 
etablies par le ministere de !'Environnement du 
Quebec. Des echantillons d'air seront preleves a 
quatre emplacements principaux pour verifier la 
teneur des emissions en fluorure, en poussiere, en 
hydrocarbure aromatique polycyclique et en dioxyde 
de soufre (S02) autour de l'usine. Deux stations 
supplementaires seront mises en place pour sur
veiller les effiuents liquides sortant de l'usine. La 
Societe Canadienne de Metaux Reynolds, Limitee 
a investi plus de 100 millions de dollars pour lutter 
contre la pollution a son usine d'electrolyse de 
Baie-Comeau. 

PRIX ET STOCKS 

En 1992, les prix a la Bourse des metaux de Londres 
(LME) ont atteint en moyenne 57 </, US/lb, compara
tivement a 59 v, US/lb en 1991. 

Prix de !'aluminium a la Bourse des metaux de Landres (LME), de 1989 a 1992 
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SouRcE: Energie, Mines et Ressources Canada. 
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Figure 2 

Prix de !'aluminium 1 et stocks2
, de 1988 a 1992 
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1 Prix moyens mensuels a la Bourse des metaux de Londres (LME). 
2 Stocks (sous toutes les formes) de l'lnstitut international d'aluminium primaire. 
SouRcE: Energie, Mines et Ressources Canada. 

L'Institut international d'aluminium primaire a 
indique que les stocks totaux d'aluminium (sous toutes 
ses formes) dans les pays de l'Ouest s'elevaient a 
3,235 Mt en novembre 1992, comparativement a 
3,339 Mt en novembre 1991. L'Institut a egalement 
signale une baisse de leurs stocks d'aluminium 
brut; en effet, les stocks sont passees de 1,710 Mt 
en novembre 1991 a 1,621 Mt en novembre 1992. 

La faible diminution des stocks des producteurs a 
ete plus que compensee par la forte augmentation 
des stocks de la LME; ces derniers ont atteint des 
niveaux sans precedent avant la fin de l'annee. Les 
stocks d'aluminium ont largement depasse 1,5 Mt, 
comparativement a environ 900 OOO t au debut 
de 1991. 

A la fin de 1992, les prix au comptant de l'alumine 
ont oscille entre 175 et 180 $ US/t, alors qu'ils 
etaient de 150 $ US/t au troisieme trimestre de 
1991. En 1991, les prix au comptant de l'alumine 
se situaient entre 155 et 200 $ US/t et il est prevu 
qu'ils oscilleront entre 160 et 190 $US/ten 1993. 
La hausse des prix au comptant vers la fin de 1992 
a ete principalement causee par un resserrement 
du march€ attribuable a la forte demande de la 
CEI et de la Chine, combine a l'ouverture de nou
velles usines par l'Aluminerie Lauralco, Inc. et 
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l'Aluminerie Alouette Inc. au Canada et 
!'Aluminium Bahrain BSC au Bahrem. 
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Au cours de la seconde moitie des annees 80 et du 
debut des annees 90, la capacite de production 
d'aluminium au Canada a augmente considerable
ment. Pour 1993, on prevoit une hausse de 2,3 Mt 
de la production canadienne. D'ici l'an 2000, la 
capacite de production d'aluminium au Canada 
devrait s'accroitre par ajouts successifs des quantites. 
Les deux nouvelles usines d'electrolyse mises en 
service cette annee, qui ont chacune une capacite de 
production de 215 OOO t/a, representent la derniere 
phase d'un vaste programme d'accroissement de la 
capacite des usines d'aluminium au Canada entrepris 
au cours de la seconde moitie des annees 80. Le seul 
projet d'agrandissement annonce d'ici l'an 2000 est 
celui de l'aluminerie de l'Alouette. Cependant, 
l'affaissement de la situation du marche a eu pour 
effet de reporter la decision de doubler la capacite 
de cette usine a 430 OOO t/a. Le projet de construc
tion par l'Alcan d'une nouvelle usine d'electrolyse a 
Alma (Que.) pour remplacer les vieilles usines uti
lisant les cuves Soderberg a ete mis en attente en 
raison du marche a la baisse. 



D'ici 1993, la production d'aluminium de premiere 
fusion dans les pays de l'Ouest devrait passer de 
14,8 Mt a environ 15 Mt. Jusqu'a maintenant, les 
reductions de production ont ete compensees par la 
mise en service de nouvelles installations. II faudra 
recourir a des baisses supplementaires pour que le 
marche puisse revenir a son point d'equilibre et 
pour que les stocks diminuent. Les contrats liant 
les couts de l'electricite et les prix de l'alumine au 
prix international de !'aluminium ont permis de 
reduire les couts d'exploitation de nombreux proprie
taires d'usines d'electrolyse; par consequent, ces 
proprietaires sont moins incites a reduire la pro
duction. Selon les estimations, le cout moyen de 
production dans les pays de l'Ouest se chiffre actuelle
ment a 54 it US/lb. Si les prix devaient descendre 
au-dessous de 50 it US/lb, il serait difficile pour de 
nombreuses anciennes usines d'electrolyse, dont 
les couts de production sont eleves, de poursuivre 
la production. 

On prevoit que la consommation d'aluminium dans 
les pays de l'Ouest augmentera d'environ 2 % pour 
atteindre 15, 7 Mt en 1993. La faible conjoncture 
economique, qui a persiste tout au long de 1992 en 
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Europe et au Japon, devrait s'ameliorer au cours 
du dernier semestre de 1993. En 1993, la consom
mation d'aluminium aux Etats-Unis devrait grimper 
d'environ 4 %. Pour le reste des annees 90, on prevoit 
une forte croissance de la demande d'aluminium de 
premiere fusion variant entre 3 et 4 %. Les secteurs 
du transport et de l'emballage (en particulier des 
canettes de boisson) devraient etre a l'origine de la 
demande croissante d'aluminium d'ici l'an 2000. 

Pour la majeure partie de 1993, on prevoit que les 
J?rix demeureront dans la gamme des 50 a 55 it US/lb. 
A mesure que l'economie de l'Amerique du Nord 
conna!tra une reprise apres la recession et que les 
stocks diminueront, les prix devraient se hisser a 
environ 60 It US/lb avant la fin de l'annee. Les 
exportations vers l'Ouest par la CEI devraient 
demeurer ~u meme niveau qu'en 1992, soit environ 
800 OOO t. A mesure que la demande d'aluminium 
augmentera, les prix moyens devraient osciller 
entre 70 et 80 it US/lb en dollars constants de 1992. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 
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TARIFS DOUANIERS 

Canada Etats-Unis 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada 

7601.10 Aluminium, sous forme brute, non allie 
7601.10.10 Billettes, masses, lingots, barres en franchise en franchise en franchise en franchise 

entaillees, gueuses, plaques et barres II 
fils 

7601.10.91 Grenailles provenant de lingots et devant 1,98 \!/kg en franchise en franchise en franchise 
etre employees II la fabrication de 
compositions II nettoyer 

7601.10.99 Autres 10,3% 6,5% en franchise en franchise 
7601.20 Alliages d'aluminium, sous forme brute 
7601.20.10 Billettes, masses, lingots, barres en franchise en franchise en franchise en franchise 

entaillees, gueuses, plaques et barres II 
fils 

7601.20.91 Grenailles provenant de lingots et devant 1,98 \!/kg en franchise en franchise en franchise 
etre employees II la fabrication de 
compositions II nettoyer 

7601.20.99 Autres 10,3% 6,5% en franchise en franchise 

7602.00 Dechets et debris d'aluminium en franchise en franchise en franchise en franchise 

76.03 Poudres et paillettes d'aluminlum 9,2%1110,3% en franchise en franchise en franchise 
116,5% 

76.04 Barres, fils machines et profiles en 2,1%1110,3% en franchise en franchise en franchise 
aluminium 116,5% 111% 

76.05 Flis en aluminium 2,1 %1110,3% en franchise en franchise en franchise 
116,5% 

76.06 TOies et bandes en aluminium, d'une en franchise en franchise en franchise en franchise 
epaisseur excedant 0,2 mm 1110,3% 116,5% 115,1 % 113,9% 

76.07 Feuilles et bandes minces en aluminium en franchise en franchise en franchise 1,8%113,4% 
d'une epaisseur n'excedant pas 0,2 mm 1112,2% 118% 116,1 % 

76.08 Tubes et tuyaux en aluminium 8,1 % en franchise en franchise 1,1% 

7609.00 Accessoires de tuyauterie, en aluminium 10,3% 6,5% en franchise en franchise 

76.10 Constructions et parties de constructions 10,3% 6,5% 5,1 % 3,4 % 
en aluminium, 11 l'exceptlon des construe-
!Ions prefabrlquees du no 94.06; !Oles, 
barres, profiles, tubes et similaires, en 
aluminium, prepares en vue de leur 
utilisation dans la construction 

7611.00 Reservoirs, foudres, cuves et recipients en franchise en franchise en franchise 1,5% 
similaires en aluminium 1110,3% 116,5% 115,1 % 

76.12 FOts, tambours, bidons, boites et 10,3% 6,5% 5,1 % 1,4% 113,4% 
recipients simllaires en aluminium 

7613.00 Recipients en aluminium pour gaz 10,3% 6,5% 5,1 % 3% 
comprimes ou liquefies 

76.14 Torons, cables, tresses et slmllalres, en 10,2 % 6,5 % 5,1 % 2,9%113,4 % 
aluminium, non Isales pour l'electrlcite 

76.15 Articles de manage ou d'economle 10,2%11 en franchise 5,1 %115,7% 2,3%113,4% 
domestique et leurs parties, en 11,4% 116,5% 
aluminium 

76.16 Autres ouvrages en aluminium en franchise en franchise en franchise en franchise 
1110,3% 116,5% 116,1 % 113,7% 

Sources : Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United 
States, 1992. 
NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 



ALUMINIUM 8.15 

TABLEAU 1. CANADA PRODUCTION ET COMMERCE D'ALUMINIUM 2 EN 1991 ET 1992 

No tarifaire 1991 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

PRODUCTION 1 821 642 n.d. 1 971 843 n.d. 

IMPORTATIONS (De janv. a sept.) 
2606.00.00 Minerais d'aluminium et leurs 

concentres 
Brasil 1 479 636 49 461 1 295 534 39 660 
Bermudes 260 754 8 666 
Australia 297 705 10 718 213 563 6 852 
Guinea 397 591 17 260 129 970 6 330 
Etats-Unis 33 135 6 837 48 813 5 858 
Suisse 32 950 1 430 38 560 1 643 
Autres pays 532 493 23 119 180 744 7 269 

Total 2 773 510 108 825 2 167 938 76 278 

2620.40.00 Cendres et residus contenant 1 923 1 293 2 668 1 247 
principalement de !'aluminium 

2818.20.00 Oxyde d'aluminium (a !'exception du 
corindon artificial) 

Etats-Unis 964 490 260 712 533 883 126 950 
Australia 827 395 192 276 771 087 155 525 
JamaTque 533 199 127 521 420 969 87 036 
Allemagne 1 060 1 195 541 1 440 
France 1 667 2 203 462 744 
Japon 79 167 22 651 253 259 
Autriche 345 268 263 164 
Autres pays 38 944 8 468 412 288 

Total 2 446 267 615 294 1 727 870 372 406 

2818.30.00 Hydroxyde d'aluminium 9 985 6 003 6 868 4 299 

7601.10 Aluminium, sous forme brute, 
non allie 

7601.10.10 Billettes, masses, lingots, barres 
entaillees, gueuses, plaques et 
barres a fils 

Etats-Unis 18 382 37 438 16 639 28 898 
France 7 757 22 265 1 104 3159 
Suisse 79 197 42 87 
Royaume-Uni 19 80 
Autres pays 535 792 31 78 

Total 26 753 60 692 17 835 32 302 

7601.10.91 Grenailles provenant de lingots et 
devant etre employees a la fabrication 
de compositions a nettoyer 

7601.10.99 Autres 923 1 745 472 1 403 

7601.20 Alliages d'aluminium, sous forme 
brute 

7601.20.10 Billettes, masses, lingots, barres 
entaillees, gueuses, plaques et 
barres a fils 

Etats-Unis 37 252 67 822 38 584 65 686 
Brasil 509 792 1 224 2 601 
Suisse 1 240 3 134 444 1 OOO 
France 3 9 400 848 
Autres pays 1 164 3 393 484 989 

Total 40 168 75 150 41 136 71 124 
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TABLEAU 1. (suite} 

No tarifaire 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

IMPORTATIONS (suite) 
7601.20.91 Grenailles provenant de !ingots et 96 159 4 12 

devant ~tre employees a la fabrication 
de compositions a nettoyer 

7601.20.99 Autres 6 189 10 137 7 035 11 680 

7602.00.00 Dechets et debris d'aluminium 46 433 52 716 39 862 47 174 

76.03 Poudres et paillettes d'aluminium 1 868 6 134 1 114 3 754 

76.04 Barres, fils machines et profiles en 
aluminium 

7604.10 En a]uminium, non allie 
Etats-Unis 3 782 20 421 2 388 11 501 
Autres pays 711 2 568 168 634 

Total 4 493 22 989 2 556 12 135 

7604.21 a En alliages d'aluminium 
7604.29 Etats-Unis 10 690 44 726 8 835 34 100 

Autres pays 1 384 4 631 327 1 375 

Total 12 073 49 357 9 162 35 475 

76.05 Fils en aluminium 3 292 11 612 1 713 7 022 

76.06 TOies et bandes en aluminium d'une 251 601 676 021 234 346 591 651 
epaisseur excedant 0,2 mm 

76.07 Feuilles et bandes minces en 21 052 86 989 18 216 73 892 
aluminium d'une epaisseur 
n'excedant pas 0,2 mm 

76.08 Tubes et tuyaux en aluminium 5 173 22 417 4 313 17 870 

76.09 Accessoires de tuyauterie en n.d. 9 547 n.d. 6 176 
aluminium 

(nombre (nombre 
en milliers) en milliers) 

76.10 Constructions et parties de n.d. 38 283 n.d. 36 170 
constructions en aluminium (a 
!'exception des constructions 
prefabriquees du no 94.06); !Oles, 
barres, profiles, tubes et similaires, en 
aluminium, prepares en vue de leur 
utilisation dans la construction 

76.11 Reservoirs, foudres, cuves et 161 38 
recipients similaires en aluminium 

76.12 FOts, tambours, bidons, boltes et 342 789 47 517 258 965 36 154 
recipients similaires en aluminium 

76.13 Recipients en aluminium pour gaz 646 4 433 130 5 267 
comprimes ou liquefi0s 

(tonnes) (tonnes) 

76.14 Torons, <:Ables, tresses et similaires, 294 747 125 388 
en aluminium, non isoles pour 
l'electricite 
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TABLEAU 1. {suite} 

No tarifaire 1991 De janv. a sept 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

IMPORTATIONS (fin) 
76.15 Articles de menage ou d'economie n.d. 64 613 n.d. 44 508 

domestique et leurs parties, en 
aluminium 

76.16 Autres ouvrages en aluminium n.d. 91 779 n.d. 72 704 

EXPORTATIONS 
2606.00 Minerais d'aluminium et leurs 

concentres 
Etats-Unis 1 471 135 303 23 

Total 1 471 135 303 23 

2620.40 Cendres et residus contenant 25 820 4 639 5 323 1 118 
principalement de !'aluminium 

7601.10 Aluminium sous forme brute, 
non allie 

Etats-Unis 485 543 768 488 408 725 626 386 
Pays-Bas 114 641 188 448 100 524 154 448 
Japan 67 136 98 265 27 388 36 356 
Royaume-Uni 7 220 11 572 16 220 26 525 
Coree du Sud 30 415 48 912 14 856 22 282 
Hong-Kong 2 893 4 691 4 082 6 523 
Autres pays 61 975 109 770 16 024 25 711 

Total 769 823 1 230 146 587 819 898 231 

7601.20 Alliages d'aluminium, sous forme 
brute 

Etats-Unis 479 170 797 066 382 539 634 213 
Japan 101 603 172 638 78 375 118 289 
Royaume-Uni 7 659 12 618 31 049 52 418 
Coree du Sud 23 856 42 770 19 965 33 432 
Turquie 9 247 16 770 10 070 17 016 
Taiwan 9 947 18 305 9 900 16 792 
Pays-Bas 20 352 32 800 9 906 15 730 
Israel 9 871 18 629 7 016 12 111 
Autres pays 41 079 74 500 32 595 56 579 

Total 702 784 1 186 096 581 415 956 580 

7602.00 Dechets et debris d'aluminium 
Etats-Unis 150 567 196 083 129 022 173 751 
Japan 16 368 23 423 15 366 22 527 
Taiwan 1 742 1 917 2 292 2 035 
Royaume-Uni 222 332 1 142 1 280 
Autres pays 4 754 5 751 3 217 3 584 

Total 173 653 227 506 151 039 203 177 

76.03 Poudres et paillettes d'aluminium 171 360 364 558 

76.04 Barres, fils machines et profiles en 2 108 7 188 3 644 12 475 
aluminium 

76.05 Fils en aluminium 21 148 48 464 14 767 30 467 

76.06 Toles et bandes en aluminium d'une 179 152 416 606 162 699 381 530 
epaisseur excedant 0,2 mm 

76.07 Feuilles et bandes minces en 10 027 47 317 6 215 33 393 
aluminium d'une epaisseur 
n'excedant pas 0,2 mm 
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TABLEAU 1. (fin) 

No tarifaire 1991 

(tonnes) (milliers de 
dollars) 

EXPORTATIONS (fin) 
76.08 Tubes et tuyaux en aluminium 574 5 781 

7609.00 Accessoires de tuyauterie en n.d. 2 175 
aluminium 

76.10 Constructions et parties de n.d. 45 871 
constructions en aluminium (a 
!'exception des constructions 
prefabriquees du no 94.06); tales, 
barres, profiles, tubes et similaires, en 
aluminium, prepares en vue de leur 
utilisation dans la construction 

(nombre 
en milliers) 

7611.00 Reservoirs, foudres, cuves et 2 097 
recipients similaires, en aluminium 

76.12 Futs, tambours, bidons, boites et 196 156 30 452 
recipients similaires en aluminium 

7613.00 Recipients en aluminium pour gaz 3 508 
comprimes ou liquefies 

(tonnes) 

76.14 Torons, cables, tresses et similaires, 2 035 5 761 
en aluminium, non isoles pour 
l'electricite 

76.15 Articles de menage ou d'economie n.d. 8 831 
domestique et leurs parties, en 
aluminium 

76.16 Autres ouvrages en aluminium n.d. 65 934 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; ••• : quantile minima; dpr: donnees provisoires; n.d. : non disponible ou sans objet. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 

De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de 
dollars) 

663 6 755 

n.d. 1 605 

n.d. 37 897 

(nombre 
en milliers) 

2 789 

159 229 27 407 

6 43 

(tonnes) 

724 1 256 

n.d. 6 505 

n.d. 42 819 



TABLEAU 2. CAPACITE DE PRODUCTION DES USINES 
D1ELECTROL YSE AU CANADA 

ALUMINIUM 8.19 

Societe Au 31 decembre 1992 

Alcan Aluminium Limitee 
Quebec 

Grande-Baie 
Jonquiere 
Isle Maligne 
Shawinigan 
Beauharnois 
Laterriere 

Colombie-Britannique 
Kitimat 

Capacite totale des usines Alcan 

Societe Canadienne de Metaux 
Reynolds, Limitee 

Quebec 
Baie-Comeau 

Aluminerie de Becancour Inc. 
Quebec 

Becancour 

Aluminerie Alouette Inc. 
Quebec 

Sept-lies 

Aluminerie Lauralee Inc. 
Quebec 

Deschambault 

Capacite de production totale des 
usines canadiennes 

Source : Energia, Mines et Ressources Canada. 

(tonnes par an) 

180 OOO 
232 OOO 

73 OOO 
84 OOO 
48 OOO 

204 OOO 

272 OOO 

1 093 OOO 

400 OOO 

360 OOO 

215 OOO 

215 OOO 

2 283 OOO 
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TABLEAU 3~ CONSOMMATION1 D'ALUMINIUM METAL AU. CANADA, A LA 
PREMIERE ETAPE DE LA TRANSFORMATION, DE 1989 A 1991 

19898 19908 19918 

(tonnes) 

PIECES COULEES 

Au sable 2 512 2 534r 2 974 
En coquille 67 372r 73 633r 69 178 
Sous pression et autres 53 635 58 125r 58 826 

Total 123519r 134 292r 130 978 

PRODUITS OUVRES 

Profiles, y compris les tubes 112 156r 101 182r 86 280 
TOies, tales fortes, bobines et feuilles 

minces 152 340 131 475r 141 703 
Autres produits ouvres (y compris fils 

machines, pieces forgees et pions de 
filage) 71 820 72 149 76 984 

Total 336 316r 304 806r 304 967 

AUTRES USAGES 

Usages destructifs (desoxydants), 
alliages a base autre que !'aluminium, 
poudre, pate et autres 48 974r 26 817r 30 282 

Total, aluminium consomme 508 81Qr 465 915r 466 227 

Aluminium de deuxieme fusion2 102 098r 136 983r 134 525 

Arrivage de metal a l'usine Stock au 31 decembre 
1989 1990 1991 1989 1990 1991 

Lingots et alliages 
d'aluminium de 
premiere fusion 411 884r 381 773r 384 857 18 418r 13 117r 13 670 

Aluminium de deuxieme 
fusion 74 386r 82 686r 74 998 4 119 4 180r 4 676 

Dechets provenant de 
l'exterieur 141 516r 153 729r 151 665 6 596 7 166 8 728 

Total 627 786r 618 187r 611 520 29 133r 24 463r 27 075 

Expeditions 
d'aluminium3 33 277 23 696 8 344 

r: revise. 
8 II y a eu une augmentation du nombre de compagnies recensees. Par consequent, le stock final de l'annee 
precedente n'egale pas le stock initial de l'annee en cours. 
1 Donnees disponibles, selon les consommateurs. 2 Le total de !'aluminium de deuxieme fusion est exclu du 
total de !'aluminium consomme. 3 Expeditions d'aluminium metal n'ayant pas subi de transformation. Ne 
concerne pas les expeditions de leurs propres produits. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 4. MOYENNE DES PRIX DE L'ALUMINIUM 

LME Metals Week 
Annee Mo is Prix au Marches 

comptant1 americains1 

(cents US/lb) 

MOYENNES ANNUELLES 

1982 45,0 46,8 
1983 65,3 68,3 
1984 56,5 61, 1 
1985 47,9 48,8 
1986 52,2 55,9 
1987 70,8 72,3 
1988 117,3 110,1 
1989 88,5 87,8 
1990 74,4 75,0 
1991 59,1 60,0 
1992 56,9 57,5 

MOYENNES MENSUELLES 

1991 Janvier 68,8 68,5 
Fevrier 68,3 68, 1 
Mars 67,9 68,3 
Avril 63,2 63,9 
Mai 58,8 59,3 
Ju in 57,9 57,7 
Juillet 58,8 58,9 
Ao Qt 57,1 57,6 
Septembre 54,9 55,7 
Octobre 52,2 52,5 
Novembre 51,5 52,4 
Decembre 49,8 50,3 

1992 Janvier 53,4 53,7 
Fevrier 57,5 58,2 
Mars 58,1 59,3 
Avril 59,8 61,0 
Mai 59,3 60,0 
Juin 57,9 58,4 
Juillet 59,6 59,8 
Ao Qt 59,2 59,6 
Septembre 57,6 58,2 
Octobre 53,3 53,7 
Novembre 52,6 52,8 
Decembre 54,8 55,5 

Source : Metals Week. 
LME : Bourse des metaux de Londres. 
1 La plus haute teneur vendue. 
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TABLEAU 5. PRODUCTION MONDIALE DES MINES DE BAUXITE 

Pays 1988 1989 1990 1991 

(milliers de tonnes) 

EUROPE 
France 977,7 719,8 489,8 183,3 
Grece 2 533,0 2 602,0 2 495,9 2 133,5 
Yougoslavie 3 034,0 3 252,0 2 951,0 2 542,0 
Autres pays 19,6 11,7 0,3 8,7 

Total 6 563,6 6 585,5 5 937,0 4 867,5 

AFRIQUE 
Ghana 285,0 347,7 381,3 333,8 
Guinee 17 859,0 17 547,9 17 524,0 17 054,0 
Mozambique 6,5 5,5 6,6 7,7 
Sierra Leone 1 403,0 1 548,0 1 445,0 1 288,3 

Total 19 553,5 19 448,2 19 356,9 18 683,8 

ASIE 
lnde 4 013,0 4 334,9 5 277,0 4 835,0 
lndonesie 513, 1 862,3 1 205,7 1 406,1 
Malaysia 92,5 74,1 92,5 140,0 
Pakistan 361,0 355,2 398,2 376,4 
Turquie 2,5 2,0 2,6 4,2 
Iran 269,0 534,3 772,7 530,0 

Total 5 251, 1 6 162,6 7 748,7 7 291,7 

LES AMERIQUES 
Etats-Unis 588,0 670,0 495,0 50,0 
Bresil 7 727,6 7 893,8 9 876,0 10 413,9 
Republique dominicaine 167,8 164,5 85,2 6,5 
Guyana 1 774,0 1 340,0 1 424,0 2 209,0 
Jama'lque 7 409,0 9 395,0 10 936,7 11 608,6 
Surinam 3 434,0 3 457,0 3 267,0 3 136,0 
Venezuela 550,0 702,0 771,4 1 992,3 

Total 21 650,4 23 622,3 26 855,3 29 416,3 

AUSTRALASIE 
Australie 36 370,0 38 583,0 41 391,0 40 503,0 

PAYS DE L'EST 
Chine 3 500,0 3 800,0 3 200,0 3 000,0 
Hongrie 2 906,0 2 643,0 2 559,0 2 037,0 
Roumanie 356,0 313,0 247,0 200,0 
U.R.S.S. 
Communaute des Etats 

5 900,0 5 750,0 5 350,0 s. 0. 

independants s. o. s. 0. s. 0. 4 800.0 
Albanie 38,0 35,0 26,0 8,0 

Total 12 700,0 13541,0 11 382,0 10 045,0 

Total mondial 102 088,6 106 942,6 112 670,9 110 807,3 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. 
s. o. : sans objet. 
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TABLEAU 6. PRODUCTION MONDIALE D'ALUMINE {HYDRATE} 

Pays 1988 1989 1990 1991 

(milliers de tonnes) 

EUROPE 
France 737,0 624,0 606,0 538,0 
Allemagne 1 163,0 1 174,0 1 172,8 1 148,3 
Grece 532,0 533,3 585,0 641,2 
lrlande 842,8 891,0 926,5 981,0 
ltalie 705,0 722,2 752,0 804,5 
Espagne 880,5 949,1 1 001,6 1 004,0 
Royaume-Uni 114,0 116,2 131,4 120,0 
Yougoslavie 1 174,0 1 240,0 1 086,0 780,0 

Total 6 148,3 6 249,8 6 261,3 6 017,0 

AFRIQUE 
Guinea 593,0 626,8 642,1 650,9 

ASIE 
lnde 1 188,0 1 418,5 1 334,0 1 435,0 
Japon 414,6 863,4 890,0 864,3 
Turquie 182,0 200,6 177,1 159, 1 

Total 1 784,6 2 482,5 2401,1 2 458,4 

LES AMERIQUES 
Brasil 1 417,0 1 624,4 1 654,8 1 739,4 
Canada 992,6 1 048,4 1 087,0 1 131,0 
Jama'ique 1 514,0 2 248,1 2 868,8 3 014,6 
Surinam 1 632,0 1 567, 1 1 531,0 1 510,0 
Etats-Unis 4 995,0 5 480,0 5 430,0 5 416,0 
Venezuela 1 284,0 1 290,2 1 404,8 1 481,0 

Total 11 843,6 13 258,2 13 976,4 14 292,0 

AUSTRALASIE 
Australia 10511,0 10 823,0 11 231,0 11 713,0 

PAYS DE L'EST 
Tchecoslovaquie 167,0 205,0 209,0 187,0 
Republique democratique 

allemande 64,0 63,0 27,0 s. 0. 
Hongrie 881,0 891,0 848,0 661,0 
Roumanie 620,0 611,0 440,0 413,0 
U.R.S.S. 
Communaute des Etats 

4 400,0 4 800,0 4 000,0 s. 0. 

independants s. 0. s. 0. s. 0. 3 600,0 
Republique populaire 

de Chine 1 300,0 1 400,0 1 200,0 1 200,0 

Total 7 432,0 7 970,8 6 724,0 6 061,0 

Total mondial 38 303,5 41 410,3 41 235,9 41 192,3 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Bureau mondial des statistiques sur les metaux. 
s. o. : sans objet. 
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TABLEAU 7. PRODUCTION MONDIALE D'ALUMINIUM 

Pays 1989 1990 1991 1992e 

(milliers de tonnes) 

EUROPE 
France 334,9 325,9 286,1 420,0 
Allemagne 742,0 720,3 690,3 600,0 
ltalie 219,5 231,9 217,7 160,0 
Pays-Bas 277,2 277,1 263,9 240,0 
Norvege 859,0 871, 1 885,9 810,0 
Royaume-Uni 297,3 289,8 293,5 240,0 
Yougoslavie 342,1 366,0 314,0 190,0 
Autres pays 850,8 850,3 840,0 790,0 

Total 3 992,8 3 932,4 3 791,4 3 450,0 

AFRIQUE 
Egypte 179,5 179,6 177,9 180,0 
Afrique du Sud 168,2 159,8 169,0 170,0 
Autres pays 255,9 261,7 261,0 258,0 

Total 603,6 601,1 607,9 608,0 

ASIE 
Bahre'in 186,9 212,5 213,7 250,0 
Duba'i 168,0 174,3 239,0 240,0 
lnde 423,3 433,2 503,9 510,0 
lndonesie 196,9 192, 1 173, 1 175,0 
Autres pays 159,2 162, 1 155,6 125,0 

Total 1 134,3 1 174,2 1 285,3 1 300,0 

LES AMERIQUES 
Bresil 887,9 930,6 1 139,6 1 170,0 
Canada 1 554,8 1 567,4 1 821,6 1 972,0 
Etats-Unis 4 030,0 4 048,3 4121,2 4 020,0 
Venezuela 546,0 594,0 609,7 600,0 
Autres pays 264,3 264,4 251,7 115,0 

Total 7 283,0 7 404,7 7 943,8 7 877,0 

AUSTRALASIE 
Australie 1 242,0 1 232,7 1 228,6 1 240,0 
Nouvelle-Zelande 258,8 259,7 258,5 240,0 

Total 1 500,8 1 492,4 1 487, 1 1 480,0 

PAYS DE L'EST 
Republique populaire 

de Chine 758,3 854,3 905,0 1 000,0 
U.R.S.S. 
Communaute des Etats 

2 500,0 2 300,0 2 300,0 s. 0. 

independants s. 0. s. o. s. o. 2 300,0 
Autres pays 520,3 391,0 342,9 350,0 

Total 3 778,6 3 545,3 3 547,9 3 650,0 

Total mondial 18 223,1 18 150,1 18 663,4 18 365,0 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Bureau mondial des statistiques sur les metaux. 
e : estimation; s. o. : sans objet. 
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TABLEAU 8. CONSOMMATION MONDIALE D'ALUMINIUM 

Pays 1989 1990 1991 1992e 

(milliers de tonnes) 

EUROPE 
Belgique 302,1 317,8 323,0 323,0 
France 685,5 720,9 734,2 678,0 
Allemagne 1 290,0 1 295,4 1 360,9 1 407,0 
ltalie 607,0 652,0 670,2 684,0 
Espagne 273,4 288,0 297,0 313,0 
Royaume-Uni 454,7 453,7 412,4 438,0 
Yougoslavie 201,5 170,0 140,0 169,0 
Autres pays 883,8 888,9 902,1 738,0 

Total 4 698,0 4 786,7 4 839,8 4 750,0 

AFRIQUE 

Total 253,1 227,6 236,7 230,0 

ASIE 
lnde 420,0 433,3 420,0 450,0 
Japon 2 211,6 2 415,2 2 431,6 2 250,0 
Autres pays 1 147,6 1 361, 1 1 418,0 1 587,0 

Total 3 779,2 4 209,6 4 269,6 4 287,0 

LES AMERIQUES 
Canada 450,2 387,2 415,0 420,0 
Etats-Unis 4 359,6 4 330,4 4 200,7 4 200,0 
Bresil 350,0 341,2 354,2 350,0 
Autres pays 389,4 340,7 407,2 380,0 

Total 5 549,2 5 399,5 5 377,1 5 350,0 

AUSTRALASIE 
Total 355,5 317,5 317,8 300;0 

PAYS DE L'EST 
Hongrie 162,2 155,2 104,0 148,0 
U.R.8.8. 
Communaute des Etats 

1 750,0 1 700,0 1 100,0 s. 0. 

independants s. 0. s. 0. s. 0. 1 100,0 
Republique populaire 

de Chine 700,0 650,0 800,0 850,0 
Autres pays 991,0 668,6 450,8 762,0 

Total 3 427,4 2 950,0 2 222,8 2 760,0 

Total mondial 18 062,3 17 890,9 17 263,8 17 677,0 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Bureau mondial des statistiques sur les metaux. 
e : estimation; s. o. : sans objet. 





Amiante 

Patrick Morel-a-l'Huissier et 
Wanda M.A. Hoskin 

Les auteurs travai//ent pour le Secteur de la politique 
minerale, EMR Canada. 
Telephone: (613) 992-3258 et (613) 995-8272, 
respectivement 

En 1992, la production canadienne d'amiante a 
diminue de 8,5 % par rapport a celle de 1991. Cette 
baisse est en grande partie attribuable a la fermeture 
de la mine souterraine McDame de la societe 
Cassiar Mining Corporation en Colombie-Britannique. 
Les autres mines canadiennes, situees au Quebec, 
ont ete exploitees a pres de 100 % de leur capacite 
actuelle. L'usine de retraitement de residus a 
Terre-Neuve a fonctionne a environ 56 % de sa 
capacite; ce ralentissement est surtout attribuable 
a une fermeture forcee durant l'hiver provoquee 
par le gel des residus. Neanmoins, !'exploitation de 
Terre-Neuve a double sa production comparative
ment a celle de 1991. Les prix moyens ont augmen
te d'environ 7 a 8 %. En 1992, les expeditions totales 
ont ete evaluees a 601 263 t d'une valeur de 
235,8 millions de dollars, comparativement aux 
chiffres revises pour les expeditions de 1991 qui 
s'elevent a 686 008 t d'une valeur de 271,0 millions 
de dollars. Cette diminution de 12,4 % des expedi
tions est attribuable a la fermeture de !'exploita
tion de la Colombie-Britannique a Cassiar et a des 
reductions de production a la mine Jeffrey au 
Quebec. La demande de fibres courtes est demeuree 
faibl~. Selan les estimations du Bureau of Mines 
des Etats-Unis, les importa~ons d'amiante en prove
nance du Canada vers les Etats-Unis ont atteint 
environ 32 OOO t en 1992, comparativement a 
34 525 ten 1991. Cette baisse de 7 % des importa
tions est encore causee par !'application du regle
men~ de !'Environmental Protection Agency (EPA) 
des Etats-Unis, adopte en 1989 et interdisant !'uti
lisation de l'amiante; toutefois, cette decision est 
maintenant renversee. 

En 1992, les exportations canadiennes devraient 
atteindre environ 580 OOO t, ce qui represente une 
baisse de 15,5 % par rapport a l'annee precedente. 
La valeur de ces exportations devrait diminuer 

d'environ 20,2 % parce que les fibres produites a 
l'ex~loitation de Cassiar, avant sa fermeture, 
avruent une valeur unitaire elevee comparative
ment au reste de la production. Les exportations de 
janvier a septembre 1992 ont totalise 434 908 t, 
evaluees a 253,8 millions de dollars, comparative
ment a 474 289 t, evaluees a 289,4 millions de dollars 
pour la meme periode en 1991. 

A cause de la fermeture de la mine Cassiar, les 
emplois dans les secteurs de !'exploitation et du 
traitement de l'amiante ont encore diminue. 

UTILISATIONS DE L' AMIANTE 

«Amiante» est un terme general designant plu
sieurs silicates hydrates fibreux que l'on trouve a 
l'etat naturel. Ils sont divises en deux groupes de 
base : la serpentine et les amphiboles. Le chrysotile 
est le seul membre du groupe de la serpentine tandis 
que le groupe des amphiboles comprend la crocidolite, 
l'amosite, l'anthophyllite, l'actinolite et la tremolite. 
De tous ces mineraux, le chrysotile est le moins 
nocifpour la sante et c'est aussi le seul extrait au 
Canada. A mains que les poumons ne soient sur
charges, le chrysotile, qui reagit a l'acide, a tendance 
a se dissoudre dans ceux-ci. Il n'a pas tendance a 
jouer le role d'irritant comme les autres types de 
fibres. La plupart des problemes associes a l'amiante 
en general, et au chrysotile en particulier, etaient 
causes par les conditions de travail insalubres qui 
existaient au debut du siecle. Depuis que les condi
tions de travail se sont considerablement ameliorees 
les dangers associes a l'amiante ont enormement ' 
diminue. 

En consideration de leurs proprietes chimiques et 
physiques, les fibres d'amiante constituent un 
materiau tres utile qui a ete, et est encore, large
ment utilise dans le monde entier. Au Canada, les 
fibres d'amiante chrysotile sont classees en sept 
groupes, chacun comportant des sous-categories. 
Les fibres les plus longues appartiennent au groupe 1 
et les plus courtes au groupe 7. Par ordre decroissant 
de longueur, l'amiante a ete utilise dans les textiles 
le vetement, les emballages, les garnitures de frein~ 
tissees, les gamitures d'embrayage, les materiaux 
d'isolation electrique, les matieres isolantes contre 
les hautes pressions et le milieu marin, le tuyau 
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Figure 1 
Exportations canadiennes de l'amiante, de 1974 a 1991 
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SouRCES: Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 

d'amiante-ciment, les produits d'amiante-ciment 
(tales, moulures, etc.), lesjoints d'etancheite statique, 
les produits de papier, les revers de feuilles de 
vinyle et les cartons. Les fibres les plus courtes 
(groupe 7) sont employees clans les garnitures de 
freins et les embrayages moules et comme matiere 
de charge clans les tuiles de parquet en vinyle et en 
asphalte, le ciment, les plastiques, les revetements 
de toiture et les materiaux d'etancheite. Cependant, 
85 % de l'amiante est utilise aujourd'hui clans les 
produits en amiante-ciment. Les produits peu <lenses 
et friables comme les produits de papier ne sont 
plus commercialises. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

En 1992, les faits nouveaux au Canada avaient un 
lien avec les societes J.M. Asbestos Inc., LAB 
Chrysotile, Inc., Princeton Mining Corporation (a 
Cassiar ), Teranov Mining Corporation et le gouver
nement du Quebec. 

La societe J.M. Asbestos Inc. a reduit sa capacite 
de production d'environ 50 OOO t pour la faire passer 
a 250 OOO t; elle voulait ainsi concentrer ses efforts 
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sur la realisation de la phase D qui avait ete sus
pendue en attendant le jugement de la Cour 
d'appel sur le reglement de l'EPA adopte en 1989 
et interdisant !'utilisation de l'amiante. Lorsque les 
travaux seront termines, la societe aura acces a 
des reserves qui lui permettront de rester en 
exploitation jusqu'a l'an 2005. Elle prevoit revenir 
a sa capacite de production initiale de 300 OOO t/a 
d'ici 1995. 

Si l'on se base sur la hausse de la production et du 
volume des ventes, LAB Chrysotile, Inc. a connu 
une tres bonne annee, meme meilleure qu'en 1991. 
La societe prevoit terminer !'amelioration technolo
gique de l'usine de traitement de Black Lake d'ici a 
la fin de 1993. La capacite de production annuelle 
devrait ainsi augmenter de 5 a 10 %. La mine 
Black Lake repose sur des reserves prouvees equi
valant a 21 ans d'exploitation. 

Teranov Mining Corporation, le meilleur soumis
sionnaire pour l'equipement d'extraction par voie 
humide de la Baie Verte Mines Reprocessing Inc., 
a recommence a produire en avril 1992 apres une 
fermeture de quatre mois a cause de problemes 
concernant le gel des residus. Au cours de l'annee, 



la production a ete freinee par des problemes lies a 
la repartition des fibres dans les residus. Comme 
en 1991, I' exploitation a ete de nouveau temporaire
ment fermee en decembre 1992, mais la societe 
devrait reprendre ses activites en mars 1993. On 
s'attend ace que la fermeture de cet hiver soit la 
derniere et que, dans l'avenir, !'exploitation 
d'extraction par voie humide fonctionnera pendant 
toute l'annee. Le gouvernement de Terre-Neuve 
realise actuellement un programme de forage au 
diamant pour evaluer les reserves souterraines a 
Baie Verte et ce, dans le cadre d'une etude de faisa
bilite portant sur une mine souterraine qui serait 
exploitee dans un proche avenir. Actuellement, 
72 personnes travaillent a Baie Verte. On prevoit 
que le seul retraitement des residus pourrait pro
longer !'exploitation d'amiante pendant une periode 
d'une vingtaine d'annees. 

La societe Cassiar Mining Corporation, qui avait 
beneficie de la protection prevue dans la Loi sur les 
arrangements avec les creanciers de compagnies, a 
ete forcee par ses creanciers de declarer faillite le 
4 fevrier 1992. Cette decision a ete provoquee par 
le fait que Cassiar avait besoin d'argent comptant 
pour poursuivre ses activites a la nouvelle mine 
souterraine de McDame et qu'elle n'a pas reussi a 
conclure un accord avec ses principaux creanciers 
concernant une nouvelle reorganisation. Cassiar a 
ete mise sous sequestre sous les auspices de la 
societe Arthur Andersen & Co. De nombreux essais 
pour trouver un nouveau proprietaire ont echoue 
et a la suite de l'echec de l'offre la plus prometteuse 
faite par Black Swan Gold Mine, il a ete decide de 
liquider les actifs de la societe a une enchere tenue 
en septembre 1992. La fermeture permanente des 
installations de la societe Cassiar a fait perdre leur 
emploi a environ 450 personnes. La fermeture de 
la mine a fait disparaitre l'espoir de voir construire 
une usine d'extraction par voie humide pour retraiter 
les 16 Mt de residus de l'ancienne mine a ciel ouvert. 

L'annee 1992 a ete decisive pour l'industrie quebecoise 
de l'amiante. Le gouvernement de cette province a 
decide de vendre les parts qu'elle possedait dans 
l'industrie de l'amiante apres avoir investi environ 
500 millions de dollars au cours des annees passees. 
Le 2 septembre 1992, le gouvernement du Quebec 
a donne la permission a la Societe nationale de 
l'amiante (SNA) de vendre ses parts a la Societe 
d'Exploration miniere Mazarin Inc. pour la somme 
de 34,3 millions de dollars. Pour ce montant, cette 
derniere a obtenu un bloc de controle de 54,6 % 
dans la Societe Asbestos Limitee et une part de 
100 % dans les societes Les Mines d'Amiante Bell, 
Ltee et Atlas-Turner. Sur le plan financier, la 
Societe d'Exploration miniere Mazarin Inc. a verse 
2 millions de dollars et dispose de 10 ans pour 
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rembourser les 32,2 millions de dollars restants 
plus les inten~ts a partir des profits prevus. Par 
cette transaction, la societe a obtenu une participa
tion en capital de 45 % de LAB Chrysotile, une 
societe en nom collectif qui gere trois mines, soit 
les mines Black Lake, Bell et British Canadian, 
que controle M. Jean Dupere par l'intermediaire de 
Lac d'Amiante du Quebec, Ltee. 

SITUATION MONDIALE ET FAITS 
NOUVEAUX EN MATIERE 
DE REGLEMENTATION 

Le ministere de la Justice des Etats-Unis etait d'avis 
que l'EPA avait peu ou pas de chance de gagner un 
appel dujugement rendu le 18 octobre 1991 par la 
Fifth Circuit Court of Appeals de la Nouvelle
Orleans (E.-U.). Ainsi, l'EPA n'a pas obtenu la per
mission de demander une revision par la Cour 
supreme des Etats-Unis. Dans sa croisade contre 
l'amiante, l'EPA doit choisir entre trois possibilites : 
i) adopter un nouveau reglement d'interdiction, ce 
qui leur prendrait uncertain temps etant donne 
que la plupart des travaux anterieurs ne peuvent 
etre utilises selon la decision de la Cour d'appel; 
ii) faire modifier la Toxic Substances Control Act ou 
iii) demander au Congres d'adopter une loi unique 
bannissant !'utilisation d'amiante. Entre-temps, 
l'EPA a declare qu'elle reexaminerait les produits 
touches par le jugement de la Fifth Circuit Court of 
Appeals et qu'elle prendra toutes les mesures 
necessaires pour evaluer les dangers concernant 
!'utilisation de ces produits. 

L'organisme ne semble pas avoir accepte la decision 
renversant le reglement de 1989 interdisant !'utili
sation d'amiante comme en temoigne un avis de 
mesure de controle. Cet avis visant a interdire ou 
limiter fortement l'emploi d'un produit chimique, 
en !'occurrence l'amiante, a ete envoye au programme 
conjoint de !'Organisation des Nations Unies pour 
l'alimentation et l'agriculture (FAO) et le Programme 
des Nations Unies pour l'environnement (PNUE). 
Dans ce document l'EPA soutient que, selon son 
interpretation, la plupart des produits en amiante 
et leurs usages sont toujours assujettis a ce regle- . 
ment qui fut renverse. Au contraire, la decision de 
la Cour d'appel indique clairement que seuls les 
produits bannis, non fabriques ou importes aux 
Etats-Unis avant !'adoption du reglement d'inter
diction en 1989, sont encore interdits. De plus, 
dans une lettre envoyee aux trois principaux fabri
cants d'automobiles des Etats-Unis, l'EPA a claire
ment enonce qu'«(elle) etait interessee a s'assurer 
que l'elimination graduelle de l'amiante dans les 
nouveaux vehicules se poursuive et ce, malgre la 
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decision de la Cour qui a annule et renvoye la 
grande partie du reglement portant sur !'interdic
tion d'utiliser de l'amiante et sur son elimination 
graduelle». (traduction libre) L'EPA a egalement 
soutenu qu'il ex.istait des produits de remplacement 
dans toutes les applications. Dans leur reponse, les 
trois fabricants ont souligne que, contrairement a 
la declaration de l'EPA, il n'existait pas de produits 
de remplacement dans toutes les applications. Ils 
ont aussi ajoute qu'a peu pres 20 % de leur produc
tion, surtout dans la fabrication de camions, contient 
de l'amiante et que cette situation ne changerait 
pas aussi longtemps qu'un produit de remplace
ment approprie offrant le meme niveau de securite 
pour l'utilisateur n'aura pas ete elabore. 

Le 8 juin 1992, l'Occupational Safety and Health 
Administration (OSHA) des Etats-Unis a deregle
mente les varietes de textures non fibreuses de la 
tremolite, l'anthophyllite et l'actinolite qui etaient 
visees par les normes sur l'amiante de l'organisme. 
On a evalue qu'environ 600 OOO travailleurs des 
industries de la construction, de la peinture, des 
tuiles et de la poterie seraient touches. Les specia
listes des questions medicales et de la sante profes
sionnelle considerent que c'est la nature fibreuse 
de l'amiante qui, en exces, nuit a la sante; par 
consequent, une telle dereglementation ne devrait 
pas soulever de problemes de sante. Les mineraux 
de textures non fibreuses seront maintenant regle
mentes conformement a la norme de l'OSHA sur 
les particules non autrement reglementees; cette 
derniere stipule que !'exposition ne doit pas depasser 
des concentrations de poussieres totales de 
15 milligrammes de poussiere par metre cube d'air 
(mg/m3) avec une fraction inhalable de 5 mg/m3. 

En 1992, les nouvelles normes de l'EPA sur l'eau 
potable pour 33 contaminants, y compris l'amiante, 
sont entrees en vigueur. Ces normes stipulent que 
la concentration d'amiante ne doit pas depasser 
7 millions de fibres par litre d'eau et que la longueur 
des fibres doit etre superieure a 10 micrometres de 
longueur. 

Le Building and Construction Trades Department 
de l'American Federation of Labour and Congress 
of Industrial Organizations (Federation americaine 
du travail et Congres des organisations industrielles) 
aux Etats-Unis a recommande que l'OSHA deter
mine une limite d'exposition admissible (PEL) de 
1,0 fibre par centimetre cube (f/cm3) comme 
moyenne ponderee en fonction du temps (Time
Weighted Exposure [TWA]) dans le cas des fibres 
inhalables de fibre de verre. Les auteurs ont indique 
que la recommandation refletait la situation 
actuelle de leur comprehension des risques que ces 
fibres puissent provoquer le cancer de l'appareil 

respiratoire chez les travailleurs exposes et ce, compte 
tenu des suggestions mais sans confirmation. Une 
limite d'exposition admissible de 0,1 f/cm3 a ete 
recommandee pour les fibres de ceramique refrac
taire inhalables en se basant sur le fait que les etudes 
sur !'inhalation par des animaux de laboratoire ont 
demontre que le potentiel cancerigene de ces fibres 
est semblable a celui de l'amiante. 

En 1992, l'associationjaponaise de l'amiante a tra
vaille a faire respecter par ses societes membres 
ses nouvelles normes etablies en 1991. Ces nouvel
les normes sur les poussieres d'amiante dans l'air 
sont de 1 f/cm3 pour le chrysotile et de 0,5 f/cm3 
pour l'amosite. Ces normes ont ete etablies non 
seulement pour les niveaux de concentration en 
milieu de travail, mais egalement pour les niveaux 
d'exposition professionnelle. L'association japonaise 
de l'amiante est egalement d'avis que !'utilisation 
controlee de l'amiante, preconisee par !'Organisation 
internationale du travail (OIT), est possible. Le 
Japon fait preuve d'un esprit tres progressiste en 
etablissant des normes sur les concentrations pro
fessionnelles de fibres ou de poussieres incluant 
l'amiante, mais non limitees a ce mineral. 

Toute mention de l'amiante a ete eliminee de 
l'Agenda 21 lors de la derniere reunion preparatoire 
de la Conference des Nations Unies sur l'environne
ment et le developpement (CNUED) tenue a New 
York en mars 1992. L'Agenda 21 etait le plan 
d'action de la CNUED qui a eu lieu enjuin 1992 a 
Rio de Janeiro (Bresil). Cette conference avait 
comme principal objectif d'etablir un plan d'action 
sur les questions concernant l'environnement et le 
developpement economique pour le XXJe siecle. A 
la demande du Venezuela, appuye par la Colombie, 
la premiere mention de l'amiante avait ete faite a 
Geneve, lors de la troisieme reunion preparatoire 
de la Conference. Pour le Canada, !'utilisation 
controlee demeure le choix le plus sense pour proteger 
les travailleurs, le grand public et l'environnement. 

L'Allemagne a commence a elaborer sa propre loi 
pour interdire !'importation de produits et de mate
riaux de construction contenant de l'amiante. Cette 
loi s'appelleAsbestverbotsverordnung. En 1992, le 
ministere du Travail d'Allemagne a annonce que 
son pays serait le premier a bannir l'amiante et 
que cette interdiction entrerait en vigueur a la fin 
de 1994. Toutes les utilisations de l'amiante seront 
ainsi bannies et plus aucun materiau en contenant 
ne sera dorenavant importe ou produit. L'Allemagne 
continue d'encourager les membres de la Communaute 
europeenne a suivre son exemple. Les motivations 
de l'Allemagne sont surtout de nature economique 
etant donne qu'il est le plus grand pays producteur 
de fibres synthetiques d'Europe. En 1991, 



l'Allemagne a importe quelque 3777 t d'amiante du 
Canada. 

L'Italie a egalement adopte une loi qui interdira la 
production, le commerce et l'emploi d'amiante d'ici 
1995. La loi italienne (loi 257) a ete approuvee le 
27 mars 1992. Conformement a cette loi, tous les 
produits contenant de l'amiante seront graduelle
ment elimines d'ici deux ans. Les plaquettes de 
frein et les filtres de boisson seront elimines au 
cours de la premiere annee. Jusqu'a maintenant, 
aucune exception permanente n'a ete accordee. La 
loi 257 prevoit egalement une nouvelle concentra
tion maximale admissible de fibres d'amiante chry
sotile de 0,6 f/cm3; l'ancienne concentration (1 f/cm3) 
etait conforme a la directive 83/477/CEE de la 
Communaute europeenne. Cette loi prevoit des 
fonds importants pour le nettoyage de la mine 
d'amiante Balangero, qui a ete achetee et fermee 
par un conglomerat anti-amiante. En 1991, l'Italie 
a importe quelque 41254 t d'amiante du Canada. 

Le gouvernement des Pays-Bas etudie la possibilite 
d'adopter une loi qui bannirait l'amiante a compter 
du ler juillet 1993. Cette loi interdirait le traite
ment et !'utilisation d'amiante aux Pays-Bas. 
L'entreposage d'amiante et de produits contenant 
de l'amiante ne serait plus permis. Ce projet de 
reglementation est perc;:u comme un geste politique 
visant a s'assurer de l'appui des syndicats du pays 
qui avaient des idees tres negatives au sujet de 
l'amiante. En 1991, les Pays-Bas ont importe quelque 
3288 t d'amiante du Canada. 

Malgre ces interdictions par certains Etats membres, 
la Communaute europeenne continue d'appuyer un 
usage controle. 

En Finlande, le Conseil d'Etat a decide d'interdire 
la fabrication et !'importation d'amiante a compter 
de 1993 et !'utilisation de produits contenant de 
l'amiante a compter de 1994. Cette decision, bien 
qu'elle soit decevante, etait previsible etant donne 
que les importations d'amiante en Finlande ont 
cesse il y a'trois ans, lorsqu'on a interrompu la 
fabrication de produits comportant de l'amiante. 
Les importations actuelles de produits contenant 
de l'amiante comprenaient des plaquettes de frein 
et divers types d'emballage pour l'industrie du 
traitement. 

La Pologne est egalement sur le point d'adopter un 
reglement sur !'utilisation de l'amiante. D'ici 1996, 
la consommation d'amiante sera reduite de 50 % 
par rapport au niveau actuel et l'amiante pourrait 
etre totalement eliminee d'ici l'an 2000. Les condi
tions de travail en Pologne sont de plus en plus 
nefastes et l'Institut de l'amiante, dont le siege 
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social se trouve a Montreal, a tenu des colloques 
sur la sante et la securite coparraines par l'OIT. 

En Russie, la mine d'amiante Uralasbest, la plus 
importante installation de production d'amiante au 
monde, avec une capacite de production de 1,4 Mt/a, 
a ferme pendant un mois et demi en juillet et aout 
1992, pour des raisons principalement financieres. 
L'argent necessaire pour financer les operations 
n'a pu etre obtenu etant donne que les prix de 
l'amiante sont fixes, contrairement au prix des autres 
materiaux qui varient selon l'offre et la demande. 
En 1992, la production devrait chuter d'environ 30 % 
par rapport a celle de l'annee precedente. La meme 
situation est prevue pour 1993. 

NOUVEAUX FAITS SCIENTIFIQUES 

En 1992, M. Irving J. Selikoff est decede; il tra
vaillait au Mount Sinai Medical Centre and School 
of Medicine. M. Selikoff etait le chef de file de la 
croisade anti-amiante aux Etats-Unis. Avant de 
s'interesser activement a l'amiante, il avait mis au 
point un traitement de la tuberculose qui est toujours 
largement utilise. Ses travaux ont surtout porte 
sur I' exposition des travailleurs de !'isolation aux 
Etats-Unis et ils ont servi dans une large mesure 
aux groupes anti-amiante du monde entier dans 
leurs essais pour bannir ce produit. A la lumiere de 
certaines nouvelles donnees scientifiques, les tra
vaux de M. Selikoff ont ete critiques; on met en 
doute plus particulierment sa prevision sur la 
vitesse a laquelle les personnes seraient atteintes 
du cancer des poumons apres une exposition a 
l'amiante. L'inhalation d'air contenant une concen
tration elevee de poussieres pendant une periode 
prolongee a cause, chez ces travailleurs, des maladies 
relatives a la forte concentration d'amiante. Ils ont 
non seulement utilise le chrysotile, mais egalement 
la crocidolite, l'amosite et la tremolite. Ses travaux 
ont donne lieu a des milliers de poursuites qui 
alourdissent actuellement le systeme judiciaire 
americain et qui ont cause la faillite de plusieurs 
societes, ce qui coute plusieurs centaines de millions 
de dollars a l'industrie de l'amiante. 

Un important atelier portant sur «la persistance 
biologique des fibres synthetiques et des mineraux 
inhalables» a eu lieu a Lyon (France) du 7 au 
9 septembre 1992; cet atelier etait parraine par le 
Centre international de recherche sur le cancer 
(CIRC). L'une des principales presentations de 
l'annee a ete celle de MM. F.D.K. Liddell, AD. 
McDonald et J.C. McDonald lors de la 9e edition de 
!'International Symposium on Epidemiology in 
Occupational Health tenu a Cincinnati en septembre 
1992. Leur etude intitulee «1891-1920 Birth Cohort 
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of Quebec Chrysotile Miners and Millers: A 
Preliminary Report on Mortality to 1988» est la 
plus vaste jamais realisee aupres de travailleurs 
exposes au chrysotile. Les observations ont porte 
sur une meme cohorte de naissance de pres de 
11 OOO travailleurs dans les mines et les usines de 
traitement d'amiante chrysotile au Quebec. Les 
auteurs ont demontre qu'il n'y avait pas d'indice 
epidemiologique d'augmentation du cancer du 
poumon chez les travailleurs exposes pendant au 
moins 20 ans a des niveaux de concentration de 
fibres de chrysotile pouvant se rendrejusqu'a 50 fi'cm3. 
Ces niveaux d'exposition sont considerablement plus 
eleves que ceux d'aujourd'hui qui sont de moins de 
1 fi'cm3 dans les mines et les usines de traitement 
du Quebec. Soulignons que !'Organisation mondiale 
de la sante (OMS) preconise des concentrations 
professionnelles de 1 fi'cm3. Les auteurs indiquent 
egalement que les avertissements en rapport avec 
les dangers de l'amiante, qui sont relies presque 
exclusivement a la fumee de cigarette, n'ont pas 
ete consideres dans certaines etudes anterieures, 
alors que pratiquement tous les cas de maladie 
concernant l'amiante ont ete releves chez des 
fumeurs. 

Une nouvelle etude sur les poussieres d'amiante 
dans l'air des immeubles a ete diffusee a la fin de 
1992; elle complete le rapport de 1991 du Health 
Effects Institute-Asbestos Research des Etats-Unis. 
Cette etude, menee par MM. B. Price et KS. Crump, 
est intitulee Exposure Inferences from Airborne 
Asbestos Measurements in Buildings. Il y est montre 
que «les travaux d'entretien et de reparation courants 
sur des materiaux contenant de l'amiante n'ont pas 
pour effet de modifier significativement les concen
trations moyennes d'amiante dans les immeubles» 
et que «gerer l'amiante en place est sans danger et 
rentable>>. 11 est egalement demontre que «les travailleurs 
ayant eu une formation appropriee ne deplacent 
l'amiante que rarement, pour de courtes periodes de 
temps et avec des expositions minimales a l'amiante». 
On a en outre trouve que !'exposition des occupants 
dans les immeubles dont les materiaux contiennent 
de l'amiante varie en moyenne entre 0,00003 fi'cm3 
et 0,00075 fi'cm3. Ces concentrations correspondent 
respectivement aux dangers que represente une 
exposition de 0,5 par million a 1,2 par cent mille 
pendant 40 ans. 

MATERIAUX DE REMPLACEMENT 
DE L' AMIANTE 

D'autres materiaux fibreux, dont plusieurs rempla
cent l'amiante, commencent a faire l'objet d'une 
analyse de plus en plus approfondie en milieu de 
travail. Le rapport 1991 du Health Effects Institute 

Asbestos Research des Etats-Unis faisait etat des 
preoccupations exprimees relativement aux mate
riaux de remplacement de l'amiante et indiquait 
que «etant donne le nombre croissant de differents 
types de fibres artificielles qui ont commence a 
remplacer l'amiante, apres !'elimination graduelle 
de celle-ci, il faudrait que ces materiaux fassent 
l'objet de caracterisations et d'essais biologiques 
pousses avant leur dissemination dans l'environne
ment humain». Dans une recente etude du 
Programme international de l'OMS sur la securite 
des substances chimiques (PISC), intitulee Report 
on Synthetic Organic Fibres, il est recommande que 
toutes les fibres qui sont inhalables et persistantes 
biologiquement soient testees pour leur toxicite et leur 
pouvoir cancerigene. De plus, le rapport indique que 
<<les expositions a ces fibres doivent etre autant 
controlees que l'amiante jusqu'a ce que les donnees 
recueillies justifient une diminution du controle». 

A I' atelier de septembre 1992 tenu a Lyon sur «la 
persistance biologique des fibres synthetiques et 
des mineraux inhalables», plusieurs interventions 
ont ete faites concernant les materiaux de rempla
cement. Au sujet de la fabrication de la fibre de 
verre, M. J.R. Bender, vice-president de la societe 
Owens Corning, a indique que la composition de la 
fibre de verre varie pour permettre le formage et la 
fonction ultime, et que la dissolution est principale
ment fonction de la composition. M. A. Morgan de 
la societe Harwell a declare que les fibres de verre 
a haute teneur en aluminium sont plus durables 
que celles a faible teneur, et que la laine de roche 
est relativement insoluble. La durabilite (ou persis
tance biologique) des fibres dans les poumons est 
connue comme un facteur critique de !'incidence de 
la maladie. Il est maintenant reconnu que certaines 
fibres synthetiques minerales sont eliminees beaucoup 
plus lentement que d'autres. Cette situation se 
compare a celle des fibres d'amiante pour lesquelles 
il a ete etabli que les fibres de chrysotile s'eliminent 
en quelques semaines ou quelques mois tandis que 
les fibres de crocidolite, d'amosite et d'anthophyllite 
peuvent prendre plusieurs decennies. 

Cree en 1991, !'International Fibre Safety Group 
(IFSG) a re~u pour mandat de promouvoir l'utilisa
tion securitaire non seulement de l'amiante mais 
egalement de toutes les fibres naturelles et artifi
cielles qui presentent des dangers connus ou possibles 
pour la sante. C'est pourquoi il a conclu un protocole 
d'entente avec l'OSM pour appuyer son projet sur 
«l'harmonisation des methodes et !'assurance de la 
qualite dans le processus d'evaluation de !'exposi
tion aux contaminants dans l'air des milieux de 
travail - amiante et autres fibres a risque». Ce projet 
vise les trois objectifs suivants : i) normaliser les 
methodes de comptage de toutes les fibres aeriennes; 



ii) etablir un schema international d'assurance de 
la qualite pour ameliorer le rendement du comptage 
a l'echelle mondiale; iii) mettre au point du materiel 
de formation et entreprendre des projets educatifs 
et de formation. L'Organisation internationale du 
Travail COIT) a egalement communique avec l'IFSG 
afin de coparrainer les programmes de formation. 

PERSPECTIVES 

Le renversement en 1991 du reglement sur 
l'amiante de l'EPA a certainement eu des effets 
positifs sur l'industrie canadienne de l'amiante en 
attenuant la tendance a la baisse des exportations 
canadiennes vers les Etats-Unis. Les produits 
d'amiante-ciment sont encore les produits preferes; 
ils devraient gagner la faveur des utilisateurs au 
cours de la prochaine annee malgre la concurrence 
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croissante que leur font les fibres de remplace
ment, le polychlorure de vinyle (PVC), la fonte et 
l'acier. Il y a egalement certains signes d'une petite 
reprise sur le marche des garnitures de frein de 
rechange, et les prochaines annees devraient etre 
cruciales pour ce marche. Les pays asiatiques sont 
encore les principaux marches pour les fibres 
d'amiante du Canada, mais les marches dans les 
pays d'Amerique du Sud devraient s'accroitre. La 
production canadienne devrait demeurer stable en 
1993 et en 1994; elle devrait de nouveau s'accroitre 
en 1995 lorsque la societe J.M. Asbestos Inc. pro
duira de nouveau a sa capacite initiale de 300 OOO t/a 
apres que les travaux de la phase D lui auront 
donne acces a d'autres reserves. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 
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TARIFS DOUANIERS 

Canada Etats-Unis 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada 

2524.00.10 Amiante brut en franchise en franchise en franchise en franchise 
2524.00.90 Autres 8% 5% en franchise en franchise 

6811.10 Plaques ondulees en amiante-ciment, 8% 5% en franchise en franchise 
cellulose-ciment ou similaires 

6811.20 Autres plaques, n.m.a., panneaux, 8% 5% en franchise en franchise 
carreaux, tuiles et articles similaires en 
amiante-ciment, cellulose-ciment ou 
similaires 

6811.30 Tubes, tuyaux et raccords de tubes et 8% 5% en franchise en franchise 
tuyaux en amiante-ciment, cellulose-ciment 
ou similaires 

6811.90 Autres ouvrages, n.m.a., en amiante- 8% 5% en franchise en franchise 
ciment, cellulose-ciment ou similaires 

6812.10 Amiante travaille, en fibres; melanges a 8% 5% en franchise en franchise 
base d'amiante OU a base d'amiante et de 
carbonate de magnesium 

6812.20 Laine et fils en amiante 12,5% x en franchise en franchise 
6812.30 Cordes et cordons, tresses ou non, en 12,5% x en franchise en franchise 

amiante 
6812.40 Tissus et etoffes de bonneterie en amiante 8% 5% en franchise en franchise 
6812.50 Vetements, accessoires du vetement, 25% x en franchise o,6% a. 2,5 % 

chaussures et coiffures en amiante 
6812.60 Papier, cartons et feutres en amiante 8% 5% en franchise en franchise 
6812.70 Feuilles en amiante et elastomeres 8% 5% en franchise en franchise 

comprimes, pour joints, meme presentees 
en rouleaux 

6812.90.10 Courroies en amiante 17,5 % 7,5% en franchise en franchise 
6812.90.90 Autres produits ouvres d'amiante, n.m.a. 8% 5% en franchise en franchise 

6813.10.10 Garnitures de freins et plaquettes a base 11,3% en franchise 5,6 % en franchise 
d'amiante pour vehicules automobiles des 
nos 87.02, 87.03, 87.04 ou 87.05 

6813.10.90 Autres garnitures de freins et plaquettes a 8% 5% 4,0% en franchise 
base d'amiante 

6813.90.10 Garnitures d'embrayage a base d'amiante 11,3% 7,5% 5,6% en franchise 
pour vehicules automobiles des nos 87.02, 
87.03, 87.04 OU 87.05 

6813.90.90 Autres garnitures de friction a base 9,2 % 2,5% 4,6% en franchise 
d'amiante et ouvrages, n.m.a. 

Sources: Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United 
States, 1992. 
NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
n.m.a. : non mentionne ailleurs. 
Remarque : Le gouverneur en conseil peut, sur recommandation du ministre des Finances, par decret, remplacer dans le Tari! de 
preference general le symbole «X» par un taux de droits de douane. 
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TABLEAU 1. CANADA PRODUCTION ET COMMERCE DE L'AMIANTE2 EN 1991 ET 1992 

No tarifaire 1991 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

PRODUCTION (expeditions)1 
Selan le genre 

Amiante brut, groupes 1 et 2 
et autres fibres traitees n.d. n.d. 
Groupe 3, fibre a filer 7 930 6 026 n.d. n.d. 
Groupe 4, fibre a bardeau 159 769 93 021 n.d. n.d. 
Groupe 5, fibre a papier 167 807 84 274 n.d. n.d. 
Groupe 6, slue 231 851 66 419 n.d. n.d. 
Groupe 7, rebuts 118 651 21 290 n.d. n.d. 

Total 686 008 271 030 601 263 235 760 

Par province 
Quebec 613 682 226 338 574 OOO 224 826 
Colombie-Britannique 63 140 41 433 12 911 6 341 
Terre-Neuve 9 186 3 259 14 352 4 593 

Total 686 008 271 030 601 263 235 760 

EXPORTATIONS (De janv. a sept.) 
2524.00.10 Amiante brut 

~apon 2 036 640 1 180 405 
Etats-Unis 249 178 41 23 
Malaysia 17 6 42 15 

Total 2 302 824 1 263 443 

2524.00.21 Fibres traitees, categorie du groupe 3 
Pays de la CE (12)1 

Espagne 2 463 3 200 669 867 
France 80 111 582 591 
Royaume-Uni 277 377 423 549 
Italia 662 810 208 267 
Allemagne 84 99 67 97 
Portugal 160 246 70 95 
Belgique 107 135 

Total partial des pays de la CE 3 833 4 978 2 019 2 466 

Mexique 1 087 1 477 926 1 190 
Japan 711 1 037 647 958 
Goree du Sud 820 1 148 595 795 
lnde 884 1 239 570 748 
Colombia 130 169 450 585 
Israel 114 147 395 512 
Brasil 512 729 248 343 
Republique populaire de Chine 408 418 240 323 
Hongrie 19 24 175 232 
Turquie 1 305 1 653 167 217 
ThaTlande 205 227 139 179 
Autres pays 2 186 2 146 674 620 

Total 12 214 15 392 7 245 9 168 

2524.00.22 Fibres traitees, categories des 
groupes 4 et 5 

Pays de la CE (12)1· 
France 26 314 21 809 12 658 10 620 
ltalie 28 790 23 561 10 210 8 571 
Espagne 19 451 17 396 7 227 6 504 
Belgique 8 754 8 579 4 254 4 179 
Royaume-Uni 5 106 4 733 3 950 3 275 
Portugal 4 276 4 551 2 547 2 443 
lrlande 2 514 2 183 1 628 1 619 
Pays-Bas 3 110 3 309 1 306 1 386 
Allemagne 1 625 1 359 943 822 
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TABLEAU 1. {suite} 

No tarifaire 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

EXPORTATIONS (suite) 
Grace 278 295 300 359 
Danemark 25 17 49 34 

Total partiel des pays de la CE 100 243 87 792 45 072 39 812 

Tha'ilande 49 697 38 309 27 981 22 344 
Japan 34 165 29 129 16 930 13 656 
lnde 23 821 19 302 11 465 9 262 
Mexique 10 382 8 623 8 602 7 111 
Malaysia 14 875 11 913 8 953 7 016 
Brasil 6 316 5 958 5 912 5 233 
Nigeria 9 306 7 847 5 925 5 041 
Maroc 4 805 4 418 4 975 4 680 
Colombie 9 349 7 724 5 545 4 647 
Sri Lanka 3 879 3 687 4 OOO 3 889 
lndonesie 9 584 6 295 6 180 3 884 
Chi Ii 6 413 4 988 3 809 3 120 
Egypte 5 078 4 257 2 551 2 379 
Pakistan 2 360 1 867 2 590 2 148 
Etat des Emirats arabes unis 3 460 3 029 2 375 2 041 
Tunisia 2 420 2 235 1 960 2 003 
Algerie 15 210 10 535 1 698 1 374 
Angola 351 300 1 526 1 349 
Turquie 9 057 8 544 1 598 1 287 
Republique populaire de Chine 1 033 928 1 362 1 214 
Autriche 1 260 1 151 1 227 1 109 
Perou 2 067 1 658 1 346 1 079 
Etats-Unis 63 26 39 7 
Autres pays 15 983 15 119 9 189 8 062 

Total 341 177 285 634 182 810 153747 

2524.00.29 Fibres courtes, categories des 
groupes 6, 7 8 et 9 

Pays de la CE (12)1 
Espagne 6 798 2 679 5 242 2 203 
Italia 11 802 3 943 4 335 1 495 
France 9 605 2 920 4 643 1 370 
Belgique 5 885 2 099 3 644 1 353 
Portugal 3 212 1 385 2 577 998 
Royaume-Uni 3 965 1 344 2 263 837 
Grace 18 3 808 414 
Allemagne 2 068 575 895 289 
lrlande 1 890 735 630 262 
Danemark 843 370 322 150 
Pays-Bas 178 46 30 7 

Total partiel des pays de la CE 46 264 16 099 25 389 9 378 

Japan 59 934 22 235 52 873 20 220 
Corse du Sud 46 010 16 574 44 272 16 751 
Tha'ilande 48 497 21 050 26 467 11 547 
lnde 17 915 7 542 15 929 6 527 
Etats-Unis 33 530 9 982 23 937 6 362 
Mexique 15 810 5 888 9 743 3 302 
lndonesie 6 167 2 255 7 035 2 542 
Malaysia 6 629 2 454 4 535 1 698 
Brasil 4 135 1 165 4 538 1 534 
Colombia 4 812 1 729 3 232 1 431 
Taiwan 4 754 1 375 3 839 1 368 
Chi Ii 3 025 1 143 2 457 794 
Pakistan 933 366 1 578 647 
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TABLEAU 1. {suite} 

No tarifaire 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

EXPORTATIONS (suite) 
Turquie 4 764 2 137 1 675 614 
Nigeria 5 355 2 149 1 438 601 
Autres pays 21 826 7 963 14 653 5 164 

Total 330 360 122 106 243 590 90 480 

Total des fibres d'amiante brutes, traitees et courtes 686 053 423 956 434 908 253 838 

6811.10 Plaques ondulees en amiante-ciment, 
cellulose-ciment ou similaires 

Etats-Unis n.d. 574 n.d. 771 

Total n.d. 574 n.d. 771 

6811.20 Autres plaques, n.m.a., panneaux, 
carreaux, tuiles et articles similaires 
en amiante-ciment, cellulose-ciment 
ou similaires 

Etats-Unis n.d. 1 513 n.d. 606 
Allemagne n.d. 23 

Total n.d. 1 536 n.d. 606 

6811.30 Tubes, tuyaux et raccords de tubes et 
tuyaux en amiante-ciment, cellulose-
ciment ou similaires 

Etats-Unis n.d. 2 

Total n.d. 2 

6811.90 Autres ouvrages, n.m.a., en amiante-
cirT}ent, cellulose-ciment ou similaires 

Etats-Unis n.d. 47 n.d. 51 
Royaume-Uni n.d. 15 

Total n.d. 62 n.d. 51 

6812.10 Amiante travaille, en fibres; melanges a 
base d'amiante et de carbonate de 
magnesium 

Royaume-Uni n.d. 27 n.d. 93 
Chi Ii n.d. 58 
l?ingapour n.d. 29 
Etats-Unis n.d. 882 
Autres pays n.d. 29 n.d. 19 

Total n.d. 938 n.d. 199 

6812.20 Laine et fils en amiante 
Royaume-Uni 30 180 70 248 
Chi Ii 38 147 50 203 
Etats-Unis 29 256 15 111 
Autres pays 68 241 46 195 

Total 165 824 181 757 

6812.30 Cordes et cordons, tresses ou non, 
en amiante 

Etats-Unis n.d. 33 

Total n.d. 33 
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TABLEAU 1. (suite) 

No tarifaire 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

EXPORTATIONS (suite) 
6812.40 Tissus et etoffes de bonneterie 

en amiante 
Etats-Unis 48 451 46 517 
Royaume-Uni 45 290 21 150 
Autres pays 2 18 4 25 

Total 95 759 71 692 

6812.50 Vetements, accessoires du vetement, 
chaussures et coiffures en amiante 

Communaute des Etats 
independants n.d. 21 

Chi Ii n.d. 24 
Japon n.d. 13 
Singapour n.d. 36 
Autres pays n.d. 3 n.d. 4 

Total n.d. 76 n.d. 25 

6812.60 Papiers, cartons et feutres en amiante 
lndonesie n.d. 152 
Corea du Sud n.d. 63 
Etats-Unis n.d. 29 
Autres pays n.d. 41 n.d. 66 

Total n.d. 285 n.d. 66 

6812.70 Feuilles en amiante et elastomeres 
comprimes, pour joints, meme 
pre.sentees en rouleaux 

Etats-Unis n.d. 934 n.d. 819 
Autres pays n.d. 3 

Total n.d. 937 n.d. 819 

6812.90.10 Materiaux de construction en amiante 
Tha'ilande n.d. 140 n.d. 671 
Goree du Sud n.d. 1 228 n.d. 263 
Arabie Saoudite n.d. 104 
Singapour n.d. 23 n.d. 75 
Autres pays n.d. 261 n.d. 115 

Total n.d. 1 652 n.d. 1 228 

6812.90.90 Autres produits ouvres d'amiante, 
n.m.a. 

Etats-Unis n.d. 242 n.d. 25 
Cuba n.d. 109 n.d. 2 
Royaume-Uni n.d. 90 
Autres pays n.d. 53 n.d. 42 

Total n.d. 494 n.d. 69 

6813.10 Garnitures de freins et plaquettes a 
base d'amiante 

Etats-Unis n.d. 35 166 n.d. 35 568 
Autres pays n.d. 513 n.d. 253 

Total n.d. 35 679 n.d. 35 821 
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TABLEAU 1. {finl 

No tarifaire 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

EXPORTATIONS (fin) 
6813.90 Autres garnitures de friction a base 

d'arniante, n.m.a. 
Etats-Unis n.d. 1 239 n.d. 88 
Autres pays n.d. 94 n.d. 2 

Total n.d. 1 333 n.d. 90 

Total des exportations, produits ouvres d'amiante n.d. 45 184 n.d. 41 194 

IMPORTATIONS 
2524.00.10 Amiante brut 316 201 278 233 
2524.00.90 Autres 551 160 532 122 

6811.10 Plaques ondulees en amiante-ciment, n.d. 353 n.d. 213 
cellulose-ciment ou similaires 

6811.20 Autres plaques, n.m.a., panneaux, n.d. 731 n.d. 579 
carreaux, tuiles et articles similaires 
en amiante-ciment, cellulose-ciment ou 
similaires 

6811.30 Tubes, tuyaux et raccords de tubes et n.d. 927 n.d. 149 
tuyaux en amiante-ciment, cellulose-
ciment ou similaires 

6811.90 Autres ouvrages, n.m.a., en amiante- n.d. 158 n.d. 175 
ciment, cellulose-ciment ou similaires 

6812.10 Amiante travaille, en fibres; melanges n.d. 419 n.d. 309 
a base d'amiante et de carbonate de 
magnesium 

6812.20 Laine et fils en amiante 8 41 1 2 
6812.30 Cordes et cordons, tresses ou non, en n.d. 78 n.d. 36 

amiante 
6812.40 Tissus et etoffes de bonneterie en 46 646 31 340 

amiante 
6812.50 Vetements, accessoires du vetement, n.d. 154 n.d. 496 

chaussures et coiffures en amiante 
6812.60 Papiers, cartons et feutres en amiante n.d. 108 n.d. 83 
6812.70 Feuilles en amiante et elastomeres 88 1 143 163 1 555 

comprimes, pour joints, meme 
presentees en rouleaux 

6812.90.10 Courroies en amiante n.d. 6 
6812.90.90 Autres produits ouvres d'amiante, n.d. 3 209 n.d. 1 941 

n.m.a. 

6813.10 Garnitures de freins et plaquettes a n.d. 25 974 n.d. 28 629 
base d'amiante 

6813.90 Autres garnitures de friction a base n.d. 5 389 n.d. 3 734 
d'amiante, n.m.a. 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible ou sans objet; n.m.a : non mentionne ailleurs. 
1 La Communaute europeenne (CE) comprend la Belgique, le Danemark, la France, l'Allemagne, la Grace, l'lrlande, l'ltalie, le 
Luxembourg, les Pays-Bas, le Portugal, l'Espagne et le Royaume-Uni. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 2. PRODUCTEURS CANADIENS D'AMIANTE, EN 1992 

Producteur 

Teranov Mining Corporation 

LAB Chrysotile, lnc.1 

Lac d'Amiante du Quebec, 
Ltee (LAQ) 

Societe Asbestos Limitee 
Mine British Canadian 

Les Mines d'Amiante Bell, Ltee 

J.M. Asbestos Inc. 
Mine Jeffrey 

Cassiar Mining Corporation 

Total des quatre producteurs a la 
fin de l'annee 

Emplacement de 
la mine 

Baie Verte (T.-N.) 

Black Lake (Que.) 

Black Lake (Que.) 

Thetford Mines 
(Qua.) 

Asbestos (Que.) 

Cassiar (C.-B.) 

Capacite de l'usine 
minerai/jour fibres/an 

(tonnes) 

6 OOO 20 OOO 

9 OOO 160 OOO 

7 OOO 70 OOO 

2 700 70 OOO 

15 OOO 250 OOO 

5 OOO 100 OOO 

570 OOO 

1 Societe en nom collectif comprenant trois societes exploitantes. 

Observations 

Les activites de traitement des residus par 
voie humide ont debute en juillet 1991. 

La societe en nom collectif comprend Lac 
d'Amiante du Quebec, Ltee {55 %) et la 
Societe d'Exploration miniere Mazarin Inc. 
(45 %). 

Mine a ciel ouvert. Depuis septembre 1989, 
Lac d'Amiante du Quebec, Ltee appartient a 
M. Jean Dupere (president de LAB 
Chrysotile, Inc.) et a_Connell Bros. 
Company, Ltd. des Etats-Unis. 

Vente a La Societe d'Exploration miniere 
Mazarin Inc. le 2 septembre 1992. Mine a 
cial ouvert. 

Vente a La Societe d'Exploration miniere 
Mazarin Inc. le 2 septembre 1992. La mine 
souterraine a rouvert en janvier 1989. 

Mine a ciel ouvert (capacite reelle reduite de 
moitie depuis 1982). 

La societe a fait faillite le 4 fevrier 1992. 



TABLEAU 3. PRODUCTION D'AMIANTE ET EXPORTATIONS 
CANADIENNES, DE 1985 A 1992 

Fibre brute Fibre traitee Fibre courte 

(tonnes) 

PRODUCTIQN1 

1985 397 729 352 461 
1986 332 092 330 289 
1987 365 144 299 402 
1988 14 399 550 310 793 
1989 410 588 303 448 
1990 379 047 306 580 
1991 335 506 350 502 
1992dpr n.d. n.d. n.d. 

EXPORTATIONS 

1985 44 395 158 326 311 
1986 127 375 948 341 609 
1987 1 696 353 321 293 808 
1988 11 288 381 561 292 236 
1989 17 198 379 601 312 915 
1990 1 469 378 074 269 942 
1991 2 302 353 391 330 360 
19928 1 263 190 055 243 590 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible. 
a De janvier a septembre. 
1 Expeditions des producteurs. 
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Total 

750 190 
662 381 
664 546 
710 357 
714 036 
685 627 
686 008 
601 263 

721 513 
717 684 
648 825 
685 085 
709 714 
649 485 
686 053 
434 908 
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TABLEAU 4. PRODUCTION MONDIALE 
D1AMIANTE PAR PAYS, EN 1992 

Pays 

Communaute des Etats independants 
Canada 
Bresil 
Zimbabwe 
Chine 
Republique d'Afrique du Sud 
Etats-Unis 
Grece 
lnde 
Swaziland 
Colombia 
Yougoslavie 
Roumanie 
Egypte 

Total 

Tonnese 

2 200 OOO 
601 OOO 
250 OOO 
160 OOO 
220 OOO 
150 OOO 

18 OOO 
30 OOO 
27 OOO 
30 OOO 

3 500 
2 OOO 
3 600 

300 

3 695 400 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Bureau of 
Mines des Etats-Unis. 
e: estimation. 



Argent 

John Keating 

L 'auteur travaille pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-4409 

S elon des chiffres provisoires de l'organisme The 
Silver Institute, l'offre d'argent des pays de l'Ouest 
provenant des mines et de sources secondaires est, 
en 1992, essentiellement equivalente a celle de 1991, 
c'est-a-dire de 15 400 t. La demande industrielle, 
incluant le monnayage, devrait atteindre environ 
17 OOO t en 1992, comparativement a 16 837 t un an 
plus tot. La reduction des stocks du gouvernement 
aurait compense l'offre deficitaire qui en est resultee. 
Les stocks de la Bourse des metaux de New York 
se sont accrus en 1992 de 342 t, ce qui a eu pour 
effet d'exercer des pressions a la baisse sur les prix. 
Au cours de la meme annee, le prix de !'argent a 
chute, passant d'un sommet de 4,32 $ US l'once 
troy au milieu de janvier a 3,63 $/oz le 29 decembre. 
Le prix moyen de 1992 a ete de 3,94 $/oz. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

En 1992, la production d'argent a diminue pour la 
quatrieme annee consecutive pour s'etablir a 1147 t; 
elle avait atteint 1261 ten 1991. Cette baisse est 
attribuable a des fermetures de mines et a une 
reduction de la production decoulant du faible prix 
du metal OU de l'epuisement des reserves de minerais. 

En Colombie-Britannique, les reserves accessibles 
a ciel ouvert et les stocks de minerais a f aible teneur 
de la mine Equity Silver etaient epuises au quatrieme 
trimestre de 1992. Cependant, les travaux de forage 
accomplis durant le premier semestre de 1992 ont 
permis de delimiter des reserves souterraines 
d'environ 480 OOO t, titrant en moyenne 190 g/t 
d'argent, 4,5 git d'or et 0,7 % de cuivre. Les travaux 
preparatoires a !'exploration de la nouvelle zone 
souterraine ont commence durant le second semestre. 
II a ete indique que la nouvelle zone prolongera la 
duree de vie de la mine jusqu'au milieu de 1994, en 
se basant sur un taux d'exploitation de 1000 t/j. En 
preparation de la fermeture, la societe Mines 

d'Argent Equity Limitee a emis une lettre de credit 
de 37,5 millions de dollars canadiens a la province 
de la Colombie-Britannique. Le financement vise a 
couvrir les couts de traitement des effluents apres 
la fermeture ainsi que les frais de restauration du 
terril et du site de l'usine. La mine, ouverte en 1980, 
avait produit environ 2 158 200 kg d'argent, 15 500 kg 
d'or et 81 650 t de cuivre a la fin de 1992. 

La mine polymetallique Samatosum, qui appartient 
a la Minnova Inc. (70 %) et a la Rea Gold Corporation 
(30 %), a ferme en septembre en raison du manque 
de minerai. La mine, situee au nord de Kamloops, 
a ouvert en 1989 et a produit environ 361 OOO kg 
d'argent, 636 kg d'or, 4300 t de cuivre, 4850 t de 
plomb et 2500 t de zinc au cours de sa vie. Des steriles 
ont ete sans cesse intercales aux roches mafiques 
d'une forte teneur en carbonate pour reduire !'acidi
fication permettant ainsi de diminuer la pollution 
de l'environnement. Les travaux de remise en etat, 
termines en 1992, ont consiste de trois etapes : le 
remodelage, la restauration de la couverture vegetale 
et l'epandage d'engrais. L'amenagement de corridors 
d'arbres est prevu pour 1993. L'usine de. traitement 
des effluents sera egalement exploitee durant les 
periodes de ruissellement maximales pour deconta
miner les eaux de drainage superficiels supplemen
taires. 

Les etudes de faisabilite preliminaires de la propriete 
Eskay Creek indiquent qu'une exploitation de 400 t/j 
produirait 7775 kg d'or et 311 OOO kg d'argent par 
annee pendant une duree de vie de huit ans. L'acces 
a la propriete et la metallurgie complexe du minerai 
sont deux problemes a resoudre. Le gouvernement 
de la Colombie-Britannique a accepte de participer 
a la construction d'une route de 60 km dans la region 
d'Eskay Creek. Les problemes portant sur la 
metallurgie sont plus complexes. La recherche 
indique qu'entre 15 et 25 % de l'or peut etre extrait 
par separation gravitaire. De plus, une portion 
considerable du gisement est, rapporte-t-on, composee 
d'un minerai refractaire et contient un certain 
nombre d'impuretes, tels que le mercure et l'antimoine, 
qui doivent etre transformees en produit commercia
lisable ou en produit sans danger pour l'environne
ment. Le minerai contient egalement des particules 
carbonees actives qui peuvent adsorber l'or et l'argent, 
nuisant ainsi a leur extraction par cyanuration. Un 



70.2 ARGENT 

procede complexe faisant intervenir diverses techniques 
de recuperation de l'or et de l'argent est a l'etude. 
Ces techniques comprennent le traitement hydro
metallurgique (oxydation sous pression), la cyanuration 
et un nouveau procede comparable a la technique 
de traitement du lixiviat au charbon. D'autres essais 
sont prevus pour accroitre la recuperation de l'or et 
de l'argent. 

La Redfern Resources Ltd. est devenue l'unique 
proprietaire de la propriete Tulsequah Chief dans 
le nord de la Colombie-Britannique apres avoir fait 
l'acquisition de la part de 60 % de la Cominco Ltee 
dans cette propriete. Celle-ci recele des reserves 
indiquees par forage de 7,8 Mt titrant 110 git d'argent, 
2, 7 g/t d'or, 1,6 % de cuivre, 1,2 % de plomb et 6,5 % 
de zinc. 

Dans les Territoires du Nord-Ouest, la Minnova Inc. 
et la Corporation miniere Metall ont termine des 
forages sur plus de 18 OOO m sur la propriete de 
metaux communs du lac Izok, situee a 360 km au 
nord de Yellowknife. La propriete contient deux 
lentilles sulfurees massives peu profondes qui 
pourraient etre exploitees a ciel ouvert. Les nouveaux 
forages ont permis d'accroitre les reserves a 13,6 Mt 
titrant en moyenne 77,7 git d'argent, 1,6 % de plomb, 
14,6 % de zinc et 2,5 % de cuivre. On a egalement 
decouvert une nouvelle lentille, appelee Inukshuk, 
dont les reserves ont ete evaluees a 2 Mt, titrant en 
moyenne 8 % de zinc et 2 % de cuivre. D'autres tra
vaux de forage ainsi que des etudes Sur la metallurgie, 
le transport et l'environnement sont prevus pour 1993. 

La San Andreas Resources Corp. a entrepris des 
travaux de forage sur la propriete Prairie Creek, 
qui possede une forte concentration de sulfure, afin 
d'accroitre l'etendue des reserves, de decouvrir des 
minerais a haute teneur et de tester d'autres zones 
connues. La propriete est situee a plus de 300 km a 
l'ouest de Yellowknife. Les travaux anterieurs estimees 
par les freres Hunt au debut des annees 80 ont ete 
axes sur une mineralisation filonienne. Les reserves 
ont ete evaluees a 2 Mt titrant en moyenne 182 git 
d'argent, 11,75 % de zinc, 10,8 % de plomb et 0,42 % 
de cuivre. Les forages recents entrepris pour tester 
les structures de filons en profondeur ont recoupe 
des largeurs importantes d'une mineralisation de 
plomb-zinc-argent semblable a celle retrouvee a 
Pine Point, qui contenait egalement du cuivre et 
du cadmium. 

Au Quebec, le contrat de travail des ouvriers travaillant 
a l'affinerie CCR de cuivre-metaux precieux, propriete 
de la societe Mineraux Noranda Inc. a Montreal, 
est arrive a echeance le 30 mai 1992. Cette situation 
n'a pas influence la production, et un nouveau contrat 
de travail a ete conclu au milieu de juin. L'affinerie 

produit environ 715 400 kg/a d'argent, 31 100 kg/a 
d'or et 327 OOO t/a de cuivre. 

Les Ressources Aur Inc. (55 %) et La Societe 
Miniere Louvem inc. (45 %) ont annonce qu'elles 
prevoyaient mettre en valeur le gisement Louvicourt 
situe pres de Val-d'Or (Que.). La mine de 5000 t/j 
devrait entrer en production a la fin de 1994 au co-0.t 
de 326,4 millions de dollars canadiens. La mine 
devrait produire environ 432 300 kg d'argent, 
15 940 kg d'or, 816 700 t de cuivre et 304 400 t de 
zinc au cours de ses 14 annees d'existence. 

La Cambior inc. a fait l'acquisition de la part majori
taire de 43,6 % que detenait la Placer Dome Inc. 
dans la societe Exploration VSM Inc. Cette derniere 
possede 50 % des interets dans le gisement Grevet 
de zinc pres de Quevillon (Que.). Une etude de 
faisabilite des lentilles sulfurees massives du gise
ment (III, IV et 97) sera terminee pour la fin de 
1995. Les reserves possibles et probables de la pro
priete s'elevent a 12, 7 Mt, titrant en moyenne 8,95 % 
de zinc, 0,5 % de cuivre et 36,2 git d'argent. 

L'Agnico-Eagle Mines Limited a decouvert une 
nouvelle zone mineralisee a sa mine La Ronde au 
Quebec. Les forages de surface preliminaires ont 
permis de delimiter 545 OOO t de minerai probable 
renfermant en moyenne 40 git d'argent, 12 g/t d'or, 
4 % de zinc et 1,14 % de cuivre. 

Au Nouveau-Brunswick, la NovaGold Resources Inc. 
a annonce qu'elle projetait de traiter les reserves 
de minerai de cuivre-argent de sa mine a ciel 
ouvert Murray Brook. Le minerai de cuivre-argent 
est surmonte d'un chapeau ferrugineux riche en or
argent qui a ete exploite au cours des trois dernieres 
annees. On a egalement indique que la production 
mensuelle a partir du chapeau ferrugineux sera 
d'environ 250 kg d'argent et 56 kg d'or. 

SITUATION MONDIALE 

Selon des estimations provisoires de l'organisme 
The Silver Institute, la production mondiale des 
mines d'argent a augmente pour atteindre environ 
13 800 t en 1992, comparativement a 13 435 t en 
1991. Les plus importants pays producteurs par 
ordre d'importance decroissante de la production 
sont le Mexique, les Etats-Unis, le Perou, la 
Communaute des Etats independants (CEI), 
l' Australie, le Canada, la Pologne et le Chili. 

Au Mexique, l'industrie de l'argent a ete secouee 
par une baisse des prix des metaux et des co-0.ts 
eleves d'exploitation. On prevoit que la nouvelle loi 
miniere stimulera la croissance du secteur minier 



en ameliorant le climat des investissements. Les 
societes minieres etrangeres auront le droit de posseder 
en totalite des proprietes d'exploration et de garder 
un droit exclusif de propriete sur une mine pendant 
les 12 annees suivant sa mise en production. Apres 
ces 12 annees d'exploration, les societes etrangeres 
ne pourront detenir qu'une participation directe de 
49 % dans la mine et jusqu'a 49 % des parts de la 
societe mexicaine majoritaire. Le gouvernement a 
egalement elimine la redevance de production de 7 % 
et a fait passer le taux d'imposition maximal des 
societes de 50 a 35 %. 

Le gouvernement peruvien a poursuivi la privatisa
tion des proprietes minieres appartenant a r:Etat 
dans le but de rehabiliter le secteur minier du pays. 
Selan les informations obtenues, la societe d'Etat 
Empresa Minera del Centro del Peru SA. (Centromin 
Peru SA) est l'une des premieres compagnies que 
le gouvernement privatisera. La Centromin est le 
plus important producteur de plomb et d'argent du 
Perou; la valeur totale de sa production a ete evaluee 
a 600 millions de dollars americains. Cette societe 
domine le secteur de l'argent en detenant plus de 
20 % de la production du pays. Le gouvernement a 
en outre annonce la privatisation du gisement 
Anatamina que possede l'Etat dans le centre du 
Perou. Les reserves probables, a-t-on signale, s'elevent 
a 166 Mt, titrant en moyenne 17 g/t d'argent, 1,3 % 
de cuivre et 1,1 % de zinc. 

Au Chili, la production d'argent a, selon les estima
tions, augmente pour s'etablir a 1010 ten 1992, ce 
qui represente une hausse de 50 % par rapport a la 
production de 674 t atteinte en 1991. Cet important 
accroissement est en grande partie attribuable a 
une augmentation de la capacite de production a la 
mine La Coipa. En 1992, cette mine a produit environ 
450 t d'argent. Enjuin 1991, la Compania Minera 
Mantas de Oro, dont sont egalement proprietaires 
la Placer Dome Inc. et la Consolidated TVX Mining 
Corporation de Toronto, a mis en service un nouveau 
concasseur de 15 OOO tlj et une usine de lixiviation 
par cyanuration a la mine La Coipa. La recuperation 
d'argent devrait permettre d'atteindre en moyenne 
76 % pour le minerai provenant des trois corps 
mineralises qui sont Farellon, Ladera et La Coipa 
Norte. Il est egalement prevu que la baisse de la 
teneur du minerai fera chuter la production a environ 
310 ten 1993. L'exploitation devrait produire plus 
de 68 t d'or et 4416 t d'argent pendant les 14 annees 
de vie prevues de la mine. 

La Bolivie a ete l'un des premiers pays d'Amerique 
latine a modifier son code minier. En 1991, la societe 
d'Etat Corporacion Minera de Bolivia (Comibol) a 
mis en vente sa mine Bolivar d'argent-zinc-etain
plomb. Les soumissions re~ues de compagnies 
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boliviennes et etrangeres, notamment des societes 
Cia Minera del Sur S.A. (Comsur) [dont le tiers 
appartient a la societe RTZ], Camon Holdings, 
Tiwanacu S.A. et Consolidated Gold Fields PLC, 
ont ete rejetees par la Comibol etant donne qu'elles 
ne repondaient pas aux exigences d'admissibilite 
decrites dans les documents de soumission. Les 
reserves estimees a la mine Bolivar sont cotees a 2 Mt, 
titrant en moyenne 350 git d'argent, 16, 16 % de 
zinc, 1,64 % de plomb et un peu d'etain. 

Toujours en Bolivie, l'Arimetco International Inc. a 
acquis une part de 52 % dans la mine Andacaba 
pres de Potisi. La production de la mine devrait 
augmenter pour passer de 45 tJj a environ 360 t/j 
au cours des prochaines annees. La propriete est 
censee renfermer des reserves prouvees et probables 
de 360 OOO t, titrant en moyenne 343 git d'argent, 
10 % de zinc et 4 % de plomb. Environ 1,8 Mt de 
reserves probables ont egalement ete indiquees. 

Aux Etats-Unis, la BMR Gold Corporation a ouvert 
la mine Comstock au Nevada en 1992. L'usine de 
lixiviation en tas devrait produire environ 9330 kg/a 
d'argent et 1550 kg/a d'or. En Arizona, la Pima 
Mining NL a construit a sa propriete Newsboy, une 
installation de 600 OOO tJa dans laquelle le lixiviat 
est traite au charbon. La mine a ciel ouvert devrait 
produire 4665 kg/a d'argent et 840 kg/a d'or. 

En juillet, l'Asarco Incorporated a annonce qu'elle 
fermerait temporairement la mine Galena dans 
l'Idaho en raison de la faiblesse des prix pour 
l'argent. Elle loue la propriete de la societe Cceur 
d'Alene Mines Corp. qui conserve une participation 
de 62,5 %. En 1991, a-t-on souligne, la mine a produit 
environ 102 640 kg d'argent. 

Apres avoir investi 57 millions de dollars americains, 
la propriete Grouse Creek de la Recla Mining 
Company dans l'Idaho est censee entrer en produc
tion en 1993. Les reserves prouvees et probables 
sont evaluees a 13,6 Mt, renfermant 528 OOO kg 
d'argent et 22 390 kg d'or. 

La Lac Minerals Ltd. (51 %) et l'Equinox Resources 
Ltd. (49 %) ont termine la mise en ceuvre d'un 
programme de forage visant a prouver les reserves 
contenues sur leur propriete Rosebud au Nevada. 
En 1991, les societes ont etabli la presence probable 
de 0,58 Mt de ressources minieres, titrant en 
moyenne 11,2 g/t d'or et 99,4 git d'argent. 

En ce qui a trait a l'environnement, on a signale que 
deux installations de traitement de metaux precieux 
ont contamine des sites qui exigent maintenant un 
nettoyage. En juin, I' Environmental Protection 
Agency (EPA) des Etats-Unis a commence a restaurer 
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une ancienne installation de recyclage d'argent pres 
de Coalfield, au Tennessee. Le cyanure de sodium 
use, utilise pour precipiter l'argent des pellicules 
radiographiques, a ete entrepose dans des recipients 
laisses sur le sol; le produit s'est par la suite infiltre 
dans le sol. L'organisme depensera 76 800 $US 
pour nettoyer le site, incluant !'elimination de 90,7 ms 
(120 verges cubes) de sol contamine. De plus, on a 
indique que l'EPA tentera de recuperer les couts de 
nettoyage aupres du proprietaire du site a l'epoque 
ou a eu lieu la contamination et de tous ceux qui 
ont apporte des pellicules sur le site pour les faire 
traiter. 

Au Massachusetts, la societe Engelhard Corporation 
a decouvert que l'eau souterraine a ete contaminee 
par des metaux lourds utilises pour fabriquer des 
alliages a son usine de tra!lsformation d'or et 
d'argent de Plainville. Les travaux de restauration 
necessiteraient, selon les informations, un investisse
ment de capitaux de 1,5 million de dollars americains 
ainsi que de 100 OOO a 150 OOO $ echelonnes sur 
plusieurs annees. 

En 1992, le Department of Defense des Etats-Unis a 
continue a reduire ses stocks de reserve d'argent par 
l'intermediaire de ses programmes de monnayage 
americain. Selon l'organisme The Silver Institute, 
2021,7 t (65 millions d'onces) provenant des stocks 
d'argent ont ete utilisees pour le monnayage 
depuis 1981. En 1992, le U.S. Congress (le congres 
americain) a adopte le Defense Department 
Authorization Bill qui restreint la vente d'argent 
provenant des stocks de reserve pour le monnayage 
ou pour son utilisation dans des projets gouverne
mentaux et ce, pour minimiser l'effet des ventes 
sur le marche de l'argent. Selon les estimations de 
l'organisme The Silver Institute, basees sur un taux 
de consommation annuel moyen de 10 millions 
d'onces, les stocks de reserve seront epuises avant 1999. 

En Australie, la production d'argent devrait aug
menter au cours des prochaines annees a mesure 
que de nouvelles mines de metaux communs entreront 
en production. En 1992, la Denehurst Ltd. et la 
Macqueries Resources ont commence a exploiter le 
gisement polymetallique Wilga. La mine souterraine, 
situee a 250 km au nord-est de Melbourne, devrait 
atteindre sa capacite maximale de production en 
1995 OU 1996. Les reserves prouvees et probables 
s'elevent a 3,9 Mt, titrant en moyenne 38 git d'argent, 
0,81 g/t d'or, 3,6 % de cuivre et 5,4 % de zinc. On a 
decouvert des ressources minerales additionnelles 
de 8,8 Mt au gisement Currawong voisin, gisement 
sulfure massif et polymetallique. 

Toujours en Australie, la Mount Isa Mines 
Holdings Ltd. et l'ANT Minerals ont termine des 

etudes de faisabilite au gisement McArthur River 
de plomb-zinc-argent dans le Territoire du Nord. 
La construction de la mine souterraine devrait 
debuter en 1993. L'installation de 1,5 Mt/a produira, 
a-t-on rapporte, environ 49 800 kg/a d'argent. Les 
reserves sont evaluees a 47,4 Mt, titrant en moyenne 
66 g/t d'argent, 15, 7 % de zinc et 6,5 % de plomb. 

En Asie, la Metal Mining Agency du Japon a 
annonce qu'elle mettra en ceuvre un programme 
d'exploration de trois ans a une occurrence de 
metaux communs dans le nord-est de la Mongolie. 
La propriete renfermerait des reserves de 7 Mt, 
titrant en moyenne 200 g/t d'argent et 10 % de 
plomb et zinc combines. 

La China National Nonferrous Metal Industry 
Corporation a annonce qu'elle etait a la recherche 
d'associes pour mettre en valeur le gisement poly
metallique Chengmenshan situe dans la province 
de Jiangxi, dans le sud de la Chine. Les reserves 
sont estimees a 276 t d'argent, 68 t d'or et 1,65 Mt 
de cuivre. 

La societe d'Etat Trading Corporation du Pakistan 
a mis en vente 15 t d'argent. L'argent d'une purete 
variant entre 99,61et99,90 % a ete saisi des 
contrebandiers qui ont tente de le faire passer en 
Inde par le Pakistan. 

En Iran, une usine de fusion de plomb de 40 OOO t/a 
a la mine Angouran pres de Zanqan a ete mise en 
service en 1992. La capacite de production de l'usine 
de fusion serait de 12 t/a d'argent. 

Au Maroc, une greve de six mois declenchee a la 
mine d'argent de la Societe Metallurgique d'Imiter, 
pres d'Ouarzazate dans le sud du Maroc, s'est 
terminee au milieu de juin. Le Maroc a produit 
environ 357 700 kg d'argent en 1991, se hissant au 
neuvieme rang pour la production mondiale. 

CONSOMMATION ET UTILISATIONS 

Bien que les donnees de 1992 ne soient pas encore 
disponibles, l'organisme The Silver Institute estime 
que la demande mondiale d'argent a augmente de 
1,3 % par rapport aux 16 837 t atteintes en 1991. 
Les principales utilisations industrielles de l'argent 
sont la fabrication de materiaux photographiques, 
de pieces d'argenterie et de bijoux, de produits elec
triques et electroniques ainsi que d'alliages et de 
metaux d'apport pour le brasage. 

Bien que de nouveaux precedes soient appliques en 
photographie et que le recyclage accru ait reduit de 
fac;on draconienne les besoins en argent pour cette 



application, la photographie est demeuree le marche 
industriel le plus important pour ce metal. La 
consommation globale en 1991 a-t-on rapporte, 
s'eleve a 5816/t, comparativement a 5785 ten 1990. 
L'une des applications photographiques majeures, 
qui represente environ 30 % de la consommation 
totale, provient de la production de films radio
graphiques. Comme la sante constitue une preoccu
pation mondiale croissante, !'utilisation de films 
radiographiques devrait s'accroitre au tawe annuel 
moyen d'environ 3 % au debut des annees 90. 

La consommation d'argent dans l'industrie photo
graphique, prevoit-on, devrait augmenter d'environ 
14 % entre 1991 et 1996. La conception de nouveawe 
types d'appareils photographiques et un acces ame
liore au developpement de films favoriseront l'essor 
dans ce secteur. Les appareils de 35 mm automatiques 
et les appareils photographiques jetables deviennent 
de plus en plus populaires. Selon les estimations, 
15 millions d'appareils jetables auraient ete vendus 
en 1991, comparativement a 10 millions un an plus 
tOt. Les minilaboratoires favorisent egalement la 
consommation de pellicules photographiques. Ces 
installations automatisees tres efficaces peuvent 
etre utilisees dans les regions OU la demande de 
developpement de pellicules photographiques est 
faible, avec un investissement relativement peu 
important. 

On s'attend ace que les cameras video continuent 
de gagner en popularite et qu'elles fassent des 
incursions sur les marches classiques de l'halogenure 
d'argent. Pour repondre aces nouveautes et a I' evo
lution de la technologie d'imagerie, la societe Kodak 
est a concevoir un systeme photographique sur disque 
compact. Ce systeme permet de transferer des 
negatifs OU des diapositives de 35 mm Sur disque 
compact pour une visualisation sur un ecran de tele
vision ou pour interagir avec un ordinateur personnel 
de fa9on a foumir un acces de haute technologie 
peu coutewe a des images photographiques de 
couleurs de grande qualite. 

La fabrication de bijowe et de pieces d'argenterie 
constitue le dem::ieme marche en importance pour 
l'argent ou la grande partie de la demande s'effectue 
en Europe. La consommation d'argent en Europe 
pour la fabrication de bijowe et de pieces d'argenterie 
a augmente de fa9on continue passant d'un crewe 
de 743 ten 1984 a environ 2270 ten 1991. La 
hausse de la demande de pieces d'argenterie serait, 
en partie, attribuable a un nouveau style de vie et 
a un retour pour l'achat a des valeurs misant sur 
la qualite des produits qui sont capables de repre
senter une certaine longevite et des possibilites de 
placement. L'argenterie se presente sous deux formes : 
en argent sterling ou plaque argent. Lorsque la 
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mention «sterling» apparait sur des couverts, il 
indique que la piece est conforme awe normes ameri
caines sur l'argent massif, soit 925 parties d'argent 
et 75 parties d'alliage, comme le cuivre (ajoute 
pour augmenter la resistance). Les couverts plaques 
argent sont composes d'un alliage de nickel, de cuivre 
ou de laiton, qui est recouvert d'argent pur. 

Le troisieme marche de l'argent, qui compte pour 
environ 25 % de la consommation industrielle awe 
Etats-Unis, se trouve dans le secteur des conduc
teurs et des contacts destines awe industries des 
appareils electriques et electroniques. Meme si ces 
industries ont gagne en importance, la consomma
tion d'argent dans ce domaine est demeuree relative
ment constante en raison des ameliorations 
apportees awe technologies d'utilisation et a la 
miniaturisation. 

Selon les donnees obtenues, la quantite d'argent 
utilisee par les pays de l'Ouest dans les piles a aug
mente de 30 % en cinq ans pour atteindre 96 t en 
1991. Cette croissance a ete attribuee a une 
demande accrue de piles a l'oxyde d'argent. Ces 
piles offrent une tension et une puissance elevees 
pendant des periodes prolongees, et elles peuvent 
fonctionner dans des conditions de temperature 
elevee (+195° C).Elles sont souvent utilisees dans 
des applications de nature critique, comme dans les 
appareils chirurgicawe, les cameras de television et 
la navette spatiale. 

Les tissus enrobes d'argent sont employes pour 
proteger les appareils electroniques sensibles contre 
les micro-ondes parasites et les interferences radar 
qui peuvent causer des defaillances. Les fibres de 
polyester enrobees d'argent sont tissees sous forme 
de manchons pour couvrir les cables, sous forme de 
gamitures pour proteger les connexions, sous forme 
de draps pour recouvrir les processeurs electroniques 
et sous forme de revetements murawe pour bloquer 
la surveillance electronique. Les fibres Kevlar 
enrobees d'argent sont utilisees dans des applica
tions a haute temperature, notamment pour couvrir 
les microprocesseurs qui commandent les moteurs 
de camion. Le fil enrobe d'argent sert a dissiper 
l'electricite statique qui attire la poussiere dans les 
vetements, OU dans les tapis des Salles d'operation 
des hopitawe pour empecher l'accumulation d'elec
tricite et eviter d'allumer un feu dans ce milieu 
riche en oxygene. D'autres fibres enrobees d'argent 
sont finement hachees et ajoutees awe plastiques 
qui recouvrent le materiel militaire. L'argent, a-t-on 
souligne, protege le materiel contre la chaleur et le 
rend ainsi moins visible awe missiles a tete chercheuse 
thermique. 

Les autres secteurs d'utilisation prometteurs pour 
l'argent sont l'art culinaire, les pieces moulees, 
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l'informatique et la purification de l'eau. Des revete
ments en alliages d'argent sont appliques sur le 
fond des plats pour fours a micro-ondes afin de per
mettre une surface plus doree ou plus croustillante 
des aliments. Un alliage de moulage en argent
aluminium constitue le plus resistant des alliages 
de moulage en aluminium connu et utilise dans les 
aeronefs; il offre un rapport resistance/poids eleve. 
Une carte laser enrobee d'argent peut contenir les 
dossiers medicaux et l'histoire medicale d'un 
patient - 20 OOO de ces cartes de la taille d'une 
carte de credit sont actuellement utilisees dans le 
cadre d'un programme-pilote au Japon. L'argent 
entre egalement dans la fabrication de systemes de 
purification de l'eau. A cet egard, !'Environmental 
Protection Agency des Etats-Unis a elimine, en 
1991, l'argent de sa U.S. Primary Drinking Water 
Standard List of Contaminants (la principale liste 
de contaminants de l'eau potable des Etats-Unis). 
Cette decision pourrait faire augmenter !'utilisa
tion des electrodes en argent-cuivre, des additifs a 
base d'argent ou des revetements en argent sur les 
reservoirs d'eau pour purifier l'eau aux Etats-Unis. 
L'Ionics Inc., le plus grand fournisseur americain 
de charbon actifimpregne d'argent servant a purifier 
l'eau, consomme plus de 52 t d'argent pour cette 
application. 

L'argent dont on se sert pour la production d'elec
tricite represente un autre marche en pleine 
expansion. La societe Luz International a construit 
un certain nombre de centrales solaires dans le sud 
de la Californie, dans lesquelles des rangees de 
miroirs a revetement d'argent captent l'energie 
solaire. Elle prevoit terminer la construction de 
cinq autres centrales d'ici 1994. Les nouvelles 
centrales repondront aux besoins en electricite d'une 
zone residentielle de 810 OOO habitants et permet
tront de reduire les importations de petrole de plus 
de trois millions de barils par annee. On estime 
qu'il faudra 2500 kg d'argent pour recouvrir les 
650 OOO miroirs utilises dans le projet. La derniere 
centrale de la societe produit de l'electricite a un 
cout de 8 </. US/kW. 

L'utilisation de l'argent pour le monnayage a cons
titue l'un des marches dont la croissance a ete la 
plus rapide au cours des dernieres annees. 
Cependant, selon l'organisme The Silver Institute, 
la consommation de pieces en argent en 1991 a 
chute de 11 % par rapport a celle de 1990 qui etait 
de 980 t; ce niveau de consommation fut le plus 
haut niveau atteint depuis dix ans. Cette baisse, a-t-on 
souligne, serait surtout attribuable a la recession 
mondiale, a une greve declenchee a la Monnaie 
royale canadienne et a !'absence du Japon comme 
producteur de pieces de monnaie. 

Bien qu'aucune donnee ne soit encore disponible, 
on s'attend ace que la demande de certaines pieces 
de monnaie-lingot en argent ait augmente en 1992. 
Cependant, la quantite d'argent utilisee,pour pro
duire la piece representant la Feuille d'Erable 
canadienne a chute, passant de 639 OOO kg en 1991 
a 10 670 kg en 1992. Ence qui concerne les pieces 
commemoratives, la Monnaie royale canadienne a 
lance, en 1991, la serie de pieces d'argent sur !'avia
tion appelee «Pionniers de l'aviation au Canada, 
1900-1949». Les pieces de 31 g, contenant 92,5 % 
d'argent sterling et comportant un camee recouvert 
d'or de 24 carats, commemoreront les 50 premieres 
annees de vol motorise au Canada. Les cinquieme 
et sixieme pieces de cette serie limitee, composee 
de 10 pieces, ont ete produites en 1992. 

En 1992, la Monnaie royale canadienne a augmente 
a 92,5 % la teneur en argent du dollar commemoratif 
frappe annuellement. Ce dollar en argent contenait 
80 % d'argent lorsqu'il a ete frappe pour la premiere 
fois en 1935; on l'a toutefois remplace, en 1971, par 
un alliage titrant 50 % d'argent et 50 % de cuivre. 
En mars 1992, la Monnaie royale a presente la 
premiere piece prevue dans la serie commemorative 
de 15 pieces du Comite international olympique 
(CIO) dont la frappe sera echelonnee sur cinq ans. 
La piece en or et les deux pieces en argent portant 
sur le theme de la vision olympique ont ete les 
premieres pieces officielles produites par le CIO. 
Entre 1992 et 1996, le Canada, l'Australie, la France, 
l'Autriche et la Grece frapperont chacun trois pieces. 

De plus, la U.S. Mint (Monnaie americaine) a com
mence, en 1992, a commercialiser quatre millions 
de pieces d'un dollar en argent en l'honneur des 
:XXVe Olympiades. Les profits qui resulteront de la 
vente des pieces seront verses au U.S. Olympic 
Committee (comite olympique americain). Les 
Etats-Unis ont en outre monnaye une piece comme
morative en argent en l'honneur du 50Qe anniversaire 
de la decouverte des Ameriques par Christophe 
Colomb. 

Le Mexique a annonce qu'il emettra une piece en 
argent de 10 pesos en 1993. La piece bimetallique, 
qui contient 5 g d'argent et comporte un anneau 
exterieur en alliage de laiton d'aluminium, sera la 
premiere piece de monnaie en argent mise en circula
tion generale dans un pays depuis le debut des 
annees 70. On a egalement indique qu'environ 218 t 
d'argent seraient utilisees pour monnayer 40 millions 
de pieces la premiere annee. 

L'Inde, avec une population de plus de 800 millions 
d'habitants, a ete pendant des siecles un grand 
consommateur d'argent. Bien que les importations 
d'argent en Inde aient ete officiellement interdites 
depuis 1948, le commerce s'est generalement 



poursuivi refletant les prix sur les marches interna
tionaux et !'importance des dethesaurisations inte
rieures. Entre 1967 et 1985, l'Inde a ete un exportateur 
net d'argent pendant la remontee des prix interna
tionaux. Cependant, ce pays est devenu depuis, un 
importateur net avec des importations de plus de 
1300 t d'argent en 1991, ce qui represente une 
diminution par rapport au niveau record de 1865 t 
atteint en 1990. La baisse des importations corres
pond a une chute de la demande. En 1991, !'utilisa
tion industrielle d'argent, qui s'elevait a 600 t en 
1990, a grimpe de 12,5 %. Cependant, !'augmentation 
n'a pas ete su:ffisante pour contrebalancer l'abaisse
ment de 24 % de la demande d'argent utilise dans 
les objets ornementaux, qui s'etait fixee a 1100 ten 
1990. L'argenture d'articles, comme les montres, les 
ornements et les cadres de tableaux, a constitue la 
grande partie de l'accroissement de la demande 
industrielle, mais d'autres secteurs d'utilisation ont 
egalement connu d'importantes hausses. On a en outre 
signale qu'environ 5 t/a d'in:fimes particules d'argent 
sont ajoutees aux cigarettes par l'industrie du tabac. 

MARCHES, PRIX ET STOCKS 

Bien que l'argent soit negocie dans les principaux 
centres financiers du monde, le London Silver 
Market (le marche de l'argent de Landres), qui fait 
partie du London Bullion Market Association 

Figure 1 

Prix1 de !'argent et stocks2
, de 1970 a 1991 

ARGENT 70.7 

(association du marche de lingots de Landres), 
represente le plus important marche de lingots. En 
juin 1989, la Bourse des metaux de Landres (LME) 
a mis fin a son contrat relatif a l'argent, en raison 
des faibles quantites negociees. Le plus important 
marche a terme sur marchandises est la Commodities 
Exchange, Inc. (COMEX) de New York. 

Selon l'organisme The Silver Institute, les stocks 
d'argent a la bourse des marchandises a la fin de 
l'annee sont passes de 9079 ten 1990 a 9154 ten 
1991. Cependant, les stocks totaux tels que ceux 
des gouvernements, des bourses et des courtiers ont 
baisse de 1,4 % en 1991 alors qu'ils etaient parvenus, 
en 1990, a un niveau record de 16 130 t, un sommet 
jamais atteint depuis 20 ans. Cette diminution des 
stocks est attribuable a une reduction des stocks 
du gouvernement. En 1992, les stocks de la COMEX 
s'etablissaient a 8420 t au debut de l'annee et se 
sont hisses a 8762 t a la fin de l'annee. Ils ont done 
continue a exercer des pressions a la baisse sur les 
prix. En 1992, le prix de l'argent a decline, passant 
de 4,32 $ US/oz au milieu de janvier a 3,63 $ US/oz 
le 29 decembre. Le prix moyen de 1992 se chiffre a 
3,94 $/oz. 

PERSPECTIVES 
La production des mines d'argent pourrait tomber 
en 1993, etant donne que les producteurs de 
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metaux communs OU d'or reduisent leur production 
OU ferment leurs installations a cause de la faiblesse 
des prix des metaux. L'offre de metal de deuxieme 
fusion devrait poursuivre sa descente amorcee 
voila cinq ans et descendre encore plus bas en raison 
de la faiblesse des prix des metaux. La demande de 
produits fabriques devrait demeurer stable ou aug
menter legerement si la reprise de l'economie ameri
caine a lieu et si la demande industrielle augmente 
au cours du deuxieme semestre de 1993. On prevoit 
que la demande surpassera l'offre, peut-etre pour 
la quatrieme annee consecutive. Cependant, 
!'important surplus des stocks mondiaux, combine 
a une recession mondiale persistante, continuera 
d'exercer des pressions a la baisse sur les prix de 
l'argent. En 1993, les prix de l'argent varieront, 
selon les previsions, entre 3,50 $et 4,10 $/oz. 

A moyen terme, la production miniere devrait 
s'accroitre a un rythme plus lent que la demande, 
et la production de deuxieme fusion demeurera 
relativement constante jusqu'a ce que les prix 
connaissent une reprise importante. On prevoit 
egalement que d'ici 1999, la U.S. Mint (Monnaie 
americaine) aura epuise les stocks d'argent du 
Defense Department et qu'elle achetera des stocks 
sur le marche. L'offre devrait demeurer deficitaire 
pendant presque toute la decennie, et la baisse 
resultante des stocks devrait faire remonter les prix 

de l'argent. D'ici la fin de la decennie, les prix de 
l'argent pourraient varier entre 5 $ US et 10 $ US/oz. 

Il faudrait en outre noter que la consommation 
d'argent pourrait augmenter considerablement 
vers la deuxieme moitie de la decennie si la Chine, 
l'Europe de l'Est et les pays de la CEI reussissent a 
restructurer leurs economies. De l'avis general, une 
hausse de revenu par habitant pourrait faire grirhper 
la demande d'argent utilise en or!evrerie et en 
argenterie ou dans les appareils photographiques 
et electroniques. Cependant, la croissance economique 
dans ces pays pourrait egalement creer une offre 
supplementaire d'argent de la part des sources 
secondaires et une hausse de la production de sous
produits si la capacite de production de metaux 
communs s'accroit. 

Au Canada, la production annuelle d'argent devrait 
diminuer au cours des prochaines annees a mesure 
que les reserves de minerai s'epuiseront aux mines 
d'argent. On prevoit que la reduction de la capacite 
annuelle de production sera plus que compensee 
une fois que de nouvelles mines seront ouvertes, 
comme le gisement Louvicourt de metaux communs 
au Quebec et la mine de metaux precieux de la pro
priete d'Eskay Creek en Colombie-Britannique. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 



TARIFS DOUANIERS 

No tarifaire 

2616.10 

71.06 

7106.10 
7106.10.10 

7106.10.20 

7106.91 
7106.91.10 

7106.91.20 

7106.92 

7106.92.11 
7106.92.19 

7106.92.21 

7106.92.22 

7107.00 

Denomination 

Minerais d'argent et leurs concentres 

Argent (y compris l'argent dare ou 
vermeil et l'argent platine), sous 
formes brutes ou mi-ouvrees, ou en 
poudre 
Poudres 
Renfermant 92,5 % ou plus, en poids, 
d'argent pur 
Renfermant mains de 92,5 %, en 
poids, d'argent pur 
Sous formes brutes 
Renfermant 92,5 % ou plus, en poids, 
d'argent pur 
Renfermant mains de 92,5 %, en 
poids, d'argent pur 
Sous formes mi-ouvrees 
Renfermant 92,5 % ou plus, en poids, 
d'argent pur 
En barres, feuilles ou plaques 
Autres 
Renfermant mains de 92,5 %, en 
poids, d'argent pur 
Renfermant au mains 50 %, en poids, 
de cuivre 
Renfermant mains de 50 %, en poids, 
de cuivre 

Plaque ou double. d'argent sur metaux 
communs, sous formes brutes ou mi
ouvrees 

Canada 
NPF TPG Etats-Unis 

en franchise en franchise en franchise 

4% en franchise en franchise 

10,2 % 6,5% en franchise 

en franchise en franchise en franchise 

10,2 % 6,5% en franchise 

en franchise en franchise en franchise 
11 % 7% en franchise 

4% 2,5% en franchise 

10,2 % 6,5% en franchise 

10,2 % 6,5% en franchise 

Etats-Unis 
Canada 

en franchise 

en franchise 

en franchise 

1,2 % 

1,2 % 

1,2 % 
1,2% 

1,2% 

1,2 % 

1,3% 

GEE 
NPF 

en franchise 

3,8% 

3,8% 

en franchise 

en franchise 

3,8% 
3,8% 

1,8% 

1,8% 

4,6% 

Japon1 
NPF 

en franchise 

2% 

2% 

2,5% 

2,5% 

2,5%a5,8% 
2,5%a5,8% 

2,5 % a 5,8 % 

2,5%a5,8% 

5,8% 

Sources: Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United States, 1992; 
Journal officiel des Communautes europeennes, Taux des droits conventionnels, vol. 35, no L268, 1992; Custom Tariff Schedules of Japan, 1992. 
GEE : Communaute economique europeenne; NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
1 Les taux du GATT sont indiques; dans certains cas, de plus faibles tarifs douaniers peuvent etre appliques. 
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TABLEAU 1. CANADA PRODUCTION ET COMMERCE D'ARGENT, EN 1991 ET 1992 

No tarifaire 

PRODUCTION (EXPEDITIONS)1 
Terre-Neuve 
ile-du-Prince-Edouard 
Nouvelle-Ecosse 
Nouveau-Brunswick 
Quebec 
Ontario 
Manitoba 
Saskatchewan 
Alberta 
Colombie-Britannique 
Yukon 
Territoires du Nord-Quest 

Total 

Valeur totals (milliers de dollars) 

EXPORTATIONS 
2600.00 Argent contenu dans les minerais 

2603.00 
2603.00.81 

2607.00 
2607.00.81 

2608.00 
2608.00.81 

2616.10 
2616.10.81 
2616.90 

2616.90.81 

71.06 

7106.10 

7106.91 
7106.92 

et les concentres 
Japon 
ltalie 
Corse du Sud 
Etats-Unis 
lnde 
Allemagne 
Royaume-Uni 
Australis 
Belgique 
Autres pays 

Total 

Minerais de cuivre et leurs concentres 
Teneur en argent 

Minerais de plomb et leurs concentres 
Teneur en argent 

Minerais de zinc et leurs concentres 
Teneur en argent 

Minerais d'argent et leurs concentres 
Teneur en argent 
Minerais de metaux precieux et leurs 
concentres 
Teneur en argent 

Argent (y compris l'argent dore ou 
vermeil et l'argent platine), sous formes 
brutes ou mi-ouvrees, ou en poudre 
Poudres 
Autres · 
Sous formes brutes 
Sous formes mi-ouvrees 

IMPORTATIONS 
2600.00 Argent contenu dans Jes minerals et les 

concentres 
Perou 
Etats-Unis 
Australia 
Honduras 
Autres pays 

Total 

1991 1992dpr 

(kilogrammes) 

x 

x 
158 366 
164 032 
293 861 

42 956 
x 

497 417 
86 631 
16 966 

1 261 359 

187 676 

(kilogrammes) (milliers de 
dollars) 

358 822 
36 929 

8 459 
6 054 

12 116 
11 120 
5 211 

59 324 
25 823 

523 858 

393 765 

68 741 

34 505 

26 847 

1 507 

973 021 
16 669 

94 641 
62 417 

6 581 

163 639 

39 646 
5 838 
1 444 
3 176 

1 390 
1 673 
1 197 
6 658 
2 707 

63 729 

42 185 

15 102 

2 374 

4 068 

249 

146 969 
2 688 

10 167 
9 345 

764 

20 276 

x 

x 
238 823 
137 574 
212 681 

43 682 
x 

373 006 
117 904 
23 357 

1147383 

173 219 

{De janv. ii sept.) 
(kilogrammes) (milliers de 

201 309 
26 825 
13 443 
12 981 
9 338 

11 366 
8 408 
4 856 
2 903 

16 476 

307 905 

201 543 

79 255 

12 231 

16 

14 860 

243 

787 825 
16 486 

63 210 
30 945 
18 756 
9 758 

16 191 

138 860 

dollars) 

25 216 
4 526 
3 014 
2 407 
2 231 
1 321 
1 301 
1 160 

219 
1 804 

43 199 

22 969 

16 968 

967 

2 294 

61 

121 624 
3 033 

6 938 
5 065 
2 157 
1 512 
1 679 

17 351 



TABLEAU 1. {fin} 

No tarifaire 1991 

(kilogrammes) 

IMPORTATIONS (fin) 
2603.00.00 Minerais de cuivre et leurs concentres 
2603.00.00.81 Teneur en argent 15 133 

2607.00.00 Minerais de plomb et leurs concentres 
2607.00.00.81 Teneur en argent 30 948 

2608.00 Minerais de zinc et -leurs concentres 
2608.00.00.81 Teneur en argent 54 157 

2616.10 Minerais d'argent et leurs concentres 
2616.10.00.81 Teneur en argent 63 382 

2616.90 Minerais de metaux precieux et leurs 
concentres 

2616.90.00.10 Teneur en argent 19 

71.06 Argent (y compris l'argent dore ou 
vermeil et l'argent platine), sous formes 
brutes ou mi-ouvrees, ou en poudre 

71.06.10 Poudres 3 611 
Autres 

7106.91 Sous formes brutes 139 213 
7106.92 Sous formes mi-ouvrees 9 809 

7107.00 Plaque ou double d'argent sur metaux 3 460 
communs, sous formes brutes ou mi-
ouvrees 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; x : confidentiel. 

ARGENT 

De janv. a sept.1992dpr 

(milliers de (kilogrammes) (milliers de 
dollars) dollars) 

2 348 33 623 4 469 

3 493 8 048 839 

8 193 34 216 5 135 

6 240 62 930 6 902 

2 43 6 

815 2 707 495 

14 387 120 380 11 138 
2 223 7 306 1 710 

171 1 425 250 

1 Comprend l'argent recuperable contenu dans les minerais, les concentres et la matte destines a !'exportation; dans les lingots bruts 
d'or; dans le cuivre blister et le cuivre anodique produits dans les usines canadiennes de fusion et dans les lingots de metaux. 
communs et autres, produits a partir de minerais canadiens. 
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TABLEAU 2. PRODUCTION, COMMERCE1, ET CONSOMMATION D1ARGENT AU 
CANADA, EN 1975, EN 1980 ET DE 1985 A 1992 

Exportations 
Contenu dans 
les minerais Argent 

An nee Production2 et concentres affine Total 

(kilogrammes) 

1975 1 234 642 471 410 713 566 1 184 976 
1980 1 070 OOO 396 690 881 761 1 278 451 
1985 1 197 072 338 834 1 325 694 1 664 528 
1986 1 087 989 373 232 1 292 552 1 665 784 
1987 1 374 946 488 235 555 665 1 043 900 
1988 1 443 166 448 069 1 144 121 1 592 190 
1989 1 312 433 527 205 1 023 561 1 550 766 
1990 1 381 257 624 755 1 269 760 1 894 515 
1991 1 261 359 523 858 991 197 1 515 055 
1992dpr 1 147 383 307 9058 804 5548 1 112 4598 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible; r : revise. 

Importations 

Argent 
affine 

420 078 
339 180 
575 815 
169 074 
140 960 
119 606 
251 330 
132 630r 
156 093 
131 8188 

8 Les chiffres representent les exportations et les importations de janvier a septembre. 

Consommation3 

Argent 
affine 

642 089 
265 938 
217 613 
312 905 
331 245 
457 698 
531 046 
579 407 
399 295 

n.d. 

1 Depuis 1988, les exportations et les importations d'argent sont etablies selon le nouveau Systeme harmonise et 
peuvent ne pas correspondre avec la methode precedente de transmission des donnees. Les minerais et les 
concentres sont classes sous les categories 2603.00.81, 2607.00.81, 2608.00.81, 2616.10.81 et 2616.90.81 du 
Systeme harmonise; I' argent affine comprend les categories 7106.1 o, 7106.91, 7106.92 et 7107.00. 2 Comprend 
l'argent recuperable contenu dans les minerais et les concentres destines a !'exportation; dans les lingots bruts 
d'or; dans le cuivre blister et le cuivre anodique produits dans les usines canadiennes de fusion; dans les lingots 
de metaux communs et autres, produits a partir de minerais canadiens. 3 Pour certaines annees, les donnees ne 
comprennent que la consommation partielle pour le monnayage. 

-->. 

!'.=:l 
-->. 

"' 
)> 
~ 
(j) ,,, 
:;;:: 
--; 



ARGENT 10.13 

TABLeAu 3. PRODUCTION MONDIALE DES MINES D'ARGENT, DE 
1989 A 1991 

1989 1990 1991 

AMERIQUES 
(tonnes) 

LES 
fy1exique 2 306,1 2 170,0 2 206,9 
Etats-Unis 2 007,0 2 125,0 1 848,0 
Perou 1 839,9 1 761,6 1 769,7 
Canada 1 312,4 1 381,3 1 261,4 
Chi Ii 490,5 654,1 673,6 
Bolivie 294,9 311,0 337,0 
Autres 214,5 193,7 194,1 

Total, Les Ameriques 8 465,3 8 596,7 8 290,7 

EUROPE 
Espagne 249,7 270,0 208,0 
Suede 200,0 225,0 253,0 
ltalie 97,0 103,4 178,4 
Yougoslavie 133,0 105,3 92,2 
Autres 163, 1 184,7 184,8 

Total, Europe 842,8 888,4 916,4 

AFRIQUE 
Afrique du Sud 177,9 160,7 170,2 
Ma roe 194,8 240,5 233,9 
Namibie 110,0 93,0 91,9 
Autres 117,4 129,0 89,8 

Total, Afrique 600,1 623,2 585,8 

ASIE 
Japon 155,8 149,9 170,7 
Autres 331,0 314,9 315,9 

Total, Asie 486,8 464,8 486,6 

OCEANIE 
Australie 1 075,0 1 173,0 1 180,0 
Autres 92,8 111,2 135,9 

Total, Oceanie 1 167,8 1 284,2 1 315,9 

PAYS DE L'EST 
U.R.S.S. 1 500,0 1 380,0 1 270,0 
Pologne 1 003,0 833,0 867,3 
Goree du Nord 300,0 280,0 300,0 
Republique populaire 165,0 150,0 180,0 

de Chine 
Autres 162,7 124,0 82,3 

Total, pays de l'Est 3 130,7 2 767,0 2 699,6 

Total mondial 14 693,5 14 624,3 14 295,0 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Bureau mondial des statistiques sur 
Jes metaux; Metal Europ. 
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TABLEAU 4. MOYENNE ANNUELLE DES PRIX 
DE L1ARGENT, DE 1970 A 1992 

An nee 

1970 
1971 
1972 
1973 
1974 
1975 
1976 
1977 
1978 
1979 
1980 
1981 
1982 
1983 
1984 
1985 
1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 
1992 

Etats-Unis 

($ US/oz) 

1,771 
1,546 
1,685 
2,558 
4,708 
4,419 
4,353 
4,623 
5,401 

11,094 
20,632 
10,518 
7,947 

11,441 
8, 141 
6,142 
5,470 
7,001 
6,535 
5,500 
4,820 
4,039 
3,936 

Royaume-Uni 

(pence/oz) 

73,778 
63,086 
67,403 

103,783 
199,819 
200,118 
242,423 
265,512 
282,203 
519,607 
900,778 
515,303 
455,331 
753,644 
607,056 
477,560 
373,030 
428,243 
367,295 
335,538 
270,703 
230,198 
224,607 

Sources: Handy & Harman; London Silver Market; Metals Week. 

TABLEAU 5. CONSOMMATION CANADIENNE1 D1ARGENT 
NON TRANSFORME, EN 1990 ET 1991 

Produits chimiques - sels d'argent et autres 
Pieces de monnaie 
Alliages d'argent 
Fils, tiges et toles 
Argent sterling et galvanoplastie 
Autres utilisations 

Total 

Source : Energia, Mines et Ressources Canada. 

19902 19912 

(kilogrammes) 

102 832 
115417 
16734 
13 782 

8 290 
322 352 

579 407 

105 260 
64 175 
13 357 

7 604 
12 913 

195 987 

399 295 

1 Donnees disponibles, selon les consommateurs. 2 Augmentation du nombre de 
societes visees par l'enquete. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 6. MOYENNE MENSUELLE DES PRIX DE L'ARGENT, EN 
1991 ET 1992 

London Silver Market Handy & Harman 

($CAN/oz) ($US/oz) ($CAN/oz) ($US/oz) 

1991 
Janvier 4,68 4,05 4,66 4,03 
Fevrier 4,32 3,74 4,30 3,72 
Mars 4,57 3,95 4,59 3,97 
Avril 4,59 3,98 4,58 3,97 
Mai 4,65 4,05 4,64 4,04 
Ju in 5,03 4,40 5,02 4,39 
Juillet 4,99 4,34 4,95 4,30 
A oat 4,53 3,95 4,51 3,94 
Septembre 4,60 4,05 4,59 4,04 
Octobre 4,64 4,12 4,63 4,10 
Novembre 4,60 4,07 4,59 4,06 
Decembre 4,52 3,95 4,48 3,91 

1992 
Janvier 4,76 4,12 4,12 4,77 
Fevrier 4,91 4,15 4,14 4,89 
Mars 4,90 4, 11 4,10 4,89 
Avril 4,81 4,05 4,03 4,79 
Mai 4,88 4,07 4,07 4,88 
Ju in 4,86 4,06 4,06 4,85 
Ju ii let 4,73 3,97 3,95 4,71 
Ao Qt 4,55 3,82 3,78 4,50 
Septembre 4,60 3,77 3,75 4,58 
Octobre 4,67 3,75 3,74 4,65 
Novembre 4,78 3,77 3,75 4,76 
Decembre 4,75 3,73 3,71 4,72 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; London Silver Market, 
Handy & Harman. 
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TABLeAu 7. CONSOMMATION MONDIALE D'ARGENT, DE 
1989 A 1991 

1989 1990 1991 

(tonnes) 

UTILISATIONS 
INDUSTRIELLES 

Etats-Unis 3695,1 3583,1 3 673,3 
Canada 341,5 464,0 335,1 
Mexique 466,5 329,7 289,3 
Royaume-Uni 699,8 690,5 696,7 
France 870,9 889,6 861,6 
Allemagne de l'Ouest 1 424,5 1 586,3 1 657,8 
ltalie 500,8 510, 1 510, 1 
Japon 3 185,0 3 321,9 3 377,8 
lnde 799,4 1 200,6 1 284,6 
CEl1 et Europe de l'Est 2 951,7 2 864,6 2 575,3 
Autres pays 1 965,7 1 950,2 2 009,3 
Total partiel 16 900,9 17 390,6 17 270,9 

PIECES DE MONNAIE 

Etats-Unis 292,4 236,4 279,9 
Canada 189,5 115,4 64,2 
Allemagne de l'Ouest 295,5 59, 1 174,2 
France 124,4 59, 1 49,8 
Mexique 62,2 46,6 49,8 
Autres pays 192,8 298,2 239,4 
Total partiel 1 156,8 815,2 857,3 

Total 18057,7 18 205,8 18 128,2 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Handy & Harman, «The Silver 
Market, 1991 "· 
1 CEI : Communaute des Etats independants. 
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Les argiles constituent un groupe complexe qui 
comprend plusieurs produits mineraux ayant chacun 
une mineralogie legerement differente; elles appa
raissent dans divers indices mineralises, demandent 
plusieurs technologies et trouvent des usages legere
ment varies. Ce sont tous des mineraux naturels 
d'apparence terreuse, de granulometrie fine, d'ori~e 
secondaire, qui ont la structure d'aluminosilicates 
auxquels s'ajoutent du fer, des alcalis et des elements 
alcalino-terreux. Les mineraux argileux sont classes 
dans deux grands groupes : les argiles speciales, 
notamment l'attapulgite, la bentonite, l'argile a 
foulon, l'hectorite, la montmorillonite et la sepiolite; 
les argiles kaolinitiques, notamment l'argile 
plastique pour ceramiques, l'argile refractaire, 
l'argile a poterie de gres et la kaolinite. Ces mineraux 
sont rarement presents a l'etat naturel et les mineraux 
de gangue les plus frequents, qui genent parfois 
l'emploi des argiles pour la fabrication de ceramiques, 
sont notamment le quartz, la calcite, la dolomite, le 
feldspath, le gypse et les oxydes de fer. 

L'argile est une matiere premiere abondante qui 
trouve de nombreux usages et manifeste des pro
prietes diverses. La valeur commerciale d'une argile 
depend en premier lieu de ses proprietes physiques : 
de fait, les plus importantes sont la plasticite, la 
resistance mecanique, le retrait, la gamme de vitrifi
cation et la refractarite, la couleur de surface cuite 
la porosite et !'absorption. ' 

GISEMENTS AU CANADA 

Argiles communes 
et schistes argileux 

Les argiles communes sont des produits argileux 
ou de type argileux; elles sont su:ffisamment plastiques 
pour se laisser facilement mouler et se vitrifient 
au-dessous de 1100 °C. Les schistes argileux sont 

des roches sedimentaires principalement composees 
de materiaux argileux, qui ont ete laminees puis 
endurcies pendant leur enfouissement sous d'autres 
sediments. On emploie des argiles et des schistes 
argileux appropries dans la fabrication de produits 
pour la construction, comme les briques ordinaires 
les briques de parement, les carreaux de ceramique~ 
pour la construction, les briques creuses pour cloisons, 
les carreaux servant de conduit, les drains, les 
granulats legers et le ciment portland. 

On trouve dans tout le Canada des argiles communes 
et des schistes argileux; il existe des schistes argileux 
a Terre-Neuve, pres de Corner Brook; au Nouveau
Brunswick, a Havelock dans le comte de Kings, et 
dans une carriere a Chipman; en Nouvelle-Ecosse 
a Lantz dans le comte de Rants; au Quebec, pres ' 
d'usines situees a Laprairie, Beauport et Deschaillons; 
en Ontario, des argiles glaciaires se retrouvent pres 
de nombreuses usines dans toute la partie sud-est 
de la province. Dans l'ouest du Canada, on decouvre 
des schistes argileux et des argiles glaciaires dans 
chacune des grandes provinces : au Manitoba des 
schistes argileux et argiles glaciaires sont pre'sents 
pres du lac Agassiz; en Saskatchewan, il existe des 
argiles glaciaires pres de Regina, d'Estevan, de 
Rockglen, de Flintoft et de Readlyn; en Colombie
Britannique, on decele plusieurs gisements, dont 
les plus importants se trouvent a Sumas Mountain, 
pres d'Abbotsford. 

On presente dans le tableau 4 une liste de produits 
a base d'argile employes dans la construction et 
fabriques a partir d'argiles communes et de schistes 
argileux. 

Kaolin 

Le kaolin est une argile qui se compose de kaolinite 
pratiquement pure, ou de mineraux argileux appa
rentes; il est naturellement blanc ou peut etre rendu 
blanc par purification. Le kaolin trouve de nom
breuses applications industrielles et on lui en trouve 
continuellement de nouvelles. C'est un mineral 
industriel unique : il est chimiquement inerte dans 
une large gamme de pH; il est blanc et a un bon 
pouvoir dissimulant ou couvrant quand on l'emploie 
comme pigment ou produit de charge; il est tendre 
et non abrasif et a une faible conductivite thermique 



7 7 .2 ARGILES 

et electrique; il coute moins cher que la plupart des 
produits concurrents. On emploie le kaolin princi
palement comme matiere de charge dans les pates 
et papiers, dans les plastiques, les peintures et les 
caoutchoucs, et dans la fabrication des produits 
ceramiques classiques. On s'en sert aussi comme 
ingredient introduit par lots lors de la production de 
fibre de verre .de type textile; il est egalement employe, 
dans une momdre mesure, dans la preparation de 
produits pharmaceutiques, d'additifs alimentaires 
d'agents de blanchiment, de platre, de filtres, de ' 
cosmetiques, de detergents, de pates, de granules 
pour revetements de toitures, de materiel de fonderie 
de linoleum et de textiles. ' 

On rencontre le kaolin dans diverses provinces de 
l'est et du ,centre du Canada, notamment en 
Nouvelle-Ecosse, au Nouveau-Brunswick, au Quebec 
et en Ontario. On connait des gisements de kaolin 
dans diverses regions du Quebec, dans les comtes 
de Papineau, de Montmorency et de Gatineau; 
toutefois, leurs petites dimensions et la presence 
d'impuretes ont empeche leur mise en valeur. En 
Ontario, de vastes gisements d'un melange sableux 
kaolinise longent les rivieres Missinaibi et 
Mattagami au sud-ouest de la baie James dans le 
nord de l'Ontario, sur une superficie de 10'000 km2. 
On renco~tre egalement un indice mineralise d'argile, 
date de l'Ere mesozoi:que, a Limestone Rapids. 

On remarque des argiles kaolinitiques en divers 
endroits de l'Ouest canadien. Au Manitoba les 
gisements se trouvent dans l'lle Deer, dans ia region 
de Cross Lake au nord de Grand Rapids, dans la 
region de Pine River, dans le groupe de Swan River 
pres d'Arborg et dans les strates phanerozo!ques ' 
de Sylvan. Des schistes kaolinitiques apparaissent 
dans la region de Kergwenan, au sud de Ste. Rose 
du Lac. Le plus important gisement est celui de la 
carri.er~ .de Ste. Rose du Lac. Les ressources en argile 
kaohmt1que du sud de la Saskatchewan se situent 
dans les gisements de Whitemud a Wood Mountain 
Knollys, Cypress Hills, Moose Jaw, et a l'estjusqu'~ 
Weyburn. Les gisements les plus interessants sont 
ceux de la region de Wood Mountain, dans le centre 
sud de la Saskatchewan, et ceux de la region 
d'Eastend-Shaunavon le long de la riviere Frenchman, 
dans le sud-ouest de la Saskatchewan. On decele a 
Wabamun (Alb.) un gisement a faible teneur de 
kaolin et d'argile refractaire; il est peu probable 
que l'on poursuive les efforts demise en valeur de 
ce gisement, puisque les travaux anterieurs 
d'exploitation miniere de l'argile refractaire ont 
cause la contamination du kaolin. La Colombie
Britannique possede plusieurs gisements de kaolin. 
Le p~us important se trouve a Lang Bay, dans la 
port10n sud-ouest de la province. 11 existe d'autres 
gisements le long du fleuve Fraser pres de Prince 

George, et a Sumas Mountain, on retrouve des 
roches du socle rocheux kaolinise au-dessous de la 
couche basale d'argile refractaire. 

Argile plastique pour ceramiques 

L'argile plastique pour ceramiques est un melange 
caracterise par une granulometrie fine; il est compose 
de 70 % de kaolinite desordonnee, accompagnee 
d'illite, de quartz, de montmorillonite, de chlorite 
et de quantites mineures de matiere carbonee. Au 
Canada, cette argile est mineralogiquement sem
blable a l'argile plastique refractaire de qualite 
superieure et se compose principalement de kaolinite, 
de quartz et de mica de granulometrie fine. On 
emploie principalement l'argile plastique pour 
Ceramiques dans la fabrication de poteries OU de 
fa!ence a pate blanche, notamment dans la fabrica
tion de vaisselle, de carreaux pour murs, d'appareils 
sanitaires et de porcelaine electrotechnique. Cette 
argile peut avoir diverses applications autres que 
la fabrication de ceramiques. Elle peut notamment 
servir de liant dans les aliments pour animaux, 
d'agent antiagglutinant dans les engrais, de matiere 
de charge dans les caoutchoucs et les plastiques et 
d'adhesif; elle peut aussi etre utilisee dans les pro
duits chimiques, pour le raffinage du petrole ainsi 
que dans la fabrication de peintures et de vernis. 

La Saskatchewan constitue la seule province qui 
compte des gisements rentables d'argile plastique 
pour ceramiques; ceux-ci sont situes dans les forma
tions geologiques de Whitemud et de Ravenscrag. 
On extrait cette argile des carrieres a Estevan, a 
Rockglen, a Flintoft et a Readlyn en vue de fabriquer 
de la brique de parement dans les usines de la 
Estevan Brick Limited. La Clayburn Refractories, 
Ltd. en Colombie-Britannique importe de l'argile 
plastique pour ceramiques afin de fabriquer des 
produits refractaires. 

Argile refractaire 

L'argile refractaire est une argile sedimentaire 
detritique; elle est principalement composee de 
kaolinite et contient des concentrations elevees 
d'alumine et de silice. Cette argile a une plasticite 
tres variable, allant de celle de l'argile plastique 
pour ceramiques a celle de varietes non plastiques 
co~me l'argile a silex. On emploie l'argile refrac
taire dans la fabrication de produits exigeant une 
forte resistance thermique, comme les briques 
refractaires, les briques isolantes et les mortiers 
refractaires. 

Plusieurs provinces du Canada possedent une 
variete d'argile refractaire de bonne qualite. Des 



gisements d'argile refractaire sont presents dans la 
vallee de Musquodoboit et a Shubenacadie (N.-E). 
On rencontre egalement de l'argile refractaire multi
colore dans les basses terres de la baie James (dans 
le nord de !'Ontario) le long des rivieres Missinaibi, 
Abitibi, Moose et Mattagami. Dans l'Ouest canadien, 
on decele diverses sortes d'argile refractaire de 
bonne qualite dans la formation de Whitemud (dans 
le sud de la Saskatchewan); on en retrouve egale
ment dans la montagne Sumas de la Colombie
Britannique ou cette argile est extraite des carrieres 
et ensuite traitee par la Clayburn Refractories Ltd. 
qui fabrique plusieurs produits refractaires. Un 
nombre de lits de mudstone et d'argilite bruns ou 
gris sombre ont egalement ete signales dans la 
region de Lang Bay (C.-B.). 

Argile a poterie de gres 

L'argile a poterie de gres consiste en un produit 
intermediaire entre les argiles communes de qualite 
inferieure et les argiles kaolinitiques de haute qualite. 
Elle se compose en general d'un melange de mineraux 
argileux kaolinitiques et micaces. L'argile a poterie 
de gres s'emploie exclusivement dans la fabrication 
de conduites d'egouts, de revetements interieurs de 
cheminee et de briques de parement. Elle est utilisee 
a grande echelle par les potiers amateurs et profes
sionnels. 

La principale source d'argile a poterie de gres au 
Canada est la formation de Whitemud dans le sud de 
la Saskatchewan et dans le sud-est de I' Alberta. On 
trouve ce type d'argile dans les provinces suivantes : 
en Colombie-Britannique, pres d'Abbotsford dans 
la montagne Sumas, a Chimney Creek Bridge pres 
de Quesnel ainsi qu'a Williams Lake; au Manitoba, 
pres de Swan River et de Ste. Rose du Lac; en 
Nouvelle-Ecosse, a Shubecanadie et a Musquodoboit. 
La Plainsman Clay Limited extrait des carrieres 
de l'argile plastique a poterie de gres pres de 
Ravenscrag (Sask.), laquelle est traitee a Medicine 
Hat (Alb.). 

Bentonite 

La bentonite est une argile qui se compose de 
mineraux du groupe de la smectite (groupe de la 
montmorillonite) et se forme a partir de cendre, de tufs 
ou de verres volcaniques, a partir d'autres roches 
ignees OU bien a partir de roches sedimentaires. II 
en existe deux categories, soit la bentonite gonflante 
et la bentonite non gonflante. La bentonite sodique 
peut fortement gonfler et possede une bonne adhe
rence a sec, tandis que la bentonite calcique, ou de 
type non gonflant, presente generalement des 
caracteristiques d'adsorption plus forte. 
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On utilise le plus souvent la bentonite gonflante 
dans les boues de forage; elle sert egalement au 
bouletage des concentres de minerai de fer. L'emploi 
de la bentonite gonflante comme liant dans les 
moules de fonderie est encore considere comme 
l'une des principales applications ou ii est preferable 
de se servir de la bentonite gonflante; toutefois, la 
bentonite non gonflante convient aussi a quelques 
usages de fonderie. Parmi les applications secondaires 
de la bentonite, citons la transformation en granules 
de produits alimentaires pour animaux, dans lesquels 
on prefere la variete non gonflante en raison de sa 
resistance en vert elevee. On utilise de faibles 
quantites de la bentonite gonflante pour assurer 
un degre d'adherence dans les gamitures de freins, 
et on l'emploie aussi comme plastifiant dans les 
melanges pour fabrication de produits refractaires, 
de produits abrasifs et de produits ceramiques. La 
bentonite est un important ingredient des sols 
stabilises avec de la chaux. 

La bentonite trouve de nombreux usages comme 
matiere de charge, notamment dans le ciment pour 
puits de forage, dans les granulats legers melanges 
au beton, dans les mortiers liquides, comme imper
meabilisant des sols, dans la construction de murs 
de fondation betonnes en tranchee, comme produit 
ignifuge, dans la fabrication du papier, comme agent 
alourdissant dans les herbicides et pesticides, dans 
la fabrication de savons et detergents et dans des 
produits de nettoyage et polissage. Les usages de 
la bentonite comme pigment de charge sont tout 
aussi nombreux : elle sert comme emulsifiant dans 
les caoutchoucs, les linoleums et les tissus huiles; 
dans les produits cosmetiques et pharmaceutiques, 
elle donne aux cremes une consistance douce et 
onctueuse; elle agit comme agent de suspension 
dans les peintures a l'huile; elle aide aux peintures 
a l'huile et les peintures a l'eau a mieux s'etaler. 

On emploie la bentonite en raison de ses proprietes 
d'adsorption, qui permettent de clarifier les huiles 
et les cires minerales, vegetales et animales; on 
prefere alors utiliser les varietes non gonflantes. 
Parmi les diverses applications des caracteristiques 
d'adsorption et d'absorption, citons I'emploi de la 
bentonite dans le traitement de l'eau potable et le 
traitement des eaux residuaires; dans la fabrication 
de litieres pour animaux; pour stabiliser les couleurs 
dans les encres et les teintures; comme neutralisant 
des odeurs et comme dessicant; comme amendement 
synthetique; comme produit de retention des engrais 
et pour adsorber l'encre d'imprimerie pendant le 
repulpage de vieux papiers. 

Les grands gisements de bentonite se trouvent unique
ment dans l'Ouest canadien, notamment au Manitoba, 
en Saskatechewan et en Alberta. On a decouvert 
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des gisements de bentonite en Ontario et au Quebec, 
mais ceux-ci ne sont pas consideres comme econo
miquement exploitables. 11 existe de la bentonite 
calcique non gonflante au Manitoba, surtout pres 
de la base du membre de Pembiha, dans la forma
tion de Vermilion River, et au niveau du membre 
de Milwood sus-jacent, dans la formation de Riding 
Mountain. La Saskatchewan possede de nombreux 
indices mineralises de bentonite, soit dans l'est de 
la Saskatchewan pres de Pelly, dans le centre sud 
pres de St. Victor et dans la partie sud-ouest pres 
d'Eastend. On trouve de la bentonite en Alberta a 
Rosalind, pres de la vallee de la riviere Battle. On 
retrouve des gisements de bentonite en Colombie
Britannique le long du fleuve Fraser, dans la region 
allant de Lytton a Gang Ranch; on en remarque 
aussi a proximite de filons de houille dans les vallees 
de Quilchena et de Guichon, situees dans le bassin 
de Merritt, ainsi que dans des portions riches en 
schistes argileux et an houille, dans toute la moitie 
nord du bassin de Princeton. La bentonite est aussi 
repandue dans les couches de Hat Creek, situees 
dans la vallee du meme nom. 

La Canadian Clay Products Limited constitue 
l'unique producteur de bentonite gonflante au 
Canada; la societe extrait la bentonite des carrieres 
pres de Truax, a 60 km au sud-ouest de Regina 
(Sask.). La bentonite a ete exploitee au Manitoba 
jusqu'en 1992 par la Pembina Mountain Clays 
Incorporated dans une carriere situee pres de 
Miami, au sud-ouest de Winnipeg; elle etait ensuite 
traitee a Morden, pres de Miami, et a Winnipeg; 
les varietes activee et non activee y etaient toutes 
deux produites. La societe M-I Drilling Fluids 
Canada, Inc. de Rosalind (Alb.), qui a recemment 
cesse ses activites en octobre 1992, avait extrait et 
traite de 10 OOO a 15 OOO t/a de bentonite pour 
divers marches. 

Argile a foulon 
Le terme d'argile a foulon (terre a foulon) s'applique 
a un type de bentonite, mais elle a pour origine un 
usage particulier de l'argile. L'argile a foulon est 
definie comme une argile non plastique ou un 
materiau de type argileux; elle est habituellement 
riche en magnesium et elle est caracterisee par des 
proprietes absorbantes. Elle est formee par altera
tion de cendres volcaniques ou par precipitation 
chimique directe de la montmorillonite dans des 
bassins marins de faible profondeur. On emploie 
principalement l'argile a foulon pour ses proprietes 
d'adsorption; on s'en sert aussi maintenant comme 
vehicule de certains produits et comme pigment de 
charge. 11 existe aujourd'hui plus de 90 qualites diffe
rentes d'argile a foulon. La plus importante est 

celle utilisee dans la fabrication de produits pharma
ceutiques absorbant les toxines, les bacteries et les 
alcaloldes; dans le traitement de la dysenterie; dans 
la purification de l'eau; et dans la preparation de 
fluides pour nettoyage a sec; dans la fabrication de 
papier multicopie et de papier peint; comme pigment 
ou matiere de charge dans les plastiques, peintures 
et mastics. On emploie surtout l'argile a foulon 
comme vehicule de catalyseurs a base de platine. 

L'argile a foulon, qui existe en peu d'endroits au 
Canada, est produite a Red Lake (C.-B.) par la 
Western Industrial Clays Limited. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

La Mineral Research of Canada evalue actuellement 
son gisement de silice-kaolin dans le canton de 
Kipling, situe dans les basses terres de la baie 
James (dans le nord de l'Ontario). On a enleve plus 
tot dans l'annee un echantillon en vrac representant 
30 OOO t; on prevoit extraire 150 OOO t au cours des 
trois prochaines annees. La societe traite l'echan
tillon dans son !'installation de recherche situee a 
Foley, pres de Parry Sound; elle pourra ainsi definir 
les parametres de la future installation miniere et 
etudier l'etablissement d'une usine de traitement a 
grande echelle capable de produire 30 OOO t/a. La 
Great Lakes Kaolin, un eventuel partenaire, entre
prendra l'etape finale du programme de preparation 
de l'usine. Jusqu'a present, la Mineral Research of 
Canada a depense plus de 10 millions de dollars 
canadiens. Le traitement de carottes de sondage a 
indique que les reserves repondent de facon satis
faisante aux normes portant : sur les qualites de 
kaolin, pour la fabrication de ceramiques de type 
porcelaine; sur les qualites convenant au couchage 
du papier, dans Jes usines de papiers; sur les qualites 
pouvant servir de charge a l'echelle industrielle 
dans les ciments speciaux. La societe considere que 
le sable siliceux, le gravier et la tourbe, qui sont 
des sous-produits du traitement du kaolin, sont 
egalement commercialisables. 

On remarque un renouveau d'interet pour les gise
ments de kaolin de Wood Mountain dans le centre 
sud de la Saskatchewan; l'interet est manifeste 
cette fois par la Kaolin Industries de Saskatoon. 
Apres l'arret des activites de la societe Ekaton au 
debut de 1990, l'usine pilote est restee fermee 
jusqu'a cette annee. La Kaolin Industries effectue 
actuellement le traitement du sable kaolinise en 
provenance des regions de Wood Mountain et de 
Readlyn, en employant un procede brevete qui permet 
d'obtenir un kaolin servant a la fois de matiere de 
charge et de produit de couchage du papier. Le projet 
est partiellement finance dans le cadre de 



!'Entente Canada-Saskatchewan sur !'exploitation 
minerale, et avec le Fonds de diversification de 
l'economie de l'Ouest. 

En Colombie-Britannique, la Lang Bay Resources 
Limited effectue actuellement un forage pour 
recueillir un echantillon de kaolin en vrac provenant 
d'un gisement situe pres de Powell River. On a deja 
realise une diagraphie d'un echantillon de 45 t; de 
cette quantite, environ 35 t ont ete traitees, lesquelles 
ont fourni 6 t. On a evalue les qualites du kaolin 
comme charge dans le papier journal, et les premiers 
resultats ont ete concluants. En septembre 1992, la 
compagnie a regu du gouvernement provincial 
l'autorisation d'extraire un echantillon en vrac de 
2000 t. Le traitement de cette vaste quantite donnera 
500 t de kaolin, dont 200 t seront expediees a l'usine 
d'Elk Falls de la Fletcher Challenge Canada, se 
trouvant a Campbell River (C.-B.), qui fera des essais 
prolonges dans l'usine de fabrication de papier. Le 
reste de la production de kaolin est destine aux 
autres clients eventuels. 

PRODUCTION ET COMMERCE 
AU CANADA 

Au Canada, la valeur totale des expeditions de tous les 
types d'argiles n'a augmente que de 2,0 %, passant 
de 122,2 millions de dollars en 1991a124,6 millions 
en 1992. Les plus importantes augmentations sont 
survenues en Saskatchewan (16,4 %) et en Ontario 
(10,1 %). A_Terre-Neuve et en Alberta, les hausses 
ont atteint quelque 7 %. La societe IXL de Red River 
(Man.) et la compagnie L.E. Shaw de Chipman (N.-B.) 
ont ferme leurs installations en 1992. La plus forte 
diminution (34,0 %) a ete observee en Colombie
Britannique, la Clayburn Industries ayant reduit 
ses activites. 

Pendant les neuf premiers mois de 1992, les impor
tations de kaolin au Canada ont totalise 394 513 t 
evaluees a 56,8 millions de dollars, tandis que pendant 
la meme periode de 1992, elles etaient de 383 940 t 
evaluees a 48,3 millions. Ceci represente un 
accroissement de 2,8 % du volume des importations 
par rapport a celui de 1991. La valeur par tonne a 
egalement augmente, passant de 126 ta 144 $, soit 
une hausse de 14,3 %. En 1992, les importations de 
kaolin venaient presque entierement des Etats-Unis 
et se repartissaient de la fagon suivante: 23,5 %, 
pour les provinces de l'Atlantique, 71,4 % pour le 
centre du Canada et 5,1 % pour l'Ouest canadien. 
Les tendances ont ete les memes pendant les neuf 
premiers mois de 1991. Le principal consommateur 
en 1991 etait l'industrie des pates et papiers, qui a 
requis 87 % des importations. 
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Pendant les neuf premiers mois de 1992, les impor
tations de bentonite au Canada ont totalise 182 381 t 
evaluees a 10,1 millions de dollars, tandis que pendant 
la meme periode de 1991, elles s'etablissaient a 
192 454 t evaluees a 8,9 millions. Ceci constitue une 
diminution de 5,2 % du volume des importations 
par rapport a celui de 1991. Cependant, la valeur 
par tonne a augmente de 46 $ a 56 $, soit une hausse 
de 21,7 %. En,1992, environ 65 % des importations 
venaient des Etats-Unis; le reste arrivait principale
ment de Grece. Pendant la meme peri,ode en 1991, 
la part des importations a partir des Etats-Unis 
s'elevait a 82 %. Au Canada, Jes importations de 
bentonite se repartissaient de la fagon suivante: 
89,3 % pour le centre du Canada, 10,5 % pour 
l'Ouest canadien et moins de 0,3 % pour les provinces 
de l'Atlantique. La tendance etait la meme pendant 
les neuf premiers mois de 1991. L'industrie a prin
cipalement employe la bentonite en 1991 pour 
effectuer le bouletage du minerai de fer, puis comme 
liant dans la fabrication des moules de fonderie et 
enfin comme additif dans les fluides de forages de 
puits de petrole. 

On prevoit une croissance similaire de la consom
mation de kaolin l'annee prochaine, en raison de 
!'evolution de l'industrie du papier comme elle est 
decrite plus haut. On s'attend cependant a ce que 
la production de bentonite connaisse une faible 
croissance tant que la situation des industries du 
petrole et du fer ne se sera pas amelioree. 

PROQUCTION ET COMMERCE 
ALIX ETATS-UNIS 

La production interieure de tous les types d'argiles 
a diminue de 5 %, passant de 44,2 Mt en 1991 a 
42,2 Mt en 1992; la valeur de toute l'argile com
mercialisable etait estimee en 1992 a 1,9 milliard 
de dollars americains. Les 30 principaux producteurs 
ont fourni environ 50 % de la production et les 
quelque 300 producteurs secondaires ont fourni le 
reste. Tous ensemble, ils ont exploite environ 1000 
mines. Les argiles communes constituaient le prin
cipal type d'argile produite et representaient 62 % 
de la production; le kaolin comptait pour 22 % et la 
bentonite, 8 %. Selon Jes estimations, les principaux 
~sages de chacun des types specifiques d'argile aux 
Etats-Unis se repartissaient comme suit : kaolin, 
48 % dans la fabrication des pates et papiers, 21 % 
dans la fabrication des produits refractaires et 5 % 
dans la fabrication du verre; argile plastique pour 
ceramiques, 20 % dans la fabrication des appareils 
sanitaires, 19 % dans la fabrication des carreaux 
pour sols et des carreaux pour murs et 15 % dans 
la fabrication de vaisselle; argile refractaire, 67 % 
dans la fabrication de la brique refractaire; bentonite, 
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20 % comme liant pour les sables de fonderie, 23 % 
clans les boues de forage et 24 % clans le bouletage 
du minerai de fer; argile a foulon, 77 % clans la 
fabrication de produits absorbants et 7 % comme 
agent dispersant clans les produits insecticides; 
argiles communes, 97 % dans les materiaux de 
construction. Les importations d'argiles vers les 
Etats-Unis provenaient du Mexique (42 %), du 
Royaume-Uni (34 %) et du Canada (14 %). 

NOUVEAUX PRODUITS 

Un nouveau pigment compose de kaolin delamine, 
le «Nusur», que l'on emploie clans la fabrication des 
papiers a rotogravures ternes, a surface mate et a 
couchage leger, a ete recemment commercialise. Le 
pigment «Nusur» reduit le gla~age de la feuille de 
papier et produit un excellent brillant des caracteres 
d'impression. Une nouvelle gamme de produits vient 
aussi d'etre commercialisee; les silicates metalliques 
de sodium et d'alumine (SAMS) sont composes de 
pigments structures a base de kaolin et sont utilises 
clans la fabrication du papier, des peintures et des 
matieres plastiques. Dans l'industrie du papier, les 
pigments de type SAMS peuvent etre con~us pour 
reduire le pouvoir abrasif des argiles employees 
comme matieres de charge et dans le cas de !'utili
sation des argiles comme produit de couchage, ces 
pigments permettent d'augmenter le volume du 
couchage tout en reduisant le poids du papier. 
Parmi les nouveaux usages du kaolin, citons les 
melanges de kaolin avec d'autres mineraux, afin de 
fabriquer un materiau ceramique special employe 
comme support en ceramique des convertisseurs 
catalytiques d'automobiles. Les argiles jouent aussi 
un role de plus en plus important clans le remplissage 
des sites de decharge de dechets toxiques et de 
dechets urbains. 

PRIX 

Trois varietes de kaolin sont commercialisees. Le 
prix du kaolin dont la qualite convient au couchage 
du papier se situe entre 140 et 220 $US; le kaolin 
utilise comme matiere de charge se vend entre 120 
et 160 $US; le prix de cette argile qui convient a la 
fabrication de poteries varie entre 75 et 220 $ US/t. 
Le kaolin calcine se vend entre 340 et 990 $ US/t 
selon l'usage final; les prix des diverses qualites de 
kaolin a surface traitee, traite par separation a 
l'air, vont de 250 a 425 $ US/t. Un rabais de 15 a 
20 % est generalement offert pour les qualites 
employees comme matiere de charge pour papier et 
pour couchage standard, par rapport aux prix cites 
clans les listes; un rabais pouvant atteindre de 50 a 
60 % est offert pour le kaolin traite par separation 

a l'air, utilise dans l'industrie du papier; un rabais 
sur le prix du kaolin calcine allant jusqu'a environ 
385 $ US/t est donne, si ce produit est achete en 
grandes quantites. 

PERSPECTIVES 

Les indicateurs positifs pour l'industrie canadienne 
du papier sont la demande de papier contenant des 
quantites importantes de kaolin. Les papiers couches 
de poids leger, qui contiennent des quantites sub
stantielles de kaolin, servent de plus en plus clans 
l'industrie de la publicite; l'on s'attend ace que la 
production de papier d'impression et de papier 
d'ecriture connaisse une croissance annuelle de 3 %. 
Les «papiers d'impression de pate mecanique», rap
pelant le papier journal mais pourvus d'une 
meilleure brillance, consomment des quantites 
croissantes de kaolin. La consommation des argiles 
par les marches specialises des argiles de couchage 
de haute qualite, des argiles delaminees et des argiles 
calcinees devrait connaitre un taux de croissance 
annuelle de 3,4 % pendant les cinq ou six prochaines 
annees, surtout clans le cas des argiles servant a la 
fabrication d'absorbants et employees clans des 
travaux de genie civil. On prevoit aussi que la 
consommation de kaolin calcine utilise comme 
matiere de charge clans le papier en feuilles volantes, 
non couche, continuera a diminuer. Le carbonate 
de calcium (ultrafin, sous forme broyee ou precipitee) 
continue a reduire l'usage du kaolin clans le papier. 
On s'attend a ce que l'emploi du kaolin traite par 
separation a l'air, comme pigment et matiere de 
charge, baisse de 1,5 % annuellement. Toutefois, la 
demande de kaolin traite par separation a l'air 
pour la fabrication de caoutchoucs, d'adhesifs et de 
produits d'etancheite, de peintures et de plastiques 
devrait augmenter au taux annuel d'environ 2 % 
pendant les cinq OU six prochaines annees. Au 
Canada, on n'anticipe pas d'augmentation signifi
cative des usages du kaolin de moindre qualite, par 
exemple dans la fabrication de briques refractaires, 
d'isolant en fibre de verre, de ciment et de produits 
refractaires, puisque le kaolin peut etre remplace 
par d'autres argiles de provenance locale. 

Le premier probleme de commercialisation auquel 
doit faire face toute entreprise desireuse de mettre 
en valeur des gisements de kaolin est l'acceptation 
du produit par le consommateur. Le nouveau produc
teur doit etre pret a offrir des services techniques 
pousses, surtout aux marches du kaolin destine a 
la fabrication du papier; en outre, tout nouveau 
fournisseur des marches existants pour les myriades 
de produits a base de kaolin doit affronter une vive 
concurrence dans l'industrie des matieres de charge. 
L'avantage apparent, du point de vue des couts de 



transport, de la proximite des installations produisant 
du kaolin par rapport aux usines de papier du nord 
du continent, n'est pas toujours clair. Par exemple, 
les dispositions existantes sur le transport de retour 
font que le camionnage du kaolin est maintenant 
plus rentable. 11 y a toutefois un aspect positif: 
l'industrie canadienne du papier evolue continuelle
ment vers la fabrication de produits de valeur elevee 
a base de papier, comme les papiers utilisant des 
quantites elevees de kaolin. 

Les perspectives d'une augmentation de la demande 
de bentonite pour boues de forage sont liees a la 
remontee des prix du petrole. La demande de 
bentonite servant au.bouletage du minerai dimi
nuera sans doute, meme si selon les previsions la 
demande mondiale de minerai de fer doit augmenter 
de 30 % d'ici l'an 2000. Ce sont les usages speciaux 
de la bentonite qui semblent presenter le plus fort 
potentiel de developpement, par exemple la fabrica
tion de produits d'etancheite; d'absorbants et de 
dessicants, qui connaissent une croissance particu
lierement rapide; la fabrication de produits absor
bants represente aussi une partie des marches 
actuels de la bentonite. Au Canada, la bentonite 
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trouve un marche de plus en plus important dans 
la purification des huiles a salade. La demande 
d'huile a salade a augmente de 74 % entre 1981 et 
1987, et l'on prevoit que cette croissance se pour
suivra. Les applications environnementales de la 
bentonite representent aussi un marche en expansion. 
La bentonite sert principalement d'impermeabilisant 
des sols, mais les autres secteurs ou !'utilisation de 
la bentonite est en progression sont !'elimination du 
petrole et des polluants chimiques de l'eau, !'elimi
nation du dioxyde de soufre genere par la combus
tion du charbon, la fixation des composes organiques 
toxiques et la prevention des fuites de dechets 
radioactifs enfouis. 11 a ete affirme que !'utilisation 
de la bentonite, combinee a du polyacryamide, 
progresse rapidement aussi, etant donne qu'un 
plus grande nombre d'usines de papier elaborent 
un papier alcalin. On prevoit que dans ce secteur, 
l'emploi de la bentonite connaltra une augmentation, 
passant de 2800 ten 1991 a 30 300 t d'ici 1995. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au ]er fevrier 1993. 



TARIFS DOUANIERS 

Canada Etats-Unis 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada 

2507.00 Kaolin et autres argiles kaoliniques, meme en franchise en franchise en franchise en franchise 
calcines 

2508.10 Bentonite en franchise en franchise en franchise en franchise 

2508.20 Terres decolorantes et terres a foulon en franchise en franchise en franchise en franchise 

2508.30 Argiles refractaires en franchise en franchise en franchise en franchise 

2508.40 Autres argiles (excluant l'argile expanses) en franchise en franchise en franchise en franchise 

3802.90.10 Argiles activees 12,5 % 8,0% en franchise 0,5% 

Sources : Tarit des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accises; Harmonized Tariff Schedule of the 
United States, 1992. 
NPF: nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
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TABLEAU 1. CANADA PRODUCTION1 ET COMMERCE D'ARGILES1 DE 1990 A 1992 

No tarifaire 1990 1991 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

PRODUCTION (expeditions) n.d. 136 029 n.d. 119 838 n.d. 117 326 

IMPORTATIONS2 (De janv. II sept.) 
2507.00 Kaolin et autres argiles kaoliniques, 

memes calcines 
Etats-Unis 507 470• 74 408• 523 857 66 075 394 478 56 743 
Royaume-Uni 111 66 448 58 35 21 
France 12 6 60 28 n.d. 
Autres pays 312 57 

Total 507 906• 74 539r 524 365 66 162 394 513 56 764 

2508.10 Bentonite 
Etats-Unis 226 229• 10 923• 220 147 9 274 119 205 7 191 
Grace 26 015 1 202 48 430 2 423 63 156 2 919 
Allemagne 2 1 4 3 19 18 
ltalie 1 n.d. 5 5 1 1 
Autres pays 147 130 23 5 

Total 252 395r 12 259• 268 609 11 712 182 381 10 130 

2508.20 Terres decolorantes et terres a foulon 
Etats-Unis 6 643 806 6 138 880 5 808 849 

Total 6 643 806 6 138 880 5 808 849 

2508.30 Argijes refractaires 
Etats-Unis 10 147• 1 909 8 639 2 042 6 339 1 203 
Royaume-Uni 253 90 403 117 357 111 
France 6 5 

Total 10 406r 2 005 9 041 2 159 6 696 1 315 

2508.40 Autres argiles (excluant l'argile 
exp~nsee du no 68.06) 

Etats-Unis 194 771• 23 278• 170 397 27 017 141 685 22 112 
France 18 26 32 40 39 50 
Royaume-Uni 1 422 535r 90 78 15 14 
Suisse 10 15 22 27 9 14 
Allemagne 12 4 18 10 27 12 
I ta lie 21 21 1 1 
Ancienne U.R.S.S. 1 1 
Japon 2 1 6 3 n.d. 
Autres pays 18 19 1 2 

Total 196 253• 23 879' 170 588 27 201 141 775 22 206 

3802.90.10 Argijes activees 
Etats-Unis 6 053• 2 981 10 426 4 667 8 456 4 191 
Allemagne 126 82 

Total 6 179r 3 063 10 426 4 667 8 456 4 191 

EXPORTATIONS 
2507.00 Kaolin et autres argiles kaoliniques, 

memes calcines 
Etats-Unis 38 22 252 41 46 6 
Republique populaire de Chine 265 558 

Total 38 22 517 599 46 6 

2508.10 Bentonite 
Etats-Unis 1 165 662 1 037 443 1 020 365 
Chi Ii 326 301 
France 3 5 5 11 11 16 
Belize 5 2 
Autres pays 2 2 93 41 

Total 1 170 671 1 136 497 1 362 685 
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TABLEAU 1 {fin} 

No tarifaire 1990 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

EXPORTATIONS (fin) 
2508.20 Terres decolorantes et terres a foulon 

Etats-Unis 45 10 26 11 106 17 

Total 45 10 26 11 106 17 

2508.30 Argi]es refractaires 
Etats-Unis 168 39 230 55 96 24 
Emirats arabes unis 3 3 

Total 168 39 230 55 99 28 

2508.40 Autres argiles (excluant l'argile 
exp?nsee du no 68.06) 

Etats-Unis 1 170 1 097 8 153 1 877 8 127 239 
Goree du Sud 26 177 
Pays-Bas 91 53 
Argentine 2 46 
Japon 18 22 25 
France 14 21 
Royaume-Uni 3 3 
Autres pays 38 39 

Total 1 209 1 155 8 154 1 878 8 285 567 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Stalislique Canada. 
- : neant; ••. : quantile minima; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible; r : revise. 
1 Les valeurs de la production de bentonite et de la dlatomite ont ete lncluses. 2 Les Importations des «autres pays» peuvent inclure les reimportations 
provenant du Canada. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 



TABLEAU 2. IMPORTATIONS ET CONSOMMATION1 
DE BENTONITE AU CANADA, DE 1980 A 1992 
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Annee Importations Consommation2 

1980 
1981 
1982 
1983 
1984 
1985 
1986 
1987 
19888 
1989 
1990 
1991 
1992b 

(tonnes) 

469 292 
311 464 
238 031 
187 228 
337 054 
346 018 
326 298 
318 074 
294 269 
294 280 
252 395r 
268 609 
182 381 

(milliers de 
dollars) 

18 011 
13 292 
12 311 
9 545 

15 307 
18 109 
15 455 
14 715 
15 058 
15 069 
12 259r 
11 712 
10 130 

(tonnes) 

248 585 
286 359 
182 266 
197 429 
265 289 
275 725 
240 408 
235 488 
264 032 
259 468 
202 335 
178 245 

n.d. 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
n.d. : non disponible; r : revise. 
a Depuis 1988, les importations sont etablies selon le nouveau Systeme 
harmonise et peuvent ne pas correspondre avec la methode precedente 
de transmission des donnees. b Les donnees ne portent que sur les 
neuf premiers mois de l'annee 1992. 
1 Donnees disponibles, selon les consommateurs. 2 N'inclut pas les 
argiles activees, les terres activees et les argiles a foulon. 
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TABLEAU 3. CONSOMMATIQN1 RAPPORTEE D'ARGILES, SELON 
L'INDUSTRIE, DE 1988 A 1991 

1988 19898 1990 1991 dpr 

(tonnes) 

KAOLIN 

Produits des pates et papiers2 298 545 290 359 346 166 354 818 
Produits du caoutchouc 9 447 8 254 6 849 8 581 
Produits ceramiques 13 101 11 744 10 100 7 700 
Peintures et vernis 5 639 6 681 8 184 7 211 
Autres produits3 31 264r 41 202r 39 646r 28 942 

Total 357 996r 358 240r 410 945r 407 252 

AR GILE PLASTIQUE 

Produits ceramiques 23 661 21 330 18 747 14 399 
Produits refractaires, mixtes 2 671 2 590 2 055 1 935 
Autres produits4 29 736 4 439r 5 390r 4 480 

Total 56 068 28 359r 26 192r 20 814 

ARGILE REFRACT AIRE 

Produits refractaires, mixtes 10 948 14 532 11 388 7 372 
Fonderies 6 899 5 738 5 310 5 123 
Autres produits5 105 049 85 291 51 531 51 692 

Total 122 896 105 561 68 229 64 187 

BENTONITE 

Bouletage de minerai de fer 163 446 171 373 n.d.b n.d.b 
Fonderies 59 720 55 006 187 155b 158 831b 
Forage des puits 34 053 10 566 7 323 12 266 
Produits refractaires, mixtes 1 173 1 494 1 310 1 007 
Autres produits6 5 640 21 029 6 547 6 141 

Total 264 032 259 468 202 335 178 245 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. 
n.d.: non disponible; dpr : donnees provisoires; r : revise. 
a Augmentation du nombre de compagnies visees par l'enquete. b En raison de la 
confidentiate, les donnees pour le bouletage de minerai de fer sont incluses dans les 
fonderies. 
1 Selon une etude effectuee par EMR portant sur la consommation de mineraux non 
metalliques par les usine de fabrication canadiennes. 2 Comprend les pates, les papiers et les 
produits de papier. 3 Comprend les produits chimiques, la laine de fibre de verre, les 
revetements asphaltes de toiture, les produits de gypse, les revetements de plancher et autres 
produits divers. 4 Comprend les produits de construction a base d'argile, les papiers et les 
produits de papier, les produits de gypse et autres produits divers. 5 Comprend les produits de 
construction a base d'argile, l'acier de premiere fusion, les produits de caoutchouc, la fusion et 
l'affinage des metaux non ferreux. 6 Comprend les aliments des animaux, les produits de 
construction a base d'argile, les pates, les papiers et les produits de papier, les peintures et les 
vernis et autres produits utileses moins souvent. 
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TABLEAU 4. PRINCIPAUX FABRICANTS CANADIENS DE PRODUITS DE CONSTRUCTION A 
BASE D'ARGILE1 PAR PROVINCE1 EN 1992 

Emplacement Matieres 
Societe de usine Produits premieres Taille1 et remarques 

TERRE-NEUVE 

Trinity Brick Products 
Limited St. John's briques a batir schistes argileux (B) 

NOUVEAU-BRUNSWICK 

L.E. Shaw Limited Chipman briques de parement, schistes argileux Fermeture en 1992; toutes les 
tuiles, tuiles de activites ont maintenant lieu a 
drainage l'emplace~ent de la 

Nouvelle-Ecosse. 

NOUVELLE-ECOSSE 

LE. Shaw Limited Lantz briques, blocs, tuiles argiles communes, (E) 
argiles plastiques 

QUEBEC 

Canada Brick Co., Laprairie briques a batir, briques schistes argileux (G) 
division de Jannock de parement 
Limited 

Brique Citadelle, Ltee, Beau port briques a batir, tuiles de schistes argileux (C) 
division de Brique drainage, revetements 
Brampton Limitee interieurs de cheminee 

Montreal Terra Cotta Inc. Deschaillons briques a batir, tuiles, schistes argileux, (B) 
revetements interieurs argiles communes 
de cheminee 

ONTARIO 

Martin Clay Products Parkhill tuiles de drainage schistes argileux (A) 
Wallenstein 

Brique Brampton Limitee Brampton briques a batir schistes argileux (C) 
Division Brampton 

Canada Brick Co. (E) 
Division Burlington Burlington briques a batir schistes argileux Nouvelle usine. 
Division Burlington Burlington briques a batir schistes argileux 
Division F.B McFarren Streetsville briques a batir schistes argileux Fermeture le 30 decembre 

1992. 
Division Ottawa Ottawa briques a batir schistes argileux 
Division Streetsville Streetsville briques a batir schistes argileux Fonctionne salon un taux 

reduit de moitie. 
Division Cooksville Streetsville briques a batir schistes argileux 

George Coultis & Son Thedford tuiles, tuiles de schistes argileux (B) 
Limited drainage 

Les Ceramiques Halton Burlington bloc, tuiles argiles commune, (A) 
Ltee schistes argileux L'installation a ate achetee 

par Paisley Brick and Tile, 
Ltd., et toutes les activites ont 
maintenant lieu a Paisley. 

Hamilton Brick Limited Hamilton briques a batir schistes argileux (B) 
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TABLEAU 4. (fin) 

Emplacement Matieres 
Societe de usine Produits premieres Taille1 et remarques 

ONTARIO (fin) 

National Sewer Pipe Oakville revetements interieurs schistes argileux, (B) 
Limited de cheminee, tuyaux argiles refractaires 

d'egouts 
Oakville briques de parement Nouvelle usine. 

Norwich Brick and Tile Ltd. Norwich tuiles de drainage schistes argileux (A) 

Paisley Brick and Tile Ltd. Paisley blocs creux en terre schistes argileux (A) 
cuite, tuiles de drainage 

Pottery Studio Collingwood gres, objet d'art argiles a poterie de (A) 
gres 

MANITOBA 

I.XL Industries Ltd. Lock port briques, tuiles argiles communes (E) 
Division Red River Brick Fermeture en 1992. 
and Tile 

SASKATCHEWAN 

I.XL Industries Ltd. Regina briques de parement, argiles a poterie de (A) 
Division Western Clay revetements interieurs gres 
Products de cheminee, tuyaux 

d'egouts 

Thunderbrick Limited Estevan brique a batir argiles plastiques (C) 
Division Estevan Brick 

ALBERTA 

I.XL Industries Ltd. 
Division Medicine Hat Medicine Hat briques, blocs, revete· argiles communes (D) 

Brick and Tile ments interieurs de 
cheminee 

Division Northwest Brick Edmonton briques a batir argiles communes (B) 
and Tile 

Division Redcliff Pressed Radcliff briques de parement, argiles communes (B) 
Brick briques refractaires 

(A) 
Plainsman Clay Ltd. Medicine Hat argiles traitees argiles communes Produits non finis. 

COLOMBIE-BRITANNIQUE 

Clayburn Refractories Ltd. Abbotsford briques refractaires, argiles plastiques (D) 
mortier et monolithes importees 

Sumas Clay Products Ltd. Sumas briques, tuiles de argiles communes (C) 
drainage, revetements 
interieurs de cheminee 

1 Legende: (A) jusqu'a 25 employes; (B) de 25 a 49 employes; (C) de 50 a 99 employes; (D) de 100 a 199 employes; 
(E) de 200 a 499 employes; (F) de 500 a 999 employes; (G) plus de 1 OOO employes. 
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La barytine ou sulfate de baryum, un sel mineral 
semi-soluble de composition chimique dont la for
mule est BaS04, constitue la principale source de 
baryum. La barytine se trowe le plus souvent sous 
forme de masses compactes de granulometrie gros
siere ou fine. Ces masses peuvent etre de couleurs 
blanche, jaune, grise, brune, rose ou bleue. La 
barytine, caracterisee par une densite elevee de 4,5 
et une faible durete de 2,5 a 3,5, est principalement 
utilisee en raison de ces proprietes physiques. 

GISEMENTS ET PRODUCTEURS 
CANADIENS 

La barytine existe dans trois localites a Terre-
N euve : a Buchans, ou elle est associee a un minerai 
de plomb-zinc; a Colliers Point dans l'ouest de la 
region d'Avalon Peninsula; et a Ronan, pres de la 
region Port au Port Bay. En Nouvelle-Ecosse, on 
trouve des gisements de barytine a Walton, sur la 
rive sud de la region de Minas Basin; a Brookfield, 
dans la region centrale de la Nouvelle-Ecosse; a 
Lake Ainslie et a Pinebrook situee dans l'ile du 
Cap-Breton; ainsi qu'a Bass River sur le littoral 
nord de la region Cobequid Bay. 

Dans la region centrale du Canada, la barytine est 
presente principalement en Ontario, soit dans la 
region de McKellar Island pres de Thunder Bay; 
dans la mine Premier Langmuir, a Matachewan et 
a Hemlo dans le nord de l'Ontario, ainsi que dans 
les regions de Huntingdon et Madoc dans le sud-est 
de l'Ontario. Au Quebec, on trouve de la barytine a 
Saint-Fabien pres de Rimouski et dans la mine 
Niobec pres de Chicoutimi. Dans l'ouest du Canada, 
les principaux gisements sont en Colombie-Britannique; 
dans le sud-est, on les retrouve a Brisco et a 
Parson dans la mine de plomb-zinc Mineral King, 
dans les gisements Larrabee, pres d'Invermere et 
enfin a Spillimacheen. 

Il existe actuellement trois producteurs de barytine 
au Canada. Ce sont les societes Nystone Chemicals 
Ltd. en Nouvelle-Ecosse, !'Extender Minerals of 
Canada Limited en Ontario et Mountain Minerals 
Co. Ltd. en Colombie-Britannique. La Mountain 
Minerals Co. Ltd., le principal exploitant en ce qui 
a trait au volume de barytine extrait, produit de la 
barytine surtout pour l'industrie des forages des 
puits de petrole, le reste etant destine aux indus
tries des peintures et des matieres de charge. 
Environ 50 % de la production de matiere de charge 
est exportee. La societe Extender Minerals foumit 
des produits de couleurs non standard ou des pro
duits de couleurs normalisees qui entrent dans la 
fabrication des plastiques, des peintures, des lubri
fiants de moules; ils sont aussi employes dans les 
forages des puits de petrole. Pour la compagnie, le 
plus important marche de la barytine est l'indus
trie de fabrication des gamitures de freins. La 
Nystone Chemicals Ltd. ne produit que de la barytine 
de qualite pharmaceutique employee comme sub
stance de contraste. 

La Mountain Minerals Co. Ltd. a ouvert, a N orthport 
dans l'Etat de Washington aux Etats-Unis, une 
usine de broyage et de flottation, d'une capacite de 
production de 40 OOO a 50 OOO t/a de barytine qui 
est surtout consommee par les forages des puits de 
petrole. La societe Extender Minerals of Canada 
Limited effectue actuellement les travaux de mise 
en valeur d'une mine souterraine a Shining Tree 
dans le canton de North William en Ontario. 

PRODUCTION ET COMMERCE 
AU CANADA 

En 1991, la valeur totale des expeditions de barytine 
representait 3 013 OOO$ CAN; elle correspond a 
une baisse de 3,7 % par rapport a la valeur enre
gistree en 1990, qui etait de 3 130 OOO$ CAN. 
Toutefois, pendant la meme periode, 1a production 
s'est accrue de 6,2 %, passant de 43 906 a 46 614 t. 
Selan les projections relatives a 1992, la valeur des 
expeditions diminuera de 5,3 % pour s'etablir a 
2 854 OOO$ CAN, et la production sera reduite de 
30,9 % pour se fixer a 32 196 t; selon la Mountain 
Minerals Co. Ltd, la baisse de production est attri
buable a la diminution des ventes de barytine. La 
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consommation apparent€ (production ajustee de fai;on 
a tenir compte des differences entre les importa
tions et les exportations) au Canada a augmente 
entre 1990 et 1991 de 12,4 %, passant de 41 944 a 
47 134 t. 

Au cours des neuf premiers mois de 1992, les 
importations de barytine au Canada ont totalise 
8716 t dont la valeur a ete etablie a 883 OOO$ CAN; 
pendant les neufpremiers mois de 1991, elles 
s'elevaient a 9355 t et etaient evaluees a 883 OOO$ CAN. 
Ceci representait une diminution de tonnage de 6,8 %; 
toutefois, en raison de la depreciation du dollar 
canadien touchant une certaine periode de 1992, la 
valeur est demeuree au meme niveau de 883 OOO $ CAN. 
Par consequent, la valeur par tonne a augmente 
pour passer de 94 a 101 $CAN, ce qui represente 
un accroissement de 7,5 %. Au cours des neufpre
miers mois de 1992, les importations provenaient a 
96 % des Etats-Unis et le reste des Pays-Bas; 
40,5 % etaient destinees a la region centrale du 
Canada et 59,5 %, a l'Ouest du Canada. Pendant 
les neufpremiers mois de 1991, les importations 
provenaient a 90,4 % des Etats-Unis et le reste des 
Pays-Bas. Elles etaient reparties a 33,0 % dans la 
region centrale du Canada et a 67 % dans l'Ouest 
du Canada. 

Au cours des neufpremiers mois de 1992, 98,1 % 
des exportations de barytine etaient destinees aux 
Etats-Unis; 2,4 % de la barytine provenait des 
regions de l'Atlantique, 42,2 %, de la region centrale 
du Canada et 55,4 %, de l'Ouest du Canada. En 
1991, les exportations etaient pratiquement ache
minees en totalite vers les Etats-Unis, mais pendant 
les neufpremiers mois de 1991, la repartition des 
lieux de provenance de la barytine etait differente : 
12 % venait des regions de l'Atlantique, 0,5 % de la 
region du centre du Canada et 87,5 % de l'Ouest du 
Canada. 

PRODUCTION MONDIALE 

La production mondiale de barytine a atteint, en 
1991, un total de 5,27 Mt; la part de la Chine etait 
de 34 %; l'Inde, le Maroc, les Etats-Unis et l'ancienne 
U.R.S.S. ont fourni ensemble 33 % de la produc
tion. En 1992, cette production n'a connu qu'une 
faible croissance, la Chine continuant a dominer le 
marche international avec une forte capacite de 
production et une fourniture de barytine de bonne 
qualite et peu couteuse. 

UTILISATIONS 

En raison de la densite elevee de la barytine qui 
correspond a 4,5 %, de son faible pouvoir abrasif, 

de son inertie chimique et de son opacite aux 
rayons X, on continue a l'utiliser dans des applica
tions nombreuses et variees. L'utilisation la plus 
importante de la barytine est celle de charge dans 
les boues de forages de puits de petrole et de gaz. 
Dans les utilisations secondaires, elle sert de 
matiere de charge dans les peintures, les linoleums 
et les caoutchoucs; d'ingredient dans la fabrication 
du verre; de granulats lourds dans le beton, pour 
servir de blindage contre les rayons gamma. On la 
retrouve egalement dans la formulation de certains 
produits pharmaceutiques, dans les ceramiques et 
dans la fabrication de produits chimiques a base de 
baryum. 

La barytine constitue un important ingredient 
dans la preparation de certaines peintures auxquelles 
elle donne du corps, reduit la sedimentation des 
pigments de fond, et ameliore la viscosite, les pro
prietes d'application et le fini de surface. Elle sert 
egalement de matiere de charge dans d'autres pro
duits, comme les caoutchoucs, les plastiques, les 
carrelages et le linoleum, les produits de protection 
de dessous pour automobiles et les garnitures de 
freins. Dans la fabrication du verre, la barytine 
ameliore la fai;onnabilite, sert de decolorant, et 
augmente l'eclat et la brillance du verre. L'indus
trie des ceramiques d'electronique emploie de plus 
en plus de baryum; par exemple, le titanate de 
baryum possede des proprietes electromecaniques 
speciales, et les ferrites de baryum sont employees 
dans la fabrication d'aimants permanents puissants. 

La barytine est le minerai brut dans la fabrication 
de divers produits chimiques composes surtout de 
baryum, tels que le carbonate de baryum, le chlorure 
de baryum, le sulfat€ de baryum precipite, le lithopone 
(sulfate de baryum et sulfure de zinc), le nitrate de 
baryum et l'oxyde de baryum. Ces produits chimiques 
trouvent de nombreuses utilisations. Le carbonate 
de baryum et le chlorure de baryum sont employes 
dans la fabrication des briques d'argile et des tuiles 
en terre cuite pour reduire les effiorescences; 
l'oxyde de baryum est utilise dans la fabrication du 
verre, surtout du verre optique et des tubes de tele
vision, pour accroitre la densite et ameliorer la 
brillance; le carbonate de baryum sert dans la 
fabrication de titanates de baryum et agit comme 
matiere de charge dans le papier, le linoleum et le 
caoutchouc. 

PRIX 

La valeur moyenne de la barytine extraite aux 
Etats-Unis, selon le Bureau of Mines des Etats
Unis, a augmente pour le minerai enrichi de presque 
28 %, franco a bord a l'usine; il est passe de 



37 $US/ten 1990 a 48 $US/ten 1991. La valeur 
moyenne de la barytine broyee, vendue ou utilisee 
par les producteurs s'etablissait a 81 $ US/t; elle 
represente une diminution de 6 % par rapport au 
prix cite pour 1990, qui etait de 86 $ US/t. La barytine 
convenant aux forages de puits valait 75 $ US/t, 
tandis que la barytine utilisable dans l'industrie 
chimique, dans l'industrie du verre et comme 
matiere de charge valait 148 $ US/t. 

PERSPECTIVES 

Les prix en baisse pour le petrole, a la fois sur le 
plan national et international, qui devraient se 
maintenir a COUrt OU a moyen terme, entraineront 
sans doute une reduction des activites de forage 
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entreprises dans le contexte de !'exploration de 
nouvelles reserves de petrole. De ce fait, la demande 
de barytine employee comme fluide de forage dimi
nuera legerement. Toutefois, les perspectives 
devraient s'ameliorer pour les producteurs de pro
duits chimiques a base de baryum, a mesure que 
les fabricants de verre pour televiseurs elimineront 
le plomb de la preparation des dalles de verre, ce 
qui entrainera un plus grand besoin de carbonate 
de baryum. On s'attend egalement ace que les ventes 
de barytine utilisee dans les betons lourds et dans 
les blindages de protection contre les rayonnements 
augmentent. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au ]er feurier 1993. 

TABLEAU 1. CANADA : !;'RODUCTION ET COMMERCE DE BARYTINE, DE 1990 A 1992, ET CONSOMMATION 
DE BARYTINE DE 1989 A 1991 

NO tarifaire 

PRODUCTION (expeditions) 

IMPORTATIONS 
2511.1 O Sulf;i.te de baryum nature I (bary1ine) 

Etats-Unis 
Pays-Bas 
Allemagne 
Belgique 

Total 

EXPORTATIONS 
2511.1 O Sulf;i.te de baryum nature I (bary1ine) 

Etats-Unis 
Chili 
Goree du Sud 
Japan 
Taiwan 
Philippines 

Total 

CONSOMMATION APPARENTE 

CONSOMMATION RAPPORTEE1 
Forage de puits 
Peinture et vernis 
Autres produits2 

Total 

1990 

(tonnes) (milliers de 
dollars) 

43 906 3 130 

6 813 688 
932 139 
158 9 

63 17 

7 966 854 

9 928 3 162 

9 928 3162 

41 944 

1989 

x 
1 195 

15 300 

16 495 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible au sans objet; x : confidential. 

1991 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

46 614 3 013 32 196 2 854 

(De janv. a sept.) 

11 402 1 031 8 368 789 
1 010 149 348 94 

131 35 
29 7 

12 572 1 224 8 716 883 

11 992 3 302 13 828 2 521 
100 61 

60 33 99 58 
39 15 
20 4 
14 3 

12 052 3 335 14 100 2 665 

47134 n.d. 

1990 1991 dpr 

x x 
1 514 1 368 

15 650 18 182 

17164 19 550 

1 Donnees disponibles, salon les consommateurs. 2 L'entite «Autres produits" comprend les plastiques, les coussinets et les garnitures de !reins, 
la fonte et l'affinage de produits non ferreux, etc. lnclut aussi le forage des puits. 
Remarque : Les chiffres ant ate arrondis. 
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TABLEAU 2. PRODUCTION, COMMER~E ET CONSOMMATION 
APPARENTE DE BARVTINE, DE 1984 A 1991 

An nee 

1984 
1985 
1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 

Production1 

64 197 
71 049 
40 335 
42 103 
51 450 
38 511 
43 906 
46 614 

Importations Exportations 

(tonnes) 

17 688 1 248 
26 589 1 677 
10 525 5 069 
4 573 6 052 
4 528 8 022 
5 538 6 214 
7 966 9 928 

12 572 12 052 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
1 Expeditions provenant des mines. 

Consommation 
apparente 

80 637 
95 961 
45 791 
40 624 
47 956 
37 835 
41 944 
47 134 
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Le charbon est tire de matiere organique. Sous 
l'effet de la pression et de la chaleur, il se forme a 
partir des restes de matiere vegetale decomposee 
et compactee en un solide; c'est un processus qui 
peut <lurer des millions d'annees. Le charbon est le 
combustible fossile le plus abondant sur .la terre et 
on le retrouve partout dans le monde. On en extrait 
chaque annee plus de 5 milliards de tonnes dans 
plus de 40 pays. 

Le charbon sert principalement a la production 
d'electricite et dans la fabrication de l'acier. Pres 
de 50 % de l'electricite et environ 75 % de l'acier 
sont produits dans le monde au moyen du charbon. 
On peut egalement employer du charbon pour 
toute une gamme de sous-produits (goudrons et 
produits chimiques) et dans nombre de procedes 
industriels (fabrication du ciment et du verre). 

La production et les exportations canadiennes de 
charbon ont regulierement augmente au cours des 
20 dernieres annees. En 1991, le Canada se classait 
au quatrieme rang des pays exportateurs de charbon 
au monde, tandis que sa production le place habi
tuellement au douzieme rang environ parmi les 
plus grands pays producteurs. 

En 1992, l'industrie canadienne du charbon a 
connu la pire annee depuis pres de deux decennies 
et ce, en raison de plusieurs evenements inhabituels. 
Des problemes ouvriers et des fermetures de mines 
ont entraine les plus importantes baisses annuelles 
jamais observees de la production, des exportations 
et des revenus. Heureusement, un grand nombre 
de ces problemes avaient ete regles a la fin de 1992, 
et l'industrie canadienne du charbon etait en voie 
de retablissement a titre d'exportatrice fiable de 
charbon. 

Le commerce mondial du charbon a connu une 
hausse legere en 1992, croissance suscitee princi
palement par une demande accrue de charbon 
thermique, egalement appele «Charbon de chaudiere». 
Malgre cette demande accrue, plusieurs exporta
teurs de charbon thermique offraient leur produit 
a un prix inferieur a celui du marche. Le commerce 
du charbon a coke est reste essentiellement inchange, 
ce qui a exerce des pressions ininterrompues sur 
les prix de ce type de charbon. Dans le cadre des 
contrats pour 1993, ces pressions ont entraine des 
baisses des prix autant du charbon a coke que du 
charbon thermique. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

La production canadienne de charbon a ete consi
derablement meilleure que ce qui avait ete prevu, 
compte tenu des difficultes sans precedent qu'ont 
connues l'est et l'ouest du Canada. En 1992, 
l'industrie du charbon de l'Ouest canadien a ete 
principalement marquee par une greve, un lock-out 
et une restructuration. Par contre, une explosion et 
une inondation souterraines ainsi qu'un incendie 
ont entraine la fermeture de trois mines dans l'est 
du pays. Malgre ces problemes, on prevoit que la 
production canadienne ne diminuera que de 9 % en 
1992, pour s'etablir a 64,6 Mt, par rapport a la pro
duction inegalee de 71,1 Mt atteinte en 1991. Les 
exportations totales projetees pour 1992 s'eleveraient 
a 27 ,5 Mt, une baisse de 20 % par rapport a celles 
de 1991. 

On s'attend a ce que la consommation canadienne 
de charbon augmente de 1 % en 1992 pour atteindre 
approximativement 51 Mt, en raison d'une utilisa
tion accrue de charbon thermique par l'Alberta, la 
Saskatchewan, le Nouveau-Brunswick et la 
Nouvelle-Ecosse. La consommation de charbon est 
demeuree fondamentalement la meme que celle de 
l'annee precedente dans le secteur de l'acier et 
dans le secteur industriel. 

Malgre trois fermetures de mines pendant l'annee, 
la production a en fait augmente d'environ 350 OOO t 
en Nouvelle-Ecosse pour grimper a 4,5 Mt. Par suite 
d'une explosion, la production a cesse en mai 1992 
a la mine Westray de la Curragh Inc., dans le 
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comte de Pictou. La societe Evans Coal Mines Limited 
a ferme sa mine a cause d'un incendie suivi d'une 
inondation, alors que la Societe de developpement 
du Cap-Breton a scelle la mine Lingan en raison 
d'une inondation. On avait prevu former cette derniere 
au debut de 1993. 

Une demande accrue dans la province et des possi
bilites d'augmentation des exportations ont influe 
sur la hausse de la production en Nouvelle-Ecosse. 
Les exportations, destinees principalement aux 
marches de l'Europe et de l'Amerique latine1 ont 
atteint pres de 2 Mt. Toujours en Nouvelle-Ecosse, 
la consommation interieure du charbon s'accroitra 
davantage en 1993 avec la mise en service en octobre 
de la centrale electrique Point Aconi de 165 MW. 

Au Nouveau-Brunswick, la production de charbon 
a diminue de pres de 100 OOO t en 1992 alors que la 
consommation de La societe d'energie du Nouveau
Brunswick augmentait en fait d'environ 50 OOO t. 
Cette anomalie apparente s'explique par le fait que 
La societe a reduit ses stocks en 1992 en prepara
tion de l'achat d'une quantite de charbon pouvant 
atteindre 1 Mt; le charbon provenant des Etats
Unis servira a alimenter la nouvelle centrale 
Belledune de 400 MW. La production de charbon 
de la province se stabilisera a environ 400 OOO t en 
1993 et ce, pour l'avenir previsible. 

Bien que le Quebec, l'Ontario et le Manitoba ne 
produisent pas de charbon, chacune de ces provinces 
en consomme pour la production d'electricite, pour 
la fabrication d'acier OU a d'autres fins industrielles 
generales. La consommation de charbon a diminue 
au Quebec et au Manitoba ou elle s'etablit respective
ment a mains de 500 OOO t et de 300 OOO t. Le charbon 
consomme au Quebec est importe des Etats-Unis et 
est utilise par differentes industries. Au Manitoba, le 
charbon sert a la production de l'electricite et a des 
fins industrielles; il provient en totalite de la 
Saskatchewan. 

L'Ontario reste au deuxieme rang des provinces 
canadiennes consommatrices de charbon, qui est 
utilise pour la production d'electricite, pour l'elabo
ration de l'acier et a d'autres fins industrielles. Sa 
consommation a neanmoins baisse de plus de 1 Mt 
en 1992, pour passer a 15 Mt, principalement en 
raison de la reduction des quantites servant a la 
production d'electricite; de fait, l'Ontario Hydro a 
utilise davantage d'energie nucleaire. Les quantites 
employees par l'industrie de l'acier et le secteur 
industriel sont demeurees essentiellement les 
memes qu'en 1991. Environ 80 % du charbon 
consomme en Ontario a ete importe des Etats-Unis 
et le reste, de l'Ouest canadien. 

En Saskatchewan, la production de charbon s'est 
accrue de 4 % pour atteindre 9,4 Mt en 1992. La 
consommation de charbon de cette province a aug
mente de pres de 1 Mt, pour s'etablir a 8,5 Mt, 
principalement en raison de la mise en service de 
la centrale electrique Shand de 300 MW. Maintenant, 
environ 80 % de l'energie electrique produite en 
Saskatchewan l'est a partir de charbon. La province 
continue a approvisionner le Manitoba et a satis
faire certains des besoins de l'Ontario. 

L'Alberta est restee la principale province produc
trice et consommatrice de charbon au Canada. Sa 
production totale devrait atteindre 33,4 Mt, soit 23 Mt 
de charbon subbitumineux et 10,4 Mt de charbon 
bitumineux. La majorite du charbon subbitumineux 
consomme par la province a servi a produire de 
l'electricite, alors qu'environ 10 Mt de charbon 
bitumineux ont ete expediees en Ontario et a 
l'etranger. 

En Colombie-Britannique, la production de charbon 
a diminue de pres de 7 Mt en 1992, ce qui reflete 
les problemes ouvriers et financiers de deux des plus 
grands exportateurs de charbon de cette province. La 
Westar Mining Ltd. a connu unlock-out d'une duree 
de huit mois a sa mine Balmer et une fermeture de 
quatre mois a sa mine Greenhills. La societe Les 
Charbons Fording, Limitee a subi une greve d'une 
duree de huit mois a sa mine Fording River. Par 
suite de la faillite de la Westar, la Corporation 
Teck a acquis de cette derniere la mine Balmer et 
la societe Les Charbons Fording, Limitee, la mine 
Greenhills. Ces changements devraient assurer 
une plus grande stabilite financiere et une mise en 
marche plus fiable dans l'industrie du charbon en 
Colombie-Britannique qui s'apprete a relever les 
defis des annees 90 et du siecle prochain. 

La Colombie-Britannique reste au premier rang 
des provinces canadiennes sur le plan de ses expor
tations de charbon, a destination des pays de la 
region Asie-Pacifique, d'Europe, d'Amerique latine 
et des Etats-Unis ainsi qu'aux clients en Ontario. 
En 1993, ses expeditions ont totalise 17 Mt, ce qui 
represente une baisse importante par rapport aux 
25 Mt enregistrees en 1991. La production et les 
exportations devraient se retablir aux niveaux de 
1991 d'ici 1995. 

SITUATION MONDIALE 

A l'echelle mondiale, l'utilisation et le commerce du 
charbon refletent les climats politique et economi
que en evolution. La production et les exportations 
de charbon a coke provenant de la Pologne et de 
l'ancienne U.R.S.S. ont diminue. L'inverse a ete 



observe en Afrique du Sud; Jes restrictions au com
merce visant ce pays s'etant relachees, l'Afrique du 
Sud recommence a jouer un role important sur Jes 
marches du charbon thermique. La Colombie, le 
Venezuela et l'Indonesie, des pays exportateurs 
relativement nouveaux, ont continue a accroitre Jes 
participations au commerce mondial qu'ils accaparent. 

Belon les estimations, ii s'est echange en 1992 de 
2 a 3 % plus de charbon qu'en 1991, soit pres de 
410 Mt; le charbon thermique represente plus de la 
moitie de ce total, c'est-a-dire 220 Mt. En 1992, des 
pressions sur le marche ont entraine un flechisse
ment moyen de pres de 2 $ US/t du prix du char
bon a coke; le prix s'est etabli a environ 50 $ US/t 
pour les contrats visant des livraisons en 1993. II y 
semblerait que les prix negocies pour les contrats 
visant le charbon thermique diminueront autant en 
1993 pour atteindre le prix de reference de 38 $ US/t. 

Le Japon a continue d'etre le plus important pays 
importateur de charbon au monde en 1992; ii a 
importe plus de !00 Mt de charbon thermique et de 
charbon a coke. Ace titre, ii est suivi de la Coree 
du Sud qui a achete plus de 30 Mt de charbon. Les 
autres grands pays importateurs ont ete : la Taiwan, 
l'Italie, la France, l'Allemagne et le Canada. 

Le commerce mondial du charbon continuera de 
croitre en raison du caractere repandu des ressources 
en charbon et de l'arrivee ininterrompue de nou
veaux exportateurs sur le marche. Cette combinaison 
de facteurs assure que les prix pourront fluctuer 
librement a l'abri de resserrements imposes par 
des cartels. L'un des principaux defis que doivent 
relever les utilisateurs et les exportateurs de charbon 
sera neanmoins de parvenir a s'entendre sur un 
prixjuste: le prix doit etre assez eleve pour assurer 
aux exportateurs les benefices permettant de mettre 
en service de nouvelles installations de production 
de charbon, lorsque cela s'averera necessaire. 
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En Europe de l'Ouest, la production de charbon 
(principalement du charbon thermique) diminue 
lentement a mesure que sont fermes Jes puits, a 
cause des reductions des importantes subventions 
versees au Royaume-Uni, en France et en Allemagne. 
Les pressions s'exer1;ant en vue d'accelerer la fer
meture de toutes Jes installations non rentables 
s'intensifient. Les previsions suggerent que toutes 
les productions ainsi interrompues pourraient etre 
remplacees par les exportateurs existants de charbon 
thermique. 

On prevoit que le commerce du charbon a coke se 
stabilisera ou diminuera legerement pendant le 
reste de la presente decennie. Toutefois, ce scenario 
general pour la demande de ce type de charbon 
sera influence par des modifications du rapport 
charbon a coke dur/charbon dit semi-gras. La 
demande pour le charbon a coke semi-gras, utilise 
dans !'injection de charbon pulverise pratiquee 
dans les acieries au Japon et ailleurs, augmentera 
tout au long des annees 90. Par consequent, la 
demande pour ce charbon d'un prix moins eleve 
s'accroitra au detriment de celle pour le plus · 
couteux charbon a coke dur. Le commerce du charbon 
thermique, qui represente actuellement environ 
55 % de tout le charbon echange, devrait continuer 
a croitre au cours des decennies a venir. Une part 
considerable de ce commerce devrait s'effectuer 
dans la region Asie-Pacifique, ce qui placera le 
Canada dans une situation avantageuse quant a la 
concurrence. Le prix restera cependant le facteur 
critique qui determinera ultimement la part de ce 
marche en expansion que s'accaparera le Canada. 

Remarques : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au 1er fevrier 1993. Les statistiques utilisees dans le texte 
sont des estimations des dernieres valeurs pour 1992. 



TABLEAU 1. APERCU DES APPROVISIONNEMENTS EN CHARBON, SELON LE TYPE ET LA VALEUR, DE 1988 A. 1992 

1988 1989 

(milliers de (milliers de (milliers de (milliers de 
tonnes) dollars) tonnes) dollars) 

APPROVISIONNEMENTS 
INTERIEURS1 

Bitumineux 
Nouvelle-Ecosse 3 540 216 OOO 3 512 199 OOO 
Nouveau-Brunswick 542 34 OOO 520 34 OOO 
Alberta 9 561 299 OOO 9 907 309 OOO 
Colombie-Britannique 24 911 974 OOO 24 840 948 OOO 
Total partiel 38 554 1 523 OOO 38 779 1 490 OOO 

Subbitumineux 
Alberta 19 910 160 OOO 20 918 156 OOO 

Lignite 
Saskatchewan 12 148 122 OOO 10 816 100 OOO 

Sous-total 70 612 1 805 OOO 70 513 1 746 OOO 

IMPORTATIONS2 

Briquettes de charbon 
bitumineux et 
d'anthracite 17 248 974 OOO 14 660 808 OOO 

Total 87 860 2 779 OOO 85 173 2 554 OOO 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires ou estimation. 
1 Franco a bord (f. a b.) aux mines. 2 Prix aux ports de sortie des Etats-Unis. 

1990 1991 1992dpr 

(milliers de (milliers de (milliers de (milliers de (milliers de (milliers de 
tonnes) dollars) tonnes) dollars) tonnes) dollars) 

3 415 191 OOO 4 134 242 OOO 4 486 273 OOO 
548 37 OOO 498 34 OOO 399 32 OOO 

9 153 296 OOO 10 312 355 OOO 10 508 339 OOO 
24 581 1 002 OOO 24 962 986 OOO 16 922 675 OOO 
37 697 1 526 OOO 39 906 1 617 OOO 32 315 1 319 OOO 

21 252 165 OOO 22 242 178 OOO 23 020 200 OOO 

9 407 99 OOO 8 981 94 OOO 10 027 100 OOO 

68 356 1 790 OOO 71 129 1 889 OOO 65 362 1 619 OOO 

14 204 616 OOO 12 424 532 OOO 12 833 577 OOO 

82 560 2 406 OOO 83 553 2 421 OOO 78 195 2 196 OOO 

...,. 
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TABLEAU 2. DEBOUCHES POUR LES PRODUCTEURS DE CHARBON CANADIEN, EN 
1991 

Exeediteurs 
Nouvelle- Nouveau-

Destinataire Ecosse Brunswick Saskatchewan Alberta 

(milliers de tonnes) 

Terre-Neuve 
Tie-du-Prince-Edouard 5 - - -
Nouvelle-Ecosse 2 390 - - -
Nouveau-Brunswick 11 498 - -
Quebec 39 - - -
Ontario - - 1 022 1 642 
Manitoba - - 296 -
Saskatchewan - - 7 654 1 
Alberta - - - 22 778 
Colombie-Britannique - - - 20 

Total canadien 2 445 498 8 972 24 441 

Livraisons pour 
exportations 1 693 - 10 8 112 

Total 4 138 498 8 982 32 553 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant. 

Colombia-
Britannique Canada 

- 5 
- 2 390 
- 509 
- 39 

584 3 248 
27 323 
50 7 705 

- 22 778 
265 285 

926 37 282 

24 037 33 852 

24 963 71 134 
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TABLEAU 3. APER~U DE L'OFFRE ET DE LA DEMANDE DE CHARBON, DE 1980 A 1992 

Production au Canada lm~ortations 
Sub- Total Consommation 

Annee Bitumineux bitumineux Lignite Total Anthracite Bitumineux disponible interieure 

(millions de tonnes) 

1980 20,2 10,5 6,0 36,7 0,3 15,5 52,5 37,3 
1981 21,7 11,6 6,8 40,1 0,4 14,4 54,9 38,4 
1982 22,3 13,0 9,5 42,8 0,3 15,5 58,6 41,5 
1983 22,5 14,5 7,8 44,8 0,3 14,4 59,5 43,6 
1984 32,1 15,4 9,9 57,4 0,2 18,1 75,7 48,6 
1985 34,2 16,8 9,7 60,7 0,3 14,6 75,6 48,7 
1986 32,2 17,3 8,3 57,8 0,4 12,7 70,1 44,6 
1987 32,7 18,5 10,0 61,2 0,4 14,3 75,9 50,1 
1988 38,6 18,9 12, 1 70,6 0,4 16,8 87,8 54,4 
1989 38,8 20,9 10,8 70,5 0,4 14,3 85,2 53,9 
1990 37,7 21,3 9,4 68,4 0,4 13,8 82,6 49,0 
1991 39,9 22,2 9,0 71, 1 0,2 12,2 83,5 50,3 
1992dpr 32,3 23,0 10,0 65,3 0,2 12,6 78,1 51,2 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires. 

Exportations 

15,3 
15,7 
16,0 
17,0 
25,1 
27,4 
25,9 
26,7 
31,7 
32,7 
31,0 
34,1 
27,4 
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TABLEAU 4. CHARBON UTILISE DANS LES CENTRALES THERMIQUES DU CANADA, 
PAR PROVINCE, DE 1972 A 1992 

Nouvelle- Nouveau- Saskat7 Total 
Annee Ecosse Brunswick Ontario Manitoba chew an Alberta canadien 

(milliers de tonnes) 

1972 663 281 7 599 410 2 145 4 113 15 211 
1973 585 193 6 615 386 2 806 4 474 15 059 
1974 606 292 6 721 132 2 902 4 771 15 424 
1975 571 248 6 834 323 3 251 5 345 16 572 
1976 730 207 7 612 979 3 521 5 996 19 045 
1977 572 198 8 795 1 113 4 304 7 461 22 443 
1978 771 151 9 097 341 4 585 8 029 22 914 
1979 644 198 9 901 73 4 956 9 181 24 956 
1980 1 052 315 10 779 240 4 972 10 424 27 782 
1981 1 126 515 11 460 332 4 935 11 445 29 813 
1982 1 300 548 12 484 184 5 897 13 242 33 656 
1983 1 400 564 13 025 109 6 625 14 492 36 216 
1984 2 974 610 13 413 163 7 925 16 123 40 208 
1985 2 235 521 10 985 253 8 290 18 112 40 396 
1986 2 137 469 9 172 111 6 786 17 719 36 394 
1987 2 077 526 12 016 457 7 672 19 077 41 825 
1988 2 266 678 13 079 780 8 637 20 538 45 978 
1989 2 141 705 12 809 327 8 534 21 410 45 926 
1990 2 184 496 10 362 298 7 462 21 340 42 142 
1991 2 290 426 10 850 232 7 548 22 480 43 826 
1992dpr 2 344 471 10 234 233 8 179 23 735 45 196 

--
Sources: Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires. II o :r: 
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TABLEAU 5. APERCU DE LA DEMANDE DE CHARBON, DE 1986 A 1992 II~ 
1986 1987 1988 1989 1990 1991 1992dpr 

(milliers de tonnes) 

USAGE THERMIQUE 
Charbon canadien 30 033 33 932 37 614 37 447 35 858 36 413 38 567 
Charbon importe 6 359 7 892 8 441 8 392 6 284 7 413 6 629 

Total 36 392 41 824 46 055 45 839 42 142 43 826 45 196 

USAGE METAL-
LURGIQUE 
Charbon canadien 243 290 19 
Charbon importe 5 891 6 019 6 242 5 918 4 996 4 906 4 886 

Total 6 134 6 309 6261 5 918 4 996 4 906 4 886 

USAGE GENERAL 
DANS L'INDUSTRIE 
Charbon canadien 642 591 673 608 465 461 356 
Charbon importe 1 364 1 416 1 477 1 430 1 433 980 756 

Total 2 006 2 007 2 150 2 038 1 898 1 441 1 112 

EXPORTATIONS 
Charbon canadien 25 904 26 741 31 725 32 827 31 009 34 113 27 410 

TOTAL 
Charbon canadien 56 822 61 554 70 031 70 882 67 332 70 987 66 333 
Charbon importe 13 614 15 327 16 160 15 740 12 713 13 299 12 271 

Total de la demande 70 436 76 881 86 191 86 622 80 045 84 286 78 604 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires. 



TABLEAU 6. EXPORTATIONS DU CHARBON CANADIEN, 
SELON LE TYPE ET LA DESTINATION 2 EN 1992 

Usage Usage 
Pays metallurgique thermique Total 

(milliers de tonnes) 

Japon 13 460 2 260 15 720 
Goree du Sud 3 253 1 254 4 507 
Bresil 1 089 50 1 139 
Portugal 113 88 201 
Royaume-Uni 681 90 771 
Danemark 46 1 053 1 099 
Etats-Unis 302 46 348 
Taiwan 522 522 
France 253 49 302 
Allemagne de l'Ouest 170 40 210 
Pays-Bas 330 330 
Chili 220 220 
ltalie 229 229 
Pakistan 44 44 
Espagne 379 379 
"furquie 52 52 
Egypte 46 46 
Iran 72 72 
Mexique 337 80 417 
Suede 65 65 
Republique dominicaine 24 24 
lslande 4 3 7 
Belgique 131 131 

Total 21 798 5 037 26 835 

Source : Etude sur le charbon entreprise conjointement par Energie, Mines et 
Ressources Canada et Statistique Canada. 
- : neant. 

TABLEAU 7. CANADA : PRODUCTION, IMPORTATIONS, 
EXPORTAJIONS ET CONSOMMATION DE CHARBON, 
DE 1986 A 1992 

CH ARBON 

Consommation 
An nee 

1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 
1992dpr 

Production 

57 811 
61 209 
70 644 
70 513 
68 356 
71 134 
65 362 

Importations Exportations 

(milliers de tonnes) 

13 125 25 943 
14 719 26 740 
17 248 31 732 
14 660 32 744 
14 204 31 009 
12 424 34 113 
12 833 27 410 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires. 

interieure 

44 558 
50 144 
54 390 
53 881 
49 040 
50 282 
40 996 
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Chaux 

Oliver Vagt 

L'auteur travail/e pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-2667 

Le nom "chaux" est un terme general servant a 
designer le calcaire grille ou calcine (chaux anhydre 
ou chaux vive) et ses produits secondaires, la chaux 
eteinte et la chaux hydratee (ou hydroxyde de calcium). 
Dans le procede de calcination, la chaux vive (CaO 
ou CaO•MgO) commence a se produire lorsque la 
temperature de dissociation du calcaire est atteinte 
(c'est-a-dire a partir de 402 °C pour le MgC03 
jusqu'a 898 °C pour le CaC03). Les temperatures 
sont maintenues a ce niveau le temps necessaire a 
la decomposition complete du calcaire et a la libe
ration de !'anhydride carbonique contenu. 

En 1992, selon les donnees provisoires, les expedi
tions de toutes les formes de chaux s'elevaient a 2,4 Mt 
et leur valeur s'etablissait a 182,8 millions de dol
lars. La chaux vive constituait 92 % du volume 
total; ce pourcentage represente peu de changement 
par rapport a celui de 1991; cependant, la valeur 
totale des expeditions a diminue de 5,5 % en 1992. 
Les statistiques relatives a la production ne com
prennent pas la production bloquee de la chaux 
produite par les usines de pates et papiers, lesquelles 
brulent des boues en vue de recuperer la chaux qui 
est ensuite reutilisee dans le procede de caustification. 

INDUSTRIE CANADIENNE 

En 1992, l'industrie canadienne de la chaux comp
tait 13 societes actives qui exploitaient 19 usines, 
dont 13 dans l'Est canadien (tableau 3). L'industrie 
procurait au total environ 850 emplois. La capacite 
de calcination pour la production de chaux vive n'a 
pas change a la suite des agrandissements effec
tues pendant la periode de 1989 a 1991 au 
Nouveau-Brunswick, au Quebec, en Ontario et 
dans l'Ouest canadien. Le taux d'utilisation de la 
capacite etait approximativement de 60 % en 1992. 

La chaux est un produit mineral a haut volume 
relativement peu couteux; cependant, elle peut etre 

vendue dans un rayon etendu, selon les frais de 
transport et l'offre et la demande. Les meilleurs 
emplacements sont situes tout pres des principaux 
marches de la chaux et des sources de calcaire de 
haute qualite, offrant un acces adequat a une source 
d'energie bon marche. 

La chaux vive a haute teneur en calcium est com
mercialisee sous six formes differentes : chaux en 
blocs, chaux concassee, chaux en galets, chaux 
broyee, chaux pulverisee et chaux sous forme de 
boulettes ou de briquettes. On obtient la chaux 
eteinte en melangeant la chaux vive et l'eau; elle 
peut etre achetee sous forme de mastic, de poudre 
seche ou de lait de chaux. La chaux hydratee est 
obtenue en sechant et en rebroyant la chaux eteinte. 
Les produits de la chaux hydratee, qui sont classes 
en fonction de leur composition chimique, comprennent 
la chaux riche en calcium, la chaux dolomitique et 
la chaux magnesienne ou hydraulique. (Cette derniere 
renferme des composes siliceux, alumineux ou 
ferreux.) La chaux agricole est du calcaire pulverise 
utilise pour neutraliser les sols, principalement 
pendant les periodes d'epandage en automne et au 
printemps. 

En 1992, plusieurs changements de propriete ont 
ete eff ectues dans l'industrie de la chaux. La 
BeachviLime Limited d'Ingersoll (Ont.), propriete 
de la Dofasco Inc., a ete vendue a la Calcitherm 
Nederland BV des Pays-Bas. La Chemical Lime 
Works, egalement d'Ingersoll, propriete de la 
Stelco Inc., a ete vendue a la Global Stone Corp. de 
Vancouver (C.-B.). Ces dessaisissements par des 
acieristes importants au Canada etaient appa
remment bases sur des strategies des societes 
visant a accorder plus d'importance aux activites 
economiques de base; cependant, la Dofasco Inc. 
aussi bien que la Stelco Inc. continueront de 
s'approvisionner a leurs usines respectives pour 
repondre a leurs besoins en chaux. La Calcitherm 
est une societe de portefeuille pour plusieurs filiales 
importantes qui produisent du calcaire et de la chaux 
en Europe et aux Etats-Unis. La Global Stone Corp. 
est une societe de droit prive qui possede un groupe 
de direction associe a la production de materiaux 
de construction et de chaux au Royaume-Uni. 

La Texada Lime ( une division de la societe 
Ressources BP Canada Limitee) de Fort Langley 
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Figure 1 

Producteurs de chaux au Canada, en 1992 

.&. Producteurs marchands 

• Usines associees aux acieries 

• Raffineries de sucre * Usines de produits chimiques et autres 

Les numeros se rapportent a la carte ci-dessus. 

PRODUCTEURS MARCHANDS 

1. Texada Lime, Division miniere de la societe Ressources BP 
Canada Limitee, Fort Langley 

2. Continental Lime Ltd., Pavilion Lake 
3. Continental Lime Ltd., Exshaw 
4. Summit Lime Works Limited, Hazell 
6. Continental Lime Ltd., Faulkner 
9. Koch Minerals of Canada Limited 

11. Guelph Dolime Limited, Guelph 
13. Steetley Quarry Products Inc., Dundas 
14. Beachvilime Limited, Ingersoll 
16. Dymond Clay Products Limited, Haileybury 
17. Graybec Cale Inc., Joliette 
18. Graybec Cale Inc., Marbleton 
19. Havelock Lime, une division de la societe Mines Dickenson Limitee, 

Havelock 

USINES ASSOCIEES AUX ACIERIES 

8. Aciers Algoma Inc., Sault Ste. Marie 
12. Global Stone (Ingersoll) Ltd. 

RAFFINERIES DE SUCRE 

5. The British Columbia Sugar Refining Company, Limited, Taber 
7. The British Columbia Sugar Refining Company, Limited, Fort Garry 

USINES DE PRODUITS CHIMIQUES ET AUTRES 

10. Produits Chimiques Generale du Canada Ltee, Amherstburg 
15. Timminco Limitee, Haley 



(C.-B.) a ete vendue a la Chemstar Lime Co., un 
membre du Chemical Lime Group (CLG) qui est le 
plus grand producteur de chaux aux Etats-Unis. 
La societe Chemical Lime Group, pour sa part, est 
dirigee par des interets commerciaux aux Pays-Bas 
et en Belgique. La societe Koch Minerals of Canada 
Limited a procee a !'acquisition de !'exploitation de 
la compagnie Reiss Lime Company of Canada, 
Limited, situee a Spragge en Ontario. 

CONSOMMATION 

La consommation de chaux produite au Canada 
peut etre divisee en deux grands secteurs : le marche 
captif qui comprend la chaux vive produite par les 
usines de produits chimiques, une acierie et deux 
raffineries de sucre et le marche de libre concurrence 
qui est approvisionne par les principaux produc
teurs de chaux. En 1991, la consommation prove
nant du marche captif, qui etait evaluee a 826 OOO t, 
representait 49 % des ventes totales effectuees au 
pays. (Les ventes interieures representent la 
somme de la production destinee au marche captif 
et de toutes les ventes effectuees sur le marche 
libre.) 

La consommation de chaux vive, basee sur les ventes 
effectuees sur le marche libre, a atteint 1 552 727 t 
en 1991. Les principales utilisations ultimes etaient 
!'elaboration de l'acier (50 %), la lutte contre la pollu
tion (20 %), la fabrication des pates et papiers (14 %), 
la fabrication de produits chimiques (7,5 %) et 
d'autres utilisations industrielles telles que la con
centration des metaux (7,5 %). Les expeditions de 
chaux hydratee sur le marche libre se sont elevees 
a 147 185 ten 1991; elles etaient surtout destinees 
a la lutte contre la pollution (50 %), aux utilisa
tions industrielles (24 %), aux utilisations agricoles 
(6 %), a la maconnerie (4 %), a la metallurgie (6 %), 
aux pates et papiers (2 %) et a des utilisations 
diverses se rapportant principalement a la cons
truction (8 %). L'Est canadien, qui comprend 
l'Ontario et tout le territoire situe a l'est de cette 
province, a effectue environ les trois quarts des 
ventes totales de chaux vive sur le marche de libre 
concurrence en 1991. 

La chaux est largement utilisee dans le secteur des 
produits industriels (y compris l'environnement) et 
dans les secteurs de la metallurgie, de !'agriculture 
et de la construction. Dans le secteur de la metal
lurgie, la chaux est employee principalement 
comme fondant basique dans les fours pour !'elabo
ration de l'acier afin de permettre aux impuretes, 
notamment la silice, l'alumine, le phosphore et le 
soufre, de former une scorie. D'autres fondants, 
dont le calcaire, la dolomie et le spath fluor, peuvent 
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servir egalement, Le calcaire et la dolomie sont 
surtout utilises dans les hauts fourneaux de fonte 
en gueuse et dans les usines de frittage des acieries; 
le calcaire, la chaux et la chaux vive dolomitique 
pure servent dans les fours electriques a arc et 
dans les convertisseurs basiques a !'elaboration de 
l'acier. Au Canada, le tiers de la production de 
l'acier se fait dans des fours electriques a arc, et le 
reste dans des convertisseurs a oxygene. 

Les debouches industriels de la chaux comprennent 
principalement la fabrication des pates et papiers, 
l'exploitation miniere, la fabrication de produits 
chimiques et la lutte contre la pollution. L'industrie 
des pates et papiers occupe le second rang parmi 
les consommateurs de chaux. Elle emploie ce pro
duit surtout dans la preparation de la liqueur de 
lessivage qui sert a la fabrication du papier kraft 
ou papier au sulfate, ainsi que dans le blanchiment 
des pates a une etape primaire de la production. La 
majeure partie de la chaux utilisee est recuperee 
grace a la calcination des boues assechees de carbonate 
de calcium; cependant, un volume considerable de 
chaux «d'appoint» est necessaire. Le recours accru 
au carbonate de calcium precipite (CCP) dans la 
fabrication des papiers d'impression et d'ecriture 
couches et non couches en Amerique du Nord s'est 
traduit par une forte croissance de la demande de 
chaux. 

Dans le secteur minier, les effluents acides sont 
traites au moyen d'alcalis ou de produits industriels 
connexes, tels que la chaux, le calcaire, le carbonate 
de sodium anhydre, l'ammoniaque et l'hydroxyde 
de magnesium. Ces produits servent a elever le pH 
(aux fins de neutralisation) et a precipiter les metaux. 
Dans l'industrie de !'uranium, la chaux est utilisee 
pour regulariser la concentration des ions hydrogene 
lors du procede d'extraction, ainsi que pour recuperer 
le carbonate de sodium et pour neutraliser les 
boues residuaires. On emploie egalement la chaux 
aux fins de la de cyanuration et de la neutralisa
tion pour recuperer l'or et l'argent dans le procede 
de flottation. Les fabricants de produits chimiques 
ont besoin de chaux pour produire du carbonate de 
sodium (carbonate de sodium anhydre) et du bicar
bonate de soude; ils se servent aussi de chaux pour 
fabriquer des chloralcalis, du carbure de calcium et 
de la cyanamide de calcium. 

La chaux est de plus en plus necessaire a la lutte 
contre la pollution en raison de !'application de 
reglements plus stricts. Les principaux usages 
comprennent le traitement des dechets liquides et 
des effluents industriels; la chaux est egalement 
utilisee pour purifier et adoucir l'eau potable. En 
outre, la neutralisation des lacs a attire beaucoup 
d'attention au cours des deux dernieres decennies. 
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Dans certaines regions, ces masses d'eau sont 
devenues acidifiees a la suite de la precipitation 
d'emissions de dioxyde de soufre et de dioxyde d'azote. 
Les mesures d'intervention provisoires efficaces sont 
notamment le chaulage a l'aide de calcaire, calcite, 
chaux vive, chaux hydratee, dolomie, bicarbonate 
de sodium, cendres volantes et scories industrielles. 
Toutefois, des recherches menees principalement 
en Ontario ont demontre que !'utilisation de calcaire 
(ou de calcite) pur constituait la methode la plus 
rentable. 

La lutte contre la pollution de l'air represente un 
marche important en voie de developpement pour 
la chaux et le calcaire en Amerique du Nord. Les 
grandes centrales alimentees au charbon prennent 
des mesures afin de reduire leurs emissions pro
duites par la combustion de charbon, de mazout et 
de lignite a haute teneur en soufre. Plusieurs 
methodes peuvent etre utilisees, dont l'emploi 
d'installations de desulfuration des effluents gazeux. 
L'epuration peut se faire de nombreuses fai;ons : 
par voie humide avec la chaux ou le calcaire; par voie 
seche avec la chaux; par injection a sec de reactifs 
a base de sodium (bicarbonate de sodium et sesqui
carbonate de sodium), de Trona ou de Nahcolite; 
par injection a sec de calcaire combinee a !'activa
tion a l'oxyde de calcium; et par injection a sec de 
chaux hydratee. Les procedes d'epuration par voie 
humide avec le calcaire ou la chaux semblent 
actuellement gagner en importance. Le choix du 
procede depend de nombreux facteurs, dont la dis
ponibilite des ressources, !'existence de program
mes d'elimination des dechets solides, les cmlts 
d'equipement, les couts d'entretien et d'exploita
tion, les caracteristiques des gaz de combustion, le 
type et la taille de la centrale ainsi que la nature 
du combustible qu'elle utilise. 

En agriculture, la chaux sert surtout a neutraliser 
l'acidite des sols. Denos jours, la methode repose 
principalement sur !'utilisation de calcaire pulverise 
(ou chaux agricole). Sur certains terrains sableux, 
on utilise de la chaux dolomitique pour compenser 
l'insuffisance en magnesium. 

La chaux est egalement employee pour le raffinage 
du sucre (elimination des acides des liquides sucres 
bruts), pour la regulation des conditions de stockage 
des fruits et des legumes et pour le raffinage du
petrole (neutralisation des composes de soufre et 
des emissions de dioxyde de soufre). On s'en sert, 
en outre, dans la fabrication de pla.tre, de mortier, 
de cuir et caoutchouc, de peinture, de verre, de 
produits refractaires dolomitiques et de briques en 
silicate de calcium. 

ENERGIE ET TECHNOLOGIE 

Les couts de l'energie lies a la production de chaux 
vive representent pres de 40 % de la totalite des 
couts de production, soit un des ratios les plus eleves 
dans le secteur de la fabrication. La calcination est 
effectuee principalement dans des fours verticaux 
(type cuve) ou des fours rotatifs; la technologie utilisee 
dans ces derniers est tres repandue en Amerique 
du Nord. Les dispositifs de prechauffage et les sys
temes informatises de regulation des procedes sont 
maintenant d'usage courant. 

Environ 80 % des fours en service sont alimentes 
au gaz naturel; 12 %, au charbon et moins de 6 %, 
a l'electricite. Les longs fours rotatifs consomment 
en moyenne environ 6,4 gigajoules par tonne (GJ/t) 
de chaux calcinee. Les nouveaux fours rotatifs munis 
de prechauffeurs consomment moins de 5,0 GJ/t, 
tandis que les petits fours a cuve consomment 
environ 4,2 GJ/t de chaux calcinee. Les autres types 
de fours de conception relativement recente com
prennent le four a sole rotatif, le four a grille roulante, 
le four a grillage fluidisant et le four vibratoire 
incline.Tousles systemes doivent etre munis de 
l'equipement de prelenement de poussiere requis 
pour satisfaire aux lois actuelles en matiere de pro
tection de l'environnement. 

PRIX 

Les prix publies de la chaux ne representent 
qu'une partie etendue de la gamme totale des prix. 
Les prix reels varient en fonction des strategies de 
commercialisation ainsi que de l'offre et de la 
demande. Les prix canadiens moyens de la chaux 
vive a haute teneur en calcium et de la chaux 
hydratee a haute teneur en calcium, en vrac, franco 
a bord a l'usine en Ontario, ont ete respectivement 
de 70,80 $/t et de 80,40 $/t. 

SITUATION MONDIALE 

Selon des donnees revisees, la production mondiale 
de chaux a ete evaluee a 133,1 Mt en 1992, compa
rativement a 132,8 Mt en 1991. L'ancienne U.R.S.S., 
le principal producteur, a fourni 19 % de cette pro
duction; elle est suivie de la Chine (14 %), des 
Etats-Unis (12,3 %), de l'Allemagne (7,2 %) et du 
Japon (6,7 %). Le Canada s'est classe quatorzieme, 
avec une part de 2 % de la production mondiale. 

Selon des donnees provisoires, les Etats-Unis ont 
produit 16,33 Mt de chaux en 1992, comparativement 
a 15,67 Mt en 1991. La consommation apparente 
en 1992 s'est elevee a 16,4 Mt, comparativement a 



15,8 Mt en 1991. Pendant la periode d'expansion 
economique qui a regne dans l'industrie depuis 
1986, l'accroissement de la consommation etait 
attribuable surtout a une augmentation des ventes 
dans les secteurs des produits chimiques et indus
triels, qui representaient environ 90 % du marche. 

PERSPECTIVES 

11 est prevu que la production de chaux au Canada 
en 1993 demeurera a peu pres la meme qu'en 1992. 
On s'attend a ce que les ventes a l'industrie de 
l'acier, qui sont caracterisees par une demande peu 
elevee et des prix bas, restent faibles. En Ontario 
la demande depend grandement des resultats d'un 
plan de restructuration a long terme de la societe 
Aciers Algoma Inc. La demande de chaux comme 
fondant dans les acieries devrait decroltre a moyen 
et a long terme en raison de divers facteurs, dont : 
l'utilisation accrue de la coulee continue, l'accrois
sement des rendements energetiques, l'augmenta
tion des volumes de rebuts utilises dans les conver
tisseurs basiques, l'amelioration de la qualite des 
minerais par la reduction de leur teneur en silice, 
et l'utilisation de mini-usines qui elaborent l'acier 
a partir de ferraille dans des fours electriques. 

La demande de chaux dans le secteur des pates et 
papiers et celui de la fabrication des produits chi
miques continuera d'etre touchee par les faibles 
taux d'exploitation. La consommation dans le secteur 
de la lutte contre la pollution devrait augmenter a 
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court terme en raison de l'accroissement du traite
ment des effluents dans le secteur des produits 
industriels et dans le secteur minier. L'Ontario 
Hydro installe presentement des epurateurs par 
voie humide au calcaire a Lambton et Nanticoke. 
On se propose egalement de recourir a la technologie 
basee sur le calcaire pour reduire les emissions de 
dioxyde de soufre dans les principales installations 
de production d'energie de la Nouvelle-Ecosse et du 
Nouveau-Brunswick. Aux Etats-Unis, l'incertitude 
demeure quanta la portee du choix entre la chaux 
et le calcaire dans la technique d'epuration par 
voie humide. 

Apres avoir connu une phase de consolidation, de 
restructuration et d'ameliorations recentes des usines 
l'industrie de la chaux est devenue plus concentre~ 
etant donne que de moins en moins de societes diri
gent de plus en plus d'exploitations. Ces societes ou 
groupes constitues en corporation (souvent diversi
fies sur le plan geographique et sur le plan des 
gammes de produits) seront plus aptes a faire face 
aux ralentissements economiques futurs. Cependant, 
la faiblesse actuelle des taux d'utilisation de la 
capacite, combinee a la modernisation des installa
tions qui est en cours, permettra a l'industrie de la 
chaux d'etre en bonne position pour repondre a 
toute augmentation importante de la demande. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 
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PRIX 

Prix canadiens de la chaux, selon le Camford Chemical Report Decembre 1991 Decembre 1992 

Chaux, wagons et camions 
f. a b. a l'usine en Ontario 

Chaux vive a haute teneur en calcium, en vrac 
Chaux hydratee a haute teneur en calcium, en vrac 

f. a b. : franco a bord. 

TARIFS DOUANIERS 

No tarifaire Denomination NPF 

2522.10 Chaux vive en franchise 

2522.20 Chaux eteinte en franchise 

2522.30 Chaux hydraulique en franchise 

Canada 
TPG 

en franchise 

en franchise 

en franchise 

($la tonne) 

70,80 
80,40 

Etats-Unis 

en franchise 

en franchise 

en franchise 

70,80 
80,40 

Etats-Unis 
Canada 

en franchise 

en franchise 

en franchise 

Sources : Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized 
Tariff Schedule of the United States, 1992. 
NPF: nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
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TABLEAU 1. CANADA PRODUCTION ET COMMERCE DE LA CHAUX1 DE 1990 A 1992 

No tarifaire 1990 1991 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

PRODUCTION1 
Par type 

Chaux vive 2 137 996 168 854 2 184 836 175 183 2 199 562 166 228 
Chaux hydratee 202 741 19 429 190 424 18 358 183 774 16 606 

Total 2 340 737 188 283 2 375 260 193 541 2 383 336 182 834 

Par province 
Nouveau-Brunswick x x x x x x 
Quebec x x x x x x 
Ontario 1 366 082 102 338 1 439 341 107 790 1 455 099 103 205 
Manitoba x 6 850 x 9 382 x 11 285 
Alberta 240 254 22 336 217 946 20 407 186 425 16 388 
Colombie-Britannique x x x x x x 

Total 24 307 377 188 283 2 375 260 193 541 2 383 336 182 834 

IMPORTATIONS (De janv. a sept.) 
2522.10 Chaux vive 

Etats-Unis 29 876 2 673 34 425 3 160 33 942 2 892 
lnde 3 1 

Total 29 879 2 674 34 425 3 160 33 942 2 892 

2522.20 Chaux eteinte 
Etats-Unis 4 611 668 1 913 343 2 021 366 
Belgique 17 7 64 28 
Royaume-Uni 6 2 

Total 4 611 668 1 930 350 2 091 397 

2522.30 Cha.ux hydraulique 
Etats-Unis 7 597 1 185 7 902 1 153 5 848 995 
Allemagne 755 390 1 500 334 
Royaume-Uni 1 628 358 

Total 9 225 1 543 8 657 1 543 7 348 1 330 

EXPORTATIONS 
2522.10 Chaux vive 

Etats-Unis 90 938 7 711 94 445 8 512 100 953 9 066 
Corse du Sud 
Bermudes 16 2 

Total 90 938 7 711 94 461 8 514 100 953 9 066 

2522.20 Chaux eteinte 
Etats-Unis 24 879 2 611 20 408 2 117 16 044 1 821 
Bermudes 17 2 

Total 24 896 2 613 20 408 2 117 16 044 1 821 

2522.30 Cha.ux hydraulique 
Etats-Unis 22 561 2 014 19 520 1 781 13 287 1 220 
Bermudes 16 2 32 4 
Autres pays 15 6 1 1 

Total 22 575 2 020 19 536 1 783 13 319 1 225 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; x : confidentiel. 
1 Expeditions des producteurs et quantiles utillsees par les producteurs. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 



TABLEAU 2. PRODUCTION, COMMERCE ET CONSOMMATION AePARENTE 
DE LA CHAUX AU CANADA, EN 1970, 1975 ET 1980, ET DE 1985 A 1992 

Production1 
Chaux Chaux 

Annee vive hydratee Total Importations 

(tonnes) 

1970 1 296 590 224 026 1520616 30 649 
1975 1 533 944 199 195 1 733 139 30 099 
1980 2 364 OOO 190 OOO 2 554 OOO 40 901 
1985 2 054 294 157 286 2 211 580 23 056 
1986 2 069 043 173 534 2 242 577 46 917 
1987 2 140 793 189 278 2 330 071 44 290 
19888 2 306 831 211 151 2 517 982 28 861 
1989 2 349 312 202 622 2 551 934 37 520 
1990 2 137 996 202 741 2 340 737 39 104 
1991 2 184 836 190 424 2 375 280 43 082 
1992dpr 2 199 562 183 774 2 383 336 52 909 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires. 

Consommation 
Exportations apparente2 

181 994 1 369 271 
234 034 1 529 204 
403 166 2 191 735 
194 097 2 040 539 
189 512 2 099 982 
163 767 2 210 594 
111 177 2 435 666 
76 852 2 512 602 

113 513 2 266 328 
113 997 2 304 345 
154 425 2 281 820 

a Depuis 1988, les exportations et les importations sont etablies selon le nouveau Systeme harmonise 
et peuvent ne pas correspondre avec la methode precedente de transmission des donnees. Les 
importations et les exportations sont classes sous les categories 2522.1 O et 2522.30 du Systeme 
harmonise. 
1 Expeditions des producteurs et quantites utilisees par les producteurs. 2 Production augmentee des 
importations et diminuee des exportations. 
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TABLEAU 3. INDUSTRIE CANADIENNE DE LA CHAUX, EN 1992 

Emplacement Capacite de 
Societe de l'usine calcination 

(milliers 
de tonnes 

par an) 

NOUVEAU-BRUNSWICK 
Havelock Lime, division de la 

societe Mines Dickenson Limitee Havelock 175 

QUEBEC 
Graybec Cale Inc. Marbleton 300 
Graybec Cale Inc. Joliette 282 

ONTARIO 
Aciers Algoma Inc. Sault Ste. Marie 200 

Beachvilime Limited Ingersoll 922 
Dymond Clay Products Limited Haileybury 40 
Produits Chimiques Generale 

du Canada Ltee Amherstburg 292 
Guelph Dolime Limited Guelph 122 
Koch Minerals of Canada Limited Spragge 200 
Steetly Quarry Products Inc. Dundas 345 
Global Stone (Ingersoll) Ltd. Ingersoll 215 
Timminco Limitee Haley 53 

MANITOBA 
The British Columbia Sugar Refining 

Company, Limited Fort Garry 16 
Continental Lime Ltd. Faulkner 117 

ALBERTA 
The British Columbia Sugar Refining 

Company, Limited Taber 66 
Continental Lime Ltd. Exshaw 130 
Summit Lime Works Limited Hazell 50 

COLOMBIE-BRITANNIQUE 
Continental Lime Ltd. Pavilion Lake 235 
Texada Lime, une division de la societe 

Ressources BP Canada Limitee Fort Langley 135 

Source : Secteur de la politique minerale, Energia, Mines et Ressources Canada. 
1 Production de chaux hydratee. 

Marche 

lib re 

lib re 
libre et captif 

captif 

lib re 
lib re 

captif 
lib re 
lib re 
lib re 
libre et captif 
captif 

captif 
lib re 

captif 
libre 
libre 

lib re 

lib re 

Type de chaux vive 
et autres produits 

Haute teneur en calcium1 

Haute teneur en calcium1 
Haute teneur en calcium1 

Haute teneur en calcium 
et chaux vive dolomitique 
Haute teneur en calcium1 
Haute teneur en calcium 

Haute teneur en calcium 
Chaux vive dolomitique1 
Haute teneur en calcium 
Chaux vive dolomitique 
Haute teneur en calcium 
Chaux vive dolomitique 

Haute teneur en calcium 
Haute teneur en calcium 

Haute teneur en calcium 
Haute teneur en calcium1 
Haute teneur en calcium et 
chaux vive dolomitique1 

Haute teneur en calcium 

Haute teneur en calcium1 
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TABLEAU 4. CONSOMMATION1 INTERIEURE 
CANADIENNE DE CHAUX VIVE ET DE CHAUX 
HYDRATEE, EN 1990 ET 1991 

Utilisations ultimes 1990 

(tonnes) 

PRODUITS CHIMIQUES ET 
METALLURGIQUES 

Elaboration de l'acier 438 OOO 
Epuration de l'eau et traitement 

des eaux usees 412 710 
$puration de l'eau 42 329 
Epuration du gaz 13 922 
Concentration de metal 59 248 
Usines de pates et papiers 234 917 
Produits chimiques 119 587 
Autres utilisations industrielles 88 531 

CONSTRUCTION 

Stabilisation des routes et du sol 14 329 
MaQonnerie et ligne de finition 7 095 
Autres utilisations 21 230 

AGRICULTURE 10 519 

Total 1 462 417 

1991 

780 978 

292 346 
71 212 
17 088 
70 856 

220 735 
116 939 
90 401 

12 723 
5 971 

11 079 

9 584 

1 699 912 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; releves des societes 
productrices en 1990-1991. 
1 Comprend les marches de libre concurrence; ne comprend pas les 
societes etant entierement des producteurs et consommateurs sur le marche 
captif. 



TABLEAU 5. PRODUCTION MONDIALE DE CHAUX VIVE ET DE CHAUX 
HYDR~TEE, Y COMPRIS LA DOLOMITE CALCINEE VENDUE ET CONSOMMEE, DE 
1987 A 1992 

1987 1988 1989 1990 1991 1992e 

(milliers de tonnes) 

U.R.S.S. 30 115 30 110 30 020 27 996 26 036 25 400 
Chine 10 975 12 970 15 960 16 964 18 507 19 050 
Etats-Unis 14 290 15 490 15 580 15 832 15 667 16 350 
Japon1 6 740 7 725 7 890 8 528 8 954 9 OOO 
Allemagne 9 485 10 680 10 745 10 197 9 317 9 600 
Bresil 5 300 5 495 5 495 5 697 5 498 5 450 
Pologne 4 260 4 100 4 100 4 400 3 103 3 100 
Mexique 6 250 6 OOO 5 995 5 996 6 505 6 550 
Roumanie 3 630 3 535 3 265 3 202 3 003 3 OOO 
Tchecoslovaquie 3 235 3 300 3 200 3 348 2 994 3 OOO 
France 2 990 3 090 3 080 2 994 2 994 3 OOO 
Royaume-Uni 2 810 2 810 2 810 2 604 2 604 2 550 
Yougoslavie 2 495 1 990 1 995 1 996 1 597 1 200 
ltalie 3 890 3 900 3 900 3 846 3 602 3 650 
Canada 2 330 2 520 2 550 2 341 2 375 2 400 
Belgique 1 760 1 890 1 905 1 796 2 005 2 OOO 
Afrique du Sud 1 580 1 915 1 940 1 831 1 765 1 800 
Autres pays 14 395 15 195 14 980 22 455 16 043 15 984 

Total 126 530 132 705 135 310 142 023 132 569 133 084 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada; Bureau of Mines des Etats-Unis, 
Mineral Commodity Summaries, 1993. 
e : estimation. 

II Q 1 Chaux vive seulement. 
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Ciment 

Oliver Vagt 

L 'auteur travaille pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-2667 

En 1992, l'activite clans le domaine de la cons
truction est demeuree faible, particulierement en 
Ontario et au Quebec; cependant, les mises en 
chantier ont ete 7 ,5 % plus elevees en 1992 qu'en 
1991. Les expeditions totales de ciment se sont 
etablies a 8 5 Mt evaluees a 739,2 millions de dollars; ' . ceci constitue une diminution de 9,5 % comparative-
ment aux expeditions de 1991, selon des chiffres 
provisoires. Les mesures de r~duction des pr~x _ont 
entraine des baisses temporaires de la capac1te 
active des fours au Canada; la capacite indiquee des 
fours augmentait en 1991 pour se fixer a environ 
15,3 Mt/a. 

l'INDUSTRIE CANADIENNE 

L'industrie canadienne du ciment est diversifiee et 
integree principalement aux secteurs des materiaux 
et des produits de construction primaires. De nom
breux fabricants de ciment produisent egalement 
du beton pret a l'emploi, des granulats de pierre 
broyee et des produits de beton tels que des dal.les, 
des briques et des elements de beton precontramts. 
La restructuration des dernieres annees a eu ten
dance a causer la decentralisation des activites et a 
accroitre leur mainmise par des societes etrangeres; 
ces dernieres detiennent, selon les estimations, 
environ 80 % de la capacite actuelle de l'industrie. 
Les principales societes internationales sont 
notamment la societe Lafarge Corporation du 
Groupe Lafarge Coppee, dont le siege social se 
trouve a Paris et qui controle indirectement la 
Lafarge Canada Inc.; la S.A. Cimenteries C~R.de 
Belgique, proprietaire de l'Inland Cement L1m1ted; 
la Societe des Ciments Fran{!ais (SCF) de France, 
qui possede les societes Ciment ~~c Onti:trio 
Limitee et Miron Inc. La SCF ut1hse mamtenant 
!'appellation «ESSROC» pour jdentifie~ toutes s~~ , 
proprietes au Canada et aux Etats-Ums. La soc1et.e 
Ciment Lac Ontario Limitee utilise done elle auss1 

le nom d'ESSROC Canada Inc. En 1992, 
l'Italcementi S.p.A. a acquis une participation 
majoritaire clans la SCF. Cette mesure etait imprevue 
etant donne que la SCF etait le troisieme producteur 
de ciment au monde. 

La capacite de production de clinker (machefer) et 
de broyage de finition des cimenteries sont enur:ierees 
pour chaque societe au tableau 2. La product10n de 
clinker donne une meilleure indication de la capacite 
de fabrication etant donne que le clinker peut etre 
stocke en attendant d'etre utilise ou vendu. Pour 
cette raison une usine peut avoir une capacite de 
broyage con'siderablement differente de sa capaci~e 
de production de clinker primaire. Au cours. d:s d1x 
dernieres annees (de 1981 a 1991), la capac1te 
moyenne des fours est passee d'environ 330 OOO a 
450 OOO t/a, et l'age moyen indique des fours est d'a 
peu pres 23 ans. 

Deux usines de la region de l'Atlantique obtiennent 
leurs matieres premieres SUr place OU a proximite. 
Leur capacite de production de clinker represente 
quelque 4 % de la production totale canadienne. La 
Nouvelle-Ecosse et Terre-Neuve sont maintenant 
les seules provinces productrices de ciment clans la 
region depuis que la societe Lafarge Canada Inc. a 
ferme son usine de Havelock (N.-B.) en 1988. 

Au Quebec, quatre usines de clinker et une installa
tion de broyage produisent environ 20 % de la pro
duction nationale. La societe Ciment St-Laurent Inc. 
est le principal fabricant de ciment et l'un des plus 
importants producteurs de beton et de granulats 
de l'est du Canada. Ses principaux marches, qu'elle 
se dispute avec ses concurrents Lafarge Canada 
Inc. et Ciment Quebec Inc., se trouvent au Quebec, 
clans les Maritimes et clans le nord-est des Etats
Unis. Dans la region du nord-est, prise dans 
!'ensemble du marche nord-americain, on compte 
en general de quatre a six terminaux de distribution 
pour chaque usine de clinker. Le projet de cons
truction d'une cimenterie par la societe Ciment 
St-Laurent Inc., au cout de 200 millions de dollars 
a Hudson (N.Y.), est demeure en suspens. L'agran
dissement des usines de granulats et !'augmenta
tion des reserves de matieres premieres demeurent 
des objectifs importants de la societe. 

En Ontario, les usines de clinker produisent environ 
45 % de la capacite nationale. La societe Lafarge 
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Canada Inc., qui compte des installations partout 
au pays, est le plus grand producteur de clinker et 
de produits de broyage definition. La quantite de 
matieres premieres manipulees par la societe est 
considerable; par exemple, le calcaire traite a son 
usine de Bath est extrait sur place et la silice pro
vient de la carriere de gres de Potsdam pres de 
Pittsburgh (N.Y.), a environ 65 km a l'est de Bath. 
L'oxyde de fer et le gypse sont achetes a Hamilton 
et en Nouvelle-Ecosse, respectivement. L'usine de 
Woodstock de la societe Lafarge obtient son calcaire 
sur place, sa silice de la Falconbridge Limitee, son 
oxyde de fer de la Stelco Inc. et son gypse du sud de 
!'Ontario. A Picton, l'ESSROC Canada Inc. exploite 
l'une des plus importantes cimenteries d'Anierique 
du Nord. L'usine alimente les marches habituels 
de la societe; de plus, elle produit du ciment et du 
clinker pour une societe affiliee, l'ESSROC , 
Materials Inc., qui possede des usines clans les Etats 
de New York et du Michigan. Refletant !'importance 
croissante du recyclage, la societe Ciment St-Laurent 
Inc. a conclu un accord de principe avec la Philip 
Environmental Services, un important fournisseur 
de produits industriels usages et recycles. Exploitant 
de vastes installations en Ontario et clans le grand 
Montreal, cette societe de gestion de dechets entiere
ment integree offre une gamme de produits allant 
de combustibles complementaires a des materiaux 
de remplacement peu couteux a partir de matieres 
brutes du ciment. La societe Ciment St-Laurent 
Inc. a poursuivi la mise en ceuvre de son projet de 
recuperation des ressources et d'utilisation de com
bustibles derives de dechets. Apres une evaluation 
acceptable des facteurs environnementaux, la 
societe prevoit remplacer jusqu'a 20 % du charbon 
dont elle a besoin par des combustibles derives de 
dechets municipaux locaux qui ne sont pas dange
reux. La St. Marys Cement Company a termine 
son projet d'agrandissement d'usine de 160 millions 
de dollars a Bowmanville en 1991. Un systeme de 
pointe par voie seche remplacera les deux fours 
fonctionnant par voie humide, ce qui aura pour effet 
d'augmenter la production de calcaire sur place. 

Deux societes, la Lafarge Canada Inc. et la S.A. 
Cimenteries CBR, exploitent en temps normal quatre 
usines produisant du clinker clans les provinces 
des Prairies et trois usines en Colombie
Britannique. L'Ouest canadien possede environ 
26 % de la capacite de production de clinker, ce qui 
correspond a peu pres a sa part de la consomma
tion canadienne totale. En 1992, l'Inland Cement 
Limited, filiale de la S.A. Cimenteries CBR, a cesse 
de produire du clinker a ses usines de Regina et de 
Winnipeg; le clinker de la grande exploitation 
d'Edmonton est maintenant expedie aux usines 
respectives pour y subir un broyage de finition. 
(Habituellement, une Carriere de calcaire a 

Mafeking (Man.), pres de la frontiere du Manitoba 
et de la Saskatchewan, alimentait l'usine de la societe 
Inland Cement Limited a Regina, tandis que l'usine 
de l'Inland a Winnipeg etait approvisionnee a partir 
de Steep Rock (Man.). La societe Lafarge a continue 
a profiter de nouveaux marches clans la partie nord 
des Etats-Unis apres une importante amelioration 
des installations ferroviaires a son usine d'Exshaw 
(Alb.). Les matieres premieres destinees a l'usine 
d'Exshaw (Alb.) sont principalement extraites sur 
place; par ailleurs le gypse est fourni par la Westroc 
Industries Limited et l'oxyde de fer, par l'IPSCO 
Inc. de Regina et l'Oregon Steel Co. de Portland 
(Oreg.). Uusine de la societe Lafarge situee a 
Richmond, pres de Vancouver, de meme que l'usine 
de la Tilbury Cement Limited a Delta utilisent du 
calcaire provenant de l'ile Texada. L'installation de 
la societe Lafarge a Kamloops est approvisionnee a 
partir de reserves situees a proximite. 

SITUATION MONDIALE 

Durant les annees 80, l'industrie mondiale du 
ciment a connu des changements importants au 
niveau des proprietes, de la production et de 
l'approvisionnement. Dans de nombreuses regions, 
le produit mineral, qui etait autrefois fabrique et 
commercialise au pays, a trouve des debouches sur 
le marche international. 

En 1991, la production mondiale de ciment a 
atteint, selon le Bureau of Mines des Etats-Unis, 
1187 Mt. La Chine occupe le premier rang, avec 
248 Mt, devarn;ant l'ancienne U.R.S.S. (127 Mt) et 
les Etats-Unis (66 Mt). 

En 1992, le Department of Commerce des Etats-Unis 
a suspendu son enquete sur les droits compensa
teurs imposes sur le ciment portland gris et le clinker 
en provenance du Venezuela. Un accord a ete conclu 
avec le gouvernement du Venezuela pour eliminer 
Jes avantages consideres comme des prill).eS et des 
subventions sur les exportations vers les Etats-Unis. 

La plupart des pays possedent suffisamment de 
matieres premieres pour fabriquer du ciment lorsque 
la construction d'une cimenterie est justifiee. 
Habituellement, l'etendue d'un marche n'est limitee 
que par les frais de transport; une forte augmenta
tion des ventes peut toutefois justifier la creation 
de centres secondaires de distribution. Peu nom
breux sont les pays qui comptent exclusivement 
sur les importations pour repondre a leurs besoins 
en ciment. Cependant, des societes multinationales 
disposant de vastes reseaux de production et de 
distribution ont pris beaucoup plus d'importance 
sur le marche mondial. Un exemple recent qui 



illustre tres bien ce phenomene est la fusion partielle 
des marches aux Etats-Unis, au Canada et au 
Mexique ou les societes rivalisent a l'echelle regionale. 
Selan les estimations, 70 % de l'industrie americaine 
est actuellement controlee par des producteurs de 
ciment de l'Europe et des pays de la region du 
Pacifique. 

CONSOMMATION ET COMMERCE 

Le ciment portland est obtenu par la cuisson, habi
tuellement dans un four rotatif, d'un melange 
soigneusement dose et finement broye de calcaire, 
de silice, d'alumine et d'oxyde de fer. La plupart 
des cimenteries canadiennes fabriquent les trois 
categories de ciment suivants: le ciment portland 
ordinaire (type I), le ciment portland resistant 
moderement aux sulfates (type II) et le ciment 
portland a haute resistance initiale (type III). 

Le ciment portland utilise au Canada doit etre 
conforme aux specifications de la norme 
CAN/CA-A5-M88, publiee par I' Association cana
dienne de normalisation (CSA). Cette norme porte 
sur les cinq grands types de ciment portland. Le 
ciment a ma~onner produit au Canada doit etre 
conforme a la norme CAN/CSA-A8-M88 de la CSA 
et les ciments hydrauliques avec ajouts doivent 
respecter la norme CAN/CSA-A362-M88. Les 
autres types de ciment fabriques au Canada mais 
non normalises par la CSA repondent generale
ment aux normes correspondantes de !'.American 
Society for Testing and Materials (ASTM). 

Les exportations canadiennes de ciment et de clinker 
se font principalement vers les Etats frontaliers de 
New York, du Vermont, du Michigan, du Minnesota 
et de Washington. Les quantites et les proportions 
varient considerablement d'une annee a l'autre 
selon la demande. Le bon rendement de l'industrie 
canadienne du ciment et la depreciation du dollar 
canadien continuent de garantir la competitivite 
du ciment et du clinker canadiens sur les marches 
americains. Le faible cm1t du transport maritime a 
considerablement influe sur le commerce interna
tional. Cependant, les importations ne font pas 
d'incursions importantes sur le vaste marche ameri
cain; cette situation est illustree par le fait que, 
entre 1988 et 1992, les importations americaines 
aux fins de la consommation ont ete reduites de 
moitie pour s'etablir a environ 7,5 Mt ou 9 % de la 
consommation apparente. 

TECHNOLOGIE 

Les programmes d'economie d'energie mis en ceuvre 
par l'industrie canadienne du ciment ont eu pour 
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effet de reduire de 22 % environ la consommation 
d'energie par unite de production depuis 197 4. 
Meme si le nombre de fours a diminue, leur capacite 
s'est accrue; en outre, les usines de traitement par 
voie seche, qui sont plus efficaces, produisent 
actuellement environ 80 % de la production totale 
de ciment au Canada. On s'oriente de plus de plus 
vers !'utilisation de combustibles mains couteux, 
!'amelioration des methodes pour determiner les 
granulometries optimales basees sur le broyage et 
l'emploi de dechets dans les fours. Les types de 
combustibles utilises ont considerablement change, 
le gaz naturel et les produits petroliers etant rem
places par le charbon ou le coke. En 1991, la moitie 
des 20 fours produisant du clinker etaient alimentes 
principalement au charbon ou au coke. Sept usines 
ont indique, en 1991, qu'elles utilisaient des dechets 
comme combustible principal, de remplacement ou 
supplementaire, selon !'Association canadienne du 
ciment Portland. En 1991, l'industrie canadienne 
du ciment a consomme en moyenne 4876 megajoules 
(MJ) par tonne produite, dont 4317 MJ produites 
par des combustibles fossiles (tableau 2). 

Certains dechets constituent des combustibles de 
remplacement attrayants etant donne que le traite
ment a haute temperature consomme plus de 80 % 
de l'energie totale utilisee ou represente environ 30 % 
des couts de fabrication totaux. Meme si l'on recon
nait de plus en plus que le procede de fabrication et 
le ciment portland lui-meme offrent des solutions 
pratiques a la gestion de certains types de dechets, 
on n'a pas encore redige la version definitive de la 
reglementation qui s'appliquera a !'incineration 
dans les fours de calcination et les fours industriels. 
Aux Etats-Unis et en Europe, en particulier, l'utili
sation de combustibles derives de dechets et de 
solvants organiques uses s'est accrue. La surveillance 
des gaz liberes par les fours a generalement permis 
de confirmer que cette pratique est acceptable etant 
donne la longue duree de sejour de ces combustibles 
et les temperatures tres elevees de la flamme (de 
1950 a 2300 °C) dans ces fours. Les materiaux resi
duels, generalement consideres satisfaisants, sont 
notamment les peintures et revetements, les huiles 
et graisses excedentaires, les solvants, les encres et 
les cosmetiques. 

Au Canada, I' Association canadienne du ciment 
Portland (CPCA), en collaboration avec de nombreux 
organismes de parrainage dont le Centre canadien 
de la technologie des mineraux et de l'energie 
(CANMET), a tenu un colloque international sur 
les solutions de l'industrie du ciment a la gestion 
des dechets. On a souligne, entre autres, que certains 
produits residuels possedant une energie calorifique 
peuvent fortement contribuer a abaisser les couts 
de l'energie. Dans le contexte du developpement 
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durable, il faut mentionner qu'une gestion a grande 
echelle des dechets incineres pourrait se traduire 
par une protection plus appropriee de certains 
combustibles fossiles non renouvelables. 

Dans le cadre d'un projet appele Programme cible 
pour l'industrie conforme a la nouvelle Loi concemant 
l'efficacite energetique des materiels consommateurs 
d'energie et l'emploi des energies de substitution, 
CANMET elabore actuellement des strategies a 
long terme de recherche et de developpement sur 
la gestion de l'energie pour les principaux secteurs 
industriels. L'etude du secteur du ciment et du 
beton sera terminee au debut de 1993; on prevoit 
que des investissements cooperatifs seront faits 
clans la recherche sur la gestion energetique, ce qui 
pourrait mener a des essais sur le terrain et a un 
transfert de technologie. 

CANMET a egalement conclu des accords de colla
boration pour analyser les proprietes du beton con
tenant une grande proportion de cendres volantes. 
Ces travaux sont en partie bases sur la technologie 
de CANMET, laquelle consiste a remplacer jusqu'a 
60 % du ciment portland par des cendres volantes; 
ceux-ci seront finances par l'Electric Power Research 
Institute de Palo Alto (Calif.). Les travaux de 
recherche de collaboration qu'a realises CANMET 
pour trouver des liants hydrauliques supplemen
taires ont abouti a l'utilisation de laitier de haut 
fourneau granule broye comme liant hydraulique 
clans le beton. La Koch Minerals of Canada Limited 
(anciennement la Reiss Lime Company of Canada, 
Limited) produit maintenant ce type de ciment a 
Spragge (Ont.) en se servant du laitier granule pro
duit par l'usine de la societe Aciers Algoma Inc. a 
Sault Ste. Marie. La capacite de l'usine de Spragge 
s'eleve a environ 150 OOO t/a de ciment de laitier 
qui remplacera completement ou en partie le 
ciment portland. 

En 1992, CANMET a ete le principal organisateur 
d'un colloque et de deux conferences portant sur le 
beton. En collaboration avec l'American Concrete 
Institute (ACJ), Ontario Hydro, l'Association cana
dienne du ciment Portland et d'autres organismes, 
il a parraine l'International Symposium on Advances 
in Concrete Technology (colloque international sur 
les progres accomplis dans la technologie du beton), 
tenu a Toronto. L'objectif principal etait de presen
ter des exposes sur des sujets de pointe comme le 
beton de cendres volantes a volume eleve, les betons 
a resistance elevee, les fumees de silice, les laitiers 
de haut fourneau et le beton renforce par des fibres. 
De plus, en collaboration avec l'ACI et d'autres 
organismes, CANMET a parraine la quatrieme 
edtion de la Conference internationale sur les cendres 
volantes, les fumees de silice, les scories et les 

pouzzolanes naturelles dans le beton ainsi que 
l'International Conference on Advances in Concrete 
Technology (conference internationale sur les pro
gres accomplis clans la technologie liee au beton). 
La premiere conference a ete tenue a Istanbul en 
Turquie et la deuxieme, a Athenes en Grece. 

Les principaux travaux de recherche dans le 
domaine du ciment sont realises par la Portland 
Cement Association dont le siege social se trouve 
en Illinois. Il s'agit d'un groupe de recherche sans 
but lucratif menant des travaux techniques et com
merciaux pour le compte de certains membres et 
filiales, dont l'Association canadienne de ciment 
Portland. La societe Lafarge Corporation, qui effectue 
des recherches techniques independantes, exploite 
son propre organisme de recherche a Montreal. 

Le ciment a resistance moyenne aux sulfates 
(type II) et le ciment a faible chaleur d'hydratation 
(type IV), tous deux con~us pour etre coules en 
grandes quantites (par exemple lors de la construc
tion de barrages), sont fabriques par plusieurs 
societes canadiennes. Le ciment a ma~onnerie (nom 
generique) comprend certains produits de marque 
deposee comme Mortar Cement, Mortar Mix (sans 
sable), Mason's Cement, Brick Cement et Masonry 
Cement. Ce dernier, produit par les fabricants de ciment 
portland, est un melange de ciment portland, de 
calcaire a haute teneur en calcium (de 35 a 65 % en 
poids) finement broye et d'un plastifiant. Les pro
duits generiques ne contiennent pas necessairement 
du ciment portland et du calcaire, mais ils peuvent 
contenir des melanges de ciment portland, de chaux 
hydrate ou d'autres plastifiants ou de tous ces pro
duits a la fois. 

PERSPECTIVES 

En 1993, les expeditions de ciment devraient, selon 
les tendances de la consommation, s'accroitre d'environ 
5 %. Cette prevision, cependant, ne represente pas 
une reelle reprise etant donne que Jes quantites 
seront inferieures d'environ 1 Mt par rapport aux 
9,9 Mt expediees en moyenne au cours de la periode 
allant de 1990 a 1992. 

La recession qui a debute au cours du premier 
semest:i:e de 1990 a atteint son plus bas niveau en 
janvier 1991. En 1992, le produit national brut reel 
a augmente d'environ 0,9 % (donnees provisoires): 
on prevoit une croissance d'environ 3 % en 1993. 
La diminution des taux hypothecaires conclus pour 
cinq ans a moins de 9,9 % au milieu de 1992 et la 
mise en ceuvre de programmes gouvernementaux 
pour inciter l'achat d'une premiere maison ont pro
voque une hausse des mises en chantier. Les mises 



en chantier ont atteint 182 OOO en 1990, 156 OOO 
en 1991et168 OOO en 1992. La reprise devrait se 
poursuivre dans ce secteur car on prevoit 180 OOO mises 
en chantier pour 1993. ~tant donne le tawe d'occu
pation relativement faible enregistre dans les 
immeubles a bureawe et industriels au Canada et 
awe Etats-Unis, la construction d'immeubles non 
residentiels devrait demeurer faible en 1993. 

En decembre 1992, dans !'expose economique du 
ministre des Finances, le gouvernement federal a 
engage 500 millions de dollars en depenses d'inves
tissement strategiques echelonnees sur dewe ans. 
Ce montant, combine awe depenses supplementaires 
prevues par certains gouvernements provinciawe, 
pourrait se traduire par des depenses additionnelles 
totales de un milliard de dollars sur des infrastructure 
choisies en 1993 et 1994. 

La gestion de l'energie continuera de miser sur 
l'accroissement de l'efficacite energetique basee sur 
l'emploi au moment opportun d'un des combustibles 
de remplacement offerts. Toutefois, la grande partie 
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des economies realisables a long terme devraient 
decouler du remplacement partiel des combustibles 
fossiles par des combustibles derives des dechets. 
Par exemple, dans le cas de ces derniers combustibles, 
70 % environ (en volume) des dechets solides muni
cipawe (resultant du recyclage des dechets recueillis 
par les eboueurs) pourraient etre utilises par l'indus
trie du ciment. On pourrait ainsi reduire d'environ 
les dewe tiers la quantite de dechets accumules 
dans les decharges. Dans certaines circonstances, 
l'emploi de combustibles derives des dechets pourrait 
reduire les besoins en combustibles traditionnels, 
comme le charbon, a un niveau pouvant varier 
entre 20 et 25 %. 

L'utilisation de ciments complementaires contenant 
des pouzzolanes ou du laitier, et classifies parmi 
les divers types de ciments melanges, devrait aug
menter dans la fabrication des betons modernes. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 



TARIFS DOUANIERS 

Canada Etats-Unis 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada 

25.23 Ciments hydrauliques (y compris les 
ciments non pulverises dits «clinkers», 
meme colores) 

2523.10 Ciments non pulverises dits« clinkers» en franchise en franchise en franchise en franchise 
Ciments portland : 

2523.21 Ciments blancs, meme colores 81,59 <tit 54,25 <tit en franchise en franchise 
artificiellement 

2523.29 Autres en franchise en franchise en franchise en franchise 
2523.30 Ciments alumineux en franchise en franchise en franchise en franchise 
2523.90 Autres ciments hydrauliques en franchise en franchise en franchise en franchise 

68.10 Ouvrages en ciment, en beton ou en 
pierre artificielle, meme armes 
Tuiles, carreaux, dalles, briques et 
articles similaires : 

6810.11 Blocs et briques pour la construction 5% en franchise en franchise 0,9% 
6810.19 Autres 8% en franchise en franchise o,9 % a4,2 % 
6810.20 "'f uyaux 9,8% 6,5% en franchise 0,9% 
6810.91 Elements prefabriques pour le batiment 6,8 % a. 0 % en franchise en franchise 0,9 %1 

ou le genie civil jusqu'a 4,5 % 
6810.99 Autres 8% en franchise en franchise 0,9% 

Sources: Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United 
States, 1992. 
NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
1 Les briques provenant du Canada sont en franchise. 
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TABLEAU 1. CANADA PRODUCTION ET COMMERCE DE CIMENT1 DE 1990 A. 1992 

No tarifaire 1990 1991 1992dpr 

(tonnes) (mllllers de (tonnes) {milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

PRODUCTION1 (Toutes formes) 
Ontario 5 221 285 475 214 3 760 989 348 646 3 343 768 305 906 
Quebec 2 866 937 166 521 2 267 240 135 840 1 610 OOO 94 339 
Alberta x x x x x x 
Colombie-Britannique x x x x x x 
Manitoba x x x x x x 
Nouvelle-Ecosse x x x x x x 
Saskatchewan x x x x x x 
Terre-Neuve x x x x x x 

Total 11745152 991 442 9 372 219 810 769 8 483 697 739 211 

IMPORTATIONS (De janv. a sept.) 
2523.10 Ciments non pulverises dits «clinkers» 

Colomble 20 635• 631 76 408 2 400 9 953 321 
Etats-Unis 22 028 1 306 21 236 1 255 1 894 109 
Japon 25 OOO 1140 
Venezuela 27 340 808 

Total 95 003 3 887 97 644 3 656 11 847 431 

2523.21 Clments portland, blancs, ml!me 
colores artificiellement 

Etats-Unis 7 974• 1 472 8 908 1 344 8 469 1 325 
Japon 342• 50 736 108 204 34 
Belgique 86 12 

Total 8 402• 1 535 9 644 1 453 8 673 1 360 

2523.29 Ciments portland, n.m.a. 
Etats-Unis 419 225• 23 976 453 745 25 128 352 532 20 877 
Japon 3 628 265 
Allemagne 608 48 349 40 340 40 
Autres pays 134 964 6 349 2 750 195 

Total 554 797• 30 374 456 845 25 364 356 500 21 183 

2523.30 Ciments alumineux 
Etats-Unls 16 141• 6 619• 9 623 4 134 7 772 3 286 
Afrique du Sud 95 45 37 20 
Royaume-Uni 5 2 

Total 16 146• 6 621• 9 718 4 179 7 809 3 306 

2523.90 Ciments hydrauliques, n.m.a. 
Etats-Unis 18 116• 3 086• 51 191 5 286 25 241 3 131 
Royaume-Uni 1 466 184 1 704 271 615 116 
Belgique 500 44 13 3 136 14 
France 218 56 109 28 25 6 
Allemagne 277 7 21 5 
Autres pays 24 435 1 098 8 2 23 1 

Total 45 012• 4 475• 53 025 5 592 26 061 3 275 

6810.11 Blocs et briques pour la construction, 
en ciment, en baton ou en pierre 
artificielle 

Etats-Unls n.d. 3 003 n.d. 3 930 n.d. 3 170 
Royaume-Uni n.d. 66 

Total n.d. 3 070 n.d. 3 930 n.d. 3 170 

6810.19 Tuiles, dalles et articles slmllalres en 
ciment, en baton ou en plerre artificlelle 

Etats-Unis n.d. 5 997• n.d. 5 880 n.d. 5 639 
Italia n.d. 2 875 n.d. 2 672 n.d. 977 
Mexlque n.d. 37 n.d. 125 
Portugal n.d. 197 n.d. 135 n.d. 122 
Espagne n.d. 10 n.d. 2 n.d. 60 
Belgique n.d. 4 n.d. 37 n.d. 20 
Royaume-Uni n.d. 333 n.d. 104 n.d. 18 
Allemagne n.d. 22 n.d. 10 
Autres pays n.d. 177 n.d. 91 

Total n.d. 9 652• n.d. 8 925 n.d. 6 976 
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TABLEAU 1. (suite} 

No tarifaire 1990 1991 De jan. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (mllliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

IMPORTATIONS (fin) 
6810.20 Tuyaux de ciment et de baton 

Etats-Unis n.d. 87 n.d. 122 n.d. 14 

Total n.d. 87 n.d. 122 n.d. 14 

6810.91 Elements prefabriques pour le 
bAtiment, etc., en ciment, en Mton, etc. 

Etats-Unis n.d. 2 876 n.d. 3 282 n.d. 3 853 
Royaume-Uni n.d. 112 
Pays-Bas n.d. 25 n.d. 4 n.d. 4 
Italia n.d. 59 

Total n.d. 2 960 n.d. 3 287 n.d. 3 969 

6810.99 Ouvrages en ciment, en baton ou en 
pierre artificielle, n.m.a. 

Etats-Unis n.d. 4016• n.d. 5 266 n.d. 6 388 
Mexique n.d. 186 n.d. 197 n.d. 246 
Belgique n.d. 159 n.d. 200 n.d. 82 
Italia n.d. 86 n.d. 154 n.d. 78 
Royaume-Uni n.d. 245 n.d. 46 n.d. 52 
Republique populaire de Chine n.d. n.d. 8 
Hong-Kong n.d. 3 
Allemagne n.d. n.d. 3 
Coree du Sud n.d. 20 n.d. 19 n.d. 1 
Autres pays n.d. 94 n.d. 30 

Total n.d. 4 811• n.d. 5 914 n.d. 6 865 

EXPORTATIONS 
2523.10 Ciments non pulverises dits« clinkers» 

Etats-Unis 460 075 17 233 544 870 17 487 691 751 22 821 

Total 460 075 17 233 544 870 17 487 691 751 22 821 

2523.21 Ciments portland, blancs, meme 
colores artificiellement 

Etats-Unis 107 445 12 323 112 458 12 815 84 709 10 697 
Saint-Pierre-et-Miquelon 26 2 38 4 

Total 107 471 12 326 112 458 12 815 84 747 10 701 

2523.29 Ciments portland, n.m.a. 
Etats-Unis 2 270 318 126 198 2 133 960 109 464 1328054 74 108 
France 954 91 990 91 1 475 123 
Groenland 1 304 169r 200 26 300 39 
Corea du Sud 22 15 
Saint-Pierre-et-Miquelon 236 31 88 11 46 4 
Autres pays 933 112 1 601 186 

Total 2 273 745 126 601 2 136 839 109 780 1329897 74 291 

2523.30 Ciments alumlneux 
Etats-Unis 30 2 10 3 

Total 30 2 10 3 

2523.90 Cim!mts hydrauliques, n.m.a. 
Etats-Unis 62 720 4 487 10 059 1 723 15 075 1 680 
Roumanie 31 13 
Corea du Sud 49 26 1 
Autres pays 262 68 598 123 

Total 62 982 4 558 10 706 1 875 15 107 1 694 

6810.11 Blocs et briques pour la construction, 
en ciment, en baton ou en pierre 
artificielle 

Etats-Unis n.d. 4 189 n.d. 2 189 n.d. 2 555 
Japon n.d. 39 n.d. 159 n.d. 74 
Saint-Pierre-et-Miquelon n.d. 4 n.d. 2 n.d. 2 
France n.d. 2 
Autres pays n.d. 14 n.d. 20 

Total n.d. 4 248 n.d. 2 372 n.d. 2 635 
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TABLEAU 1. {finl 

No tarifaire 1990 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

EXPORTATIONS (fin) 
6810.19 Tuiles, dalles et articles similaires en 

ciment, en baton ou en plerre artificielle 
Etats-Unis n.d. 3 226 n.d. 3 836 n.d. 2 358 
Hong-Kong n.d. 19 

Total n.d. 3 226 n.d. 3 836 n.d. 2 377 

6810.20 Tuyaux de ciment et de baton 
Etats-Unis n.d. 54 n.d. 110 n.d. 89 
Togo 
Ouganda n.d. 130 
Saint-Pierre-et-Miquelon n.d. 17 

Total n.d. 54 n;d. 258 n.d. 89 

6810.91 Elements prefabriques pour le 
bAtiment, etc., en ciment, en baton, etc. 

Etats-Unis n.d. 34 322 n.d. 37 287 n.d. 17 867 
Royaum-Uni n.d. 5 689 n.d. 8 061 n.d. 1 080 
Pologne n.d. 419 
Allemagne n.d. 77 
Bermudes n.d. 760 n.d. 130 n.d. 46 
ile Maurice n.d. 37 
Taiwan n.d. 19 
Hong-Kong n.d. 15 
Saint-Pierre-et-Miquelon 4 n.d. 2 
Cuba n.d. 2 
Autres pays n.d. 242 n.d. 67 

Total n.d. 41 017 n.d. 45 547 n.d. 19 567 

6810.99 Ouvrages en ciment, en baton ou en 
pierre artificielle, n.m.a. 

Etats-Unls n.d. 9 398 n.d. 9 451 n.d. 6 159 
Taiwan n.d. 19 
Allemagne n.d. 16 
Pay-Bas n.d. 4 
Suede n.d. 3 
Autres pays n.d. 3 

Total n.d. 9 402 n.d. 9 494 n.d. 6159 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statlstlque Canada. 
- : naant; ..• : quantile minima; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible; 
1 Expeditions des producteurs et quantiles utilisees par eux. 

n.m.a. : non mentlonne ailleurs; r: revise; x : confidential. 

Remarque : Les chiffres ont ate arrondis. 
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TABLEAU 2. CAPACITE ANNUELLE APPROXIMATIVE DE BROYAGE DES CIMENTERIES A LA FIN 
DE 1991 

Voie humide (H); Combustibles : 
voie seche (S); charbon (C):, 

prechauffeur (Ch); mazout (M); 
precalcination gaz (G); Nombre Ca pa cite Production 

Societe Emplacement (Ca) dechets (D) de fours de broyage de clinker 

(milliers de tonnes 
par an) 

REGION DE L'ATLANTIQUE 

Lafarge Canada Inc. Brookfield (N.-E.) s C,D 2 600 515 
North Star Cement Limited Corner Brook (T.-N.) SCh M,D 1 245 152 
Total partial 3 845 667 

QUEBEC 

Lafarge Canada Inc. Montreal-Est 438 
Lafarge Canada Inc. Saint-Constant s C,M,G,D 2 1 OOO 991 
Ciment Quebec Inc. Saint-Basile H,SCa M,G,C 3 860 1 074 
Ciment St-Laurent Inc. Beau port H C,D 2 700 611 

(Ciment lndependant Inc.) Joliette s C,M 4 1 075 1 038 
Total partial 11 4 043 3 714 

ONTARIO 

Lafarge Canada Inc. Woodstock H C,G 2 535 563 
Bath SCh C,G 1 1 OOO 1 045 

Federal White Cement Ltd. Woodstock s C,M,G 1 150 151 
Ciment Lac Ontario Limitee Picton S,SCh C,G 2 927 1 124 
Ciment St-Laurent Inc. Mississauga H,SCa C,D 3 1 600 1 876 
St. Marys Cement Company Bowmanville sea c 1 910 1 500 

St. Marys SCh C,G 1 735 645 
Total partial 11 5 857 6 904 

REGION DES PRAIRIES 

Lafarge Canada Inc. Fort Whyte (Man.) 474 
Exshaw (Alb.) S,SCa G 2 900 1 029 

Inland Cement Limited Winnipeg (Man.) H G 1 430 341 
(S.A. Cimenteries CBR) Regina (Sask.) s G,M 1 400 211 

Edmonton (Alb.) sea G 1 1 500 726 
Total partial 5 3 704 2 307 

COLOMBIE-BRITANNIQUE 

Lafarge Canada Inc. Kamloops s C,G 1 300 194 
Richmond H C,G 2 515 474 

Tilbury Cement Limited Delta SCh C,G 1 968 1 085 
(S.A. Cimenteries CBR) 
Total partial 4 1 783 1 753 

Total canadien (9 societes) 34 16 262 15 345 

Source : Portland Cement Association, Market and Economic Research Department. 
- : neant. 



TABLEAU 3. CIMENTERIES, FOURS ET CAPACITE D'UTILISATION AU CANADA, DE 1979 
A 1992 

Capacite Production de 
Usines approximative ciment portland Production 

de de broyage et de ciment Exportations totale Capacite 
An nee clinker Fours de ciment1 a mac;onnerie2 de clinker approximative3 d'utilisation 

(t/a) (t) (t) (t) (%) 

1979 24 51 15 985 OOO 11 765 248 1 530 537 13 295 785 83 
1980 23 47 16 363 OOO 10 274 OOO 726 087 11 OOO 087 67 
1981 23 48 16 771 OOO 10 145 OOO 524 006 10 669 006 64 
1982 23 48 16 771 OOO 8 418 OOO 290 329 8 708 329 50 
1983 23 49 17 900 OOO 7 870 878 404 793 8 275 671 46 
1984 23 49 17 900 OOO 9 387 466 440 297 9 827 763 55 
1985 23 49 17 900 OOO 10 192 442 676 596 10 869 038 61 
1986 23 49 17 900 OOO 10 611 223 324 OOO 10 935 223 61 
1987 20 40 16 600 OOO 12 603 164 767 338 13 370 502 81 
1988 20 40 15 506 OOO 12 349 873 331 796 12 681 669 82 
1989 20 38 15 546 OOO 12 590 637 178 491 12 769 128 82 
1990 20 38 16 439 OOO 11 745 152 460 075 12 205 227 74 
1991 20 34 16 262 OOO 9 372 219 544 870 9 917 089 61 
1992dpr 20 34 16 262 OOO 8 483 697 988 348 9 472 045 58 

Sources : Statistique Canada; Bureau of Mines des Etats-Unis; Portland Cement Association. 
dpr : donnees provisoires. 
1 Comprend des usines n'effectuant que le broyage. 2 Expeditions des producteurs et quantites utilisees par eux. 
3 Expeditions de ciment et exportations de clinker. 
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TABLEAU 4. CONSTRUCTION DE LOGEMENTS AU CANADA, PAR PROVINCE, EN 1991 ET 1992 

Mises en chantier Logements acheves 
1991 1992 Variations 1991 1992 Variations 

en en 
Province pourcentage pourcentage 

Terre-Neuve 2 836 2 271 3 219 2 558 
ile-du-Prince-Edouard 553 644 722 596 
Nouvelle-Ecosse 5173 4 679 4 905 5485 
Nouveau-Brunswick 2 872 3 310 2 858 3 051 
Total partial, region de l'Atlantique 11 434 10 904 -5 11 704 11 690 0 

Quebec 44 654 38 222 -15 42 720 42 323 -1 

Ontario 52 794 55 772 +6 59 622 63 134 +6 

Manitoba 1 950 2 310 2 190 2190 
Saskatchewan 998 1 869 1 241 1 554 
Alberta 12 492 18 573 12 959 16 307 
Total partial, region des Prairies 15 440 22 752 +47 16 390 20 051 +22 

Colombie-Britannique 31 875 40 621 +27 29 578 36 060 +22 

Total canadien 156 197 168 271 +8 160 014 173 258 +8 

Source : Societe canadienne d'hypotheques et de logement. 

Logements en construction 
1991 1992 Variations 

en 
pourcentage 

2 867 2 464 
281 326 

3 567 2 751 
1 366 1 599 
8 081 7140 -12 

15 662 11 033 -30 

40 599 31 653 -22 

1 029 1 136 
509 871 

5 497 7 536 
7 035 9 543 +36 

23 658 28 149 +19 

95 055 87 518 -8 
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TABLEAU 5. VALEUR DE LA CONSTRUCTION AU CANADA2 PAR PROVINCE1, DE 1990 A 1992 

1990 1991 1992 
Construction Travaux de Construction Travaux de Construction Travaux de 

de b!ltiments2 genie civi12 Total de batiments2 genie civi12 Total de b!ltiments2 genie civi12 Total 

(millions de dollars) 

Terre-Neuve 1 040 679 1 718 1 011 898 1 909 1 060 1 168 2 228 

Nouvelle-Ecosse 1 816 846 2 662 1 541 1 033 2 574 1 560 850 2 409 

Nouveau-Brunswick 1 314 719 2 033 1 147 1 061 2 208 1 166 1 039 2 205 

ile-du-Prince-Edouard 242 89 332 246 104 350 251 122 373 
Quebec 16 394 6 552 22 946 14996 6 592 21 588 14077 7 027 21104 

Ontario 29 526 8 404 37 930 25 443 8 800 34 244 27 493 9 546 37 039 
Manitoba 1 811 1 348 3 159 1 580 1 367 2 947 1 662 1 381 3044 
Saskatchewan 1 737 1 932 3 670 1 534 2 043 3 577 1 531 1 861 3392 
Alberta 6 283 7 494 13 777 5 391 7191 12 582 5 689 6 754 12 443 

Colombie-Britannique, 
Yukon et Territoires du 
Nord-Quest 9 884 4 258 14 142 9 493 4 654 14147 10 816 4 204 15 021 

Total canadien 70 047 32 320 102 367 62 382 33 743 96 125 65 307 33 952 99 259 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
1 Depenses reelles pour 1990, depenses provisoires pour 1991 et previsions pour 1992. 2 Comprend la valeur totale des nouveaux projets et d'autres travaux de reparation obtenus par 
contrat. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 6. VALEUR, DE LA CONSTRUCTION1 AU CANADA, 
PAR TYPE, DE 1990 A 1992 

CONSTRUCTION DE BATIMENTS2 

Residentiels 
lndustriels 
Commerciaux 
Gouvernementaux 
Autres batiments 
Total partiel 

TRAVAUX DE GENIE CIVIL2 

Construction maritime 
Autoroutes, aerodromes 
Conduites d'eau, reseaux d'egouts 
1?arrages, canaux d'irrigation 
Energie electrique 
Chemins de fer, telephone 
Installations de gaz et de petrole 
Autres travaux de genie civil 
Total partiel 

Total de la construction 

Source : Statistique Canada. 

1990 

41 012 
4 344 

16 574 
5 536 
2 581 

70 047 

586 
6 463 
2 925 

456 
6 132 
3 612 
8 325 
3 820 

32 320 

102 367 

1991 1992 

(millions de dollars) 

36 776 
3 416 

14 009 
5 630 
2 550 

62 382 

627 
6 308 
2 742 

459 
7 285 
3 040 
9 914 
3 370 

33 743 

96 125 

41 115 
2 840 

12 637 
6 189 
2 527 

65 307 

681 
6 478 
2 972 

445 
7 557 
3 296 
9 219 
3 303 

33 952 

99 259 

1 Depenses reelles pour 1990, depenses provisoires pour 1991 et previsions pour 
1992. 2 Comprend la valeur totale des nouveaux projets et d'autres travaux de 
reparation obtenus par contrat. 
Remarque : Les chiffres ant ete arrondis. 



TABLEAU 7. PRODUCTION MONDIALE DE CIMENT, EN 1991 
ET 1992 

Republique populaire de Chine 
Ancienne U.R.S.S. 
~apon 
Etats-Unis 
lnde 
ltalie 
Republiqtie de Coree 
Allemagne 
France 
Canada 
Autres pays 

Total mondial 

1991 1992e 

(milliers de tonnes} 

247 661 
127 006 
88 904 
66224 
49 895 
39 916 
33 566 
41 731 
26 308 

9 372 
456 015 

1 186 598 

268 OOO 
130 OOO 
93 OOO 
71 OOO 
54 OOO 
41 OOO 
36 OOO 
43 OOO 
27 OOO 

8 500 
466 500 

1 238 OOO 

Sources : Energie, Mines et Resso~rces Canada; Mineral Commodity 
Summaries, Bureau of Mines des Etats-Unis, janvier 1993. 
e: estimation. 

C/MENT 19.15 





Cobalt 

Louis Perron 

L 'auteur travaille pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-4828 

RESUME 

En 1992, la production canadienne de cobalt contenu 
dans les metaux concentres a atteint 2219 t, soit une 
augmentation de 2;2 % par rapport a celle de 1991. 
Cependant, la valeur de la production de 1992, 
s'elevant a 136,9 millions de dollars, constitue une 
hausse de 76, 7 % par rapport a celle de 1991. Cette 
augmentation des revenus est attribuable a une 
importante majoration du prix du cobalt au debut 
de 1992, qui fait suite aux conflits politiques et a 
!'agitation civile qu'a connus le Zaire, le plus grand 
pays producteur de cobalt dans le monde. 

Au cours de l'annee, la situation du marche a ete 
caracterisee par une diminution de la consommation 
et une augmentation des stocks des producteurs, ce 
qui a eu pour effet de faire chuter les prix et de 
forcer Inco Limitee et Falconbridge Limitee a former 
leurs installations pendant des periodes de temps 
restreintes. Ces fermetures, conjuguees a des 
reductions de la main-d'amvre visant a rationaliser 
les operations, ont resulte en une annee difficile. 

Selon les estimations du Cobalt Development 
Institute, la production mondiale de cobalt affine 
en 1992 a atteint 22 781 t, ce qui represente une 
chute d'environ 10 % par rapport a celle de 1991. 
Cette chute de production est attribuee a la situation 
qui prevaut au Zaire. 

Les perspectives pour 1993 laissent entrevoir une 
hausse de la demande a mesure que s'amelioreront 
les economies mondiales. Les obseivateurs prevoient 
que la production de cobalt augmentera legerement; 
cependant, la deterioration incessante de la situation 
au Zaire pourrait modifier cette prevision. La vente 
autorisee en 1993 d'une quantite de cobalt pouvant 
atteindre 2100 t tirees des stocks des Etats-Unis et 

la hausse des ventes de cobalt par la Russie pourraient, 
a la fin, creer un certain equilibre. 

UTILISATIONS 

Le cobalt trouve l'une de ses principales applications 
dans la fabrication des alliages speciaux, car il en 
ameliore la resistance a l'usure, a la rupture et a la 
corrosion a haute temperature. Les alliages speciaux 
a base de cobalt sont avant tout utilises dans la 
fabrication des aubes de turbine pour reacteurs 
d'aeronef et des turbines a gaz pour compresseurs 
de pipeline. Habituellement, ils contiennent 45 % 
ou plus de cobalt, alors que ceux a base de nickel 
ou de fer ne renferment que de 8 a 20 % de cobalt. 

La demande de cobalt pour la production d'aimants 
a diminue ces demieres annees. Le remplacement 
des aimants au cobalt-terres rares par des aimants 
au neodyme-fer-bore est le principal facteur de 
cette diminution. Cependant, les aimants perma
nents au cobalt-terres rares continueront d'etre 
utilises dans les cas ou la fiabilite et un bon rende
ment constituent des avantages necessaires. De 
plus, l'aimant d'alnico fera un retour, en particulier 
dans les dispositifs de freinage anti-blocage pour 
automobiles. 

Les alliages a base de cobalt ont egalement des 
applications specialisees, comme l'usinage de 
materiaux tres durs, OU lorsqu'une resistance elevee 
a !'abrasion est l'une des qualites requises. Dans de 
telles applications, les stellites representent le plus 
important groupe d'alliages a base de cobalt; elles 
contiennent principalement du cobalt, du tungstene, 
du chrome et du molybdene. Le rechargement dur 
ou le revetement d'outils avec des alliages au cobalt 
accroit la resistance a l'usure, a la chaleur' aux 
chocs et a la corrosion. 

La poudre de cobalt metal est abondamment utilisee 
comme liant dans la fabrication des carbures de 
tungstene cementes qui entrent dans la composi
tion d'outils industriels a coupe rapide. Dans les 
applications chimiques, l'oxyde de cobalt constitue 
un important additif pour la peinture, le verre et 
les ceramiques. Le cobalt sert egalement a accroitre 
!'adherence de l'email a l'acier dans certaines 
applications comme les appareils electromenagers, 
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et celle de l'acier au caoutchouc pour la fabrication 
de pneus ceintures d'acier. Un compose de cobalt
molybdene-alumine est utilise comme catalyseur 
clans les procedes d'hydrogenation et de desulfuration 
du petrole. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

En 1992, la production canadienne de cobalt brut a 
atteint 2219 t, tandis que la production de cobalt 
affine a totalise 1957 t. 

Au Canada, Inco Limitee et Falconbridge Limitee 
produisent du cobalt comme sous-produit clans 
leurs installations de nickel-cuivre et a partir de 
concentres achetes. La societe Inco affine ses con
centres au Canada pour produire du cobalt metal 
et de l'oxyde de cobalt, alors que Falconbridge 
expedie de la matte de nickel-cobalt a son affinerie 
de Norvege. Sherritt Gordon Limited produit du 
cobalt affine a son affinerie d'Alberta a partir de 
concentres achetes tant au pays qu'a l'etranger. 

En 1992, Inco Limitee a produit 1495 t de cobalt 
brut, soit 5 % de plus que l'annee precedente, alors 
que sa production de cobalt affine a atteint 1154 t, 
soit 4 % de plus qu'en 1991. 

La production de cobalt de la societe Inco provient 
de plusieurs mines souterraines situees clans la 
region de Sudbury (Ont.) et de la zone de nickel 
Thompson (Man.). Le minerai de nickel-cobalt 
provenant de ces exploitations est traite clans les 
usines de traitement de Clarabelle et de Copper Cliff 
pres de Sudbury et clans le complexe de traitement 
et de concentration de Thompson. Le concentre 
provenant de Sudbury est ensuite envoye a l'usine 
de fusion voisine de Copper Cliff pour y etre traite 
de fa-;on a obtenir une variete de produits de nickel 
et de cuivre, incluant la matte de nickel. Une certaine 
quantite de cette matte est envoyee par voie ferree 
au complexe de l'affinerie de la societe Inco a Port 
Colborne (Ont.) OU le cobalt metal est recupere 
comme sous-produit. Une affinerie de cobalt electro
lytique ameliore davantage la concentration du 
produit pour obtenir des rondelles de cobalt titrant 
99,9%. 

A Thompson, une usine locale fond et affine le con
centre pour obtenir un nickel electrolytique et de 
l'oxyde de cobalt comme sous-produit. L'oxyde de 
cobalt est expedie par navire a l'affinerie Clydach 
de la societe Inco, au Pays de Galles, ou il sera 
traite de nouveau. 

En 1992, la fermeture estivale prevue de toutes les 
installations d'exploitation et de traitement d'Inco, 

qui visait a reduire les stocks, a ete prolongee de 
quatre a cinq semaines. L'affinerie de nickel-cobalt 
de Port Colborne a aussi ete fermee pendant la 
meme periode. Les installations ont ete fermees 
une seconde fois pendant trois semaines durant les 
fetes de Noel. Inco a annonce en octobre 1992 que 
ses divisions de l'Ontario et du Manitoba fermeraient 
pour une periode de vacances de quatre semaines 
en 1993. 

La production niinerale de cobalt par Falconbridge 
Limitee a atteint au Canada 723 t en 1992, soit 
une diminution de 3 % par rapport a celle de 1991. 

Falconbridge exploite cinq mines clans la region de 
Sudbury (Ont.). Le minerai de nickel-cobalt est 
concentre a l'usine de traitement Strathcona et est 
traite ensuite a l'usine de fusion de Falconbridge 
pour produire de la matte de nickel cobaltifere. 
Cette matte est envoyee par navire a l'affinerie de 
la societe situee a Kristiansand (Norvege) pour y 
produire du cobalt metal. 

Dans le but de diminuer les stocks, Falconbridge a 
ferme sa division de Sudbury pendant cinq semaines 
au cours de l'ete et pendant une periode equivalente 
durant les fetes de Noel. Pour l'annee 1993, la 
societe a deja annonce une fermeture de dix semaines 
debutant le 27 juin au lieu des deux semaines 
habituelles. Par ailleurs, la societe est sur le point 
de reduire de 10 % sa main-d'amvre, qui compte 
2150 personnes, clans le but d'ameliorer la 
productivite. 

A contre-courant de la tendance, !'exploitation du 
gisement Thayer Lindsley de Falconbridge, au 
nord de Sudbury (Ont.), a debute en aout. 
L'exploitation miniere est centree sur un corps 
mineralise contenant des reserves evaluees a 1 Mt, 
titrant 2,23 % de nickel, 4,21 % de cuivre et 0,124 % 
de cobalt. Cette zone mineralisee est le noyau d'une 
mineralisation plus etendue evaluee a 7 Mt, titrant 
1,58 % de nickel et 1,51 % de cuivre, dont la mise 
en valeur n'est pas jugee actuellement economique. 

En 1992, la production de cobalt affine par Sherritt 
Gordon Limited a atteint 803 t, soit 2 % de moins 
qu'en 1991. La chute de production est attribuable 
a des problemes survenus en mai, lors de la mise 
en service de son systeme de traitement recon-;u. 
Le nouveau circuit fera plus que doubler la produc
tion de cobalt affine de la societe. 

Sherritt Gordon ne produit du cobalt qu'a partir de 
matieres premieres achetees au pays OU a l'etranger. 
Elle n'exploite aucune mine de metal commun au 
Canada. En 1992, la matiere premiere d'origine 
canadienne comprenait du minerai provenant des 



exploitations minieres de Timmins Nickel Inc. et 
de la mine Namew Lake de la Compagnie Miniere et 
Metallurgique de la Baie d'Hudson Limitee, tandis 
que la matiere premiere de l'etranger provenait 
des Philippines, de Cuba et de la societe Western 
Mining Corporation Limited d'Australie. 

L'affinerie de nickel-cobalt de Sherritt Gordon situee 
a Fort Saskatchewan, au nord-est d'Edmonton 
(Alb.), produit du cobalt metal sous forme de bri
quettes et est le seul producteur, dans les pays de 
l'Ouest, de poudre de cobalt de categorie standard 
«S». Cependant, en raison de l'importation de 
matiere premiere de Cuba, Sherritt Gordon a perdu 
l'acces au marche americain de la poudre; un embargu 
impose par les Etats-Unis a interdit l'importation 
de materiaux provenant de Cuba. 

L'approvisionnement en minerai provenant de 
Timmins Nickel Ltd. a ete interrompu en aout a la 
suite de la privation pour cette societe du droit de 
louer une usine de traitement necessaire a la con
centration de son minerai. Ceci a eu pour effet de 
forcer la fermeture des mines Redstone et Langmuir 
n° 1 en Ontario. Du minerai supplementaire 
provenant de Cuba a rapidement comble la capacite 
non utilisee. 

Au Canada, le gisement Windy Craggy demeure la 
plus vaste source de cobalt non exploitee. Ce gise
ment, qui appartient a Geddes Resources Limited, 
est evalue a 297 Mt de reserves titrant 1,38 % de 
cuivre et 0,06 % de cobalt, tout en contenant un 
peu d'or et d'argent. 

A la fin de l'annee, Geddes Resources attendait 
toujours la reponse du gouvernement de la 
Colombie-Britannique relativement a ses etudes 
sur les repercussions environnementales avant 
d'entreprendre l'etude finale de faisabilite. La 
reponse a ete reportee a la suite de la decision du 
gouvernement provincial en avril pour ce qui est de 
suspendre le projet et d'entreprendre une analyse 
complete de l'affectation des terres. Un rapport 
provisoire de l'analyse, presente enjanvier 1993, 
indiquait la necessite de proceder a d'autres etudes 
avant de prendre une decision. 

En 1992, les exportations canadiennes de cobalt les 
plus importantes etaient sous forme de matte et 
d'«autres produits intermediaires». c~ commerce, 
surtout dirige vers la Norvege et les Etats-Unis, a 
engendre des recettes de 105,6 millions de dollars, 
soit 12,6 % de plus qu'en 1991. De plus, les impor
tations de cobalt les plus importantes sur le plan de 
la valeur ont ete celles de «Cobalt SOUS forme brute», 
qui comprend les importations de retaille et de 
ferraille. Ces produits ont ete en grande partie 
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importes du Zaire pour leur transformation et ils 
representaient 80 % des importations totales. 

Au Canada, le commerce lie au cobalt est considerable
ment plus eleve que nous le rapportent les statis
tiques; la grande partie du cobalt importe dans du 
minerai, des concentres et de la matte est inclus 
dans les importations de nickel et de cuivre (ces 
dernieres ne sont par consequent pas comprises 
dans les statistiques sur le cobalt). Par exemple, le 
Canada a importe 15 805 t de matte de nickel-cobalt 
de Cuba au cours des neuf premiers mois de 1992. 

SITUATION MONDIALE 

Selon les estimations du Cobalt Development 
Institute, la production mondiale de cobalt affine a 
ete d'environ 22 781ten1992. Ce chiffre comprend 
17 781 t fournies par les pays membres de l'insti
tut, et 5000 t combinant la production de la Russie, 
de la Chine, de l' Afrique du Sud et du Bresil. 

La deterioration de la situation economique et poli
tique du Zaire, le plus grand pays producteur de 
cobalt au monde, s'est poursuivie en 1992. Malgre 
une agitation politique et sociale et l'absence 
d'investissements pour entretenir et moderniser 
l'infrastructure de l'industrie des metaux, la pro
duction de cobalt au Zaire devrait atteindre 8000 t 
en 1992, comparativement a 8790 ten 1991 et 
10 033 t en 1990. · 

Les Etats-Unis ou l'Europe ne fourniront probable
ment aucune aide pour regler la situation tant que 
des mesures ne seront pas prises pour permettre 
au gouvernement de transition, cree en decembre 
1991, de guuverner le pays. Cela devrait lui permettre 
de preparer le pays a des elections et d'ameliorer 
l'economie. Selon les experts, meme si les banques 
acceptent de debloquer les fonds necessaires, il faudra 
a la Generale des Carrieres et des Mines du Zaire 
(Gecamines), une societe miniere appartenant a 
l'Etat, de trois a cinq ans pour produire a un rende
ment «normal». 

Le gouvernement de la Zambie, le deuxieme pays 
producteur de cobalt au monde, a entrepris de 
restructurer la Zambia Consolidated Copper Mines 
Limited, la societe d'Etat qui exploite les mines de 
cuivre et de cobalt. La restructuration vise a preparer 
la privatisation de la societe sans nuire a la pro
duction. En 1992, la production de cobalt de cette 
societe a ete evaluee a 5000 t. 

En 1992, pousses par l'effondrement de la demande 
interieure et le besoin d'obtenir des devises etrangilres, 
les producteurs de cobalt russes localises a Noril'sk 
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et Monchegorsk ont inonde le marche de leur produit. 
Cette mesure a perturbe le marche en abaissant les 
prix et en creant un certain bouleversement dans 
les activites commerciales. Les pressions interna
tionales ont fini par forcer les autorites russes a 
tenter de reduire les exportations de cobalt. Cette 
mesure a d'abord eu peu d'effet etant donne qu'il 
s'agissait surtout de ventes de contrebande ou non 
reglementees. A la fin de l'annee, cependant, par 
suite de !'augmentation du controle frontalier ou 
l'apparition de problemes de logistique en matiere 
de transport a l'arrivee de l'hiver, on rapportait 
une diminution de la contrebande de cobalt. 

En mai, la House of Representatives des Etats-Unis 
a adopte un projet de loi autorisant la vente de 
2722 t de cobalt provenant du National Defense 
Stockpile (stocks de reserve de la Defense nationale). 
La vente doit avoir lieu au cours des annees finan
cieres de 1993 a 1995. 

Le premier lot, 365 t, qui sera off ert aux encheres 
le 10 roars, est constitue de rondelles et de granules 
provenant probablement du Congo belge (main
tenant appele Zaire). Les rondelles peuvent etre 
utilisees dans l'industrie chimique tandis que les 
granules conviennent a la fabrication d'aimants et 
dans l'industrie des outils en acier. 

Si la vente est conclue, d'autres lots pourraient etre 
vendus; le Congres a autorise la vente de 2100 t de 
cobalt durant la seule annee de 1993. Cependant, 
comme le metal n'est pas de qualite superieure, done 
d'utilisation limitee, les observateurs anticipent 
des ventes a bas prix pour ces lots et prevoient qu'ils 
auront peu d'effets sur les prix du marche. 

La Compagnie Miniere Black Hawk Inc. de Toronto 
est au stade de demande d'obtention de permis 
d'exploitation pour son gisel)J.ent Knox situe pres 
de Warren, dans le Maine (E.-U.). Les reserves 
evaluees a pres de 6,5 Mt titrant 1,45 % de nickel, 
0,67 % de cuivre et 0,12 % de cobalt seraient, en 
partie, exploitables a ciel ouvert. La societe prevoit 
produire 340 t/a de cobalt sous forme de concentres 
d'ici 1995. Ces concentres seraient ensuite trans
portes a l'usine de fusion de Sudbury (Ont.) OU en 
Finlande pour y etre traites. 

Un groupe d'investisseurs connus sous le nom de 
Blackbird Metals projettent toujours de construire 
une affinerie de cobalt de 5000 t/a dans l'Idaho 
(E.-U.). L'usine, situee pres du gite de cobalt 
Blackbird qui etait exploite au debut des annees 
80, traiterait du minerai importe et de le finaille. A 
cause de problemes de nature environnementale, 
la reouverture de la mine de cobalt Blackbird n'est 
pas prevue pour le moment. Les derniers chiffres 

publies sur les reserves de ce gisement affichaient 
4 Mt titrant 1,2 % de cuivre et 0,6 % de cobalt. Le 
cobalt affine produit a l'usine serait pur a 99,9 % et 
serait utilisable dans l'industrie des alliages speciaux. 

La societe BHP Minerals International Inc. a pris 
une option sur les concessions Kabanga et Kagera 
de Sutton Resources Limited dans le nord-ouest de 
la Tanzanie. Le gouvernement de ce pays a conserve 
une participation de 10 % dans chacun de ces projets 
alors que BHP Minerals est proprietaire d'une part 
de 60 % et Sutton Resources, d'une part de 30 %. 

Un sondage recent sur le gisement Kabanga de 
nickel-cobalt a donne plusieurs larges intersections 
mineralisees pres de la surface confirmant le 
potentiel pour une operation a ciel ouvert. Les 
derniers chiffres sur les reserves du gisement, 
excluant les resultats recents, indiquent 20 Mt 
titrant 1,22 % de nickel, 0,17 % de cuivre et 0,08 % 
de cobalt. Etant donne l'eloignement du gisement 
Kabanga des sources d'energie et des ports 
d'expedition, les reserves devraient s'etablir a 40 Mt 
a teneur semblable pour justifier sa mise en valeur. 
Une fois les etudes de faisabilite terminees, un 
delai de deux a trois ans est necessaire pour entre
prendre une production commerciale a une mine a 
ciel ouvert. 

Le Bureau de Recherches Geologiques et Minieres, 
un organisme du gouvernement fran{!ais, a conclu 
un accord officiel avec le gouvernement de 
l'Ouganda pour extraire le cobalt des minerais 
entreposes au complexe minier de cuivre Kilembe 
situe dans ce pays africain. L'organisme et son 
partenaire, Barclays Metals Ltd., utiliseront la 
technologie de lixiviation biologique et d'extraction 
electrolytique et par solvant pour produire environ 
1000 t/a de cathode de cobalt. Cette operation servira 
a verifier la susceptibilite de ce type de minerai a ce 
procede. Si elle est positive, les resultats obtenus 
pourraient etre utilises pour la conception technique 
d'une usine d'extraction de cobalt a l'echelle reelle 
a Kasese dans l'ouest de l'Ouganda, dont !'exploita
tion pourrait debuter des le debut de 1995. 

Le Programme des Nations Unies pour le 
developpement (PNUD) aide actuellement Cuba a 
elaborer une nouvelle technique moins polluante , 
de traitement des minerais de nickel et de cobalt. A 
l'usine Commandante Pedro Sotto Alba a Moa, on 
a entrepris des travaux pour ameliorer le procede 
de lixiviation sous pression dans lequel on utilise 
de l'acide sulfurique. 

La societe Fondmetall International de Gothenburg 
(Suede) a delimite des reserves economiques de 
cobalt associees a du minerai de manganese extrait 



dans la province espagnole de Catilla La Mancha. 
Avec des teneurs en cobalt variant entre 0,8 et 0,9 %, 
le gite contiendrait 6000 t de cobalt. L'exploitation 
a l'etude produirait entre 300 et 600 t/a de cobalt. 

Le Japon a decide d'augmenter ses stocks de metaux 
rares. Pour le cobalt, son objectif est d'accroitre ses 
stocks de fa~on a correspondre a 60 jours de con
sommation avant la fin de l'annee financiere 1995. 
Les stocks actuels s'elevent a environ 45 jours de 
consommation. Si le niveau de consommation de 
cobalt de 1990 etait pris comme niveau de reference, 
le Japon aurait a acheter 150 t de cobalt avant la 
fin de 1995 pour atteindre cet objectif. 

PRIX 

En 1992, le marche du cobalt a connu une forte 
instabilite en raison de perturbations sur le plan 
de l'offre. Meme si le prix des producteurs 
africains, fixe a 25 $US/lb en decembre 1991, a ete 
maintenu ace niveaujusqu'en novembre 1992, ii 
n'a pas eu l'effet stabilisateur escompte sur le 
marche. Reagissant a un resserrement de l'offre de 
cobalt provoque par une baisse de production, le 
prix sur le marche libre a augmente et a atteint un 
niveau record de 34 $ US/lb en janvier 1992. Un 
affaissement de la demande et la saturation du 
marche par la vente de cobalt russe, en grande 
partie exporte par contrebande, ont fait chuter les 

Figure 1 
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prix pendant le reste de l'annee. A !'exception d'une 
reprise dans la periode de fevrier a avril, attribuable 
a des achats speculatifs importants sur le marche 
chinois, le prix sur le marche libre a chute jusqu'en 
novembre pour se stabiliser a pres de 16 $US/lb. 

En 1992, l'instabilite et la tendance a la baisse des 
prix ont incite les consommateurs a acheter sur le 
marche au comptant la quantite necessaire pour 
combler leurs besoins immediats au lieu de conclure 
des contrats a long terme. 

Une fois les doutes dissipes sur la qualite du cobalt 
russe, l'industrie de consommation de cobalt a cesse 
de craindre son utilisation dans la plupart des 
applications autres que les alliages. Se rendant 
compte du role que pourraient jouer les producteurs 
russes sur le marche, Gecamines, de concert avec 
la societe Zambia Consolidated Copper Mines Limited, 
a decide d'inclure la Russie dans la consultation 
visant a fixer le prix des producteurs de cobalt. A 
leur retour d'une reunion avec les delegues russes 
en novembre 1992, les producteurs africains ont 
fixe le prix du cobalt a 18 $ US/lb (voir la figure 1). 

PERSPECTIVES 

En 1993, la Defense Logistics Agency des Etats-Unis 
commencera a vendre du cobalt a partir de son 
National Defence Stockpile Centre. Cette mesure 

Producteurs africains 
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vise a reduire les stocks de cobalt pour les faire passer 
de 24 OOO t a 18 OOO t sur une periode de 10 ans. La 
vente permettra d'obtenir des fonds pour financer 
le programme economique de !'administration 
Clinton. Pour cette raison, les ventes pourraient 
meme etre accelerees. 

En 1993, la production mondiale de cobalt affine 
devrait augmenter de 200 t par rapport a celle de 
1992. Au Canada, le seul pays cense produire 
davantage en 1993 qu'en 1992, la legere diminu
tion de la production de cobalt par Falconbridge et 
Inco devrait etre compensee par une augmentation 
de la production par Sherritt Gordon. En depit des 
reductions de production a Falconbridge et a Inco, 
ces societes prevoient contrebalancer la diminution 
de leur production interieure de matte de nickel-cobalt 
par des achats a l'etranger. Pour sa part, Sherritt 
Gordon prevoit doubler sa production de cobalt 
affine pour la porter a environ 1600 t par suite de 
la modernisation de son systeme de traitement du 
cobalt. La production totale de cobalt affine du 
Canada passera ainsi a environ 2750 ten 1993. 

Bien que l'on prevoit une production mondiale 
apparemment stable, la situation globale du 
marche pourrait etre aussi instable en 1993 qu'en 
1992. Si les conflits qui agitent le Zaire se pour
suivent, la production de ce pays pourrait encore 
diminuer et meme etre interrompue. Des reductions 
additionnelles de production aux exploitations de 
nickel a travers le monde pourraient aussi faire 
diminuer l'offre de cobalt sur le marche. Cependant, 
la poursuite OU meme !'augmentation des activites 
de contrebande de cobalt russe et l'accroissement 
P,Ossible des ventes de cobalt a partir des stocks des 
Etats-Unis pourraient compenser ces diminutions 
de production. 

A cause de !'augmentation de la production indus
trielle et des achats speculatifs, seule la Chine 
devrait consommer plus de cobalt en 1993 qu'en 
1992. La consommation de cobalt dans le secteur 
des alliages speciaux, qui utilise 40 % de la produc
tion de cobalt, continuera de diminuer a court 
terme en raison de la recession qu'a connue le secteur 
de la fabrication d'aeronefs militaires et commerciaux. 
Cette consommation devrait, cependant, connaitre 
une reprise a compter de 1995 dans le segment 
commercial de l'industrie lorsque les principales 
lignes aeriennes commenceront a remplacer leurs 
flottes vieillissantes d'avions Boeing 747. Dans les 
secteurs des produits chimiques et des outils de 
coupe, la consommation augmentera a mesure que 
l'economie mondiale s'ameliorera. 

A plus long terme, !'utilisation de cobalt dans 
l'industrie chimique devrait s'accroitre en raison de 
la decouverte de nouvelles applications dans les 
industries du pneu et des produits medicaux. 
Cependant, la persistance d'une offre restreinte et 
l'instabilite des prix pourraient freiner la croissance 
de l'industrie du cobalt et favoriser le remplacement 
du cobalt par d'autres produits. 

A court terme, les prix devraient se stabiliser aux 
niveaux actuels jusqu'a la reprise de l'economie. 
Toutefois, en raison de la taille restreinte du marche 
du cobalt, toute reduction de l'offre, un sursaut de 
la demande ou une diminution de la production 
pourraient faire grimper les prix. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au zer fevrier 1993. 



TARIFS DOUANIERS 

Canada Etats-Unis 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada 

2605.00 Minerais de cobalt et leurs concentres en franchise en franchise en franchise en franchise 

2822.00.1 () Hydroxydes de cobalt en franchise en franchise en franchise 0,5 q;/kg 
2822.00.90 Oxydes de cobalt, oxydes de 9,8% en franchise en franchise 0,5 q;/kg 

cobalt du commerce 

2827.34 Chlorure de cobalt 12,5 % 8% en franchise 0,8% 

2833.29.00.40 Sulfate de cobalt 9,2% 6% en franchise 0,2% 

2836.99.00.20 Carbonates de cobalt 12,5 % 8% en franchise en franchise 

2915.23 Acetates de cobalt 12,5 % 8% en franchise 0,8% 

8105.10.10 Mattes de cobalt et autres produits 10,2 % 6,5% en franchise 1,1 % 
intermediaires; cobalt sous forme brute, 
en alliages; dechets et debris; poudres, 
en alliages 

8105.10.20 Cobalt sous forme brute, non allie; en franchise en franchise en franchise en franchise 
poudres, non allie 

8105.90.10 Barres et tiges de cobalt, non allie 6,8% en franchise en franchise 1,1 % 
8105.90.90 Cobalt et ouvrages en cobalt, n.m.a. 10,2 % 6,5% en franchise 1,1 % 

Sources : Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United 
States, 1992. 
NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
n.m.a. : non mentionne ailleurs. 
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TABLEAU 1. CANADA : PROPUCTION ET COMMERCE DE COBALT, EN 1991 ET 1992, ET 
CONSOMMATION DE 1989 A 1991 

No tarifaire 1991 1992dpr 

(kilogrammes) (milliers de (kilogrammes) (milliers de 
dollars) dollars) 

PRODUCTION! Toutes formes 
Ontario 1 761 289 61 768 1 764 314 109 541 
Manitoba 410 194 15 781 454 232 27 345 

Total 2 171 483 77 549 2 218 546 136 886 

EXPORTATIONS (De janv. 8 sept.) 
2605.00 Minerais de cobalt et leurs concentres 

2822.00 Oxydes et hydroxydes de cobalt; 
oxydes de cobalt du commerce 

Royaume-Uni 448 271 11 134 351 389 16 639 
Australia 5 956 295 
Etats-Unis 10 422 256 1 617 124 

Total 458 693 11 391 358 962 17 060 

2915.23 Acetates de cobalt 

8105.10 Cobalt sous forms brute; mattes de 
cobalt et autres produits inter-
mediaires, dechets et debris; poudres 

~orvege 1 596 076 41 828 897 715 37 748 
Etats-Unis 1 049 712 28 145 596 278 34 858 
Royaume-Uni 312 230 9 182 179 816 11 050 
Japon 33 448 911 108 289 7 176 
Belgique 214 603 5 534 119 025 6 829 
Autres pays 235 626 8 239 108 071 7 972 

Total 3 441 695 93 839 2 009 194 105 633 

8105.90 Cobalt et ouvrages en cobalt, n.m.a. 
~llemagne 2 985 337 7 129 623 
Etats-Unis 5 253 153 2 105 308 
Royaume·Uni 3 592 175 372 70 
Autres pays 2 140 323 855 68 

Total 13 970 988 10 461 1 069 

IMPORTATIONS 
2605.00 Minerais de cobalt et leurs concentres 

Republique populaire de Chine 3 810 62 
Etats-Unis 3 029 64 1 971 49 
Za'lre 33 600 902 
Belgique 1 OOO 28 

Total 37 629 994 5 781 112 

2822.00.10 Hydroxydes de cobalt 
Japon 9 560 540 
Etats-Unis 5 235 112 5 388 322 
Belgique 26 OOO 650 5 OOO 218 
Autres pays 5 120 120 3 OOO 76 

Total 36 355 882 22 948 1 156 

2822.00.90.10 Oxydes de cobalt 
Grece 1 960 84 
Etats·Unis 3 972 146 2 075 49 
Belgique 2 OOO 36 888 22 

Total 5 972 182 4 923 156 

2822.00.90.20 Oxydes de cobalt du commerce 
Royaume-Uni 54 
Autres pays 45 5 

Total 45 59 

2827.34 Chlorures de cobalt 
Etats-Unis 167 182 928 272 070 1 577 
Autres pays 1 900 17 686 9 

Total 169 082 946 272 756 1 587 
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TABLEAU 1. (suite) 

No tarifaire 1991 1992dpr 

(kilogrammes) (milliers de (kilogrammes) (milliers de 
dollars) dollars) 

IMPORTATIONS (f/n) 
2833.29.00.40 Sulfate de cobalt 

Etats-Unis 34 644 355 13 164 182 
Republique populaire de Chine 3 OOO 25 
Belgique 29 460 222 568 8 
Royaume-Uni 18 

Total 64 104 577 16 750 216 

2836.99.00.20 Carbonates de cobalt 
Etats-Unis 9 243 181 15 101 371 
Ancienne U.R.S.S. 22 170 279 
Autres pays 6 855 116 11 670 322 

Total 16 098 297 48 941 972 

2915.23 Acetates de cobalt 
Etats-Unis 17 133 170 11 653 203 
Royaume-Uni 4 021 42 104 1 
ltalie 4 750 48 

Total 25 904 260 11 757 204 

8105.10.10.10 Cobalt sous forme brute; poudres, 
mattes et autres produits 
intermediaires 

Etats-Unis 19 557 718 12 659 654 
Autres pays 2 119 82 138 8 

Total 21 676 800 12 797 662 

8105.10.10.20 Dechets et debris de cobalt 
Za'ire 436 128 11 194 147 904 7 308 
Ancienne U.R.S.S. 431 23 51 625 1 290 
Etats-Unis 135 381 1 249 139 886 751 
Autres pays 95 800 1 475 5 497 35 

Total 667 740 13 941 344 912 9 384 

8105.10.20.10 Cobalt sous torme brute, non allie 
Za'ire 909 915 27 667 536 346 34 985 
Zambia 46 282 1 992 
Etats-Unis 14 192 388 12 234 554 
Norvege 5 618 204 2 298 132 
Belgique 419 200 11 246 
Autres pays 26 765 887 180 13 

Total 1 375 690 40 392 597 340 37 676 

8105.10.20.20 Poudres de cobalt, non allie 
Royaume-Uni 3 35 025 2 595 
Etats-Unis 49 492 2 408 29 791 2 485 
Autres pays 5 783 266 1 183 100 

Total 55 278 2 674 65 999 5 180 

8105.90.10 Barres et tiges de cobalt, non allie 
Etats-Unis 1 103 116 895 46 
Allemagne 77 3 444 34 

Total 1 180 119 1 339 81 

8105.90.90 Cobalt et ouvrages en cobalt, n.m.a. 
Etats-Unis 44 052 3 659 22 117 2 260 
Royaume-Uni 1 295 59 1 366 109 
Autres pays 357 33 889 31 

Total 45 704 3 751 24 372 2 400 



20.10 COBALT 

TABLEAU 1. (fin) 

CONSOMMATION2 
Cobalt contenu dans : 

Cobalt metal et composes metalliques 
Pigments de cobalt, charge d'alimentation et 

pate de frittage 
Sels de cobalt et siccatifs et autres utilisations3 

Total 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 

1989 

68 585 
9 107 

69 607 

147 299 

- : neant; ... : quantile minime; dpr : donnees provisoires; n.m.a. : non mentionne ailleurs. 

1990 
(kilogrammes) 

76 068 
13 068 

105 069 

194 205 

1991 dpr 

72 554 
9 039 

84 315 

165 908 

1 Production (teneur en cobalt) obtenue de minerais canadiens. 2 Donnees disponibles, selon les consommateurs. 3 Autres 
utilisations comprenant la fabrication du verre et des produits chimiques. 
Remarque : Les chiffres ont ate arrondis. 

TABLEAU 2. PRODUCTION, CO~MERCE ET CONSOMMATION DE COBALT AU 
CANADA1 EN 1975 ET DE 1980 A 1992 

Ex12ortations 
Oxydes et 

Cobalt hydroxydes Minerais 
Production1 metal de cobalt de cobalt2 

(tonnes) 

1975 1 354 431 561 n.d. 
1980 2 118 325 1 091 2 
1981 2 080 677 601 24 
1982 1 274 585 212 2 
1983 1 410 885 192 45 
1984 2 123 1 487 373 14 
1985 2 067 1 551 268 36 
1986 2 297 1 805 374 20 
1987 2 490 1 875 440 45 
1988 2 398 3 062 953 98 
1989 2 344 3 236 371 22 
1990 2 184 3 039 391 
1991 2 171 3 456 459 
1992dpr 2 219 2 0208 3598 -8 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible. 
8 Les donnees ne portent que sur les neuf premiers mois. 

lm12ortations 
Oxydes et 

hydroxydes Consommation4 
de cobalt3 

n.d. 123 
26 105 
20 101 
30 81 
30 101 
27 113 

192 101 
31 96 
38 120 
37 159 
33 147 
73 194 
42 166 
288 n.d. 

1 Production obtenue de minerais canadiens. Elle comprend la teneur en cobalt des expeditions de produits 
intermediaires dont celles des societes lnco Limitee et Falconbridge Limitee aux affineries d'outre-mer. 2 Teneur 
en cobalt. 3 Poids brut. 4 Consommation de cobalt metal, des oxydes et des sels de cobalt. 
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L es prix du cuivre sont restes plut6t eleves en 
1992, malgre un certain accroissement des reserve 
de stocks. Le degre de reprise des principales 
economies a l'echelle mondiale a ete inferieur aux 
previsions; toutefois, les marches ont continue a 
etre vigoureux grace a l'espoir d'une intensification 
sensible de la demande au cours de la presente annee. 
Les prix du cuivre ont egalement ete soutenus par 
les achats importants realises par la Republique 
populaire de Chine et par des perspectives favorables 
en ce qui concerne la croissance continue de la 
demande de cuivre de la part de ce pays. En outre, 
ces prix beneficient toujours de la menace de 
serieuses perturbations de l'approvisionnement 
dans plusieurs grandes regions productrices de 
cuivre. 

En 1992, la consommation de cuivre dans les pays 
de l'Ouest a atteint 9,0 Mt, comme en 1991. Les 
prix se sont fixes en moyenne a 1,04 $ US/lb en 
1992, comparativement a 1,06 $US/lb l'annee 
precedente. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

Les expeditions de cuivre (cuivre recuperable) par 
les mines canadiennes ont decline, passant de 780 OOO t 
(ou une valeur de 2,11 milliards de dollars) en 1991 
a environ 745 OOO t (2,06 milliards) en 1992. La 
production de cuivre affine a augmentejusqu'a 545 OOO t 
en 1992, tandis qu'elle etait de 538 OOO ten 1991. 

La reduction des expeditions de cuivre est attribuable 
aux effets combines de la f ermeture de plusieurs 
mines en 1991 et 1992 et aussi de la baisse de pro
duction survenue dans un grand nombre de mines 
en 1992. On s'attend a ce que la production miniere 
canadienne de cuivre diminue a moyen terme; en 
effet, la capacite nouvelle de production ne pourra 
compenser les fermetures prevues de mines ou le 

declin de la capacite de production des installations 
existantes. Toutefois, ces dernieres annees, les 
resultats encourageants de travaux d'exploration 
pourraient donner lieu a un redressement de la 
production d'ici la fin de la decennie. 

Colombie-Britannique 

Au milieu de l'annee 1992, le processus d'examen 
des projets de mise en valeur des mines (Mine 
Development Review Process) de la Colombie
Britannique, entrepris dans le cadre du projet 
relatif au gisement Windy Craggy par la societe 
Geddes Resources Limited, a ete interrompu en 
attendant l'achevement d'une etude sur !'utilisation 
des terres et de l'eau dans la region de Tatshenshini
Alsek, dans le nord-ouest de la Colombie-Britannique. 
La commission provinciale sur les ressources et 
l'environnement (Commission Resources and 
Environment [CORE]), qui realise cette etude, a 
publie un rapport provisoire en janvier 1993. Dans ce 
rapport, on presentait au gouvernement trois options 
a examiner lors des prises de decisions sur l'avenir 
de la region. 

La premiere serait de designer toute la region de 
Tatshenshini-Alsek comme region naturelle protegee. 
La Geddes Ressources aurait alors droit a une certaine 
compensation. La seconde consisterait a trouver 
des modes integres d'utilisation des terres. On 
assurerait ainsi la mise en valeur des ressources 
dans certaines parties du territoire pourvues du plus 
grand potentiel mineral. Le reste de la region serait 
protege de tout developpement. Selon le rapport de 
la CORE, les recents travaux de cartographie de la 
region realises par la province indiqueraient !'exis
tence d'un nombre relativement important d'indices 
mineralises cupriferes, dont la teneur et Jes dimen
sions pourraient egaler OU surpasser celles du 
gisement Windy Craggy. Finalement, la troisieme 
option consisterait a differer toute decision jusqu'a 
ce que l'on puisse obtenir davantage d'information 
sur plusieurs details. Dans le contexte de cette option, 
la Geddes Resources pourrait eventuellement etre 
dedommagee. 

Le gisement Windy Craggy contient des reserves 
de minerai s'elevant a 272 Mt titrant 1,44 % de 
cuivre, 0,07 % de cobalt, 0,2 git d'or et 3,8 git 
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d'argent. Au rythme quotidien prevu de !'exploita
tion, soit 30 OOO t/j, la mine pourrait produire en 
moyenne 140 OOO t/a de cuivre contenu dans le 
minerai, au cours des 14 premieres annees de son 
fonctionnement. 

Enjuin 1992, la societe Mineraux Nornada Inc. a 
interrompu les activites de sa mine de cuivre Bell 
et de son usine de traitement de Granisle (C.-B.), 
en raison de l'epuisement de ses reserves de minerai. 
Au moment de la fermeture de la mine, cette entreprise 
employait 235 travailleurs. La mine, qui produisait 
plus de 20 OOO t/a de cuivre contenu dans des con
centres, etait en exploitation depuis 1972. 

Dans le nord-ouest de la Colombie-Britannique, la 
societe Redfern Resources Ltd. a poursuivi ses 
travaux sur sa propriete Tulsequah Chief, situee a 
100 km au sud d'Atlin. Compte tenu des resultats 
prometteurs des travaux d'exploration, la compagnie 
s'attend a une augmentation notable du chiffre des 
reserves. L'estimation precedente s'elevait a 8 Mt 
de minerai renferment 1,6 % de cuivre, 1,2 % de 
plomb et 6,5 % de zinc ainsi que de faibles taux 
d'argent et d'or. 

Dans leur propriete South Kemess, localisee dans 
le secteur de Toodoggone, les societes El Condor 
Resources Ltd. (une participation de 60 %) et 
St. Philips Resources Inc. (40 %) prevoient entre
prendre une etude detaillee de faisabilite en 1993. 
Les reserves exploitables de la propriete totalisent 
185 Mt titrant 0,23 % de cuivre et 0,65 git d'or. En 
admettant que la duree de vie de la mine soit de 14 ans, 
la production annuelle de cuivre se fixerait a environ 
26 OOO t de cuivre extrait du minerai et a 6800 kg d'or. 

A la suite de travaux de prospection supplementaires, 
la Taseko Mines Limited a augmente son estimation 
provisoire des reserves contenues dans son gisement 
possible aurifere-cuprifere Fish Lake, au sud-ouest 
de Williams Lake. Les estimations provisoires des 
reserves que pourrait contenir ce gisement totalisent 
maintenant plus de un milliard de tonnes renfermant 
0,23 % de cuivre et 0,5 g/t d'or. 

Le 6 octobre 1992, la Colombie-Britannique a emis 
un certificat de mise en valeur d'une mine (Mine 
Development Certificate) a la societe Imperial Metals 
Corporation, pour lui permettre la mise en valeur 
de la mine Mount Polley de cuive-or. La societe doit 
encore obtenir le financement du projet; ce certificat 
elimine toutefois une partie des risques potentiels 
associes aux efforts de mise en valeur. 

Le gisement Mount Polley, qui se trouve a 56 km 
au nord-est de Williams Lake, contient des reserves 
exploitables probables de 48,8 Mt titrant 0,383 % 

de cuivre et 0,556 git d'or, si l'on emploie une 
teneur de coupure de 0,39 % d'equivalent en cuivre. 
On s'attend a un taux de recuperation de 76 % pour 
le cuivre et de 80 % pour l'or; la production annuelle 
devrait ainsi s'elever a 13 500 t de cuivre contenu 
dans des concentres et en moyenne a 2100 kg d'or 
pendant la duree de vie de la mine de 10 ans. Les 
couts en capital du projet sont estimes a 130 millions 
de dollars. 

Dans la mine Gibraltar pres de McLeese Lake, les 
travaux de prospection entrepris en 1992 ont permis 
de delimiter une mineralisation cuprifere notable 
dans la zone Gibraltar North. Cependant, la com
pagnie a signale au debut de 1993 que la mise en 
valeur du gisement serait peu rentable en raison 
de la profondeur significative du gisement. 

La societe PRM Resources Ltd. continue a travailler 
sur les plans d'edification d'un complexe reunissant 
une usine de fusion et une affinerie de cuivre a 
Kitimat. L'installation construite au cout de 
500 millions de dollars permettrait sans doute de 
traiter environ 800 OOO t/a de concentres de cuivre 
venant du Canada et de l'etranger. Actuellement, 
la majorite des concentres de cuivre produits en 
Colombie-Britannique est exportee au Japon. 

Selon les plans initiaux du projet portant sur l'usine 
de fusion, on envisageait !'installation d'une usine 
d'acide sulfurique pour traiter les gaz de combus
tion composes de dioxyde de soufre (S02); cependant, 
la compagnie a modifie la conception de l'usine de 
fa~on a pouvoir produire du soufre elementaire. 

Manitoba 

Au Manitoba, la Compagnie Miniere et Metallurgique 
de la Baie d'Hudson Limitee a annonce qu'elle 
retarderait la construction d'une nouvelle usine de 
fusion de cuivre a Flin Flon; cette decision est 
attribuable aux couts plus eleves que ceux qui 
avaient ete prevus pour le projet de modernisation 
de son usine de fusion de zinc. En raison de la 
fermeture de la mine Rod en 1991, de la mine 
Spruce Point en 1992, et de la fermeture prevue 
des mines Stall Lake, Chisel Lake et N amew Lake 
en 1993, la compagnie a indique qu'elle intensifiait 
ses efforts visant a garantir !'existence d'une source 
importante d'approvisionnement en concentres de 
cuivre. 

Ontario 

Par suite de l'affaiblissement des marches du nickel, 
l'Inco Limitee a annonce en octobre qu'elle reduirait 
pendant les 12 prochains mois la production 



miniere projetee. Les diminutions seraient effectuees 
au moyen d'un rythme d'exploitation plus faible 
clans les divisions ontarienne et manitobaine de 
l'Inco pendant trois semaines a la fin de 1992; la 
fermeture des mines pendant quatre semaines en 
1993 en raison des vacances de meme que la remise 
de la reouverture de la mine Shebandowan en 
Ontario contribueraient egalement a baisser la 
production. On prevoit que ce programme permettra 
a la societe de reduire en 1993 sa production cana
dienne de cuivre de quelque 10 %, soit d'environ 
10 OOO t. 

En fevrier 1993, l'Inco Limitee a annonce qu'elle 
depenserait 40 millions de dollars au cours des deux 
prochaines annees pour rouvrir la mine Garson, a 
son site de Sudbury. La majorite de !'exploitation 
miniere aura initialement lieu clans une zone con
tenant 4,4 Mt de minerai titrant 1,58 % de nickel 
et 1,09 % de cuivre. 

En 1993, la production de cuivre clans les mines 
appartenant a la Falconbridge Limitee, situees a 
Sudbury, sera reduite par la prolongation en janvier 
de la fermeture effectuee pendant les fetes de Noel, 
et aussi par une fermeture estivale d'une duree de 
11 semaines. 

Quebec 
En 1992, les travaux demise en valeur se sont 
poursuivis au gisement Louvicourt, pres de Val-d'Or. 
Selon les previsions, cette exploitation miniere 
devrait atteindre son niveau de plein rendement 
en 1995, a un cout de 350 millions de dollars. 
Pendant sa duree de vie prevue de 18 ans, la mine 
Louvicourt produira en moyenne 50 OOO t/a de 
cuivre et 20 OOO t/a de zinc contenus clans le minerai, 
ainsi que des quantites significatives de cuivre et 
d'argent. On s'attend a ce que le corps mineralise 
soit mis en valeur de fa~on a produire de plus 
grandes quantites de cuivre pendant les premieres 
annees d'exploitation. Les reserves minieres 
diluees que contient le gisement totalisent 24 Mt 
de minerai titrant 3,9 % de cuivre, 2 % de zinc, 31 git 
d'argent et 1,2 git d'or. Le gisement Louvicourt 
appartient a la societe Les Ressources Aur Inc. 
(participation de 30 %), a La Societe Miniere 
Louvem inc. (45 %) et a la Corporation Teck (25 %). 

En 1992, la Billiton Metals Canada Inc. a acquis de 
la BP Canada Inc. 61 % des interets clans la societe 
Les Mines Selbaie. A la suite de cette transaction, 
la Billiton Metals a accru sa participation de 39 a 
100 %. En 1991, la mine Selbaie a produit environ 
31 OOO t de cuivre contenu clans des concentres. 

A la fin de novembre, la Westminer Canada 
Limitee a ferme ses deux mines de cuivre-or clans 
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la region de Chibougamau en raison des couts 
d'exploitation eleves. 

Les mines Copper Rand et Portage employaient 
environ 350 travailleurs. La Westminer a acquis 
les deux mines aupres de la societe Explorations 
Northgate Limitee en 1987. 

En decembre, la societe Ressources Breakwater 
Ltee a annonce qu'elle reprendrait !'exploitation 
miniere a sa mine Estrades; ce gisement sulfure 
massif et polymetallique se trouve pres de Joutel. 
Les reserves prouvees et probables du cette mine 
totalisent 276 OOO t titrant 13,6 % de zinc, 0,88 % 
de cuivre, 1,34 % de plomb, 215 git d'argent et 
7,5 git d'or. 

Dans le cas de la mine Mobrun, situee pres de 
Rouyn-Noranda, les societes Ressources Audrey 
Inc. et Minnova Inc. ont annonce qu'elles entre
prendraient un programme d'exploration et de 
mise en valeur representant 7 ,3 millions de dollars, 
en rapport avec le projet d'exploitation de la 
Lentille 1100. Les reserves de la partie superieure 
de ce gisement atteignent 15,5 Mt renferment 4,64 % 
de zinc, 0,83 % de cuivre, 36 git d'argent et 1,2 git d'or. 

Au cours de l'annee 1992, les societes Minnova et 
Resources Audrey ont ete temoins de changements 
importants clans les titres de propriete. Dans le cas 
de la societe Ressources Audrey, la Cambior inc., 
par le biais de plusieurs transactions, a acquis un 
titre de propriete de 65 % clans la compagnie; ceci 
comprend !'acquisition d'une participatin de 17 % 
clans la societe Ressources Audrey, laquelle etait 
detenue par la compagnie Explorations Northgate 
Limitee. Entre-temps, parmi les changements des 
titres de propriete, pour la societe Minnova Inc., 
figurait !'acquisition par la Corporation miniere 
Metall d'un interet de 50,4 % clans la compagnie 
aupres de la Kerr Addison Mines Limited. 

La Falconbridge Limitee espere terminer une etude 
de faisabilite sur sa propriete Raglan de nickel
cuivre clans le nord du Quebec, d'ci le milieu de 
1993. La propriete Raglan renferme des reserves 
prouvees et des reserves probables qui s'elevent a 
environ 17 Mt titrant 3,13 % de nickel et 0,88 % 
de cuivre. 

Nouveau-Brunswick 
En 1992, la NovaGold Resources Inc. a commence 
la mise en valeur clans une zone cuprifere de son 
gisement Murray Brook, clans le nord-est du 
Nouveau-Brunswick. La compagnie avait initiale
ment prevu de produire du cuivre en employant la 
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technologie de la lixiviation biologique en tas; 
cependant, elle a ulterieurement conclu une 
entente avec les societes Arimetco International 
Inc. et Ressources Breakwater Ltee, en vertu de 
laquelle environ 1800 t/j de minerai provenant de 
Murray Brook seraient traitees a l'usine Caribou, 
situee a proximite, par les techniques tradition
nelles de concentration du minerai. Les activites 
initiales d'exploitation miniere porteront sur une 
zone supergene qui contient environ 500 OOO t de 
minerai titrant approximativement 2,5 % de cuivre; 
la NovaGold Resources a toutefois annonce en octobre 
qu'elle avait decouvert une riche zone de cuivre 
primaire au-dessous des reserves existantes de 
minerai. Les societes Arimetco International et 
Ressources Breakwater, qui pourront acquerir 
jusqu'a 50 % de toutes les reserves additionnelles, 
poursuivront les efforts d'exploration sur le site. 

Yukon 

En 1992, Thermal Exploration Company et Western 
Copper Holdings Limited ont poursuivi !'exploration 
dans leur gisement Williams Creek, situe a environ 
230 km au nord de Whitehorse. A la suite des 
recents travaux effectues sur le site, on a augmente 
le chiffre des reserves diluees exploitables a ciel 
ouvert jusqu'a 12,3 Mt titrant 1,06 % de cuivre plus 
0,5 git d'or. Au cas ou l'on deciderait de mettre en 
valeur cette propriete, on emploierait la technologie de 
I' extraction par solvant et extraction electrolytique 
(SX-EW). On prevoit terminer une etude de faisa
bilite concernant ce projet d'ici le milieu de 1993. 

Territoires du Nord-Quest 

A la suite de la realisation d'un programme 
d'exploration portant sur le gisement Izok Lake qui 
appartient a la Corporation miniere Metrall et a la 
Minnova Inc., on a augmente le chiffre des reserves 
prouvees et probables jusqu'a 13,6 Mt titrant 2,5 % 
de cuivre et 14,6 % de zinc plus des quantites de 
plomb, d'argent et d'or. Le gisement Isok Lake se 
situe approximativement a 360 km au nord-est de 
Yellowknife. 

La Corporation miniere Metall a indique en novembre 
que l'etude preliminaire de faisabilite du projet 
etait deja bien avancee et qu'elle serait terminee d'ici 
mars 1993. Les couts de la mise en valeur du gise
ment Izok Lake, ou I' exploitation miniere pourrait 
commencer des le debut de 1997, sont estimes a une 
valeur se situant entre 300 millions et 350 millions de 
dollars. 

Traitement en aval 

La societe Alcatel Canada Wire Inc. a annonce 
qu'elle fermerait son usine de fils et de cables a 
Etobicoke (Ont.) d'ici la fin de 1992. L'usine fabri
quait principalement des cables electriques. La 
fermeture de cette usine entrainera la perte de 
127 emplois. En decembre 1991, la societe Alcatel a 
ferme une usine de cables a Orangeville (Ont.), qui 
employait 84 personnes. 

En 1992, la Wolverine Tube (Canada) Inc. a vendu 
le materiel de fabrication qui se trouvait dans son 
usine de tuyaux de cuivre; l'usine, situee a New 
Westminster (C.-B.), est fermee depuis 1991. La 
Dasan Industrial Company de la Coree du Sud a 
acquis le materiel. 

SITUATION MONDIALE 

On s'attendait a ce que la production des mines de 
cuivre dans les pays de l'Ouest ait augmente, 
passant de 7,4 Mt en 1991 a 7,6 Mt en 1992. La 
production de cuivre affine des pays de l'Ouest, 
comprenant le metal extrait a la fois des produits 
de premiere et de deuxieme fusion, a connu une 
hausse; elle est passee de 8,5 Mt en 1991 a une 
quantite estimee a 8,9 Mt en 1992. 

Chili 

La production de cuivre du Chili s'est accrue jusqu'a 
environ 1,925 Mt en 1992, comparativement a 
1,814 Mt en 1991. 

La production de cuivre dans les mines de la societe 
d'Etat Corporacion N acional del Cobre de Chile 
(Codelco-Chile) totalisait 1,16 Mt en 1992; ceci 
represente une legere augmentation par rapport a 
celle de 1991 qui s'elevait a 1,12 Mt. Dans la mine 
Chuquicamata de la Codelco-Chile, la production a 
subi un declin, passant d'environ 640 OOO t en 1991 
a 628 OOO t en 1992. Dans la mine El Teniente 
appartenant aussi a la Codelco-Chile, on prevoyait 
que la production totaliserait 314 OOO ten 1992, 
tandis qu'elle etait d'environ 280 OOO ten 1991. En 
raison du declin de la teneur du minerai dans 
plusieurs de ses mines actuelles, la Codelco-Chile a 
annonce en 1991 des plans visant a mettre en valeur 
plusieurs nouveaux corps mineralises. Au debut de 
1993, la compagnie a indique qu'elle commencerait 
a degager le site du gisement Radomiro Tomic, situe 
a 6 km au nord de la mine Chuquicatama. Au cas 
ou le gouvernement chilien deciderait d'approuver 
le financement du projet, les travaux de mise en 
valeur pourraient demarrer en 1995; la production 



debuterait alors en 1997. On s'attend a ce que la mine 
amenagee au cout de 450 millions de dollars americains 
produise une quantite estimee a 150 OOO t/a de cuivre 
en cathodes. Les reserves du gisement Radmiro 
Tamie totalisent 691 Mt titrant 0,73 % de cuivre. 
La Codelco-Chile a egalement annonce en 1992 
qu'elle entreprendrait la mise en valeur du corps 
mineralise Inca situee dans sa Division El Salvador. 
On prevoit que la production sera d'environ 60 OOO t/a 
de cuivre contenu dans le minerai. La Codelco-Chile 
procede aussi a la mise en valeur de la zone Quebrada 
Teniente sur le site de la mine El Teniente. Ce projet, 
qui sera acheve en 1994, permettra d'augmenter la 
production de la mine en question d'environ 50 OOO t/a 
de cuivre contenu dans le minerai. 

Le complexe de La Escondida, propriete de la societe 
The Broken Hill Proprietary Company Limited 
(B.H.P.) [57 % des interets], de la RTZ Corporation 
PLC (30 %), d'un consortiumjaponais (10 %) et de 
l'International Finance Corp. (2,5 %), a produit en 
1992 environ 325 OOO t de cuivre contenu dans des 
concentres; la production etait de 300 OOO t en 1991. 
Les proprietaires du complexe executent actuelle
ment les plans relatifs a la construction d'une 
installation de lixiviation par l'ammoniaque pour 
traiter des concentres de cuivre, dans le port de 
Coloso, au sud d'Antofagasta. Ce procede consiste a 
recuperer des cathodes de haute purete par extrac
tion electrolytique. On projette aussi de traiter des 
minerais oxydes dans la mine El Escondida et ce, 
en utilisant le procede SX-EW. 

La mine Los Pelambres, qui est controlee par la 
societe Minera Anaconda Chile Ltda (20 % des 
interets), la Midland Bank (40 %) et la Lucky 
Goldstar International Corp. (40 %), a ete mise en 
exploitation en 1992. On a indique que les proprie
taires de la mine envisageaient un agrandissement 
de l'exploitation, pour augmenter la capacite de · 
production de cette mine; elle s'eleve actuellement 
a 25 OOO t/a de cuivre contenu dans des concentres. 
Bien que les mineurs aient debraye au debut de 
1993, la production n'a pas ete serieusement 
touchee. 

La nouvelle mine El Lince, qui appartient a la 
Compania Minera Carolina de Michilla S.A. ( une 
participation de 60 %) et a l'Outokumpu Copper 
Resources B.V. (40 %), a atteint son plein rendement 
au cours de la premiere moitie de 1992. Sa capacite 
de production atteint environ 20 OOO t/a de cuivre 
obtenu par extraction electrolytique. En octobre, la 
societe Outokumpu a vendu son interet dans la 
mine El Lince a la Chilean Northern Mines Ltd. 

A la fin de 1992, l'Empresa Minera de Mantas 
Blancas a annonce qu'elle doublerait les dimensions 
de son exploitation Mantas Blancas, pour produire 
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environ 130 OOO t/a de cuivre contenu dans le minerai. 
On prevoit que l'agrandissement de l'exploitation 
sera termine en 1995. Il a aussi ete indique que la 
compagnie entreprendrait une etude de faisabilite 
portant sur son gisement d'oxyde de cuivre 
Manterverde, dans le nord du Chili. Les reserves 
totalisent 85 Mt titrant 0,86 % de cuivre. 

Ailleurs au Chili, la societe Minera Disputada de 
Las Condes S.A., filiale de l'Exxon Minerals Chile 
Inc., a acheve l'agrandissement de son exploitation 
Los Bronces, ou la production de cuivre contenu 
dans des concentres monterajusqu'a 125 OOO t/a. 

La Phelps Dodge Corporation et la Sumimoto Metal 
Mining Co., Ltd procedent actuellement a la mise 
en valeur de leur mine La Candelaria. Celle-ci, 
dont l'exploitation commencera probablement au 
debut de 1995, devrait produire environ 110 OOO t/a 
de cuivre contenu dans le minerai. On estime le cout 
total de la premiere phase du projet a 560 millions 
de dollars americains. Les reserves geologiques du 
gisement de La Candelaria s'etablissent a 320 Mt 
titrant 1,14 % de cuivre, et uncertain taux d'or. 

En 1992, les travaux ont continue au gisement 
Quebrada Blanca, ou le cuivre sera extrait par le 
procede SX-EW; la production, qui s'elevera a 
75 OOO t/a, devrait debuter au cours de la premiere 
moitie de 1994. Les couts en capital de l'amenage
ment sont estimes a environ 300 millions de dollars 
americains. L'exploitation Quebrada Blanca appar
tient a la Cominco Ltee (42,5 % des interets), a la 
Corporation Teck (32,5 %), a l'Empresa Nacional 
de Mineria (ENAMI) [10 %}, a la Cominco Resources 
International Limited (10 %) et a la Sociedad Minera 
Pudahuel (SMP) [5 %]. Les reserves d'oxydes de 
cuivre du gisement Quebrada Blanca representent 
85 Mt titrant 1,35 % de cuivre; elles sont suffisantes 
pour maintenir l'exploitation pendant au mains 14 ans. 

En decembre, la Placer Dome Inc. a annonce qu'elle 
avait acquis une participation de 50 % dans la mine 
Zaldivar, ou l'extraction du cuivre aura lieu par le 
procede SX-EW, aupres de la societe Outokumpu 
Copper Resources B.V., pour la somme de 100 millions 
de dollars americains. La Placer Dome a aussi 
indique que l'etude de faisabilite actuelle concernant 
la mine serait mise a jour d'ici le milieu de 1993. Si 
les partenaires decidaient de se lancer dans le projet 
des maintenant, la production commencerait en 
1995. La mine, qui aurait une capacite de produc
tion d'environ 90 OOO t/a de cuivre en cathodes, 
pourrait augmenter cette production jusqu'a 
140 OOO t/a. On estime les reserves a environ un 
milliard de tonnes titrant 0,57 % de cuivre, le minerai 
ayant une teneur de coupure de 0,2 % de cuivre. Le 
gisement contient une zone de minerai de plus 
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forte teneur titrant 1,16 % de cuivre, la teneur de 
coupure etant de 0,7 % de cuivre. On prevoit que le 
projet integral coutera environ 500 millions de dollars 
americains. 

En juillet 1992, la Placer Dome a annonce qu'elle se 
retirait du projet de la mine de cuivre Andacollo, dans 
le nord du Chili. A la suite d'un programme de forage 
et d'evaluation d'une duree de un an, la compagnie 
a conclu que le projet n'etait pas suffisamment 
rentable pour justifier des investissements supple
mentaires. 

En 1992, la Rio Algom Limitee a poursuivi les 
travaux de mise en valeur concernant son projet 
minier Cerro Colorado dans la partie nord du pays. 
On estime a 250 millions de dollars americains les 
couts en capital de ce projet. La production annuelle 
de l'installation d'extraction du cuivre par le procede 
SX-EW devrait initialement totaliser 40 OOO t de 
cuivre en cathodes pour finalement atteindre 60 OOO t. 
Le gisement Cerro Colorado contient des reserves 
de 79 Mt titrant 1,39 % de cuivre. On prevoit qu'il 
sera mis en production en 1994. En 1992, la RTZ 
Limited a vendu sa participation de 51,5 % dans la 
Rio Algom. 

La Falconbridge Limitee a poursuivi les travaux 
concernant son projet Collahuasi dans le nord du 
Chili. Selon les estimations, les reserves de cette 
propriete, qui englobe trois corps mineralises dis
tincts, representeraient plus de deux milliards de 
tonnes de minerai titrant 1 % de cuivre. De ce total, 
le gisement Ujina contiendrait, selon les estima
tions provisoires, des reserves de plus de 100 Mt de 
minerai renfermant 2 % de cuivre et correspondant 
a une mineralisation secondaire en cuivre. Cette 
mine appartient a parts egales aux societes Shell 
Chile SA et Minera Mantos Minorco Limitada; 
cette derniere est une entreprise en participation 
reunissant la Minorco SA et l'Empresa Minera de 
Mantos Blancas. La gisement devrait commencer a 
produire du minerai en 1997 au rythme prevu d'au 
moins 150 OOO t/a de cuivre contenu, il devrait 
atteindre 300 OOO t/a d'ici 1999. 

En 1992, les societes North Lily Mining Co. et 
International Mahogany Corp. ont commence a 
produire du minerai dans leur propriete cupri:fere 
La Tuina, dans le nord du Chili. Jusqu'a ce qu'on 
construise une installation d'extraction du cuivre 
par le procede SX-EW, l'exploitation fournira un 
precipite de cuivre. En 1992, on s'attendait ace 
que la production totalise environ 6000 t de cuivre 
contenu dans le minerai. 

Les autres compagnies canadiennes qui exploitent 
au Chili dans des activites de prospection ou de 

mise en valeur reliees au cuivre sont notamment la 
Princeton Mining Corporation, la Minera Rayrock 
Inc., la Cambior inc. et l'Aurex Resources Corp. 

En decembre 1992, les ouvriers de l'usine de fusion 
Paipote, propriete de l'ENAMI, ont organise une 
courte greve pour appuyer leurs revendications 
salariales. L'usine produit environ 75 OOO t/a de 
cuivre en anodes. 

La Refinadora de Metales SA (Refimet) a annonce des 
plans de mise en exploitation d'une nouvelle usine 
de fusion de cuivre d'ici le milieu de 1993. L'usine, 
actuellement construite pres d'Antofagasta, pourra 
produire environ 75 OOO t/a de cuivre blister. La 
compagnie envisagerait un accroissement de la 
capacite de production jusqu'a 120 OOO t/a, dans un 
proche avenir. 

Le gouvernement du Chili a annonce qu'il fournirait 
l'equivalent de 120 millions de dollars americains 
pour la modernisation de l'usine de fusion Las 
Ventanas, propriete de l'ENAMI. L'operation com
prend le remplacement du four a reverbere que 
possede actuellement l'usine de fusion par un reacteur 
de type «Teniente»; ceci permettra a la compagnie 
de reduire considerablement les emissions de dioxyde 
de soufre. On envisage egalement d'agrandir l'usine 
afin qu'elle puisse traiter jusqu'a 830 OOO t/a de 
concentres. Dans le contexte de ce projet, on cons
truirait un convertisseur «Teniente» supplemen
taire et une autre usine de production d'acide. 

La Codelco-Chile procede actuellement a la realisa
tion d'un projet de modernisation de son usine de 
fusion Chuquicamata, qui permettra egalement 
d'accroitre la capacite de production d'environ 10 %. 
Cette operation comprend le remplacement des 
fours a reverbere restants par un convertisseur 
«Teniente» modifie ainsi que la construction d'une 
usine supplementaire de production d'acide. On 
prevoit que les travaux seront termines en 1994. 
L'agrandissement de l'installation permettra a la 
Division Chuquicamata de devenir autonome 
quant a sa capacite de fusion du minerai. 

En 1992, une etude de faisabilite a ete realisee relative
ment au complexe regroupant une usine de fusion 
et une affinerie; la capacite de production du com
plexe appartenant au consortium Refineria del 
Pacifico atteindrait 200 OOO t/a. Selon le rapport, 
l'exploitation serait viable, mais a la fin de l'annee, 
aucune decision n'avait ete prise sur ce projet. Un 
consortium de compagnies comprenant l'Empresa 
Nacional de Mineria (ENAMI), la Lac Minerals Inc., 
l'ACEC-Union Miniere, l'Arbi Partipa~oes et la 
Sudmetal participe a ce projet. On estime le cout du 
projet a environ 450 millions de dollars americains. 



Bresil 

Au Bresil, la Companhia Vale do Rio Doce (CVRD) 
et la Minera{!ao Morro Velho ont conclu une entente 
concernant la mise en valeur du gisement Salobo 
de cuivre-or dans l'Etat de Para. La mine produira 
150 OOO t/a de cuivre en cathodes et 8000 kg/a d'or. 

Mexique 

En janvier 1993, la production de cuivre affine de 
la societe Cobre de Mexico, qui peut traiter 150 OOO t/a 
de minerai de cuivre, a ete perturbee par une greve 
qu'avaient organisee les travailleurs pour appuyer 
leurs revendications salariales. La greve s'est 
terminee a la mi-fevrier. 

Cuba 

En 1992, on a signale des efforts de prospection 
intensive a la recherche de cuivre a Cuba. La societe 
australienne Matlock Mining prevoit mettre en 
valeur le gisement Hierro-Mantua, qui contient des 
reserves de 5,3 Mt titrant 3,3 % de cuivre. On 
s'attend a ce que la production de cuivre s'etablisse 
a environ 15 OOO t/a. 

Etats-Unis 

On anticipait que la production des mines de cuivre 
totaliserait 1,75 Mt en 1992, comparativement a 
1,63 Mt en 1991. 

Pendant le premier trimestre de 1992, la Kennecott 
Corporation a annonce qu'elle prevoyait remplacer 
son usine de fusion existante Garfield, qui traite 
150 OOO t/a de minerai, par une nouvelle installa
tion capable de traiter 273 OOO t/a d'ici 1995. La 
nouvelle usine coutera, selon les estimations, 
880 millions de dollars americains; elle emploiera 
la technologie de la fusion rapide mise au point par 
la Outokumpu et la technologie de la conversion a 
l'eclair mise au point par la Kennecott en collabora
tion avec la Outokumpu Oy. On prevoit que la nou
velle usine de fusion pourra capturer 99,9 % du 
soufre contenu dans l'alimentation en concentres. 

Au Wisconsin, les travaux de mise en valeur effectues 
a la mine Flambeau, propriete de la Kennecott 
Corporation, ont repris en mai 1992. Ces efforts 
ont ete interrompus en 1991, lorsque des opposants 
au projet ont obtenu une injonction temporaire 
contre tout travail supplementaire de mise en valeur 
du site. Cette injonction a empeche la continuation 
de toute construction pendanF une periode qui s'est 
achevee 30 jours apres que l'Etat eut complete un 
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rapport environnemental complementaire relatif a 
l'impact des activites minieres sur les especes 
menacees de la region. L'etude, terminee en avril, 
a indique que la conception des installations de 
traitement des effluents miniers ne necessiterait 
sans doute aucune modification. 

L'exploitation de la mine Flambeau devrait com
mencer en 1993; selon les previsions, elle produirait 
environ 27 OOO t/a de cuivre ainsi que des quantites 
d'or et ce, pendant une periode de six ans. Le minerai 
extrait de cette mine a une teneur moyenne de 
10,5 % en cuivre. 

En mai, la societe ASARCO Incorporated a re{!u une 
autorisation environnementale lors des travaux de 
modernisation et d'agrandissement de son usine de 
fusion situee a El Paso (Texas). Ces travaux, qui 
permettront a l'exploitation de produire environ 
20 OOO t/a supplementaires de cuivre, devraient 
etre acheves en 1993. En 1992, l'ASARCO a egale
ment termine l'agrandissement de sa mine Ray en 
Arizona, dans le but d'accroitre sa capacite de 
traitement de 58 % pour la porter a environ 
180 OOO t/a de cuivre contenu dans le minerai. Au 
debut de 1993, la compagnie a annonce qu'elle fermait 
temporairement sa mine Troy d'argent-cuivre au 
Montana. Elle a attribue cette decision au bas prix 
du metal et au declin de la production. La capacite 
de production de la mine Troy est d'environ 
15 OOO t/a de cuivre contenu dans des concentres. 

En 1992, la Cyprus Mi~erals Company a term!ne 
le programme d'agrand1ssement et de modernisa
tion de son usine de fusion de Miami (Arizona). Le 
nouveau four Isasmelt, qui permettra d'augmenter 
la capacite de traitement jusqu'a 600 OOO t/a de 
concentres, devrait atteindre son plein rendement 
d'ici le milieu de 1993. 

La Magma Copper Company a annonce qu'elle 
procederait a la mise en valeur de sa mine Robinson, 
situee pres d'Ely (Nevada). La mine, qui pourrait 
fonctionner a rendement maximal des la fin de 1994, 
produira presque 57 OOO t/a de cuivre contenu dans 
des concentres ainsi que des quantites considerables 
d'or et d'argent. Le corps mineralise contient des 
reserves prouvees et probables qui s'elevent a 182 Mt 
de minerai titrant 0,61 % de cuivre et 0,4 g/t d'or. 
Pendant la seconde moitie de 1992, la compagnie a 
re{!U Jes permis de construction requis pour l'agran
dissement de son usine de fusion San Manuel dont 
la production passera de quelque 250 OOO t/a de cuivre 
a environ 325 OOO t/a. Cet agrandissement, qui 
coutera environ 100 millions de dollars americains, 
devrait etre termine d'ici le debut de 1994. 

L' Azco Mining Inc. procedera a la mise en valeur 
de sa mine de cuivre Sanchez, dans le sud de 
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l'Arizona. On s'attend ace que cette installation 
qui traite le minerai par le procede SX-EW pro
duise environ 25 OOO t/a de cuivre en cathodes. La 
production devrait demarrer en 1994. 

En Arizona, de fortes pluies survenues en janvier 
1993 ont fait diminuer d'au moins 20 OOO t la pro
duction de cuivre. Les installations de traitement 
utilisant le procede SX-EW ont ete particulierement 
touchees en raison de la dilution des solutions de 
lixiviation causee par les eaux pluviales. 

Le gouvernement des Etats-Unis a annonce que, 
en roars 1993, il commencerait a vendre cinq metaux, 
y compris le cuivre, provenant de ses stocks de 
reserve de metaux et de materiaux strategiques et 
essentiels entreposes dans les installations de la 
Defense nationale (National Defense). A la fin de 
1992, les stocks de reserve contenaient environ 
26 OOO t de cuivre. 

Australie 

En 1992, la Western Mining Corporation H?ldings 
Limited a acheve l'agrandissement de sa mme 
Olympic Dam et de ses installations de traitement 
du minerai, situees en Australie-Meridionale. Grace 
a la realisation de ce projet, la production de cuivre 
affine de la mine Olympic Dam passera de 45 OOO a 
65 OOO t/a. En novembre, la Minorco SA a convenu 
d'acquerir une participation de 49 % dans la mine 
Olympic Dam, propriete de la societe The British 
Petroleum Company p.l.c. 

Dans le nord-est de l'Etat de Victoria, la Deanhurst Ltd., 
dont 20 % des interets appartiennent a la Furukawa 
Co. Ltd, mettra en valeur le gisement de cuivre 
Benambra. Ce gisement se compose de deux grandes 
zones mineralisees contenant des reserves de 1,9 Mt 
titrant 2 % de cuivre et 7 % de zinc, et de 8,8 Mt 
titrant 2 % de cuivre et 4 % de zinc. On s'attend a 
ce que la production debute en 1993 et qu'elle 
atteigne environ 19 OOO t de cuivre contenu dans 
des concentres. 

La Western Mining Corporation a annonce qu'elle 
mettrait en valeur le gisement Nifty dans la region 
Pilbara, en Australie-Occidentale. L'amenagement 
de la mine, ou l'on emploiera le procede SX-EW de 
traitement du minerai, coutera approximativement 
60 millions de dollars australiens. On prevoit que 
la production s'elevera a environ 16 OOO t de cuivre 
en cathodes. 11 a aussi ete indique que la Nord 
Pacific Limited et la Straits Engineers Contracting 
procederont a la mise en valeur de la mine de cuivre 
Girilambone en Australie-Occidentale. Cette 
exploitation, qui utilisera le procede SX-EW de 
traitement du minerai, commencera sans doute a 

produire du cuivre en 1993; elle fournira quelque 
14 500 t/a de cuivre en cathodes. 

La M.I.M. Holdings Limited a annonce que la cons
truction de son usine de fusion Isasmelt, qui a coute 
100 millions de dollars australiens, a ete achevee 
en juillet. L'installation aura une capacite de pro
duction de 210 OOO t/a de cuivre. La compagnie 
prevoit exploiter simultanement pour !'instant sa 
nouvelle et son ancienne usine de fusion, pour tirer 
parti de la penurie actuelle du point de vue de la 
capacite de fusion de cuivre. 

Papouasie - Nouvelle-Guinee 

En 1992 les combats se sont poursuivis entre les 
forces rebelles separatistes de l'lle de Bougainville 
et le gouvernement de Papouasie - N ouvelle-Guinee. 
Selon les communiques de presse, il faudra attendre 
au moins deux ans pour pouvoir rouvrir la mine de 
cuivre de Bougainville, fermee en 1989. 

En decembre, une situation de force majeure a ete 
declaree quant aux expeditions de minerai venant 
de la mine d'or-cuivre Ok Tedi, en raison de la baisse 
des eaux de la riviere Fly. En fevrier 1993, la pro
duction a ete interrompue par une greve. La mine 
est propriete a 30 % de La societe The Broken Hill 
Proprietary Company Limited (B.H.P.). 

Philippines 

Aux Philippines, la North Davao Mining Corporation 
a ferme sa mine de cuivre Amacon, d'une capacite 
de 10 OOO t/a de cuivre, dans l'ile de Mindanao. 
Selon les communiques de presse, !'exploitation 
pourrait ne pas etre rentable. 

L'Atlas Consolidated Mining and Development Corp. 
a annonce que la mine souterraine Carmen serait 
exploitee en septembre 1992; elle atteindra son 
plein rendement au debut de 1993. Le gisement 
contient des reserves prouvees et probables de 884 Mt 
titrant 0,41 % de cuivre. 

La Marcopper Mining Corporation aurait commence 
a produire du minerai dans sa mine de cuivre San 
Antonio, situee dans l'ile Marinduque. Lorsque la 
mine fonctionnera a plein rendement, elle produira 
sans doute 32 660 t/a de cuivre contenu dans le 
minerai ainsi que des quantites significatives d'or 
et d'argent. 

lndonesie 

La Freeport-McMoran Copper & Gold Inc. a 
annonce qu'elle augmenterait la production de 



cuivre extrait du corps mineralise Grasberg de 
cuivre-or en Indonesie; celle-ci passerait de 57 OOO 
a 66 OOO t/a d'ici le milieu de 1993, et a 90 OOO t/a 
en 1996. Ace rythme d'exploitation, la production 
atteindra environ 450 OOO t/a de cuivre contenu dans 
des concentres. Les reserves probables et prouvees 
du gisement Grasberg totalisent 768 Mt titrant 
1,45 % de cuivre, 1,66 g/t d'or et 3,86 g/t d'argent. 

La Freeport-McMoRan a aussi indique que les forages 
entrepris dans son gisement Big Gossan dans la 
region d'Irian Jaya avait permis de delimiter des 
reserves estimees a plus de 6 Mt titrant 5 % de 
cuivre et 2,9 g/t d'or. 

Au commencement de 1992, la Freeport-McMoRan a 
signale qu'elle participerait avec la Metallgesellschaft AG 
aux travaux de construction d'une usine de fusion 
et d'une affinerie de cuivre a Gresik, dans l'est de 
Java. L'usine, qui devrait couter 590 millions de 
dollars americains selon les estimations, pourrait 
commencer a produire du cuivre en 1996. Les autres 
partenaires dans l'usine, d'une capacite de 150 OOO t/a 
de cuivre, sont la Nippon Mining Company Limited 
et la Petrokimia Gresik. On attend d'ici aout 1993 
une decision definitive sur ce projet. 

Japon 
La Nippon Mining Company Limited a annonce 
qu'elle envisageait d'agrandir son usine de fusion 
Saganoseki, dont la production passerait de 330 OOO 
a environ 400 OOO t/a. La compagnie prevoit prendre 
une decision definitive sur ce projet en 1993. 

Republique populaire de Chine 

En Republique populaire de Chine, la Jiangxi 
Copper Corporation a annonce qu'elle projetait 
d'accroitre sa production de cuivre de 110 OOO a 
200 OOO t/a d'ici la fin de la decennie. Cette hausse 
sera rendue possible par la realisation de plusieurs 
projets, notamment l'achevement de la troisieme 
phase de preparation de la mine Dexing ou le rythme 
de !'exploitation miniere augmenterajusqu'a environ 
90 OOO t/j. 

En 1992, on a estime que la consommation de cuivre 
en Chine s'etablissait a au moins 750 OOO t; sa pro
duction de cuivre affine s'est fixee a environ 550 OOO t. 
Bien que la Chine s'efforce d'accroitre sa production 
interieure, on s'attend a ce qu'elle ait besoin de 
quantites de plus en plus importantes de cuivre 
provenant de l'etranger; ceci sera necessaire pour 
repondre au taux de croissance prevu de la con
sommation interieure, qui pourrait atteindre 5 % 
au cours du reste de la decennie. Des fonctionnaires 
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chinois ont predit que les importations de cuivre 
totaliseraient entre 300 OOO et 400 OOO t d'ici 
l'an 2000. 

En 1992, la societe Mineraux Noranda Inc. a conclu 
une entente sur les transferts de technologie avec 
la China National Nonferrous Metals Import and 
Export Corporation (CNIEC) en vertu de laquelle 
la societe Mineraux Noranda Inc. continuerait a 
fournir les details sur la technologie des fours de 
fusion continue, dans le but d'assurer l'agrandisse
ment et la modernisation de l'usine de fusion 
chinoise de cuivre Da Ye. La capacite de production 
de l'usine de fusion Da Ye sera accrue; elle passera 
de 60 OOO a environ 120 OOO t/a de cuivre metal. 

Tha"ilande 

En Thai:lande, un consortium de compagnies construit 
actuellement une usine de fusion et une affinerie 
de cuivre, qui produira 150 OOO t/a de cuivre. On 
estime le cout de ce projet a environ 500 millions 
de dollars americains. Le consortium comprendrait 
les societes suivantes : Padaeng Industry Co. Ltd, 
Mitsubishi Materials Corporation, Mitsubishi 
Corporation, Mitsui & Co., Ltd, M.I.M. Holdings 
Limited et Marc Rich & Co. AG. On prevoit 
l'achevement de !'operation en 1995. 

lnde 

En Inde, la Sterlite Industries (India) Limited a 
annonce qu'elle prevoyait construire une usine de 
fusion et une affinerie de cuivre pouvant produire 
60 OOO t/a de cuivre, a Ratnagiri dans l'Etat de 
Maharashtra. On s'attend a ce que les travaux se 
terminent pendant le troisieme trimestre de 1994. 

Arabie Saoudite 

La Japan International Development Organization 
entreprendra une etude de faisabilite vissant la 
construction a Yanbu (Arabie Saoudite) d'une nou
velle usine de fusion qui pourra produire 150 OOO t/a 
de cuivre. On prevoit que l'etude sera menee a 
bonne fin au debut de 1993. 

Turquie 

En Turquie, les societes Corporation miniere Metall, 
Etibank et Gama Endustrie Tesisleri Imlat VE 
Montaj AS. ont annonce qu'elles allaient mettre en 
valeur le gisement Cayeli dans la partie nord-est du 
pays. La mine produira environ 20 OOO t/a de cuivre 
et 35 OOO t/a de zinc contenus dans des concentres. 
L'amenagement de la mine, qui devrait etre acheve 
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d'ici la fin de 1994, coutera 150 millions de dollars 
americains selon les estimations. Le corps mineralise 
contient des reserves de 10,6 Mt de minerai titrant 
4, 7 % de cuivre et 7 ,3 % de zinc. 

Egalement dans le nord-est de la Turquie, la Cominco 
Resources International Limited a annonce une 
augmentation du chiffre attribue aux dimensions 
de la zone d'enrichissement secondaire de son gise
ment de cuivre Cerattepe. Selon son programme de 
prospection realise en 1992, les reserves de cette 
zone s'eleveraient maintenant a 1,2 Mt titrant 10 % 
de cuivre. Le gisement contient egalement 4 Mt 
supplementaires de minerai titrant 2 % de cuivre. 

Communaute 
des Etats independants 

Au debut de 1993, l'Udokan Mining Company, un 
consortium de compagnies russes, a obtenu le droit 
de mettre en valeur le vaste gisement de cuivre 
Udokan en Siberie. Celui-ci contient des reserves 
estimees a environ 1,2 milliard de tonnes de minerai 
titrant 2 % de cuivre. Les travaux d'amenagement 
de la mine sont evalues a environ un milliard de 
dollars americains et dureront de sept a huit ans. 

En 1992, on s'attendait a ce que les exportations de 
cuivre affine provenant des pays de l'ancienne 
U.R.S.S. augmentent, passant d'environ 175 OOO t 
en 1991apresque300 OOO ten 1992. Le declin 
dramatique de la consommation survenu dans 
cette region a sans doute joue un role important 
dans la promotion des exportations de cuivre. On a 
egalement note un accroissement significatif des 
expeditions de cuivre blister a partir de l'ancienne 
U.R.S.S. II est probable qu'une grande partie de ce 
produit venait des importants volumes de concentres 
importes de l'etranger et traites dans les usines de 
fusion de la Russie, du Kazakhstan et de l'Ouzbekistan 
en 1992, en vertu des contrats d'achats fermes. Ces 
contrats expliquent sans doute l'allegement de la 
penurie qui s'etait manifestee a l'echelle mondiale, 
quant a la capacite des usines de fusion. 

Pologne 

Les employes des mines et des usines de traitement 
de la societe polonaise KGHM Polska Miedz SA ont 
debraye en juillet pour appuyer leurs revendica
tions salariales. La greve s'etant poursuivie pendant 
la majeure partie du mois d'aout, les installations 
de fusion de la compagnie ont continue a fonctionner 
au ralenti. Selon les renseignements fournis, la 
greve aurait reduit la production de cuivre affine 
d'environ 25 OOO t. 

Selon plusieurs rapports elabores en 1992, le gou
vernement polonais aurait considere des offres 
d'investissement faites par plusieurs compagnies 
etrangeres dans le cadre d'une participation a 
l'industrie polonaise du cuivre. Les societes le plus 
souvent mentionnees sont la Western Mining 
Corporation Holdings Limited et l'ASARCO 
Incorporated. 

Zambie 

Malgre des inquietudes relatives a d'eventuelles 
penuries d'hydro-electricite, on s'attendait ace que 
la production de cuivre de la Zambie augmente en 
1992, passant de 412 OOO ten 1991 a environ 
435 OOO t en 1992. 

Au debut de 1993, plusieurs rumeurs ont circule 
concernant les serieux problemes financiers auxquels 
ferait face la Zambia Consolidated Copper Mines 
Limited (ZCCM); elles ont egalement porte sur les 
intentions du gouvernement de privatiser la compagnie 
pour attirer les investissements necessaires a la 
poursuite des operations. 

Za'ire 

Au Zaire, l'industrie du cuivre a subi un nouveau 
recul en 1992; cette situation est attribuable a des 
troubles politiques et a l'absence prolongee des 
investissements qui auraient permis la conservation 
de !'infrastructure miniere actuelle et la mise en 
service de nouvelles unites de production. On 
prevoyait que la production de cuivre, qui atteignait 
290 OOO ten 1991, baisseraitjusqu'a quelque 
180 OOO t en 1992. 

Groupe international 
d'etude sur le cuivre 

Enjuin 1992 a eu lieu la reunion d'inauguration 
du Groupe international d'etude sur le cuivre a 
. Geneve. Bien qu'au cours de cette reunion l'on ait 
progresse dans la resolution de plusieurs problemes, 
notamment le mandat du Groupe et les regles de 
procedure, une seance speciale du Groupe interna
tional a eu lieu en novembre a Santiago (Chili), 
pour e:icaminer le choix du siege social et celui d'un 
secretaire general. Lors de cette reunion, les nations 
membres ont choisi Lisbonne comme siege social 
de !'organisation et Valentin Daniels du Chili 
comme premier secretaire general de ce groupe. 
Pour l'annee 1993, le Groupe a choisi: Gunter 
Behrendt (Allemagne) comme president; Gordon 
Peeling (Canada) comme president du Comite per
manent; Antonio Santana Carlos (Portugal) comme 
president du Comite des finances; Anthony 



Cammarota (Etats-Unis) comme president du 
Comite de la statistique. 

A la fin de 1992, le Groupe international comprenait 
21 membres : la Belgique, le Luxembourg, le Canada, 
le Chili, la France, la Finlande, l'Allemagne, la Grece, 
l'Indonesie, l'Italie, le Japon, les Pays-Bas, la Norvege, 
le Perou, les Philippines, la Pologne, le Portugal, 
l'Espagne, les Etats-Unis, la Zambie et la 
Communaute europeenne. Les pays membres sont 
responsables d'un peu plus de 80 % du commerce 
mondial du cuivre. 

La premiere seance generale du Groupe interna
tional, ou l'on s'attend a une forte participation de 
l'industrie, se tiendra a Lisbonne enjuin 1993. 

CONSOMMATION ET USAGES 

La consommation de cuivre affine au Canada a 
diminue en 1992; en effet, selon les evaluations, 
elle serait passee de 185 OOO t en 1991 a approxi
mativement 177 OOO t en 1992. On estime aussi 
que la consommation de cuivre affine dans les pays 
de l'Ouest a legerement augmente, s'etablissant a 
9,0 Mt en 1991 et a 9,1 Mt en 1992 (ceci comprend 
le cuivre affine de premiere et de deuxieme fusion). 
En 1991, les consommateurs ont directement utilise 
quelque 2,8 Mt de rebuts de cuivre. Au total, on a 
recupere 4,125 Mt de rebuts de cuivre en 1991. 

La conductivite electrique et la conductivite thermique 
elevees du cuivre, en meme temps que sa bonne 
resistance a la traction et ses proprietes mecaniques, 
son point de fusion eleve (1083° C), ses proprietes 
non magnetiques et sa resistance a la corrosion 
font que ce metal et ses alliages conviennent tout 
particulierement a la transmission de l'energie 
electrique, et a la fabrication de conduites d'eau, de 
pieces moulees et d'echangeurs de chaleur. De tous 
les metaux industriels, le cuivre est le conducteur 
le plus efficace de l'energie electrique, des signaux 
et de l'energie thermique (la conductivite electrique 
et la conductivite thermique de !'aluminium ne 
correspondent qu'a 72 et 76 % respectivement de 
celles du cuivre). Au Canada, plus de la moitie du 
cuivre affine qui est consomme annuellement est 
employe dans des applications electriques, surtout 
dans la fabrication de fils electriques. 

Aucune statistique detaillee sur la consommation 
de cuivre n'est recueillie au Canada. La Canadian 
Copper & Brass Development Association fait la 
collecte de certaines statistiques a !'intention de 
ses membres. Outre ses usages traditionnels, le 
cuivre est utilise au Canada pour la modernisation 
des systemes d'extinction d'incendie, dans les 
conduites de gaz nature! des habitations, dans les 
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systemes d'aspirateurs centraux et dans les revete
ments de toitures. On envisage des modifications 
qui rendraient obligatoires les systemes d'extinc
tion d'incendie dans tous les nouveaux logements, 
et le cuivre est le materiau employe de preference 
dans ces systemes. 

Le tableau 8 presente les donnees provisoires sur 
les marches a utilisation finale pour 1990 et 1991, 
comme elles ont ete recueillies par la Copper 
Development Association Inc. a !'intention des 
Etats-Unis. La construction immobiliere representait 
le plus important marche pour le cuivre; elle comp
tait pour 40 % de la consommation totale de ce metal 
en 1991. Les applications electriques et electroniques 
accaparaient environ 24 % de la consommation de 
cuivre par les Etats-Unis, suivies de la machinerie 
et de l'equipement industriels (14 %), de l'equipement 
de transport (12 %), et de produits en general et 
produits grand-public (10 %). 

NOUVEAUX MARCHES 

Un certain nombre de nouveaux marches du cuivre, 
qui paraissent prometteurs, pourraient fortement 
favoriser le developpement de cette industrie d'ici 
la fin du siecle. Mentionnons entre autres les usages 
du cuivre dans les revetements de toitures, les sys
temes d'extinction d'incendie et les canalisations de 
gaz nature! dans les logements et edifices; les nou
veaux marches pourraient aussi comp:rendre !'utili
sation du cuivre dans la production d'electricite a 
partir de l'energie solaire, les systemes de trans
mission des donnees et les systemes de stockage des 
combustibles nucleaires epuises. Alors que l'emploi 
du cuivre dans les radiateurs d'origine pour auto
mobiles a decline a cause de la penetration de ce 
marche par l'industrie des radiateurs en aluminium, 
les radiateurs en cuivre et en laiton continuent a 
dominer le marche des pieces de rechange. Selon la 
Copper Development Association Inc., !'utilisation 
du cuivre dans des pieces d'automobiles autres que 
les installations electriques (surtout dans les radia
teurs) a connu une baisse aux Etats-Unis, passant 
de 6,8 kg en 1986 a 5 kg en 1990. Toutefois, avec la 
mise au point de nouveaux produits de soudure et de 
nouvelles methodes de traitement pour les revete
ments et la cuisson des noyaux et egalement avec 
la mise au point d'une nouvelle structure de brasage, 
il est possible que le cuivre puisse reconquerir une 
importante partie du marche, en raison de ses pro
prietes d'echange thermique superieures. 

Selon la Copper Development Association Inc., le 
modele courant nord-americain d'automobile contenait 
environ 15 kg de cuivre dans les installations elec
triques et les cables en 1986; cette quantite a aug
mente a plus de 18 kg en 1990. Cette modification 
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est largement attribuable a la complexite croissante 
des systemes electriques d'automobiles. Le vehicule 
type, qui comportait approximativement 500 circuits 
electriques en 1981 et environ 750 circuits en 1986, 
devrait probablement en contenir jusqu'a 1200 
en 1992. 

L'emploi du cuivre dans les circuits electriques des 
automobiles s'est intensifie ces dernieres annees, 
mais !'utilisation de la technologie du multiplexage 
pourrait limiter le developpement des applications 
du cuivre dans ce secteur. 

Plusieurs progres technologiques ont ete realises ces 
dernieres annees dans les domaines des communi
cations et des telecommunications, notamment la mise 
au point des fibres optiques, le multiplexage, et la 
reduction du calibre des fils, lasquels permettront 
sans doute de reduire la consommation de cuivre; 
toutefois, les recentes decouvertes technologiques 
basees sur l'usage du cuivre permettront a ce metal 
de conserver une place importante dans cette 
industrie en essor. 

En 1992, une filiale de !'American Telephone and 
Telegraph Co. a annonce que sa nouvelle technologie 
du transport par modulation d'amplitude et de 
phase a porteuse supprimee (carrierless amplitude I 
phase) pourrait traiter jusqu'a trois megabits de 
donnees par seconde, grace aux lignes standard 
d'abonnes faites en cuivre. Ceci est a peu pres 
!'equivalent des systemes de transmission par fibres 
optiques. 

En meme temps que les progres realises relative
ment aux usages du cuivre dans les systemes de 
communications et de telecommunications, ce metal 
continuera a presenter l'avantage d'un cout rela
tivement peu eleve et d'une grande durabilite, par 
rapport aux materiaux ou systemes concurrents, 
notamment les systemes a fibres optiques OU les 
lignes d'abonnes sans fil. 

Entre-temps, le cuivre continue a etre le metal 
privilegie pour des applications telles que les reseaux 
de fils electriques installes dans les edifices. A mesure 
que les habitations augmentent de taille et con
tiennent plus d'appareils electriques permettant 
d'economiser l'electricite, l'emploi du cuivre dans 
ces installations pourrait connaitre une hausse 
allantjusqu'a 40 %. Actuellement, aux Etats-Unis, 
les nouveaux types d'habitations standard con
tiennent environ 420 lb de cuivre, tandis que les 
habitations en comptaient 230 lb au debut des 
annees 80. 

COMMERCE 

En 1991, les pays de l'Ouest ont exporte environ 
1,94 Mt de cuivre contenu dans des concentres. Le 

Chili etait le plus grand exportateur (507 OOO t); le 
Canada (320 OOO t) et les Etats-Unis (253 OOO t) 
ont suivi. Les exportations de cuivre blister et de 
cuivre en anodes par les pays de l'Ouest ont totalise 
474 OOO t/a, tandis que les exportations de cuivre 
affine s'elevaient a environ 3,52 Mt/a. En 1991, les 
pays de l'ancien bloc de l'Est ont beneficie d'un 
excedent commercial d'environ 312 OOO t dans le 
cas du cuivre affine. On estime que ce surplus s'est 
legerement accru en 1992. 

En 1992, il n'y a eu aucun progres dans les negocia
tions commerciales multilaterales de !'Uruguay 
Round, apropos de !'elimination OU de la reduction 
de la taxe d'importation de 21 yen/kg sur le cuivre 
affine, imposee au Japon. Toujours au Japon, !'Electric 
Wire and Cable Manufacturers Association appuie 
egalement !'elimination de ce droit, puisqu'il aug
mente le prix du cuivre affine dans ce pays. 

Le Canada, les Etats-Unis et le Mexique ont conclu un 
Accord de libre-echange nord-americain (ALENA) 
en 1992. Cette entente, qui aiderait a eliminer les tarifs 
douaniers limitant la circulation des marchandises 
entre les trois pays, etablirait en fait un marche 
nord-americain unique englobant une population de 
360 millions. On prevoit que les gouvernements des 
trois nations ratifieront l'Accord avant la fin de 1993. 

Pour l'industrie canadienne du cuivre, l'un des 
principaux themes abordes lors des negociations de 
l'ALENA etait celui des «regles d'origine» pour les 
produits a base de cuivre qui seront echanges a 
l'interieur de la zone proposee de libre-echange. L'un 
des principaux points faibles de l'actuel Accord de 
libre-echange Canada - Etats-Unis est que le cuivre 
affine d'origine canadienne perd son statut territorial 
de produit vise par le «libre-echange» s'il renferme des 
materiaux fabriques a partir de rebuts metalliques 
venant d'outre-mer. Avec l'ALENA, ce probleme a 
ete elimine. 

Au debut de 1993, le Canada a lance une enquete 
sur le dumping presume de certains conduits 
d'evacuation que pratiqueraient quelques exporta
teurs americains. L'enquete a ete lancee a la suite 
d'une plainte deposee par la Cello Products Inc. de 
Cambridge (Ont.), qui fabrique des tuyaux et rac
cords. 

SANTE ET ENVIRONNEMENT 

La sante de l'homme et des animaux depend d'un 
apport alimentaire convenable en cuivre. Le cuivre 
se combine aux proteines pour former plusieurs 
enzymes essentielles a la vie. L'une d'elles est la 
superoxyde-dismutase, qui elimine les radicaux 
superoxyde du corps humain. Ces radicaux sont des 
«residus» de reactions metaboliques qui, s'ils ne sont 



pas elimines, peuvent s'accumuler jusqu'a devenir 
toxiques. Le cuivre est egalement necessaire au 
transport du fer des sites d'absorption a la moelle 
osseuse, ou sont produits les globules rouges. 

Un grand nombre d'organismes de reglementation ont 
determine que la concentration maximale souhaitable 
de cuivre dans l'eau potable est de 1 milligramme 
par litre (mg/l). 11 s'agit d'une limite liee plutot a 
l'aspect esthetique qu'a la sante; l'eau contenant 
plus de 1 mg/l peut tacher la lessive, et les personnes 
au gout sensible peuvent y percevoir une saveur 
metallique. 

L'utilisation du cuivre pour les reseaux d'adduction 
d'eau potable inhibe le developpement des bacteries. 
Outre la suppression de bacteries telles que Legionella 
pneumophila dans les conduites d'eau, le cuivre 
empeche egalement la formation de films biologiques 
sous lesquels pourraient survivre des bacteries. 

La plupart des preoccupations environnementales 
en rapport avec la production du cuivre sont associees 
aux emissions de dioxyde de soufre que produit la 
fusion du cuivre. En vertu d'un reglement adopte 
en 1985 par le gouvemement de !'Ontario, les 
societes Inco et Falconbridge devront respective
ment reduire leurs emissions de dioxyde de soufre 
a 265 OOO t/a et a 100 OOO t/a d'ici 1994. 

Figure 1 
Prix quotidien du cuivre a la LME1
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Dans les installations de l'Inco Limitee a Sudbury, 
on est en voie d'achever les travaux entrepris en vue 
de rend.re les installations conformes aux reglements. 
Les principaux elements du programme de l'Inco 
comprennent !'installation de deux fours a oxygene 
a fusion rapide, d'une nouvelle usine de production 
d'acide sulfurique et d'un nouveau type de conver
tisseur a fusion rapide en presence d'oxygene; ceci 
permettra de produire du cuivre blister. 

La Falconbridge Limitee s'est deja conformee a la 
reglementation. Elle effectue actuellement des 
recherches sur les methodes qui permettraient de 
reduire encore les emissions produites a Sudbury, 
d'ici 1989, jusqu'a 75 OOO tJa. La majeure partie de 
ces travaux porteront surtout sur les procedes de 
traitement permettant d'eliminer une plus grande 
proportion de pyrrhotine. 

STOCKS 
Les stocks combines de cuivre a la Bourse des 
metaux de Londres (LME) et a la Commodities 
Exchange, Inc. (COMEX), qui totalisaient plus de 
360 OOO tau debut de 1991, ont diminue pendant 
la premiere moitie de 1992; ils depassaient legere
ment 280 OOO t au debut d'aout. Les stocks sont 

I 
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ensuite remontes pour atteindre pres de 440 OOO t 
au debut de 1993. La figure 1 montre I' evolution 
des stocks de cuivre et des prix du cuivre a la LME 
pour la periode allant de 1989 a 1991. 

Selon !'American Bureau of Metal Statistics, les stocks 
totaux de cuivre affine detenus par les affineries 
americaines s'etablissaient a 29 200 t a la fin de 
decembre. Cet organisme a egalement signale que 
les stocks de cuivre des autres affineries des pays 
de l'Ouest atteignaient 386 OOO ten novembre 1992. 

Le volume absolu des stocks totaux n'etait pas 
particulierement eleve a la fin de 1992, si on les 
compare a tous les stocks anterieurs; toutefois, les 
pratiques de gestion des stocks adoptees par les 
consommateurs ont radicalement change pendant 
la derniere decennie. 

PRIX 
Les prix du cuivre ont manifeste un peu d'instabilite 
en 1992; cepi::mdant, en moyenne, ils n'ont ete que 
legerement inferieurs a ceux de 1991. Le prix moyen 
du cuivre de categorie A a la LME etait un peu 
inferieur a 1,04 $US/lb en 1992, tandis qu'il etait 
de 1,06 $US/lb en 1991. 

Apres avoir enregistre un minimum de 0,95 $ US/lb 
a la LME au debut de janvier 1992, les prix ont 
augmente pendant tout le mois en raison des achats 
relativement importants effectues par la Chine. En 
fovrier, roars, avril et mai, les prix ont ete relative
ment stables et se situaient aux alentours de 
1,00 $ US/lb. En juin, les prix ont subi une montee 
en fleche, en raison de craintes relatives a de fortes 
perturbations de l'approvisionnement. Ces craintes 
sont attribuables notamment aux greves possibles 
a la Division CCR de la societe Mineraux N oranda 
Inc. au Canada, a l'ASARCO Incorporated aux 
Etats-Unis et a la KGHM Polska Miedz SA en 
Pologne, aux problemes techniques au Chili et a la 
menace d'une greve des chemins de fer nationaux 
aux Etats-Unis. Enjuin, le prix moyen etait de 
1,04 $ US/lb. 

Enjuillet, les prix ont continue a monter, atteignant 
1,17 $US/lb le 22 juillet. Cette augmentation a 
persiste en raison des achats de cuivre effectues par 
la Chine, de la speculation accrue, de I' amelioration 
des tendances de la consommation aux Etats-Unis 
et des craintes continuelles d'interruptions de 
l'approvisionnement, particulierement en Pologne. 
En juillet, le prix moyen etait Iegerement superieur 
a 1,14 $US/lb. 

Les prix sont restes stables pendant tout le mois 
d'aout; ils ont toutefois faibli en septembre en raison 

du ralentissement de la demande, surtout de la 
part de !'Europe et du Japon, et egalement en raison 
de l'assombrissement des perspectives concernant 
une reprise economique globale. En septembre, le 
declin des prix correspondait a une hausse des 
stocks de la LME. En septembre, le prix moyen a 
la LME etait legerement inferieur a 1,10 $US/lb. 

Les prix ont poursuivi leur chute en octobre; le 
marche s'est maintenu a la baisse et les stocks de 
reserve de la LME ont continue a cro!tre. Le prix 
moyen du cuivre etait de 1,02 $ US/lb en octobre. 
En raison de nouveaux accroissements du volume 
des stocks et des perspectives continuellement peu 
favorables a court terme, le prix du cuivre est 
tombe au-dessous du plancher de 1,00 $ US/lb au 
debut de novembre. Pour tout le mois, les prix se 
sont situes en moyenne autour de 0,98 $ US/lb. 

En decembre, les prix se sont legerement redresses 
en raison de !'augmentation des achats par la Chine 
et de craintes apropos de l'approvisionnement en 
cuivre; ces dernieres resultent de conflits de travail 
et de problemes techniques. En decembre, le prix 
moyen a legerement depasse 1,00 $ US/lb. 

Au debut de 1993, l'achat d'importants volumes de 
cuivre par la Chine a fait monter les prixjusqu'a 
1,08 $ US/lb. Cependant, quelques jours plus tard, des 
ventes importantes effectuees par ce meme pays ont 
fait a nouveau chuter les prix au-dessous de 
1,00 $US/lb. Pendant le reste du mois, les prix sont 
restes relativement stables, autour de 1,00 $US/lb. 

Ce sont la LME et la COMEX qui ont le plus 
d'influence sur l'etablissement des prix du cuivre a 
l'echelle mondiale. Ces deux organismes effectuent 
les echanges du metal au comptant ainsi que selon 
des contrats a terme. Les prix quotidiens pour les 
echanges au comptant a la LME de 1989 a 1991 
(exprimes en$ US/lb) sont indiques a la figure 2. 
Les producteurs canadiens vendent du cuivre 
affine aux Etats-Unis au prix de la COMEX, avec 
une prime allant de 2,5 a 3 <t/lb; au Canada, ils 
vendent le cuivre au prix indique par la COMEX 
(converti en dollars canadiens), plus une valeur de 
3 a 3,5 <t/lb; en Europe les transactions se font au 
prix de la LME plus une prime de 8 a 10 livres 
sterling la tonne (les conditions de paiement peuvent 
varier d'une region a l'autre). 

En decembre 1992, la LME a annonce qu'a partir 
du 1 er juillet 1993, tout contrat sur le commmerce 
de cuivre de categorie A serait etabli en dollars 
americains. En 1993, la LME envisage d'examiner 
les possibilites d'expansion de son reseau d'instal
lations de stockage du cuivre sur le territoire des 
Etats-Unis. 



CU/VRE 22.15 

Figure 2 
Prix1 et stocks du cuivre a la LME 2 et a la COMEX2

, de 1986 a 1992 
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1 Prix au comptant moyens et mensuels a la LME. 
2 Stocks combines a la Bourse des metaux de Londres (LME) et a la Commodities Exchange, Inc. (COMEX) au debut du mois. 
SouRcE : Division des produits mineraux non ferreux, Secteur de la politique minerale, Energie, Mines et Ressources Canada, fevrier 1993. 

Au debut de 1992, les frais de traitement et d'affinage 
des concentres de cuivre ont decline de presque 
40 it US/lb sur le marche au comptant et sont passes 
a environ 24 it/lb a la fin de l'annee. Un leger 
excedent de concentres de cuivre en 1992 explique 
cette variation. Selon des communiques de presse 
publies a la fin de l'annee, les negociations entre les 
producteurs de cuivre et le groupe compose 
d'exploitants d'usines de fusionjaponaises, relative
ment aux frais de traitement et d'affinage, pro
gressent tres lentement; les frais envisages se 
situeraient entre 21 et 27 it US/lb. Plusieurs contrats 
auraient ete conclus relativement a un prix d'environ 
25 it US/lb. 

PERSPECTIVES 
Comme la reprise economique en Amerique du 
Nord semble se manifester tres lentement et que 
les autres economies d'importance continuent a 
eprouver des problemes, il est probable que les prix 
du cuivre continueront a diminuer pendant la pre
miere moitie de 1993. 

La consommation de cuivre devrait connaitre une 
certaine croissance des la second semestre de 1993; 

cependant, les prix a moyen terme seront probable
ment affaiblis par des expansions encore plus 
grandes de la capacite de production des mines de 
cuivre. De plus, les exportations de quantites signi
ficatives de cuivre par les pays du bloc de l'Est con
tinueront a influencer les prix pendant au moins 
deux ans. Apres 1995, les prix devraient se raffermir, 
en raison du ralentissement prevu de la hausse des 
approvisionnements mondiaux en cuivre et de la 
croissance tres forte prevue de la demande. A partir 
d'une gamme de prix allant de 85 a 95 it US/lb en 
1993 (en dollars constants de 1992), les prix du cuivre 
devraient monter en moyenne jusqu'a une gamme 
de prix allant de 0,95 a 1,15 $US/lb en l'an 2000. 

Pendant le reste des annees 90, la consommation 
de cuivre devrait connaitre un taux de croissance 
annuel compris entre 2,0 et 2,5 %. On prevoit que 
les plus fortes augmentations de la consommation 
de cuivre viendront de l'industrie de la construction 
et de l'industrie des transports. On s'attend aussi a 
ce qu'en grande partie, la hausse prevue de la 
demande se manifeste sur les marches d' Asie et 
d'Amerique latine. 

La production canadienne des mines de cuivre 
devrait decliner a moyen terme, puisque la capacite 
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additionnelle de production de cuivre serait moindre 
que les pertes attribuables a la fermeture des mines. 
La baisse globale de la production des mines cana
diennes pourrait etre inversee des la fin des 
annees 90, si un petit nombre de gisements, 
notamment ceux de la Colombie-Britannique, 
etaient mis en exploitation. Les gisements de cette 
province qui pourraient etre mis en valeur pendant 
les annees 90 sont : Windy Craggy, Mount Polley, 

Mount Milligan, Fish Lake, Kemess et Telsequah 
Chief. Ailleurs au Canada, on remarque les gise
ments prometteurs Williams Creek au Yukon et 
Izok Lake dans les Territoires du Nord-Ouest. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au 21fevrier1993. 



Figure 3 

Les producteurs de cuivre au Canada, en 1992 

• Mines 

• Usines de premiere fusion 

"- Affineries 

MINES 

Colombie-Britannique 
1. Noranda Inc. (mine Bell) 
2. Mines d'Argent Equity Limitee 
3. Gibraltar Mines Limited 

1 4. Highland Valley Copper 
5. Ressources Bethlehem Corporation 

Goldnev Resources Inc. (mine Goldstream) 
6. Minnova Inc. (Samatosum) 
7. Princeton Mining Corporation (Similco) 
8. BHP-Utah Mines Ltd. 
9. Ressources Westmin Limitee 

Saskatchewan 
La Compagnie Miniere et Metallurgique de la Baie d'Hudson Limitee (Flin Flan) 

Manitoba 
1. La Compagnie Miniere et Metallurgique de la Baie d'Hudson Limitee 

(mine Ruttan) 
2. Inca Limitee (mine Thompson) 
3. La Compagnie Miniere et Metallurgique de la Baie d'Hudson Limitee, 

region des mines de Snow Lake 
4. La Compagnie Miniere et Metallurgique de la Baie d'Hudson Limitee, 

region des mines de Flin Flan 
5. La Compagnie Miniere et Metallurgique de la Baie d'Hudson Limitee 

et de la societe Les Mines Outokumpu Ltee (mine Namew Lake) 

Ontario 
1. Noranda Inc .. Division Geco 
2. Minnova Inc. (mine Winston Lake) 
3. Falconbridge Limitee (Timmins) 
4. Falconbridge Limitee (region de Sudbury) 

Inca Limitee (region de Sudbury) 

Quebec 
1. Les Mines Selbaie 
2. Noranda Inc., Division Matagami 
3. Westminer Canada Limitee 

Les Ressources Campbell Inc. 
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4. Min nova Inc. (Division Lac Dufault - mine Ansil) 
5. Agnico-Eagle Mines Limited (mine La Ronde) 

Lac Minerals Ltd. (mine Bousquet) 
6. Noranda Inc .. Division Mines Gaspe 

Nouveau-Brunswick 
Brunswick Mining and Smelting Corporation Limited 
Noranda Inc. (mine Heath Steele) 

USINES DE PREMIERE FUSION 

A. La Compagnie Miniere et Metallurgique de la Baie d'Hudson 
Limitee (Flin Flan) 

B. Falconbridge Limitee (Timmins) 
c. Inca Limitee (region de Sudbury) 

Falconbridge Limitee (region de Sudbury) 
D. Noranda Inc. (Noranda) 
F. Noranda Inc. (Division Mines Gaspe) 

AFFINERIES 
B. Falconbridge Limitee (Timmins) 
C. Inca Limitee (region de Sudbury) 
E. Mineraux Noranda Inc. (Division CCR) 
G. Gibraltar Mines Limited (precede de SX-EW) 

La Highland Valley Copper est en partenariat avec la Cominco Ltee, la Corporation Teck et la Rio Algom Limitee. 
REMAAQUE: Pour de plus amples informations sur la production et la teneur du minerai, consultez le tableau intitule cc Production miniere principale de metaux non ferreux et de metaux 

pr9cieux au Canada ... », qui vient a la suite du dernier chapitre traitant d'un produit mineral. 
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TAR IFS DOUANIERS 

Canada Etats-Unis CEE Japon1 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada NPF NPF 

2603.00 Minerais de cuivre et leurs concentres 
2603.00.00.10 Teneur en cuivre en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 

2825.50 Oxydes et hydroxydes de cuivre en franchise en franchise en franchise o,7%a 1,0% 3,2% 7,2% 

28.33 Sulfates; aluns; peroxosulfates 
Suijates de sodium : 

2833.25 De cuivre 
2833.25.10 Sulfate cuivrique 6,8% en franchise en franchise 0,2% 3,2% 5,8% 

74.01 Mattes de culvre; cuivre de cement 
(preciplte de cuivre) 

7401.10 Mattes de cuivre 
- teneur en cuivre en franchise en franchise en franchise 0.1 eikg en franchise en franchise 

74.03 Cuivre affine et alliages de cuivre sous 
forme brute 
Cuivre affine : 

7403.11 Cathodes et sections de cathodes en franchise en franchise en franchise 0,2% en franchise 21 yens/kg 
7403.12 Barres a Iii 4,0% en franchise en franchise 0,2% en franchise 21 yens/kg 
7403.13 Billettes en franchise en franchise en franchise 0,2% en franchise 21 yens/kg 
7403.19 Autres 
7403.19.10 Lingots, barres et plaques en franchise en franchise en franchise 0,2% en franchise 21 yens/kg 
7403.21 Alliages a base de cuivre-zinc (laiton) 
7403.21.10 Lingots, barres, plaques et billettes 4,0% en franchise en franchise 0,2% en franchise 21 yens/kg 
7403.22 Alliages a base de cuivre-etain (bronze) 
7403.22.10 Lingots, barres, plaques et billettes 10,3% 6,5% en franchise 0,2% en franchise 21 yens/kg 

7404.00 Dechets et debris de cuivre 
7404.00.10 Non allie en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 

En alliages: 
7404.00.21 Alliages a base de cuivre-zinc {laiton) 4,0% en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 

7405.00 Alliages meres de cuivre 10,3% 6,5% en franchise o.5 % a 1,2 % en franchise 6,0% 

74.06 Poudres et paillettes de cuivre 
7406.10 Poudres a structure non lamellaire 
7406.10.10 Non allie 4,0% en franchise 2,0% 3,2% 1,4 % 7,2% 
7406.20 Poudres a structure lamellaire; paillettes 
7406.20.10 Non allie 4,0% en franchise 2,0% 1,8% 6,2% 7,2% 

74.07 Barres, tiges et profiles en cuivre 
7407.10 En cuivre affine 

Non ouvres: 
7407.10.11 Barres et tiges dont la coupe transversale 4,5% 3,0% 2,2% 0,6%113,7% 6,0% 7,2% 

n'exc0de pas 12,7 mm dans sa plus 
grande dimension 
En alliages de cuivre : 

7407.21 En alliages a base de cuivre-zinc {laiton) 
Non ouvres: 

7407.21.11 Barres et tiges dont la coupe transversale 4,5% 3,0% en franchise en franchise 6,0% 7,2% 
n'excede pas 12,7 mm dans sa plus 
grande dimension 

7407.21.12 Barres et tiges dont la coupe transversale 4,0% en franchise en franchise en franchise 6,0% 7,2% 
exc0de12,7 mm dans sa plus grande 
dimension; profiles 

74.08 Fils de cuivre 
En cuivre affine : 

7408.11 Dont la plus grande dimension de la 
section transversale exc0de 6 mm 
N'excedant pas 12,7 mm: 

7408.11.11 Non revetus ou recouverts 4,5% 3,0% 2.2% o,6 %a2,4% 6,0% 7,2% 
Excedant 12,7 mm: 

7408.11.21 Non revetus ou recouverts 4,0% en franchise 2,0% o,6 % a2.4 o;. 6,0% 7,2% 

74.09 Plaques, !Oles et bandes en cuivre, d'une 
epaisseur excedant 0, 15 mm 
En cuivre affine : 

7409.11 Enroulees 
7409.11.10 Non ouvrees 4,0% en franchise 2,0% o.6% a4,o o;.2 6,0% 6,5% 
7409.19 Autres 
7409.19.10 Non ouvrees 4,0% en franchise 2,0% o,6 o;. a2,8 o;.2 6,0% 6,5% 

En alliages a base de cuivre-zinc {laiton) : 
7409.21 Enroulees 
7409.21.10 Non ouvrees 4,0% en franchise 2,0% 1,1 %2 6,0% 6,0% 
7409.29 Autres 
7409.29.10 Non ouvrees 4,0% en franchise 2,0% 1,1 %2 6,0% 6,0% 

74.10 Feuilles et bandes minces en cuivre 
(meme imprimees ou fixees sur papier, 
carton, matiere plastlque ou supports 
simllalres) d'une epalsseur n'excedant 
pas 0, 15 mm (support non compris) 
Sans support : 

7410.11 En cuivre affine 
7410.11.10 Non ouvrees 4,0% en franchise 2,0 % 0,6 %3 6,5% 6,0% 



CU/VRE 

TAR IFS DOUANIERS (fin) 

Canada Etats-Unis CEE Ja~on1 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada NPF NPF 

74.11 Tubes et tuyaux en cuivre 
7411.10 En cuivre affine 
7411.10.10 Non ouvrees 4,0% en franchise 2,0% 0,9% 6,0% 6,5% 

En alliages de cuivre : 
7411.21 En alliages a base de cuivre-zinc (laiton} 
7411.21.10 Non ouvres 4,0% en franchise 2,0% 0,8% 6,0% 6,5% 

74.12 Accessoires de tuyauterie (raccords, 
coudes, manchons, par example}, en 
cuivre 

7412.10 En cuivre affine 10,3% 6,5% 5,1 % 6,7% 6,5% 5,8% 
7412.20 En alliages de cuivre 10,3% 6,5% 5,1 % 1,9 %4 6,5% 5,8% 

7413.00 Torons, c<'ibles, tresses et articles 10,3% 6,5% 5,1 % 2.4 % a 3.4 %4 en franchise 7,2% 
similaires, en cuivre, non isoles pour a6,5 % 
l'electricite 

74.15 Pointes, clous, punaises, crampons 
appointes (autres que les articles 
mentionnes au no tarifaire 83.05) et 
articles similaires, en cuivre ou avec tige 
en fer ou en acier et tete en cuivre; vis, 
boulons, serous, crochets a pas de vis, 
rivets, goupilles, chevilles, clavettes, 
rondelles (y compris les rondelles 
destinees a faire ressort) et articles 
similaires, en cuivre 

7415.10 Pointes et clous, punaises, crampons 10,3% 6,5% 5,1 % 3,0% 6,5% 5,8% 
appointes et articles similaires 
Autres articles filetes : 

7415.31 Vis a bois 10,2 % 6,5% 5,1 % 3,3 %4 4,9% 5,8% 

Sources: Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United States, 1992; Journal 
officiel des Communautes europeennes, vol. 35, no l268, 1992, Taux des droits conventionnels; Custom Tariff Schedules of Japan, 1992. 
CEE : Communaute economique europeenne; NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
1 Les taux du GATT sont indiques; dans certains cas, de plus faibles tarifs douaniers peuvent !lire appliques. 2 Certaines plaques, tales et bandes en cuivre 
provenant du Canada sont en franchise. 3 Des feuilles travaillees de cuivre affine provenant du Canada sont en franchise. 4 L'equipement provenant du Canada, 
utilise pour la reparation ou l'entretien de certains vehicules motorises, sont sujets a des taux de reduction acceleres. 

22.19 
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TABLEAU 1. CANADA PRODUCTION ET COMMERCE DE CUIVRE2 EN 1991 ET 1992dpr 

1991 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

EXPEDITIONS1 
Nouvelle-Ecosse x x 
Nouveau-Brunswick 10 476 28 356 15 597 43 206 
Quebec 113 931 308 370 92 114 255 167 
Ontario 261 899 708 862 258 547 716 205 
Manitoba 54 875 148 525 60 581 167 816 
Saskatchewan x x 120 332 
Colombie-Britannique 338 642 916 578 317 729 880 148 
Yukon 
Territoires du Nord-Quest 

Total 780 362 2 112 152 744 687 2 062 873 

Cuivre affine 538 339 n.d. 545 OOO n.d. 

EXPORTATIONS (De janv. ii sept.) 
2603.00.10 Minerais de cuivre et leurs concentres 

Teneur en cuivre 
Japon 255 091 518 626 169 213 334 110 
Espagne 25 189 53 130 13 910 29 103 
Philippines 22 997 47 829 11 894 22 465 
Corse du Sud 11 615 25 320 10 632 20 649 
Autres pays 9 692 18 820 26 649 45 659 

Total 324 584 663 728 232 298 451 986 

2604.00.10, Autres minerais et concentres 
2607.00.10 et Teneur en cuivre 
2608.00.10 Etats-Unis 273 448 7 077 15 086 

Japon 1 012 1 545 2 605 2 999 

Total 1 285 1 993 9 682 18 085 

2825.50 Oxydes et hydroxydes de cuivre 
Etats-Unis 4 

Total 4 

2833.25 Sulfates de cuivre 2 807 2 977 1 129 1 075 

7401.10 Mattes de cuivre 
Norvege 21 200 55 144 11 778 28 118 
Royaume-Uni 1 011 2 753 630 1 422 

Total 22 211 57 897 12 408 29 541 

7403.11 a Cuivre affine 
7403.19 Etats-Unis 195 989 531 363 175 288 479 176 

Royaume-Uni 53 644 145 178 37 340 103 306 
Italia 27 553 77 294 26 643 71 883 
Pays-Bas 41 620 117 223 14 267 38 529 
Suede 13 839 37 261 7 318 20 116 
Autres pays 45 340 126 080 29 826 81 009 

Total 377 985 1 034 399 290 682 794 019 

7403.21 a Autres alliages de cuivre 
7403.29 Etats-Unis 78 255 18 70 

Guyana 15 34 
Suisse 15 
Autres pays 158 480 9 35 

Total 236 735 42 154 
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TABLEAU 1. {suite} 

1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

EXPORTATIONS (suite) 
7404.00 Dechets et debris de cuivre 

Etats-Unis 73 490 153 023 65 424 138 811 
Republique populaire de Chine 2 155 3 071 3 151 2 857 
Hong-Kong 1 005 1 013 1111 1 733 
Corse du Sud 4 363 10 371 826 1 687 
lnde 1 260 2 188 806 1 347 
Autres pays 4 045 9 145 1 448 2 401 

Total 86 318 178 811 72 766 148 836 

7405.00 Alliages meres de cuivre 
Espagne 2 

Total 2 

7406.10 et Poudres et paillettes de cuivre 
7406.20 Etats-Unis 88 670 43 405 

Taiwan 38 367 39 349 
Corse du Sud 13 187 10 153 
Venezuela 1 10 5 51 
Autres pays 51 336 22 234 

Total 191 1 570 119 1 192 

1401.10 a Barres et profiles de cuivre et 
7407.29 d'alli~ges de cuivre 

Etats-Unis 5 288 22 791 4 768 18 830 
lrlande 312 875 
Venezuela 2 49 140 
Autres pays 517 1 571 2 10 

Total 5 805 24 364 5 131 19 855 

1408.11 a Fils de cuivre et d'alliages de cuivre 
7408.29 Etats-Unis 674 2 758 4 576 14 791 

Chili 97 599 7 61 
Autres pays 107 359 8 83 

Total 878 3 716 4 591 14 935 

7409.11 a Plaques, tales, bandes et feuillards de 
7410.22 cuivre et d'alliages de cuivre 

Etats-Unis 8 764 34 404 6 740 26 592 
Arabie Saoudite 589 2 427 563 2 308 
Taiwan 51 219 218 934 
Royaume-Uni 119 493 78 332 
Autres pays 132 567 17 89 

Total 9 656 38 110 7 616 30 255 

1411.10 a Tubes et tuyaux de cuivre et d'alliages 
7411.29 de cuivre 

Etats-Unis 7 447 38 833 5 483 29 599 
Israel 1 321 5 001 945 3 569 
Autres pays 397 2 057 171 971 

Total 9 165 45 891 6 599 34 139 

7412.10 et Tubes et raccords de tuyauterie de 
7412.20 cuivre et d'alliages de cuivre 

Etats-Unis n.d. 5 222 n.d. 8 671 
Espagne n.d. 2 798 n.d. 6 797 
Allemagne n.d. 11 433 n.d. 6 042 
Autres pays n.d. 1 554 n.d. 3 830 

Total n.d. 21 007 n.d. 25 340 
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TABLEAU 1. (suite) 

1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

EXPORTATIONS (fin) 
7413.00 Torons, cables, tresses et articles 

similaires, en cuivre, non isoles 
pour_l'electricite 

Etats-Unis 6 145 35 390 
Pays-Bas 3 11 3 20 
Autres pays 32 52 2 

Total 40 208 38 412 

7414.90, Toiles metalliques, attaches et autres 
7415.1oa articles en cuivre 
7415.39, Etats-Unis n.d. 8 241 n.d. 7 315 
7416.00 et Arabie Saoudite n.d. 1 239 
1419.1oa Malaysia n.d. 13 561 n.d. 487 
7419.99 Thailande n.d. 23 n.d. 74 

Taiwan n.d. 31 n.d. 40 
Autres pays n.d. 820 n.d. 115 

Total n.d. 22 676 n.d. 9 270 

IMPORTATIONS2 
2603.00.00.10 Minerais de cuivre et leurs concentres 

Teneur en cuivre 
lndonesie 26 660 57 292 
Etats-Unis 39 014 82 177 22 996 50 497 
Portugal 19 312 36 970 8 263 15 753 
Autres pays 10 090 11 920 5 139 8 716 

Total 68 416 131 070 63 058 132 261 

2604.00.00.10 et Autres minerais et concentres 
2608.00.00.10 Teneur en cuivre 

Total 1 527 3 666 969 1 497 

2825.50 Oxydes et hydroxydes de cuivre 507 2 141 504 1 890 

2833.25 Sulfates de cuivre 3 967 3 524 2 295 2 219 

7401.10 Mattes de cuivre 4 17 

1403.11 a Cuivre affine et alliages de cuivre 
7403.19 sous forme brute 

Cuivre affine 
Total 2 321 7 351 6 023 17 465 

1403.21 a Cuivre affine et alliages de cuivre 
7403.29 sous forme brute 

Autres alliages de cuivre 

Total 3 534 10 894 2 743 8 518 

7404.00 Dechets et debris de cuivre et 
d'alliages de cuivre 

Etats-Unis 47 399 64 992 31 118 39 344 
Ancienne U.R.S.S. 163 273 152 214 
Taiwan 20 45 87 129 
Autres pays 105 202 230 468 

Total 47 687 65 512 31 587 40 155 

7405.00 Alliages meres de cuivre 61 252 27 108 

7406.10 et Poudres et paillettes de cuivre 
7406.20 

Total 1 303 5 519 864 4 324 



CUIVRE 22.23 

TABLEAU 1. (fin} 

1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

IMPORTATIONS (fin) 
7407.10 a Barres, tiges et profiles en cuivre 
7407.29 affine 

Etats-Unis 19 416 58 545 20 061 61 583 
Pologne 268 640 1 416 3 269 
Japon 1 344 4 092 332 974 
Allemagne 185 957 163 800 
Royaume-Uni 165 823 131 633 
Nouvelle-Zelande 248 859 166 569 
Autres pays 1 747 4 963 524 1 523 

Total 23 373 70 881 22 793 69 351 

7408.11 a · Fils de cuivre et d'alliages de cuivre 
7408.29 

Total 9 410 34 946 6 917 26 866 

7409.11 a Plaques, tales, bandes et feuillards de 
7409.90 et cuivre et d'alliages de cuivre 
7410.11 a 
7410.22 Total 15 181 59 237 12 384 50 201 

7411.10 Tubes et tuyaux de cuivre affine 8 568 31 400 4 578 19 791 
7411.21 Tubes et tuyaux en alliages a base de 2 511 14 449 2 177 11 998 

cuivre-zinc 
7411.22 Tubes et tuyaux en alliages a base de 202 1 604 122 986 

cuivre-nickel OU a base de cuivre-
nickel-zinc 

7411.29 Tubes et tuyaux, en alliages de cuivre, 246 1 560 291 1 542 
n.m.a. 

7412.10 Accessoires de tuyauterie en cuivre 1 093 7 787 981 8 458 
affine 

7412.20 Accessoires de tuyauterie, en alliages 3 949 26 725 3 228 24 034 
de cuivre 

7413.00 Torons, cables, tresses et articles 3 107 13 119 2 866 12 712 
similaires, en cuivre, non isoles pour 
l'electricite 

7414.90 Toiles metalliques, grillages et treillis, 77 499 46 307 
en fils de cuivre; tales et bandes 
deployees en cuivre 

7415.10 Pointes, clous, punaises, crampons 135 672 73 478 
appointes et articles similaires, en 
cuivre ou avec tige en fer ou en acier 
et tete en cuivre 

7415.21 Rondelles, en cuivre, y compris les n.d. 1 001 n.d. 806 
rondelles destinees a faire ressort 

7415.29 Ouvrages en cuivre, non filetes, n.d. 869 n.d. 695 
n.m.a., similaires a ceux des 
nos7415.10 et 7415.21 

7415.31 Vis a bois en cuivre n.d. 211 n.d. 213 
7415.32 Vis, boulons et ecrous en cuivre, a n.d. 2 927 n.d. 2 236 

!'exclusion des vis a bois 
7415.39 Ouvrages en cuivre, non filetes, n.d. 1 584 n.d. 843 

n.m.a., similaires aux vis, boulons et 
ecrous 

7416.00 Ressorts en cuivre n.d. 34 n.d. 77 

7419.10 Chaine, chainettes et leurs parties en n.d. 478 n.d. 334 
cuivre 

7419.91 Ouvrages en cuivre, coules, moules, 758 4 869 245 1 549 
estampes ou forges, mais non 
autrement travailles 

7419.99 Ouvrages en cuivre, n.m.a. n.d. 23 942 n.d. 20 393 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Stalistique Canada. 
- : neant; ... : quantile minima; dpr: donnees provisoires; n.d. : non disponible ou sans objet; n.m.a. : non mentionne ailleurs; x: confidential. 
1 Anodes de cuivre recirarees au Canada a partir de concentres canadiens et e~ortations de cuivre payable dans les concentres et la matte. 2 Les 
importations provenant 'autres pays peuvent comprendre les reimportations du anada. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 



TABLEAU 2. PRODUCTION, CQ_MMERCE1 ET CONSOMMATION DE CUIVRE AU CANADA, 
EN 1975, EN 1980 ET DE 1985 A 1992 

An nee 

1975 
1980 
1985 
1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 
1992dpr 

Production 

Produits 
Expeditions2 affines 

733 826 
716 363 
738 637 
698 527 
794 149 
758 478 
704 432 
771 433 
780 362 
744 687 

529 197 
505 238 
499 626 
493 445 
491 124 
528 723 
515 216 
515 835 
538 339 
545 OOO 

Concentres 
et matte 

314 518 
286 076 
320 619 
341 390 
381 126 
348 404 
348 739r 
374 875 
348 080 
254 388a 

Exportations 

Produits 
affines 

(tonnes) 

320 705 
335 022 
280 033 
306 822 
288 800 
268 680 
321 690 
335 941 
377 985 
290 682a 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; r : revise. 
a De janvier a septembre 1992. 

Total 

635 223 
621 098 
600 652 
648 212 
669 926 
617 084 
670 429r 
710 816 
726 065 
545 070a 

Importations Consommation3 
Produits Produits 
affines affines 

10 908 
13 466 
19 131 
20 901 
16 583 
4 659 
4 408 
2 611 r 
2 321 
6 023a 

196 106 
208 590 
222 466 
225 586 
231 288 
236 280 
218 571 
184 497r 
185 055 
177 023 

1 Depuis 1988, les exportations et les importations sont etablies selon le nouveau Systeme harmonise et peuvent ne pas 
correspondre avec la methode precedente de transmission des donnees. 2 Anodes de cuivre recuperees au Canada a 
partir de concentres canadiens et exportations de cuivre payable dans les concentres et la matte. 3 Expeditions de cuivre 
affine par les producteurs sur les marches interieurs et importations de profiles affines. 

I\.) 
I\.) 

I\.) 
A 

0 
c: 

" ;u ,,, 



TABLEAU 3. PRQDUCTION DE CUIVRE RECUPERE DANS 
LES CONCENTRES DES MINES DES PAYS DE L'OUEST, 
EN 1991 ET 1992 

Chili 
Etats-Unis 
Canada1 
Za'ire 
Zambie 
Perou 
Australie 
Mexique 
Philippines 

Pays 

Papouasie - Nouvelle-Guinee 
lndonesie 
Autres pays 

Total 

1991 1992e 

(milliers de tonnes) 

1 814 
1 634 

780 
292 
412 
375 
320 
267 
148 
205 
212 
934 

7 393 

1 925 
1 750 

745 
180 
435 
370 
315 
275 
115 
205 
295 
990 

7 600 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Bureau mondial des 
statistiques sur les metaux. 
e: estimation. 
1 Les donnees concernent les expeditions. 

TABLEAU 4. PRODUCTION DE CUIVRE AFFINE1 DES 
PAYS DE L'OUEST, EN 1991 ET 1992 

Pays 1991 19928 

(milliers de tonnes) 

Etats-Unis 1 995 2 150 
Chi Ii 1 228 1 330 
Japon 1 076 1 155 
Canada 538 545 
Allemagne 522 565 
Zambie 424 460 
Belgique 298 320 
Australie 279 285 
Perou 244 250 
Autres pays 1 921 1 665 

Total 8 525 8 900 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Bureau mondial des 
statistiques sur les metaux. 
e : estimation. 
1 Comprend le cuivre de premiere et de deuxieme fusion, et celui extrait par 
electrolyse. 

CUIVRE 22.25 
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TABLEAU 5. CONSOMMATION DE CUIVRE AFFINE DES 
PAYS DE L'OUEST, EN 1991 ET 1992 

Pays 

Etats-Unis 
Japan 
Allemagne 
I ta lie 
France 
Belgique 
Royaume-Uni 
Goree du Sud 
Canada 
Taiwan 
Bresil 
Autres pays 

Total 

1991 1992e 

(milliers de tonnes) 

2 058 
1 613 

995 
471 
481 
372 
269 
343 
185 
399 
171 

1 611 

8 968 

2 231 
1 435 
1 040 

525 
480 
350 
310 
350 
177 
425 
140 

1 637 

9 100 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Bureau mondial des 
statistiques sur les metaux. 
e: estimation. 
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TABLEAU 6. USINES DE FUSION CANADIENNES DE CUIVRE ET DE CUIVRE-NICKEL, EN 
1992 

Norn et emplacement 
de la societe 

Falconbridge Limitee 
Falconbridge (Ont.) 

lnco Limitee 
Sudbury (On!.) 

Falconbridge Limitee 
Timmins (Ont.) 

Noranda Inc. 
Usine de fusion Horne 
Noranda (Que.) 

Noranda Inc. 
Usine de fusion Gaspe 
Murdochville (Que.) 

La Compagnie Miniere 
et Metallurgique de la 
Baie d'Hudson Limitee 
(CMMB) 

Flin Flon (Man.) 

Produits 

Matte de cuivre-nickel 

Cuivre blister fondu, 
sulfure de nickel et 
produit fritte de nickel 
pour les affineries de la 
societe; produits frittes 
d'oxyde de nickel soluble 
pour la vente et oxyde de 
nickel soluble pour la 
vente 

Cuivre blister fondu 

Anodes de cuivre 

Anodes de cuivre 

Anodes de cuivre 

Capacite 
annuelle 
nominale 

(tonnes de 
concentres) 

600 OOO 

500 OOO 

440 OOO 

no oooa 

221 5008 

320 OOO 

Source : Les donnees sont obtenues de chaque societe. 
a Concentres et dechets de cuivre. 

Observations 

Des concentres de cuivre-nickel son! transformes 
dans des fours a grillage par lits fluidises et des 
fours electriques. Une usine de fabrication d'acide 
sulfurique d'une capacite de 1800 t/j traite les gaz 
des fours a grillage. La matte produite a l'usine est 
affinee en Norvege. 

Fusion rapide a l'oxygene de concentres de sulfate 
de cuivre; les convertisseurs de cuivre produisent 
du cuivre blister. Avec la separation par flotation du 
cuivre-nickel dans les mattes Bessemer, les 
sulfures de cuivre sont convertis en une production 
additionnelle de cuivre blister. 

Fusion par le procede Mitsubishi. Une usine de 
fabrication d'acide et une usine d'oxygene, des 
fours de separation et de conversion alimentes 
continuellement traitent les concentres de cuivre 
afin de produire du cuivre fondu pur a 99 %. 

Un reacteur continu utilisant le procede Noranda et 
cinq convertisseurs et l'usine de fabrication d'acide. 
Traitement des concentres provenant des installa
tions minieres de la Noranda au Quebec et en 
Ontario ainsi que traitement a fayon de concentres 
et de rebuts. 

L'usine est dotee d'un four a reverbere a charge 
d'alimentation vierge, de deux convertisseurs, d'un 
four rotatif a anodes et d'une installation de 
fabrication d'acide. Elle traite les concentres 
provenant de l'usine Gaspe, des concentres a 
fayon et des dechets. 

Cinq fours a grillage, un four a reverbere et 
trois convertisseurs. La societe traite ses 
concentres de cuivre de meme que les concentres 
de cuivre a fayon. Les residus de l'usine de zinc et 
les stocks de reserve de l'usine de zinc alimentent 
le four a reverbere. Un projet est en cours en vue 
de remplacer la fusion au moyen du grillage et de 
la calcination par la technologie du convertisseur 
exploits en continu Noranda. 
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TABLEAU 7. AFFINERIES DE CUIVRE AU CANADA, EN 1992 

Norn et emplacement 
de la societe 

Mineraux Noranda Inc., 
Division CCR 
Montreal-Est (Quebec) 

Inca Limitee 
Copper Cliff (Ont.) 

Falconbridge Limitee 
Timmins (Ont.) 

Gibraltar Mines Limited 
Mcleese Lake (C.-8.) 

Capacite 
annuelle 
nominale 

(tonnes) 

Observations 

350 OOO Cette societe affine des anodes provenant de ses 
usines de fusion Horne et Gaspe, et de l'usine de 
fusion Flin Flan, ainsi que des rebuts et du cuivre 
blister achetes. Des metaux precieux, du selenium 
et du tellure sont recuperes a partir des schlamms. 

170 OOO Cette societe coule et affine des anodes faites de 
cuivre qui a ete fondu dans le convertisseur de 
l'usine de fusion COP.per Cliff; elle affine egalement 
des rebuts achetes. A partir des schlamms 
anodiques, elle recupere de l'or, de l'argent, et des 
gateaux de selenium et de tellure. Ces gateaux 
continuant a etre traites a Port Colborne afin de 
recuperer des concentres de metaux du groupe 
platine. La societe extrait par electrolyse et 
recupere le cuivre contenu dans les residus de 
l'affinerie de nickel Copper Cliff. 

95 OOO Cette societe affine les anodes de cuivre provenant 
de l'usine de fusion Kidd Creek. 

5 OOO Le cuivre dissous dans une solution et provenant 
d'une installation de lixiviation en tas est traits a 
l'usine d'extraction par solvant; ii est alors extrait 
par electrolyse pour produire des cathodes de 
cuivre. 

Source: Les donnees sont obtenues de chaque societe. 
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TABLEAU 8. APPROVISIONNEMENT EN PRODUITS DE CUIVRE (FILS, 
LAITON, PRODUITS DE FONDERIE l;T pOUDRES) ET LEUR 
CONSOMMATION SUR LES MARCHES A UTILISATION FINALE, EN 
1990 ET 1991 

Etats-Unis 1990 1991 dpr 

(milliers (%du (milliers (%du 
de tonnes) total) de tonnes) total) 

APPROVISIONNEMENT 

Produits des usines de traitement 
americaines 

Fil de construction 519 17,5 456 16,6 
Fil de bobinage 228 7,7 230 8,4 
Fil et cable de communication 276 9,3 262 9,5 
Cable electrique 142 4,8 114 4,2 
Fils et cables pour automobiles 103 3,5 98 3,6 
Autres fils et cables 202 6,8 197 7,2 
Bandes, toles, plaques et feuillards 404 13,6 389 14,2 
Tiges et barres 390 13,2 387 14, 1 
Tubes et raccords de tuyauterie 372 12,6 361 13,2 
Fil pour applications mecaniques 30 1,0 30 1,1 
Produits de fonderie 195 6,6 188 6,8 
Produits sous formes de poudre 17 0,6 16 0,6 

Total 2 880 97,3 2 728 99,4 

Produits importes des usines de 
traitement 81 2,7 17 0,6 

Total, approvisionnement 2 961 100,0 2 745 100,0 

UTILISATIONS 

Construction immobiliere 1 215 41,0 1 111 40,5 
Applications electriques et electroniques 725 24,5 670 24,4 
Machinerie et equipement industriels 407 13,7 370 13,5 
Equipement de transport 336 11,3 317 11,5 
Produits en general et produits 

grand-public 278 9,4 277 10, 1 

Total 2 961 100,0 2 745 100,0 

Source : Copper Development Association Inc. 
dpr : donnees provisoires. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 



22.30 CUIVRE 

TABLEAU 9. PRIX1 MOYENS 
ANNUELS DU CUIVRE 

Annee 

1980 
1981 
1982 
1983 
1984 
1985 
1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 
1992 

Bourse des metaux 
de Landres (LME) 

(cents US courants 
la livre) 

99,3 
79,5 
67,2 
72,2 
62,6 
64,9 
62,3 
80,1 

118,0 
129,0 
121, 1 
106,2 
103,7 

Source : Metals Week. 
1 Prix agree du cuivre de haute qualite vendu. 

TABLEAU 10. PRIX MOYENS MENSUELS DU CUIVRE, EN 1991 ET 
1992 

Mo is 

Janvier 
Fevrier 
Mars 
Avril 
Mai 
Ju in 
Juillet 
A out 
Septembre 
Octobre 
Novembre 
Decembre 

Source: Metals Week. 

LME1 COMEX2 
1991 1992 1991 1992 

(cents US courants la livre) 

111,0 
111,0 
109,6 
112, 1 
104,5 
100,6 
101,4 
101,3 
105,4 
107,2 
107,9 
100,8 

97,0 
100,0 
101,0 
100,5 
100,5 
104,3 
114,3 
114,4 
109,5 
102,0 

97,9 
100, 1 

110,6 
110,7 
109, 1 
108,4 
101, 1 

99,7 
99,9 

101,5 
106,9 
106,9 
105,3 

98,3 

96,2 
100,5 
101,6 
100,3 
100,6 
104,7 
113,7 
112,3 
107,4 
100, 1 

96,2 
99,1 

COMEX: Commodities Exchange- Inc.; LME: Bourse des metaux de Landres. 
1 Prix agree du cuivre de categor.e A a la LME. 2 Prix agree du cuivre de premiere 
position a la COMEX. 
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RESUME 

En 1991, derniere annee pour laquelle on dispose 
de statistiques, la production mondiale de diamants 
bruts naturels s'etablissait a pres de 105 millions 
de carats dont la valeur actuelle etait estimee a 
environ 5,2 milliards de dollars americains ou de 
50 $US le carat($ US/et). 

Ence moment, le Canada n'est pas un producteur 
de diamants naturels ou synthetiques, et !'exploita
tion miniere du diamant n'ajamais eu lieu au pays. 
Cependant, le Canada pourrait bien devenir un 
pays producteur, et plusieurs societes ont participe 
a des activites de prospection au Canada au cours 
de l'annee, surtout dans les Territoires du Nord
Ouest, mais aussi en Alberta, en Saskatchewan, au 
Manitoba, en Ontario et au Quebec. 

L'annee a ete marquee par les evenements suivants : 
la recession mondiale qui a debute a la fin des 
annees 80 et qui a continue d'a:ffaiblir les ventes de 
diamants de qualite precieuse, surtout au Japon; 
l'ouverture de la nouvelle mine Venetia en Afrique 
du Sud (dont la capacite de production est de six 
millions de carats par an); les travaux de mise en 
valeur de la mine Jubilee et les travaux prepara
toires a I' exploitation de la mine Arkhangelsk en 
Russie; les travaux d'exploitation miniere en mer 
profonde en N amibie; la fermeture de mines en 
Guinee et en Indonesie et les reductions de la pro
duction annoncees a la fin de l'annee en Namibie, 
en Afrique du Sud, en Australie et en Russie. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

Le sous-sol d'une vaste portion des regions septen
trionales et centrales du Canada est constitue d'un 

immense Craton (partie de la croute terrestre et du 
manteau superieur qui a atteint une certaine sta
bilite et qui a ete peu deformee pendant une periode 
de temps prolongee). Ce craton, dont des segments 
sont tres anciens, constitue le noyau du continent 
nord-americain. L'etude de la distribution globale 
des roches diamantileres, appelees kimberlites, 
montre que ces roches sont principalement limitees 
a d'anciens cratons semblables a celui decouvert au 
Canada. On a egalement trouve des mineraux indi
cateurs de diamantst et des diamants dans des depots 
glaciaires dans de nombreuses localites canadiennes. 
Ces observations nous laissent croire qu'avec suffi
samment de temps et de fonds pour I' exploration, 
les possibilites de decouvir des diamants au Canada 
en quantites commerciales sont bonnes. 

En 1992, plusieurs societes ont participe a des activites 
d'exploration, surtout dans les Territoires du Nord
Ouest, mais aussi en Alberta, en Saskatchewan, au 
Manitoba, en Ontario et au Quebec. Les grandes 
societes internationales ayant participe aces activites 
furent la societe sud-a:fricaine De Beers Consolidated 
Mines, Limited, par le biais de sa filiale canadienne, 
la Monopros Limited; la Kennecott Canada Inc., 
qui est la filiale americaine de la societe britannique 
RTZ Corporation PLC et la societe australienne 
BHP Minerals Ltd., en association avec la Dia Met 
Minerals Ltd. D'autres entreprises, telles que les 
societes Cominco Ltee, Corporation Teck, Corporation 
Cameco, Explorations et Mines Uranerz Limitee, 
Ressources Aber Ltee, SouthernEra Resources Ltd., 
Ashton Mining, KWG Resources Inc. et beaucoup 
d'autres, ont aussi participe. 

PRODUCTION MONDIALE 

Diamants naturels 

En 1991, derniere annee pour laquelle on dispose de 
statistiques, la production mondiale de diamants 
bruts naturels s'etablissait a pres de 105 millions 
de carats, representant une valeur estimee d'environ 
5,2 milliards de dollars americains, soit 50 $US/et. 

1 Grenat sous-calcique riche en chrome; diopside chromi:fere; 
ilmenite riche en magnesie; chromite riche en chrome. 
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Figure 1 

Principales regions d'exploration a la recherche de diamants au Canada, en 1992 

Les numeros se rapportent aux emplacements ci-dessus. 

1. Lac de Gras 
2. Peace River 
3. Jasper 
4. Badlands 
5. Prince Albert 

De cette quantite, 56 millions de carats correspon
dent a des diamants industriels de faible valeur 
(de 0,50 a 5,00 $US/et); de 35 a 40 millions sont 
des diamants de qualite semi-precieuse (de 5 a 
50 $ US/et); et de 15 a 20 millions sont des diamants 
de qualite precieuse. Du point de vue de leur valeur, 
les diamants precieux accaparaient entre 75 et 80 % 
de la production mondiale; les diamants semi-

6. Snow Lake 
7. Sud-est du Manitoba 
8. Kirkland Lake 
9. Basses terres de James Bay 

10. Temiscamingue 

precieux comptaient pour pres de 20 %, et les 
diamants industriels representaient quant a eux, 
de 2 a 5 %. La production mondiale annuelle de 
diamants naturels est passee de 55 millions de carats 
en 1983 a pres de 105 millions en 1991. Cette crois
sance, surtout attribuable au J apon pendant les 
annees 80, constitue une augmentation d'environ 
six millions de carats par an. Vingt pays environ 



produisent des diamants naturels, mais pres de 95 % 
en poids de la production mondiale provient de 
cinq pays seulement, dont l'Australie (36 millions 
de carats), le Zrure (20 millions), le Botswana 
(18 millions), la Russie (15 millions) et l'Afrique du 
Sud (8,4 millions). Cependant, en ce qui conceme 
la valeur des diamants, le Botswana, la Russie et 
l'Afrique du Sud sont, selon un ordre decroissant, les 
plus importants pays producteurs de diamants et 
fournissent pres de 65 % de la production mondiale. 

La quantite de diamants presents dans le minerai 
(teneur du minerai) varie considerablement d'une 
mine a l'autre, mais generalement, cette teneur se 
situe entre 0,3 et 1,3 carat par tonne (ct/t). On a 
exploite des minerais de teneur aussi basse que 
0,05 ct/t et de teneur aussi elevee que 7 ,0 ct/t. Les 
diamants de qualites precieuse et semi-precieuse 
representent 30 % en poids de la production du 
Ghana, 40 % de celle du Liberia, 50 % de celle de 
l'Australie, 70 % de celle du Botswana, 93 % de 
celle de la Guinee et 95 % de la production de la 
Namibie. 

Diamants synthetiques 

Les diamants synthetiques, employes comme abrasifs 
et comme materiel de taille, font concurrence aux 
diamants naturels; dans les materiaux abrasifs 
manufactures, ils font surtout concurrence au carbure 
de silicium (SiC), a l'alumine (Al20 3), et egalement 
au nitrure de bore cubique (CBN). En 1991, la pro
duction mondiale de diamants synthetiques a ete 
estimee par le Bureau of Mines des Etats-Unis a 
360 millions de carats par an. Les diamants synthe
tiques sont produits commercialement depuis la fin 
des annees 50; ils ant ete inventes en Suede en 
1953. La production de diamants synthetiques 
requiert beaucoup de main-d'amvre et, contraire
ment a la production de carbure de silicium et 
d'alumine, elle consomme peu d'electricite. En 
1992, 16 pays au mains produisaient des diamants 
synthetiques. Les plus importants pays producteurs 
sont, selon un ordre decroissant, les Etats-Unis, la 
Communaute des Etats independants (CEI), la 
Chine, l'Irlande, l'Afrique du Sud, le Japan et la 
Suede. II existe des usines de moindre importance 
en Tchecoslovaquie, en Y ougoslavie, en Roumanie, 
en France, en Angleterre, en Coree et en Grece. 
Depuis quelgues annees, on a construit de nouvelles 
usines aux Etats-Unis, en Angleterre et en Coree. 
Les principaux producteurs sont la soci~te De Beers 
(Afrique du Sud), la General Electric (Etats-Unis) 
et la Tomei (Japan). La consommation de diamants 
synthetiques augmente d'environ 10 % par an. Bien 
que le diamant synthetique soit un produit couteux 
comparativement au carbure de silicium et a l'alumine, 
il possede un meilleur rapport cm1t/rendement que 
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ces derniers, car il coupe beaucoup plus rapidement 
et dure beaucoup plus longtemps. Paree qu'on peut 
produire des diamants synthetiques qui repondent 
aux besoins des clients, on prefere utiliser ces derniers 
au lieu des diamants naturels dans de nombreuses 
applications. 

II a ete indique que le Japan serait a !'avant-garde 
pour la conversion des abrasifs traditionnels (SiC 
et AI20 3) aux superabrasifs2 , puisque 60 % de tous 
les abrasifs utilises au Japan contiennent des com
posantes de diamant. Actuellement, 40 % des abrasifs 
utilises en Europe et 20 % de ceux utilises en 
Amerique du Nord sont des «superabrasifs». Au 
Canada, la conversion graduelle des abrasifs tradi
tionnels aux superabrasifs nouveaux et plus 
performants contribue a la lente erosion de nos 
marches. En tant que producteur d'abrasifs tradi
tionnels, le Canada subit les retombees negatives 
de cette tendance. Bien qu'il soit un important 
consommateur de diamants synthetiques, il n'est 
toujours pas un producteur de ces diamants. 

CONSOMMATION 
ET MARCHE CANADIEN 

On a evalue les importations canadiennes de 
diamants de qualite precieuse et de diamants de 
qualite industrielle a 211 millions de dollars en 
1990, et a 189 millions en 1991; environ 90 % des 
importations seraient des diamants de qualite pre
cieuse. Les importations de poudre de diamant 
synthetique OU egrise etaient de 5,92 millions de 
carats en 1990, et de 7,36 millions en 1991. Ces 
importations etaient evaluees a 4,64 millions de 
dollars en 1990 et a 4,45 millions en 1991. 

TAILLE DU DIAMANT 
(FABRICATION) 

Les diamants naturels sont tailles dans 32 pays 
environ. Les principaux centres mondiaux de la 
taille du diamant sont Anvers en Belgique; Tel Aviv 
et Ramat Gan en Israel; New York aux Etats-Unis 
et Bombay en Inde. A !'exception de l'Inde, qui est 
un tres modeste producteur de diamant, aucun de 
ces pays n'exploite le diamant. D'autres pays pourvus 
d'importants centres de taille du diamant sont 
l'Afrique du Sud et la CEI. Les nouveaux producteurs 
sont l'Australie, la Thallande, la Chine, le Botswana, 

2 Ceux-ci comprennent principalement Jes diamants syntMtiques 
et naturels, mais aussi le nitrure de bore cubique (CBN) et Jes 
formes polycristallines des diamants synthetiques et Jes formes 
compactes de ces diamants. 
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le Sri Lanka, l'Indonesie et la Malaysia. Il a ete 
souligne, a la fin de l'annee, qu'un projet commun 
avait ete forme entre une compagnie d'Israel et une 
de Y akoutie, qui est une republique faisant partie 
de la Federation de Russie, relativement a la taille 
du diamant en Yakoutie. 

Lataille du diamant requiert beaucoup de main
d'ceuvre et, sauf si l'usine est tres automatisee, 
demande peu d'investissement en capital. En raison 
des couts eleves de la main-d'ceuvre, les usines 
americaines taillent generalement des diamants 
plus gros et de meilleure qualite. La Belgique et 
Israel se situent dans la moyenne de la gamme des 
couts pour la main-d'ceuvre et, de ce fait, taillent le 
plus souvent des pierres de dimension et de qualite 
intermediaires. En Inde, ou les couts de la main
d'ceuvre sont peu eleves, on taille les plus petits 
diamants et les moins chers. La taille du diamant 
requiert un nombre tres variable d'ouvriers d'une 
usine a l'autre, et ce nombre peut varier de 1 a 
1000 diamantaires. Leur nombre varie egalement 
d'un pays a l'autre; par exemple, il existe moins de 
500 diamantaires aux Etats-Unis, pres de 10 OOO 
dans la CEI et plus de 700 OOO en Inde. Il existe 
plusieurs etapes de la taille du diamant : le coupage 
qui consiste a enlever les zones de defauts du 
diamant avec une scie et avec de la poudre de 
diamant, OU a Couper au moyen d'un laser, OU a diver; 
viennent ensuite l'arrondissage qui sert a arrondir 
les aretes, le facettage, le brillantage et le polissage. 

PROCEDES D'EVALUATION 
ET DE COMMERCIALISATION 

Diamants bruts 

Environ 80 % en poids des diamants bruts produits 
dans le monde sont commercialises par la societe 
De Beers par l'intermediaire de sa Central Selling 
Organization (CSO). L'evaluation des diamants 
bruts extraits d'une mine est tres complexe et, 
selon l'industrie, les diamants sont classes suivant 
plus de 5000 categories. Ces pierres brutes sont tout 
d'abord tamisees et classees. Elles sont ensuite 
separees en pierres precieuses et semi-precieuses. 
Les pierres precieuses sont classees selon leur 
forme (les pierres sciables «peuvent etre sciees avec 
une scie diamantee», et les pierres fa9onnables 
«doivent etre taillees a la main»), leur purete (qui 
comprend cinq categories) et leur couleur (qui 
compte cinq nuances subdivisees en categories). 
Habituellement, les pierres precieuses ont un ren
dement (poids de la pierre taillee et polie/poids de 
la pierre brute) de 40 a 50 %. 

Les pierres semi-precieuses sont des pierres brutes 
contenant des quantites substantielles d'impuretes 
et d'autres defauts. Elles ont un rendement peu 
eleve, habituellement de l'ordre de 15 a 25 % et, 
selon les conditions du marche et les couts de la 
main-d'ceuvre, peuvent ou non etre taillees et 
polies de fa9on a donner une pierre precieuse finie. 
Les pierres semi-precieuses sont divisees en trois 
categories de base : rejet n° 1, rejet n° 2 et rejet n° 3. 
Chacune de ces categories est divisee a son tour en 
sous-categories de cubes et de clivage; ces sous
categories designent des fragments ou pieces (de 
petite et de grande taille). Ces pieces proviennent 
de sections pures d'une pierre qui peut etre sciee 
ou clivee et polie pour dormer de petites pierres 
precieuses. Apres avoir classe les pierres precieuses 
et semi-precieuses, on procede a la classification 
des pierres «givrees» couvertes d'un enduit. On ne 
peut souvent que deviner la valeur de ces pierres 
en raison de l'impossibilite d'en voir l'interieur et 
de determiner ainsi leur qualite. 

La CSO a bien reussi a maintenir un equilibre entre 
l'offre et la demande de diamants bruts pendant 
60 ans environ; elle achete la production exceden
taire de diamants bruts extraits des mines et des 
stocks de reserve pendant les periodes de diminu
tion de la demande sur les marches de la bijouterie 
et vend les pierres brutes de son stock de reserve 
lorsque la demande reprend. La societe De Beers 
peut egalement imposer des quotas de production 
aux principaux producteurs lorsque les ventes 
baissent. 

Les diamants bruts sont mis sur le marche par la 
CSO de fa9on a maintenir l'equilibre entre l'offre et 
la demande de diamants de diverses qualites. Ceci 
s'effectue lors de presentations («vues») qui ont lieu 
environ toutes les cinq semaines en Europe, soit a 
Londres et a Lucerne, ainsi qu'en Afrique du Sud. 
Environ 160 acheteurs soigneusement selectionnes 
sont invites a participer a ces presentations. Bien 
que certains grossistes faisant le commerce des 
diamants bruts assistent egalement a ces rencontres, 
la majorite des invites sont des fabricants qui 
taillent et polissent les pierres dans leurs usines. 
Une fois les pierres taillees et polies, elles sont vendues 
a des marchands OU a des grossistes de diamants. 
Finalement, les diamants sont vendus a des 
detaillants et a des joailliers. 

Diamants tailles et polis 

Pour determiner la valeur d'un diamant, un evalua
teur examine une combinaison des quatre «C» : la 
taille (cut), la couleur (colour), la purete (clarity) et 
le poids en carats (carat). 



Tai/le 

La taille d'un diamant est le facteur est le plus 
important. La qualite de la taille d'un diamant n'est 
pas determinee par la forme du diamant (arrondie, 
en forme de poire, en forme de camr, etc.) ni par le 
nombre de facettes. Elle est determinee par les 
proportions relatives de la dimension de la table, la 
hauteur de la couronne et la profondeur du pavillon 
du diamant, qui determinent la brillance (done la 
quantite de lumiere refletee a travers la pierre) et 
par les angles des facettes, qui determinent la dis
persion de la lumiere creant les vives couleurs de 
l' arc-en -ciel. 

Cou/eur 

La plus rare et la meilleure couleur que puisse 
avoir un diamant est I' absence totale de teinte. La 
valeur colorimetrique mesure la quantite de couleur 
que possede un diamant. La plupart des diamants 
ont une legere couleur (le plus souvent jaune ou 
brune). 

Purete 

La purete d'un diamant correspond a la mesure du 
nombre de defauts (inclusions et imperfections). 
Les inclusions sont des cristaux d'autres mineraux; 
les imperfections sont des plumes, des piques, des 
felures, etc. 

Poids en carats 

Un carat equivaut a 0,2 g et il se divise en 100 points. 
Comme les gros diamants sont rares, un diamant 
de 1 et coute plus cher qu'un groupe de 20 diamants 
pesant 1 et au total. 

UTILISATIONS 

On emploie principalement les diamants de qualite 
precieuse en joaillerie. La Credit Lyonnais Laing 
indique que les trois grands marches de la bijouterie 
du diamant sont les Etats-Unis (30 %), le Japon 
(30 %) et l'Europe (17 %). Comme une proportion 
considerable de pierres brutes se perd pendant la 
taille et le polissage, on ne retrouve sur le marche 
de la bijouterie que de 12 a 15 % en poids des pierres 
brutes provenant de !'exploitation miniere. 

Les diamants, qu'ils soient naturels ou synthetiques, 
sont la matiere la plus <lure connue. Ils sont employes 
dans le materiel de forage, de coupe, de meulage, 
et de polissage des roches tels que le granite et le 
marbre, et d'autres materiaux tels que les metaux 
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non ferreux, les fibres de carbone et les materiaux 
composites. Ils servent egalement a polir les matieres 
non metalliques telles que le verre, les materiaux 
refraetaires, les ceramiques, le beton, les plastiques, 
les briques de ma9onnerie, etc. On emploie a grande 
echelle les diamants naturels et synthetiques dans 
l'industrie de l'automobile, les industries de haute 
technologie et l'industrie aerospatiale. Les diamants 
synthetiques presentent certains avantages d'un 
point de vue ecologique par rapport aux produits 
abrasifs classiques, notamment l'oxyde d'aluminium. 

PRIX 

En 1991, les prix moyens publies pour les diamants 
bruts extraits des mines et qui incluent les pierres 
precieuses, semi-precieuses et de qualite industrielle 
variaient comme suit d'un pays a l'autre : 6 $ US/et 
en Australie, 27 $ US/et au Zai:re, 67 $ US/et au 
Botswana, a 95 $ US/et en Russie, 105 $ US/et en 
Afrique du Sud, 157 $ US/et en Angola, 208 $ US/et 
en Sierra Leone, 300 $US/et en Guinee et 315 $ US/et 
en Namibie. Les mines d'Afrique du Sud ont pro
duit des diamants bruts dont le prix variait entre 
60 et 300 $ US/et. Il a ete signale que les prix des 
diamants bruts ont augmente d'environ 1800 % 
depuis les 42 dernieres annees, done un diamant 
brut qui se vendait a 100 $ US en 1949 couterait 
environ 1800 $ US en 1991. A titre de comparaison, 
un produit de consommation coutant 100 $US en 
1949 se vendrait a environ 590 $US en 1991. 

Le tableau 3 indique le prix des diamants tailles 
aux Etats-Unis, selon leurs poids et leur qualite. 
Le prix de gros moyen offert aux Etats-Unis pour les 
25 qualites superieures d'un diamant de un carat, 
dont les couleurs varient de D (incolore) a H (traces 
de couleur) inclusivement et la purete de IF (sans 
imperfections) a VS2 (tres petites inclusions, mais 
non visibles) inclusivement, s'elevait a 7300 $ us a 
la fin de 1991. On estime qu'en tenant compte des 
pertes subies au cours de la taille et du polissage et 
aussi des commissions payees a des intermediaires 
entre la mine et le joaillier, le prix de detail d'un 
diamant dans une joaillerie est de cinq a six fois le 
prix de la pierre brute provenant de la mine. Les 
grains de diamant nature! de qualite industrielle 
(de 40 micrometres a 1 millimetre) et les poudres 
de diamant nature} de qualite industrielle (grosseur 
inferieure a 40 micrometres), les grains et poudres 
de diamant synthetique et les pierres de qualite 
industrielle importees aux Etats-Unis en 1991 se 
vendaient respectivement a 0,63 $US/et, 0,74 $US/et 
et 6,94 $ US/et. Il existe des centaines de types de 
diamants synthetiques, et ceux-ci peuvent etre 
enrobes de metaux tels que le cuivre ou le nickel 
selon des usages precis. Les prix des diamants 
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synthetiques varient considerablement, allant de 
0,20 $/et dans le cas de produits friables de forme 
irreguliere a 1 $ OU 2 $/et dans le cas de produits de 
polissage, et a plusieurs dollars par carat dans le 
cas de diamants ayant une forme compacte et une 
excellente structure cristalline. 

PERSPECTIVES ET PREVISIONS 
RELATIVES A LA PRODUCTION 

La demande pour les diamants naturels est a la 
baisse en raison de la recession qui sevit partout 
dans le monde; pour cette raison, dans les joailleries 
ce sont les diamants de plus petite taille que l'on 
achete, par opposition a ceux de plus grande taille. 
On prevoit que les ventes a l'echelle mondiale 
n'augmenteront pas de fa1;on considerable au cours 

TARIFS DOUANIERS 

No tarifaire 

7102.10 

7102.21 

7102.21.10 
7102.21.90 

7102.29 

7102.29.10 
7102.29.90 
7102.31 

7102.39 

7105.10.10 

7105.10.91 
7105.10.92 

Denomination 

Diamants, non tries, ml!me travailles, mais 
non montes ni sertis 
Diamants, industriels, bruts ou simplement 
scies, clives ou debrutes, mais non montes 
ni sertis 
Bort et diamants noirs pour sondeurs 
Autres 

Autres diamants, industriels, travailles, non 
montes ni sertis 
Sort et diamants noirs pour sondeurs 
Autres 
Diamants, non industriels, bruts ou 
simplement scies, clives ou debrutes 
Autres diamants, non industriels 

Egrises de diamants pour sondeurs; 
egrises melees a un vehicule, en 
cartouches ou en tubes 
$grises ou poudres de diamants gemmes 
Egrises ou poudres de diamants 
synthetiques 

des prochaines annees. Cependant, des sources 
d'information provenant de l'industrie predisent 
qu'entre le milieu et la fin des annees 90, la 
consommation de diamants devrait s'accroitre a 
mesure que les economies occidentales se 
redresseront et que les ventes dans les pays d'Asie 
du Sud-Est augmenteront en raison de la rapide 
croissance economique qui est prevue pour ces 
pays. Apres l'an 2000, les ventes devraient grimper 
dans les pays d'Europe de l'Est. La societe 
Johnson, Marriott et Von Saldern prevoit que d'ici 
l'an 2000, la production mondiale de diamants 
naturels variera entre 84 et 136 millions de carats 
par an, I' estimation la meilleure etant de 
113 millions. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au 1er fevrier 1993. 

Canada Etats-Unis 
NPF TPG Etats-Unis Canada 

en franchise en franchise en franchise en franchise 

en franchise en franchise en franchise en franchise 
10,2 % 6,5% en franchise en franchise a 

0,9% 

en franchise en franchise en franchise en franchise 
10,2 % 6,5% en franchise en franchise 

en franchise en franchise en franchise en franchise 

en franchise en franchise en franchise en franchise 

en franchise en franchise en franchise en franchise 

10,2 % 6,5% en franchise en franchise 
en franchise en franchise en franchise en franchise 

Sources: Tari! des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of 
the United States, 1992. 
NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
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TABLEAU 1. CANADA : COMMERCE DE DIAMANTS1 DE 1990 A 1992 

No tarifaire 1990 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(carats) (milliers de (carats) (milliers de (carats) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

EXPORTATIONS 
7102.10 Diamants, non tries, mllme 

travailles 
Etats-Unis n.d. 56 n.d. 37 n.d. 177 

Total n.d. 56 n.d. 37 n.d. 177 

7102.21 Diamants, industriels, bruts ou 
simplement scies, clives ou 
de brutes 

Etats-Unis 1 277 10 4 257 30 14 106 98 

Total 1 277 10 4 257 30 14 106 98 

7102.29 Diamants, industrials, n.m.a., 
excluant les diamants montes ou 
sertis 

Etats-Unis 13 706 53 5 957 77 5 608 60 
Chi Ii 15 284 76 

Total 13 706 53 21 241 154 5 608 60 

7102.31 Diamants, non industrials, non 
travailles ou simplement scies, 
clives ou debrutes 

Etats-Unis 27 28 17 91 525 125 
Nouvelle-Zelande 103 89 40 40 

Total 27 28 120 180 565 165 

7102.39 Diamants non industrials, n.m.a., 
excluant les diamants montes ou 
sertis 

Etats-Unis 10 913 7149 8 967 8 249 10 183 10 541 
Hong-Kong 734 282 108 99 
Luxembourg 4 50 
Autres pays 282 236 408 104 15 38 

Total 11 929 7 667 9 375 8 355 10 310 10 728 

7105.10 Egrises ou poudres de diamants 
Etats-Unis 393 757 325 102 724 77 340 374 172 
Espagne 2 OOO 4 
Autres pays 11 155 37 270 1 

Total 404 912 362 102 724 77 342 644 178 

IMPORTATIONS 
7102.10 Diamants, non tries, mame 

travailles, mais non montes ni 
sertis 

Belgique n.d. 21 275 n.d. 20 464 n.d. 19 033 
lsraill n.d. 11 994 n.d. 12 125 n.d. 9 908 
Etats-Unis n.d. 17 447 n.d. 12 355 n.d. 7 098 
lnde n.d. 4 309 n.d. 3 911 n.d. 2 782 
Ancienne U.R.S.S. n.d. 407 n.d. 1 n.d. 931 
Autres pays n.d. 2 835 n.d. 1 200 n.d. 530 

Total n.d. 58 267 n.d. 50 056 n.d. 40 282 

7102.21.10 Diamants, industrials, bort et 
diamants noirs pour sondeurs, non 
travallles ou simplement scles, 
clives ou debrutes, mals non 
montes ni sertis 

Etats-Unis 328 748 1 026 202 273 848 132 493 574 
Zai"re 106 974 462 73 676 304 24 209 82 
lrlande 136 405 662 56 382 262 21 223 71 
Autriche 2 860 28 
Autres pays 33 467 177 10 491 98 8 802 34 

Total 605 594 2 327 342 822 1 513 189 587 789 
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TABLEAU 1. (suite) 

No tarifaire 1990 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(carats) (milliers de (carats) (milliers de (carats) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

IMPORTATIONS (suite) 
7102.21.90 Diamants, industrials, autres que 

bort et diamants noirs pour 
sondeurs, non travailles ou 
simplement scies, clives ou 
debrutes, mais non monies ni sertis 

Etats-Unis 1 878 7 14 621 72 1 776 4 
lrlande 18 100 82 11 OOO 42 
Autres pays 8 578 26 71 

Total 28 556 117 25 692 115 1 776 4 

7102.29.10 Diamants, industrials, bort et 
diamants noirs pour sondeurs, 
travailles, mais non monies ni 
sertis 

lrlande 550 084 2 230 482 671 1 977 518 352 2 410 
Royaume-Uni 55 549 231 
Etats-Unis 804 789 2 428 157 464 514 53 493 190 
Autres pays 27 876 127 4 OOO 22 7 003 25 

Total 1 382 749 4 785 644 135 2 514 634 397 2 856 

7102.29.90 Diamants, industrials, autres que 
bort et diamants noirs pour 
sondeurs, travailles, mais non 
monies ni sertis 

Etats-Unis 1 586 15 4 042 38 13 741 91 
Australia 334 5 
Za'ire 332 11 235 3 
Autres pays 173 2 7 014 26 

Total 2 091 29 11 056 64 14 310 100 

7102.31 Diamants, non industrials, non 
travailles ou simplement scies, 
clives ou debrutes, non monies ni 
sertis 

Etats-Unis 545 136 81 22 50 50 
Belgique 2 1 12 1 10 11 
Autres pays 6 4 6 5 

Total 554 141 99 29 60 61 

7102.39.00.10 Diamants, non industrlels, 
travailles, d'un poids n'excedant 
pas 0,5 carat chacun 

Ancienne U .R.S.S. 22 745 10 718 88 272 20 OOO 42 949 15 456 
~elgique 47 009 22 133 39 606 20 858 24 350 11 745 
Etats-Unis 28 680 12 949 30 340 12 541 20 125 10 048 
lsralll 19 702 14 700 15 524 11 554 9 248 6 308 
lnde 10 793 4 025 3 514 1 330 5 374 1 893 
Autres pays 4 902 2 579 2 175 1 770 2 480 912 

Total 133 831 67 104 179 431 68 053 104 526 46 362 

7102.39.00.20 Diamants, non industrials, 
travailles, d'un poids excedant 
0,5 carat chacun 

Ancienne U.R.S.S. 13 911 21 061 16 315 22 932 17 296 32 121 
~elgique 25 932 21 566 17 723 13 563 14 844 11 149 
Etats-Unis 9 255 13 799 11 168 7 731 7 161 7 977 
lsralll 12 155 12 708 10 319 12 490 6 701 5 095 
lnde 879 618 2 933 1 033 1 164 632 
Autres pays 3 583 3 817 2 398 4 100 1 566 1 582 

Total 65 715 73 569 60 856 61 849 48 732 58 556 
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No tarifaire 1990 1991 

(carats) (milliers de (carats) (milliers de 
dollars) dollars) 

IMPORTATIONS (fin) 
7105.10.10 Egrises de diamants pour 

sondeurs; egrises males a un 
vehicule, en cartouches ou en 
tubes 

Etats-Unis 180 849 379 197 789 429 
Danemark 5 832 29 5 258 26 
Autres pays 56 289 73 20 969 27 

Total 242 970 484 224 016 483 

7105.10.91 Egrises ou poudres de diamants 
gemmes 

Etats-Unis 987 4 2 200 3 

Total 987 4 2 200 3 

7105.10.92 Egrises ou poudres de diamants 
synthetiques 

Etats-Unls 240 748 234 672 500 1 405 
Ancienne U.R.S.S. 5 002 407 1 999 6 395 317 1 715 
lrlande 658 847 2 322 288 442 1 311 
Allemagne 6 401 23 
Autres pays 26 885 83 

Total 5 928 887 4 640 7 362 660 4 455 

Source : Statistique Canada. 
- : neant; ••• : quantile minima; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible ou sans objet; n.m.a. : non mentionne ailleurs. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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De janv. a sept. 1992dpr 

(carats) (milliers de 
dollars) 

131 590 279 
5 749 28 

12 008 22 

149 347 329 

1 059 2 

1 059 2 

652 887 1 273 
3 933 263 1 096 

185 748 872 
45 275 154 

3 683 18 

4 820 856 3 416 



23.10 DIAMANTS 

TABLEAU 2. PRODUCTION MONDIALE DE DIAMANTS, PAR TYPE ET PAR PAYS1, EN 1990 ET 1991 

1990 1991& 
Diamants Diamants 

Diamants naturals Diamants Diamants naturals Diamants 
Pays gemmes2 industrials Total synthetiques3 gemmes2 industrials Total synthetiques3 

(milliers de carats) 

Angola& 1 215• 85• 1 300• 1 215 85 1 300 
Australis 17 331 17 331 34 662 17 978 17 978 35 9568 
Botswana 12 146 5 206 17 352 12 OOO 6 OOO 18 OOO 
Bresil 600• 900• 1 500• 600 900 1 500 
Chi nee 200 800 1 OOO 15 OOO 200 800 1 OOO 15 OOO 
C6te-d'lvoires 9 3 12 11 4 15 
Etats-Unis x 90 OOO 
France& 4 OOO 4 OOO 
Ghan as 191• 446• 637• 210 490 700 
Grecee 1 OOO 1 OOO 
Guineas 130 5 1358 85 6 918 
Guyana 3 5 8 3 5 8 
Inds 3 12 158 3 12 15 
lndonesiea 7 23 308 8 24 32 
lrlandee 60 OOO 60 OOO 
Ja pone 25 OOO 30 OOO 
Liberia 40 60 1008 40 60 100 
Namibia 745• 16• 761• 1 170 24 1 1948 

Republique d'Afrique du Sud : 
Mine Finsch 1 462 2 716 4178 1 500 2 500 4 OOO 
Mine Premier 724 1 604 2 328 700 1 500 2 200 
Autres proprietes de la 

societe De Beers4 1 240 474 1 714 1 200 500 1 700 
Autres 400 88• 488• 400 112 512 

Total 3 826 4 882• 8 708• 60 oooa 3 800 4 612• 8 412• 60 OOO 

Republique centrafricaine 303• 78• 381• 300 70 370 
Roumaniea 4 500 4 500 
Sierra Leones 66• 12• 78• 175 68 2438 
Suedea 25 OOO 25 OOO 
Swaziland 25• 17• 42• 18 12 30 
Tanzania 59• 26• 85• 56 24 80 
Tchecoslovaquiea 5 OOO 5 OOO 
U.R.S.S.t1 7 500 7 500 15 OOO 41 OOO 7 500 7 500 15 OOO 60 OOO 
Venezuela 88 245 333 90 250 340 
Yougoslaviea 5 OOO 5 OOO 
Za'ire 2 914• 16 513• 19 427• 3 OOO 17 OOO 20 OOO 

Total 47 401• 54 165• 101 566• 245 500 48 462 55 924 104 386 359 500 

Source : Bureau of Mines des Etats-Unis. 
- : neant; e: estimation; r : revise; x : confidential pour eviter de divulguer les donnees exclusives a la societe. 
8 Donnees rapportees. 
1 Le tableau inclut les donnees disponibles jusqu'au 19 mai 1992. La production totals reelle de diamants (gemmes et industrials) est rapportee 
pour chaque pays, sauf ou ii est indique par une note de renvoi qu'il s'agit d'une estimation. Par contra, les dsinnees de la production detaillees 
separement pour les diamants gemmes et les diamants industrials sont estimees par le Bureau of Mines des Etats-Unis, sauf en ce qui concerns 
l'Australie (1987), le Brasil (de 1987 a 1990) et la Republique centrafricaine (de 1987 a 1990), pour lesquels les publications d'ou sont tirees les 
donnees donnent plus de details sur la teneur ainsi que sur les totaux. La distribution de la production totals estimee entre les diamants gemmes et 
les diamants industrials est conjecturale et, pour la majorite des pays, ells est bases sur les donnees les plus recentes dont on disposait au moment 
de la publication. 2 Comprend les gemmes de qualite bon marche et les gemmes de qualite semi-precieuse. 3 Comprend touts la production de 
diamants synthetiques. 4 La production provenant des autres installations de la Republique d'Afrique du Sud de la societe De Beers comprend les 
mines Kimberley pool, Koffienfontein, Namaqualand et Venetia. 5 Les donnees constituent des estimations basses sur les exportations rapportees 
et n'incluent pas les diamants introduits en frauds. s Les donnees ne comprennent pas la production artisanale de diamants introduits en frauds. 
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TABLEAU 3. PRIX DES QIAMANTS TAILLES DES ETATS-UNIS, PAR 
TAILLE ET PAR QUALITE 

Purete2 
(selon le Fourchette des prix 

Geomological par carat3 
Poids Description de Institute of De janvier 1990 a Moyenne4 

en carats la couleur1 America) janvier 1991 en juillet 1991 

(dollars) (dollars) 

0,25 G VS1 1 400 a. 1 400 1 400 
0,25 G VS2 1 200 a. 1 200 1 200 
0,25 G 811 970 a. 970 970 
0,25 H VS1 1 200 a. 1 200 1 200 
0,25 H VS2 1 100 a. 1 1 oo 1 100 
0,25 H 811 950 a. 950 950 
0,50 G VS1 2 700 a. 2 700 2 700 
0,50 G VS2 2 500 a. 2 500 2 500 
0,50 G 811 2 300 a. 2 300 2 300 
0,50 H VS1 2 600 a. 2 600 2 600 
0,50 H VS2 2 400 a. 2 400 2 400 
0,50 H 811 2 100 a. 2 100 2 100 
0,75 G VS1 3 500 a. 3 500 3 500 
0,75 G VS2 3 200 a. 3 200 3 200 
0,75 G 811 2 000 a. 2 000 2 800 
0,75 H VS1 3 OOO a 3 OOO 3 OOO 
0,75 H VS2 2 700 a. 2 700 2 700 
0,75 H 811 2 500 a. 2 500 2 500 
1,00 G VS1 4 600 a. 4 600 4 600 
1,00 G VS2 4 100 a. 4 100 4 100 
1,00 G 811 3 500 a. 3 500 3 500 
1,00 H VS1 4 100 a. 4 100 4 100 
1,00 H VS2 3 600 a. 3 600 3 600 
1,00 H 811 3 200 a. 3 200 3 200 

Source: Bureau of Mines des Etats-Unis. 
1 Les categories de couleur du Gemological Institute of America comprennent : 
D - incolore; E - blanc rare; G-H-1 - traces de couleur. 2 Purete : FL - pur a la loupe; 
IF - sans imperfections; VVSI : tres tres petites inclusions; VS1 - tres petites inclusions ; 
VS2 - tres petites inclusions, mais non visibles; 811 : petites inclusions. 3 Jeweler's 
Circular-Keystone, vol. 163, no 3, fevrier 1991. 4 Jeweler's Circular-Keystone, vol. 163, 
no 9, septembre 1991. · 
Remarque : Ce tableau ne comprend pas les prix pour les categories de couleur D, E, 
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et F, ni pour les categories comprises entre I et Z, et ni pour l'echelle de classification des 
couleurs fantaisies. II ne presente pas non plus les prix pour les categories de purete FL, IF, 
VVS1, VVS2, 812, 11, 12 et 13. 
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TABLEAU 4. VENTES ET STOCKS DE 
DIAMANTS BRUTS DE L'ORGANISME 
CENTflA.L DES VENTES1 DE LA 
SOCIETE DE BEERS 

An nee Ventes Stocks 

(milliards de dollars) 

1985 
1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 
1992dpr 

1,80 
2,56 
3,07 
4,17 
4,09 
4,17 
3,93 
3,42 

1,90 
1,85 
2,30 
2,00 
2,47 
2,68 
3,03 
3,76 

Sources : Bureau of Mines des Etats-Unis; 
American Diamond Industry Association. 
dpr : donnees provisoires. 
1 Central Selling Organization. 
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La production mondiale des mines d'etain a ete 
estimee a environ 177 OOO t, une legere baisse par 
rapport a la production de 1991 qui se situait a 
179 200 t. On s'attendait ace que la production de 
metal atteigne quelque 180 OOO t, comparativement 
a 196 OOO t en 1991. Selon les estimations, la 
consommation mondiale d'etain affine etait legere
ment inferieure aux 212 400 t enregistrees en 
1991. La baisse de la production d'etain metal, causee 
par des penuries de concentres d'etain, a fait plus 
que compenser une demande plus faible et, par 
consequent, les stocks d'etain ont encore diminue 
au cours de l'annee. Le prix de l'etain s'est situe en 
moyenne a 2,55 $ US/lb a la Bourse des metaux de 
Landres (LME), tandis qu'il etait de 2,54 $ US/lb 
en 1991. 

L'Association des pays producteurs d'etain (APPE) 
a accepte de reduire ses contingents d'exportation 
de plus de 8 % par rapport a ceux de 1991, pour les 
pays membres. Parallelement, pour l'annee finan
ciere 1992, la Defense Logistics Agency des Etats
Unis a vendu pres de 8700 t d'etain a partir de ses 
stocks de reserve. En septembre, le Senat americain 
a autorise la Defence Logistics Agency a vendre 
jusqu'a 12 OOO t d'etain pour l'annee financiere 
1993; cette decision a ajoute aux craintes des pro
ducteurs d'etain, inquiets qu'un accroissement des 
ventes nuirait aux marches de l'etain. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

Le Canada a cesse en 1992 d'etre un producteur de 
concentres d'etain, avec la fermeture, le 3 janvier, 
de la mine East Kemptville de la Rio Algom Limitee 
situee en Nouvelle-Ecosse. En 1991, la mine a pro
duit 4400 t d'etain sous forme de concentres qui ont 
ete envoyees dans des usines de fusion en Malaysia. 

Les travaux de restauration du site de la mine a ciel 
ouvert d'une capacite de 9000 t/j ont ete suspendus; 

on veille a l'entretien et a la maintenance de la 
mine et l'usine de concentration en attendant la 
reponse aux propositions faites par d'autres entre
prises concernant la reprise des activites. 

On s'attend que la consommation canadienne en 
1992 sera semblable a celle enregistree en 1991 
soit 3100 t. ' 

SITUATION MONDIALE 

Au cours des dernieres annees, une chute de la 
production dans la mine d'etain Born Futuro au 
Bresil, causee par des conflits juridiques et par une 
baisse de la qualite du minerai, a fait perdre au 
Bresil son titre de premier pays producteur mondial 
de concentres d'etain. En 1991, le Bresil se pla9ait 
troisieme, derriere la Chine et l'Indonesie, bien que 
la production dans ces deux pays ait egalement 
baisse par rapport a celle de 1990. Ces tendances 
se sont maintenues en 1992. 

En 1992, la Malaysia est restee le plus important 
pays producteur mondial d'etain metal. La produc
tion a diminue de fa9on continue, en raison de la 
penurie mondiale de concentres d'etain; toutefois, il 
en a ete de meme pour les autres grands producteurs. 

Bresil 

En 1992, la production bresilienne d'etain a baisse 
pour la troisieme annee consecutive. Ce declin est 
principalement attribuable a la reduction de pro
duction de la mine Born Futuro dans l'Etat de 
Rondonia. La production de cette mine a ete estimee 
a 8000 t d'etain sous forme de concentres en 1992 
comparativement a 10 OOO t en 1991 et a 17 OOO t 
en 1990. 

Des conflits juridiques entre la societe Ebesa - un 
consortium de societes minieres du Bresil dirige 
par la Paranapenema SA, une societe d'Etat - et la 
Cogari - une cooperative de garimpeiros indepen
dants - ont eclate en 1992 au sujet du controle de 
la mine. En juin la societe Eseba a obtenu le droit 
d'exploiter la mine Born Futuro. Cependant, les 
garimpeiros ont continue leur exploitation et, en 
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septembre, la Cogari a obtenu une injonction 
visant a interrompre temporairement !'exploitation 
de la mine. En raison de problemes concernant la 
validite de l'injonction et du manque de mesures 
pour faire respecter la loi sur le terrain, les deux 
parties ont continue d'extraire de l'etain dans la 
mine Born Futuro. 

Parallelement, la contrebande de concentres d'etain 
s'est poursuivie avec la Bolivie, pays voisin, malgre 
certaines saisies effectuees par la police bresilienne. 
Les usines de fusion de la Bolivie ont fonctionne au 
ralenti au cours des dernieres annees, en raison de 
la fermeture de mines souterraines de ce pays dont 
!'exploitation etait devenue trop couteuse. 

Le Bresil a produit 29 500 t d'etain affine en 1991, 
se pla~ant ainsi au troisieme rang derriere la 
Malaysia et l'Indonesie. 

Chine 

Au cours des dernieres annees, la Chine est devenue 
un pays producteur d'etain de plus en plus important. 
En 1991, la Chine a occupe la premiere place en ce 
qui concerne la production miniere, avec 33 700 t 
d'etain sous forme de concentres, et elle s'est classee 
quatrieme pour la production de metal, avec 26 600 t. 

Les gisements d'etain en Chine prolongent ceux de 
l'Asie du Sud-Est et sont concentres dans les pro
vinces de Yunnan, Guangxi, Guangdong, Jiangxi et 
Hunan, ainsi que sur l'lle de Hainan. Selon la China 
National Nonferrous Metal Industry Corporation, 
entre 40 et 60 % des reserves d'etain de la Chine 
ne sont pas exploitees. 

lndonesie 

L'Indonesie a produit 30 100 t d'etain sous forme 
de concentres en 1991. On s'attend ace que la pro
duction de 1992 soit plus faible en raison de la 
restructuration de l'industrie indonesienne de l'etain 
qui a commence en 1990, a la suite de la baisse des 
prix de l'etain sur le marche mondial. 

La PT Tambang Timah a commence a produire de 
l'etain a faible teneur en plomb apres avoir achete 
un cristallisoir a la Chine. Cet etain contient moins 
de 0,01 % de plomb et il est utilise avant tout pour 
la fabrication de fer-blanc. La societe exploite la 
seule usine de fusion de l'etain en Indonesie, d'une 
capacite de 38 500 t/a d'etain affine. En 1991, 
l'Indonesie a produit 30 400 t d'etain affine. 

Malaysia 

La production miniere de la Malaysia a continue 
de decliner en 1992, pour une troisieme annee 

consecutive. Elle a chute de 32 % au cours des 11 
premiers mois de l'annee, par rapport a la meme 
periode en 1991. La Malaysia a produit 20 700 t 
d'etain sous forme de concentres en 1991. Certaines 
societes minieres de ce pays ont fait savoir que, en 
raison des couts croissants de !'exploitation miniere 
en Malaysia, elles commenceraient a utiliser leur 
savoir-faire pour exploiter des gisements d'etain a 
l'etranger. 

En raison de la baisse de la teneur du minerai, des 
couts eleves de !'exploitation et des faibles prix de 
l'etain, le nombre de mines d'etain en exploitation 
en Malaysia a continue de diminuer. Seule exception, 
la mine Sungei Lembing a ete rouverte en mai, par 
un partenariat chinois-malaisien. 

En 1992, les importations de concentres d'etain ont 
augmente, les deux usines de fusion de l'etain de la 
Malaysia comptant de plus en plus sur des sources 
d'alimentation etrangeres. En 1991, la Malaysia 
est restee le plus grand pays producteur mondial 
d'etain affine, avec une production de 42 700 t. Les 
deux usines de fusion de l'etain, exploitees par la 
Datuk Keramat Holdings Bhd. et la Malaysia 
Smelting Corp. Bhd., ont un rendement combine 
de 120 OOO t/a d'etain affine. 

Bolivie 

La societe d'Etat bolivienne Corporacion Minera de 
Bolivia (Comibol) a poursuivi son programme de 
reduction de la main-cl'ceuvre dans le but de diminuer 
ses couts. Le gouvernement bolivien a ouvert les 
entreprises de la Comibol a la participation etrangere 
par le biais d'entreprises en participation et de 
concessions a terme. La societe a signe un bail avec 
la Paranapanema du Bresil permettant a cette 
derniere de retraiter les residus titrant 0,3 % d'etain 
au complexe minier Catavi, a partir de septembre 
1993. La Paranapanema passera des contrats avec 
des usines de fusion locales pour le traitement du 
concentre de cassiterite. En 1992, les mines 
boliviennes ont produit 16 700 t d'etain sous forme 
de concentres, soit une baisse par rapport aux 
16 800 t produites en 1991. 

L'Empresa Nacional de Fundiciones (ENAF), une 
societe d'Etat de fusion de l'etain, a signe une 
enterite avec la societe peruvienne Minsur pour le 
traitement a fa~on de 3600 t de concentres dans les 
usines de fusion de l'ENAF qui sont sous-utilisees. 
La Bolivie a produit 14 700 t d'etain affine en 1991. 

Thai'lande 

La Thaisarco, une filiale de la Billiton B.V., est la 
plus grande entreprise de fusion de l'etain de 



Thai:lande; elle a entrepris un programme d'explo
ration au large des cotes d'une dun~e de deux ans, 
au cout de 1,7 million de dollars americains. 
L'objectif est de confirmer les reserves d'etain au 
fond de lamer d'Andaman, sur la cote ouest de la 
Thai:lande. Au cours des dernieres annees, la societe 
a connu des penuries de ses charges d'alimentation 
en concentres dans son usine de fusion Phuket, qui 
a une capacite de production de 38 OOO t/a. En 
1991, la Tha'ilande a produit 10 900 t d'etain sous 
forme de concentres. 

Parallelement, la Thai Pioneer Enterprises Co. a 
rouvert son usine de fusion Pathum Thani, apres 
10 ans de fermeture. L'usine produit de l'etain pur 
a 99,9 % et elle fonctionne actuellement a 10 % de 
sa capacite, laquelle atteint 5000 t/a d'etain affine. 
L'usine traitera des concentres de meilleure qualite 
provenant en majeure partie de mines thai:landaises. 
En 1991, la Thrulande a produit 11 300 t d'etain 
affine. 

Communaute 
des Etats independants 

La Hyundai Resources Development Co. a annonce 
des projets concernant une entreprise en participa
tion avec une societe russe dans le but d'exploiter 
le gisement d'etain Pravouny, a proximite de 
Khabarovsk, a l'extremite orientale de la Russie. 
Le gisement, estime a 50 Mt de minerai, pourrait 
permettre une production de 5000 t/a de concentres 
d'etain. Un certain nombre d'usines de fusion sont 
envisagees dans l'Asie du Sud-Est et en Russie. En 
1991, la production de concentres d'etain par la 
Communaute des Etats independants (CEI) a ete 
estimee a 11 OOO t. 

Au cours des dernieres annees, les usines de fusion 
de l'etain de la CEI ont fonctionne bien au-dessous 
de leur capacite en raison de penuries de concentres. 
Bien que la capacite des usines de fusion de la CEI 
depasse actuellement 35 OOO t, la CEI n'a produit 
que 12 OOO t d'etain affine en 1991. Recemment, les 
producteurs russes d'etain affine, telle la Novosibirsk 
Integrated Tin Works au centre-sud de la Russie, 
ont cherche a etablir des contacts avec des societes 
des pays de l'Ouest pour acheter des concentres. 

Etats-Unis 

En septembre 1992, le Senat des Etats-Unis a passe 
un projet de loi autorisant la Defense Logistics 
Agency a vendre 12 OOO t d'etain a partir de ses stocks 
de reserve au cours de l'annee financiere 1993, qui 
a commence le 1er octobre 1992. Aucun delai n'a ete 
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fixe pour la liquidation complete des stocks, mais le 
ministere de la Defense a recommande une periode 
de cinq ans. Plusieurs pays producteurs d'etain ont 
critique cette decision prise a un moment ou les 
marches et les prix de l'etain sont a la baisse. Au 
cours de l'annee financiere 1992, la Defense 
Logistics Agency a vendu pres de 8700 t d'etain a 
partir de ses stocks de reserve. 

La MIDCO Inc. a annonce la mise en service de son 
usine de deuxieme fusion de l'etain au Missouri. 
Cette usine a une capacite de 3000 t/a. Avant 1992, 
la MIDCO Inc. produisait du metal de soudure en 
etain-plomb dans cette usine. 

Portugal 

On a obtenu une production plus faible que ce qui 
avait ete prevu au troisieme trimestre a la mine de 
cuivre-etain Neves-Corvo de la Sociedad Minera de 
Neves-Corvo (Somincor ); malgre cela, on prevoit 
que la production atteindra 3200 t d'etain sous 
forme de concentres en 1992, comparativement a 
2000 t en 1991. La Somincor a fait savoir qu'elle 
s'attend a ce que la production augmente encore en 
1993 pour atteindre de 6500 a 7000 t d'etain contenu. 
L'etain est un sous-produit de !'exploitation du cuivre 
a Neves-Corvo, et la production d'etain est plus 
sensible aux prix du cuivre qu'a ceux de l'etain. 

La Somincor a egalement poursuivi son programme 
d'enrichissement de la qualite des concentres 
provenant de ses circuits de flottation et de concen
tration par gravite. La mine Neves-Corvo produit 
des concentres d'etain de faible, moyenne et haute 
teneur. 

Autres pays 

La Lucky Metals Corp. a decide de former son usine 
de fusion Changhang en Coree du Sud, d'une capa
cite de 1500 t/a. La societe a attribue cette ferme
ture aux bas prix de l'etain et a des difficultes pour 
obtenir des concentres. L'usine de fusion produisait 
environ 1000 t/a d'etain affine a partir de concentres 
provenant surtout de la Chine. L'ouverture recente 
de l'usine de fusion de l' etain de la Mainland 
Metals Co. a Hong-Kong, qui s'approvisionne egale
ment en Chine, avait ajoute au probleme de penurie 
de concentres de la Lucky Metals. 

En Allemagne, la Metallgesellschaft AG a annonce 
un projet visant a reduire de 40 % la production de son 
usine de deuxieme fusion de plomb-etain, en raison 
des prix eleves des rebuts d'etain. L'installation 
produit environ 2000 t/a d'etain metal. 



24.4 ETAIN 

La Camon Holdings Ltd. prevoit exploiter deux 
nouveaux niveaux clans sa mine d'etain souterraine 
South Crofty en Cornouailles. Le projet comprend 
egalement la remise a neuf de l'usine de traitement 
South Crofty. II s'etalera sur les cinq prochaines 
annees et peut-etre plus. 

En Afrique du Sud, la Rooiberg Tin Ltd. a annonce 
qu'elle fermera une partie de ses mines d'etain et 
qu'elle se consacrera a !'exploitation de reserves de 
minerai de plus forte teneur. La decision a ete 
prise par suite de la baisse continue des prix de 
l'etain. 

RECYCLAGE 
Au Canada, avant 1987, tous les con tenants pour 
boissons etaient fabriques en acier etame (fer-blanc). 
A partir de 1987, les fabricants ont commence a 
utiliser !'aluminium, parce que les couts des mate
riaux etaient moins eleves et les procedes de recyclage 
plus ~fficaces (selon le Steel Can Recycling Institute, 
aux Etats-Unis, le taux de recyclage etait de 62 % 
pour les contenants en aluminium, comparative
ment a 46 % pour les contenants en acier en 1991). 
Les contenants en aluminium ont aussi une plus 
grande valeur du point de vue du recyclage que les 
contenants en acier. Cependant, au cours des demieres 
annees, les couts de production des boites en fer-blanc 
ont baisse et sont devenus inferieurs aux couts de 
production des contenants en aluminium. II est 
physiquement plus facile de recycler les contenants 
en acier et il n'est pas necessaire de desetamer l'acier 
pour le reintroduire clans le four. Par ailleurs, le 
couvercle et le fond du contenant fournissent 
I' aluminium utilise par les acieries pour eliminer 
l'oxygene. En Ontario, l'emploi de fer-blanc clans la 
fabrication de contenants pour boissons gazeuses 
s'est accrue, passant de 35 % en 1989 a environ 90 % 
en 1991. 

Des efforts ont ete faits clans plusieurs pays pour 
accroitre !'aptitude au recyclage des contenants en 
acier. Recemment, trois grandes societes elaborant 
de l'acier ont annonce qu'elles uniraient leurs 
efforts pour rendre la fer-blanc plus concurrentiel 
par rapport a !'aluminium pour la fabrication des 
contenants. Les societes Usinor Sacilor de France, 
Nippon Steel CofPoration du Japon et Weirton 
Steel Corp. des Etats-Unis esperent ameliorer le 
procede de recyclage des contenants en acier et 
mettre au point un acier plus fin pour le fer-blanc. 
En Afrique du Sud, un consortium comprenant les 
societes Iscor Ltd. et Crown Cork & Seal Corp. ont 
organise un programme de recyclage dont l'objectif 
est d'atteindre d'ici cinq ans un taux de recyclage 
de 50 % pour les 100 OOO t/a de boites en fer-blanc 
produites en Afrique du Sud. 

0RGANISMES INTERNATIONAUX 

Association des pays 
producteurs d'etain 

L'Association des pays producteurs d'etain (APPE) 
regroupe sept Etats producteurs d'etain : la 
Malaysia, l'Indonesie, la Thai:lande, la Bolivie, 
l'Australie, le Zai:re et le Nigeria. En 1991, les pays 
membres de l'APPE ne representaient que 4 7 % de 
la production miniere mondiale. La Chine et le 
Bresil ne sont pas membres de l'APPE. 

L'Association a lance un plan de rationalisation de 
l'offre en mars 1987. Ce plan a ete mis sur pied clans 
le but d'accelerer la resorption de l'enorme stock 
excedentaire attribuable a !'interruption des activites 
de stocks regulateurs du Conseil international de 
l'etain; il a egalement ete corn;u pour prevenir une 
baisse plus importante des prix. Le plan fixait des 
contingents d'exportation annuels a ses membres. 
Le Bresil, meme s'il n'est pas membre de l'APPE, a 
contribue au plan en acceptant, au cours des der
nieres annees, de limiter ses exportations d'etain. 

Depuis la mise sur pied du plan de rationalisation 
de l'offre, les niveaux des stocks sont passes de 73 OOO t 
a un niveau estime a 27 OOO t a la fin de 1992. L'APPE 
considere que 20 OOO t constituent un niveau normal 
pour les stocks d'etain. En septembre, cette associa
tion a accepte d'augmenter les exportations de ses 
pays membres en 1993 a 89 400 t, comparativement 
a 87 100 t en 1992. Le Bresil et la Chine ont accepte 
de limiter leurs exportations respectives a 24 OOO t 
et 15 OOO t. L'APPE a egalement fait savoir que les 
contingents d'exportation seront probablement 
leves d'ici 1994, la faiblesse des prix for~ant les pays 
membres a produire moins d'etain. 

Organismes de recherche 

L'lnternational Tin Research Institute (ITRI) est 
charge de maintenir la consommation de ce metal, 
d'en diversifier les applications et d'ameliorer son 
emploi par la technologie moderne. II est finance 
par les gouvernements de cinq des principaux pays 
producteurs : l'Indonesie, la Malaysia, le Nigeria, 
la Thai:lande et le Zai:re. Le siege social et les 
laboratoires de l'organisme sont situes a Uxbridge 
(Angleterre). Au debut de janvier 1992, I' ITRI a 
ferme cinq de ses sept centres d'information pour 
reduire ses depenses. Les centres situes en 
Belgique et aux Etats-Unis sont restes ouverts. En 
octobre, l'ITRI a cree !'International Tin Research 
Association, une branche commerciale qui permettra 
aux consommateurs de zinc d'avoir un plus grand 
acces a ses ressources scientifiques et techniques. 



Le South-East Asia Tin Research and Development 
Centre (SEATRAD) est un organisme regional mis 
sur pied par les gouvernements de l'Indonesie, de 
la Malaysia et de la Thai1ande, avec l'aide de la 
Commission economique et sociale pour l'Asie et le 
Pacifique (CESAP), ainsi que d'autres organismes 
des Nations Unies. Cet organisme a pour but de 
promouvoir, de realiser et de coordonner les 
recherches et les programmes de formation lies 
aux aspects techniques et economiques de !'explo
ration, de !'extraction, du traitement et de la fonte 
de l'etain. Le siege social et les laboratoires de 
l'organisme sont situes a Ipoh (Malaysia). En plus 
des travaux effectues en laboratoire, des projets 
sur le terrain sont entrepris dans divers pays 
membres de l'Asie du Sud-Est. L'organisme est 
finance a parts egales par les pays membres. 

UTILISATIONS 

Le soudage a recemment depasse la production de 
fer-blanc comme principal marche pour l'etain et 
represente actuellement environ 31 % de la 
consommation d'etain. Au Canada, il a compte 
pour plus de 53 % de la consommation d'etain en 
1990. La forte croissance de l'industrie des produits 
electroniques, qui represente plus de 50 % de la 
consommation d'etain dans les soudures, a donne 
un nouvel essor a !'utilisation de l'etain. La quantite 
d'etain dans le metal d'apport depend de !'applica
tion, la moyenne variant entre 30 et 70 %. Dans les 
soudures etain-plomb, l'etain est le metal actif; 
c'est lui qui forme la liaison entre les metaux soudes. 
Le plomb sert a abaisser le point de fusion du 
metal d'apport. Pour les applications a temperature 
elevee, on utilise souvent des alliages a haute teneur 
en etain (plus de 95 % d'etain). L'etain est allie a 
de petites quantites d'antimoine ou d'argent. 

Des metaux tels que le bismuth OU l'indium peuvent 
etre ajoutes aux metaux d'apport a base d'etain 
pour abaisser le point de fusion. De tels metaux 
d'apport sont appeles alliages fusibles. Recemment, 
une nouvelle utilisation des alliages fusibles a ete 
mise au point, a savoir la fabrication de pieces en 
plastique de structures internes complexes destinees 
aux industries automobile et aerospatiale. Ces pieces 
sont fabriquees a partir d'une piece coulee en alliage 
etain-bismuth OU etain-plomb-antimoine que l'on 
peut ensuite faire fondre sans endommager la delicate 
configuration interne de la piece en plastique. 

La fabrication de la tOle etamee, OU fer-blanc, 
constitue la deuxieme utilisation importante de 
l'etain; elle represente environ 30 % de la consom
mation mondiale d'etain. Toutefois, son emploi 
dans l'industrie de la mise en conserve est de plus 

ETA/N 24.5 

en plus concurrence par celui de !'aluminium, sauf 
pour la fabrication de contenants de grandes 
dimensions ou, en raison des problemes de rigidite 
lies a !'aluminium, on pre!ere encore l'acier etame. 
De plus, les couches d'etamage des contenants 
metalliques pour aliments et boissons sont mainte
nant plus minces, ce qui a contribue a reduire la 
consommation d'etain. La concurrence vient egale
ment des aciers non etames, des aciers revetus de 
polymere et de l'acier chrome-chromate. Ce dernier 
type d'acier est une tole d'acier revetue electro
lytiquement d'une fine couche de chrome metal et 
d'oxyde de chrome. 

On s'attend ace que la consommation d'etain change 
tres peu dans un proche avenir. L'utilisation de 
l'acier etame dans l'industrie de la mise en conserve 
augmentera grace a la mise en amvre de programmes 
de recyclage plus efficaces; toutefois, il faudra reduire 
l'epaisseur de la couche d'etain pour que l'acier etame 
reste plus rentable que !'aluminium. 

C'est dans le secteur de la chimie que les nouvelles 
applications de l'etain ont connu le plus grand essor. 
L'etain entre dans la composition de divers produits 
chimiques inorganiques et organiques utilises 
comme stabilisants du plastique (polychlorure de 
vinyle), pesticides agricoles, peintures anticorrosives 
pour les bateaux et composes de biocides protegeant 
par exemple les peintures, les tissus et les materiaux 
de construction. Recemment, des travaux de 
recherche ont montre l'efficacite des composes a 
base d'etain en tant qu'inhibiteurs de flamme et de 
fumee. En tant que produits ignifuges, ces composes 
sont non toxiques, securitaires et faciles a manipuler, 
et ils offrent une vaste gamme d'applications. 

L'etain sert egalement a l'etamage (qui comprend 
les utilisations electroniques, le trempage a chaud 
et la galvanoplastie), a la fabrication de poteries 
d'etain et a la preparation du bronze, du laiton et 
d'autres alliages servant dans la construction et 
dans la fabrication de machinerie, d'equipements 
et de biens de consommation durables. Les alliages 
etain-zinc sont reputes pour leur resistance a la 
corrosion. Un procede de galvanoplastie a l'aide 
d'un alliage etain-nickel, recemment mis au point 
et commercialise, permet d'obtenir des revetements 
caracterises par leur durete, leur aptitude a la 
lubrification et leur aspect attrayant. 

L'utilisation de capsules d'etain pour sceller les 
bouteilles de vin represente un nouveau marche 
prometteur pour ce metal. Une interdiction recente 
visant l'emploi de capsules d'etain-plomb pour le 
vin dans les pays de la Communaute europeenne 
est a l'origine du succes de !'utilisation de capsules 
d'etain dans le domaine de l'embouteillage du vin. 
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L'etain est ideal pour cette application, car il n'est 
pas toxique; il peut etre facilement adapte a la 
technique existante de capsulage; il constitue un 
produit attrayant de haute qualite et il peut etre 
enleve des bouteilles facilement et sans danger. 
L'International Tin Research Institute estime que 
le marche potentiel pour cette application pourrait 
atteindre 10 OOO t/a d'etain. 

Selon les estimations, la consommation mondiale 
d'etain a diminue legerement; elle est passee de 
212 400 ten 1991 a 212 OOO ten 1992. 

PRIX ET STOCKS 

Les prix de l'etain ont augmente au cours de la 
premiere moitie de 1992. Enjanvier, ils avaient 
atteint leur valeur la plus faible en 65 mois, soit 
2,49 $ US/lb. Cette hausse est attribuable a la 
speculation et a un ralentissement de la production 
des usines de fusion du a des penuries de concentres 
d'etain de haute qualite. Le prix de l'etain a atteint 
son maximum de l'annee le 1 er juillet, c'est-a-dire 
3,28 $ US/lb. 

Avec la faiblesse persistante de la demande et la 
~onfirmation que la Defense Logistics Agency des 
Etats-Unis augmenterait la limite de vente de ses 
stocks de reserve a 12 OOO t pour l'annee financiere 
1993, les prix ont chute au cours de l'automne. Le 
prix de l'etain a termine l'annee a 2,63 $ US/lb; le 
prix moyen s'est situe a 2,55 $ US/lb. 

Meme avec une demande semblable a celle de 1991, 
les stocks d'etain ont continue de baisser en 1992. 
Selon les estimations, les stocks d'etain se situaient 
a 27 OOO t a la fin de 1992, comparativement a 
39 OOO t au debut de l'annee. 

PERSPECTIVES 

La capacite miniere a encore baisse en 1992 en raison 
des couts croissants et de la faiblesse persistante 
des prix de l'etain. En consequence, on s'attend a 
ce que, en raison des penuries de concentres, 
plusieurs usines de fusion de l'etain continuent de 
fonctionner bien au-dessous de leur capacite en 
1993. En raison de la reduction de l'offre et de 
!'augmentation prevue de la demande consecutive 
a un redressement de l'economie mondiale a la fin 
de 1993, les niveaux des stocks baisseront proba
blement encore et ce, malgre la hausse des ventes 
a partir des stocks de reserve de la Defense 
Logistics Agency des Etats-Unis. 

On prevoit une augmentation des prix de l'etain en 
1993 en raison de !'amelioration de la situation 
concernant l'offre et la demande. Le prix moyen 
pour l'annee devrait se situer a 2,75 $US/lb. 

L'utilisation de l'etain dans le secteur des produits 
chimiques ainsi que le remplacement du plomb dans 
les soudures et les materiaux d'emballage conti
nueront de presenter les plus grandes possibilites 
pour accroitre l'emploi de l'etain. Par contre, la 
consommation de fer-blanc continuera probablement 
de diminuer dans les prochaines annees. Les efforts 
visant a accroitre !'aptitude au recyclage des boites 
en fer-blanc en vue de remplacer dans une plus 
grande mesure !'aluminium sur ce marche risquent 
d'etre contrebalances, au moins en partie, par !'uti
lisation de revetements d'etain plus minces OU de 
materiaux de remplacement. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au zer fevrier 1993. 



TARIFS DOUANIERS 

Canada Etats-Unis CEE Ja12on1 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada NPF NPF 

2609.00 Minerais d'etain et leurs en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 
concentres 

7204.30 Dechets et debris de fer ou en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 
d'acier etames 

8001.10 Etain non allie en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 
8001.20 Alliages d'etain 
8001.20.10 Alliages d'etain-antimoine en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 3,2% 
8001.20.20 Alliages d'etain-plomb- 6,8% en franchise en franchise en franchise en franchise 3,2% 

antimoine 
8001.20.90 Autres 10,2% 6,5% en franchise en franchise en franchise 3,2% 

8002.00 Dechets et debris d'etain en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 

8003.00 Barres, tiges, profiles et fils, en 
ii ta in 

8003.00.10 Barres et tiges, non allie ou en en franchise en franchise en franchise 0,8% 3,2% 3,7% 
alliages d'etain-antimoine 

8003.00.10.1 o Non allie en franchise en franchise en franchise 0,8% 3,2% 3,7% 
8003.00.30 Barres et tiges en alliages 5,5% 3,5% en franchise 0,8% 3,2% 3,7% 

phosphure-etain 
8003.00.50 Barres et tiges en autres 10,2% 6,5% en franchise 0,8% 3,2% 3,7% 

alliages; profiles; autres fils 

8004.00 Toles, feuilles et bandes en 
etain, d'une epaisseur 
excedant 0,2 mm 

8004.00.10 En alliages de plomb-etain- 6,8% en franchise en franchise 0,4% 2,5% 3,7% 
antimoine 

8004.00.20 En alliages de phosphure- 5,5% 3,5% en franchise 0,4% 2,5% 3,7% 
etain 

8004.00.90 Autres 10,2% 6,5% en franchise 0,4% 2,5% 3,7% 
8004.00.90.10 Non allie 10,2% 6,5% en franchise 0,4% 2,5% 3,7% 
8004.00.90.20 En alliages d'etain-antimoine 10,2% 6,5% en franchise 0,4% 2,5% 3,7% 
8004.00.90.90 Autres 10,2% 6,5% en franchise 0,4% 2,5% 3,7% 

8005.20 Poudres et paillettes 
8005.20.10 Poudres, non allie 4% en franchise en franchise 0,8% 2,9% 4,9% 
8005.20.20 Poudres en alliages; paillettes 10,2% 6,5% en franchise 0,8% 2,9% 4,9% 

8006.00 Tubes, tuyaux et accessoires 10,2% 6,5% en franchise 0,4% 4,5% 4,9% 
de tuyauterie (raccords, 
coudes, manchons, par 
exemple), en etain 

8007.00 Autres ouvrages en etain 10,2% 6,5% 5,1% 1,0% a2,5% 5,3% 5,8% 
8007.00.00.10 Anodes pour galvanoplastie 10,2% 6,5% 5,1% 1,8% a2,5% 5,3% 5,8% 

Sources : Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United States, 1992; Journal .,,, 
officiel des Communautes europeennes, vol. 35, no L268, 1992, Taux des droits conventionnels; Custom Tariff Schedules of Japan, 1992. --< p 
NPF: nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general; CEE : Communaute economique europeenne. :2: 1 Les taux du GATI sont indiques; dans certains cas, de plus faibles tarifs douaniers peuvent etre appliques. 
Remarque : Lorsque l'echelle tarifaire a ete donnee, la compilation definitive des codes du Systeme harmonise n'etait pas disponible; par consequent, on a 
indique le plus haul et le plus bas tarifs. l\J 

~ 

" 
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TABLEAU 1. CANADA : PRODUCTION ET COMMERCE D'ETAIN, EN 1991 ET 1992, ET 
CONSOMMATION 2 EN 1990 ET 1991 

No tarifaire 1991 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

PRODUCTION 
Etain contenu dans les concentres 4 392 25 241 
d'etain et les alliages de plomb-etain 

EXPORTATIONS (De janv. a sept.) 
2609.00 Minerais d'etain et leurs concentres 

Malaysia 3 508 21 734 401 2 654 
Mexique 199 1 155 
Royaume-Uni 9 57 

Total 3 716 22 946 401 2 654 

7204.30 Dechets et debris de fer ou d'acier 
etames 

Etats-Unis 1 438 827 3 042 753 
Autres pays 209 72 

Total 1 647 899 3 042 753 

8001.10 Etain non allie sous forms brute 
Etats-Unis 15 114 40 296 
Autres pays 2 7 

Total 17 121 40 296 

8001.20 Allia,Qes d'etain sous forme brute 
Etats-Unis 429 2 668 307 2 138 

Total 429 2 668 307 2 138 

8002.00 Dechets et debris d'etain 
Etats-Unis 312 421 193 349 
Autres pays 148 68 154 61 

Total 460 489 347 410 

8003.00 Barr,es, tiges, profiles et fils, en etain 
Etats-Unis 182 1 026 241 1 310 

Total 182 1 026 241 1 310 

8004.00 Toles, feuilles et bandes en etain, d'une 
epalsseur excedant 0,2 mm 

Etats-Unis 61 90 12 22 
Bangladesh 59 38 

Total 61 90 71 60 

8005.20 Poudres et paillettes d'etain 
Corea du Sud 3 86 28 
Autres pays 6 

Total 3 86 34 

8007.00 Autr!ls ouvrages en etain, n.m.a. 
Etats-Unis n.d. 2 640 n.d. 2 282 
Autres pays n.d. 1 058 n.d. 817 

Total n.d. 3 698 n.d. 3 099 



ETAIN 

TABLEAU 1. {fin} 

No tarifaire 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

IMPORTATIONS 
2609.00 Minerais d'etain et leurs concentres 3 2 

7204.30 Dechets et debris de fer ou d'acier 3 513 410 4 875 449 
etames 

8001.10 Etain non allie sous forme brute 3 176 20 962 2 444 17 899 
8001.20.10 Alliages d'etain-antimoine 94 693 111 816 
8001.20.20 Alliages d'etain-plomb-antimoine 15 120 9 73 
8001.20.90 Autres alliages d'etain 52 417 122 1 025 

8003.00.10.10 Barres et tiges en stain, non allie 3 28 3 25 
8003.00.50 Barres et tiges en autres alliages; 29 279 24 223 

profiles; autres fils 

8004.00 Toles, feuilles et bandes en etain, d'une 45 325 21 221 
epaisseur excedant 0,2 mm 

8005.20.10 Poudres, non allie 8 81 3 25 
8005.20.20 Poudres en alliages; paillettes 2 37 8 142 

8006.00 Tubes, tuyaux et accessoires de 15 170 9 95 
tuyauterie en etain 

8007.00.00.10 Autres ouvrages en stain - anodes 7 64 4 46 
pour galvanoplastie 

1990 1991 
(tonnes) 

CONSOMMATION1 
Fer-blanc et etamage 1 384 1 297 
Soudure 1 918 1 598 
Metal blanc antifriction 96 97 
Bronze 106 69 
Autres usages (y compris les 96 85 
conteneurs demontables, les feuilles 
d'etain, etc.) 

Total 3 600 3 146 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; ... : quantile minime; dpr: donnees provisoires; n.d. : non disponible ou sans objet; n.m.a. : non mentionne 
ailleurs. 
1 Donnees disponibles, selon les consommateurs. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 

24.9 



24.10 ETAIN 

TA,BLEAU 2. PRODUCTION, COMMERCE1 ET CONSQ_MMATION 
D'ETAIN AU CANADA, EN 1975, EN 1980 ET DE 1985 A 1992 

An nee Production2 Exportations3 Importations 4 Consommation5 

(tonnes) 

1975 319 1 052 4 487 
1980 243 883 4 527 
1985 119 358 3 696 
1986 2 356 3 727 3 925 
1987 3 388 2 778 3 792 
1988 3 787 3 591 4 008 
1989 3 479 2 790 3 862 
1990 3 844 2 828 3 624 
1991 4 392 3 716 3 176 
1992dpr 401a 2 444a 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible. 

4 315 
4 517 
3 511 
3 270 
3 780 
3 489 
3 567 
3 600 
3 146 

n.d. 

a Les chiffres representent les exportations et les importations de janvier a septembre. 
1 Depuis 1988, les exportations et les importations d'etain sont etablies selon le 
nouveau Systeme harmonise et peuvent ne pas correspondre avec la methode 
precedente de transmission des donnees. 2 Etain contenu dans les concentr~s 
expedies et etain contenu dans la production des alliages de plomb;etain. 3 Etain 
contenu dans les minerais et les concentres (categorie 2609.00). 4 Etain metal 
(categorie 8001.10). 5 Donnees disponibles, selon les consommateurs; a l'heure 
actuelle, ces chiffres representent plus de 90 % de la consommation, tandis qu'avant 
1972, ils n'en representaient que 80 a 85 %. 

T'\BLEAU 3. PRODUCTION, CONSPMMATION ET PRIX DE L'ETAIN A 
L'ECHELLE MONDIALE, DE 1984 A 1992 

Production 
Etain dans les 

An nee con centres Meta11 

(milliers de 
tonnes) 

1984 206 213 
1985 197 213 
1986 188 201 
1987 186 203 
1988 204 261 
1989 224 260 
1990 209 231 
1991 179 196 
1992 n.d. n.d. 

Source : World Nonferrous Metal Statistics. 
n.d.: non disponible. 

Consommation 

216 
216 
229 
229 
238 
238 
232 
212 
n.d. 

Prix2 
Courtier a 

LME.3 New York 

($ US/lb) 

5,56 5,67 
5,57 5,25 
2,87 2,94 
3,10 3,15 
3,25 3,31 
3,93 3,97 
2,82 2,88 
2,54 2,59 
2,77 2,83 

1 Metal de premiere et de deuxieme fusion. 2 Selon le Metals Week. 3 Bourse des metaux de 
Londres (LME). Pour 1987, 1988 et une partie de 1989, le «Marche libre de l'Europe» se sert des 
prix de l'entrepot de Rotterdam pour etablir les cours moyens. 
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TABLEAU 4. CONSOMMATION MONDIALE1 D'ETAIN METAL, DE 
1988 A 1991 

Pays 1988 1989 1990 1991 dpr 

(tonnes) 

PAYS DE L'OUEST 

Etats-Unis 38 100 37 200 37 OOO 35 300 
Japan 32 300 33 500 33 800 34 800 
Allemagne 19 400 18 600 19 300 20 300 
Royaume-Uni 10 200 10 200 10 400 10 200 
Goree du Sud 5 OOO 5 500 7 800 8 400 
France 7 800 8 100 8 300 8 200 
Pays-Bas 5 OOO 5 500 6 900 6 200 
Taiwan 3 OOO 3 900 4 800 6 200 
Hong-Kong 3 OOO 2 500 5 OOO 5 800 
I ta lie 6 OOO 5 900 6 100 5 200 
Tha'ilande 2 OOO 2 600 2 700 4 400 
Autres pays 47 700 48 500 41 OOO 28 800 

Total des pays de l'Ouest 179 400 182 OOO 183 100 173 800 

PAYS DE L'EST 

Communaute des Etats independants 28 OOO 24 OOO 20 OOO 17 OOO 
Chine 14 OOO 18 OOO 18 OOO 17 OOO 
Autres pays 16 400 14 400 10 800 4 600 

Total des pays de l'Est 58 400 56 400 48 800 38 600 

Total mondial 237 800 238 400 231 900 212 400 

Source : Bureau mondial des statistiques sur les metaux. 
dpr_: donnees provisoires. 
1 Etain de premiere et de deuxieme fusion. 
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TABLEAU 5. PRODUCTION MONDIALE1 D1ETAIN CONTENU DANS LES 
CONCENTRES, DE 1988 A 1991 

Pays 1988 1989 1990 1991 dpr 

(tonnes) 

PAYS DE L'OUEST 

lndonesie 30 600 31 600 30 200 30 100 
Bresil 44 OOO 50 200 39 100 29 300 
Malaysia 28 900 32 OOO 28 500 20 700 
Bolivie 10 500 15 800 17 300 16 800 
Tha'ilande 14 OOO 14 700 14 600 10 900 
Perou 4 400 5 100 5 100 6 600 
Australie 7 OOO 7 800 7 400 5 700 
Canada 3 800 3 400 3 800 4 400 
Portugal 100 100 1 400 3 100 
Royaume-Uni 3 500 4 OOO 3 400 2 300 
Za'lre 1 900 1 600 1 600 
Autres pays 6 200 6 200 4 900 3 500 

Total des pays de l'Ouest 154 900 172 500 157 300 133 400 

PAYS DE L'EST 

Chine 30 OOO 33 OOO 35 800 33 700 
Communaute des Etats independants 15 OOO 14 OOO 13 OOO 11 OOO 
Autres pays 4 OOO 4 OOO 3 100 1 100 

Total des pays de l'Est 49 OOO 51 OOO 51 900 45 800 

Total mondial 203 900 223 500 209 200 179 200 

Source : World Nonferrous Metal Statistics. 
- : neant; dpr : donnees provisoires. 
1 Etain recuperable contenu dans les minerais et les concentres produits. 



ETAIN 24.13 

TABLEAU 6. PRODUCTION MONDIALE1 D1ETAIN METAL, 
DE 1988 A 1991 

Pays 1988 1989 1990 1991 dpr 

(tonnes) 

PAYS DE L'OUEST 

Malaysia 47 400 51 900 49 OOO 42 700 
lndonesie 28 400 30 400 30 400 30 400 
Brasil 42 700 44 200 37 OOO 29 500 
Bolivie 5 500 9 700 13 400 14 700 
Tha'ilande 14 700 14 600 15 500 11 300 
Royaume-Uni 16 800 10 800 12 OOO 5 200 
Pays-Bas 3 700 4 700 6 100 5 OOO 
Mexique 3 100 4 400 5 OOO 4 OOO 
Hong-Kong n.d. n.d. 3 500 3 500 
Coree du Sud 2 500 2 400 2 500 2 300 
Canada2 40 600 26 900 n.d. n.d. 
Autres pays 12 300 14 800 11 500 8 200 

Total des pays de l'Ouest 217 700 214 800 185 900 156 800 

PAYS DE L'EST 

Chine 24 OOO 28 300 28 OOO 26 600 
Communaute des Etats independants 16 OOO 14 OOO 13 OOO 12 OOO 
Autres pays 3 500 3 200 3 600 600 

Total des pays de l'Est 43 500 43 500 44 600 39 200 

Total mondial 261 200 260 300 230 500 196 OOO 

Source : World Nonferrous Metal Statistics. 
dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible. 
1 Etain affine de premiere et de deuxieme fusion. 2 Etain en alliage etain-plomb. 
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TABLEAU 7. PRIX MOYENS MENSUELS DE L'ETAIN, EN 1991 
ET 1992 

Bourse des metaux 
Courtier a New York de Landres 

Mo is 1991 1992 1991 1992 

($ US/lb} 

Janvier 2,59 2,54 2,55 2,49 
Fevrier 2,57 2,59 2,33 2,55 
Mars 2,55 2,62 2,50 2,56 
Avril 2,59 2,71 2,52 2,65 
Mai 2,64 2,85 2,59 2,78 
Ju in 2,65 3,08 2,59 3,01 
Juillet 2,62 3,23 2,57 3,18 
AoOt 2,61 3,14 2,56 3,08 
Septembre 2,57 3,06 2,53 3,02 
Octobre 2,56 2,66 2,52 2,73 
Novembre 2,54 2,65 2,50 2,60 
Decembre 2,55 2,66 2,50 2,62 

Moyenne annuelle 2,59 2,83 2,54 2,77 

Source: Metals Week. 



Minerai de fer 

Bruce Boyd 

L 'auteur travaille pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-8179 

En 1992, la production mondiale de minerai de 
fer a diminue pour la troisieme annee consecutive, 
en reponse a une demande plus foible de la part des 
producteurs d'acier. Elle s'est etablie a 930 Mt et a 
done ete de 6 % inferieure a la production inegalee 
de 1989. La production d'acier du Japon a baisse 
de 12 % en 1992, ce qui a constitue la principale 
cause du declin de 10 % du commerce mondial du 
minerai de fer. La quantite totale de minerai de fer 
echangee sur le marche mondial a chute pour 
atteindre 360 Mt, apres avoir ete de pres de 400 Mt 
pendant quatre ans. 

Les prix du minerai de fer echange sur les marches 
internationaux, qui avaient culmine en 1982 et 
1991, se sont affaiblis en 1992, alors que le marche 
s'ajustait a la perte de production au Liberia et a 
un ralentissement de la production d'acier en Europe 
et au Japon. Puisque le marche etait faible a la fin 
de l'annee, les prix negocies pour les livraisons en 
1993 ant ete de 10 a 14 % moins eleves. 

Les producteurs canadiens de minerai de fer ont 
connu une annee difficile en 1992; les exportations 
pour l'annee, qui representent 80 % des expeditions 
canadiennes, ant ete de 2,2 Mt inferieures a celles 
de 1991 et les prix avaient ete reduits au debut de 
l'annee. Les expeditions de boulettes ont atteint 
leur plus bas niveau depuis 1983. La valeur totale 
des expeditions a diminue de 9 % pour atteindre 
1,1 milliard de dollars. 

L'industrie canadienne de l'acier a continue a se 
retablir en 1991 et 1992 apres avoir connu une annee 
difficile en 1990. Toutefois, pendant la periode la 
plus active, seuls sept hauts fourneaux etaient en 
exploitation en 1992 alors que dix de ces installations 
etaient exploitees en octobre 1989. La consommation 
interieure de minerai de fer a depasse les 13 Mt, 
dont 7,7 Mt de minerai canadien, ce qui represente 
un accroissement de 11 % par rapport a !'utilisation 

de minerai extrait au pays en 1991. Les importations 
de minerai de fer, principalement en provenance 
des Etats-Unis, sont demeurees elevees et comptent 
pour 40 % de la consommation de minerai de fer 
des acieries canadiennes. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 
Les quatre mines canadiennes de minerai de fer et 
les usines auxiliaires ont produit en 1992, 34,4 Mt 
de concentres, de boulettes et de produits frittes a 
partir de minerais d'hematite et de siderite. La 
production de concentres, n'ayant pas ete davantage 
transformes en boulettes ou en produits frittes, a 
diminue de 15 % pour s'etablir a 13,8 Mt en raison 
d'une baisse de la demande europeenne pour le 
minerai fin et les concentres. Les productions de 
boulettes acides et de boulettes fondantes sont 
demeurees stables; elles etaient respectivement de 
14,1 Mt et de 5,5 Mt. La quantite de produits frittes 
fabriques a !'emplacement des mines a atteint 
985 336 t, dont 457 4 73 t a partir de minerai de 
siderite et le reste a partir d'oxydes et de rebuts 
recycles provenant des acieries. Les expeditions de 
minerai de fer ant ete d'environ 1,4 Mt inferieures 
a la production pour l'annee. Les stocks des produc
teurs ont en consequence augmente et les deux 
plus grandes mines ont ete fermees pendant une 
partie de l'ete. Cette montee des stocks a egale
ment mene a des fermetures et a des mises a pied 
planifiees dans certaines mines en 1993. 

Le nombre d'emplois dans les mines canadiennes 
de minerai de fer, les concentrateurs, les installa
tions d'agglomeration et les services de soutien a 
diminue pour atteindre un nombre inferieur a 
5700 travailleurs a la fin de 1992; d'autres mises a 
pied, annoncees a la fin de l'annee, prendront effet 
en 1993. 

Il existe trois mines dans la region de la fosse du 
Labrador, situee au nord du Quebec et du Labrador; 
ces trois mines fournissent plus de 96 % de la pro
duction canadienne de minerai de fer. Elles appar
tiennent a La Compagnie miniere Quebec Cartier, 
a la Compagnie miniere IOC et a la Wabush Mines. 
Il existe egalement une mine en Ontario. Les autres 
mines de minerai de fer qui ont ete exploitees dans 
diverses provinces au cours des vingt dernieres 
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annees ont ete fermees en raison de couts d'exploita
tion eleves et de l'epuisement des reserves. En 
Colombie-Britannique, la production de concentres 
de fer a titre de sous-produit est inferieure a 
15 OOO t/a. La societe QIT-Fer et Titane Inc. produit 
de la fonte en gueuse a partir d'ilmenite extraite a 
proximite de Havre-Saint-Pierre (Que.); sa production 
est signalee dans les statistiques sur la fonte (voir 
le chapitre intitule «Fonte de premiere fusion»). 

La Compagnie miniere Quebec Cartier a produit 
15,3 Mt de minerai en 1992, soit 1 Mt de moins qu'en 
1991. Cette societe a expedie 14,1 Mt de minerai 
dont 7,2 Mt sous forme de concentres qui etaient 
destines principalement a l'Europe. Le reste a ete 
expedie sous forme de boulettes a faible teneur en 
silice destinees a la reduction directe, et sous forme 
de boulettes acides et de boulettes fondantes. En 
raison du surplus de production, la Compagnie 
miniere Quebec Cartier a interrompu ses travaux 
pendant quatre semaines en juillet ainsi que du 
15 decembre 1992 au 12 janvier 1993. De plus, elle 
a mis a pied 70 de ses employes syndiques pendant 
le dernier trimestre de 1992. En 1993, cette societe 
miniere prevoit fermer ses installations pendant 
huit semaines a l'ete et mettre a pied 55 cadres ainsi 
que 175 employes syndiques. Les ventes projetees 
pour 1993 s'elevent a 14,5 Mt. 

Afin d'ameliorer ses taux de recuperation du fer, la 
Compagnie miniere Quebec Cartier effectue des 
recherches sur la separation magnetique et la flot
tation en colonne qui sont appliquees aux residus a 
partir du circuit de preparation de concentres. Si 
ces recherches sont couronnees de succes, elles 
pemettraient egalement a cette societe d'accroitre 
ses approvisionnements en concentres et en 
boulettes a faible teneur en silice. Ces derniers 
pourraient etre mis en marche pour la reduction 
directe et les nouvelles methodes de fusion. 

En 1992, la Compagnie miniere IOC a produit 13,5 Mt 
de minerai de fer sous forme de concentres avec 
lesquels elle a produit 6, 7 Mt de boulettes acides, 
1,4 Mt de boulettes fondantes et 5,4 Mt de concentres 
a expedier. La mine, le concentrateur et l'usine de 
bouletage ont ete exploites a environ 80 % de leur 
capacite pendant l'annee. Cette societe miniere a 
ferme ses installations pendant cinq semaines a 
l'ete en raison d'une faible demande pour le minerai 
de fer ainsi que pour permettre la reconstruction 
de son concasseur primaire no 1. 

La Compagnie miniere IOC a expedie environ 12,8 Mt 
de minerai de fer en 1992, soit pres de 2,5 Mt de 
moins qu'en 1991. Le principal changement a ete une 
baisse des exportations de concentres a destination 
de l'Europe. Les ventes de boulettes fondantes, le 

produit presentant la plus grande valeur, ont 
diminue de 0,4 Mt. 

Entre janvier 1992 et janvier 1993, la Compagnie 
miniere IOC a elimine 400 emplois par des offres 
de prise de retraite anticipee et des mises a pied. 
Alors que la periode actuelle connait un faible volume 
de ventes et de prix reduits, la reduction de sa 
main-d'amvre etait necessaire pour limiter les couts. 
En 1993, cette societe miniere prevoit d'autres 
diminutions de ses ventes et entend fermer ses 
installations pendant cinq semaines en juillet. 

La Compagnie miniere IOC a effectue a titre 
d'investissements, le remplacement du culbuteur 
rotatif a Sept-Iles et l'achat de trois camions neufs 
ainsi que d'une foreuse au lac Carol. Cette societe 
et le Centre canadien de la technologie des mineraux 
et de l'energie (CANMET) ont poursuivi des 
recherches sur !'amelioration du taux de recuperation 
du minerai de fer et la production de boulettes a 
faible teneur en silice. 

La Mitsubishi Corporation a conclu son acquisition 
de 20 % de la Compagnie miniere IOC, par l'achat 
de la plupart des actions qui ont appartenu a la 
M.A. Hanna Company. La nouvelle structure de 
l'entreprise est la suivante: Bethlehem Steel 
Corporation, 34,52 %; National Steel Corporation, 
19,96 %; Labrador Mining and Exploration 
Company Limited, 11 %; Mitsubishi Corporation, 
20 %; M.A. Hanna Company, 8,14 % et Dofasco Inc., 
6,38 %. La Mitsubishi a egalement achete la moitie 
de l'agence commerciale de la Compagnie miniere 
IOC qu'elle gere maintenant avec la M.A. Hanna 
Company. 

La W abush Mines a produit six types de materiaux 
en 1992 : du concentre, des boulettes fondantes et 
des boulettes acides. Ces dernieres pouvaient ren
fermer 1 ou 2 % de manganese. La Wabush a 
expedie 4,6 Mt de boulettes, dont a peu pres les 
memes quantites renfermant 1 et 2 % de man
ganese, ainsi que 0,5 Mt de concentres. Puisque le 
marche pour les boulettes etait faible, la W abush a 
diminue en 1992 sa capacite de production, la 
faisant passer de 6,1Mt/aa4,6 Mt/a. De plus, elle 
a reduit sa main-d'ceuvre; le nombre de ses 
employes a baisse de 200. 

La W abush a poursuivi ses recherches sur 
!'amelioration des taux de recuperation du minerai 
de fer et sur !'elimination du manganese dans le 
concentre. Elle prevoit accroitre la proportion de 
concentres renfermant 1 % de manganese qu'elle 
produit pour la porter de 50 % de sa production 
totale de concentres en 1992 a 70 % en 1993. 



L'Algoma Ore Division (AOD) de la societe Aciers 
Algoma Inc. a produit 985 OOO t de produits frittes 
superfondants a son usine de frittage de W awa 
(Ont.). Dans cette usine, l'on utilise de la siderite 
provenant d'une mine avoisinante; cependant plus 
de 40 % de l'alimentation provient de materiaux 
recycles fournis par des acieries. Les donnees sur 
les expeditions presentees au tableau 1 ont ete 
revisees et n'englobent que le volume de produits 
frittes ayant ete fabriques a partir de minerai de 
fer extrait au Canada. La societe Aciers Algoma Inc. 
examine la possibilite de fermer la mine et l'usine 
de frittage dans le cadre d'une restructuration de 
ses activites. 

Le marche d'exportation pour le minerai de fer 
canadien a ete touche par une diminution de 3 % de 
la production mondiale d'acier en 1992 par rapport 
ace qu'elle avait ete en 1991. Bien que les exporta
tions canadiennes aient ete influencees par la 
baisse de production d'acier au Japon, elles ont ete 
davantage touchees par des ventes reduites a 
l'Allemagne et au Royaume-Uni. Les exportations 
canadiennes de minerai de fer en 1992 ont ete 
inferieures d'environ 2 Mt a celles de 1991. 

SITUATION MONDIALE 

La production mondiale de minerai de fer s'est 
elevee, pendant les six premiers mois de 1992, a 
environ 456 Mt; Energie, Mines et Ressources 
Canada (EMR) estime que la production pour 
l'annee entiere atteindra 930 Mt, soit la plus foible 
production depuis 1986. Les plus importants pays 
producteurs sont la Chine, le Bresil, l'Australie et 
!'Ukraine qui fournissent plus de la moitie de la 
production totale. 

Pendant les six premiers mois de 1992, le commerce 
international du minerai de fer a atteint 180 Mt et 
selon les estimations d'EMR, il n'a atteint pour 
l'annee que 360 Mt. Le Bresil se classe de nouveau 
au premier rang des pays exportateurs de minerai 
de fer avec ses exportations se chiffrant a 110 Mt; 
cependant, en raison du nombre moins eleve de 
ventes en Europe et au Japon, ce pays n'a pu main
tenir la quantite de ses exportations a 114 Mt 
comme cela avait ete le cas au cours des trois 
dernieres annees. L'Australie vient au deuxieme 
rang (108 Mt) precedant l'Inde (31 Mt) et le Canada 
(26 Mt). Les importations du Japon ont passe de 
126 Mt en moyenne au cours des quatre dernieres 
annees a 101 Mt, alors que celles de la Communaute 
economique europeenne n'ont atteint que 128 Mt 
apres s'etre elevees a 133 Mt pendant deux ans. 

Environ plus des trois quarts des expeditions 
canadiennes de minerai de fer sont destinees a 
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!'exportation et bien que les Etats-Unis constituent 
le plus important client individuel, les pays d'Europe 
accaparent 50 % de la totalite des expeditions 
canadiennes de minerai de fer. L'industrie cana
dienne par consequent, reagit vivement a la con
currence exercee par les mines americaines sur le 
marche nord-americain ainsi qu'a celle des pays 
alimentant le marche europeen. 

Aux Etats-Unis, la production d'acier: s'est quelque 
peu retablie en 1992 et la consommation de minerai 
de fer a augmente de 4,7 Mt. La consommation de 
minerai americain est revenue au niveau de 55 Mt 
qu'elle avait atteint en 1990, ce qui represente un 
accroissement de pres de 6 Mt par rapport a celle 
de 1991. La consommation de minerai importe du 
Canada a diminue, passant de 7,2 a 6,8 Mt. 

Au Bresil, la plus importante societe productrice de 
minerai de fer, la Companhia Vale do Rio Doce, a 
baisse sa production en 1992 en reponse a une 
demande moins elevee du Japon et de l'Europe. 
Par ailleurs, la deuxieme societe productrice de 
minerai de fer au Bresil, la Minera~oes Brasileiras 
Reunidas SA a poursuivi la construction d'installa
tions minieres et ferroviaires qui lui permettront 
de remplacer ses mines epuisees et d'accroitre sa 
capacite de production d'environ 10 Mt au cours 
des dix prochaines annees. 

En Australie, la capacite de production de minerai 
de fer se voit actuellement accroitre et-elle se 
stabilisera a environ 140 Mt/a. En 1992, toutefois, 
la production a atteint 115 Mt et les exportations 
etaient de 108 Mt, ce qui represente a ces titres 
une baisse d'environ 5 % par rapport a 1991. Les 
agrandissements majeurs et les nouvelles mines 
dont !'exploitation est projetee dans la region de 
Pilbara en Australie-Occidentale permettront de 
remplacer des mines moins rentables et des reserves 
epuisees pour en arriver a un accroissement net de 
la capacite de production d'environ 20 Mt/a. 

L'Ukraine a produit 86,8 Mt de minerai de fer en 
1991, dont 22,1 Mt sous forme de boulettes. La pro
duction estimee de minerai de fer sous toutes ses 
formes pour 1992 est de 7 4 Mt. Les exportations de 
minerai de fer, evaluees a 15 Mt pour l'annee, 
englobent entre 4 et 5 Mt de boulettes. La Russie, 
dont l'industrie du minerai de fer est presque aussi 
importante que celle de !'Ukraine, n'a pas diffuse 
de donnees pour 1992, mais on considere que ses 
exportations ont atteint 12 Mt. 

L'industrie suedoise du minerai de fer a produit 
19,5 Mt de minerai dont un peu moins de 16 Mt ont 
ete exportees en 1992. Avec la fermeture de la mine 
Dannemora, qui etait exploitee depuis 500 ans, 
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l'industrie suedoise du minerai de fer compte 
maintenant deux mines qui sont situees au nord 
du cercle polaire. 

Les desordres civils au Liberia ont continue a nuire 
a l'exploitation et au transport ferroviaire du minerai 
de fer aux ports de ce pays. Les expeditions ont ete 
estimees a 1,6 Mt en 1992. 

TRAVAUX DE LA CNUCED 
SUR LE MINERAi DE FER 
En 1989, plusieurs pays, dont le Canada, ont collabore 
a la creation d'un fonds en fiducie sous l'egide de la 
Conference des Nations Unies sur le commerce et 
le developpement (CNUCED) en vue de la collecte 
et de la publication de statistiques sur le minerai 
de fer destinees a tous les principaux pays produc
teurs, consommateurs et exportateurs. Ce projet 
constitue la principale source de donnees sur les 
echanges commerciaux des principaux pays impor
tateurs et exportateurs et foumit les exportations 
par destination et les importations par pays d'origine. 
En 1992, deux rapports statistiques et un examen 
du marche ont ete publies dans le cadre du projet 
du fonds en fiducie. Les pays collaborateurs 
foumiront des sommes suffisantes pour prolonger 
le projet jusqu'en mars 1994, mais l'ampleur des 
publications sera reduite. 

Le Groupe intergouvememental d'experts du minerai 
de fer, egalement sous l'egide de la CNUCED, s'est 
reuni a Geneve du 26 au 28 octobre 1992. Des 
representants de 32 pays et de plusieurs organismes 
intemationaux etaient presents a cette reunion, La 
participation active de conseillers industriels a con
tribue a la qualite de l'information diffusee. Le 
secretariat de la CNUCED, travaillant pour le compte 
du Groupe intergouvememental d'experts du minerai 
de fer, a egalement publie des statistiques sur le 
minerai de fer; ces statistiques etaient complemen
taires aux publications diffusees dans le cadre du 
projet du fonds en fiducie. Les rapports de la 
CNUCED couvrent plusieurs pays, englobent la 
teneur en fer des minerais et foumissent des previ
sions concemant le minerai de fer, la fonte en 
gueuse et l'acier. Le secretariat maintient des rela
tions avec des personnes-ressources dans 87 pays 
dont tous les pays producteurs et consommateurs 
importants. Par exemple, l'Ukraine et la Lettonie 
ont foumi en 1992 leurs propres statistiques 
independamment de la Communaute des Etats 
independants. 

Le Groupe intergouvememental d;experts du minerai 
de fer doit se reunir a nouveau en octobre 1993 afin 
de discuter des faits nouveaux en matiere de 

production, de mise en marche et de consommation 
de minerai de fer. 

PRIX 

Les exportateurs de minerai de fer ont ete forces 
d'accepter des reductions de prix pour leurs 
livraisons en 1992. En Europe le prix a diminue de 
4,2 % pour le minerai fin et le concentre utilises 
comme charges d'alimentation pour l'agglomeration 
par frittage et de 6,89 % dans le cas des boulettes. 
Les acieries japonaises ont negocie des baisses de 
prix de 4,8 % pour le minerai fin et le concentre et 
de 6,89 % pour le minerai en morceaux. 

La difference de prix entre le minerai fin et les 
boulettes a diminue pour la deuxieme annee con
secutive et n'est plus que de 16,2 (t US l'unite de 
ferl. Les producteurs de boulettes avaient considere 
raisonnable la prime de 21 (t payee en 1990 pour 
les boulettes, en raison des c011ts de production plus 
eleves par rapport a ceux engages pour le concentre. 

Les negociations concemant les livraisons de 1993 
ont entraine des reductions de prix sur les marches 
europeens et japonais. En Europe, les prix ont 
baisse de 14 % pour le minerai fin et le concentre 
ainsi que d'environ 10,3 % pour les boulettes, ce 
qui a ainsi reduit la prime payee pour les boulettes 
a 15,75 (t. Les acieristesjaponais ont convenu avec 
leurs foumisseurs australiens, de reductions de 
prix de 11 % pour les minerais fins et de 9 % pour 
le minerai en morceaux. 

PERSPECTIVES 

L'lnternational Iron & Steel Institute (institut 
international du fer et de l'acier) a prevu une crois
sance inferieure a 2 % par annee pour la produc
tion d'acier a l'echelle mondiale. En supposant un 
taux de croissance lineaire plus prudent, la croissance 
serait de l'ordre de 10 a 15 Mt/a. Malheureusement, 
une telle croissance est prevue principalement dans 
les pays en voie de developpement et non dans les 
regions ou le minerai de fer canadien est actuelle
ment vendu, En Amerique du Nord par exemple, la 
production d'acier ne devrait pas retoumer au niveau 
atteint en 1988 avant 1997. En Europe, l'industrie 
de l'acier et la Commission des Communautes 
europeennes examinent les moyens qui permettront 
de reduire de 25 % la production d'acier. 

1 Le prix est signale en cents (devise americaine) pour chaque 
point de pourcentage en fer dans une tonne de minerai; par 
exemple, a 30 f/, !'unite de fer, un minerai d'une teneur de 65 % 
en fer couterait 65 x 30 f/, = 19,50 $US la tonne. 



De plus, l'industrie de l'acier, dans les regions qui 
constituent depuis toujours nos marches, utilise 
chaque annee moins de minerai de fer pour produire 
une tonne d'acier. Cette consommation inferieure 
de minerai de fer est attribuable a une proportion 
accrue de la production de l'acier dans des fours 
electriques a arc a partir de ferraille et a une plus 
grande efficacite de la production d'acier dans les 
convertisseurs a oxygene. 

L'ouverture, aux pays de l'Ouest, des economies 
des pays de l'Europe de l'Est perm et a l' Allemagne 
de se tailler une place de premier plan dans la 
restructuration des acieries dans ces pays en tran
sition. L'industrie allemande construit concurremment 
de nouveaux fours electriques a arc dont la princi
pale source d'alimentation en unites de fer sera la 
ferraille. Ces activites sont reliees puisque dans les 
pays en transition, il y aurait de tres importantes 
ressources en ferraille, certaines se trouvant aux 
emplacements d'acieries existantes. 

L'utilisation des fours electriques a arc devraient 
continuer a croitre dans les regions ou il existe des 
approvisionnements en ferraille en raison : a) de la 
possibilite d'obtenir des fours electriques de petite 
taille et a proximite des clients; b) d'investissements 
en capital moins importants que ceux exiges pour 
les acieries integrees; c) de cm1ts en main-d'reuvre 
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par unite de production moins eleves pour 
!'exploitation; d) de !'exploitation discontinue pour 
ces fours, ce qui permet leur adaptation rapide a 
des changements sur les marches et e) de leur 
alimentation en materiaux recycles, c'est-a-dire en 
ferraille, ce qui permet, aussi longtemps que ce 
procede sera en vigueur, une consommation 
d'energie par tonne d'acier produite inferieure a 
celle des acieries integrees. 

A long terme, les perspectives pour l'industrie du 
minerai de fer sont bonnes. Il est prevu que l'offre 
de ferraille se resserrera et que les prix monteront. 
De plus, la qualite de la ferraille est compromise 
par les elements d'alliage et les corps etrangers 
qu'elle renferme. Ainsi, l'alimentation en minerai 
de fer continue de presenter des avantages pour la 
production des aciers de meilleure qualite. Enfin, 
de nouveaux procedes de fusion directe du minerai 
de fer dans lesquels l'energie est utilisee de maniere 
plus efficace sont mis au point. Il est done prevu 
que la consommation et les prix du minerai de fer 
sur les marches habituels du Canada se retabliront 
au cours de la prochaine decennie. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993 
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Figure 1 

Le minerai de fer au Canada, en 1992 

e Producteurs 

+H+++ Chemin de fer 

\ 

Les numeros se rapportent aux emplacements ci-dessus. 

PRODUCTEURS 

£.-D. 

1. Compagnie miniere IOC, Division Carol (mine, concentrateur, usine de bouletage) 
2. Wabush Mines (mine, concentrateur) 
3. La Compagnie miniere Quebec Cartier (mine, concentrateur) 
4. Compagnie miniere IOC (port) 
5. Wabush Mines (usine de bouletage, port) 
6. La Compagnie miniere Quebec Cartier (usine de bouletage, port) 
7. Division Algoma Ore de la societe Aciers Algoma Inc. (mine, concentrateur, usine de frittage) 
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TABLEAU 1. CANADA PRODUCTION ET COMMERCE DU MINERAi DE FER, EN 1991 ET 1992 

No tarifaire 1991 1992dpr 

(tonnes)1 (milliers de (tonnes)1 (milliers de 
dollars) dollars) 

PRODUCTION (expeditions minieres) 
Terre-Neuve 19 799 248 714 885 18 399 OOO 680 247 
Quebec 14 905 248 x 13 861 OOO x 
Ontario 649 746 x 450 246 x 
Colombie-Britannique 67 005 1 514 61 700 1 292 

Tota12 35 421 247 1 228 188 32 771 946 1 129 371 

IMPORTATIONS (De Janv. ii sept.) 
2601.11 Minerais de fer et leurs concentres, non 

agglomeres 
Etats-Unis 14 693 509 19 436 582 
Brasil 6 499 340 

Total 14 693 509 25 935 922 

2601.12 Mil']erais de fer, agglomeres 
Etats-Unis 4 899 350 193 122 3 692 002 155 372 
Brasil 61 163 1 844 41 087 1 471 
Venezuela 5 OOO 600 

Total 4 960 513 194 966 3 738 089 157 444 

EXPORTATIONS 
2601.11 Minerais de fer et leurs concentres, non 

agglomeres 
Allemagne 3 126 173 74 842 2 020 655 49 754 
Royaume-Uni 2 676 550 60 583 1 354 672 33 606 
France 1 481 914 33 010 1 201 212 28 088 
Pays-Bas 2 734 769 51 233 1 157 574 21 647 
Japon 1 880 306 29 955 790 564 12 475 
Belgique 290 243 7 500 349 169 9 974 
I ta lie 331 791 8 287 394 846 9 599 
Goree du Sud 1 162 277 21 553 515 358 9 230 
Etats-Unis 359 960 8 684 201 899 4 611 
Espagne 280 177 6 870 149 141 3 845 
Philippines 422 933 6 527 219 699 3 466 
Suede 301 491 7 176 74 848 1 906 
Portugal 78 585 2 004 71 176 1 699 
Finlande 31 027 566 
Israel 154 868 2 826 
Yougoslavie 30 836 562 
Venezuela 217 30 

Total 15313090 321 649 8 531 840 190 473 

2601.12 Mil']erais de fer, agglomeres 
Etats-Unis 6 906 133 293 005 4 210 555 182 015 
Pays-Bas 1 281 353 43 686 1 218 927 40 824 
Allemagne 1 843 835 70 281 1015714 38 868 
Belgique 957 689 35 893 958 669 35 726 
Royaume-Uni 1226054 43 315 901 003 31 546 
ltalie 523 204 25 005 512 661 24 500 
Espagne 413 653 16 107 323 809 12 075 
France 619 121 22 626 233 696 8 323 
Portugal 111 704 4 060 173 837 6 335 
Pologne 56 483 2 696 62 625 2 989 
Suisse 200 104 3 817 91 444 2 935 
Venezuela 109 13 396 83 
Yougoslavie 120 006 4 121 
Argentine 60 856 2 904 
Turquie 54 121 2 583 

Total 14 374 425 570 119 9 703 336 386 225 
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TABLEAU 1. {fin} 

No tarifaire 1991 

(tonnes)1 (milliers de 
dollars) 

EXPORTATIONS (fin) 
Total des exportations, toutes categories 

Etats-Unis 7 266 093 301 689 
Allemagne 4 970 008 145 123 
Royaume-Uni 3 902 604 103 898 
Pays-Bas 4 016 122 94 919 
Belgique 1 247 932 43 393 
France 2 101 035 55 636 
ltalie 854 995 33 292 
Espagne 693 830 22 977 
Japon 1 880 306 29 955 
Goree du Sud 1 162 277 21 553 
Portugal 190 289 6 064 
Philippines 422 933 6 527 
Pologne 56 483 2 696 
Suisse 200 104 3 817 
Suede 301 491 7 176 
Finlande 
Venezuela 326 43 
Yougoslavie 150 842 4 683 
Argentine 60 856 2 904 
Israel 154 868 2 826 
Turquie 54 121 2 583 

Total 29 687 515 891 768 

Consommation de minerai de fer aux usines 
siderurgiques canadiennes 12 505 944 n.d. 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada; American Iron Ore Association. 
- : neant; dpr: donnees provisoires; n.d. : non disponible; x: confidentiel. 

De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes)1 (milliers de 
dollars) 

4 412 454 186 626 
3 036 369 88 622 
2 255 675 65 152 
2 376 501 62 471 
1 307 838 45 700 
1 434 908 36 411 

907 507 34 099 
472 950 15 920 
790 564 12 475 
515 358 9 230 
245 013 8 034 
219 699 3 466 

62 625 2 989 
91 444 2 935 
74 848 1 906 
31 027 566 

396 83 

18 235 176 576 698 

13018010 n.d. 

1 Tonnes seches pour production (expeditions) par province; tonnes humides pour importations et exportations. 2 Les expeditions 
totales de minerai de fer comprennent les expeditions de minerai de fer obtenu comme sous-produit. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 



TABLEAU 2. CANADA : EXPEDITIONS DE MINERAi DE FER, DE 1989 A 1992 

Societe et emplacement Minerai traite Produit expedie 1989 1990 1991 1992dpr 

(milliers de tonnes, naturelles ou humides) 

Mine Adams magnetite boulettes fondantes 1 078 244 
Kirkland Lake (Ont.) 

Division Algoma Ore siderite1 produits frittes 1 243 735 1 137 1 037 
de la societe Aciers Algoma Inc. 

Wawa (Ont.) 

Compagnie miniere IOC hematite, goethite et expeditions directes 177 38 264 120 
Schefferville (Que.) limonite 

Lac Carol (Lab.) hematite et magnetite con centres 5 130 5 543 7 096 4 818 
speculaires boulettes acides 8 106 5 473 5 927 6 346 

boulettes fondantes 1 732 2 797 1 873 1 467 
boulettes cassees - 147 106 18 

La Compagnie miniere hematite speculaire concentres 7 734 7 573 7 655 7 213 
Quebec Cartier boulettes acides 6 031 3 743 4 630 3 115 

Mont Wright (Que.) boulettes fondantes 857 2 952 1 864 2 727 
boulette contenant 
peu de silicium 1 176 1 038 925 1 041 

Mine Sherman magnetite boulettes fondantes 1 023 281 
Temagami (Ont.) 

Wabush Mines hematite et magnetite boulettes acides 5 953 3 921 2 997 3 097 
Wabush (Lab.) et speculaires boulettes fondantes 1 771 1 693 1 522 
Pointe-Noire (Que.) con centres 106 475 

Producteurs de la Colombie- magnetite con centres 73 100 67 62 
Britannique 

Autres en Ontario magnetite con centres 

II~ Total 40 314 36 357 36 314 33 058 
s: 
~ 

- : neant; dpr : donnees provisoires. 

II~ 1 Comprend 504 197 t de materiaux ferriferes ne provenant pas des mines. 
CJ 
rn 

~ 

~ 
'() 
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TABLEAU 3. ARRIVAGES, CONSOMrylATION ET STOCKS DE 
MINERAi DE FER AUX USINES SIDERURGIQUES 
CANADIENNES, EN 1991 ET 1992 

Arrivages en provenance de l'etranger 
Arrivages en provenance de sources interieures 
Total des arrivages aux usines siderurgiques 
Consommation de minerai de fer 
Stocks de minerai de fer aux quais d'embarquement, 

aux usines siderurgiques, aux mines et aux pares 
de stockage, au 31 decembre 

Changement dans l'inventaire 

Source : American Iron Ore Association. 

1991 1992 

(milliers de tonnes) 

5 225 
6 885 

12 112 
12 507 

8 360 

885 

5 128 
7 613 

12 112 
13 060 

9 491 

1 132 

TABLEAU 4. PROQUCTION MONDIALE DE MINERAi 
DE FER, DE 1990 A 1992 

1990 1991 1992e 

(milliers de tonnes) 

Republique populaire de Chine 169 360 175 300 183 400 
Bresil 152 300 150 660 146 OOO 
Ukraine (aussi incluse avec la CEI) 105 866 86 813 74 OOO 
U.R.S.S. (CEI) 236 200 198 860 187 OOO 
Australia 113 530 121 820 115 OOO 
lnde 53 702 56 884 58 OOO 
Etats-Unis 56 410 55 520 56 200 
Canada 36 360 36 383 34 449 
Republique d'Afrique du Sud 30 290 28 950 25 100 
Venezuela 20 119 19 959 17 OOO 
Suede 19 877 19 328 19 500 
Mauritania 11 420 10 190 10 OOO 
Autres pays 80 852 75 329 77 OOO 

Total 980 420 949 183 928 649 

Source : Projet de fonds d'affectations speciales pour la publication d'information sur 
le minerai de fer. 
CEI : Communa1;1te des Etats independants. 
e : estimation d'Energie, Mines et Ressources Canada. 



TABLEAU 5. CONSOMMATION CANADIENNE DE MATERIAUX FERRIFERES DANS LES USINES 
SIDERURGIQUES INTEGREES1, EN 1991 

Materiaux consommes 

Minerai de fer 
Brut et concentre 
Boulettes 
Produits frittes 

Produits frittes dans les acieries 

Fer de reduction directe 

Autres materiaux ferriteres, y compris 
les dechets d'oxyde de mineraux 
d'acierie, les battitures de laminage, 
la cendre, les scories, etc. 

Total 

Source : Donnees fournies par les societes. 
- : neant. 

Usines de 
frittage et 
acieries 

17 723 
70 238 

-

-

-

279 199 

367 159 

Consommation 
Fours siderur9igues 

Usines de Production Fours pour la 
reduction de fonte en fabrication de 

directe gueuse l'acier 

(tonnes) 

60 781 
750 686 7 647 396 25 163 

- 1 143 147 -

- 365 260 -

- - 535 068 

- 355 532 47 650 

811 467 9 511 335 607 881 

1 Dofasco Inc.; Sidbec-Dosco Inc.; Sydney Steel Corporation (Sysco); Aciers Algoma Inc.; Stelco Inc. 

Total 
des fours 

7 672 559 
1 143 147 

365 260 

535 068 

403 181 

10 119 216 

-,., ..,., 
2'J 
s:: 
~ ..,., 
::\) 
)::. 
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TABLEAU 6. PRIX NORD-AMERICAINS DE MINERAIS SELECTIONNES A LA FIN DES 
ANNEES 1980, 1985 ET DE 1990 A 1992 . 

1980 

Mesabi non-bessemer1 27,61 
Non-bessemer (Old range) 

et roche manganesifere 27,85 

Boulettes 
Prix de base au lac Erie3 71,36 
USX Corporation4 -
Grands Lacs en amontS -
Wabush Mines6 -
Cyprus Northshore7 -

Fer de reduction directe -

Sources : Ski/lings Mining Review; Iron Age. 
- : neant. 

1985 

29,557-31,03 

32,264 

85,53 
-

58,46 
62,5 

-

115 a. 135 

1990 1991 1992 

($ US la tonne) 

29,557-31,03 29,557-31,03 29,557-31,03 

32,264 32,264 32,264 

(cents US l'unite de fer)2 

71,31-73,47 71,31-73,47 71,31-73,47 
36,56 36,756 36,756 

46, 10-58,46 46, 10-58,46 46, 10-58,46 
62,5 62,5 62,5 

47,99 47,99 47,99 

($ US la tonne) 

115a.135 115 a. 135 115 a. 135 

1 $ US la tonne, 51,5 % en fer natural livre aux navires dans les ports des Grands Lacs en aval. 2 Une unite de fer 
egale un point de pourcentage de fer contenu dans une tonne de minerai; done un minerai contenant 60 % de fer 
represente 60 unites de fer. 3 Cleveland-Cliffs Inc., M.A. Hanna Company, Oglebay Norton Company aux navires 
dans les ports des Grands Lacs en aval. 4 A la mine. 5 Pickands Mather & Co. et Inland Steel Mining Co. dans la 
cale des navires dans les ports des Grands Lacs en amont. 6 Franco a bord a Pointe-Noire. 7 Franco a bord a 
Silver Bay. 
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TABLEAU 7. PRIX SELECTIONNES DU MINERAi DE FER DESTINE AU JAPON ET A 
L'EUROPE, DE 1986 A 1992 

Minerai Marche Provenance 1986 1987 1988 1989 1990 1991 1992 

(t US l'unite de fer TMS, f. a b.) 

Minerais fins Europe CVRD 26,26 24,50 23,50 26,56 30,80 33,25 31,62 
(y compris les lscor 22,70 - 20,55 20,70 24,75 
con centres) Kiruna 27,90 25,25 26,00 30,00 35,70 37,10 36,50 

Lac Carol 26,50 24,03 23,69 27,00 31,78 34,60 33,15 
Mont Wright 26,50 24,03 23,69 27,00 31,78 34,60 33,15 

Japon CVRD 23,29 21,89 20,90 23,61 27,38 30,05 28,60 
lscor 20,23 18,85 17,75 20,05 23,25 25,09 
Hamersley1 25,56 24,28 23,31 26,34 30,54 32,96 31,35 
Lac Carol 22,09 20,93 19,93 22,52 26,11 28,18 27,26 

En morceaux Europe CVRD 
(Carajas) 
Hamersley2 36,20 33,15 36,00 43,00 49,97 50,25 48,28 

Japon CVRD (ltabira) 23,29 21,89 21,89 25,20 29,22 30,96 29,00 
lscor 23,53 21,99 21,86 25,64 29,73 31,51 
Hamersley1 29,81 28,33 27,88 33,23 38,53 40,83 38,23 

Boulettes Europe CVRD 35,60 36,70 40,35 47,33 51,60 52,15 48,47 
Kiruna 38,15 41,15 46,35 53,50 59,00 57,50 53,47 
Lac Carol 36,50 37,15 39,95 48,35 52,58 53,00 49,35 
Mont Wright 36,50 37,15 39,95 48,35 52,58 53,00 49,35 

Japon CVRD 
(Nibrasco) 34,73 35,04 37,93 44,49 48,50 49,03 45,57 
Savage River 35,45 34,17 35,89 42,10 34,17 46,39 43,12 

, . ..,, ,,, 
:"J 

Source: The Tex Report. ~ 
TMS : tonne metrique seche; CVRD : Companhia Vale de Rio Doce. ~ 
- : neant; f. a b. : franco a bord. 

,,, 
;;;:i 

1 Franco a bord a Dampier. 2 CoOt, assurance et fret a Rotterdam. )::.. 
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Fonte de premiere fusion 

Robert Mcinnis 

L 'auteur travaille pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-8438 

L a fonte de premiere fusion englobe la fonte de 
haut foumeau, la fonte de reduction directe (FRD) 
et, au Canada, la fonte de four electrique. Elle est 
la principale matiere premiere utilisee pour !'elabo
ration de l'acier et pour d'autres produits en fer 
comme les pieces coulees. 

Deux technologies sont utilisees pour elaborer 
l'acier: des convertisseurs a oxygene (convertisseurs 
basiques) aux acieries integrees sont alimentes en 
fonte de haut foumeau et en ferraille; des fours 
electriques de petites usines sont entretenus en 
ferraille et en FRD, ou les deux. Approximative
ment 50 % des unites de fer servant a !'elaboration 
d'acier au Canada proviennent de ferraille. 

Figure 1 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

Etant donne que la fonte de premiere fusion au 
Canada sert en grande partie a !'elaboration de 
l'acier, les tendances de la production d'acier et 
celles de la demande pour les produits des acieries 
influencent sa production. Dans le present chapitre, 
on fera done souvent reference a la situation dans 
l'industrie de l'acier. 

Acier 
La faible demande interieure pour l'acier qui a 
caracterise l'annee 1991 a persiste pendant la pre
miere moitie de 1992. L'economie a commence a se 
retablir lentement au troisieme trimestre, mais 
l'industrie de l'acier continue a affronter une situa
tion fortement concurrentielle et des prix critiques. 
Bien que la production ait augmente, les prix 
etaient tres faibles et se rapprochaient souvent des 
couts de production. 

En vertu de L'Accord de libre-echange Canada
Etats-Unis, les expeditions d'acier par les deux 

Production de l'acier au Canada, par type de fourneaux, de 1980 a 1992 
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partenaires sont toujours elevees malgre la menace 
de sanctions commerciales par les deux pays. Les 
exportations americaines au Canada ont diminue 
de 130 OOO t, mais elles sont demeurees a un sommet 
de 1,18 Mt. Les exportations canadiennes de produits 
d'acieries aux Etats-Unis ont augmente de 790 OOO t. 
Ces changements montrent que la desorganisation 
du commerce canadien, engendree par les greves 
prolongees en 1990, s'est en grande partie resorbee. 
Les exportations totales de produits d'acieries a 
destination de tous les pays ont diminue de 228 OOO t, 
et les importations totales ont baisse de plus de 
350 OOO t. Ces donnees illustrent !'importance que 
revet le commerce bilateral a la fois pour l'industrie 
canadienne et pour l'industrie americaine. 

La production canadienne d'acier a augmente, 
passant de 12,9 Mt en 1991 a 13,8 Mt en 1992. Cet 
accroissement est attribuable partiellement a une 
amelioration de l'economie et principalement au 
commerce. 

Fonte de haut fourneau 

La production canadienne de fonte de haut fourneau 
et de fer de fonderie a augmente en 1992 pour 
atteindre 8,62 Mt, tandis qu'elle s'etablissait a 8,17 Mt 
en 1991. Cette hausse resulte d'une production 
plus elevee d'acier par les producteurs integres. 

Dans une certaine mesure, la ferraille et la fonte 
de premiere fusion peuvent etre substituees l'une a 
l'autre dans la production d'acier. En 1992, la pro
portion de fonte de premiere fusion utilisee pour la 
production d'acier a augmente, passant de 55 a 56 %. 
Ce faible accroissement est survenu malgre la ferme
ture du haut fourneau a la Sydney Steel 
Corporation, malgre la mise en marche d'un four 
electrique par cette societe, malgre une augmenta
tion de 1 % de !'elaboration d'acier au moyen de fours 
electriques et, enfin, malgre un prix de la ferraille 
considerablement inferieur a celui de 1991. La 
hausse decoule principalement du retour a une 
capacite maximale de production au haut fourneau 
«E» a l'usine Hilton de la Stelco Inc.; celle-ci atteint 
ce rendement grace a un brasquage de routine. 

L'industrie canadienne de l'acier compte huit hauts 
fourneaux d'une capacite totale de 10,55 Mt/a. A 
ces hauts fourneaux s'ajoutent 780 fours a coke 
d'une capacite totale de 4,8 Mt/a. 

Fonte de four electrique 

Les neuf fours electriques de l'usine de fusion 
d'ilmenite de la societe QIT-Fer et Titane Inc. a 
Tracy (Que.) constituent une autre source de fonte 

de premiere fusion. Ces fours ont une capacite de 
production de 900 OOO t/a de fonte sous forme de 
coproduit du dioxyde de titane. La fonte obtenue 
entre dans la fabrication de trois types de produits : 
une gamme de categories specialisees de fonte en 
gueuse, qui sont vendues principalement aux 
fonderies; la poudre de fer utilisee dans l'industrie 
de la metallurgie des poudres; des billettes d'acier, 
qui sont obtenues par coulee continue et vendues a 
industrie de l'acier pour relaminage. Cette installa
tion fonctionne encore au maximum en 1992. 

Fonte de reduction directe (FRO) 

La FRD est un produit semi-metallique obtenu par 
reduction du minerai de fer a l'etat solide en un 
produit renfermant approximativement 95 % de 
metal. La Sidbec-Dosco Inc. possede une usine 
appliquant le procede Midrex de production de 
FRD a Contrecceur (Que.). L'usine, dont la capacite 
s'etablit a 750 OOO t/a, a ete exploitee a plein 
regime en 1992. La FRD est melangee a la ferraille 
pour produire de l'acier dans l'acierie electrique de 
la societe. 

SITUATION MONDIALE 

Fonte de premiere fusion et acier 

Selan les calculs de !'International Iron and Steel 
Institute (IISD, la production mondiale d'acier a 
diminue de 3,1 % pour les onze premiers mois de 
1992, comparativement a celle enregistree pour la 
meme periode l'annee precedente. Cette reduction 
persistante de la production s'est manifestee prin
cipalement dans les economies des pays de l'Ouest 
ou l'on releve une baisse de 2,6 % et en Europe de 
l'Est ou l'on enregistre une diminution de 15,5 %. 
La faiblesse de la demande mondiale decoule d'une 
demande moindre pour les biens de consommation 
durables, en particulier pour les automobiles; cette 
derniere est elle-meme engendree par des pressions 
recessionnistes. En outre, le ralentissement 
economique s'est intensifie au cours de l'annee, tout 
particulierement en Europe et au Japan. Dans 
l'ancienne U.R.S.S. et en Europe de l'Est, les boule
versements qui ont entraine l'effondrement de 
l'U.R.S.S. ont continue a ravager l'economie. 

A l'echelle mondiale, les plus importantes diminutions 
de la production d'acier ont ete observees au Japan 
(11,4 %), dans la Communaute europeenne (2,4 %), 
en Yougoslavie (38,4 %), en Roumanie (25,2 %), en 
Hongrie (19,2 %) ainsi que dans la Communaute des 
Etats independants (16,3 %). La production a augmente 
de 6,6 % au Canada, de 5,1 % aux Etats-Unis et de 



3,3 % au Mexique, ce qui indique que les pays se 
remettent de la recession. 

Sur le plan commercial, l'annee a ete caracterisee par 
un grand nombre d'enquetes relatives au dumping 
et aux subventions, menees par le gouvernement 
des Etats-Unis pour faire suite aux demandes de 
l'industrie americaine. Les societes canadiennes ont 
reagi aux mesures americaines en demandant au 
gouvernement du Canada d'entreprendre des 
enquetes similaires. A la fin de l'annee, des droits 
compensatoires et antidumping seraient evidem
ment imposes par les gouvernements canadien et 
americain a un grand nombre de leurs partenaires 
commerciaux. 

Fonte de reduction directe 

Les usines ou est utilise le procede Midrex ont 
fourni environ 64 % de la fonte de reduction directe 
(FRD) et de la fonte de briquettage a chaud (FBC) 
produites a travers le monde; viennent au second 
rang les usines ou sont appliques les procedes 
HYL-1 et HYL-111. Selon les calculs de la Midrex 
Corp., la production totale de FRD s'est elevee a 
20,7 Mt en 1992, soit une hausse de 8 % par rapport 
a la production de 19,41 Mt enregistree en 1991; 
elle represente environ 3 % de la production mondiale 
d'acier brut. Les avantages intrinseques de la FRD, 
que constituent sa grande purete et sa composition 
bien definie, sont apprecies depuis qu'elle est 
disponible; cependant, aussi longtemps que les prix 
de la ferraille sont restes faibles, les possibilites de 
croissance pour ce produit sont demeurees limitees. 
Cette situation a change au cours des dernieres 
annees alors que les acieries electriques ont accapare 
une part du marche de produits tels que le fil 
machine de grande qualite et les barres de metal a 
forger de qualite speciale. Le succes technique de 
la technologie de la coulee de brames minces qui 
permet aux acieries electriques de fabriquer des 
produits plats a des prix concurrentiels forme un 
autre facteur de cette evolution. Le commerce de la 
FRD et de la FBC a continue de croitre, et 3,5 Mt 
ont ete expediees en 1992. 

Les nouvelles usines de FRD mises en service en 1992 
ont permis d'ajouter plus de 3 Mt a la capacite de 
production. D'autres installations sont en construc
tion, et la Midrex Corp. prevoit que la production 
mondiale atteindra 28 Mt d'ici 1995 et 35 Mt d'ici 
l'an 2000. 

PERSPECTIVES 

La production canadienne de fer et d'acier devrait 
legerement augmenter d'ici la fin de 1993, 
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puisqu'une croissance economiq_ue significative est 
prevue au Canada comme aux Etats-Unis. Les pro
ducteurs canadiens devraient accaparer une partie 
du marche americain perdu par les producteurs 
d'outre-mer en raison des mesures commerciales 
appliquees par les Etats-Unis. Les deux pays 
devraient tirer profit, sur leur marche interieur, 
d'une reduction des pressions exercees par l'acier 
importe. En meme temps, les societes canadiennes 
et americaines devraient probablement ameliorer 
leurs ventes reciproques sur leur marche interieur. 

A moyen terme, une croissance annuelle de 2 a 4 % 
est attendue en Amerique du Nord. Cette prevision 
est basee sur une baisse considerable des importa
tions en provenance d'outre-mer. Bien que l'industrie 
canadienne de l'acier soit en bonne position pour tirer 
avantage d'une periode de croissance economique, 
des ameliorations additionnelles de la productivite 
seront necessaires pour qu'elle maintienne une 
position concurrentielle face a une industrie ameri
caine de l'acier grandement amelioree. 

Un certain nombre de facteurs pourraient radicale
ment modifier cette prevision. L'avenir de la 
societe Aciers Algoma Inc. reste tres incertain. Sa 
capacite d'elaboration de l'acier represente environ 
25 % de la capacite canadienne totale. De plus, une 
proportion importante de la gamme de ses produits 
n'est pas fournie par d'autres producteurs cana
diens. Les importations de poutrelles a larges ailes 
et de gros profiles de construction, de gros tubes 
sans soudure ainsi que de grandes tales et tales 
fortes augmenteraient toutes. 

L'avenir de la Sydney Steel Corporation est egale
ment incertain, puisque cette societe a ete mise en 
vente par le gouvernement provincial. Elle possede 
en fait la seule usine de fabrication de rails au 
Canada. 

Enfin, ce qui est peut-etre le plus important, des 
modifications aux taux de change des devises des 
partenaires commerciaux du Canada par rapport 
au dollar canadien peuvent influencer de maniere 
saisissante la structure des echanges commerciaux 
et, par consequent, la production canadienne. La 
prevision fournie precedemment suppose que le 
dollar canadien restera faible devant la devise 
americaine et que l'industrie de fabrication de pro
duits d'acier de deuxieme fusion au Canada engen
drera de nouvelles affaires lui permettant d'etre 
concurrentielle sur les marches nord-americains, 
sinon sur les marches mondiaux. 

A moyen terme, soit dans trois a cinq ans, les pro
ducteurs canadiens devraient connaitre un intervalle 
de leger accroissement des ventes a des prix 
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avantageux alors que s'amorcera une periode de 
croissance economique; les producteurs d'acier 
pourraient ainsi tirer avantage d'une productivite 
~melioree et d'une meilleure qualite des produits. 
A plus long terme, soit dans cinq a dix ans, les 
echanges commerciaux dans le cadre de L'Accord 
de libre-echange Canada- Etats-Unis devraient se 
stabiliser en Amerique du Nord; l'industrie cana
dienne devrait alors prendre la place qui lui revient 
sur le marche nord-americain. II faut supposer que 
!'intention des accords existants et proposes de 
libre-echange se concretise et que les obstacles 
actuels au commerce, prenant la forme de diverses 
lois sur le commerce, seront elimines. Le Mexi.que 
n'est pas autosu:ffisant quanta la production d'acier; 
si un Accord de libre-echange nord-americain etait 
negocie, les producteurs d'acier canadiens et 
americains auraient !'occasion d'accroitre leurs 
ventes a !'exportation au Mexi.que. 

Facteurs internationaux 

Les differences entre les couts de production de 
l'acier dans des pays concurrents a travers le monde 
continuent de s'amenuiser; la valeur relative des 
devises et les couts du transport deviennent done 
des facteurs plus importants dans le commerce de 
l'acier. L'industrie nord-americaine de l'acier, a 
laquelle est maintenant integree l'industrie cana
dienne, poursuivra ses efforts de rationalisation de 
ses activites en vue d'ameliorer sa competitivite. 
Le fait qu'il n'y a pas d'approvisionnement exce
dentaire sur le marche interieur en Amerique du 
Nord constitue un facteur important. De plus, au 
cours des dix prochaines annees, les prix nord
americains ne seront pas considerablement plus 
eleves que les prix mondiaux. Pour cette raison, les 
producteurs nord-americains auront !'occasion de 
maintenir des taux relativement eleves d'utilisation 
de leur capacite de production. Ce dernier element 
est un facteur cle de la rentabilite et de !'aptitude a 
maintenir les depenses d'investissement necessaires 
pour conserver ou ameliorer la competitivite. II 
faut cependant souligner la necessite de continuer 
a investir de fortes sommes. Le rythme de !'evolu
tion technologique n'aura pas tendance a ralentir; 
il aura plutot tendance a s'accelerer a mesure que 
de nouveaux procedes comme la coulee de brames 
minces ou de produits d'une grande precision 
dimensionnelle deviendront des normes indus
trielles. Les methodes traditionnelles d'elaboration 
de l'acier devront etre concurrentielles ou elles 
seront remplacees par des procedes de fusion 
directe ou d'elaboration directe de l'acier. L'incidence 
du changement technologique ne devrait pas etre 
sous-estimee, puisqu'il constitue un facteur excep
tionnellement important de la future industrie de 

l'acier. Toutes les technologies de pointe recemment 
eprouvees presentent comme caracteristiques 
significatives une reduction des obstacles a la creation 
d'une industrie de l'acier et une baisse remarquable 
des couts en capital et des couts d'exploitation 
associes a production d'acier. 

La production d'acier des Etats-Unis devrait croitre 
de 5 a 6 % en 1993, puis en moyenne de 2 a 3 % a 
moyen terme. Les prix augmenteront vraisem
blablement de maniere saisissante en 1993 et ce, 
pour deux raisons : le gouvernement americain a 
impose des tarifs douaniers sur l'acier importe, et 
les stocks detenus par les utilisateurs d'acier sont 
faibles. 

La croissance de l'industrie europeenne de l'acier 
sera vraisemblablement moindre en 1993 etant 
donne que la recession persistera durant l'annee 
dans les pays a economie de marche d'Europe. II 
est egalement probable que les producteurs 
europeens perdront une part de leur marche 
americain. A moyen terme, la production d'acier 
devrait augmenter en moyenne de 2 a 3 % par 
annee. A plus long terme, l'economie europeenne 
sera possiblement stimulee par la reconstitution 
des economies de marche en Europe de l'Est et par 
l'enorme demande possible pour les biens de con
sommation durables; elle sera egalement stimulee 
par la main-d'ceuvre relativement peu couteuse 
que ces pays pourront offrir. 

On s'attend ace que la production du Japon diminue 
a court terme, puisque la recession qui a commence 
en Amerique du Nord influence encore l'economie 
japonaise en 1993. A moyen terme, une periode de 
croissance faible ou nulle est vraisemblable. 

On prevoit que la production des pays nouvellement 
industrialises augmentera de plus de 2 % par 
annee tout au long de la presente decennie. 

D'apres les previsions ci-haut mentionnees quant a 
la production d'acier en Amerique du Nord, la 
perspective globale relativement a la production de 
fonte de premiere fusion au Canada est tres favor
able a court terme. En fait, la production canadienne 
pourrait atteindre la capacite reelle de production 
de l'industrie, soit celle de 16,5 Mt. L'industrie doit 
cependant suivre !'evolution actuelle de la techno
logie, qui persistera, afin d'assurer son avenir a 
longterme. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer feurier 1993. 



Figure 2 

Le fer et l'acier au Canada, en 1992 

e Usines integrees de fer et d'acier 

• Usines de laminage seulement 

_. Usines non integrees d'acier 

Les chiffres se rapportent aux emplacements indiques ci-dessus. 

USINES INTEGREES DE FER ET D'ACIER 

1. Dofasco Inc. (Hamilton) 
2. Stelco Inc. (Hamilton et Nanticoke) 
3. Aciers Algoma Inc. (Sault Ste. Marie) 
4. Sidbec-Dosco Inc. (Contrecceur) 

USINES DE LAMINAGE SEULEMENT 

5. Stanley Strip Steel, division de Stanley Canada Inc. (Hamilton) 
6. Pacific Continuous Steel Limited (Delta) 
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USINES NON INTEGREES D'ACIER 

7. QIT-Fer et Titane Inc. (Sorel) 
8. Courtice Steel Inc. (Cambridge) 
9. Sydney Steel Corporation (Sydney) 

10. Stelco Inc. (Contrecceur) 
11. Aciers lnoxydables Atlas, division de Sammi Atlas Inc. (Tracy) 
12. Sorel Forge, division de Slater Industries Inc. 
13. Canadian Steel Foundries, division de Hawker Siddeley Canada Inc. 

(Montreal) 
14. Canadian Steel Wheel Limited (Montreal) 
15. Sidbec-Dosco Inc. (Montreal et Longueuil) 
16. lvaco Inc. (L'Orignal) 
17. Aciers lnoxydables Atlas, division de Sammi Atlas Inc. (Welland) 
18. Hamilton Specially Bar, division de Slater Industries Inc. (Hamilton) 
19. Co-Steel Inc. (Whitby) 
20. Manitoba Rolling Mills, filiale de la societe Le Groupe Canam Manac Inc. 
21. IPSCO Inc. (Regina) 
22. Stelco Inc. (Edmonton) 
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TABLEAU 1. CANADA: PRODUCTION ET EXPEDITIONS D'ACIER BRUT2 DE1990 A 1992 

1990 

CAPACITE DES FOURS AU 1er JANVIER1 

Lingots d'acier 
Fours Martin 
Convertisseurs a oxygene 11 736 900 
Fours electriques 6 664 640 
Total partial 18 401 540 

Pieces moulees en acier 631 600 

Total, capacite des fours 19 033 140 

PRODUCTION D'ACIER 

Lingots d'acier 
Fours Martin et convertisseurs a oxygene 7 676182 
Fours electriques 4 508 219 

Total 12184401 

Coulee continue, comprise dans 
le total ci-dessus 9 423 667 

Pieces moulees en acier2 96 335 

Total, production d'acier 12 280 736 

Expeditions des usines 
Pieces moulees en acier 89128 
Produits !amines en acier 11 563101 

Total des expeditions 11652229 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires. 

1991 1992dpr 

(tonnes) 

11 854 400 11 170 OOO 
6 891 450 6 715 450 

18 745 850 17 885 450 

322 590 315 590 

19 068 440 18 201 040 

(De janv. a nov.) 

8 722 218 8 467 422 
4 172 961 4147 528 

12 895179 12 614 950 

10 851 706 10 961 422 

92 254 86 716 

12 987 433 12 701 666 

87 111 94453 
11 241164 11 144 869 

11 328 275 11239322 

1 Les chiffres sur la capacite au 1er janvier de chaque annee prennent en consideration a la fois les nouvelles 
capacites et les capacites qui, selon les previsions, tomberont en desuetude au cours de l'annee. 2 Provient 
principalement des fours electriques. 
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TABLEAU 2. CANADA : PRODU,CTION, EXPEDITIONS, COMMERCE ET CONSOMMATION DE 
FONTE, AU CANADA, DE 1990 A 1992 

1990 1991 1992dpr 

(tonnes) 

CAPACITE DES FOURS AU 1er JANVIER1 

Haut fourneau 10 025 OOO 10 060 OOO 9 688 OOO 
Four electrique 900 OOO 900 OOO 900 OOO 

Total 10 925 OOO 10 960 OOO 10 588 OOO 

PRODUCTION 

Fonte ordinaire x x x 
Fonte de moulage2 x x x 

Total 7 346 127 8 267 542 7 868 6358 

CONSOMMATION DE FONTE EN GUEUSE 

Fours pour !'elaboration de l'acier3 7 441 171 8176021 8 046 9238 

CONSOMMATION DE FERRAILLE DE FER 
ETD'ACIER 

Fours pour !'elaboration de l'acier 6 554 358r 6 621 519 6 430 8838 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada; Fer et acier primaires (publication mensuelle). 
dpr : donnees provisoires; r : revise; x : confidentiel pour eviter de divulguer les donnees exclusives a la societe. 
8 De janvier a novembre. 
1 Les chiffres sur la capacite au 1 er janvier de chaque annee prennent en consideration a la fois les nouvelles 
capacites et les capacites qui, selon les previsions, tomberont en desuetude au cours de l'annee. 2 Comprend la 
fonte ductile. 3 Comprend le fer prereduit. 
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TABLEAU 3. CANADA: IMPORTATIONS ET EXPORTATIONS2 DE1990A1992 

Unite de 1990 1991 De janv. a nov. 1992dpr 
mesure Monde Etats-Unis Monde Etats-Unis Mon de Etats-Unis 

IMPORTATIONS 

Fer et acier (milliers de t) 4 031 2 515 4135 2 908 3 679 2 537 
(milliers de $) 2 884 602 1 678 924 2 673 842 1615545 2 374 521 1 489 293 

Produits lamines (milliers de t) 2480 1 396 2 097 1 314 1 862 990 
(milliers de $) 1734026 1022434 1 517 240 945 029 1 378 905 823 046 

Produits de l'acierie (milliers de t) 2 915 1 660 2 564 1 586 2 212 1 255 
(milliers de $) 2 309 325 1 385 407 2 104 487 1310178 1853069 1 180 248 

EXPORTATIONS 

Fer et acier (milliers de t) 4 352 3 037 4 879 2 961 4 616 3 729 
(milliers de$) 2 511 712 1 934 601 2 745 357 1927815 2 706 419 2 319 793 

Produits lamines (milliers de t) 3408 2 243 3 958 2170 3853 2 991 
(milliers de $) 1 690 937 1206021 1 851 457 1154749 1 936 950 1 583 908 

Produits de l'acierie (milliers de t) 3968 2 762 4 642 2 747 4 414 3 537 
(milliers de $) 2 183 003 1 661 839 2 468 366 1677064 2417471 2 045 396 

Source : Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; t : tonnes. 
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TABLEAU 4. PREVISIONS DE LA PRODUCTION MONDIALE D'ACIER BRUT, 
EN 1991 ET 1992 

Pays 

PAYS DEVELOPPES 

Europe de l'Ouest 
Communaute economique europeenne 
(CEE) 

Belgique-Luxembourg 
Allemagne1 
France 
Italia 
Royaume-Uni 
Espagne 
Pays-Bas 
Autres pays de la CEE 

Scandinavia 
Turquie 
Autres pays 
Total partial 

~merlque du Nord 
Etats-Unis 
Canada 
Total partial 

Autres pays developpes 
Japon 
Afrique du Sud 
Australis I Nouvelle-Zelande 
Total partial 

Total des pays developpes 

PAYS EN VOIE DE DEVELOPPEMENT 

Amerlque latlne 
Bresil 
Mexique 
Autres pays 
Total partiel 

Asle 
Cores du Sud 
lnde 
Autres pays 
Total partiel 

Afrlque I Moyen-Orlent 

Afrique 
Mayen-Orient 
Total partiel 

Total des pays en voie de developpement 

Total de l'economie de marche 

EUROPE DE L'EST I PAYS A ECONOMIE 
CENTRALISEE 

Ancienne U.R.S.S. 
Europe de l'Est2 
Chine 
Autres pays a economie centralises 
Total partiel 

Total mondial 

Taux de variation 

Source : International Iron and Steel Institute. 
e : estimation; r: revise. 

1991' 19928 

(milliers de tonnes) 

14,7 13,4 
42,2 39,8 
18,4 18,0 
25,0 24,8 
16,5 16,1 
12,9 12,6 
5,2 5,4 
2,5 2,5 
7,6 8,1 
9,3 10,2 
6,5 6,6 

160,8 157,4 

79,7 83,2 
13,0 13,9 
92,7 97,1 

109,6 98,1 
9,4 9,2 
6,9 7,6 

125,9 114,9 

379,4 369,4 

22,6 23,9 
7,9 8,4 
8,6 8,8 

39,1 41,1 

26,0 27,8 
17,1 18,1 
19,0 19,2 
62,1 65,1 

5,2 5,1 
4,8 5,6 

10,0 10,7 

111,2 116,9 

490,6 486,3 

132,8 111,2 
33,1 29,1 
71,0 80,2 
7,3 7,2 

244,2 227,7 

734,8 714,0 

-5,2 -2,8 

1 Comprend l'Allemagne de l'Est a compter de 1990. 2 Exclut l'Allemagne de I' Est a compter de 
1990. 





Granulats 

Oliver Vagt 

L'auteur travaille pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-2667 

L es expeditions totales de granulats (principale
ment la pierre concassee, le sable et le gravier) ont 
chute d'environ 7 % pour se situer a environ 280 Mt 
en 1992, soit le plus bas niveau atteint depuis 1982. 
Par contre, les expeditions annuelles totales ont 
depasse 350 Mt/a durant la periode precedant la 
recession, soit de 1987 a 1990. 

Les prix unitaires ont dans !'ensemble augmente 
au meme rythme que les taux d'inflation annuels 
moyens, et les prix de vente ont fluctue consi
derablement selon la proximite des centres de con
sommation. Les mises en chantier, qui constituent 
un bon indicateur de la demande de la plupart des 
materiaux de construction primaires, ont atteint 
182 OOO en 1990, 156 OOO en 1991 et 168 OOO en 
1992. Les depenses totales dans le domaine de la 
construction en 1992 ont ete d'environ 7 % 
inferieures aux previsions (tableau 13). 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

Dans le contexte de la planification de !'utilisation 
des terres et de l'environnement, on est de plus en 
plus conscient de !'importance de ce secteur particulier 
de l'industrie miniere. La nouvelle loi ontarienne 
sur les ressources en granulats (Aggregate 
Resources Act), probablement la loi la plus complete 
du genre au Canada, exige des producteurs qu'ils 
presentent des plans detailles de leurs sites, dans 
lesquels ils doivent decrire les utilisations actuelles 
et les travaux de restauration prevus provenant de 
!'extraction des ressources. 

De nombreux obstacles a l'accroissement des 
reserves de granulats persistent, car les proprietaires 
s'opposent generalement a l'ouverture de carrieres, 
sablieres et gravieres dans leur voisinage. Le 
ministere des Richesses naturelles de !'Ontario 
participe, toutefois, a uncertain nombre d'etudes 

d'evaluation economique liees a l'offre et a la 
demande, aux couts, au recyclage et a la reutilisation. 
Ces etudes ont pour objectif de s'assurer que les 
decideurs sont conscients des possibilites, de l'aspect 
non renouvelable des ressources et des repercussions 
socio-economiques du transport sur de longues 
distances. Plusieurs autres provinces participent a 
des etudes connexes, mais moins approfondies. 

La demande de granulats est principalement locale 
ou regionale et reflete les tendances de la construc
tion au pays. Cependant, les expeditions de granulats 
en vrac dans le monde s'accroissent dans certaines 
regions. 

Sable et gravier 

Les gisements de sable et de gravier sont nombreux 
et les producteurs importants exploitent des usines 
qui sont preferablement situees a proximite des 
principaux centres de consommation. Ces grandes 
exploitations de granulats sont habituellement 
associees a d'autres activites, comme les usines de 
beton pret a l'emploi OU les usines de bitume, 
auxquelles s'ajoutent de nombreux petits producteurs 
qui approvisionnement les marches locaux de fa9on 
saisonniere ou sur demande. De plus, certaines 
exploitations relativement importantes fonctionnent 
par intermittence pour approvisionner, au besoin, 
les grandes societes de construction. Les ministeres 
provinciaux de la voirie exploitent des carrieres 
regionales OU divisionnaires qui leur fournissent 
les materiaux necessaires a la construction et a la 
reparation des routes. L'exploitation par un si grand 
nombre de groupes diversifies nuit a la cueillette 
de donnees completes sur la production et la con
sommation. Dans le cas de !'Ontario, qui est la 
province la plus productrice, les estimations revelent 
que la production totale de granulats provenant de 
toutes les sources - comprenant les zones designees 
ainsi que celles situees en bordure des routes, les sites 
du ministere des Transports, les terres de la Couronne 
et les terrains prives - est de 25 a 30 % plus elevee 
que celle indiquee dans les statistiques officielles. 

Pierre concassee 

De nombreuses entreprises productrices de pierre 
concassee fonctionnent a temps partiel OU de fa<;On 
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saisonniere, tandis que d'autres sont exploitees 
comme des filiales de societes de construction ou de 
fabrication non classees dans l'industrie de la pierre. 
En outre, certaines installations sont exploitees 
par des municipalites ou des ministeres provinciaux 
pour leur propre usage. Les carrieres ou l'on extrait 
la roche par forage, sautage et concassage sont 
generalement associees aux travaux de grandes 
societes de construction; elles ne servent pas a 
repondre aux besoins locaux comme c'est souvent 
le cas des gravieres. Belon les couts et la disponibilite, 
la pierre concassee fait concurrence au gravier et 
au gravier concasse comme granulat entrant dans 
la fabrication du beton et du bitume et comme 
ballast pour les voies ferrees et materiaux d'empier
rement pour les routes. Dans ces applications, la 
pierre concassee doit subir les memes essais 
physiques et chimiques que ceux utilises pour le 
gravier et le sable. 

Dans les provinces de l'Atlantique, la societe 
The Newfoundland Resources and Mining Company 
Limited (NRMC) a entrepris des demarches pour 
exploiter un gisement de calcaire de haute purete 
pres de ses installations actuelles. Elle prevoit pro
duire des produits speciaux en collaboration avec 
la nouvelle exploitation de granulats a Lower Cove, 
dans la peninsule de Port-au-Port (T.-N.). La 
nouvelle usine construite au cout de 30 millions de 
dollars et !'installation de manutention ont ete 
con~ues principalement en fonction d'expeditions 
en vrac. On peut y accumuler quelque 500 OOO t de 
stocks de reserve, et la capacite de production est 
d'environ 4,3 Mt/a. 

L'Aguathuna Mining Inc. prevoit exploiter une carriere 
de calcaire et de dolomie a Aguathuna, dans la 
peninsule de Port-au-Port. Elle a axe ses activites 
sur la consolidation des contrats de vente prevoyant 
la production de calcaire a haute teneur en calcium 
et de dolomie de haute purete. 

Les granulats de granite de la carriere Porcupine 
Mou!"ltain a Auld's Cove, pres de Port Hawkesbury 
(N.-E.) ont ete transportesjusqu'aux marches de la 
region. Ces dernieres annees, des chargements de 
50 OOO a 60 OOO t ont ete expedies aussi loin que 
Houston (Texas). 

Etant donne que !'analyse sur l'environnement n'est 
pas termine, la Kelly Rock Limited et son associe 
n'ont pas encore amorce le projet d'exploiter une 
vaste carriere sur le littoral de granulats pour la 
construction. Ce projet consiste a mettre en valeur 
un site en eau profonde au mont Kelly, a environ 
40 km au nord de Sydney. 

Au Quebec, la Marconi Quarries Ltd., situee sur la 
rive nord du fleuve Saint-Laurent, a Pointe-Noire, 

pres de Sept-Iles, a continue de produire une large 
gamme de granulats de construction destines a un 
vaste marche. Les reserves de gabbro anorthosi
tique sont censees etre tres abondantes. 

En Ontario, la Dufferin Aggregates (filiale de la 
societe Ciment St-Laurent Inc.), qui exploite une 
carriere pres de Milton et qui produit environ 7,0 Mt/a, 
demeure le plus important exploitant du Canada. 
Belon la tendance croissante observee dans l'industrie, 
on a accorde ces dernieres annees une attention 
particuliere a la restauration progressive et continue 
des sites de la societe. 

La Manitoulin Dolomite, societe appartenant a la 
Standard Aggregates Inc., exploite des reserves 
dans l'ile Manitoulin (lac Huron). Environ 2,2 Mt/a 
de dolomie blanche a grise, a grain fin, sont 
expediees vers Jes marches de la construction, de 
l'industrie des produits chimiques et de la metal
lurgie au Canada et aux Etats-Unis. 

La societe 3M Canada Inc. a termine en 1992 un 
programme de modernisation de sa carriere de 
basalte a Havelock (Ont.). La modernisation d'une 
duree de trois ans a coute 6,5 millions de dollars. 
Les depenses en capital ont surtout ete encourues 
pour accroitre la production de granulats concasses, 
en particulier celle d'une roche dense a grain fin 
qui possede Jes proprietes physiques superieures 
permettant son utilisation dans les revetements en 
asphalte. 

En Colombie-Britannique, des installations 
oceaniques de grande capacite ont ete utilisees 
pendant de nombreuses annees pour transporter des 
granuJats de grande qualite OU du caJcaire a haute 
teneur en calcium. Par exemple, Jes producteurs de 
calcaire dans l'ile Texada, situee a environ 100 km 
au nord-ouest de Vancouver dans le detroit de 
Georgie, approvisionnent en materiaux bruts Jes 
producteurs de ciment et de chaux de la region des 
basses terres continentales et dans l'Etat de 
Washington. La Holnam West Materials Ltd., 
appelee autrefois Ideal Basic Industries Limited, a 
expedie des granulats de l'ile Texada depuis 1957. 
Les materiaux d'empierrement pour les routes et 
la pierraille utilises dans Jes basses terres continen
tales sont egalement des produits importants; a 
!'occasion, des commandes proviennent d'aussi loin 
que !'Alaska. 

RECYCLAGE 

Le recyclage s'avere plus important, en particulier 
en ce qui concerne l'asphalte melange a chaud. Belon 
une etude recente, plus de 90 usines sur 144 



produisent maintenant des enrobes recycles 
melanges a chaud en Ontario. Dans l'avenir, on 
s'attend a une augmentation du recyclage des vieux 
revetements bitumineux compte tenu des limites 
imposees sur !'utilisation des decharges et d'une 
meilleure comprehension des problemes techniques 
et autres. 

SITUATION MONDIALE 

L'Occupational Safety and Health Administration 
des Etats-Unis a annonce enjuin qu'elle exclurait de 
son reglement sur l'amiante les varietes de textures 
non fibreuses que sont l'actinolite, la tremolite et 
l'anthophyllite. Cette decision est le resultat de six 
ans de discussions dirigees principalement par la 
National Stone Association et la National Aggregates 
Association, mais egalement appuyees par d'autres 
groupes miniers. Les varietes de textures non 
fibreuses seront maintenant reglementees comme 
une particule (done essentiellement comme une 
poussiere nuisible). La decision augure bien pour 
les producteurs actuels et futurs de granulats 
granitiques ou gabbroi:ques qui, pendant que 
l'ancien reglement etait en vigueur, ont pu subir 
une limitation de leurs ventes aux Etats-Unis. 

L'exploitation de carrieres a tres grande echelle sur 
le littoral, OU l'on extrait des granulats pour repondre 
aux besoins des marches internationaux, continue 
de susciter beaucoup d'interet. Une nouvelle carriere 
sur le littoral, appelee Wimpey Fleming Adrigole 
Quarry, a commence a produire clans le sud-ouest 
de l'Irlande. (11 s'agit d'une entreprise en participa
tion regroupant la John Fleming Construction of 
County Cork et la Minerals Division du Wimpey 
Group du Royaume-Uni.) La production annuelle 
doit passer de 500 OOO ten 1992 et 1993 a 1,2 Mt 
en 1995 et a 2,0 Mt avant la fin de la decennie. La 
roche, situee clans une region eloignee, est decrite 
comme un gres quartzitique de qualite superieure 
qui devrait satisfaire aux nouvelles normes 
europeennes sur les granulats. Ce projet est la 
deuxieme exploitation de grande envergure en 
Europe et l'on prevoit que les marches du 
Royaume-Uni et de l'Europe continentale permettront 
un transport aller-retour. Une exploitation de ce 
type et de cette envergure a ete mise a l'essai pour 
la premiere fois en 1986 par la Foster Yeoman Ltd. 
a sa Carriere Glensanda sur la cote ouest de l'Ecosse. 
Ce projet a ete suivi recemment par l'entreprise en 
participation Vulcan Materials Co. clans la peninsule 
du Yucatan au Mexique ainsi que par un vaste projet, 
decrit anterieurement, de la societe The Newfoundland 
Resources and Mining Company (NRMC). 

Toujours au Royaume-Uni, la Redland Aggregates 
a !'intention de mettre en valeur une carriere de 1 Mt/a 
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au large de la cote de l'Ecosse, dans l'ile de Harris. 
Le cout initial du projet devrait s'elever a environ 
36 millions de dollars americains. On etudie la possi
bilite de produire jusqu'a 9 Mt/a pendant les 70 ans 
d'exploitation prevus et de laisser le site devenir 
une nouvelle passe de maree. 

En 1991et1992, les investissements internationaux 
en Amerique du Nord ont baisse. La diminution 
relative des possibilites ainsi que l'interet croissant 
dans d'autres regions, dont l'Europe de l'Est, peuvent 
constituer des facteurs qui ont influe sur la strategie 
des societes. Les principales societes concernees ces 
dernieres annees sont les suivantes : Tarmac plc, 
RMC Group plc, Redland plc, C.H. Beazer, English 
China Clays plc, Alfred McAlpine, Blue Circle 
Industries Ltd., BTR Ltd., Hanson PLC, Consolidated 
Gold Fields PLC et Wimpey Construction Ltd. 

Les projets de dragage de granulats non consolides 
au large des cotes ont pris de !'importance par 
suite d'une demande croissante de granulats et en 
raison des diverses contraintes en matiere de pro
tection de l'environnement et de zonage qui s'exercent 
sur les gisements que l'on trouve a l'interieur des 
terres. Cela est particulierement vrai aux Etats
Unis et, bien entendu, au Japon ou le sable marin 
represente environ 40 % de la production interieure 
totale de granulats fins necessaires a la fabrication 
du Mton. 

GRANULATS LEGERS 

Pour classifier les granulats legers, on se base sur 
les elements d'origine, les methodes de traitement 
et les utilisations ultimes. Les roches meres sont 
notamment la pierre ponce, les scories, les cendres 
volcaniques et le tuf. :Les granulats legers fabriques 
sont des produits gonfles ou expanses obtenus com
munement par chauffage de certains argiles, 
schistes argileux et ardoises. Les granulats ultra
legers, produits principalement a partir de perlite 
et de vermiculite, sont expanses ou exfolies sous 
l'effet de la chaleur. Les cendres volantes, obtenues 
de la combustion du charbon et du coke, ainsi que 
les laitiers provenant de traitements metallurgiques 
sont classes parmi les sous-produits des granulats. 

Perlite 

La perlite est une roche volcanique vitreuse con
tenant de 2 a 5 % d'eau combinee; lorsqu'elle est 
concassee et chauffee rapidement a une temperature 
variant entre 760 et 1100 °C, son volume augmente 
de 4 a 20 fois. Si l'on porte une attention speciale 
au melange prealable des charges du four ainsi 
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qu'a la dun~e de sejour dans le four, on peut fabriquer 
un materiau expanse d'un poids tres faible variant 
entre 30 et 60 kg/m3. 

La perlite importee est expansee a de nombreux 
endroits afin d'etre surtout utilisee dans des 
melanges horticoles et des produits de construction 
legers et ignifuges. Elle est egalement employee 
comme isolant en vrac et comme agent d'isolation 
dans les produits de beton. Les importations de 
perlite brute proviennent principalement du 
Nouveau-Mexique et du Colorado, la production 
etant assuree, entre autres, par les societes suivantes : 
Grefco, Inc., Manville Corporation, USG 
Corporation et United Perlite Corp. 

11 n'y a pas eu de production de perlite au Canada 
depuis que l'Aurun Mines Ltd. a ferme son usine 
de traitement a Surrey (C.-B.) en 1990. Comme les 
marches d'une vaste gamme de categories de perlite 
se sont ameliores, on envisage avec optimisme 
!'exploitation dans l'avenir d'occurrences locales. 

Pierre ponce 

De nombreux fabricants de produits de beton, 
principalement les producteurs de blocs, emploient 
de la pierre ponce importee de Grece et du nord-ouest 
des Etats-Unis. Au Canada, la principale utilisa
tion possible de ce materiau durable et anguleux 
est la fabrication de revetement bitumineux pour 
chaussee, car il offre une grande resistance au 
derapage. 

Vermiculite 

Le terme «Vermiculite» designe un petit groupe de 
mineraux ayant la meme structure lamellaire que 
les micas; ils gonflent ou s'exfolient considerable
ment lorsqu'ils sont chauffes rapidement. Au 
Canada, la vermiculite est surtout destinee a !'horti
culture, bien que de faibles quantites soient aussi 
employees dans d'autres domaines, par exemple en 
isolation. 

Les Etats-Unis sont le plus grand pays producteur 
mondial de vermiculite; leur principal fournisseur 
de vermiculite est la societe W.R. Grace and Company 
qui exploite des carrieres dans la region d'Enoree, 
en Caroline du Sud. Le Canada importe egalement 
de la vermiculite brute de la Republique d'Afrique 
du Sud, ou le principal producteur est la Palabora 
Mining Co. Ltd. (PMC). On a releve des occur
rences de vermiculite en Colombie-Britannique, et 
des gisements pres de Perth et de Peterborough 
(Ont.) ont attire !'attention dans le passe. 

Argile, schiste argileux et laitier 

Les argiles et les schistes argileux ordinaires sont 
utilises au Canada dans la fabrication de granulats 
legers. Meme si l'industrie canadienne existe depuis 
les annees 20 en Ontario, elle s'est peu developpee 
avant les annees 50. Les argiles brutes, generale
ment extraites pres des usines de traitement, sont 
peu enrichies, a !'exception d'une operation de 
sechage avant leur expansion au four. Les schistes 
argileux sont concasses et tamises avant leur com
bustion. Les scories - sous-produit poreux, vitreux 
et non metallique - formees a la fin du processus 
d'elaboration de l'acier par refroidissement controle, 
peuvent etre concassees et classees pour de nom
breuses applications liees a la construction. 

Des travaux de recherche en cours, parraines par 
le Centre canadien de la technologie des mineraux 
et de l'energie (CANMET) et portant sur des 
materiaux de cimentation supplementaires, ont 
permis d'utiliser avec succes le laitier granule des 
hauts fourneaux pour fabriquer un ciment de laitier. 
La Koch Minerals of Canada Limited (appelee 
autrefois Reiss Lime Company of Canada, Limited) 
produit actuellement ce type de ciment dans une 
usine de broyage a Spragge (Ont.). Le laitier granule 
provient de l'usine de la societe Aciers Algoma Inc., 
a Sault Ste. Marie. La capacite de cette usine 
s'etablit a 200 OOO t/a de ciment de laitier utilise 
pour remplacer completement ou partiellement le 
ciment portland, selon les besoins. A l'heure 
actuelle, il sert principalement comme remblai 
minier; cependant, ses utilisations dans le domaine 
de la construction font aussi l'objet d'etudes. 

PRIX 

Les prix de toute la gamme des granulats subissent 
les effets de l'offre et de la demande; de meme, ils 
dependent, a l'echelle regionale OU meme locale, 
des cm1ts de production et de transport, de la com
plexite du traitement prealable a une utilisation 
finale et de la quantite des materiaux necessaires, 
selon les particularites des sites. 

UTILISATIONS 

Le sable et le gravier sont surtout utilises pour 
construire les routes et comme granulats dans le 
beton et l'asphalte. Selon une etude recente effec
tuee par le ministere des Richesses naturelles de 
!'Ontario, la construction de maisons unifamiliales 
cree une demande d'environ 300 t de granulats par 
unite, tandis que la construction d'immeubles a 
logements n'en exige qu'environ 50 t par unite. 



L'industrie de la construction consomme plus de 90 % 
de la production totale de pierre sous forme concassee. 
Cette pierre est utilisee principalement comme 
granulats dans le beton et l'asphalte pour construire 
des routes et des voies ferrees et comme pierraille 
lourde pour proteger les quais et les brise-lames. 
Les specifications varient beaucoup selon les appli
cations prevues et de nombreux essais sont necessaires 
pour determiner si les granulats conviennent a certaines 
utilisations. La granulometrie des granulats, evaluee 
par des essais de classement ou des analyses par 
tamisage, influe sur l'uniformite et la maniabilite 
du beton et la resistance du produit final ainsi que 
sur la masse volumique et la resistance des enrobes 
melanges a chaud. Elle influe egalement sur la 
durabilite, la resistance et la stabilite de granulats 
compactes, utilises comme materiau de remblai ou 
comme couche de base pour la chaussee. Il est 
egalement important d'effectuer des essais pour 
determiner la presence d'impuretes organiques ou 
d'autres matieres nuisibles, pour mesurer la resis
tance des granulats a l'abrasion et aux cycles de gel 
et de degel ainsi que pour evaluer les effets de 
l'expansion thermique, de la porosite et de l'absorp
tion, de la reactivite aux materiaux associes et de 
la texture superficielle. 

L'emploi de beton leger dans la construction 
d'immeubles commerciaux et institutionnels a 
facilite la construction de batiments plus hauts 
ainsi que de ponts et d'immeubles de plus longue 
portee nette. L'utilisation de granulats legers offre 
des avantages supplementaires : ils fournissent au 
beton des proprietes d'isolation thermique et 
acoustique, une resistance au feu, une bonne resis
tance aux cycles de gel et de degel et une faible 
capacite d'absorption d'eau. 

L'Association canadienne de normalisation (CSA) 
n'a pas encore etabli de normes sur les granulats 
legers. Leur production et leur emploi sont regis 
par les normes de l'American Society for Testing 
and Materials (jIBTM). Ces normes sont les suivantes : 
ASTM C 332-87 - Lightweight Aggregates for 
Insulating Concrete, C 330-89 - Lightweight 
Aggregates for Structural Concrete et C 331-89 -
Lightweight Aggregates for Concrete Masonry Units. 

PERSPECTIVES 

En 1993, les expeditions de granulats devraient 
augmenter, si l'on se base sur la reprise moderee 
qu'a connue le secteur de la construction residen
tielle. Cependant, la reprise dans le secteur de la 
construction non residentielle devrait etre plus 
lente, compte tenu des taux d'inoccupation tres 
eleves des immeubles a bureaux et des batiments 
industriels. L'augmentation des sommes, soit de 
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500 millions a 1 milliard de dollars, que prevoient 
depenser les gouvernements federal et provinciaux 
sur une infrastructure choisie pour l'annee finan
ciere 1993-1994 devrait stimuler les secteurs 
locaux des services techniques de la construction 
ou les depenses annuelles s'elevent a 36 milliards 
de dollars. 

Le secteur de la construction aux Etats-Unis 
devrait connaitre une amelioration de sa situation 
en 1993, si l'on se base sur le nombre accru des 
mises en chantier de maisons unifamiliales et sur 
les depenses additionnelles consacrees aux travaux 
publics - en particulier, aux autoroutes, aux routes 
et aux ponts. La construction d'immeubles com
merciaux devrait, cependant, demeurer faible. 

La demande de granulats decoulant d'importants 
travaux de construction s'est beaucoup accrue en 
raison de l'expansion urbaine. Paradoxalement, 
cette expansion urbaine a non seulement provoque 
la surexploitation des carrieres, sablieres et gravieres, 
mais elle a egalement envahi des regions OU se 
trouvent des gisements prometteurs. Manifestement, 
les zonages municipaux et regionaux - compte 
tenu des progres accomplis dans les domaines de la 
restauration, de la remise en etat des sites et de la 
remise en valeur - seront probablement davantage 
axes sur la reglementation de fa1;on a garantir 
l'utilisation optimale subsequente des terres. 

Dans de nombreux secteurs, le sable et le gravier 
continueront de rivaliser avec la pierre concassee 
et, dans certaines utilisations, avec les granulats 
legers. On s'attend a localiser et a evaluer de nou
velles reserves tout en tenant compte des plans 
d'amenagement et des processus de zonage regional. 
Les prix des granulats continueront de croitre en 
raison de la hausse de !'appreciation des terrains, 
du recours a des techniques et des equipements 
d'exploitation plus complexes, de l'epuisement des 
reserves facilement accessibles et des depenses 
supplementaires que represente la restauration 
des sites. 

Des estimations ont indique que les sablieres et les 
gravieres actuelles de certaines regions seront 
epuisees avant la fin des annees 90, ce qui forcera 
a exploiter les gisements eloignes. Les penuries 
prevues pourraient inciter certaines societes a 
exploiter des gisements au large des cotes et meme 
a extraire des granulats par exploitation souterraine 
dans certaines regions. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au 1erfevrier 1993. 
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TABLEAU 1. PRODUCTION TOTALE DE PIERRES AU CANADA2 DE 1990 A 1992 

1990 1991 1992dpr 

(milliers de (milliers de (milliers de (milliers de (milliers de (milliers de 
tonnes) dollars) tonnes) dollars) tonnes) dollars) 

PAR PROVINCE1 
Terre-Neuve 1 501 9 952 1 270 7 691 930 4 947 
Nouvelle-Ecosse 7 271 39 459 4 632 24 810 4 210 19 799 
Nouveau-Brunswick 2 711 18 098 2 591 15 851 2 234 13 404 
Quebec 40 634 243 573 34 801 208 805 31 634 205 775 
Ontario 50 418 300 561 38 704 238 446 36 075 218 572 
Manitoba 3 737 15 193 1 725 11 023 1 728 8 705 
Alberta 317r 3 111r 321 3 556 347 4 309 
Colombie-Britannique 3 271 24 327 2 779 24 685 3 724 28 766 
Territoires du Nord-Quest et Yukon 1 495 9 079 1 003 4 788 757 3 368 

Total 111 355r 663 354r 87 826 539 654 81 639 507 645 

PAR UTILISA TION2 
Pierres de dimension n.d. n.d. n.d. n.d. 

Brutes 274 27 508 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Monuments et pierres omementales (n.f.) 60 14 007 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Autres (dalles de pavage, bordures de 

trottoirs, paves, etc.) 56 3 093 n.d. n.d. n.d. n.d. 

Usage chimique et metallurgique 
Cimenteries au Canada 12 991 28 646 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Cimenteries a l'etranger 1 126 4 332 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Revetements de fours Martin 2 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Fondants pour fours slderurglques 656 3 673 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Fondants pour la fusion de metaux 

non ferreux 16 390 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Verreries 171 2 975 n.d. · n.d. n.d. n.d. 
Fours a chaux au Canada 2 367 18 602 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Fours a chaux a l'etranger 236 1 532 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Usines de pAtes et papiers 214 1 850 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Raflineries de sucre 37 274 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Autres usages chimiques 846 5 332 n.d. n.d. n.d. n.d. 

Pierre pulverisee 
Blanc d'Espagne (remplacement) 54 3 593 n.d. n.d. n.d. n.d. 
MatiSre de charge pour asphalte 139 715 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Talcage pour mines de charbon 8 549 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Utilisations agricoles et usines d'engrais 914 13 195 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Autres usages 420 14 094 n.d. n.d. n.d. n.d. 

Pierre concassee pour 
Fabrication de pierre artificielle 37 718 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Gravier pour toitures 310 6 480 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Gravillon pour volailles 56 1 201 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Pierre a stuc 15 1 979 n.d. n.d. n:d. n.d. 
Parcelles de mosa'ique 4 514 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Laine de laitier 34 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Blocaille et pierraille 1 301 9 041 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Granulats a baton 11 363 66 615 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Granulats a asphalte 9 151 55 031 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Revetement routier 47 596 230 030 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Ballast de voies ferrees 2 842 19 272 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Autres utilisations 33 452 175 325 n.d. n.d. n.d. n.d. 

Total 126 713 710 602 n.d. n.d. n.d. n.d. 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada . 
. . . : quantile minima; dpr: donnees provisoires; n.d. : non disponible; n.f. : non fini ou non fayonne; r: revise. 
1 Ne comprend pas la pierre utilisee dans les cimenteries et l'industrie de la chaux canadienne. 2 Comprend la pierre utilisee dans les 
cimenteries et l'industrie de la chaux canadienne. 
Remarque : Les chiflres ant ate arrondis. 



TABL~AU 2. PRODUCTION DE SABLE ET DE GRAVIER AU CANADA, PAR PROVINCE, DE 
1990 A 1992 

Province 1990 1991 

(milliers {milliers (milliers (milliers 
de tonnes) de dollars) de tonnes) de dollars) 

Terre-Neuve 3 016 

fie-du-Prince-Edouard 1 311 

Nouvelle-Ecosse 6 890 

Nouveau-Brunswick 8 285 

Quebec 29 895 

Ontario 79 970 

Manitoba 12 355 

Saskatchewan 12 022 

Alberta 43 905 

Colombie-Britannique 41 278 

Yukon et Territoires du Nord-Quest 5 387 

Total 244 316 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. 
dpr : donnees provisoires. 

14 456 2 535 

3 271 1 123 

22 945 5 526 

16 405 7 400 

89 533 32 804 

286 391 65 317 

38 384 8 OOO 

23 462 9 871 

158 198 38 401 

140 585 42 023 

23 689 3 265 

817 317 216 264 

1 La valeur de production de la silice est comprise dans le sable et le gravier. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 

11 396 

3 261 

21 667 

13 483 

113 299 

233 239 

28 355 

41 513 

127 307 

135 852 

11 953 

741 326 

1992dpr 

(milliers (milliers 
de tonnes) de dollars) 

2 859 11 583 

1 144 3 414 

5 402 20 443 

7 045 14 616 

30 721 93 255 

62 329 206 465 

7 475 28 241 

5 627 21 018 

35 689 101 364 

39 883 128 024 

2 908 8 613 

201 082 637 035 
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27.8 GRANULATS 

TABLEAU 3. DONNEES DISPONIBLES SUR LA CONSOMMATION DE SABLE ET DE 
GRAVIER1 AU CANADA, PAR PROVINCE, EN 1989 ET EN 1990 

Provinces de Provinces de 
An nee l'Atlantique Quebec Ontario l'Ouest2 Canada 

(milliers de tonnes) 

Empierrement de routes 1989 13 947 19 052 45 959 85 554 164 513 
1990 13 897 14 964 40 899 77 431 147 193 

Deglac;:age des routes 1989 780 1 256 2 442 586 5 063 
1990 798 975 2 248 961 4 981 

Granulats a beton 1989 1 802 5 192 15 974 13 913 36 881 
1990 1 591 4 812 13 580 12 670 32 652 

Granulats a asphalte 1989 1 795 3 735 7 270 8 697 21 498 
1990 1 673 3 109 4 960 7 339 17 080 

Ballast de voies ferrees 1989 129 285 423 1 125 1 961 
1990 20 57 599 817 1 493 

Sable a mortier 1989 103 540 1 726 309 2 680 
1990 83 554 1 403 282 2 321 

Remblai de mines 1989 15 119 557 116 806 
1990 9 53 524 682 1 268 

Materiaux de remblaye 1989 1 407 3 023 12 714 8 640 25 783 
1990 925 2 797 11 049 8 016 22 787 

Autres utilisations speciales3 1989 53 880 519 573 2 023 
1990 52 705 404 543 1 704 

Autres applications 1989 870 1 998 4 680 6 147 13 693 
1990 456 1 932 4 306 6 239 12 932 

Total 1989 20 901 36 079 92 264 125 658 274 901 
1990 19 502 29 959 79 970 114 978 244 410 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
1 Les donnees comprennent du sable siliceux naturel, du sable siliceux fabrique a partir de quartz ou de roche siliceuse 
et de la silice utilisee dans les cimenteries. 2 Les provinces de l'Ouest comprennent le Yukon et les Territoires du Nord
Ouest. 3 Comprennent le ferrosilicium et la fabrication de verre, de carbure, de briques siliceuses, de produits chimiques 
et de sable utilise comme fondant. lncluent ainsi le decapage au jet de sable, le sable utilise pour les pieces moulees et le 
sable a noyaux. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU, 4. EXPORTATIONS ET IMPORTATIONS CANADIENNES DE SABLE ET GRAVIER ET DE PIERRE CONCASSEE, 
DE 1990 A 1992 

No tarifaire 1990 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

EXPORTATIONS 

2505.90 Sables naturals n.m.a .. a !'exclusion 
des sables metalliferes 

Etats-Unis 48 907 323 35 614 342 82 814 669 
Saint-Vincent, Grenade 11 688 250 
Bermudes 7 026 70 18 141 166 
Bahamas 42 696 723 34 923 652 7 628 143 
Sainte-Lucie 67 959 1 331 6 621 124 
France 50 10 16 3 97 22 
Royaume-Uni 66 18 
Mexique 3 n.d. 
Autres pays 104 34 4 051 87 

Total 91 757 1 093 149 589 2 485 127 058 1 396 

2517.10 Cailloux, graviers, pierres con-
cassees, des types generalement 
utilises comma granulats, etc. 

Etats-Unis 1 274 312 7 777 1 315 763 7 527 1 448 401 8 234 
Saint-Vincent, Grenade 25 867 512 
Bahamas 34 945 624• 20 575 383 27 312 397 
Sainte-Lucie 58 718 1 136 12 814 265 
Bermudes 11 002 102 21 534 197 15 982 134 
Royaume-Uni 184 48 
Autres pays 35 899 722 26 394 504 

Total 1 356 158• 9 225' 1 442 984 9 749 1 530 560 9 592 

2517.41 Granules de marbre, eclats et poudres 
des nos 25.15 OU 25.16 meme traites 
thermiquement 

Etats-Unis 220 36 325 61 4 590 575 

Total 220 36 325 61 4 590 575 

2517.49 Granules, eclats et poudres n.m.a .. 
des nos 25.15 OU 25.16 meme traites 
thermiquement 

Etats-Unis 62 8 706 21 20 4 
Costa Rica 13 3 8 1 31 4 
Sainte-Lucie 9 OOO 167 
Belgique 35 5 
Bahamas 19 922 354 
Bermudes 7 n.d. 
Taiwan 193 21 

Total 20 197 388 9 749 195 51 8 

2518.10 Dolqmie, non calcines 
Etats-Unis 858 327 4 208 219 832 970 55 785 261 

Total 858 327 4 208 219 832 970 55 785 261 

2518.20 Dolomie calcines 
Etats-Unis 38 074 4 615 27 261 4 233 16 961 3 022 
Royaume-Uni 175 40 

Total 38 249 4 655 27 261 4 233 16 961 3 022 

2518.30 Pisa de dolomie 
Etats-Unis 149 11 

Total 149 11 

2521.00 Castine; calcaire et autres pierres 
calcaires utilises pour la fabrication de 
la chaux ou du ciment 

Etats-Unis 1 364 506 6 802 1 134 223 6 120 1 072 645 5 846 
Royaume-Uni 3 114 21 

Total 1 367 620 6 824 1 134 223 6 120 1 072 645 5 846 

IMPORTATIONS 

2505.90 Sables naturals n.m.a .. a !'exclusion 
des sables metalliferes 

Etats-Unis 288 179• 4 312' 125 018 2 868 177 838 2 623 
Japon 113 7 375 55 258 35 
Royaume-Uni 18 2 84 15 55 10 
Allemagne 22 4 37 7 
ltalie 26 5 25 4 28 5 
France 8 1 282 56 4 n.d. 
Autres pays 23 2 396 62 

Total 288 367• 4 332' 126 202 3 067 178 220 2 682 
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TABLEAU 4 (fin) 

No tarifaire 1990 1991 De janv.a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

IMPORTATIONS (fin) 

2517.10 Cailloux, graviers, pierres con-
cassees, des types Qeneralement 
utilises comma granulats, etc. 

Etats-Unis 993 623r 5 473r 1 019 089 6 113 719 234 5 059 
Indonesia 880 13 
Allemagne 771 11 386 5 379 5 
France 855 12r 1 026 14 301 4 
Belgique 777 11 422 4 238 3 
Hong-Kong 25 n.d. 127 n.d. 62 n.d. 
Afrique du Sud 23 n.d. 
Italia 361 5 

Total 996 051 5 509 1 021 411 6 144 721 117 5 087 

2517.20 Macadam de laitier, de scories ou de 
dechets industrials similaires, etc. 

Etats-Unis 3 810 44 24 791 65 332 4 

Total 3 810 44 24 791 65 332 4 

2517.30 Tarmacadam 
Etats-Unis 80 6 51 3 80 5 

Total 80 6 51 3 80 5 

2517.41 Granules de marbre, eclats et poudres 
des nos 25.15 et 26.16 mama traites 
thermiquement 

Etats-Unis 45 369r 5 505r 51 806 6 290 50 718 6 161 
Italia 51r 9 384 65 381 66 
France 450 88 . 673 109 272 53 

Total 45 870r 5 604r 52 863 6 464 51 371 6 282 

2517.49 Granules, eclats et poudres, n.m.a. 
des nos 25.15 et 25.16 mama traites 
thermiquement 

Etats-Unis 132 285r 1 432r 108 858 1 237 84 474 1 273 
France 231 19 18 2 
Afrique du Sud 3 n.d. 6 n.d. 
Nouvelle-Zelande 2 n.d. 3 n.d. 

Total 132 516r 1 452r 108 863 1 237 84 501 1 275 

2518.10 Dolomie non calcines 
Etats-Unis 1 630 364 2 752 536 3 672 703 
Royaume-Uni 12 3 5 1 5 1 

Total 1 642 367 2 757 538 3 677 705 

2518.20 Dolomie calcinee 
Etats-Unis 3 022 332 4 876 489 5 337 447 

Total 3 022 332 4 876 489 5 337 447 

2518.30 Pisa de dolomie 
Etats-Unis 57 30 624 184 167 65 

Total 57 30 624 184 167 65 

2521.00 Castine; calcaire et autres pierres 
calcaires utilises pour la fabrication de 
la chaux ou du ciment 

Etats-Unis 3 816 995r 14 704r 2 696 021 11 119 2 044 185 8 638 
Tha'ilande 230 1r 919 5 305 1 

Total 3 817 225 14 705 2 696 940 11 124 2 044 490 8 640 

Source : Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible; n.m.a. : non mentionne ailleurs; r : revise. 
Remarque : Les chiffres ont ate arrondis. 
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TABLEAU 5. USINES DE GRANULATS LEGERS AU CANADA, EN 1991 

societe 

PROVINCES DE L'ATLANTIQUE 

Annapolis Valley Peat Moss 
Company Limited 

Avon Aggregates Ltd. 

Compagnie de Tourbe 
Fafard Ltee, La 

Fisons Horticulture Inc. 

QUEBEC 

Les Industries Mondiales 
Armstrong Canada Ltee 

Miron Inc. 

Les Tourbieres Premier Ltee 

Vermi-lite Inc. 

ONTARIO 

CGC Inc. 

National Slag Limited 

V.l.L. Vermiculite Inc. 

W.R. Grace & Cie du Canada 
Ltee 

PROVINCES DES PRAIRIES 

Cindercrete Products Limited 

Consolidated Concrete Limited 

CBR Cement Canada Limited 

Fisons Horticulture Inc. 

Kildonan Concrete Ltd. 

W.R. Grace & Cie du Canada Ltee 

COLOMBIE-BRITANNIQUE 

Ocean Construction Supplies 
Limited 

W.R. Grace & Cie du Canada Ltee 

Emplacement 

Berwick (N.-E.) 

Minto (N.-B.) 

Shippagan (N.-B.) 

Maisonnette (N.-B.) 

Gatineau 

Ville Saint-Laurent 

Riviere-du-Loup 

Baie-du-Febvre 

Hagersville 

Hamilton 

Woodbridge 

St. Thomas 

Ajax 

Saskatoon (Sask.) 

Regina (Sask.) 

Calgary (Alb.) 

St. Albert (Alb.) 

Elma (Man.) 
Seba Beach (Alb.) 
Winnipeg (Man.) 

Winnipeg (Man.) 

Edmonton (Alb.) 

Vancouver 

Vancouver 

Produit 

vermiculite 

schiste argileux 
expanse 
perlite 

perlite 

perlite 

pierre ponce 

perlite, vermiculite 

perlite 

perlite 

laitier 

vermiculite 

vermiculite 

vermiculite, perlite 

argile expansae 

argile expansee 

schiste argileux 
expanse 
argile expansee 

perlite 
perlite 
schiste argileux 
expanse 
vermiculite, perlite 

vermiculite, perlite 

pierre ponce 

vermiculite, perlite 

Observations 

Traitee pour usage en horticulture. 

Traite pour l'industrie des produits 
de baton. 
Traitee pour usage en horticulture. 

Traitee pour usage en horticulture. 

Traitee pour la fabrication de 
carreaux a plafond. 
Achetee pour la fabrication de 
blocs de baton. 
Traitees pour usage en 
horticulture. 
Traitee pour usage en horticulture, 
en isolation et dans les produits de 
baton. 

Traitee pour usage dans le platre a 
gypse. 
Utilise dans l'industrie des produits 
de baton et comma laitier de 
ciment. 
Traitee pour usage en horticulture, 
comma isolant en vrac et dans les 
produits de baton. 
Vermiculite traitee pour usage en 
horticulture et comme isolant en 
vrac. 
Perlite traitee pour usage dans le 
platre a gypse, en horticulture, 
dans les produits refractaires, 
comma isolant en vrac, dans les 
materiaux de friction et dans les · 
ignifugeants. 

Traitae pour la fabrication de blocs 
de baton. 
Traitee pour la fabrication de blocs 
de baton. 
Traite pour l'industrie des produits 
de baton et comme isolant en vrac. 
Traitee pour l'industrie des 
produits de baton et comme isolant 
en vrac. 
Traitee pour usage en horticulture. 
Traitee pour usage en horticulture. 
Traite pour l'industrie des produits 
de baton. 
Perlite traitee pour usage dans le 
platre a gypse et en horticulture. 
Vermiculite traitee pour usage en 
horticulture et comme isolant en 
vrac. 

Achetee pour l'industrie des 
produits de baton. 
Traitees surtout pour usage en 
horticulture. 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada, donnees fournies par l'«Enquete annuelle sur la production de granulats 
lagers au Canada» menee par EMR. 
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TABLEAU_ 6. IMPORTATIONS CANADIENNES DE VERMICULITE, DE PERLITE ET DE PIERRE PONCE, 
DE 1990 A 1992 

No tarifaire 1990 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

2513.11 Pierre ponce : brute ou en morceaux 
irreguliers, y compris la pierre ponce 
concassee 

Etats-Unis 10 830 830 4 891 712 4 044 488 
Turquie 1 985 300 3 886 1 124 1 907 359 
Royaume-Uni 1 n.d. 110 38 6 1 
Autres pays 4 698 291 9 3 

Total 17 514 1 423 8 896 1 878 5 957 849 

2513.19 Pierre ponce : autres 
Etats-Unis 3 656 756 5 592 796 2 665 525 
~llemagne 253 92 102 35 152 53 
Equateur 174 58 180 52 155 50 
Taiwan 31 10 30 10 40 13 
Royaume-Uni 26 9 27 9 25 8 
I ta lie 39 13 n.d. 
Hong-Kong 5 1 n.d. 
Autres pays 63 25 7 2 

Total 4 209 951 5 977 920 3 037 652 

2530.10.10.10 Vermiculite, non expansee 
~frique du Sud 3 OOO 460 5 971 835 7 801 1 398 
Etats-Unis 15 211 2 371 10 410 1 551 6 560 968 
Republique populaire de Chine 400 42 

Total 18 211 2 832 16 781 2 429 14 361 2 367 

2530.10.10.20 Perl~e. non expansee 
Etats-Unis 21 894 2 801 28 018 3 288 19 171 2 302 
Grece 8 388 598 6 331 454 5 159 396 

Total 30 281 3 399 34 348 3 743 24 329 2 699 

3802.90.20 Perlites activees, sauf la perlite devant 
et re, utilisee dans le filtrage 

Etats-Unis 210 92 1 779 788 73 31 

Total 210 92 1 779 788 73 31 

6806.20.00.10 Verr;niculite exfoliee (expansee) 
Etats-Unis 459• 1 351 313 755 239 514 

Total 459• 1 351 313 755 239 514 

6806.20.00.20 Perljte expansee 
Etats-Unis 3 366• 1 806• 3 353 1 555 3 399 1 653 
Mexique 42 35 

Total 3 366• 1 806• 3 395 1 590 3 399 1 653 

Source : Statistique Canada. 
- : neant; ... : quantile minime; dpr: donnees provisoires; n.d. : non disponible; r: revise. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 



TABLEAU 7. CANADA : PRODUCTION, VENTES ET UTILISATIONS DE GRANULATS LEGERS, EN 1990 ET 1991 

19902 1991 
Produits Vendus et utilises Produits Vendus et utilises 

(m3) ($) (m3) ($) (m3) ($) (m3) ($) 

A. partir de matieres premieres 
interieures ou importees ou les deux 

Argile, schiste argileux et laitier 
expanses1 298 178 7 771 761 292 064 7 548 100 350 685 9 006 372 340 848 8 688 139 

A. partir de matieres premieres 
importees 

Perlite expansee et vermiculite 
exfoliee1 451 935 19 647 256 451 935 19647256 462 652 25 501 609 462 652 25 501 609 

Total 1 158 635 33 951 612 1 047 622 31 847 734 760 830 33 273 370 754 716 33 049 709 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada, donnees fournies par l'«Enquete annuelle sur la production de granulats lagers au Canada» menee par 
EMA. Voir tableau 5 pour la liste des etablissements recenses. 
1 Donnees groupees afin de proteger le caractere confidentiel des donnees de chaque societe. 2 Le nombre des societes recensees a augmente. 
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27.14 GRANULATS 

TABLEAU 8. CANADA: VENTES DE 
LAITIER EXPANSE;, UTILISATIONS 
ULTIMES EXPRIMEES EN 
POURCENTAGE, DE 1989 A 1991 

Utilisations 

Fabrication de blocs 
de beton 

Seton pret a l'emploi 

Fabrication de beton 
precoule 

Usages divers 

1989 

85,9 

8,5 

5,6 

1990 

90,0 

10,0 

1991 

60,0 

20,0 

20,0 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada, 
donnees fournies par l'«Enquete annuelle sur la 
production de granulats legers au Canada» menee par 
EMR. 
- : neant. 
Remarques : Voir tableau 5 pour la liste des 
etablissements recenses. Les ventes incluent 
egalement les quantites consommees a l'interieur du 
pays. 

TABLEAU 10. CANADA : VENTES DE 
PERLITE EXPANS~E, UTILISATIONS 
UL TIMES EXPRIMEE~ EN POUR-
CENTAGE, DE 1989 A 1991 

Utilisations 1989 1990 1991 

lsolants 
dans les produits 

du gypse 1,7 0,8 8,2 
dans les autres 

materiaux de 
construction 28,7 24,0 23,0 

Horticulture et 
agriculture 58,9 67,0 62,3 

lsolants en vrac et 
usages divers 10,7 8,2 6,5 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada, 
donnees fournies par l'«Enquete annuelle sur la 
production de granulats legers au Canada» menee par 
EMR. 
Remarques : Voir tableau 5 pour la lisle des 
etablissements recenses. Les ventes incluent 
egalement les quantiles consommees a l'interieur du 
pays. 

TABLEAU 9. CANADA: VENTES 
D'ARGILE ET DE SCHISTE ARGILEUX 
EXPANS,ES, UTILISATIONS ULTIMES 
EXPRl_MEES EN POURCENTAGE, DE 
1989 A 1991 

Utilisations 

Fabrication de blocs 
de beton 

lsolants en vrac 
Fabrication de beton 

precoule 
Seton pret a l'emploi 
Horticulture et 

usages divers 

1989 

75,0 
12,5 

7,5 
3, 1 

1,9 

1990 1991 

67,7 49,4 
25,5 33,1 

2,8 13,9 
3, 1 3,0 

0,9 0,6 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada, 
donnees fournies par l'«Enquete annuelle sur la 
production de granulats legers au Canada» menee par 
EMR. 
Remarques : Voir tableau 5 pour la liste des 
etablissements recenses. Les ventes incluent 
egalement les quantiles consommees a l'interieur du 
pays. 

TABLEAU 11. CANADA : VENTES DE 
VERMICULITE l;XPANSEE, UTILISA· 
TIONS E~PRIMEES EN POURCENTAGE, 
DE 1989 A 1991 

Utilisations 1989 1990 1991 

Horticulture 56,1 68,1 72,8 

lsolants en vrac 14,2 9,9 9,0 

Usages divers 29,7 22,0 18.2 

Source : Energie Mines et Ressources Canada, 
donnees fournies par l'«Enquete annuelle sur la 
production de granulats lagers au Canada» menee par 
EMR. 
Remarques : Voir tableau 5 pour la liste des 
etablissements recenses. Les ventes incluent 
egalement les quantiles consommees a l'interieur du 
pays. 
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TABLEAU 12. VA~EUR DE LA CONSTRUCTION AU CANADA, PAR 
TYPE1, DE 1990 A 1992 

CONSTRUCTION 
D'IMMEUBLES2 

Residentiels 
lndustriels 
Commerciaux 
lnstitutionnels 
Autres 
Total partiel 

TRAVAUX DE GENIE CIVIL2 

Construction maritime 
Routes, pistes d'atterrissage 
Conduites d'eau, egouts 
~arrages, irrigation 
Electricite 
Chemins de fer, telephones 
Gaz et petrole 
Autres travaux 
Total partiel 

Total de la construction 

Source : Statistique Canada. 

1990 

41 012 
4 344 

16 574 
5 536 
2 581 

70 047 

586 
6 463 
2 925 

456 
6 132 
3 612 
8 325 
3 820 

32 320 

102 367 

1991 

(millions de dollars) 

36 776 
3 416 

14 009 
5 630 
2 550 

62 382 

627 
6 308 
2 742 

459 
7 285 
3 040 
9 914 
3 370 

33 743 

96 125 

1992 

41 115 
2 840 

12 637 
6 189 
2 527 

65 307 

681 
6 478 
2 972 

445 
7 557 
3 296 
9 219 
3 303 

33 952 

99 259 

1 Donnees reelles en 1990; donnees provisoires en 1991; previsions pour 1992. 
2 Comprennent la valeur totale des nouveaux projets et d'autres travaux de reparation 
obtenus par contrat. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 



TABLEAU 13. VALEUR DE LA CONSTRUCTION AU CANADA, PAR PROVINCE1, DE 1990 A 1992 

1990 1991 1992 
Travaux de Travaux de Travaux de 

Construction genie Construction genie Construction genie 
Province d'immeubles2 civi12 Total d'immeubles2 civil2 Total d'immeubles2 civil2 Total 

(millions de dollars) 

Terre-Neuve 1 050 608 1 659 1 065 609 1 674 1 169 1 172 2 341 

Nouvelle-Ecosse 1 821 737 2 558 1 880 907 2 787 1 705 1 076 2 780 

Nouveau-Brunswick 1 394 501 1 896 1 407 702 2 109 1 270 900 2 170 

ile-du-Prince-Edouard 269 92 361 268 92 360 265 111 376 

Quebec 15 830 5 720 21 549 16 003 6 483 22 485 15 713 7 526 23 238 

Ontario 32 434 7 828 40 263 29 705 7 809 37 514 28 380 9 538 37 917 

Manitoba 1 967 1 115 3 082 1 854 1 348 3 202 1 802 1 384 3 186 

Saskatchewan 1 797 1 633 3 431 1 809 1 908 3 717 1 846 2 082 3 928 

Alberta 5 581 6 604 12 185 6 191 7 346 13 537 5 971 7 994 13 965 

Colombie-Britannique, Yukon 
et Territoires du Nord-Ouest 9 096 4 332 13 428 9 993 4 480 14 473 9 070 4 827 13 897 

Total 71 238 29 174 100 412 70 174 31 684 101 858 67 189 36 609 103 798 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
1 Donnees reelles en 1990, donnees provisoires en 1991; previsions pour 1992. 2 Comprend la valeur totale des nouveaux projets et d'autres travaux de reparation obtenus par contra!. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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EMRCanada. 
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RESUME 

E n 1992, Stratmin Inc. au Quebec et Cal Graphite 
Corporation en Ontario ont produit du graphite 
naturel en paillettes. La societe Ressources 
Graphicor Inc. qui possede une usine de traitement 
du minerai a proximite de !'installation de la 
Stratmin Inc. au Quebec est demeuree sans activite 
en 1992, principalement en raison du declin des 
marches et du faible rendement de !'exploitation 
du corps mineralise Diotte. Bien que la demande 
mondiale de graphite naturel ait continue a diminuer 
en 1992 a cause de la recession, la production et les 
expeditions de graphite du Canada ont augmente de 
fa;on importante. A titre d'exemple, les expeditions 
de graphite naturel ont passe de 8300 t en 1991 a 
21 800 ten 1992, ce qui represente un accroissement 
de 160 %. Les prix mondiaux du graphite nature! 
en paillettes ont continue a baisser en 1992. La 
Mart Mining and Exploration Ltd. de Labrador 
City a continue a mettre en valeur son gisement du 
Labrador, qui contiendrait environ 6 Mt de graphite 
en paillettes titrant 17,3 % de carbone graphitique. 

GRAPHITE NATUREL 

Le graphite est une forme naturelle du carbone. Le 
graphite naturel est un mineral de carbone luisant, de 
couleur noire, cristallise dans le systeme hexagonal, 
avec une symetrie rhombohedrique. Le graphite en 
paillettes est opaque, flexible et sectile, et presente 
un clivage principal parfait. Le graphite nature! est 
gras et relativement tendre; il possede une durete 
de 1a2 sur l'echelle de Mohs. De couleur noire, il 
presente un trait noir sur la porcelaine vitrifiee. Sa 
densite est de 2,26 grammes par centimetre cube 
(g/cm3). Le graphite est un excellent conducteur 
d'electricite et de chaleur, et il a un point de fusion 
eleve, soit de 3500 °C. 11 est extremement resistant 

aux acides, chimiquement inerte et fortement 
refractaire. 

On trouve des gisements de graphite nature! partout 
dans le monde, surtout dans les roches metamor
phiques produites par metamorphisme regional OU 

de contact. Dans le commerce, on distingue trois 
categories de graphite nature! : le graphite amorphe, 
le graphite cristallin en blocs (ou :filonien) et le graphite 
en paillettes. Le graphite amorphe est un graphite 
microcristallin forme par cristallisation du carbone 
a partir des sediments organiques. Le graphite se 
presente sous forme de filons deformes, composes 
de minuscules particules microcristallines melangees 
a des materiaux non graphiteux. La teneur en 
graphite peut varier de 15 a 98 %, selon le degre de 
metamorphisme et la teneur initiale en carbone des 
sediments. Le graphite cristallin en blocs apparait 
sous forme de filons massifs ou d'accumulations 
circulaires, probablement d'origine hydrothermale. 
On trouve des accumulations de graphite dans les 
fissures ou d'autres cavites presentes dans des 
roches ignees ou metamorphiques. La granulometrie 
des particules varie de fine a tres grossiere. Les 
:filons de graphite possedent une largeur variable, 
allant de 2 millimetres (mm) a plus de 2 metres (m). 
Le graphite en paillettes est dissemine dans des 
sediments siliceux OU calcaires metamorphises, 
comme le marbre, le gneiss et le schiste. Le graphite 
en paillettes est constitue de minces lamelles; 
celles-ci sont classees selon leur structure, soit de 
grossiere a fine et selon leur teneur en Carbone 
graphitique. 

GISEMENTS 

Au Canada, les gisements de graphite dont !'exploi
tation pourrait etre economiquement rentable se 
situent principalement dans des roches de la serie 
de Grenville, situees dans l'est du Canada. Ce 
mineral se presente sous forme de paillettes et de 
filons cristallins dissemines. La plupart des gise
ments canadiens de graphite sont associes a des 
gneiss graphitiques et a des calcaires cristallins, 
qui ont subi un metamorphisme de contact lie a 
des phenomenes tectoniques tels que des plissements, 
des compressions et des fracturations, ainsi qu'a 
des intrusions pegmatitiques. Les zones mineralisees 
les plus riches se presentent comme une serie de 
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filons ou de corps lenticulaires qui disparaissent 
progressivement clans la roche hote adjacente non 
graphitique et qui sont hordes de lentilles de minerai 
de moindre teneur. 

On a signale la presence de gisements de graphite 
en paillettes, de fines a grossieres, principalement 
au Quebec et en Ontario, mais egalement au 
Nouveau-Brunswick, en Nouvelle-Ecosse, en 
Saskatchewan, au Labrador et en Colombie
Britannique. 

Au Quebec, les gisements de graphite longent surtout 
la serie de Grenville clans plusieurs cantons de 
l'ouest de la province, soit a Buckingham, Argenteuil 
et Pontiac. La variete dominante est le graphite en 
paillettes dissemine clans des gneiss a biotite et des 
calcaires cristallins associes au quartzite a biotite; 
toutefois, la variete filonienne a egalement ete 
observee le long du contact entre les roches intrusives 
et le calcaire cristallin. Les indices mineralises de 
graphite sont associes a des roches metasedimen
taires qui ont subi plusieurs deformations et ou le 
metamorphisme a atteint le facies des amphibolites 
ou des granulites. 

On trouve egalement du graphite clans le canton 
d'Esmanville, au sud de Fermont. Plusieurs zones 
schisteuses riches en graphite, mesurant de 1 a 25 m 
d'epaisseur, sont interstratifiees avec des gneiss 
quartzo-feldspathiques. Certaines zones graphitiques 
contiennent par endroits plus de 15 % de graphite 
sous forme de fines paillettes bien cristallisees. 

On trouve des gisements de graphite clans plusieurs 
cantons de l'est de l'Ontario, clans des roches de la 
region geologique de Grenville. Le graphite en 
paillettes y est dissemine clans des marbres et des 
gneiss. Les venues les plus interessantes apparaissent 
clans des unites de gneiss semi-pelitiques et pelitiques 
au sein de sequences de paragneiss. La teneur en 
graphite peut atteindre 10 %. Les mineraux accessoires 
sont la biotite, le grenat et la pyrite; clans ces roches 
graphitiques, les elements-traces sont le nickel, le 
cobalt, le bore et le vanadium. 

PRODUCTION ET MISE EN VALEUR 
AU CANADA 

En 1992, la production canadienne de graphite 
naturel en paillettes provenait de la societe 
Stratmin Inc., gui possede une mine et un concentra
teur a Lac-des-Iles au Quebec, et par la Cal Graphite 
Corporation, qui exploite une mine et une usine de 
traitement du minerai pres de Kearney en Ontario. 
L'annee 1992 a ete de nouveau marquee par une 
baisse des activites d'exploration et demise en 

valeur, a la fois en Ontario et au Quebec. La seule 
societe ayant effectue d'importants travaux de mise 
en valeur a ete la Mart Mining & Exploration Ltd. 
de Labrador City au Labrador. En 1991, cette societe 
a termine un programme de forages au diamant de 
600 m de profondeur sur son gisement de graphite, 
qui se situe a 14 km au sud de Labrador City. Elle 
a fore cinq trous d'une profondeur maximale de 
154 m, suivant une distance horizontale de 600 m. 
Les reserves de la propriete sont estimees a 6 Mt 
de minerai titrant 17,3 % de carbone graphitique. 
Au cours de 1992, le Centre canadien de la techno
logie des mineraux et de l'energie (CANMET), les 
societes Asbury Graphite Mills Inc. et Ressources 
Graphicor Inc. ont effectue des recherches sur 
l'enrichissement du minerai de graphite. 

En 1992, la Stratmin Inc. a produit pres de 17 OOO t 
de concentres de graphite clans son usine de concen
tration a Lac-des-Iles au Quebec. Au cours de la 
meme annee, la compagnie a continue a ameliorer 
la phase de traitement pour augmenter la produc
tivite de l'usine de traitement a Lac-des-Iles (Que.). 
L'usine situee a Notre-Dame-du-Laus restera fermee 
en 1992, et cette situation se poursuivra probable
ment en 1993. La Stratmin Inc. a comme objectif en 
1993, de produire 20 OOO t de concentres de graphite 
et d'augmenter les ventes jusqu'a 22 OOO t. 

La Cal Graphite Corporation a indique qu'elle 
continuait a ameliorer le rendement de la produc
tion de graphite en paillettes a son usine de 
concentration. A l'heure actuelle, la compagnie 
produit quotidiennement 30 t de graphite en 
paillettes, ce qui est pres de la moitie de la capacite 
de production de l'usine de concentration. La societe 
indique aussi qu'elle maintient la qualite de ses 
produits au taux vise de 94 a 96 % de carbone. 
L'usine qui fonctionne actuellement cinqjours par 
semaine pour permettre la realisation des renova
tions, devrait, selon la compagnie, atteindre son 
plein rendement a la fin de 1993. En 1992, la societe 
a indique qu'elle avait produit 4500 t de graphite 
naturel en paillettes. 

La Victoria Graphite Inc. cherche une source de 
financement pour amorcer la production sur sa 
propriete de graphite de 400 hectares (ha), situee a 
Portland, a mi-chemin entre Ottawa et Kingston. 
Pour l'instant, des forages au diamant ont permis 
de delimiter les gisements de graphite et des essais 
en usine pilote ont ete effectues. La recherche a 
indique que le graphite de Portland convenait a la 
production de graphite exfolie, employe clans la 
fabrication de feuilles de graphite. 

La societe Ressources de Lac Stewart Inc., situee a 
Oakville (Ont.), n'a signale aucun fait nouveau en 



1992. Selon les conclusions de l'etude de faisabilite 
effectuee en 1991 pour la mine de graphite en 
paillettes a Kirkham (Ont.), on pourrait proceder 
avec succes a la mise en valeur et a la mise en produc
tion de cette mine au coO.t estimatif de 9,8 millions 
de dollars. Le minerai de graphite serait exploite 
au debut a ciel ouvert et par la suite dans une 
mine souterraine. La production annuelle serait 
d'environ 8000 t de concentres de graphite. 

La Consolidated North Coast Industries Ltd. cherche 
une source de financement afin de proceder a la 
mise en valeur de sa propriete de Bissett Creek 
(Ont.), qui produirait du graphite en paillettes. Le 
gisement contient des reserves prouvees et probables 
qui sont estimees a 20 Mt de minerai de graphite 
en paillettes titrant en moyenne 3,2 % de carbone. 
Cette societe se propose de produire annuellement 
17 OOO t de graphite en paillettes, dont la teneur en 
carbone serait de 92 a 94 %. Pour commercialiser 
ses futurs produits a base de graphite, la compagnie 
continue a collaborer avec ses distributeurs euro
peens et nord-americains. Au cours de l'annee, la 
societe a modifie le regime de la propriete miniere 
contenant le gisement de graphite; la concession 
miniere est devenue une exploitation affermee. 

La Societe d'Exploration miniere Mazarin Inc. de 
Quebec (Que.) recherche une source de financement 
pour mettre en valeur son gisement de graphite en 
paillettes de Fermont (Que.). Une etude de faisabilite 
portant sur la mise en production de la propriete 
miniere a ete effectuee il y a environ deux ans. 
L'etude proposait d'exploiter le gisement a ciel 
ouvert pendant une periode de six mois par annee, 
de fa(!On a fournir suffisamment de minerais pour 
alimenter durant toute l'annee un concentrateur 
d'une capacite quotidienne de 400 t, et produire 
ainsi annuellement 23 OOO t de concentres de 
graphite. Une deuxieme etude de faisabilite a ete 
preparee au debut de 1991 par la Cambior inc. 
Selon les estimations de cette societe, les coO.ts 
d'immobilisation totaux pour la realisation de ce 
projet s'eleveraient a 30,6 millions de dollars. Les 
reserves geologiques sont de 8, 1 Mt de minerai 
titrant en moyenne 16, 7 % de carbone. Les reserves 
minieres d'une duree de 20 ans s'elevent a 2,5 Mt 
de minerai avec une teneur en carbone apres dilu
tion de 17,4 %; ces reserves minieres peuvent etre 
exploitees a ciel ouvert avec un rapport residus/ 
minerai de 1,0 a 1,0. Le graphite provenant de ce 
gisement convient a toutes les applications impor
tantes sans valorisation chimique. La realisation du 
projet de construction peut etre entreprise, et la 
production pourrait commencer clans moins de 13 mois. 

La societe Ressources Graphicor Inc., confrontee a 
un declin du marche mondial du graphite et a de 
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faibles taux de recuperation du minerai du corps 
mineralise Diotte, a suspendu ses activites et mis en 
veilleuse son concentrateur, situe a Lac-des-Iles, 
en decembre 1991. Toutefois, des travaux effectues 
en laboratoire visant a ameliorer la recuperation se 
sont poursuivis en 1992, a la fois de fa(!On interne 
et avec l'aide d'experts-conseils en metallurgie. La 
Graphicor a aussi effectue des leves et des forages 
au diamant sur sa propriete situee clans la munici
palite de Sainte-Veronique. Dans cette localite, la 
compagnie cherche a obtenir par decision des tribu
naux le droit d'exploiter le gisement. 

CONSOMMATION ET COMMERCE 

En 1991, derniere annee pour laquelle des statistiques 
sont disponibles, la consommation indiquee de 
graphite naturel en paillettes a ete de 4063 t. On a 
utilise le graphite surtout dans les fonderies et 
egalement dans l'industrie de la metallurgie et 
l'industrie des materiaux refractaires. 

Au cours des neuf premiers mois de 1992, les 
importations de graphite naturel s'elevaient a 6199 t 
et les exportations a 15 802 t. Environ 90 % du 
c_ommerce canadien du graphite s'effectue avec les 
Etats-Unis. Le graphite brut est principalement 
employe en Ontario (70 %) et au Quebec (15 %). 

UTILISATIONS ET SPECIFICATIONS 

Les utilisations du graphite naturel decoulent de 
ses proprietes physiques et chimiques. La resistance 
mecanique du graphite augmente avec la tempera
ture. Sa conductivite thermique est elevee, et son 
coefficient d'absorption des rayons x et des electrons 
est faible. 

Le graphite en paillettes est utilise dans la fabrica
tion de creusets pour les industries de l'acier, des 
metaux non ferreux et des metaux precieux. On le 
prefere au graphite microcristallin en raison de sa 
lente combustion, de sa resistance elevee a l'usure 
par frottement reciproque et de !'orientation des 
paillettes contribuant a sa resistance structurale. 

Les materiaUX refractaires a base de Carbone sont 
composes de plus de 7 % de carbone dans un 
melange renfermant soit du graphite microcristallin, 
soit du graphite en paillettes, et sont appeles briques 
de magnesie et carbone. On utilise ces briques dans 
des applications ou les temperatures et la corrosion 
sont elevees, comme par exemple dans les revete
ments de fours servant a l'elaboration de l'acier, les 
poches de coulee, les marques du laitier, les enceintes 
chaudes, les tuyeres et les hauts fourneaux. On 
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emploie le graphite en raison de sa conductivite 
thermique elevee et de sa forte resistance a la chaleur 
et aux agents chimiques. Le graphite en paillettes 
doit contenir entre 90 et 97 % de carbone, et sa 
granulometrie doit varier entre 75 et 180 micro
metres (µm). 

L'utilisation de graphite dans les garnitures de freins 
reduit la vitesse d'usure. On se sert a ce titre, de 
graphite cristallin fin a haute terieur en carbone, 
de granulometrie inferieure a 75 µmet possedant 
une teneur minimale en carbone de 98 %; toutefois, 
un concentre a 90 % peut egalement etre utilise 
lorsque la teneur en impuretes abrasives, comme 
la silice, est faible. 

Traditionnellement, le graphite a ete employe dans 
la fabrication de piles seches au zinc-Carbone en 
raison de sa bonne conductivite electrique. Si le 
carbone est utilise, il doit etre de granulometrie 
fine, inferieure a 75 µm; dans le cas du graphite, il 
doit etre microcristallin et posseder une teneur en 
carbone qui varie entre 85 et 90 %. Les piles alcalines 
necessitent un graphite nature! d'une plus grande 
purete avec une teneur en carbone d'au moins 98 %; 
le graphite synthetique peut aussi etre utilise. Les 
materiaux composes de carbone ne doivent pas 
contenir d'impuretes metalliques telles que du cuivre, 
du cobalt ou de l'antimoine. 

Les fabricants de pieces de moteurs electriques 
utilisent une gamme variee de graphite nature! ou 
synthetique. Du graphite en poudre d'une granulo
metrie de 150 µm et d'une teneur minimale en 
carbone de 95 a 99 % est requis. Le graphite en 
gros morceaux, le graphite microcristallin a faible 
teneur en silice et le graphite synthetique conviennent 
habituellement. 

En metallurgie des poudres, OU l'acier est renforce 
par !'absorption de Carbone, le frittage necessite Uil 

graphite de grande purete. Le graphite sert egale
ment de lubrifiant et de source de carbone. Le 
graphite sec en poudre doit avoir une granulometrie 
moyenne de 5 µm et sa teneur en carbone doit 
varier entre 96 et 99 %. 

On fabrique en outre des lubrifiants industriels a 
partir de graphite parce que ce mineral est tendre, 
a un faible coefficient de frottement, est inerte et 
resiste a la chaleur. A cette fin, il faut un graphite 
cristallin fin d'une granulometrie inferieure a 1 µm 
et a teneur elevee en Carbone Se situant entre 96 et 
99%. 

Dans l'industrie de la peinture, le graphite sert a 
proteger les surf aces metalliques exposees a un 
milieu corrosif et a eliminer I' accumulation d'electricite 

statique dans les revetements de plancher. Du graphite 
microcristallin a faible teneur en Carbone, soit de 
50 et 55 %, est en general requis. 

Le graphite nature! est utilise dans la fabrication 
des crayons a mine de plomb parce qu'il laisse une 
trace. Le degre de durete d'un crayon depend du 
rapport argile/graphite de la mine. Les mines de 
moindre qualite sont fabriquees avec du graphite 
microcristallin dont la teneur en carbone varie 
entre 80 et 82 %. Toutefois, il faut habituellement 
un graphite finement broye ayant une teneur en 
Carbone superieure a 90 %. 

Comme revetement de moules de fonderie, le graphite 
empeche !'adherence des metaux. Les revetements 
de four de fonderie sont generalement prepares a 
partir de graphite en gros morceaux ou de graphite 
microcristallin, d'une granulometrie comprise 
entre 53 et 75 µmet d'une faible teneur en carbone 
variant entre 40 et 70 %. 

Dans les fonderies de fer, on emploie du graphite 
microcristallin comme recarburant pour accroitre 
la teneur en carbone du fer fondu dans les fours 
electriques, dont la charge d'alimentation renferme 
une forte proportion de ferrailles. Il existe un large 
eventail de materiaux de remplacement, dont le 
graphite synthetique et le coke. 

Le graphite nature! trouve d'autres applications, 
notamment dans les pieces mecaniques, les 
encaustiques, les produits de caoutchouc et les 
explosifs. 

Domaines de croissance 

Les debouches en cours de developpement sont 
notamment celui du graphite en paillettes exfolie 
et lamine en feuilles, qui sert a la fabrication de 
joints d'etancheite destines a l'industrie automobile, 
d'echangeurs de chaleur et d'autres produits; celui 
des briques de graphite a forte teneur en alumine 
et en magnesie, employees dans l'industrie des 
produits refractaires; celui du zircone-graphite et 
celui des produits refractaires en alumine-carbure 
de silicium-graphite; celui des materiaux de frotte
ment. Les autres debouches en cours de developpe
ment sont les marches des applications speciales 
du graphite de tres grande purete, des poudres 
metalliques et des balais de moteur. 

Graphite flexible 

Selon l'UCAR Carbon Company Inc., un fabricant 
de feuilles de graphite (graphite flexible) aux 
Etats-Unis, le marche mondial pour les produits de 



graphite flexible representait 5700 t/a en 1992. Ce 
marche a necessite la production annuelle d'environ 
8000 t de matieres premieres sous forme de graphite 
en paillettes, en raison des pertes resultant du 
processus de fabrication. Le graphite naturel en 
paillettes, normalement utilise dans la fabrication 
du graphite flexible, provient de mines situees a 
Madagascar, en Chine, au Bresil, au Canada, en 
Inde, au Zimbabwe, au Sri Lanka, au Mexique et en 
Norvege. La qualite et le prix des paillettes dependent 
de leur distribution granulometrique, de leur teneur 
en fines, de leur teneur en carbone, ainsi que de 
leur teneur en cendres et de la repartition de celles-ci. 
Les cendres designent les elements presents autres 
que le graphite. La taille des particules de cendres 
ainsi que la teneur en cendres ont un effet sur la 
qualite du produit de graphite flexible fini. Les cendres 
sont normalement constituees de quantites variables 
d'elements-traces et de quantites plus importantes 
de silice, de soufre, de fer, d'aluminium et de 
magnesium. La qualite du graphite utilise comme 
matiere premiere depend aussi du controle de la 
qualite et du procede effectue a l'etape d'enrichisse
ment a la mine; le fabricant de graphite flexible 
doit accorder une attention particuliere a ce facteur. 

Le tableau suivant montre les marches pour le 
graphite flexible par secteur d'utilisation et par 
region geographique. 

MARCHES POUR LE GRAPHITE FLEXIBLE, EN 1992 

Secteur Secteur 
Region industriel automobile 

(tonnes par an) 

Amerique du Nord 500 2 600 
Japon 100 1 700 
Europe 400 250 
Autres 100 50 

Total 1 100 4600 

Source : UCAR Carbon Company Inc. 

Le marche mondial du graphite flexible est passe 
de 5500 ten 1990 a 5700 ten 1992. Les produc
teurs mondiaux de graphite flexible sont les societes 
suivantes : UCAR Carbon Company Inc., et 
Polycarbon Inc. aux Etats-Unis; SIGRI GmbH en 
Allemagne; Le Carbone Lorraine en France; et 
Nippon Carbon, Hitachi Chemical et Toyo Tanso 
au J apon. Il existe de tres petits producteurs en 
Chine et dans la Communaute des Etats indepen
dants (CEI). L'UCAR est le plus grand producteur 
mondial de feuilles de graphite. Selon l'industrie, 
les marches du graphite en feuilles continuent a se 
developper dans le secteur de l'industrie automobile. 
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En 1992, les prix du graphite flexible se situaient 
autour de 12 $ US/kg; ces prix etaient identiques a 
ceux de 1990. 

PRODUCTION, COMMERCE 
ET CONSOMMATION DANS LE MONDE 

Les donnees provisoires pour 1991 indiquent que 
la production mondiale de graphite naturel s'elevait 
a pres de 630 OOO t. De ce total, de 35 a 40 % environ 
se composait de graphite en paillettes. Les plus 
grands pays producteurs de graphite etaient la 
Chine, qui a produit un volume estime a 200 OOO t, 
la Coree du Sud avec 100 OOO t, la CEI avec 75 OOO t, 
le Bresil avec 32 OOO t et le Mexique avec 31 OOO t. 
Les principaux pays producteurs, selon le type de 
graphite et par ordre decroissant d'importance, 
sont les suivants : 

Graphite en paillettes : la Chine, la CEI, le 
Bresil, l'Inde, Madagascar, l'Allemagne, le Canada 
et la Norvege. 

Graphite microcristallin : la Chine, la Coree du 
Sud, le Mexique, la Tchecoslovaquie, l'Autriche, la 
Coree du Nord, la CEI et le Zimbabwe. 

Graphite en gros morceaux : le Sri Lanka. 

Voici un aper9u des principaux pays exportateurs 
et importateurs de graphite au cours des dernieres 
annees. 

PRINCIPAUX PAYS EXPORTATEURS 
ET IMPORTATEURS DE GRAPHITE 
DE DERNIERES ANNEES 

Pays Exportations Pays 

(milliers 
de tonnes 

par an) 

Chine 100 a 130 Japon 
Goree du Sud 35a45 Etats-Unis 
Mexique 20 Allemagne 
Canada1 15 a 1a Royaume-Uni 
Madagascar 15 Taiwan 
Zimbabwe 15 ltalie 
Brasil 15 France 
Autriche 7 a 10 Autriche 
Norvege 3 
Allemagne2 2 

Importations 

(milliers 
de tonnes 

par an) 

90 a 95 
40 a 45 
35 a4o 
23 a25 
12 a 15 

7 
6 
5 

1 On prevoit que les exportations augmenteront au cours des cinq 
prochaines annees, en mama temps qua la capacite de production. 
2 A !'exception des reexportations. 
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Les plus importants consommateurs de graphite 
sont les grands producteurs de fer et d'acier, de 
metaux communs et de metaux precieux. Ensemble, 
ils consomment environ 50 % de tout le graphite 
produit et ils sont les principaux utilisateurs de 
graphite en paillettes. Les plus grands pays 
consommateurs sont la CEI, le Japon, les Etats-Unis, 
la Chine, l'Allemagne, le Royaume-Uni, l'Italie, la 
France et le Bresil. 

PRIX 

Les prix publies pour le graphite naturel ne corres
pondent qu'a une fourchette de prix et ne sont pas 
representatifs des prix sur les marches, qui ont ete 
etablis en vertu de contrats negocies entre fournis
seurs ou distributeurs et consommateurs. Les prix 
du graphite en paillettes et du graphite en gros 
morceaux sont plus eleves que ceux du graphite 
microcristallin (amorphe), en raison de la nature 
des methodes d'exploitation miniere et de traitement. 
Les prix des concentres de graphite en paillettes 
varient selon la teneur en carbone, la taille des 
paillettes et leur repartition, ainsi que la teneur en 
cendres. Au cours des dernieres annees, les prix 
ont considerablement diminue, en raison de la 
baisse de la demande et d'une plus forte concurrence; 
selon des rapports de l'industrie, les prix de certaines 
qualites de graphite ont diminue d'environ 40 % 
depuis deux ans. 

PRODUITS DE REMPLACEMENT 

Le disulfure de molybdene fait concurrence au graphite 
en tant que lubrifiant sec; cependant, il est plus 

sensible a l'oxydation. Le coke finement broye et 
melange a de l'olivine peut concurrencer le graphite 
dans les usages comme revetement de fours de fon
derie. Le graphite de fourneau de fonderie, qui est 
appele «kisk» et qui constitue un residu de !'elabora
tion de l'acier, pourrait eventuellement remplacer 
le graphite en paillettes. Ce produit est actuellement 
etudie par le Bureau of Mines des Etats-Unis, en 
collaboration avec l'industrie de l'acier et la compagnie 
Asbury Graphite Mills Inc. 

PERSPECTIVES 

Le graphite naturel possede d'excellentes proprietes 
physiques et chimiques; son bassin de ressources 
est vaste et facilement accessible dans plusieurs 
pays. Pour ces raisons, la croissance de ce produit 
devrait se poursuivre si aucun produit de remplace
ment ne fait son apparition. Les gisements du 
Canada renferment du graphite en paillettes qui 
est assez facile a enrichir a plus de 90 % de carbone, 
et nombre d'entre eux contiennent du graphite 
pouvant etre exfolie. Les produits provenant de ce 
type de graphite se vendent a un prix eleve et les 
perspectives de developpement des marches sont 
bonnes. L'offre mondiale demeurera elevee, etant 
donne qu'il reste de nombreux gisements a mettre 
en valeur. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au zer feurier 1993. 



PRIX 

«Industrial Minerals»1, prix cotes, c.a.f., port du Royaume-Uni, $ US la tonne 

1988 1989 1990 
Dec. Dec. Dec. 

Cristallin, en morceaux 92 8 95 % c 750 - 1 500 750 - 1 500 750 - 1 500 
Cristallin, grosses paillettes 85 8 90% c 820 - 1 300 820 - 1 300 820 - 1 300 
Cristallin, paillettes moyennes 85 8 90 % C 770 - 1 120 770 - 1 120 770 - 1 120 
Cristallin, fines paillettes 80895 % c 540 - 900 540 - 900 540 - 900 
Poudre (200 mailles) 80885%C 325 - 360 325 - 360 325 - 360 

908 92 % c 520 - 600 520 - 600 520 - 600 
95897%C 770 - 1 OOO 770 - 1 OOO 770 - 1 OOO 
97 899%C 1000- 1300 1000-1300 1 OOO - 1 300 

Poudre, amorphe 80885%C 220 - 440 220 - 440 220 - 440 

c.a.f. : cout, assurance, fret. 
1 «Industrial Minerals», decembre 1988, decembre 1989, decembre 1990, decembre 1991 et decembre 1992. 

1991 
Dec. 

750 - 1 500 
650 - 1 200 
450 - 1 OOO 
400 - 600 
325 - 360 
520 - 600 
770 - 1 OOO 

1000-1300 
220 - 440 

1992 
Dec. 

750 - 1 500 
400 - 800 
350 - 750 
300 - 550 
325 - 360 
520 - 600 
770 - 1 OOO 

1000-1300 
220 - 440 

(j) 
::ci 
p 
<J 
::i::: 
-< .,, 
I\.) 
()) 

" 
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TAR IFS DOUANIERS 

Canada Etats-Unis 
N° tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada 

25.04 Graphite naturel 
2504.10.10 En poudre 9,2 % 6% en franchise en franchise 
2504.10.20 En paillettes 4% 2,5% en franchise en franchise 
2504.90 Autres en franchise en franchise en franchise en franchise 

69.02 Briques, dalles, carreaux 
et pieces ceramiques 
analogues de 
construction, refractaires, 
autres que ceux en 
farines siliceuses fossiles 
ou en terres siliceuses 
analogues 

6902.90.10 Autres, contenant 85 % 6,8% 4,5% 3,4 % en franchise 
ou plus, en poids, de 
carbone ou de graphite 

6902.90.90 Autres en franchise en franchise en franchise 2,9% 

69.03 Autres articles 
ceramiques refractaires 
(cornues, creusets, 
moufles, busettes, 
tampons, supports, 
coupelles, tubes, tuyaux, 
gaines, baguettes, par 
exemple), autres que 
ceux en farines siliceuses 
fossiles ou en terres 
siliceuses analogues 

6903.10 Contenant en poids plus 
de 50 % de graphite ou 
d'autres formes. de 
Carbone OU d'un melange 
de ces produits 

6903.10.10 Creusets et leurs 6,8% en franchise 3,4% 2,9% 
couvercles 

6903.10.91 Contenant en poids 85 % 6,8% 4,5% 4,6% 2,9% 
ou plus de graphite ou 
d'autres formes de 
carbones 

6903.10.99 Autres en franchise en franchise en franchise 2,9% 

8545.20 Balais en carbone ou en 10,2 % 6,5% 5,1 % 2,2 %a 
graphite 

Sources : Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff 
Schedule of the United States, 1992. 
NPF: nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
a L'equipement qui provient du Canada et qui est destine a la reparation et a l'entretien de certains vehicules 
motorises pourra faire l'objet d'un abaissement rapide des tarifs. 
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TABLEAU 1. IMPORTATIONS1 DE GRAPHITE BRUT ET DE PRODUITS CONNEXES, EN 1991 
ET 1992 

No tarifaire 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

2504.10 Gr?phite naturel en poudre ou en paillettes 
Etats-Unis 1 280 1 241 902 951 
Republique populaire de Chine 66 31 98 47 
Allemagne 13 29 11 16 
Suisse 5 11 
Autres pays 62 108 11 24 

Total 1 421 1 411 1 027 1 050 

2504.90 Gr?phite naturel, n.m.a. 
Etats-Unis 3 976 1 069 5 172 1 580 
Suisse 18 53 

Total 3 994 1 122 5 172 1 580 

6902.90 Briques refractaires, etc., n.m.a. (contenant 
en poids plus de 50 % de carbons ou de 
gr~phite) 

Etats-Unis 18 934 14 049 14 985 8 992 
Royaume-Uni 1 246 1 237 1 615 1 618 
Japon 443 1 370 273 998 
ltalie 633 1 528 356 687 
Allemagne 1 075 2 414 795 551 
Autres pays 1 641 3 255 254 137 

Total 23 972 23 853 18 278 12 983 

6903.10 Articles ceramiques refractaires, n.m.a., 
contenant en poids plus de 50 % de 
graphite ou d'autres formes de carbone, 
etc, (y compris les creusets) 

Etats-Unis n.d. 1 327 n.d. 644 
France n.d. 229 n.d. 237 
Royaume-Uni n.d. 635 n.d. 230 
Afrique du Sud n.d. 107 n.d. 138 
Allemagne n.d. 41 n.d. 119 
Autres pays n.d. 636 n.d. 63 

Total n.d. 2 978 n.d. 1 433 

8545.20 Ba]ais en carbons ou en graphite 
Etats-Unis 170 4 320 150 4 191 
Allemagne 3 138 6 338 
Japon 7 233 8 145 
Brasil 3 65 5 92 
France 2 95 3 62 
Autres pays 6 173 3 102 

Total 191 5 024 175 4 930 

Source : Statistique Canada. 
- : neant; dpr: donnees provisoires; n.d. : non disponible; n.m.a. : non mentionne ailleurs. 
1 Les importations en provenance «d'autres pays» peuvent comprendre les reimportations du Canada. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 2. EXPORTATIONS DE GRAPHITE NATUREL, EN 1991 ET 1992 

No tarifaire Denomination 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

2504.10 Graphite naturel, en 7 127 6 938 14 462 11 629 
poudre ou en paillettes 

2504.90 Graphite naturel, n.m.a. 774 379 1 340 870 

Source : Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; n.m.a. : non mentionne ailleurs. 

TABLEAU 3. CONSOMMATION SIGNALEE1 DE GRAPHITE AU CANADA, DE 
1986 A 1991 

1986 

Graphite naturel 
Revetements de fonderie 2 703 
Produits refractaires 757 
Autres usages2 1 050 

Graphite synthetique 
Revetements de fonderie 7 591 
Autres usages3 1 656 

Total 13 757 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. 
dpr: donnees provisoires; r : revise. 

1987 1988&,r 1989 

(tonnes) 

3 030 2 722 1 723 
740 673 643 

1 499 1 522 1 625 

7 003 3 928 3 790 
2 131 7 002 5 626 

14 403 15 847 13 407 

a Augmentation du nombre de s9cietes visees par l'enquete. 

1990 1991 dpr 

1 892 1 605 
415 274 

2 876 2 184 

2 680 1 265 
4 287 918 

12 150 6 246 

1 Selan !'information obtenue d'Energie, Mines et Ressources Canada, enquete sur la consommation 
des mineraux non metalliques par les usines canadiennes de fabrication. 2 Comprend les garnitures 
de freins, les composants chimiques, les abrasifs, l'acier de premiere fusion et autres utilisations. 
3 Comprend les abrasifs, les piles, les coussinets et les garnitures de freins, le ciment, les composants 
chimiques, l'acier de premiere fusion et autres utilisations. 
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TABLEAU 4. PRODUCTION MONDIALE DE GRAPHITE, PAR PAYS1 

Pays2 1987 1988 1989 1990 1991e 

(tonnes) 

Argentine 216 24 100 1 ooe 100 
Autriche 39 391 7 577 15 307 22 205r 10 OOO 
Bresil (valeur marchande)3 31 404 34 520 31 700r 30 ooor 32 OOO 
Birmanie4 45r 40 
Chi nee 185 OOO 200 OOO 200 OOO 200 OOO 200 OOO 
Tchecoslovaquiee 20 ooor 15 ooor 14 676r 12 171 r 12 OOO 
Allemagne 9 891 9 666 10 600r 10 437r 10 500 
lnde (production miniere)a 42 589 57 325 58 ooor 61 ooor 60 OOO 
Goree du Norde 25 OOO 25 OOO 35 OOO 35 OOO 35 OOO 
Republique de Goree 

Amorphe 106 507 107 767 100 282 98 987r 100 OOO 
Cristallin en paillettes 838 678 1 186 703r 700 

Madagascar 13 169 14 106 15 863 18 036r 18 OOO 
Mexique 

Amorphe 36 674 47 871 38 304 23 916r 30 148 
Cristallin en paillettes 1 787 1 735 1 942 997r 1 256 

Norvege 1 800 6 93or 650 
Roumaniee 12 OOO 12 OOO 10 OOOb 10 ooor 10 OOO 
Sri Lanka 9 400 8 547 4 163 5 469r 5 OOO 
Turquie (production miniere) 11 760 12 911 11 302 12 oooe 12 OOO 
U.R.S.S.e 84 OOO 84 OOO 84 OOO 80 OOO 75 OOO 
Etats-Unis x x 
Zimbabwe 13 530 11 441 18 147 16 383r 16 500 

Total 643 156r 650 168r 652 322r 644 379r 628 894 

Source : Bureau of Mines des Etats-Unis. 
- : neant; e : estimation; r: revise; x : confidentiel pour eviter de divulguer les donnees exclusives a la 
compagnie. 
a La production miniere de l'lnde correspond a une valeur se situant entre 1 O et 20 % de sa production 
marchande. b Les donnees ont ete rapportees. 
1 Le tableau comprend les donnees disponibles jusqu'au 9 mai 1991. 2 En plus des pays cites, le Canada 
a egalement produit du graphite au cours de la periode enoncee dans ce tableau; cependant, sa production 
n'appara1t pas en raison du caractere confidentiel de la compagnie. 3 Ne comprend pas les quantites 
vendues directement sans enrichissement : 1985, 16 425 t; 1986, 19 07 4 t; 1987, 10 505 t; 
1988, 18 269 te; 1989, 20 OOO te. 4 Les donnees concernent l'annee financiere debutant le 1 er avril. 
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Gypse et anhydrite 

Oliver Vagt 

L 'auteur travail/e pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
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GYPSE 

E n 1992, la faible activite de la grande partie du 
secteur de la construction, sauf en Colombie
Britannique, a continue de restreindre la demande 
de produits de gypse. Les expeditions totales de gypse 
brut ont atteint 6,9 Mt evaluees a 79,2 millions de dollars 
en 1992 selon les donnees provisoires, comparative
ment a 6,7 Mt evaluees a 71,7 millions en 1991 selon 
les donnees finales. Les expeditions en provenance 
de la Nouvelle-Ecosse, qui dependent principalement 
de marches captifs de panneaux muraux de gypse 
aux Etats-Unis, sont demeurees au meme niveau 
tandis que les livraisons de la Colombie-Britannique 
ont augmente. Les expeditions en provenance de 
!'Ontario et de la Colombie-Britannique sont principale
ment destinees a des marches locaux captifs. 

L'industrie canadienne 
La plupart des gisements de gypse exploites dans 
les provinces de l' Atlantique contiennent du gypse 
de haute qualite et necessitent des methodes 
d'exploitation peu couteuses; ils sont situes dans 
des regions leur permettant de tirer avantage des 
installations d'expedition en vrac situees sur le littoral. 
La Nouvelle-Ecosse produit plus de 75 % du gypse 
canadien; presque toutes les exportations cana
diennes proviennent de cette province. La produc
tion ontarienne est utilisee sur place, sauf celle de 
la Westroc Industries Limited a Drumbo qui est 
expediee a l'usine de panneaux muraux de la 
societe a Mississauga. La production du Manitoba 
et de Windermere, Canal Flats (riviere Lussier) et 
Falkland en Colombie-Britannique trouve des 
debouches dans la region des Prairies et dans une 
partie du marche de la Colombie-Britannique non 
approvisionnee en gypse importe. La Domtar Inc. 
repond a la plupart des besoins de son usine de 
panneaux muraux a Surrey (C.-B.) avec le gypse 
que lui procure, aux termes d'un contrat a long 
terme, l'une de ses filiales mexicaines. Cette filiale, 

dont elle detient 49 % des interets, approvisionne 
d'autres usines de la societe situees plus au sud, le 
long de la cote ouest des Etats-Unis. Selon !'Office 
national des transports du Canada, le transport par 
rail est le moyen de transport utilise pour environ 
60 % des expeditions canadiennes de gypse brut. 

Les exploitations canadiennes sont en grande partie 
des filiales de societes americaines fabriquant des 
produits de gypse. En Nouvelle-Ecosse, la National 
Gypsum (Canada) Ltd. appartient a la National 
Gypsum Company tandis que la Fundy Gypsum 
Company Limited et la Little Narrows Gypsum 
Company Limited appartiennent a la USG 
Corporation, le plus important fabricant de produits 
de gypse aux Etats-Unis. 

Les installations minieres et les usines de fabrication 
de produits de gypse sont enumerees au tableau 2. 
Au cours des dernieres annees, on a eu tendance a 
fermer les petites usines moins rentables et a 
ameliorer les systemes de distribution associes aux 
grandes usines plus rentables. 

La Domtar Inc. de Caledonia (Ont.) a fait appel a 
une technologie miniere continue a sa mine n° 3 
afir d'approvisionner son complexe voisin de fabri
cation de panneaux de gypse (la nouvelle usine de 
l'est) a Caledonia (Ont.). Ces travaux ont permis de 
fermer graduellement la mine n° 2. La mine que la 
Domtar Inc. exploite depuis longtemps a Flat Bay 
(T.-N.) a continue d'approvisionner la nouvelle usine 
de panneaux de Newington (New Hampshire) dont 
la construction a coute 35 millions de dollars 
americains. Cette mine a egalement approvisionne 
en matieres premieres et ce, pendant environ la 
moitie de l'annee, l'usine de fabrication de panneaux 
muraux appartenant a !'Atlantic Gypsum Limited, 
filiale de la Lundrigans-Comstock Ltd. Cette usine 
a ete fermee durant la derniere partie de 1992 par 
suite de la mise sous sequestre de la Lundrigans. 
La societe CGC Inc., qui appartient a 75 % a l'USG 
Corporation, a poursuivi son projet de six ans entre
pris en 1989 pour mettre en valeur les reserves de 
minerai situees a Hagersville (Ont.). Les nouvelles 
reserves de l'est seront graduellement exploitees a 
mesure que les reserves actuelles s'epuiseront. En 
1991, comme la demande etait faible, la societe a 
mis en veilleuse son usine de panneaux muraux a 
Saint-Jerome (Que.). 
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La Louisiana-Pacific Corporation, grande entreprise 
de produits forestiers situee en Oregon, a continue 
d'exploiter a capacite reduite sa nouvelle usine de 
panneaux de gypse et de fibres qe 65 millions de 
dollars a Port Hawkesbury (N.-E.). Le gypse est 
achete localement et la perlite est importee; de 
grandes quantites de papier recycle reviennent par 
chargement de retour, surtout en provenance des 
Etats-Unis. C'est le premier projet dans le cadre 
duquel des panneaux de gypse produits localement 
sont destines a des marches regionaux et d'expor
tation. 

L'Eastern Gypsum Inc. de McAdam (N.-B.), qui a 
exploite une usine de panneaux muraux de gypse 
pendant une courte periode en 1991, a cesse ses 
activites apres sa mise sous sequestre au cours de 
la meme annee. 

Plusieurs societes utilisent maintenant des panneaux 
muraux de gypse recycles dans leur procede de 
fabrication; l'usine de panneaux muraux de la 
Domtar Inc. a Surrey CC.-B.) a ete la premiere usine 
en Amerique du Nord a en utiliser de grandes 
quantites. Elle a pu le faire grace a des dispositions 
prises avec une societe de recuperation de Vancouver, 
la New West Gypsum, qui exploite une usine d'une 
capacite d'environ 40 OOO t/a. Les materiaux sont 
constitues d'environ 75 % de rebuts provenant de 
nouveaux chantiers de construction et de 25 % de 
dechets provenant d'usines de fabrication de panneaux 
muraux. En Ontario, la societe CGC Inc., la 
Domtar Inc. et la Westroc Industries Limited ont 
elabore des programmes permettant d'accepter les 
panneaux muraux residuels provenant des chantiers 
de construction. Ce projet a surtout ete mis sur 
pied par suite de la decision prise par la ville de 
Toronto d'interdire le deversement des panneaux 
muraux residuels dans les lieux de remplissage sur 
le point d'atteindre leur capacite maximale. 

On trouve des gites de gypse, autres que ceux 
actuellement exploites, dans les basses terres du 
sud-ouest de Terre-Neuve, a l'ouest des monts Long 
Range; dans les,parties centrale et septentrionale 
de la Nouvelle-Ecosse ainsi que dans l'ile du 
Cap-Breton; dans les comtes du sud-est du 
Nouveau-Brunswick; dans les Iles-de-la-Madeleine 
au Quebec; dans les regions de la riviere Moose, de 
la baie James et du sud-ouest de !'Ontario; dans le 
pare national Wood Buffalo, dans le pare national 
Jasper, le long de la riviere de la Paix entre Peace 
Point et Little Rapids, et au nord de Fort Fitzgerald 
en Alberta; le long du ruisseau Featherstonhaugh, pres 
de Mayook, a Canal Flats, a Loos et dans la region 
de la riviere O'Connor en Colombie-Britannique; 
sur les rives du Grand lac des Esclaves, du fleure 
Mackenzie, du Grand lac de !'Ours et de la riviere 

des Esclaves dans les Territoires du Nord-Ouest et 
dans plusieurs iles de l'Arctique. Fait interessant a 
noter, le document n° 12 de la serie Industrial 
Mineral Background Paper, intitu!e «Gypsum in 
Northern Ontario», donne une description des 
ressources et des marches potentiels pour le gypse 
de haute purete extrait dans le bassin de la riviere 
Moose. Ce document a ete publie en 1990 par le 
ministere du Developpement du Nord et des Mines 
de !'Ontario. 

Situation mondiale et commerce 

Les projets lies au gypse sont generalement limites 
aux pays industrialises etant donne que l'emploi de 
ce produit depend du secteur de la construction 
immobiliere. Cependant, les reserves mondiales sont 
considerables et se situeraient, selon une estima
tion prudente, a plus de 2,4 mpliards de tonnes. 
Selon le Bureau of Mines des Etats-Unis, la pro
duction mondiale de gypse s'est etablie a 98 Mt en 
1992. Les Etats-Unis se sont classes au premier 
rang avec une production de 14,8 Mt, suivis de la 
Chine (8,1 Mt) et du Canada (6,9 Mt). 

Ces dernieres annees, le commerce international a 
pris de !'importance sur les marches nord-americains 
en raison des faibles couts de production et des frais 
d'expedition plus concurrentiels. Ainsi, les impor
tations de gypse aux Etats-Unis en provenance 
d'Espagne sont demeurees relativement elevees, 
atteignant plusieurs centaines de milliers de 
tonnes par an. Les couts relativement faibles du 
transport par chargement de retour de !'est vers 
l'ouest en constituent le principal facteur. Les 
importations canadiennes de gypse en provenance 
du Mexique, de~rites ci-dessus, ainsi que celles 
provenant des Etats-Unis, sont utilisees a la fois 
par les fabricants de panneaux muraux et par les 
fabricants de ciment. Les importations en provenance 
d'Espagne ne sont toutefois utilisees que par certaines 
cimenteries. 

Les importations au Canada de panneaux muraux 
peu couteux en provenance des Etats-Unis ont 
augmente depuis 1986; elles representaient environ 
9 % de la consommation interieure en 1991. Apres 
qu'une plainte a ete deposee par les trois principaux 
fabricants de panneaux muraux, Revenu Canada a 
etabli a la fin de 1992 que les exportateurs de 
gypse des Etats-Unis avaient ecoule a bas prix le 
produit au Canada. Huit exportateurs americains 
ont ete identifies; la marge du pourcentage moyen 
pondere global a ete evaluee a environ 27 %. (La 
capacite de panneaux muraux de gypse aux Etats
Unis est evaluee a 2,2 milliards de metres carres, 
ce qui est plus que suffisant pour repondre a la 
demande actuelle.) 



Traitement et marches 
Le gypse est un sulfate de calcium hydrate 
(CaS04 ·2H20) qui, une fois calcine a des tempera
tures variant entre 120 et 205° C, perd les trois 
quarts de son eau de constitution chimique. 
Lorsqu'il est melange avec de l'eau, le sulfate de 
calcium semi-hydrate, communement appele platre 
de Paris, peut etre moule, forme OU etendu, et par 
la suite, seche OU durci pour donner un produit de 
platre dur. Ce produit convient particulierement 
bien a la fabrication de panneaux muraux, de lattes 
et de carreaux. L'anhydrite, sulfate de calcium 
anhydre (CaS04), est en general geologiquement 
associe au gypse, mais elle ne constitue pas un bon 
produit de remplacement pour la plupart des utili
sations. 

Le type de traitement necessaire varie selon l'utili
sation finale. Le gypse brut est broye, pulverise et 
calcine pour obtenir un stucco utilise principalement 
pour fabriquer des panneaux muraux, des lattes et 
des revetements; cette application represente plus 
de 75 % des utilisations ultimes du gypse sur les 
marches nord-americains. Ces produits sont fabriques 
en introduisant entre deux feuilles de papier 
absorbant a deroulement continu une barbotine de 
stuc, de mousse, de pulpe et de liant pour former 
un panneau «sandwich» continu humide. Une fois 
solidifie, ce panneau est decoupe en longueurs 
predeterminees, seche, mis en lots et empile en 
attendant son expedition. Ces produits peuvent 
egalement etre fabriques avec du papier impregne 
d'asphalte ainsi qu'en ajoutant de l'asphalte dans 
le camr du gypse pour ameliorer son impermeabilite. 
Le stucco peut avoir d'autres applications en cons
truction. Apres avoir ete melange avec de l'eau et 
des granulats (sable, vermiculite ou perlite expansee), 
il est applique sur du bois, du metal ou des lattes 
de gypse de fa~on a constituer un revetement de 
finition pour murs interieurs. 

En general, l'industrie des panneaux muraux a 
comme client les secteurs de la construction resi
dentielle, institutionnelle et commerciale. Les 
mises en chantier sont devenues un indicateur 
moins revelateur de la demande de panneaux 
muraux de gypse etant donne que l'amelioration de 
leurs qualites ignifuges ainsi que l'augmentation 
d~s travaux de renovation ont diversifie leur usage. 

Son emploi pour la fabrication de ciment portland 
represente 15 % de la consommation de gypse en 
Amerique du Nord. Le gypse non calcine et broye 
retarde le durcissement du ciment. De plus, le 
gypse est broye avec le clinker d'etape primaire 
pour produire le ciment final; il est alors utilise 
dans une proportion pouvant atteindre 5 % du 
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poids total. En se basant sur cette proportion, on 
peut etablir que la quantite de gypse broye pour 
obtenir des particules de -13 mm dont ont besoin 
les producteurs de ciment au Canada, s'eleve a 
environ 400 OOO t/a. 

Aux fins agricoles, les caracteristiques du gypse 
brut sont liees a son degre de finesse. Le gypse se 
combine avec les silicates de potassium-aluminium 
contenus dans le sol pour liberer le potassium qui y 
joue le role de nutriment. De plus, le gypse contribue 
a reduire l'acidite du sous-sol, ce qui est particuliere
ment benefique pour les sols lateritiques riches en 
aluminium. 11 fournit en outre une source de calcium 
et de trioxyde de soufre et concourt a fragmenter 
les sols durs, favorisant leur aeration ainsi que 
l'infiltration et la retention de l'eau. 

Dans les matieres de charge, on utilise du gypse seche 
et finement broye a une granulometrie permettant 
son utilisation dans la pate a joints (surtout pour 
les panneaux muraux de gypse), les plastiques, la 
peinture et le papier. Le gypse non calcine relative
ment pur, qui depend de la chimie de la fritte, peut 
egalement remplacer les salignons (sulfate de sodium) 
dans la fabrication du verre. Le gypse de haute 
purete speciale peut entrer dans la fabrication 
d'aliments et de produits pharmaceutiques. 

La societe Ortech International prevoit tenir une 
troisieme conference, initulee Third International 
Conference on FGD Gypsum and Power Plant By
Products, a Toronto en 1993. Le gypse, obtenu 
comme sous-produit de l'acidulation de la roche 
phosphatee au cours de la fabrication d'engrais au 
phosphate, n'a pas ete utilise au Canada. Dans le 
cas du phosphogypse produit a partir de phosphate 
naturel sedimentaire qui contient des quantites 
importantes d'uranium et de radium, des etudes 
ont if!dique qu'il existait un danger d'irradiation. 
Aux Etats-Unis, on s'interesse de plus en plus au 
gypse derive des gaz de combustion. C'est ainsi que 
dans plusieurs usines de panneaux muraux, on a 
remplace, du moins partiellement, le gypse naturel 
par ce sous-produit. 

L'un des 19 rapports publies par le Centre canadien 
de la technologie des mineraux et de l'energie 
(CANMET, rapport sommaire n° 7) s'intitule Gypse 
et anhydrite. Chaque rapport qui porte sur des 
mineraux industriels presente un resume des 
informations recueillies sur les occurrences, les 
gisements d'interet specifique, les utilisations et 
specifications des produits et la technologie de 
traitement. 

Les normes A 91.20 et A 91.31 de l'Association 
canadienne de normalisation (CSA) portent sur le 
gypse et ses produits. 
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Prix 

Les prix du gypse sur les marches de libre concurrence 
sont negocies; le seul chiffre publie est un prix 
minimal approximatif du gypse brut, a la sortie de 
la mine, ou le prix «cout, assurance et fret» du 
Royaume-Uni, publie dans Industrial Minerals. 
Selon des informations provisoires obtenues du 
Bureau of Mines des Etats-Unis, les prix du gypse 
brut, f. a b. a la mine, ont chute aux Etats-Unis 
passant de 8,03 $US/ten 1989 a 6,72 $US/ten 1992. 

Perspectives 

En 1993, les expeditions de gypse pourraient se 
situer entre 7 ,2 et 7 ,6 Mt, ce qui est inferieur a la 
moyenne (basee sur des chiffres definitifs) de 7 6 Mt 
enregistree durant la periode de trois ans alla~t de 
1989 a 1991. Au Canada, les mises en chantier ont 
atteint 182 OOO en 1990, 156 OOO en 1991 et 168 OOO 
en 1992. La reprise devrait se poursuivre dans ce 
secteur et le nombre de mises en chantier atteindra 
selon les estimations, 180 OOO en 1993. Cependant', 
la construction non residentielle devrait demeurer 
~aible en raison du taux eleve d'inoccupation des 
immeubles a bureaux et des batiments industriels. 

En 1~92, les depenses du secteur de la construction 
aux Etats-Unis se sont accrues de plus de 6 % ce 
qui represente la plus forte augmentation en ~ix 
ans. La grande partie de cette hausse a touche la 
construction de maisons unifamiliales; cette croissance 
devrait se poursuivre et avoir des effets sur !'ensemble 
du secteur de la construction. 

Bien que de nouveaux materiaux de construction 
fassent leur entree sur le marche, la demande de 
panneaux muraux de gypse devrait se maintenir 
en raison de leur faible cout, de leur facilite 
d'installation et de leurs proprietes ignifuges 
reconnues. La structure actuelle de l'industrie 
c~nadienne i:ie devrait pas changer beaucoup, meme 
s~ la production future de gypse comme sous-produit 
v1sant a repondre a des besoins environnementaux 
plus exigeants aura probablement des effets sur la 
mise en valeur de gisements dans certaines regions. 
Le recyclage des rebuts et dechets de gypse provenant 
des chantiers de construction et des chaines de 
fabrication de panneaux muraux pourrait s'intensi
fier tant au Canada qu'aux Etats-Unis. 

ANHYDRITE 

Les donnees statistiques sur la production et le 
commerce de !'anhydrite sont comprises dans celles 
du gypse. L'anhydrite, forme anhydre du gypse 
qui est environ deux fois plus <lure et egalement 
plus lourde que le gypse, est produite par la Fundy 
Gypsum Company Limited a Wentworth (N.-E.) et 
par la Little Narrows Gypsum Company Limited a 
Little Narrows (N.-E.). 

Selan le Department of Natural Ressources (ministere 
des Ressources naturelles) de la Nouvelle-Ecosse 
la production d'anhydrite a atteint 132 800 ten 1991 
d'apres Jes donnees definitives, et elle s'est elevee, 
selon les estimations, a 153 OOO t en 1992. La gi:ande 
partie de cette production a ete expediee aux Etats
Unis pour la fabrication de ciment portland et d'engrais 
pour l~ culture de l'arachide. De plus, de petites 
quantites d'anhydrite ont ete expediees au Quebec 
et en Ontario pour la fabrication de ciment. 

Des essais d'utilisation de !'anhydrite dans les 
chapes de plancher et les planchers suspendus ont 
ete entrepris en Nouvelle-Ecosse dans le cadre de 
!'Entente Canada- Nouvelle-Ecosse sur !'exploita
tion minerale (EEM-II, 1990-1993). Le projet, 
auquel participent le Centre canadien de la tech
noJogie des mineraux et de l'energie (CANMET) 
d'Energie, Mines et Ressources Canada et le 
secteur prive, consiste a optimiser la resistance a 
la compression et le retrait a sec de ce produit par 
l'emploi de plastifiants appropries. Des demonstra
tions du produit seront realisees a une date 
ulterieure. 

Les essais entrepris sur le terrain pour utiliser 
!'anhydrite (melangee avec de l'eau et des produits 
chimiques speciaux) comme materiau de colmatage 
pour ameliorer le soutenement souterrain dans les 
mines de charbon se sont poursuivis. Ces travaux 
s'inspirent d'un programme de collaboration 
anterieur (EEM-1) auquel ont participe CANMET 
et la Technical University of Nova Scotia. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer feurier 1993. 



TARIFS DOUANIERS 

No tarifaire 

2520.10 

68.09 

6809.11 

6809.11.10 
6809.11.90 
6809.19.00 
6809.90 
6809.90.10 

6809.90.90 

Denomination 

Gypse; anhydrite 

Ouvrages en platre ou en composition 
a base de platre 
Planches, plaques, panneaux, carreaux et 
articles similaires, non ornementes 
Revetus ou renforces de papier ou de carton 
uniquement 
Panneaux muraux, en gypse 
Autres 
Autres 
Autres ouvrages 
Modeles ou moulages du type servant a la 
fabrication de protheses dentaires 
Autres 

Canada Etats-Unis 
NPF TPG Etats-Unis Canada 

en franchise en franchise en franchise en franchise 

9,4% en franchise 4,7% 1,4 % 
9,2% en franchise 4,6% 1,4 % 
10,2 % 6% 5,1 % 3,6% 

en franchise en franchise en franchise 2,5% 

10,2 % 6,5% 5,1 % 2,5% 

Sources : Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of 
the United States, 1992. 
NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
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TABLEAU 1. CANADA : PRODUCTION ET COMMERCE DU GYPSE, DE 1990 A. 1992 I\) 

':O 
0 

No tarifaire 1990 1991 1992dpr 
(j) 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de -< 
dollars) dollars) dollars) -0 

(/) .,., 
PRODUCTION (EXPEDITIONS) .,., 

Gypse brut 
..... 
)> 

Nouvelle-Ecosse 5 971 222 52 818 5 229 127 49 856 5 222 705 55 164 ~ 
Ontario 1 123 719 17 090 804 653 13 388 857 495 13 924 :c 
Colombie-Britannique 410 616 x 308 298 x 475 689 x -< 
Manitoba x x x x x x tJ 

:;:i 
Terre-Neuve x x x x x x ..... .,., 
Tota11 7 977 685 80 080 6 727 221 71 654 6 891 875 79 206 

IMPORTATIONS (De janv. a sept.) 
2520.10 Gypse, anhydrite 

fy'lexique 105 133 3 352 158 917 4 325 143 848 3 423 
Etats-Unis 126 442 1 962 48 171 1 376 30 922 958 
Espagne 85 997 985 42 448 341 
Autres pays 542 27 327 20 187 10 

Total 318 114 6 326 249 863 6 062 174 957 4 391 

(metres (metres (metres 
carres) carres) carres) 

6809.11 Planches, etc., non ornementes; 
revetus ou renforces de papier ou de 
cart9n uniquement 

Etats-Unis 18 668 598r 20 317r 18 628 643 20 741 13 791 189 13 499 
Royaume-Uni n.d. 191 1 227 99 20 335 127 

Total --18 668 598r 20 509r 18 629 870 20 840 13 811 524 13 627 

6809.19 Planches, etc., non ornementes; 
rev~tus ou renforces, n.m.a. 

Etats-Unis n.d. 1 751 n.d. 1 233 n.d. 1 475 
Royaume-Uni n.d. 103 - - n.d. 22 
Autres pays - - n.d. 52 

Total n.d. 1 854 n.d. 1 286 n.d. 1 497 

6809.90 Ouvrages en platre ou en composition 
a b"\Se de platre, n.m.a. 

Etats-Unis n.d. 1 469 n.d. 1 600 n.d. 1 477 
Royaume-Uni n.d. 788 n.d. 733 n.d. 654 
Taiwan n.d. 52 n.d. 68 n.d. 88 
ltalie n.d. 257 n.d. 80 n.d. 61 
Autres pays n.d. 345 n.d. 104 n.d. 126 

Total n.d. 2911 n.d. 2 585 n.d. 2 406 

Importations totales de gypse et de 
produits de gypse n.d. 31 600r n.d. 30 773 n.d. 21 921 



EXPORTATIONS 
2520.10 Gyp,se, anhydrite 

Etats-Unis 5756919 52 554 4 929 036 44 381 
Autres pays 408 181 11 157 119 

Total 5 757 327 52 735 4 940 Hl3 ____ 44 500 

(metres (metres 
cam~s) carres) 

6809.11 Planches, etc., non ornementes; 
revetus ou renforces de papier ou de 
cart9n uniquement 

Etats-Unis 27 996 949 28 914 9919679 9 500 
Autres pays 76 383 92 43 200 96 

" Total 28 073 332 29 006 9 962 879 9 596 

6809.19 Planches, etc., non ornementes; 
rev~tus ou renforces, n.m.a. 

Etats-Unis n.d. 3 150 n.d. 5 364 
Autres pays n.d. 204 n.d. 420 

Total n.d. 3 354 n.d. 5 784 

6809.90 Ouvrages en platre ou en composition 
a b<jSe de platre 

Etats-Unis n.d. 3 561 n.d. 967 
Autres pays n.d. 124 n.d. 66 

Total n.d. 3 685 --- - - n.C:t. 1 033 

Exportations totales de gypse et de 
produits de gypse n.d. 88 780 n.d. 60 913 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible; n.m.a. : non mentionne ailleurs; r: revise; x : confidentiel. 
1 Le total ne comprend pas le gypse produit par les producteurs canadiens de ciment portland ou expedie pour leur usage. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 

3 873 326 
7 

3 813 333 
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n.d. 
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TABLEAU 2. LISTE DES INSTALLATIONS MINIERES ET DES USINES DE FABRICATION DE PRODUITS DE 
GYPSE AU CANADA EN 1992 

Societe 

TERRE-NEUVE 

Domtar Inc. 
Atlantic Gypsum Limited 

NOUVELLE-ECOSSE 

Domtar Inc. 

Fundy Gypsum Company Limited 

Georgia-Pacific Corporation 
Little Narrows Gypsum Company Limited 

National Gypsum (Canada) Ltd. 

QUEBEC 

CGC Inc. 

Domtar Inc. 
Westroc Industries Limited 

ONTARIO 

CGC Inc. 

Domtar Inc. 

Westroc Industries Limited 

MANITOBA 

Domtar Inc. 

Westroc Industries Limited 

SASKATCHEWAN 

Domtar Inc. 

ALBERTA 

Domtar Inc. 
Westroc Industries Limited 

COLOMBIE-BRITANNIQUE 

Domtar Inc. 

Westroc Industries Limited 

Source: Energia, Mines et Ressources Canada. 

Emplacement 

Flat Bay 
Corner Brook 

McKay Settlement 
Windsor 

Wentworth et Miller Creek 

River Denys, Sugar Camp 
Little Narrows 

Milford 

Montreal 
Saint-Jerome 

Montreal 
Sainte-Catherine 

d'Alexandrie 

Hagersville 

Caledonia 

Drumbo 
Clarkson 

Amaranth 
Winnipeg 
Amaranth 
Winnipeg 

Saskatoon 

Edmonton 
Calgary 

Canal Flats 
Vancouver 
Vancouver 
Windermere 

Observations 

Exploitation a ciel ouvert 
Fabrication de panneaux muraux 

Exploitation a ciel ouvert 
Fabrication de platre et de baton au platre 

«Gypcrete» 
Exploitation a ciel ouvert de gypse et 

d'anhydrite 
Exploitation a ciel ouvert de gypse 
Exploitation a ciel ouvert de gypse et 

d'anhydrite 
Exploitation a ciel ouvert de gypse 

Fabrication de panneaux muraux 
Usine de fabrication de panneaux muraux 

mise en veilleuse 
Point de distribution seulement 
Fabrication de panneaux muraux 

Exploitation souterraine et fabrication de 
panneaux muraux 

Exploitation souterraine et fabrication de 
panneaux muraux 

Exploitation souterraine 
Fabrication de panneaux muraux 

Exploitation a ciel ouvert 
Fabrication de panneaux muraux 
Exploitation a ciel ouvert 
Fabrication de panneaux muraux 

L'usine de fabrication des panneaux a ferme 
en 1988. 

Fabrication de panneaux muraux 
Fabrication de panneaux muraux 

Exploitation a ciel ouvert 
Fabrication de produits de gypse 
Fabrication de produits de gypse 
Exploitation a ciel ouvert 
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TABLEAU 3. PRODUCTION, COMMERCE ET QONSOMMATION 
DE GYPSE AU CANADA, EN 1975 ET DE 1980 A 1992 

Consommation 
Annee Production1 lmportations2 Exportations 

(tonnes) 

1975 5719451 553 338 3 691 676 
1980 7 336 OOO 154 717 4 960 240 
1981 7 025 OOO 143 500 5 094 873 
1982 5 987 OOO 93 843 4 775 755 
1983 7 507 OOO 100 939 5 187 032 
1984 7 775 082 131 809 6 224 574 
1985 7 760 783 121 802 5 879 664 
1986 8 802 805 221 644 5 921 982 
1987 9 093 926 217 625 5 704 853 
1988a 8 813 760r 274 917 5 651 286 
1989 8 179 588r 291 373 5 357 055r 
1990 7 977 685 318114 5 757 327 
1991 6 727 221 255 538 4 940 614 
1992dpr 6 891 875 260 505 5 041 755 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; r : revise. 

apparente3 

2 083 113 
2 530 477 
2 073 627 
1 305 088 
2 420 907 
1 682 317 
2 002 921 
3 102 467 
3 606 698 
3 437 391r 
3 113 906r 
2 538 472 
2 042 145 
2 110 625 

a Depuis 1988, les exportations et les importations sont etablies selon le nouveau 
Systeme harmonise et peuvent ne pas correspondre avec la methode precedente de 
transmission des donnees. Le gypse et !'anhydrite sont classes sous la categorie 
2520.1 o.oo du Systeme harmonise. 
1 Gypse brut expedie par les producteurs. 2 Comprend le gypse brut et broye, mais 
non calcine. 3 Production plus les importations, moins les exportations. 
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TABLEAU 4. CONSTRUCTION D'HABITATIONS AU CANADA, PAR PROVINCE, EN 1991 ET 1992 

II~ Mises en chanlier Projets !ermines En cours 
Ecart Ecart Ecart 

1991 1992 en% 1991 1992 en% 1991 1992 en% 

Terre-Neuve 2 836 2 271 3 219 2 558 2 867 2 464 
ile-du-Prince-Edouard 553 644 722 596 281 326 
Nouvelle-Ecosse 5 173 4 679 4 905 5 485 3 567 2 751 
Nouveau-Brunswick 2 872 3 310 2 858 3 051 1 366 1 599 
Total partiel (provinces de 

l'Atlantique) 11 434 10 904 -5 11 704 11 690 0 8 081 7 140 -12 

Quebec 44 654 38 222 -15 42 720 42 323 -1 15 662 11 033 -30 

Ontario 52 794 55 772 +6 59 622 63 134 +6 40 599 31 653 -22 

Manitoba 1 950 2 310 2 190 2 190 1 029 1 136 
Saskatchewan 998 1 869 1 241 1 554 509 871 
Alberta 12 492 18 573 12 959 16 307 5 497 7 536 
Total partiel (provinces des 

Prairies) 15 440 22 752 +47 16 390 20 051 +22 7 035 9 543 +36 

Colombie-Britannique 31 875 40 621 +27 29 578 36 060 +22 23 658 28 149 +19 

Total 156 197 168 271 +8 160 014 173 258 +8 95 055 87 518 -8 

Source : Societe canadienne d'hypotheques et de logement. 
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TABLEAU 5. VALEUR DE LA CONSTRUCTION AU 
CANADA, PAR TYPE1, DE 1990 A 1992 

1990 1991 1992 

(millions de dollars) 

CONSTRUCTION DE BATIMENTS2 

Residentiels 41 012 36 776 41 115 
I ndustriels 4 344 3 416 2 840 
Commerciaux 16 574 14 009 12 637 
lnstitutionnels 5 536 5 630 6 189 
Autres 2 581 2 550 2 527 
Total partiel 70 047 62 382 65 307 

TRAVAUX DE GENIE CIVIL2 

Constructions maritimes 586 627 681 
Routes et pistes d'atterrissage 6 463 6 308 6 478 
Conduites d'eau, systemes d'egouts 2 925 2 742 2 972 
~arrages, canaux d'irrigation 456 459 445 
Energie electrique 6 132 7 285 7 557 
Chemins de fer, telephones 3 612 3 040 3 296 
Installations de petrole et de gaz naturel 8 325 9 914 9 219 
Autres travaux de genie civil 3 820 3 370 3 303 
Total partiel 32 320 33 743 33 952 

Total 102 367 96 125 99 259 

Source : Statistique Canada. 
1 Depenses reelles en 1990; donnees provisoires en 1991; previsions pour 
1992. 2 Comprend la valeur totale des nouveaux projets et des travaux de 
reparation obtenus par contrat. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 6. PRODUCTION MONDIALE DE GVPSE, EN 1991 
ET 1992 

Pays 

Etats-Unis 
Republique populaire de Chine 
Iran 
ThaHande 
Canada 
Japon 
Mexique 
France 
Espagne 
Royaume-Uni 
Australie 
Autres pays 

Production mondiale totale 

1991 1992e 

(milliers de tonnes) 

14 021 
8165 
8 001 
7197 
6 727 
6 350 
5 534 
5 602 
4 990 
3 502 
2 OOO 

20 570 

92 659 

14 800 
8 200 
8 OOO 
7 300 
6 900 
6400 
5 600 
5 600 
5 OOO 
3 500 
2 100 

23400 

96 800 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Mineral Commodity 
Summaries du Bureau of Mines des Etats-Unis, janvier 1993. 
e : estimation. 



Magnesium 

Patrick Chevalier 

L 'auteur travaille pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-4401 

Les expeditions de magnesium ont atteint un 
niveau record de 257 300 t en 1992, comparative
ment a 243 500 ten 1991. En raison des mauvaises 
conditions du marche, la production des pays de 
l'Ouest est passee de 254 800 t en 1991 a environ 
230 100 t en 1992. Selon l'Internatiorial Magnesium 
Association (IMA), les stocks de magnesium de 
premiere fusion ont egalement chute en 1992. A la 
fin de decembre, les stocks de magnesium de premiere 
fusion s'etablissaient a 29 500 t, soit une diminution 
fort remarquable par rapport aux 55 100 t enregistrees 
en decembre 1991. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

En 1992, l'industrie canadienne du magnesium a 
connu une annee difficile. La recession mondiale et 
les mesures commerciales prises par les Etats-Unis 
ont provoque une baisse de la production totale de 
magnesium affine au Canada en 1992. La consom
mation canadienne de magnesium en 1991 aug
mentait de 123 t pour se hisser a 15 248 t. Pendant 
que la consommation de magnesium pour la fabri
cation de pieces coulees et de produits corroyes 
diminuait de 20 % pour s'etablir a 4604 t, la 
demande de magnesium pour la fabrication d'alliages 
d'aluminium s'est accrue de 17 % pour atteindre 
9215 t. La hausse de la demande d'aluminium allie 
a ete en partie attribuable a l'agrandissement de 
plusieurs usines d'electrolyse au Canada. 

En 1991, la Magnesium Corporation of America 
(Magcorp) a depose une requete en vue de !'imposi
tion de droits compensatoires et de droits antidumping 
sur les importations de magnesium pur et allie en 
provenance du Canada. Par suite d'une enquete 
effectuee par le Department of Commerce des 
Etats-Unis, une decision sans appel a ete rendue 
en 1992 et des droits compensatoires ont ete imposes 
sur le magnesium produit par la Norsk Hydro 

Canada Inc. Le Department of Commerce des 
Etats-Unis a fixe, dans sa decision definitive, un 
taux de 21,61 % sur une base ad valorem. Ce taux 
eleve resulte de programmes qui procurent des 
avantages, en particulier les contrats d'electricite 
conclus entre la Norsk Hydro Canada Inc. et 
Hydro-Quebec ainsi que l'aide accordee par la 
province de Quebec par l'intermediaire de sa Societe 
de developpement industriel (SDI). La Timminco 
Limitee, le seul autre producteur canadien, n'est 
pas assujettie a ces droits. 

En plus de ces droits compensatoires, les Etats-Unis 
ont rendu, le 12 fevrier 1992, une decision prelimi
naire d'antidumping qui impose une marge de 
dumping de 32, 7 % contre la Norsk Hydro. Aucune 
marge de dumping n'a ete imposee a la Timminco 
Limitee. Le 10 aout, l'International Trade 
Commission des Etats-Unis a decide par un vote 
unanime de rendre une decision definitive de prejudice 
affirmative en ce qui concerne l'enquete menee contre 
les importations de magnesium du Canada, confir
mant ainsi !'application des droits compensatoires 
(22 %) et antidumping (33 %) sur les exportations 
de magnesium vers les Etats-Unis par la Norsk 
Hydro. 

En octobre, le Department of Commerce des Etats
Unis a depose un examen modifie des circonstances 
dans lequel il est conclu que le contrat modifie 
d'electricite entre Hydro-Quebec et la Norsk Hydro 
ne constitue pas une subvention. Les droits com
pensatoires ont ete reduits de 22 a 8 %. La Norsk 
Hydro et le gouvernement du Quebec ont soumis 
un appel afin qu'un comite analyse, conformement 
aux clauses de reglement des differends de L'Accord 
de libre-echange Canada-Etats-Unis, les decisions 
prises concernant le dumping et les subventions. 
Le rapport du comite doit etre presente au cours 
du deuxieme trimestre de 1993. 

L'usine de magnesium de la Norsk Hydro a 
Becancour (Que.), entree en service en decembre 1989, 
produit a un niveau s'approchant de 50 % de sa 
capacite; son rendement s'eleve a 45 OOO t/a. L'usine 
r~oit sa matiere premiere, la magnesite, de la Chine. 
Au taux de production de 1992, la consommation de 
magnesite a Becancour se chi:ffrera probablement a 
80 OOO t/a. La technologie de production utilisee a 
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l'usine de Becancour consiste a lixivier la magnesite 
avec de l'acide chlorhydrique, afin de produire une 
saumure de chlorure de magnesium (MgC12), et a 
reduire les granules de MgC12 clans des cellules 
d'electrolyse, pour produire du magnesium metal. 

La Norsk Hydro a mis en service une affinerie, d'une 
valeur de sept millions de dollars, a Becancour 
pour transformer les rebuts de magnesium en 
alliages de haute purete. L'usine traite ses propres 
rebuts ainsi que les rebuts de moulage sous pression 
de ses clients. 

La Timminco Metals, une division de la Timminco 
Limitee, produit un metal de haute purete (jusqu'a 
99,99 %) destine a des marches specialises, a son 
usine de magnesium de 4000 t/a a Haley Station 
(Ont.). Le magnesium produit par la Timminco 
Limitee est notamment utilise comme agent d'alliage 
de !'aluminium et du calcium et comme reactif 
Grignard clans l'industrie pharmaceutique; il sert 
aussi a la fabrication de produits electroniques. La 
Timminco Limitee a annonce qu'elle avait conclu un 
accord de vente, au cout de 11 millions de dollars, 
de son entreprise d'adhesifs avec la H.B. Fuller 
Canada Inc., propriete exclusive de la H.B. Fuller Co. 
de St. Paul (Minnesota). La societe reorientera ses 
activites vers les metaux non ferreux; les activites 
comprendront la production de strontium et de 
calcium et de leurs alliages. 

La Timminco Limitee utilise le procede Pidgeon 
qui consiste a reduire la dolomite calcinee par le 
ferrosilicium clans une cornue sous vide. La dolomite 
est extraite au site de l'usine, mais le ferrosilicium 
est achete sur le marche libre. 

La societe Mineraux Noranda Inc. a annonce cette 
annee qu'elle devenait l'unique proprietaire du projet 
de magnesium Magnola, situe pres de Thetford 
Mines (Que.). Le projet etait autrefois exploite par 
une entreprise en participation regroupant la 
societe Mineraux Noranda Inc. et la LavalinTech 
Inc., jusqu'a ce que la LavalinTech Inc. soit acquise 
par la Benvest Capital Inc. en 1991. Ces deux 
societes ont forme, en 1987, une coentreprise pour 
realiser une etude de faisabilite en vue de la cons
truction d'une usine de magnesium ou serait mis 
en amvre un seul precede consistant a utiliser 
comme matiere premiere les residus d'une mine 
d'amiante locale. 

Avant !'acquisition de la LavalinTech par la 
Benvest, la coentreprise Noranda-Lavalin avait 
termine avec succes une etude de faisabilite indiquant 
que la production de magnesium metal a partir de 
residus d'amiante etait economiquement faisable. 
Selon l'etude, il faudrait construire une usine, au 

cout de 600 millions de dollars, pouvant produire 
50 OOO t/a de magnesium metal. La societe 
Mineraux N oranda Inc. est a la recherche d'un 
associe qui serait unimportant consommateur de 
magnesium clans l'industrie de l'automobile. 

L'Institut de la technologie du magnesium (ITM), 
organisme de recherche prive sans but lucratif, a 
ete mis sur pied en 1990 pour promouvoir au 
Canada !'implantation d'une industrie de traite
ment en aval du magnesium ainsi que pour accroitre 
!'utilisation de ce metal en general. L'Institut est 
appele a devenir un centre international d'excellence 
en matiere de technologie du magnesium, ou seront 
mis au point des alliages de magnesium et des 
technologies de traitement. 

Actuellement, plus de 80 % des projets de recherche 
de l'Institut sont realises par des societes a l'exterieur 
du Canada. L'organisme compte maintenant 
34 membres, parmi lesquels on trouve des produc
teurs, des entreprises de transformation et des utili
sateurs ultimes. En octobre, l'ITM a accepte parmi 
ses membres la societe BMW AG d'Allemagne. Six 
fabricants d'automobiles font actuellement partie 
des membres, dont la compagnie BMW AG, General 
Motors Corporation, Honda Motor Co. Ltd., Mazda 
Motor Co. Ltd., Nissan Motor Co. Ltd. et Yamaha 
Motor Co. Ltd. 

La Meridian Technologies Inc. de Toronto est 
actuellement le plus important fabricant de pieces 
de magnesium moulees sous pression en Amerique 
du Nord. Cette societe, qui appartient a 20 % a la 
Norsk Hydro, a conclu avec la Kobe Steel, Ltd. du 
Japon un accord permettant a cette derniere de 
commercialiser sous licence exclusive les pieces 
moulees sous pression de la Meridian au Japon et 
clans l'Asie du Sud-Est. De plus, la technologie de 
fabrication de pieces de magnesium moulees sous 
pression de la Meridian sera transferee a la nouvelle 
usine de moulage sous pression de la Kobe Steel, 
Ltd. qui sera construite au Japon. 

La Magnesium Products Limited (MPL) de 
Strathoy (Ont.) a annonce qu'elle prevoyait agrandir 
au cout de 3,2 millions de dollars ses installations 
actuelles de moulage sous pression de magnesium. 
Les travaux incluront une nouvelle machine de 
coulee sous pression et devraient etre termines 
avantjuin 1993. La societe est une filiale a part 
entiere de la Meridian Technologies Inc. 

SITUATION MONDIALE 

En raison du ralentissement economique et de la 
faiblesse des prix, la production de magnesium 
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Figure 1 
Production de magnesium metal repartie en pourcentage par zone mondiale, en 1992 

Production totale des pays de l'Ouest: 230 100 t 

Asie et Oceanie 
7 300 t 3,0 % 

Amerique latine 
7 300 t 3,2 % 

Europe de l'Ouest 
53100 t 23,1 % 

SouRcE : International Magnesium Association. 

dans les pays de l'Ouest a connu son niveau le plus 
bas depuis 1986. La production mondiale de 
magnesium de premiere fusion a totalise 230 100 t 
comparativement a 254 800 ten 1991. La plus 
forte baisse a ete enregistree en Europe, OU la pro
duction a chute de 23 % pour s'etablir a 15 600 t. 
La production en Amerique du Nord a diminue de 
2,5 % pour passer a 162 700 t. 

Etats-Unis 

Les Etats-Unis, premier pays producteur mondial 
de magnesium, compte trois usines de magnesium 
de premiere fusion. La societe The Dow Chemical 
Company, le plus important producteur americain, 
exploite une usine d'electrolyse de magnesium de 
95 OOO t/a a Freeport au Texas. Le chlorure de 
magnesium qui alimente l'usine est produit selon 
un procede combinant l'eau de mer et la dolomite. 
Cette societe a recemment termine la construction 
d'une nouvelle usine de coulee verticale directe en 
coquille d'une capacite de 25 millions de kilogrammes 
par an. Depuis qu'un programme de modernisation 
a ete realise durant les annees 70 et que sa produc
tivite s'est accrue durant les annees 80, l'usine de 
la societe est generalement consideree comme une 
installation productrice de magnesium metal dont 
les couts d'exploitation sont peu eleves. 

Etats-Unis et Canada 
162 700 t 70,7 % 

La Magnesium Corporation of America (Magcorp) 
exploite une usine d'electrolyse de 33 OOO t/a a 
Rowley (Utah); la societe emploie plus de 500 personnes. 
Le chlorure de magnesium qui alimente l'usine de 
la Magcorp provient habituellement des saumures 
naturelles du Grand Lac Sale. Toutefois, en 1986, 
les crues des eaux du Grand Lac Sale ont endom
mage les bassins solaires pour une valeur de 
20 millions de dollars americains. En 1989, la 
societe a commence a extraire de la saumure d'un 
nouveau reseau de bassins situe dans le desert 
occidental. Selon la Magcorp, les nouveaux bassins 
contiennent suffisamment de saumure pour assurer 
un approvisionnement pendant une periode de 10 
a 15 ans. 

La Magcorp a annonce que, depuis que le bruleur 
de reduction du chlore est utilise (juin 1990), la 
societe a abaisse les emissions de chlore de 50 %, alors 
que les emissions totales ont diminue de 40 %. En 
1993, la Magcorp prevoit reduire les emissions de 
chlore d'un autre 40 %. Ces programmes de reduc
tion de la pollution de l'air font suite a la publica
tion, en 1989 par I' Environmental Protection Agency 
(EPA) des Etats-Unis, d'informations indiquant que la 
Magcorp etait le plus grand pollueur d'air du pays. 

La Northwest Alloys Inc., filiale de I' Aluminum 
Company of America (Alcoa), exploite a Addy (Wash.) 
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une usine de magnesium de 33 OOO t/a; l'on y utilise 
le procede Magnetherm pour produire du magnesium 
en reduisant la dolomite avec du ferrosilicium. En 
janvier, l'Alcoa a annonce son intention de diminuer 
de moitie la production, etant donne la faiblesse 
des prix et l'offre excedentaire de magnesium sur 
les marches interieurs et etrangers. La Northwest 
Alloys Inc. ne produit plus que du magnesium pour 
sa societe mere, l'Alcoa. 

La Meridian Technologies Inc., dont le siege social 
se trouve a Toronto, a annonce en aout qu'elle cons
truira une nouvelle installation de moulage sous 
pression de magnesium, au cout de 35 millions de 
dollars, a Eaton Rapids (Mich.). La nouvelle usine 
inclura des machines de coulee entierement auto
matisees et du materiel d'usinage. Lorsque cette 
nouvelle installation sera mise en service, la division 
nord-americaine de moulage de magnesium de la 
Meridian pourra traiter 18 OOO t/a de magnesium. 

Bresil 

La Companhia Brasileira de Magnesio (Brasmag) 
du Bresil exploite une usine de magnesium metal 
de 12 OOO t/a. La production a ete temporairement 
abaissee a 8000 t/a, en raison des conditions defa
vorables du marche. Les projets d'agrandissement 
de l'usine ont ete suspendus a cause de l'affaisse
ment du marche et de la situation financiere precaire 
de la Brasmag. 

Europe 

La Norsk Hydro AS exploite une usine de magnesium 
de premiere fusion de 55 OOO t/a a Porsgrunn 
(Norvege). L'installation produit du magnesium 
par electrolyse du chlorure de magnesium obtenu 
selon un procede combinant l'eau de mer et la dolomit.e 
et selon un second procede utilisant une saumure 
de chlorure de magnesium importee d'Allemagne. 
La societe a egalement du faire face a des mesures 
commerciales par les Etats-Unis en matiere de 
droits compensatoires et de droits antidumping. Le 
Department of Commerce des Etats-Unis a leve les 
droits compensatoires sur le magnesium provenant 
de Norvege, mais il a maintenu les droits antidumping. 
Le ministere a fait connaitre sa premiere decision 
d'antidumping qui consistait a imposer une marge 
de dumping de 8,3 % contre la Norvege. 

La Pechiney Electrometallurgie exploite une usine 
de fusion de 17 OOO t/a a Marignac, en France. La 
societe a poursuivi, en 1990, la rationalisation de 
sa division de magnesium. Elle prevoyait diminuer 
ses couts de production de 15 % et accroitre sa 
capacite de 2000 t/a en reduisant sa main-d'ceuvre, 

en abaissant ses frais generaux, en ameliorant sa 
technologie et en diminuant sa consommation 
d'energie. Elle a egalement mis en valeur une nouvelle 
Carriere de dolomite a Bois des Teuses, a 25 km de 
l'usine Marignac, au cout de 31 millions de francs. 
La compagnie utilise le procede Magnetherm dont 
elle detient l'exclusivite. 

En septembre, la Pechiney Electrometallurgie a 
annonce qu'elle fermera son usine de magnesium 
Marignac en janvier et fevrier 1993 dans le cadre 
d'un programme d'economie d'energie cree en 1992. 
La fermeture ne causera pas d'importantes pertes 
de production. La production annuelle de magnesium 
devrait demeurer a 15 OOO t. Les recentes ameliora
tions technologiques apportees a l'usine de magnesium 
Marignac permettront a la societe d'augmenter sa 
production au cours de l'ete, lorsque les couts de 
l'electricite seront plus bas. 

En 1992, la Societa Italmagnesio a temporairement 
interrompu ses activites de production a son usine 
Bolzano, qui est situee en Italie du Nord et dont la 
capacite s'etablit a 8000 t/a. Selon les representants 
de la societe, les principales raisons justifiant la 
fermeture de l'usine ont ete la hausse de la produc
tion de magnesium metal par la Communaute des 
Etats independants et le marche a la baisse. La 
production d'alliages et d'anodes au magnesium se 
poursuivra en utilisant les stocks de reserve. 

La Magnahorn exploite une usine de fusion de 
9000 t/a a Bela Stena, en Serbie. Par suite de 
l'affaissement continu du marche, la Magnahorn a 
annonce son intention de reduire sa production de 
20 % pendant deux ans. 

Australie 

En Australie, les societes Queensland Metal Corp., 
M.l.M. Holdings Limited et UBE Industries Ltd. 
ainsi que le Commonwealth Scientific Industrial 
and Research Organization (CSIRO) ont cree une 
entreprise en participation qui investira 50 millions 
de dollars australiens dans la mise au point d'un 
procede de production de magnesium. Les trois 
societes privees financeront la moitie des couts du 
projet Magmetal, tandis que le gouvernement 
australien consacrera 20 millions et celui du 
Queensland, 5 millions. Les associes prevoient 
construire une usine de magnesium metal de 60 OOO t)a, 
pres du gisement de magnesite de la Queensland 
Metal Corp., a Kunwarara. Au debut, la societe 
prevoit mettre en service une usine-pilote de 1000 t/a 
avant 1994 ou 1995. Le programme quinquennal 
comprend jusqu'a 18 mois de travaux de laboratoire; 
ces travaux seront suivis d'essais dans une usine 



qui sera construite a Gladstone, a 150 km au sud de 
Kunwarara. Les associes de l'entreprise en partici
pation visent une mise en production en 1997 pour 
repondre a la demande du marche japonais qui 
connaitra, selon les previsions, une forte croissance. 

Japan 

La Kobe Steel, Ltd. du Japon a annonce qu'elle 
projetait de construire une nouvelle usine de coulee et 
de forgeage d'alliages d'aluminium et de magnesium. 
La societe depensera environ 155 millions de dollars 
americains pour construire cette usine dont la pro
duction devrait permettre de repondre a une demande 
accrue de pieces coulees et forgees d'aluminium et 
de magnesium au cours des trois ou quatre prochaines 
annees dans les secteurs de l'automobile, des chemins 
de fer, de l'aerospatiale et de l'electronique. La pro
duction a cette installation est censee demarrer 
avant 1995. 

Israel 

La Dead Sea Works Ltd. (DSW), filiale de l'Israeli 
Chemical Company Ltd., a annonce qu'elle anticipait 
construire une usine de magnesium et d'alliages de 
magnesium de 50 OOO tJa. L'installation utilisera 
une technologie russe de production de magnesium 

Figure 2 
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dans laquelle la carnallite (MgC12·KCL·6H20) sert 
de matiere premiere. Chaque etape de la construc
tion comprend une expansion de la capacite de 25 
OOO tJa. La premiere etape doit etre effectuee avant 
1995 et la seconde, avant 1998. 

UTILISATIONS ET MARCHES 

La principale application du magnesium, a laquelle 
pres de 57 % de la consommation des pays non 
socialistes a ete affectee en 1992, est son utilisation 
comme agent d'alliage de l'aluminium. Malgre une 
hausse globale de 8 % ou de 4900 t de magnesium 
en Amerique du Nord en 1992, la consommation 
mondiale de magnesium pour cette application a 
diminue de 3,0 % ou de 4100 t. On prevoit que la 
consommation de magnesium pour cette application 
augmentera de 3 % par annee malgre le recyclage 
accru des canettes et la reduction de leur epaisseur. 

La deuxieme utilisation la plus repandue du 
magnesium est la fabrication de pieces structurales, 
surtout des pieces moulees sous pression. La 
consommation est passee de 21 OOO t en 1982 a 
34 500 t en 1992, et elle devrait depasser les 55 OOO t/a 
d'ici cinq ans. Au cours de la prochaine decennie, la 
croissance du secteur du moulage sous pression 
devrait etre la plus rapide, en particulier aux 
Etats-Unis et au Japon. 

Expeditions de magnesium metal reparties en pourcentage par zone mondiale, en 1992 

Expeditions totales : 257 300 t 

Amerique latine 
10300t 4,1% 

Asie et Oceanie 
35 OOO t 13,8 % 

Europe de l'Ouest 
67 900 t 26,8 % 

SouRcE : International Magnesium Association. 

Communaute des Etats independants 
et Chine 

soot o,3 % 

Etats-Unis et Canada 
139 500 t 55,0 % 
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Figure 3 
Expeditions de magnesium reparties en pourcentage par utilisation, en 1992 

Expeditions totales : 257 300 t 

Autres Coulee par gravite 
2 600 t 1,0 % 5 500 t 2,1 % 

Produits ouvres 
6 800 t 2,6 % 

Applications chimiques 
7 300 t 2,8 % 

Reduction du metal 
7 400 t 2,9 % 

Applications electrochimiques 
9500t 3,7% 

Fonte nodulaire 
13 300 t .5,2 % 

Coulee sous pression 
34 500 t 13,4 % 

Desulfuration 
36 600 t .14,2 % . 

SouRcE: International Magnesium Association. 

L'accroissement de l'interet pour le magnesium 
metal sur le marche de l'automobile est en grande 
partie attribuable aux economies de poids (autour 
de 33 %) qu'il permet de realiser en comparaison 
de !'aluminium ainsi qu'a ses caracteristiques 
d'amortissement des vibrations. Sa chaleur de solidifi~ 
cation plus basse permet d'accroitre d'environ 25 % 
la capacite de production de pieces moulees sous 
pression et de realiser ainsi d'importantes economies 
d'energie. En outre, les moules en magnesium sont 
censes durer deux fois plus longtemps que les moules 
en aluminium. Certaines pieces en aluminium 
necessitant plusieurs coulees peuvent etre produites 
en magnesium en une seule coulee. De plus, certains 
fabricants de pieces moulees sous pression font 
remarquer que meme si le rapport est de 1, 7 a 1 entre les 
prix du magnesium et ceux de !'aluminium, certaines 
pieces de magnesium metal peuvent etre fabriquees 
au meme cout que les pieces en aluminium. 

L'entree en vigueur de normes plus exigeantes en 
matiere d'efficacite energetique et d'emissions 
polluantes incite de nombreux fabricants d'auto
mobiles a reduire le poids de leurs vehicules. La 
demande accrue de voitures equipees d'accessoires 
de luxe incite egalement les fabricants a trouver 
des fai;ons de reduire le poids a vide de ces voitures. 
De nombreux fabricants d'automobiles aux Etats
Unis et au Japon se toument vers le magnesium 

Alliages d'aluminium 
133 800 t 52,0 % 

pour reduire le poids total des vehicules, sans 
nuire a la demande des consommateurs pour des 
vehicules de grosse taille. 

Pour reduire la pollution de l'air, le gouvemement 
japonais a adopte un reglement sur les emissions 
d'oxydes d'azote, qui stipule que le poids moyen des 
automobiles devra diminuer de 35 % au cours des 
dix prochaines annees. La legislation japonaise, 
comme les normes de la Corporate Average Fuel 
Economy (CAFE) des Etats-Unis, a pour principal 
but de reduire la consommation de carburant et les 
emissions de dioxyde de carbone (C02), de dioxyde 
de soufre (S02) et d'oxydes d'azote (NOx) par les 
automobiles. Selon la Japanese Automotive 
Manufacturers Association (JAMA), !'utilisation de 
magnesium par voiture japonaise devrait passer de 
1 kg en 1989 a 5 kg en 1995 et a 40 kg avant l'an 2000. 
En prevision de cette croissance, la Norsk Hydro 
Canada Inc. a etabli un centre d'expansion des 
marches au Japon. La Norsk Hydro et la societe 
The Dow Chemical Company exploitent egalement 
des centres similaires aux Etats-Unis et en Europe. 

Plusieurs fabricants d'automobiles ont annonce 
qu'ils projetaient d'accroitre leur consommation de 
magnesium a plus de 2-3 kg en moyenne par voiture 
americaine en 1991. La voiture sport tres perfor
mante Dodge Viper, lancee sur le marche en 1992 



par la Chrysler Corp., contient environ 5 kg de 
composantes en magnesium dans son moteur ainsi 
que des pieces moulees en magnesium dans les 
cache-soupapes et les supports d'accessoires. Le 
moteur de la Cadillac V-8 North-Star de General 
Motors contient environ 7 kg de magnesium. Les 
principales composantes de la Cadillac de General 
Motors fabriquees en magnesium seront le circuit 
d'admission, les cache-soupapes et les adaptateurs 
du filtre a huile. La version 1994 de la mini
fourgonnette a traction avant Aerostar de Ford 
devrait contenir quelque 7 kg de magnesium dans 
les supports de siege et les systemes de direction. 

Dans les voitures de luxe europeennes, les nouvelles 
applications devraient se traduire par un usage 
accru de magnesium. La Mercedez Benz a commence 
a utiliser, dans certains de ses modeles, un siege 
avec bati compose d'une seule piece en magnesium 
de 8,5 kg. La societe Audi utilise une piece en 
magnesium de 4,2 kg qui sert de cloison de tableau 
de bord dans sa sedan V-8. La societe prevoit 
employer cette piece dans d'autres modeles. Volvo 
etudie actuellement la possibilite de fabriquer des 
portieres en magnesium et en aluminium pour l'un 
de ses modeles. L'utilisation de portieres en 
magnesium et en aluminium permettrait de realiser 
des reductions de poids de 13 kg environ. Les voitures 
electriques pourraient tirer parti de cette applica
tion etant donne que les limites de poids constituent 
un facteur important. 

En plus de leurs applications dans l'industrie de 
l'automobile, les produits de magnesium moules 
sous pression servent souvent dans la fabrication 
d'outils portatifs et d'articles de sport. L'emploi de 
magnesium dans l'equipement electronique, en 
particulier dans les enveloppes et les composantes 
d'ordinateur, a connu une forte croissance, et cette 
tendance devrait se maintenir. On pre:fere le 
magnesium non seulement a cause de son rapport 
resistance/poids eleve, mais aussi parce qu'il dissipe 
bien la chaleur tout en confinant les champs electro
magnetiques et les interferences de frequence 
radio-electrique. 

La troisieme utilisation en importance du magnesium 
est celle ou il joue le role d'agent desoxydant et 
desulfurant dans l'industrie des metaux ferreux. 
La demande de magnesium employe en desulfuration 
s'est accrue de 30 % en 1992 pour atteindre le 
niveau record de 36 600 t. Ce secteur, dont la crois
sance s'est chiffree en moyenne a 15 % par an a la 
fin des annees 80, devrait connaitre une croissance 
moderee si l'on tient compte de l'importante ratio
nalisation qui a eu lieu dans l'industrie de l'acier. 
Cependant, la recuperation accrue des rebuts 
d'acier devrait etendre le marche du magnesium 
pour cette application. 
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Le magnesium sert egalement a produire de la 
fonte nodulaire (13 300 t ou 5 % de la consomma
tion totale des pays de l'Ouest), principalement 
pour les tuyaux en fonte ductile et les pieces moulees 
sous pression utilisees dans les automobiles et le 
materiel agricole. Cette application devrait demeurer 
stable etant donne que le marche des conduites 
d'eau sera probablement pris d'assaut par les plas
tiques. Le magnesium est egalement utilise comme 
agent reducteur (7400 t OU 2,9 %) dans la produc
tion de titane, de beryllium, de zirconium, d'haf
nium et d'uranium. L'electrochimie absorbe 3,6 % 
de la consommation de magnesium dont on se sert 
dans la fabrication des accumulateurs et des anodes 
pour la protection cathodique des gazoducs et des 
chauffe-eau. Comme dans le cas de la fonte nodulaire, 
!'augmentation possible de la demande sera contre
balancee par !'utilisation de matieres plastiques 
dans les gazoducs. Les applications chimiques 
(7300 t ou 2,8 %) sont notamment la fabrication de 
produits pharmaceutiques, de parfums et de pieces 
pyrotechniques. Les produits ouvres (2,6 %) 
regroupent principalement les produits extrudes a 
!'exception des anodes, des feuilles et des plaques; 
le moulage par gravite (1,0 %) englobe la produc
tion de pieces complexes ou de grande dimension 
par coulee en sable ou avec d'autres materiaux. 
L'ensemble des autres applications comptent pour 
2,1 % de la consommation de magnesium. 

RECYCLAGE 

La croissance prevue des pieces moulees sous pression 
au magnesium dans le secteur de l'automobile 
devrait offrir des possibilites accrues pour le recyclage 
du magnesium. La Norsk Hydro Canada Inc. et la 
societe The Dow Chemical Company recueilleront 
les rebuts de magnesium de leurs clients. Cette 
tendance devrait se poursuivre a mesure que !'utili
sation de magnesium augmentera sur le marche de 
l'automobile. 

En 1992, !'International Magnesium Association a 
devoile son nouveau logo de recyclage du magnesium. 
Le nouveau logo comporte le symbole chimique du 
magnesium (Mg) entoure d'une bande de Mobius 
de forme hexagonale. II a ete con~u pour faire 
connaitre aux utilisateurs ultimes la teneur en 
metal des pieces en magnesium et la capacite de le 
recycler. Comme !'aluminium, le magnesium recycle 
ne necessite qu'environ 5 % de l'energie necessaire 
pour produire le magnesium de premiere fusion. 
Actuellement, la magnesium contenu dans les 
alliages d'aluminium, principalement les canettes 
de boisson, represente environ 75 % du magnesium 
recycle dans le monde entier. Le recyclage du 
magnesium devrait s'accro1tre si l'on tient compte 
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de la croissance prevue de !'utilisation de pieces 
moulees au magnesium dans les automobiles. 

PRIX 

Selon l'Intemational Magnesium Association, les 
stocks totaux de magnesium sont passes de 55 100 t 
en decembre 1991a29 500 ta la fin de 1992. Les 
stocks de septembre, qui s'etablissaient a 25 700 t, 
representaient le plus bas niveau atteint depuis 
juin 1989. Les stocks actuels correspondent a une 
demande de 42 jours environ. 

Comme les stocks ont diminue et que le marche 
s'est retreci, les producteurs nord-americains ont 
commence a augmenter les prix du magnesium de 
premiere fusion et du magnesium allie. Les prix 
transiges pour l'alliage AZ91D, principal alliage 
pour le moulage sous pression, ont ere de 1,32 $ US/lb 
jusqu'en novembre. Ils se sont par la suite hisses a 
environ 1,46 $ US/lb. Les prix du magnesium pur 
se sont egalement accrus lorsque la societe The 
Dow Chemical Company a annonce un nouveau 
prix du producteur de 1,53 $/lb, soit 10 ~/lb de plus 
que le precedent. 

En 1992, la Norsk Hydro AS a commence a publier 
trimestriellement les prix europeens du magnesium. 
La decision de publier un prix europeen a ete en 
partie causee par !'augmentation des ventes de 
magnesium de faib)e teneur dans les pays de la 
Communaute des Etats independants (CEI). Le 
prix cote pour le magnesium titrant 99,8 %, achete 
a partir du 1er janvier 1992, a ete etabli a 3,85 marks 
allemands le kilogramme (environ 1,10 $US/lb). 
Ailleurs en Europe, les negociants ont indique que 
les prix ont legerement chute a la fin de l'annee 
pour s'etablir a 1,18 $US/lb (2600 $/t). L'accroisse
ment de la disponibilite de magnesium en provenance 
de la CEI, dont le metal oxyde offert a rabais, et la 
faiblesse generale de l'economie europeenne ont ete 
cites comme les principales causes de la baisse des 
prix. 

PERSPECTIVES 

La reprise economique du deuxieme semestre de 
1993 devrait avoir des effets positifs sur la consom
mation de magnesium, en particulier dans les utili
sations ultimes des alliages d'aluminium et des 
pieces moulees sous pression. La rationalisation de 
l'industrie et la diminution des exportations en 
provenance de l'ancienne U.R.S.S. devraient faire 
augmenter les prix. 

D'ici cinq ans, la consommation de magnesium 
dans les pays de l'Ouest devrait atteindre plus de 
325 OOO t/a, principalement en raison de la forte 
croissance prevue dans le secteur du moulage sous 
pression de pieces d'automobiles. On prevoit que la 
consommation de magnesium moule sous pression 
depassera 55 OOO t/a d'ici 1997. 

La capacite de production accrue et la faible reprise 
economique devraient avoir pour effet de maintenir 
les prix du magnesium a un bas niveau. Ces faibles 
prix pourraient forcer les anciens producteurs, 
dont les Couts d'exploitation sont eleves, a diminuer 
leur production OU a fermer leurs usines. 

Pour que la consommation s'accroisse de facon sou
tenue, le magnesium devra demeurer competitif 
face au prix de !'aluminium et face a la concurrence 
vigoureuse du secteur des pieces d'automobiles en 
aluminium et en plastique. Un rapport a long 
terme de 1,5 a 1 entre les prix du magnesium et 
ceux de !'aluminium pourrait se traduire par de 
nouvelles applications importantes. Le Canada 
possede plusieurs avantages concurrentiels, dont 
l'abondance et le faible cout des ressources energe
tiques, l'abondance des matieres premieres, une 
main-d'reuvre specialisee ainsi que la proximite 
des principaux marches mondiaux. Ces avantages 
pourraient lui faire jouer un role cle sur ce marche 
prometteur. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 



TARIFS DOUANIERS 

Canada Etats-Unis CEE Jaeon1 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada NPF NPF 

8104.11 Magnesium sous forme brute : 4% 2,5% 2% 4,8% 5,3 % 6,5% 
contenant au mains 99,8 % en 
poids de magnesium 

8104.19 Magnesium sous forme brute, 4% en franchise 2% 3,9% 5,3% 6,5% 
n.m.a. 

8104.20 Dechets et debris de magnesium en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 3,2% 

8104.30 Tournures et granules calibres; 
poudres de magnesium 

8104.30.10.00 Tournures et granules; poudres en 10,2 % 6,5% 5,1 % 3,9% 5,3% 7,2% 
alliages 

8104.30.20.00 Poudres, non allie 4% 2,5% 2% 3,9% 5,3% 7,2 % 

8104.90 Autres 
8104.90.10 Barres, tiges, plaques, !Oles, 4% en franchise 2% a 5,3 % 7,2% 

bandes, feuilles, tubes et tuyaux, 
en alliages 

8104.90.90 Autres 10,2 % 6,5% 5,1 % a 5,3 % 7,2% 

Sources : Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United States, 1992; Journal officiel 
des Communautes europeennes, vol. 35, no L268, 1992, Taux des droits conventionnels; Custom Tariff Schedules of Japan, 1992. 
CEE : Communaute economique europeenne; NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
n.m.a. : non mentionne ailleurs. 
a 8,8 ~/kg de magnesium contenant plus de 2, 1 % en poids de magnesium. 
1 Les taux du GATT son! indiques; dans certains cas, de plus faibles tarifs peuvent etre appliques. 
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TABLEAU 1. IMPORTATIONS ET EXPORTATIONS CANADIENNES DE MAGNESIUM, REPARTIES PAR 
PRODUIT ET PAR PAYS EN 1991 ET 1992 

NO tarifalre 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (mllliers de (tonnes) (mllllers de 
dollars) dollars) 

EXPORTATIONS 
8104.11 Magnesium sous forme brute contenant au 

molns 99,8 % en polds de magnesium 
Pays-Bas 171 682 1 248 3 075 
Royaume-Unl 194 967 606 2 686 
Allemagne 1 4 910 2 388 
Japon 316 1 018 814 2 324 
Norvege 2 449 1 349 
Suisse 166 545 298 973 
Etats-Unls 21 234 59139 223 729 
Autres pays 679 2 213 505 1 444 
Total partial 22 761 64 570 5 053 14 968 

8104.19 Ma~n9slum sous forme brute, n.m.a. 
tats-Unls 3 399 11 315 2 708 9 686 

Australia 90 582 168 945 
Aliemagne 4 34 20 180 
Pays-Bas 133 680 24 129 
Venezuela 19 48 46 119 
Mexlque 20 106 
Autres pays 198 808 74 255 
Total partial 3 643 13 467 3 060 11 420 

8104.20 Dechets et debris de magnesium 
Etats-Unls 3 035 4 050 617 623 
Venezuela 18 43 
Total partial 3 035 4 050 636 666 

8104.30 Tournures et granules calibres; poudres 
Etats-Unls 654 3 552 496 2 723 
lrlande 160 1 015 120 725 
Corea du Sud 40 189 40 174 
Suisse 12 69 
Autres pays 5 29 18 16 
Total partial 859 4 787 686 3 707 

8104.90 Maineslum et autres prodults, n.m.a. 
tats-Unls 186 571 344 1 027 

Australia 51 294 52 298 
Japon 70 186 
Autrtche 19 110 
Autres pays 5 37 69 245 
Total partial 242 902 554 1 866 

Total des exportations 30 740 87 776 9 989 32 627 

IMPORTATIONS 
8104.11 Magn0slum sous forme brute contenant au 

molns 99,8 % en polds de magnesium 
Etats-Unis 4 652 14 256 3253 9 117 
Norvege 495 1 512 487 1 628 
Anclenne U.R.S.S. 1 129 329 
Royaume-Unl 2 7 1 
France 71 238 
Allemagne 1 3 
Total partial 5 221 16 019 3 869 11 076 

8104.19 Maineslum sous forme brute, n.m.a. 
tats-Un ls 2 823 7 870 895 2 616 

Royaume-Unl 56 758 29 389 
Autres pays 44 130 19 65 
Total partial 2 923 8 759 943 3 071 

8104.20 Dechets et debris de magnesium 
Etats-Unls 260 688 1 525 3 968 
Total partial 260 688 1 525 3 968 

8104.30 Toumures et granules calllbres; poudres 
Etats-Unls 87 323 114 402 
Autres pays 4 13 33 95 
Total partial 91 336 147 498 

8104.90 Autres prodults de magnesium, n.m.a. 
Etats-Unls 634 3 935 660 3 650 
Royaume-Unl 1 6 2 
Autres pays 
Total partial 635 3 942 660 3 653 

Total des Importations 9130 29 744 7 144 22 266 

Source : Statlstlque Canada. 
- : neant; ••. : quantlte minima; dpr : donnees provisolres; n.m.a. : non mentlonne allleurs. 
Remarque : Les chlffres ont ate arrondls. 



TABLEAU 2. CONSOMMATION1 DE MAGNESIUM AU CANADA, DE 1985 A 1991 

1985a 

Pieces coulees et produits ouvres2 1 814 

Alliages d'aluminium 4 813 

Autres utilisations3 1 316 

Total 7 943 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. 
dpr : donnees provisoires. 

1986a 1987 

2 628 3 837 

4 907 4 508 

1 191 1 124 

8 726 9 469 

a Augmentation dans le nombre de societes ayant participe a l'enquete. 

1988a 1989a 1990 

(tonnes) 

5 067 5 661 5 849 

7 810 7 761 7 672 

1 189 1 985 1 604 

14 066 15 407 15 125 

1991dpr,a 

4 604 

9 215 

1 429 

15 248 

1 Donnees disponibles, selon les consommateurs. 2 Coulees sous pression, permanentes et en sable, profiles de charpente, 
tubes, pieces forgees, feuilles et plaques. 3 Protection cathodique, agents reducteurs, desoxydants et autres alliages. 
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TABLEAU 3. PROD,UCTION MONDIALE DE MAGNESIUM DE PREMIERE 
FUSION DE 1987 A 1991 

Pays 1987 1988 1989 1990 1991 

(tonnes) 

Brasil 5 488 5 865 6 200 6 500r 7 0ooe 
Canada 8 800 7 600 7 200 26 726 34 480 
Chine 3 OOO 3 200 3 600r 5 800r 6 oooe 
France 13 601 13 800 14 600 14 600r 14 ooor 
ltalie 7 626 5 436 5 469 5 700r 4 800e 
Japon 8 180 9 012 8 381 12 843 11 559 
Norvege 56 907 50 300 49 827 48 222 44 322 
9E1 (ancienne U.R.S.S.) 90 OOO 91 OOO 91 OOO 88 OOO 80 oooe 
Etats-Unis 124 396 141 983 152 066 139 333 131 288 
Yougoslavie 5 932 6 176 6 105r 5 788r 4 oooe 

Total 323 930 334 372 344 372 353 512r 338 249 

Sources : Energie, Mine~ et Ressources Canada; Bureau of Mines des Etats-Unis. 
CEI : Communaute des Etats independants. 
e : estimation; r: revise. 
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TABLEAU 4. PRODUCTION MONDI.ALE DE MAGNESIUM DE PREMIERE FUSION, REPARTIE 
PAR ZONE MONDIALE1, DE 1981 A 1992 

Region 1 
Etats·Unis et Region 2 Region 3 Region 5 

Annee Canada Amerique latine Europe de l'Ouest Asie et Oceanie Total 

(milliers de tonnes) 

1981 138,4 64,4 5,7 208,5 
1982 97,8 52,8 5,8 156,4 
1983 109,0 51,0 6,0 166,0 
1984 152,8 1,0 71,6 6,7 232,1 
1985 142,9 2,0 80,8 8,2 233,9 
1986 130,7 3,7 81,4 8,1 233,9 
1987 133,2 5,2 84,0 7,9 230,3 
1988 149,6 5,8 76,2 9,6 241,2 
1989 159,3 6,2 76,5 11,4 253,4 
1990 164,6 8,7 74,6 12,9 260,8 
1991 166,8 7,8 68,7 11,5 254,8 
1992 162,7 7,3 53,1 7,0 230,1 

Source : International Magnesium Association. 
- : neant. 
1 Aucune production pour la Region 4 (Afrique et Mayen-Orient). 

TABLEAU 5. EXPEDITIONS QE MAGNESIUM DE PREMIERE FUSION, REPARTIES PAR 
ZONE MONDIALE, DE 1982 A 1992 

Region 1 Region 2 Region 3 Region 4 Region 5 Region 6 
Etats-Unis et Amerique Europe de Afrique et Asie et COMECON, 

An nee Canada la tine l'Ouest Mayen-Orient Oceania CEI ETRPC Total 

(milliers de tonnes) 

1982 85,5 8,3 60,6 1,3 17,7 173,7 
1983 98,6 9,6 60,4 2,4 33,4 204,4 
1984 110, 1 8,0 66,8 1,6 29,5 216,0 
1985 102,4 9,4 72,2 2,4 38,4 224,8 
1986 103,3 11,3 73,6 3,2 35,0 226,4 
1987 113,7 8,3 66,9 5,2 28,7 13,2 236,0 
1988 125,0 11,7 70,6 3,8 33,8 6,2 251,2 
1989 127,9 9,4 69,5 2,6 33,7 4, 1 246,2 
1990 127,3 11,6 68,7 4,0 37,6 2,8 252,0 
1991 121,3 10,3 66,6 4,5 40,1 0,7 243,5 
1992 139,5 10,3 67,9 3,8 35,0 0,8 257,3 

Source : International Magnesium Association. 
CEI : Communaute des Etats independants; COMECON : Conseil d'assistance economique mutuelle; RPC : Republique 
populaire de Chine. 
- : neant. 



TABLEAU 6. EXPEDITIONS DE MAGNESIUM DE PREMIERE FUSION, REPARTIES PAR ZONE MONDIALE ET PAR 
UTILISATION, EN 1992 

. Region 1 Region 3 Region 4 
Etats-Unis et Region 2 Europe de Afrique et Region 5 Region 6 

Utilisation Canada Amerique latine l'Ouest Mayen-Orient Asie et Oceanie Autres Total 

(milliers de tonnes) 

Alliages d'aluminium 66,2 2,9 33,8 3,6 27,3 - 133,8 
Desulfuration 24,6 - 12,0 - - - 36,6 
Coulee sous pression 21,2 5,4 6,5 - 1,4 - 34,5 
Fonte nodulaire 6,2 0,5 4,4 0, 1 2, 1 - 13,3 
Applications 

electrochimiques 6,2 1,0 1,4 - 0,9 - 9,5 
Reduction du metal 5,5 0,3 1,5 - 0, 1 - 7,4 
Applications chimiques 1,4 - 4,0 - 1,9 - 7,3 
Produits ouvres 5,8 - 0,9 - 0,1 - 6,8 
Coulee par gravite 0,7 - 1,9 - - - 2,6 
Autres 1,7 0,2 1,5 0,1 1,2 0,8 5,5 

Total 139,5 10,3 67,9 3,8 35,0 0,8 257,3 

Source : International Magnesium Association. 
-: neant. 
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TABLEAU 7. EXPEDITIO~S DE MAGNESIUM DE PREMIERE FUSION, REPARTIES PAR 
UTILISATION, DE 1984 A 1992 

Utilisation 1984 1985 1986 1987 1988 1989 1990 1991 

(milliers de tonnes) 

Alliages d'aluminium 113,5 121,0 122, 1 122,1 134,3 130,8 130,6 137,9 
Desulfuration 17,4 19, 1 20,3 21,9 28,6 32,3 28,0 28,1 
Coulee sous pression 30,4 29,7 26,8 26,6 28,5 28,6 36,3 30,7 
Fonte nodulaire 9,8 11,3 12,3 14,2 15,8 16,9 14,4 13,7 
Applications 

electrochimiques 7,7 9, 1 8,3 8,0 8,0 8, 1 9,6 9,2 
Reduction du metal 12,2 10,3 9,6 8,8 10,2 9,4 8,8 5,6 
Applications chimiques 7,8 8,0 8,0 7,2 8,1 5,5 7, 1 7,1 
Produits ouvres 6,6 4,8 5,4 8,4 7,4 6,2 6,7 5,7 
Coulee par gravite 1,3 1,2 1,6 1,8 2,1 2,5 3,3 2,2 
Autres 9,3 10,3 10,0 17,0 8,2 6,9 7,2 3,3 

Total 216,0 224,8 226,4 236,0 251,2 247,2 252,0 243,5 

Source : International Magnesium Association. 

1992 

133,8 
36,6 
34,5 
13,3 

9,5 
7,4 
7,3 
6,8 
2,6 
5,5 

257,3 
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Manganese 

Louis Perron 

L 'auteur travaille pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-4828 

RESUME 

Environ 90 % du manganese consomme a rechene 
mondiale est destine a des applications en metallurgie. 
Les ferro-alliages de manganese et le manganese 
metal servent a la production de fer et d'acier; le 
manganese metal sert egalement a la production 
de produits non ferreux tels que les alliages d'alu
minium. Parmi les usages non metallurgiques, 
notons !'utilisation du minerai pour la production 
de produits chimiques contenant du manganese, 
destines a la fabrication d'engrais, de briques, de 
peintures, et de produits employes pour la purifica
tion de l'eau. 

Etant donne la teneur relativement pauvre de ses 
gisements, le Canada n'ajamais produit de minerai 
de manganese sur une base commerciale. Toutefois, 
les recentes augmentations du prix du minerai de 
manganese ont a nouveau eveille l'interet des 
exploitants pour trois projets : les mines de 
Hollinger-La Fosse et la mine de Wabush, situees 
dans la fosse du Labrador, et le gite de Woodstock 
au Nouveau-Brunswick. 

La recente fermeture de la seule installation cana
dienne produisant des alliages de manganese a eu 
de profondes repercussions sur le commerce du 
manganese au Canada. En effet, il en decoule une 
perte annuelle de production estimee a environ 
67 millions de dollars. 

En 1992, la production mondiale de minerai de 
manganese a decline d'environ 15 % par rapport a 
celle de 1992, en raison de la baisse de la demande 
dans l'industrie de l'acier. En depit de la faiblesse 
de la consommation, les producteurs etant encourages 
par le prix relativement eleve de ce produit mineral 
depuis 1989 ont decide d'accroitre la capacite de 
production du minerai de manganese. Le Bresil, le 
Burkina Faso, le Ghana, l'Australie, l'Ukraine et 

les Philippines font partie des pays ou se produira 
cette expansion. 

Ces developpements ont eu un impact sur les produc
teurs traditionnels, surtout l'Afrique du Sud, qui 
ont ete obliges de diminuer leur production pour 
stabiliser le prix du manganese. Touches aussi par 
la faiblesse de la demande, le prix eleve des matieres 
premieres et le bas prix de leurs produits, les produc
teurs mondiaux d'alliages de manganese ont du 
reduire rigoureusement leur production pour sur
monter le ralentissement economique. 

Les perspectives sont peu encourageantes pour 1993. 
On prevoit que la consommation de produits de 
manganese augmentera tres lentement a mesure 
que s'ameliorera la conjoncture economique. Toutefois, 
le rajustement des marches donnera lieu a une 
redistribution plus poussee de la capacite de produc
tion. Pour cette raison, on s'attend a ce que le prix 
du minerai de manganese baisse de 15 % au maxi
mum et que le prix des alliages de manganese se 
stabilise aux niveaux actuels. 

FAITS NOUVEAUX 

En 1992, le Canada a continue a dependre des 
importations de manganese pour tous ses besoins 
dans le secteur de la production de l'acier, des ferro
alliages et des produits non metallurgiques. Cependant, 
la situation instable des marches, par exemple la 
montee du prix du minerai de manganese en 1989, a 
amene le pays a reexaminer dans quelle mesure 
les ressources canadiennes connues pourraient 
approvisionner le marche interieur. 

Au Canada, on rencontre des depots importants de 
minerai de manganese dans la fosse du Labrador 
au Quebec et au Labrador, au Nouveau-Brunswick 
pres de Woodstock, en N ouvelle-Ecosse et dans les 
Territoires du Nord-Ouest. Dernierement, un regain 
d'interet s'est manifeste dans des gisements situes 
au Quebec et au Labrador, et au Nouveau
Brunswick. 

Dans la fosse du Labrador, les depots de manganese 
sont associes aux gisements de minerai de fer. Deux 
projets d'exploitation du manganese, situes dans ce 
secteur, sont a l'etude. 
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Figure 1 

Prix du minerai de manganese servant a des fins metallurgiques aux Etats-Unis, de 1974 a 1992 

$ US/u.t.m.
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u.t.m. : unite de tonnes metriques. 

1978 1980 1982 1984 1.986 1988 . 199.0 1992 

1 Le minerai contient au moins 48 % de manganese; le minerai renferme un faible taux d'impuretes. 
SOURCE : Metals Week. 

Pres de Schefferville au Quebec, Exploration 
Hollinger Cote-Nord Inc., filiale de La Fosse 
Platinum Group Inc., prevoit extraire du minerai de 
plusieurs petits gisements de manganese en meme 
temps que du minerai de fer. Des reserves de minerai 
evaluees a 1,66 Mt, titrant en moyenne 23,9 % de 
manganese, ont ete delimitees a l'aide de forages 
au diamant ou d'echantillonnages en surface dans 
15 gisements. Ces derniers contiennent entre 15 OOO 
et 600 OOO t de minerai renfermant entre 17,0 % et 
48,5 % de manganese. On procedera localement a 
l'enrichissement du minerai pour obtenir un 
concentre titrant jusqu'a 43 % de manganese par 
concassage et tamisage, suivi d'une separation en 
milieu dense. Deux produits en morceaux, titrant 
au moins 40 % et 35 % de manganese respectivement, 
seront commercialises. 

On s'attend a ce que la production initiale etablie a 
environ 68 OOO tla augmente jusqu'a 135 OOO t/a au 
bout de quatre ans. Au stade actuel, les fonds amasses 
pour realiser ce projet semblaient insuffisants. 

W a bush Mines, qui produit du minerai de fer a 
Wabush (Que.), participe a la recherche visant la 
production d'un concentre de manganese qui serait 
un sous-produit de l'enrichissement de son minerai 
de fer. Si les essais sont concluants, un second 
benefice serait la production de manganese metal; 
ce produit representerait 15 % du marche nord-

americain des importations de manganese sous 
toutes ses formes. 

Au Nouveau-Brunswick, les gisements de manganese 
situes pres de Woodstock contiennent des reserves 
estimees a 175 Mt titrant 9 % de manganese. La 
propriete de Plymouth contient le plus vaste de ces 
gisements, dont les reserves s'etablissent a 46 Mt 
de minerai renfermant 10,9 % de manganese. 
Diverses etudes effectuees dans le passe pour mettre 
en valeur ces ressources n'ont pas permis de definir 
un procede economiquement rentable de concentra
tion du minerai. Toutefois, un regain d'interet se 
manifeste dans ces gisements, a partir desquels on 
pourrait produire du dioxyde de manganese courant 
OU du dioxyde de manganese par electrolyse. 

En 1991 (annee la plus recente pour laquelle on 
dispose de donnees compilees), la consommation 
canadienne de minerai de manganese a diminue de 
57 % par rapport au chiffre de 1990, qui etait de 
253 002 t. Cette baisse radicale de la consommation 
resulte de la fermeture, le 15 mai 1991, de l'usine 
de ferro-alliages appartenant a la societe Elkem 
Metal Canada Inc, situee a Beauharnois (Que.). 
Cette usine de fusion constituait l'unique producteur 
de ferro-alliages de manganese au Canada. Sa ferme
ture elimine du marche une capacite de production 
de 130 OOO t/a. 



En 1991, la consommation canadienne de ferro
manganese et de ferro-silico-manganese a ete de 
4,3 % superieure au volume enregistre en 1990, 
mais de 18 % inferieure a la consommation moyenne 
qui couvre la periode de trois ans allant de 1987 a 
1989. Cette reduction decoule de l'affaiblissement 
de la demande de produits d'acier (l'elaboration de 
l'acier est le principal usage des ferro-alliages de 
manganese). 

COMMERCE 

Au Canada, le commerce des produits de manganese 
est relativement peu volumineux. Toutefois, il 
s'avere vital pour ce pays, puisque le manganese 
est indispensable a l'industrie de l'acier. 

En 1991, annee la plus recente pour laquelle on 
dispose de donnees compilees, les importations 
totales de produits de manganese ont ete evaluees 
a 72 millions de dollars, tandis que les exportations 
s'elevaient a environ 16 millions. 

Par suite de la fermeture de l'usine appartenant a 
la societe Elk.em, les importations de minerais et de 
concentres de manganese sont demeurees faibles 
en 1992 et representaient moins de 15 % de celles 
de 1990. Malgre la reduction de l'approvisionnement 
interieur de ferromanganese et de silico-manganese 
en raison de la fermeture de l'usine, les importations 
de ces ferro-alliages ont baisse en 1992 de 1,3 % par 
rapport a celles de 1991. La diminution de l'approvi
sionnement a peut-etre ete en partie compensee par 
les ventes provenant des reserves de stock de la 
societe Elkem; elle a ete attenuee aussi par une 
baisse plus poussee de la demande de ferro-alliages 
par rapport a celle de 1991. 

Les importations de manganese metal se sont 
accrues de 8 % en 1992 comparativement a celles de 
1991; toutefois, elles ont diminue de 5,6 % par rapport 
aux importations de 1990. La hausse est attribuable 
a une plus forte consommation par les usines d'elec
trolyse du Quebec. En 1991, ces installations ont 
augmente leur capacite de production d'alliages 
d'aluminium contenant du manganese, lesquels 
sont employes dans l'industrie de l'empaquetage. 

En 1992, les exportations de ferro-alliages ont chute 
par suite de la reduction de la production interieure 
et provenaient sans doute des stocks de reserve de 
la societe Elkem. La fermeture de l'usine a eu pour 
effet une perte de production annuelle estimee a 
environ 67 millions de dollars. 

SITUATION MONDIALE 

Selon les estimations du Bureau of Mines des 
Etats-Unis, la production mondiale de minerais et 
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de concentres de manganese s'est etablie a 18,8 Mt 
en poids brut, ce qui represente une baisse de 15 % 
par rapport a celle de 1991. Elle constituait en 1992 
en moyenne 23,8 Mt/a en poids brut, soit pres de 8 Mt/a 
de manganese metal, entre 1987 et 1990. 

La chute de la production decoule de la baisse de la 
demande de la part de l'industrie de l'acier. La 
recession et une demande moindre du secteur de la 
Defense nationale, apres l'e:ffondrement de l'U.R.S.S. 
et la fin de la Guerre froide, ant tous eu des reper
cussions sur la production. 

La Communaute des Etats independants (CEI), 
l'Afrique du Sud, la Chine, le Gabon, le Bresil et 
l'Australie sont les principaux producteurs de 
minerais et concentres de manganese. Le marche 
des exportations de minerais et concentres de 
manganese represente, en moyenne, 3,75 Mt/a en 
poids brut. Le Gabon, l'Afrique du Sud, l'Australie, 
le Bresil et le Ghana sont les principaux pays 
exportateurs. Les dommages que causent les 
exportations par la CEI, comme ils ont ete observes 
sur le marche des autres ferro-alliages en 1992, 
n'ont pas ete ressentis au meme degre sur les marches 
du manganese, en raison de la qualite relative
ment basse des produits en provenance de la CEI. 

Les prix du minerai, relativement eleves mais a la 
baisse, et le rajustement des marches, ont stimule 
la mise en place de nouvelles installations produc
trices de manganese dans quelques regions a travers 
le monde, tandis que les producteurs traditionnels 
comme l'Afrique du Sud ant du reduire leur capacite 
de production. Pays par pays, les projets miniers 
actuellement en developpement peuvent etre 
decrits comme suit: 

Urucum Minera<;a5 SA, proprietaire des droits sur 
les plus vastes reserves de manganese du Bresil, 
prevoit accroitre de 30 % la production a sa mine 
Urucum et la porter a 400 OOO t des 1992. Cette 
mine souterraine, qui se trouve tout pres de la 
frontiere du Bresil et de la Bolivie, contient des 
reserves estimees a 60 Mt. 

En outre, Prometal Productos Metalurgicos du 
Bresil projette d'ouvrir des le milieu de 1993 sa mine 
Busitirama situee dans l'Etat de Para. Elle s'attend 
a exporter 250 OOO t de minerai de manganese en 
1993 et a accroitre cette quantitejusqu'a 500 OOO t/a 
d'ici 1995. Les produits commercialises seront de 
deux types : le minerai en morceaux titrant de 44 % 
a 46 % de manganese et du minerai a grain fin 
servant au frittage et renfermant de 42 a 44 % de 
manganese. On a abandonne des plans supplemen
taires concemant l'ouverture d'une usine de ferro
alliages dans la region de Carajas, laquelle aurait 
pu produire 200 OOO t/a. 
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Le gisement Tambao, situe au Burkina Faso, 
contient des reserves prouvees evaluees a 12,1 Mt 
de minerai titrant 51,75 % de manganese et 0,15 % 
de phosphore, soit un taux relativement eleve. Les 
expeditions de manganese provenant de ce gisement, 
faites a titre d'essai a destination des acieries et 
des usines de ferro-alliages d'Europe et du J apon, 
devraient commencer en janvier 1993. On prevoit 
que la production commerciale debutera au second 
trimestre de 1993 au rythme de 30 OOO t/a et qu'elle 
augmentera pour atteindre 80 OOO t/a en 1994. 

Brem Wilson Mining se prepare a exploiter le gise
ment Kwesikrom, situe dans l'ouest du Ghana, et 
s'attend a y produire 330 OOO t/a de minerai de 
manganese. 

Il est prevu que la societe australienne Portman 
Mining devrait accroitre sa production de minerai 
de manganese a haute teneur (48,8 % de manganese) 
de 30 % en 1992 pour la porter a 400 OOO t/a, en 
exploitant ses gisements Woodie dans la region du 
Pilbara. Depuis le demarrage de sa production il y 
a deux ans, cette compagnie a conquis 20 % du 
marche japonais et 30 % du marche des importa
tions de minerai par Taiwan et la Coree. L'accroisse
ment de la production vise une orientation vers le 
marche europeen. 

Un troisieme producteur australien de minerai de 
manganese a amorce !'exploitation miniere de depots 
localises dans la region de Peak Hill, au centre de 
l'Australie-Occidentale. Les partenaires de cette 
entreprise en participation, Valiant Consolidated Ltd. 
et Sabminco N. L., ont commence a expedier au 
J apon du minerai en morceaux titrant plus de 45 % 
de manganese. Dans cette region, les reserves 
prouvees de minerai exploitable s'elevent a 250 OOO t 
au gisement Millidie et depassent 500 OOO t au 
gisement Horseshoe situe a proximite. Dans le cadre 
de cette entreprise en participation, on anticipe mettre 
en valeur le gisement plus etendu Mount Sydney, 
situe dans l'est du Pilbara. 

Dans le cadre d'un important projet d'expansion, la 
societe australienne Portman Mining a annonce en 
juillet 1992 qu'elle avait conclu une entente avec le 
gouvernement ukrainien relativement a une entre
prise en participation pour mettre en valeur la 
mine de manganese Stepnogorks, situee dans la 
partie sud du pays. Selon Portman Mining, les 
reserves du gisement depasseraient 1000 Mt. Cette 
compagnie acquerra 55 % des interets dans l'entre
prise en participation; en contrepartie, elle devra 
quadrupler la production de minerai pour la porter 
a 1 Mt/a, assurer la gestion, apporter les elements 
necessaires a la commercialisation et fournir les 
capitaux. 

Egalement active aux Philippines, Portman Mining 
s'attend a ce que !'exploitation demarre, des le debut 
de 1993, aux gisements du district de Panunan 
pres d'Aparri, dans la partie septentrionale de 
Luc;on. Dans ce site, la production de minerai en 
morceaux devrait atteindre un niveau variant 
entre 50 OOO t et 100 OOO t/a. Des programmes de 
mise en valeur ont aussi ete realises a proximite, 
dans les districts de Mamit et de Sanchez Mira ou 
d'importantes reserves de minerai a forte teneur 
ont ete indiquees. 

Le rajustement du marche a aussi encourage !'inte
gration verticale de l'industrie et la reorganisation 
de quelques-uns de ses membres. En 1992, les 
entreprises en participation entre les producteurs 
de minerai et les fabricants de ferro-alliages, ainsi 
que les acquisitions de compagnies, ont ete nom
breuses; elles ont suivi la tendance deja observee 
en 1991. 

La plus importante de ces entreprises a ete l'entente 
conclue entre Elkem S.A., productrice norvegienne 
de ferro-alliages, et The Broken Hill Proprietary 
Company Limited (B.H.P.), productrice australienne 
de minerai de manganese. Elkem S.A. a acquis 49 % 
des interets dans une filiale de la Groote Eylandt 
Mining Co. (GEMCO), laquelle exploite la mine de 
manganese Groote Eylandt et qui fournira du 
minerai aux deux usines norvegiennes de l'Elkem 
S.A., productrices de ferro-alliages, et a l'usine 
Marietta situee aux Etats-Unis. En contrepartie, 
B.H.P. rec;oit une part de 49 % dans quelques-unes 
des installations de la societe Elkem S.A. 

Notons une autre transaction importante en 1992. 
La compagnie bresilienne productrice de minerai 
de manganese, la Companhia Vale do Rio Doce 
(CVRD), a achete 35 % des parts de la Societe 
Europeenne d'Alliages pour la Siderurgie (SEAS), 
laquelle produit des alliages de manganese a 
Dunkerque en France. La SEAS, propriete de 
Usinor Salicor S.A., peut produire 100 OOO t/a de 
ferromanganese et de silico-manganese. Selon 
l'entente, la CVRD devra pourvoir au deux tiers 
des besoins en minerai de la SEAS. 

En 1991, annee la plus recente pour laquelle on 
dispose de donnees compilees par le Bureau of Mines 
des Etats-Unis, la production mondiale d'alliages 
de manganese s'est etablie a 6,905 Mt, ce qui repre
sente une diminution de 9 % par rapport a celle de 
1990 et une baisse de 10 % par rapport a celle de 
1989. En 1989, la production a enregistre un sommet 
jamais atteint durant les dernieres annees. 

A titre d'indice de la restructuration de l'industrie 
du manganese, les fabricants d'alliages ont du 



encore diminuer leur capacite de production en 
1992. En fonction des couts relativement eleves des 
matieres premieres et des prix relativement bas 
des produits, les producteurs de ferro-alliages tels 
que Elkem S.A., Thyssen Stahl AG d'Allemagne et 
Japan Metals & Chemicals Co. Ltd. ont ete obliges 
de reduire la production de quelques-unes de leurs 
usines; d'autres, tels que la societe mexicaine 
Ferromex, ont toutefois ete forcees de se mettre en 
liquidation. 

En outre, pour essayer de rationaliser les operations 
de la compagnie, les trois groupes financiers de 
Elkem S.A., specialises respectivement dans les 
ferro-alliages, les materiaux et l'aluminium, seront 
remplaces par quatre divisions orientees vers les 
produits, soit le manganese/le chrome, le silicium 
metal, le ferrosilicium et l'aluminium. De plus, 
l'Elkem S.A. prevoit emettre des droits de souscrip
tion, d'une valeur de 103 millions de dollars, par
tiellement garantis par le gouvernement norvegien. 
Ce dernier examine actuellement les requetes 
supplementaires de la compagnie concernant une 
aide a la restructuration. 

Par suite de la concurrence accrue sur les marches 
mondiaux et du besoin de defendre son industrie, 
le J apon a impose des droits antidumping compris 
entre 4,5 % et 27 ,2 % sur les importations de silico
manganese en provenance de la Chine. La N orvege 
et l'Afrique du Sud, initialement accusees elles 
aussi, ont ete exonerees de toute charge. 

Entre autres, Defence Logistics Agency des Etats
Unis a adjuge un contrat sur la valorisation du 
manganese a Elkem Metals Corp. de Pittsburgh. 
L'usine de l'Elkem situee a Marrietta (Ohio) 
convertira 75 678 t de minerai de manganese pro
venant des stocks de reserve de l'organisme ameri
cain, lesquels sont composes de ferromanganese a 
haute teneur en carbone, contre 43,7 millions de 
dollars americains de materiel. Ce contrat permettra 
de completer le programme de valorisation commence 
en 1983. 

Un projet de loi sur une autorisation du Department of 
National Defence des Etats-Unis, approuve par le 
Congres en 1992, imposait la vente echelonnee sur 
une periode de dix ans d'une partie du materiel 
contenu dans les stocks de reserve de la Defense 
nationale (National Defence Stockpile). Grace aces 
derniers, l'on mettra en vente 1 467 937 t de minerai 
de manganese de qualite metallurgique, 61 540 t de 
manganese provenant de minerai naturel pour la 
fabrication de piles et batteries, 2716 t de dioxyde de 
manganese synthetique pour la fabrication de piles et 
batteries, et 846 333 t de ferromanganese. 
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PRIX 

La reduction de la demande de produits de manga
nese commencee au debut de 1991 et l'accroisse
ment de la capacite de production ont fait baisser 
les prix en 1992. Apres avoir atteint en decembre 
1990 un sommet de 4 $ US/u.t.m.1 de manganese 
(minerai titrant 48 %), le prix s'est stabilise au 
milieu de 1992; a la fin de l'annee, il s'etablissait a 
3,50 $ US/u.t.m. 

De meme, le prix du ferromanganese a moyenne 
teneur en carbone a diminue de 6 % en 1992 et a fini 
l'annee a 50,6 v, US/lb. Le prix du silico-manganese 
est demeure assez stable pendant toute l'annee, et 
se situait dans la fourchette de 23,4 a 24,4 v, US/lb. 

Le prix du manganese metal de qualite standard, 
en dollars americains, est reste stable toute l'annee, 
au niveau de 1,04 $US/lb. 

PERSPECTIVES 

Les experts sont de l'avis que l'industrie de l'acier 
en est a son stade de maturite. On ne s'attend pas 
a ce que la production moyenne mondiale d'acier 
augmente de fac;on significative avant la prochaine 
decennie. Dans ce contexte, la consommation de 
produits de manganese ne connaitra pas de hausse. 
De fait, on prevoit une baisse, puisque les ameliora
tions du rendement permettent aux acieristes d'utiliser 
moins de manganese dans l'elaboration de l'acier, 
tout en obtenant un produit de qualite egale. Dans 
les pays du bloc de l'Est, la restructuration et la 
renovation de l'industrie de l'acier, actuellement tres 
vetuste, devrait aussi diminuer la consommation 
moyenne de manganese. Toutefois, a court terme, 
la consommation de produits de manganese devrait 
s'accroitre d'ici la fin de 1993, a mesure que s'ame
liorera l'economie mondiale. 

Le desequilibre des marches de manganese, qui a 
commence a se manifester lorsque l'offre a depasse 
la demande, devrait persister en 1993 et peut-etre 
meme s'aggraver a mesure qu'augmentera la capacite 
de production de minerai. Par consequent, le prix 
du minerai de manganese devrait chuter de fac;on 
significative et pourrait atteindre le seuil de 3,00 $ 
US/u.t.m. de manganese en 1993. 

1 Le prix est indique en dollars americains pour chaque point 
en pourcentage de manganese present clans une tonne de 
minerai; par exemple a 3 $/u.t.m. (unite de tonnes metriques) de 
manganese, du minerai titrant 48 % de manganese vaudrait 
48 x 3,00 = 144,00 $ US/t. 
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11 semble que le prix des ferro-alliages ait atteint 
son plancher. Il devrait se stabiliser ace niveau a 
court terme, jusqu'a ce que la demande se soit sub
stantiellemerit accrue. 

Le flechissement des prix du minerai, observe en 
1991et1992 et prevu pour 1993, ainsi que les 
conditions defavorables du marche mondial des 
ferro-alliages pourraient contribuer a supprimer 
les producteurs aux couts de production eleves, qui 
approvisionnent les marches internationaux. 

Deja, quelques producteurs cherchent a se proteger 
par integration verticale, par leur situation en 

matiere d'actifs, ou par des accords de participation 
avec des firmes situees a la fois en amont et en 
aval dans le processus de traitement du minerai de 
manganese. Par integration verticale, ces entreprises 
protegent leurs sources d'approvisionnement et 
leurs marches, tout en devenant plus concurren
tielles. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 
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TAR IFS DOUANIERS 

Canada Etats-Unis 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada 

2530.90.50 Oxydes de manganese naturels en franchise en franchise en franchise en franchise 

2602.00 Minerais de manganese et leurs en franchise en franchise en franchise en franchise 
concentres, y compris les minerais 
de fer manganesiferes d'une 
teneur en manganese de 20 % ou 
plus en poids, sur produits sees 

2820.10 Dioxyde de manganese en franchise en franchise en franchise 0,9 % 

72.02 Ferromanganese 
7202.11 Contenant en poids plus de 2 % de 

carbone 
7202.11.10 Contenant en poids 1 % ou moins 0,88 ~/kg OU la en franchise en franchise 

de silicium fraction d'un kg 
du poids du 

manganese y 
contenu 

7202.11.10.10 Contenant en poids plus de 2 % en franchise 
mais pas plus de 3 % de carbone 

7202.11.10.20 Contenant en poids plus de 3 % de 
carbone 

7202.11.20 Contenant en poids plus de 1 % de 1,54 ~/kg OU la en franchise en franchise 
silicium fraction d'un kg 

du poids du 
manganese y 

contenu 
7202.11.50 Contenant en poids plus de 2 % de en franchise 

carbone 
7202.19 Autres ferromanganeses 
7202.19.10 Contenant en poids 1 % ou moins 0,88 ~/kg du en franchise en franchise en franchise 

de silicium poids du 
manganese y 

contenu 
7202.19.20 Contenant en poids plus de 1 % de 1,54 ~/kg du en franchise en franchise en franchise 

silicium poids du 
manganese y 

contenu 
7202.30 Ferro-silico-manganese 1 ,54 ~/kg OU la en franchise en franchise en franchise 

fraction d'un kg 
du poids du 

manganese y 
contenu 

8111.00.10.10 Manganese sous forme brute, non en franchise en franchise en franchise 
allie 

8111.00.10.20 Poudres, non allie en franchise en franchise en franchise 
8111.00.20 Manganese sous forme brute, en 10,2 % 6,5% 5,1 % 

alliages; dechets et debris; 
poudres, en alliages; ouvrages en 
manganese 

8111.00.30 Dechets et debris de manganese en franchise 
8111.00.45 Manganese brut 8,4% 
8111.00.60 Ouvrages en manganese 3,3% 

Sources : Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the 
United States, 1992. 
NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
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TABLEAU 1. CANADA COMMERCE DE MANGANESE, DE 1990 A 1992, ET CONSOMMATION, DE 1989 A 1991 

No tarifaire 1990 1991 De janv. ll. sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars} dollars} dollars} 

IMPORTATIONS 
2530.90.50 Oxydes de manganese naturals 

Etats-Unis 4 3 12 

Total 4 3 12 

2602.00 Minerais de manganese et leurs 
concentres, y compris les minerais 
de fer manganesiferes d'une 
teneur en manganese de 20 % ou 
plus en poids, sur produits sees 

Etats-Unis 6 897 1 618 7 142 1 869 6 876 1 895 
Brasil 183 45 
Afrique du Sud 22 885 5 358 
Australia 15 829 4 801 
Autres pays 17 198 5 949 

Total 62 809 17 726 7 324 1 915 6 876 1 895 

2820.10 Dio~de de manganese 
Etats-Unis 2 744 1 129 2 927 1 999 2 279 1 792 
Japan 1 368 1 906 851 1 340 654 1 152 
Afrique du Sud 72 108 90 130 

Total 4 112 3 036 3 850 3 447 3 023 3 075 

72.02 Ferromanganese 
7202.11 Contenant en poids plus de 2 % de 

carbon a 
7202.11.10 Contenant en poids 1 % ou mains 

de silicium 
7202.11.10.10 Contenant en poids plus de 2 % 

mai~ pas plus de 3 % de carbone 
Etats-Unis 55 50 455 267 

Total 55 50 455 267 

7202.11.10.20 Contenant en poids plus de 3 % de 
carbone 

Norvege 660 359 8 645 5 035 
Afrique du Sud 9 055 7 251 8 OOO 5 632 3 873 2 278 
France 2 209 1 417 1 215 951 
Etats-Unis 3 065 2 275 1 515 1 106 1 013 847 
Autres pays 2 098 1 297 19 11 

Total 12 12or 9 526r 14 482 9 811 14 766 9 124 

7202.11.20 Contenant en poids plus de 1 % de 
silicium 

7202.11.20.10 Contenant en poids plus de 2 % 
mai~ pas plus de 3 % de carbons 

Etats-Unis 13 7 

Total 13 7 

7202.11.20.20 Contenant en poids plus de 3 % de 
car bone 

Etats-Unis 261 161 2 257 1 588 193 116 
Afrique du Sud 173 82 
Autres pays 2 310 1 453 

Total 261 161 4 567 3 041 366 198 

7202.19 Autres ferromanganeses 
7202.19.10 Contenant en poids 1 % ou mains 

de silicium 
7202.19.10.10 Contenant en poids pas plus de 

0,75 % de carbone 
Norvege 681 973 4 841 6 480 3 047 3 511 
France 30 45 168 323 227 386 
Etats-Unis 871 791 749 813 435 383 
Espagne 1 211 2 284 
Mexique 13 10 275 374 
Bresil 32 48 47 70 
Yougoslavie 200 421 

Total 1 827 2 288r 7 290 10 345 3 709 4 281 
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TABLEAU 1. {suite} 

No tarifaire 1990 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

IMPORTATIONS (suite) 
7202.19.10.20 Contenant en po ids plus de 0, 75 % 

mais pas plus de 2 % de carbone 
..,frique du Sud 4 021 4 674 5 552 5 882 4 717 4 759 
Etats-Unis 500 841 5 623 7 203 4 116 4 707 
Norvege 2 817 3 090 92 120 1 243 1 422 
Allemagne 4 747 6 004 2 133 2 499 756 770 
Bresil 39 52 501 502 
Autres pays 179 285 620 690 107 129 

Total 12 264 14 894 14 059 16 446 11 440 12 291 

7202.19.20 Contenant en poids plus de 1 % de 
silicium 

7202.19.20.10 Contenant en po ids plus de 0, 75 % 
de carbone 

I ta lie 1 397 2 873 2 162 3 901 724 1 165 
France 141 284 42 88 
Etats-Unis 89 209 328 650 15 31 
Norvege 173 310 

Total 1 659' 3 393r 2 631 4 835 781 1 285 

7202.19.20.20 Con tenant en po ids plus de 0, 75 % 
mais pas plus de 2 % de carbone 

Etats-Unis 351 435 1 073 1 097 54 88 
Bresil 1 504 892 
Norvege 680 771 26 36 

Total 1 031r 1 207• 2 603 2 026 54 88 

7202.30 Ferr,o-silico-manganese 
Etats-Unis 1 032 1 173 1 945 2 080 4 643 3 793 
Bresil 9 777 7 039 8 006 4 505 5 504 2 948 
Norvege 897 1 048 1 298 1 425 
Afrique du Sud 6 OOO 4 215 4 OOO 2 208 1 988 1 029 
Autres pays 678 458 1 042 663 

Total 16 soar 12 428 15 526 10 299 14 475 9 860 

8111.00.10.10 Manganese sous lorme brute, non 
allie 

Etats-Unis 172 436 343 851 209 575 
Afrique du Sud 40 102 338 816 
Brasil 60 105 

Total 272 644 681 1 668 209 575 

8111.00.10.20 Poudres de manganese, non allie 
..,frique du Sud 2 099 4 776 1 440 3 226 1 593 3 644 
Etats-Unis 147 443 48 132 87 206 
Autres pays 150 229 160 328 

Total 2 396 5 449 1 647 3 687 1 680 3 851 

8111.00.20.10 Manganese sous forme brute, en 
allia,Qe 

Etats-Unis 1 356 4 021 1 261 3 427 900 2 623 
Belgique 37 101 
Pays-Bas 57 195 38 94 
Royaume-Uni 20 54 

Total 1 433• 4 271 1 336 3 624 900 2 623 

8111.00.20.20 Ouvrages de manganese, n.m.a.1 
Etats-Unis n.d. n.d. n.d. 252 n.d. 747 

Total n.d. n.d. n.d. 252 n.d. 747 

8111.00.20.90 Poudres de manganese, en 
alliage, incluant les dechets et Jes 
debris2 

Etats-Unis n.d. n.d. n.d. 149 n.d. 231 
Royaume-Uni n.d. n.d. n.d. 148 n.d. 172 

Total n.d. n.d. n.d. 297 n.d. 403 
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TABLEAU 1. {fin} 

No tarifaire 1990 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

EXPORTATIONS 
2820.10 DioJ!YdB de manganese 

Etats-Unis 21 22 

Total 21 22 

7202.11 Ferromanganese, contenant en 
poic(s plus de 2 % de carbons 

Etats-Unis 14 608 8 547 11 092 5 504 75 25 
France 19 17 

Total 14 608 8 547 11 092 5 504 95 42 

7202.19 Ferromanganese, n.m.a. 
France 52 43 
Philippines 4 2 15 
Norvege 2 526 891 
Autres pays 3 13 40 42 

Total 3 13 2 566 937 54 59 

7202.30 Ferro-silico-manganese 
Etats-Unis 7 446 4 790 15 612 8 877 141 86 
France 6 4 
Norvege 1 919 742 

Total 7 446 4 790 17 531 9 619 147 90 

8111.00 Manganese et ouvrages en 
manganese, y compris les dechets 
et debris 

Etats-Unis 67 234 152 125 258 249 
Pays-Bas 24 68 
Autres pays 23 46 28 84 3 

Total 90 280 180 209 282 320 

1989 1990 1991dpr 
(poids brut en tonnes) 

CONSOMMATION3 
Minerai de manganese 203 574 253 002 109 028 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; ... : quantile minima; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible ou sans objet; n.m.a. : non mentionne ailleurs; r : revise. 

1 Cette rubrique s'intitulait •Dechets et rebuts de manganese• dans le passe; depuis juillet 1991, ii s'agit de la rubrique •Ouvrages de manganese•. 2 C'est 
un nouveau code depuis juillet 1991. 3 Donnees disponibles, salon les consommateurs. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 2. CANADA : IMPORTATIONS, EXPORTATIONS ET CONSOMMATION DE MANGANESE, 
EN 1970, 1975, 1980 ET DE 1985 A 1991 

lmeortations Exeortations Consommation1 
Ferromanganese 

Minerai de Ferro- Ferro-silico- Ferro- et 
Annee manganese manganese manganese manganese Minerai silico-manganese 

(metal contenu) (poids brut en tonnes) 

1970 115 052 17 891 975 510 153 846 97 952 
1975 69 773 35 701 5 732 1 168 160 976 95 869 
1980 95 161 26 704 20 901 11 278 157 680 95 796 
1985 102 199 27 481 6 601 43 408 160 241 93 994 
1986 94 914 20 283 6 773 45 090 199 699 86 687 
1987 80 957 39 606 13 301 23 103 220 053 112 868 
1988 108 255 35 071 17 140 25 790 160 146 112 678r 
1989 70 033 44 616 13 097 21 894 203 574 113 188 
1990 62 809 29 230r 16 soar 14 611 253 002 88 841 
1991 7 324 46 087 15 526 13 658 109 028dpr 92 63Qdpr 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; r : revise. 
1 Donnees disponibles, selon les consommateurs. 
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Ce chapitre se limite a. une vue d'ensemble du 
recyclage des metaux dans l'industrie, etant donne 
qu'il s'agit de sa premiere parution dans l'.Annuaire 
des mineraux du Canada. 

Pour un recyclage reussi, il faut reunir les trois 
conditions suivantes : 

• une source de materiaux recyclables; 
• une infrastructure permettant la collecte de 

materiaux recyclables; 
• des marches pour les materiaux recycles. 

Les metaux ont comme caracteristique unique de 
conserver leurs proprietes elementaires durant 
leur utilisation et leur reutilisation. Le recyclage 
des metaux consiste, en fait, a utiliser et a reutiliser 
des materiaux bruts d'une certaine valeur. La valeur 
des metaux et des metaux recycles ne s'avere pas 
une decouverte recente. La transformation d'epees 
en socs de charrue dont on fait mention dans la 
Bible revele que les avantages du recyclage des 
metaux et de leur restauration etaient aussi bien 
connus par les anciennes civilisations que par les 
civilisations actuelles. 

Pourtant, le concept du recyclage n'a ete mis en 
evidence que tout recemment. Le fait de constater que 
les ressources naturelles sont limitees par nature, 
que nos dechets solides debordent des decharges et 
que les generations futures ont droit a un environne
ment sain a contribue a nous sensibiliser a la 
necessite du recyclage. 

:Etant donne leur valeur elevee, les metaux ne sont 
pas elimines comme des dechets. Le cuivre utilise 
pour forger les chaudrons d'autrefois peut probable
ment master encore dans certaines applications 
industrielles modernes. L'or employe jadis pour 
fabriquer les bijoux d'anciens rois peut tres bien 
aujourd'hui enrober les connecteurs de circuits 

electroniques pour ameliorer le passage fiable de 
l'energie. 

Le recyclage des metaux consiste en une activite 
economique par laquelle des produits ayant servi 
comme il a ete prevu a leur conception redeviennent 
des materiaux bruts dans la chaine de recyclage. 
Le recyclage des metaux preconise done l'esprit du 
developpement durable. 

CHAiNE DE RECYCLAGE 
DES METAUX 

Sources de rebuts 

Les rebuts metalliques proviennent de deux sources 
principales : les materiaux neufs de production et 
les materiaux declasses. 

Les secteurs de la fabrication, tout en produisant des 
materiaux inutilises ou en exces, creent des rebuts 
neufs. Ceux-ci peuvent etre recycles sur place; 
dans ce cas, il s'agit de «rebuts de production inter
ne». Les debris neufs qui ne sont pas recycles sur 
place sont appeles «rebuts industriels». Ces mate
riaux ne sont pas consideres comme des dechets. 
Les fabricants reconnaissent !'importance des 
rebuts comme source valable de materiaux bruts 
pour l'industrie du recyclage. Les recettes prevues 
par la vente de ces materiaux bruts excedentaires 
sont inclus dans les etats financiers proforma. Les 
societes de fabrication de produits industriels sont 
les principaux fournisseurs de ferraille. 

Les vieux rebuts metalliques proviennent surtout de 
biens de consommation ou de biens industriels qui 
ont termine leur duree de vie utile. L'industrie de la 
construction et de la demolition, de meme que les 
societes de services publics et prives constituent 
d'autres sources d'approvisionnement de vieux rebuts. 
En reparant, remplac;ant et ameliorant leur materiel, 
ces societes produisent une grande quantite de 
vieux rebuts, qui sont ensuite vendus a l'industrie 
de recyclage des metaux par voie de soumissions. 
Le grand public pourvoit egalement, par ses activites 
de nettoyage et de renovation domiciliaires, des 
materiaux recyclables comme des baignoires en fonte, 
des radiateurs et des revetements en aluminium. 
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De nombreux entrepreneurs en renovation de maisons 
recueillent les metaux recyclables et les vendent 
ensuite directement aux negociants locaux. Les gros 
articles, qui sont toutefois plus difficiles a trans
porter, peuvent etre ramasses par des marchands 
ambulants. 

Marchands ambulants 

Les petits marchands ambulants ou colporteurs 
remplissent une fonction importante dans la chaine 
de recyclage. Ils representent la premiere etape du 
processus de collecte. Les marchands ambulants 
sont en mesure de recueillir de fai;on rentable les 
metaux recyclables en quantites considerees trop 
faibles pour approvisionner meme les petites societes 
de rebuts metalliques. Ils vendent habituellement 
leurs rebuts metalliques recyclables a des f errailleurs 
ou «negociants» ayant des entreprises de petite ou 
moyenne taille. 

Ferrailleurs 

Les ferrailleurs peuvent faire subir aux metaux 
divers traitements physiques. Les differentes activites 
consistent, entre autres, a trier la ferraille par qualite, 
a couper les pieces contaminees et a rassembler les 
rebuts en ballots pour faciliter leur transport. Les 
ferrailleurs achetent directement aux petits fabri
cants industriels pour suppleer a la quantite de 
metaux recyclables achetes aux marchands ambulants 
et au grand public. Lorsqu'ils ont recueilli suffi
samment de rebuts pour s'assurer d'un transport 
rentable, ils vendent les rebuts a de grandes entre
prises de traitement OU a des grossistes. 

Grossistes 

Une installation, qui est munie de l'equipement pour 
voir au recyclage de rebuts metalliques achetes en 
gros, peut facilement necessiter un investissement de 
plus de 10 millions de dollars. Le materiel de manu
tention courant doit inclure des cisailles-guillotine, 
des presses a paqueter automatiques a haute vitesse, 
des grues hydrauliques, des chargeuses frontales, des 
cisailles crocodile, un materiel d'analyse des elements 
et divers vehicules de transport. Les metaux recy
clables sont broyes, cisailles et comprimes pour obtenir 
des produits conformes aux specifications d'achat 
de consommateurs particuliers. Les grossistes doivent 
faire face a une concurrence internationale. Ils 
achetent et vendent des produits mineraux metalliques 
lors de transactions a l'echelle mondiale. Les echanges 
commerciaux sur le marche libre determinent les prix 
de ces metaux recyclables. La Bourse des metaux 
de Londres (LME) et la Commodity Exchange de 
New York CCOMEX) sont deux des marches termi
naux de gros les plus connus. 

Courtiers en rebuts metalliques 

Les courtiers rendent un service inestimable au 
secteur du recyclage des metaux. Ils jouent le role 
d'intermediaires entre les ferrailleurs, les grossistes 
et les consommateurs de rebuts metalliques. Ils 
possMent en general un vaste reseau de relations 
dans l'industrie; ce reseau leur permet de mettre 
en communication les societes qui souhaitent acheter 
des rebuts avec celles qui veulent en vendre. Meme 
si les courtiers ne prennent pas livraison reelle des 
materiaux, ils en sont, dans de nombreux cas, les 
proprietaires legaux. 

Les courtiers peuvent egalement exercer un certain 
«controle de livraison» pour les consommateurs. 
Ces derniers peuvent vouloir acheter des rebuts au 
comptant mais desirer n'en prendre possession 
qu'a une date ulterieure. Quant au courtier, il peut 
etre en mesure d'acheter directement les rebuts 
pour un client particulier et prendre des dispositions 
pour que la livraison soit faite a une date repondant 
aux besoins du consommateur. Dans ce cas, le 
courtier peut jouer un role a la fois d'intermediaire 
et de financier. De nombreuses societes industrielles 
ne possedent pas les connaissances internes pour 
commercialiser efficacement leurs rebuts. Le courtier 
peut alors offrir des services de commercialisation 
dans l'interet de la societe, du courtier et du 
consommateur ultime. 

Consommateurs 
de rebuts metalliques 

Usine de fabrication de /ingots, 
usines de fusion et affineries 

Les usines de fabrication de lingots, les usines de 
fusion et les affineries representent un secteur de 
transformation intermediaire au sein de l'industrie 
de recyclage des metaux. Les usines de fabrication 
de lingots et les affineries achetent des rebuts 
metalliques constitues d'un alliage uniforme OU 

offrant une coherence metallique. Ce rebut est 
refondu pour obtenir un produit semi-ouvre utilise 
dans le secteur de la fabrication. Les radiateurs 
d'automobiles et les robinets de plomberie en laiton 
sont des exemples de materiaux achetes par les 
usines de fabrication de lingots. 

Les usines de fusion traitent les materiaux metalliques 
qui sont complexes ou qui contiennent de nombreuses 
impuretes metalliques. Elles peuvent separer 
efficacement les metaux allies en leurs elements de 
constitution. De nombreux produits metalliques 
doivent respecter des specifications strictes, lesquelles 
peuvent exiger qu'un element particulier soit present 
dans moins d'une partie par million. 11 est possible 



de respecter de telles exigences en recourant a des 
procedes d'affinage et d'alliage. 

Fonderies, Jaminoirs et ateliers 
de moulage en coquille 

Les fonderies, les laminoirs, les ateliers de moulage 
en coquille, les fabricants d'extrusions et autres 
fabricants achetent leurs produits directement aux 
ferrailleurs, d'usines de fusion et d'usines de lingots. 
Les acheteurs specialises produisent, entre autres, 
des poutres en acier, du fil de cuivre, des cadres de 
fenetre en aluminium et des robinets en laiton. 

Identification des· metaux 
Les rebuts metalliques sont d'abord identifies par 
leur magnetisme ou leur absence de magnetisme. Les 
metaux magnetiques sont appeles «metaux ferreux» 
et les metaux non magnetiques, «metaux non ferreux». 
11 existe plus de 100 differents types de rebuts 
metalliques ferreux et ce nombre est multiplie plu
sieurs fois pour les rebuts non ferreux. Les procedes 
de recuperation utilises pour recycler les metaux ferreux 
et non ferreux sont aussi nombreux que la variete 
de metaux et de composes metalliques differents. 

Bien que plusieurs des activites les plus classiques 
necessitant une forte main-d'ceuvre aient profite des 
progres technologiques, il n'en est pas de meme pour 
l'industrie de recyclage des rebuts metalliques. Les 
materiaux doivent etre correctement identifies avant 
d'etre tries. Le ferrailleur doit posseder une connais
sance approfondie des metaux et des composes 
metalliques. Comme il lui faut souvent acheter des 
materiaux sur-le-champ, il doit etre en mesure 
d'identifier sans delai le materiau et d'evaluer sa 
qualite. Les ferrailleurs experimentes peuvent 
reconnaitre correctement, par simple examen visuel, 
la majorite des rebuts metalliques. En utilisant une 
lime OU une foreuse, le metal peut etre mis a nu. Sa 
couleur, sa teinte ou sa texture donnent des indices 
importants sur sa nature. Si une incertitude persiste, 
la realisation d'essais a l'acide permet generale
ment de reduire l'eventail des metaux possibles. Le 
perfectionnement des techniques d'identification 
des metaux inclut l'emploi de spectrographes et de 
spectrometres de rayons X tres perfectionnes. 

l'INDUSTRIE CANADIENNE 
DE RECYCLAGE DES REBUTS 
METALLIQUES 

Le Canada possede une industrie de recyclage des 
metaux bien etablie et efficace. Cette industrie compte 
au Canada plus de 1000 societes, dont une grande 
partie traite des metaux ferreux et non ferreux. 
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Dans l'ensemble, les societes canadiennes de recyclage 
manipulent plus de 10 Mt/a de metaux, ce qui 
represente une valeur de plus de 5,5 milliards de 
dollars canadiens. 

La taille et la composition des societes canadiennes 
de recyclage de metaux varient de simples marchands 
ambulants a des usines complexes de traitement a 
forte intensite relative de capital. L'infrastructure 
de recyclage peut etre consideree comme une pyra
mide a deux etages. Les quelque 1000 societes qui 
se situent a la base de cette pyramide se composent 
de marchands ambulants et de negociants possedant 
de petites ou moyennes entreprises. Quant aux 
grandes societes ceuvrant dans le domaine, elles 
occupent l'etage superieur du reseau de recyclage. 
Les grossistes importants vivent habituellement 
dans les villes fortement peuplees ou il existe une 
abondante source de materiaux bruts a recycler. 
Leur usine peut recycler plus de 6000 t/a de 
metaux non ferreux et 40 OOO t/a de metaux ferreux. 
On compte au Canada 43 grossistes specialises 
dans le recyclage des metaux. 

La repartition provinciale des societes canadiennes 
de recyclage de rebuts metalliques est presentee 
dans le tableau suivant. 

REPARTITION DES SOCIETES CANADIENNES 
DE RECYCLAGE, PAR PROVINCE 

Nombre 
de societes 

Province de recyclage Pourcentage 

Colombie-Britannique 125 15 
Alberta 75 12 
Manitoba 50 10 
Ontario 290 56 
Quebec 200 35 
Nouveau-Brunswick 24 8 
Nouvelle-Ecosse 60 12 
ile-du-Prince-Edouard 8 3 
Terre-Neuve 10 4 

Total 1 074 100 

Le nombre le plus eleve de societes de recyclage se 
retrouve dans les provinces de !'Ontario, du Quebec 
et de la Colombie-Britannique. 11 s'agit d'un fait 
non surprenant etant donne que ces provinces sont 
les plus peuplees et qu'elles comptent le plus grand 
nombre d'usines de fabrication. 

L'industrie canadienne de recyclage des rebuts 
metalliques emploie directement 20 OOO travailleurs 
environ. Ce chiffre n'inclut pas les employes des 
usines de fabrication de lingots, des fonderies, des 
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acieries, des usines de fusion ou des affineries. Bien 
que les usines de !ingots, les fonderies, les usines 
de fusion et les affineries constituent certainement 
une partie essentielle de !'ensemble de l'industrie de 
recyclage, plusieurs se considerent entierement 
integrees. 11 peut s'averer difficile de nettement 
differencier entre les employes qui ceuvrent exclu
sivement dans les activites de recyclage des rebuts 
et ceux dont le travail est lie au secteur de la fabri
cation. Les estimations provisoires indiquent que 
60 OOO emplois supplementaires pourraient etre 
directement OU indirectement lies a l'industrie 
canadienne de recyclage des metaux. 

Commerce international 
des metaux recyclables 

Le Canada continue de presenter un bilan com
mercial international positif en matiere de rebuts 
metalliques. En 1991, le commerce international 
du Canada en metaux recyclables s'est approche de 
3 Mt evaluees a 1,5 milliard de dollars. Comme il 
est illustre a la figure 1, 85 % des exportations 
canadiennes sont destinees aux Etats-Unis et 97 % 
des importations canadiennes proV:iennent de ce 
pays. Le commerce du Canada au sein des 24 pays 
de !'Organisation de cooperation et de developpe
ment economiques (OCDE) [tableau 2] comptent 
pour 90 % des exportations et pour 99 % des impor
tations canadiennes de metaux recyclables. 

Figure 1 
Commerce canadien des metaux recyclables, en 1991 

Exportations 
(1,5 Mt) 

Autres pays de l'OCDE 
5% 

SouRcE: Statistique Canada, 1991. 
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Reste 
du monde 
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Le recyclage des rebuts d'acier represente la plus 
grande quantite de materiaux recycles au Canada. 
La figure 2 illustre les proportions de materiaux 
ferreux et non ferreux recyclables a l'echelle inter
nationale dans les operations commerciales cana
diennes. Les exportations canadiennes de 1991, qui 
s'etablissent a 1,334 Mt de rebuts d'acier, comptent 
pour 73 % du total des metaux recyclables. Quant aux 
importations canadiennes de 1991, elles enregistrent 
872 OOO t de rebuts d'acier ou bien 78 % du total 
des materiaux recyclables. 

Du recyclage des metaux non ferreux resulte la 
majeure partie des transactions internationales du 
Canada. En 1991, le Canada a exporte 488 OOO t de 
rebuts metalliques non ferreux evaluees a 609 millions 
de dollars canadiens. Ces exportations representent 
79 % de la valeur totale des materiaux recyclables. 
En 1991, ce pays a importe 252 OOO t de rebuts 
metalliques non ferreux d'une valeur de 586 millions 
de dollars canadiens, lesquelles comptent pour 87 % 
de la valeur totale des metaux recyclables. Le 
tableau 2 presente un resume statistique des 
exportations et des importations canadiennes par 
groupe de produits mineraux metalliques. 

L'Ontario est la principale porte d'entree du commerce 
international du Canada dans le domaine des metaux 
recyclables. Plus de 50 % des exportations et des 
importations traversent les frontieres de !'Ontario. 
Le tableau 3 offre une vue d'ensemble des exportations 

Importations 
(1,1 Mt) 

Etats-Unis 
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Reste 
du monde 
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Figure 2 

Commerce canadien des metaux recyclables, en 1991 

Exportations 
(1,8 Mt) Metaux ferreux 

des Etats-Unis 
63% 

Metaux ferreux 
des autres pays 

10% 

Metaux non ferreux 
des Etats-Unis 

22% 

Metaux non ferreux des autres pays 
.5%. 

SouRcE : Statistique Canada, 1991. 

et des importations de metaux recyclables au 
Canada par province de chargement. 

RECYCLAGE DE L' ALUMINIUM 

Sources 

Les rebuts d'aluminium se manifestent sous de 
nombreuses formes. Les pieces decoupees neuves 
(chutes d'estampage), les cadres de fenetre et de 
porte, les stores venitiens, les radiateurs de voitures 
et les plinthes chauffantes de maison, les revete
ments, les transmissions d'automobiles et les fils 
electriques en aluminium constituent toutes des 
sources de ce metal. Les emballages en aluminium 
et !'utilisation de ce metal pour fabriquer des recipients 
comptent pour environ 30 % de la consommation 
d'aluminium. De plus, 95 % de toutes les canettes 
de boisson sont fabriquees en aluminium. 

Classification des rebuts 
d'aluminium 

Les rebuts d'aluminium ont traditionnellement ete 
identifies, classes et vendus en se basant sur des 
criteres descriptifs plutot que sur les elements qui 
les composent. Pour cette raison, les categories de 
rebuts d'aluminium sont appelees pieces coulees 
en aluminium, revetements en aluminium, extrusions 

Importations 
(1,1 Mt) 
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Metaux ferreux 
des Etats-Unis 

79% 

Metaux ferreux 
des autres pays 

1% 

Metaux non ferreux 
des Etats-Unis 

18 % 

M•taox noo femm< d., """es ~ 
2% 

en aluminium et peinture metallisee. Etant donne 
que ces descripteurs correspondent a une application 
ou a un usage, il peut exister differents alliages 
d'aluminium au sein de chacun de ces groupes 
descriptifs. 

Pour classer les rebuts d'aluminium par type 
d'alliage, il faut effectuer des essais permettant de 
determiner les elements dont est compose l'alliage. 
Puisque les techniques d'identification des alliages 
se sont ameliorees et que les cou.ts des appareils 
d'analyse des elements ont diminue, les entreprises 
de recyclage trouvent qu'il est de plus en plus possible 
de classer les rebuts par groupes d'alliages. En 
outre, cette amelioration du classement des rebuts 
d'aluminium est encouragee par les consommateurs 
qui sont prets a payer des primes pour obtenir des 
alliages d'aluminium classes. Bien que le classement 
base sur les elements soit mieux adapte aux rebuts 
de production, de nombreux ferrailleurs utilisent 
maintenant ces technologies pour classer tous les 
rebuts qu'ils achetent. 

Canettes de boisson 
d'aluminium usagees 

Le recyclage des canettes usagees en aluminium 
constitue un secteur en croissance pour l'industrie 
de recyclage de !'aluminium. Les preoccupations 
environnementales liees a la reduction des dechets 
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et les economies realisees par l'emploi de rebuts 
recycles incitent fortement a accroitre et a ameliorer 
le reseau de collecte de canettes usagees en 
aluminium. 

Contrairement a la majorite des produits recyclables 
provenant des consommateurs, les canettes usagees 
en aluminium peuvent etre recyclees a un cout 
economique. Les materiaux de post-consommation 
comme les vieux journaux representent 70 % des 
dechets de consommation, mais leur recyclage a 
une valeur tres faible. L'aluminium, par contre, ne 
correspond qu'a 1 % du volume des dechets de post
consommation, mais il a une valeur economique 
exceptionnellement elevee. Le prix moyen paye par 
les entreprises de recyclage pour les canettes en 
aluminium a atteint 1500 $ CAN/t en 1991, compa
rativement a une valeur de 22 $ CAN/t pour les vieux 
journaux. L'aluminium recueilli dans le cadre des 
programmes de recyclage des ordures menageres 
en bordure des routes contribue pour 40 % des 
recettes. 

Les marches des produits d'aluminium de post
consommation sont bien etablis et demeurent stables. 
Les techniques de recyclage sont a la fois concur
rentielles et economiques. L'infrastructure actuelle 
de la collecte des emballages d'aluminium de post
consommation est le point faible des trois exigences 
necessaires a un recyclage reussi. 

La croissance des programmes de recyclage des 
ordures menageres en bordure des routes, conjuguee 
a l'appui de l'industrie de I' aluminium, a considera
blement contribue a accroitre les taux de recyclage 
des emballages en aluminium. 

TAUX DE RECYCLAGE DES CANETTES 
D'ALUMINIUM DANS LES PAYS DE L'OCDE 

Taux 
Pays Consommation de recyclage 

Suede 
lslande 
Etats-Unis 
Australie 
Canada 
Japon 
Suisse 
Grece 
Autriche 
ltalie 
lrlande 
Royaume-Uni 
France 

(millions 
de canettes) 

850 
30 

86 513 
2 523 
2 968 
8 346 

95 
480 
190 

1 510 
130 

4 250 
950 

(%) 

83 
75 
64 
62 
60 
42 
40 
25 
24 
10 
8 
6 
5 

En 1991, le taux de recyclage des canettes de boisson 
en aluminium au Canada a ete evalue a 60 %. A 
I' exception des provinces de !'Ontario et du 
Manitoba, la vente de boissons alcoolisees et non 
alcoolisees dans des canettes d'aluminium necessite 
une consigne qui est ajoutee au prix des boissons. 
Cette consigne nominale est remboursee lorsque la 
canette usagee est retournee aux fins de recyclage. 
La raison d'etre de ce programme de consignation 
est d'encourager le recyclage des recipients en 
aluminium en mettant l'accent sur la valeur du 
produit en aluminium. 

Province de !'Ontario - taxe 
environnementale 

L'Ontario n'exige pas de consigne sur les canettes de 
boissons gazeuses. Cependant, il existe une consigne 
facultative sur les boites-boisson. Le taux de recy
clage des canettes d'aluminium dans la province de 
!'Ontario depasse 88 %. 

L'Ontario a declare que les recipients de boisson 
pouvant etre remplis de nouveau sont preferables 
pour l'environnement aux recipients de boisson 
recyclables que l'on ne peut pas remplir de nouveau. 
Le gouvernement ontarien a ainsi impose une 
«taxe environnementale» sur les boissons alcooliques 
contenues dans des recipients non remplissables 
une deuxieme fois. Il visait par cette taxe environne
mentale supplementaire les canettes de biere en 
aluminium. Selon ce gouvernement, les bouteilles 
en verre reutilisables sont superieures sur le plan 
de l'environnement aux recipients en aluminium 
recyclables. 

D'apres l'industrie de !'aluminium, il n'y a aucun 
avantage au niveau de l'environnement a utiliser 
des recipients en verre reutilisables de preference 
aux recipients en aluminium en Ontario. En fait, cette 
industrie a demontre que l'on produit un plus grand 
nombre de recipients en verre reutilisables que de 
canettes d'aluminium recyclables. Cette production 
de dechets est causee par !'elimination des bouchons 
en acier devissables des bouteilles en verre. 

Avantages que presente pour 
l'environnement le recyclage 
de !'aluminium 

Le recyclage de !'aluminium s'avere souhaitable du 
point de vue economique et environnemental. Le 
tableau ci-dessous donne les avantages quantitatifs 
que presente pour l'environnement le fait de produire 
de !'aluminium en utilisant des materiaux recycles 
plutOt que des materiaux vierges. 



AVANTAGES QUE PRESENTE POUR 
L'ENVIRONNEMENT LE RECYCLAGE DE L' ALUMINIUM 

Activite 

Economies d'energie 
Conservation des materiaux vierges 
Reduction des emissions 
Reduction des effluents 

Economies 

(%) 

95 
79 
95 
97 

Source: Environmental Protection Agency des Etats-Unis. 

Aluminium de deuxieme fusion 

Utilisations 

La principale utilisation ultime de !'aluminium de 
deuxieme fusion est la fabrication d'automobiles 
qui represente environ 80 % de la demande. Les 
autres applications sont, entre autres, !'elaboration 
de l'acier ou l'on s'en sert comme agent desoxydant 
et la production de canettes de boisson. Dans cha
que nouvelle voiture produite en 1971, on avait 
employe 77 lb en moyenne d'aluminium. Cette 
quantite a toutefois atteint 151 lb d'aluminium par 
voiture en 1991. Les specialistes de l'industrie 
automobile prevoient que l'emploi d'aluminium fera 
plus que doubler d'ici l'an 2000. La resistance a une 
utilisation plus repandue de !'aluminium dans 
l'industrie de l'automobile resulte du fait que les 
fonds actuels sont investis dans des actifs immobilises 
lies a la production de l'acier. Selon l'industrie de 
I' aluminium, le poids des vehicules pourrait etre 
reduit de 35 a 40 % par l'usage accru d'aluminium 
dans les carrosseries. De plus, meme si la teneur 
en aluminium ne correspond qu'au dixieme du poids 
unitaire de l'acier, la valeur des rebuts d'aluminium 
utilises dans les nouvelles voitures se rapproche de 
celle des rebuts d'acier. 

Production mondiale 

En 1991, la production mondiale d'aluminium de 
deuxieme fusion a ete evaluee a 5,57 Mt, ce qui compte 
pour 33 % de la production mondiale et pour 37 % de 
la consommation totale mondiale d'aluminium affine. 
Le tableau 4 presente la production mondiale d'alumi
nium de deuxieme fusion par region geographique. 

Contrat de la LME pour /'aluminium 
de deuxieme fusion 

L'etablissement d'un contrat officiel a la Bourse 
des metaux de Londres (LME) pour !'aluminium de 
deuxieme fusion souligne !'importance de ce metal 
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pour les industries mondiales de metaux. Le nouveau 
contrat de la LME a debute par des operations de 
trois mois, le 6 octobre 1992, et des operations au 
comptant, le 4 janvier 1993. La Bourse des metaux 
de Landres a autorise 12 entrep6ts a accepter livraison 
d'alliages d'aluminium de deuxieme fusion, lesquels 
sont situes en Belgique, en France, en Allemagne, 
en Hollande, en Italie, au Royaume-Uni et aux 
Etats-Unis. Elle a approuve 47 marques d'alliages 
d'aluminium, incluant le DIN 226 d'Allemagne, 
l'ADC12 du Japon et le 380-1 des Etats-Unis. Les 
normes etablies pour les alliages utilises dans les 
contrats d'aluminium de deuxieme fusion sont 
presentees au tableau 5. 

11 faut noter que la production d'aluminium de 
deuxieme fusion ne represente pas la seule utilisation 
des materiaux recycles d'aluminium. Les rebuts 
d'aluminium sont directement achetes par de nom
breux fabricants qui l'emploient comme materiaux 
bruts. Le nouveau contrat d'aluminium de deuxieme 
fusion a la LME permet aux producteurs, aux 
fabricants, aux courtiers et aux ferrailleurs d'effectuer 
des ventes a terme, ce qui leur offre une certaine 
protection contre les fluctuations des prix. Ce 
contrat de la LME permet a tous les producteurs 
d'aluminium de deuxieme fusion d'etablir des ventes 
par denoyautage. Par consequent, la valeur des 
rebuts d'aluminium devrait etre plus evidente a 
toutes les parties concemees. Comme c'est le cas 
pour tous les biens negocies en dernier lieu, le succes 
de ce contrat d'aluminium de deuxieme fusion 
dependra en grande partie de son acceptation 
comme instrument de couverture approprie. 

Production et consommation canadiennes 
d'aluminium de deuxieme fusion 
et de rebuts d'aluminium 

En 1991, le Canada a produit 67 660 t d'aluminium 
de deuxieme fusion. Les societes canadiennes de 
fabrication ont achete 151655 t de rebuts d'alumi
nium et 74 998 t d'aluminium de deuxieme fusion 
en 1991. Cette consommation comprend a peu pres 
37 % des achats totaux d'aluminium au Canada. 
Le tableau 6 presente les achats de rebuts d'alumi
nium et d'aluminium de deuxieme fusion et le 
pourcentage du total des achats par les consomma
teurs canadiens. 

Selon les estimations, le Canada a recycle 437 300 t 
de rebuts d'aluminium en 1991. Le tableau 7 offre 
des donnees provisoires sur la quantite d'aluminium 
canadien recycle. 

Le Canada, un exportateur net de rebuts d'aluminium 
recycles, a exporte 200 OOO t et importe 4 7 OOO t de 
rebuts d'aluminium en 1991. 11 a achemine vers les 
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Figure 3 
Prix de l'aluminium 1 et stocks2

, de 1988 a 1992 

Prix 
(~US/lb) 

180 

160 

140 

120 

100 

80 

/Prix 

/Stocks 

Stocks 
(milliers de tonnes) 

3 450 

3 350 

3300 

60 

3 OOO 

3100 

II I 
1988 1989 1990 

1 Prix moyens mensuels a la Bourse des metaux de Landres (LME). 
2 Stocks (sous toutes les formes) de l'lnstitut international d'aluminium primaire. 
SouRCE : Energie, Mines et Ressources Canada. 

Etats-Unis 87 % des exportations totales de rebuts 
d'aluminium pendant cette meme annee. De ces 
exportations totales d'aluminium, le Japon a ete la 
deuxieme destination (9 % du total). 

Prix 

Les prix de !'aluminium de premiere fusion et des 
rebuts d'aluminium devraient demeurer stables 
tout au long de 1993. Un afllux important d'alumi
nium de l'ancienne U.R.S.S. a contribue a faire 
accroitre les stocks a la Bourse des metaux de 
Londres et chez les producteurs. 

RECYCLAGE DU PLOMB 

Utilisations du plomb 

Le plomb, l'un des metaux les moins reconnus de 
notre vie quotidienne, est utilise comme materiau 
de construction dans les toitures. Il sert plus ou 
moins d'ecran sonore dans les complexes d'habitation 
a logements multiples. 

Le plomb constitue le metal de choix de l'industrie 
nucleaire etant donne qu'il bloque les rayons 

1991 1992 

gamma et les rayons X. De plus, il sert d'ecran de 
protection autour des appareils de radiographie et 
des installations nucleaires. 

Ce metal est employe dans diverses autres applica
tions comme la production de cristaux, d'ampoules, 
d'ecrans de television et d'ordinateur, de quilles 
pour bateaux de plaisance et de gaines de protection 
des cables electriques souterrains. 

Plus de 70 % de tout le plomb est utilise pour produire 
des batteries. L'accumulateur d'automobile au plomb 
contient, en moyenne, environ 10 kg de plomb. La 
batterie electrique d'accumulateur s'avere de loin 
la plus efficace et, dans la plupart de ses applications, 
n'a pas de rempla~ant viable. La duree de vie 
moyenne utile d'un accumulateur d'automobile au 
plomb est de quatre ans. Contrairement a la 
croyance populaire, la chaleur atmospherique reduit 
plus rapidement la duree de vie de la batterie que 
le froid. Les temperatures chaudes augmentent 
!'evaporation des electrolytes causant des problemes 
d'alimentation par temps froid. Les pannes de 
batterie durant les premiers grands froids de l'hiver 
decoulent des chaudes temperatures de l'ete precedent 
et des conditions de fonctionnement sous le capot 
du vehicule. 



Types de rebuts de plomb 

Le plomb est l'un des metaux les plus recycles et les 
plus recyclables. Plus de 90 % de tout le plomb 
consomme au Canada peut en effet etre recycle. Les 
principaux types de rebuts de plomb sont les batteries, 
les plaques d'accumulateurs, les scories, les residus 
provenant de l'ecumage et les rebuts industriels 
comme les cables, les soudures et les regules. Une 
certaine quantite de plomb est presente sous forme 
metallique et ne necessite qu'une refonte et un affinage; 
cependant, dans la majorite des rebuts, le plomb se 
presente sous forme d'une combinaison de plomb 
metallique, d'oxydes et de sulfates. Le recyclage de ces 
composes exige des procedes de reduction metallur
giques complexes. 

Recyclage du plomb au Canada 

On compte au Canada sept usines de fusion du 
plomb. Le tableau 10 presente un resume de leur 
emplacement geographique et de leur capacite de 
traitement. 

Production canadienne de plomb 
de deuxieme fusion 

En 1991, le Canada a produit 107 OOO t de plomb 
recycle, ce qui compte pour environ 50 % de la produc
tion totale canadienne de plomb. Selon les estimations, 
la production canadienne de plomb recycle se hissera 

Figure 4 
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a 60 % de la production totale de plomb d'ici l'an 2000 
(figure 4). Cette hausse prevue resulte du fait que 
les usines canadiennes de premiere fusion utilisent 
de plus grandes quantites de rebuts contenant du 
plomb pour augmenter l'apport des materiaux bruts 
a base de concentres. Le plomb provenant des accu
mulateurs au plomb decharges est relativement 
homogene dans sa composition elementaire par 
rapport a de nombreux minerais et concentres de 
plomb complexes qui sont generalement traites 
dans les usines de premiere fusion de ce metal. 

On denombre 10 installations canadiennes de 
demolition des accumulateurs pour la recuperation 
du plomb. Le tableau 11 donne leur nom et leur 
emplacement geographique au Canada. 

Taux de recyclage 
des accumulateurs au plomb 

Selon les estimations d'Energie, Mines et Ressources 
Canada, les usines de recyclage du plomb au Canada 
ont traite, en 1991, plus de 119 OOO t d'accumula
teurs au plomb decharges d'origine canadienne, ce 
qui represente un taux de recyclage de 94 %. Celui-ci 
se compare favorablement a un taux de recyc!age 
de 97 % atteint pendant la meme annee aux Etats
Unis. Dans la Communaute europeenne, on s'attend 
a ce que le taux de recyclage des batteries au 
plomb depasse 60 % en 1991. 

Production canadienne de plomb recycle, de 1980 a l'an 2000 
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Chaine de recyclage 
des rebuts de plomb 

L'industrie de recyclage du plomb a mis au point une 
chaine de recyclage efficace des accumulateurs au 
plomb decharges. Le premier maillon de la chaine 
de recyclage comprend le consommateur individuel. 
La decision que prennent les consommateurs sur la 
fac;on dont les accumulateurs au plomb seront rem
places joue un role important sur la rapidite du 
recyclage et sur les moyens utilises pour ce faire. 
Les consommateurs peuvent retourner leurs accu
mulateurs au plomb decharges directement au 
detaillant qui leur en vend un nouveau. De fait, la 
plupart des consommateurs laissent l'accumulateur 
decharge a leur station-service. Ces accumulateurs 
au plomb decharges sont retournes directement au 
fabricant ou achetes par des marchands ambulants. 
Ces derniers les revendent ensuite, soit aux ferrailleurs 
OU directement a des usines de fusion du plomb. 

Bien que la structure de l'industrie canadienne de 
recyclage du plomb reflete generalement celle de 
l'industrie canadienne de rebuts metalliques, il y 
existe toutefois certaines exceptions. La province de 
la Colombie-Britannique a recemment mis en c:euvre 
un projet visant a encourager le recyclage des accu
mulateurs au plomb decharges. Les autorites provin
ciales ont impose une consigne de 5,00 $CAN sur 
la vente de nouvelles batteries aux detaillants, qui 
sont par la suite obliges de reprendre le produit 
usage a leurs centres de vente au detail. La consigne 
sert a financer le transport des batteries usagees 
depuis les regions eloignees de la province aux 
installations de demolition des accumulateurs pour 
la recuperation du metal, lesquelles sont situees 
dans les grands centres. 

La province est divisee en 12 secteurs recevant 
chacun une allocation de transport qui sert a sub
ventionner le transport des marchandises. Cette 
allocation par secteur est calculee mensuellement. 
En outre, le montant inclut certains facteurs dont 
la distance jusqu'a !'installation de demolition la 
plus proche et le prix publie du plomb. 

Ce programme vise a s'assurer que les accumulateurs 
au plomb decharges conservent une valeur economique 
positive. Ses resultats provisoires sont encourageants. 
Le taux de recyclage des batteries dans la province 
depasse les 100 %. Ce taux peut s'expliquer par 
l'afflux d'accumulateurs au plomb decharges 
provenant d'anciens stocks. A mesure que ces stocks 
diminueront, les chiffres sur le taux de recyclage 
devraient revenir a un niveau normal. 

Aux Etats-Unis, des programmes similaires parraines 
par la Battery Council International ont ete mis en 
c:euvre avec succes. En general, ceux-ci comportent 
tous des elements communs tels que la reprise obli-

gatoire du produit aux points de vente de services 
de detail, des interdictions d'elimination impropre 
et, dans certains Etats, des consignes ou des supple
ments imposes sur la vente de nouveaux produits. 
La Battery Council International a determine que les 
elements essentiels d'un recyclage reussi de batteries 
comportent une politique de reprise obligatoire aux 
centres de vente au detail et !'interdiction d'eliminer 
de fac;on impropre les accumulateurs au plomb 
decharges. 

Gerance des produits 

Les fabricants de batteries au Canada ont recemment 
elabore leurs propres programmes de gerance des 
produits. Ces derniers prevoient le retour des accu
mulateurs au plomb decharges recueillis aux points 
de vente de services de detail ou sont livrees les 
batteries neuves. Des programmes-pilotes se pour
suivent dans l'Est canadien, principalement par 
l'intermediaire des magasins de detail de la 
Canadian Tire Corporation Limited. Les batteries 
usagees recueillies dans le cadre de ce programme 
sont retournees directement a une usine de deuxieme 
fusion du plomb. Le fabricant de batteries peut 
negocier soit une vente directe du produit usage 
avec l'usine de fusion ou un contrat de prise ferme. 
Ce contrat consiste a retourner le plomb au fabricant 
de batteries en echange d'accumulateurs au plomb 
decharges plus un montant de conversion predeter
mine. Ce programme de gerance empechera !'aug
mentation du pourcentage d'accumulateurs au plomb 
decharges dans le reseau classique des ferrailleurs. 

Les fabricants de batteries a l'etranger tels que les 
societes Johnson Controls, Inc., Exide Battery Inc., 
GNB Inc. et East Penn Manufacturing Co. Inc. 
participent egalement a ce meme genre de 
programme. 

Production mondiale de plomb 
de deuxieme fusion 

La production de plomb de deuxieme fusion corres
pond a un peu plus de 50 % (tableau 12) de la pro
duction mondiale totale de plomb affine. En 1991, 
les producteurs de plomb de deuxieme fusion ont 
produit 2 236 200 Mt. Selon les estimations, les 
Etats-Unis -la principale source de plomb de 
deuxieme fusion - en ont produit 848 OOO ten 1991. 

Situation economique, prix 
et perspectives 

La situation economique actuelle des usines de 
fusion et des affineries de plomb de deuxieme 
fusion est precaire. Les prix de vente negocies en 



Amerique du Nord sont principalement bases sur 
ceux de laLME, auxquels s'ajoute une prime mensuelle 
etablie par l'ASARCO Incorporated. Cette prime 
mensuelle est calculee de fac;on a empecher !'expedi
tion de plomb europeen vers l'Amerique du Nord. 
La prime mensuelle de l'Asarco s'elevait a la fin de 
1992 a environ 4 <J, US/lb. 

Les cmlts de production secondaire en Amerique du 
Nord pour transformer les accumulateurs au plomb 
decharges en produits de plomb affine sont evalues 
a 13,25 <J, US/lb. Si le prix d'achat actuel de ces 
accumulateurs est estime a 5 <J, US/lb non livres, 
alors le plomb de deuxieme fusion coute environ 
25,25 <J, US/lb. Selon les estimations, le prix de 
vente du plomb aux consommateurs principaux en 
Amerique du Nord se situe entre 23 et 24 <J, US/lb. 
Par consequent, la marge de profit des ventes directes 
de plomb sur le marche courant est tres faible, s'il 
y a lieu. 

A la fin de 1992, le prix des accumulateurs au plomb 
decharges non livres atteignait 5 ou 6 <J, US/lb. 
Bien que les prix des batteries aient generalement 
tendance a fluctuer conformement au prix a la 

Figure 5 
Prix et stocks 1 du plomb, de 1988 a 1992 
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Bourse des metaux de Londres, ils presentent leur 
propre courbe d'offre et de demande. De nombreuses 
usines de deuxieme fusion ont pris des engagements 
d'approvisionnement avec leurs principaux clients. 
Ces engagements de production doivent etre respectes. 
En periode d'offre reduite de matieres premieres, 
les usines de deuxieme fusion utilisent les stocks 
accumules ou sont forcees d'offrir des prix plus eleves 
pour obtenir les materiaux bruts dont ils ont besoin. 
Les principaux contrats de prise ferme peuvent 
egalement forcer les producteurs de plomb a recourir 
au marche des materiaux bruts pour remplacer les 
pieces en plomb rec;ues des producteurs de batteries 
durant les periodes de pointe de retour de batteries. 

Le marche du plomb est actuellement a son niveau le 
plus bas depuis le debut des annees 80. La figure 5 
presente les prix historiques du plomb superposes 
aux stocks de plomb publies a la LME, lesquels 
s'elevent actuellement a plus de 200 OOO t. Les prix 
du plomb ne pourront probablement pas augmenter 
considerablement a moins qu'une reduction impor
tante de ces stocks ne se realise. 
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RECYCLAGE DU CUIVRE 
ETDU LAITON 

Sources de rebuts de cuivre 
et de laiton 

La production de fils de cuivre correspond a 40 % de 
la consommation totale de cuivre affine. Par conse
quent, les rebuts de cuivre se presentent surtout 
sous forme de rebuts de fils de cuivre; ils proviennent 
egalement des tubes, des moteurs electriques et des 
tales de cuivre. Les debris de cuivre se presentent 
egalement sous forme de residus. Le cuivre est done 
recupere des composes metallurgiques, des poussieres 
metalliques, des rebuts d'appareils electroniques et 
des cendres et boues cupri:teres. 

Les alliages de bronze contiennent differents pour
centages de cuivre et d'etain qui constituent leurs 
principaux elements. Ils peuvent egalement renfer
mer de petites proportions de plomb et de zinc. Les 
alliages de laiton contiennent du cuivre et du zinc 
comme principaux elements et ils peuvent egalement 
inclure de petites proportions d'etain et de plomb. 
Les rebuts de laiton et de bronze se presentent sous 
forme de robinets d'eau, d'accessoires de plomberie, 
de radiateurs d'automobiles, de machines de coulee, 
de garnitures de freins de train, d'helices de navire, 
de tuyaux en laiton, de tuyaux de condensateurs 
d'eau et d'appareils d'eclairage. 

Classification des rebuts de cuivre 

Les debris de cuivre sont classes en quatre categories 
generales : cuivre de qualite n° 1, cuivre de qualite 
n° 2, cuivre de qualite n° 3 et materiau cupri:tere. 
Les categories se differencient par leur teneur en 
cuivre. Le cuivre de qualite n° 1 doit contenir au 
moins 98 % de cuivre, tandis que le n° 2 en renferme 
au moins 94 % et le n° 3 en comprend au moins 92 %. 
Toutefois, les materiaux cupri:teres n'ont pas a titrer 
une quantite minimale de cuivre. L'acceptabilite 
des materiaux cupri:teres par l'affinerie depend de 
la quantite d'elements traces contenus dans le 
materiau. 

Les rebuts de cuivre n° 1 se divisent ensuite en cuivre 
«brillant» ou «bnlle». Cette distinction reflete le 
type de traitement utilise pour preparer les debris 
de cuivre pour leur commerce. 

Les rebuts de fils de cuivre sont d'abord classes selon 
la grosseur du fil. Le fil de 1/16 po ou plus est gene
ralement classe dans le cuivre de qualite n° 1, tandis 
que celui de moins de 1/16 po est generalement 
retrouve dans le cuivre de qualite n° 2. Les tales de 
cuivre sont generalement considerees comme des 
rebuts de cuivre de qualite n° 3 et les tubes de cuivre 

utilises en plomberie, dans le cuivre de qualite n° 2. 
Les tubes neufs, cependant, appartiennent a la 
premiere categorie. 

Consommateurs de rebuts 
de cuivre et laiton 

La grande partie des rebuts de cuivre est consommee 
par les affineries. Les debris de cuivre constituent 
une importante source de matieres premieres qui 
s'ajoute aux materiaux bruts provenant des exploi
tations minieres. Le fil de cuivre peut generalement 
etre directement consomme par l'affinerie, mais les 
materiaux cupri:teres doivent d'abord etre fondus. 
Le laiton compose de diverses qualites melangees 
represente egalement une excellente matiere premiere 
pour les usines de fusion de cuivre. 

La grande partie des debris de laiton et de bronze 
est achetee par les fabricants de lingots. Ceux-ci 
produisent des alliages de laiton et de bronze qu'ils 
vendent ensuite aux fonderies. Les fabricants de 
lingots constituent le debouche prefere pour les rebuts 
de laiton et de bronze etant donne qu'ils peuvent 
utiliser les elements contenus dans ces materiaux 
bruts. Les affineries de cuivre sont principalement 
interessees a recuperer la fraction de cuivre contenue 
dans le materiau. Dans !'ensemble, les fabricants 
de lingots peuvent payer un prix plus eleve pour 
les rebuts de laiton et de bronze que ne le peuvent 
les producteurs de cuivre puisque l'etain, le plomb 
et le zinc conservent leur valeur dans les lingots. 

Recuperation mondiale 
des rebuts de cuivre 

En 1991, 4,129 Mt de rebuts de cuivre ont ete recu
perees (tableau 13). Les Etats-Unis sont les principaux 
fournisseurs. Selon les estimations, ce pays en a 
recupere 1,263 Mt en 1991. 

Rebuts de production 
et de consommation 

La recuperation de rebuts de cuivre rivalise directe
ment avec la production de concentres de cuivre et 
la consommation de cuivre de premiere fusion. Les 
debris de cuivre comptent pour pres de 40 % 
(tableau 14) de la matiere premiere pour la production 
et la consommation de cuivre affine (tableau 15). 

Exportations de rebuts de cuivre 

En 1991, le Canada a exporte 88 160 t d~ rebuts de 
cuivre et d'alliages de cuivre-etain. Les Etats-Unis 
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Prix et stocks du cuivre, de 1990 a 1992 
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(tableau 16) ont importe la majorite de ce produit 
exporte. Les tableaux 16 et 17 presentent les prin
cipales exportations et importations canadiennes 
de rebuts de cuivre par pays selectionne. 

Fixation des prix des rebuts 
de cuivre 

Les debris de cuivre sont surtout achetes par les 
usines de fusion, les affineries, les usines de fabrica
tion de lingots, les fonderies de laiton et les fabricants 
de produits industriels. La fixation des prix des 
rebuts de cuivre est basee sur les deports des cours 
cotes a la LME OU a la Commodity Exchange de 
New York (COMEX). Le montant du deport depend 
de la demande et de l' offre des consommateurs de 
cuivre. 

RECYCLAGE DE L' ACIER 

Sources de rebuts d'acier 

Les rebuts de fonte et d'acier representent de loin 
la plus grande proportion de materiaux recyclables 
au Canada. Les rebuts d'acier proviennent de trois 

sources : les rebuts produits et consommes sur place, 
les rebuts neufs de production et les materiaux 
declasses. 

Des rebuts sont produits au cours de I' elaboration 
de l'acier. Ces debris ne quittent pas l'usine; ils 
sont reintroduits dans le circuit et deviennent par 
le fait meme une charge circulante. Ces debris de 
production inteme comptent pour environ 25 % de 
la quantite totale de rebuts consommes par les 
acieries. 

Les rebuts neufs de production proviennent du secteur 
de la fabrication. A mesure que de nouveaux produits 
sont obtenus, les materiaux en exces crees par ces 
procedes forment des rebuts neufs de production. 
Ce materiau est habituellement vendu a l'industrie 
des rebuts metalliques qui le traite pour le revendre 
aux acieries et aux fonderies. 

Les materiaux declasses sont des produits en acier 
utilises dans les secteurs de la fabrication de produits 
industriels et de la consommation, lesquels ont 
termine leur duree de vie utile. Il est impossible 
d'evaluer directement la production de materiaux 
declasses. Ce materiau apparait a tout moment, 
depuis la production jusqu'a un moment au-dela de 
la duree de vie utile du produit. 
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Consommateurs de rebuts d'acier 

Les acieries et les fonderies de metaux ferreux 
consomment la majorite des rebuts d'acier. 
L'industrie siderurgique canadienne a consomme 
en 1991 plus de 7 Mt de rebuts de fer et d'acier 
(tableau 18). Cette consommation de rebuts d'acier 
correspond a plus de 50 % des besoins en materiaux 
bruts des acieries canadiennes. Au Canada, il y a 
16 usines siderurgiques se servant des fours a arc 
electrique et 255 fonderies de fonte et d'acier. Le 
tonnage apparent de fer et d'acier recycles au 
Canada est presente au tableau 19. 

Methodes de production de l'acier 

Il existe deux methodes principales de production 
de l'acier : le procede integre ou le procede utilisant 
le convertisseur a oxygene et le procede au moyen 
des fours a arc electrique. La methode integree 
consiste a utiliser de petites quantites de ferraille 
au debut du procede de fusion pour commencer la 
fonte afin de permettre !'adsorption de la chaleur 
dans le haut foumeau. Une certaine quantite de 
ferraille est achetee sur le marche libre; toutefois, 
la ferraille est produite, en grande partie, a l'usine 
meme. Elle est egalement connue sous !'appellation 
«rebuts de production interne». 

Les acieries electriques, communement appelees 
«mini-acieries», utilisent 100 % d'acier recycle 
comme materiau brut. La ferraille est fondue en 
faisant passer l'electricite a travers des electrodes 
en Carbone. Les acieries electriques dependent des 
rebuts industriels locaux pour leur approvisionne
ment en materiaux bruts. En general, 25 % de 
l'acier consomme par les acieries electriques provient 
de la ferraille produite a l'usine meme. Ce pourcen
tage de rebuts de production inteme ne cesse de 
diminuer etant donne que les procedes de recupera
tion permettant de produire de l'acier s'ameliorent. 

Traitement de la ferraille 

La ferraille achetee par les acieries doit etre de 
grande qualite, facilement identifiable et prete a 
etre embarquee sans delai dans des skips de charge
ment. Il est primordial de pouvoir vider rapidement 
les bennes dans le four pour empecher les pertes de 
chaleur lorsque le toit du four est enleve. La ferraille 
doit etre preparee de fa\:On a ce que les electrodes 
en carbone, sur le point d'etre abaissees dans le 
four, n'endommagent pas les pieces en acier de 
grosse taille. La ferraille doit en outre tomber dans 
le four sans endommager les revetements refractaires. 

Il existe quatre methodes de base pour traiter et 
preparer la ferraille aux fins de transactions 

commerciales. Chauffer le produit au chalumeau 
manuel constitue la premiere methode et la plus 
simple. Les gaz d'acetylene et d'oxygene produisent 
une forte flamme permettant de decouper l'acier en 
morceaux manipulables. Meme si le progres techno
logique a permis de produire des cisailles hydrauliques 
permettant de decouper la ferraille de trop grandes 
dimensions, le chalumeau represente encore un 
moyen economique largement utilise pour preparer 
la ferraille. 

La deuxieme methode de traitement est la presse 
hydraulique. Ce procede de paquetage n'est plus 
utilise pour traiter les automobiles etant donne 
que 30 % des materiaux non metalliques de celles-ci 
se retrouvent dans le four. Les presses hydrauliques 
servent a comprimer l'acier de faible epaisseur en 
ballots denses. L'industrie siderurgique pre:fere 
utiliser ce procede. 

La troisieme methode de traitement de la ferraille 
consiste a utiliser la cisaille-guillotine hydraulique. 
La ferraille est chargee dans une longue benne 
horizontale au moyen de grues magnetiques. Un 
coulisseau lateral ferme la porte de chargement, ce 
qui a pour effet de compacter la ferraille sous forme 
de billettes. Cette ferraille en forme de billettes est 
ensuite poussee par un autre coulisseau hydraulique 
vers une cisaille-guillotine. La cisaille hydraulique 
peut exercer une force vers le bas de 2000 t. La 
guillotine decoupe la ferraille en longueurs uniformes 
predeterminees. 

La quatrieme methode de traitement de la ferraille 
comprend !'utilisation d'un broyeur pour automobiles. 
Les vieilles voitures sont preparees ou degamies 
en enlevant l'accumulateur, les pneus, le reservoir 
d'essence, le radiateur et le convertisseur catalytique. 
Ces objets contiennent des elements qui peuvent 
contaminer la ferraille preparee. Les chassis sont 
charges sur un convoyeur qui les amenent vers le 
broyeur. Le camr du broyeur est un rotor dote de 
marteaux fixes ou oscillants. Les moteurs d'une 
puissance atteignant 6000 eh (cheval-vapeur) 
dechirent la structure de l'automobile en fragments 
uniformes de deux pouces. Les broyeurs modemes 
peuvent reduire en pieces une automobile en moins 
de 20 secondes. 

Un aimant est ensuite passe au-dessus des pieces 
bien broyees pour eliminer le metal ferreux. La 
fraction metallique non ferreuse restante ainsi que 
les dechets d'origine organique sont separes en se 
basant sur les differentes densites de ces materiaux 
dans Uil milieu liquide OU dans une chambre a 
passage d'air par le haut. La figure 7 illustre les 
composantes recyclees qui proviennent des auto
mobiles usagees. 



Figure 7 
Composantes des broyeurs pour automobiles 
Division des composantes en fonction de leur poids 
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Au Canada, on compte 19 broyeurs pour automobiles 
representant une capacite de production annuelle 
totale de 1,8 Mt (tableau 20). Dans la province de 
Quebec, il y a cinq broyeurs pour automobiles dont 
la capacite de production combinee depasse 750 OOO t/a. 
En fait, l'approvisionnement local en vieilles voitures 
est insuffi.sant pour repondre aux besoins. La 
ferraille de grandes dimensions sert a suppleer a la 
charge d'automobiles broyees. 

Residus de broyage des automobiles 

La fraction de dechets organiques d'une automobile 
broyee est composee de matieres plastiques, de 
verre, de caoutchouc, de fibres et de poussieres, 
notamment d'oxyde de fer et d'autres materiaux. 
La figure 8 illustre la division des composantes de 
residus pelucheux de broyage OU de fiuff. Ces 
dechets sont elimines dans les decharges munici
pales ou specialisees. On a montre que ces residus 
constituent une «excellente couverture» pour les 
dechets municipaux ou industriels non classes. Le 
fiuff ne se disperse pas facilement, forme une bonne 
couverture pour la matiere organique en decompo
sition et permet de reserver le sol arable a des 
applications plus efficaces et plus economiques. 
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Au Quebec, le fiuff est classe dans les dechets dan
gereux. Selon l'essai de lixiviation realise au Quebec, 
le fiufflixivie le cuivre et le zinc dans des quantites 
depassant les limites provinciales de 10 parties par 
million. En outre, des etudes ont indique que le 
fiuff presente des qualites d'absorption et que, par 
consequent, le lixiviat ne migre pas a une grande 
distance des decharges. Le gouvemement du 
Quebec a neanmoins insiste pour que les societes 
possedant des broyeurs pour automobiles trouvent 
d'autres moyens d'elimination de ce type de dechet. 
Les etudes visant a evaluer l'applicabilite du fiuff 
comme combustible de remplacement dans les 
fours a ciment se poursuivent. 

A l'echelle intemationale, ce residu pelucheux de 
broyage n'est pas considere comme un materiau 
polluant pour l'environnement. On est generale
ment d'avis qu'il faut poursuivre les travaux qui 
permettront de recycler un pourcentage plus eleve 
de pieces d'automobiles. Les principaux facteurs 
dont il faut tenir compte dans ce projet sont la 
penurie accrue de decharges appropriees ainsi que 
les cmlts sans cesse croissants d'utilisation des 
decharges disponibles. 

La technologie actuelle permet de separer les 
matieres plastiques contenues dans les vehicules. 

Figure 8 

Composantes des residus obtenus 
des broyeurs pour automobiles 
Division des composantes en fonction de leur poids 
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Le probleme reside dans le fait qu'il y a entre 30 et 
40 resines de matieres plastiques distinctes utilisees 
dans les diverses pieces d'automobiles. Le melange 
de resine qui en resulte rend irrealisable le recyclage 
de ce materiau. Les trois principaux fabricants 
d'automobiles ant propose que les societes de 
matieres plastiques etiquettent leurs produits en se 
servant de symboles; cette action permettrait 
d'identifier les differentes composantes des resines. 
Cela pourrait etre une solution appropriee pour le 
demantelement manuel des automobiles; cependant, 
elle n'est pas actuellement rentable. La solution 
reside peut-etre dans !'utilisation d'une OU deux 
resines plastiques compatibles dans toutes les 
applications des automobiles. Cependant, les marches 
pour les matieres plastiques melangees de post
consommation sont insuffi.sants pour appuyer une 
activite de recyclage viable a grande echelle des 
matieres plastiques de post-consommation. Dans 
la majorite des cas, les matieres plastiques peuvent 
etre produites a meilleur prix en utilisant de la 
resine vierge. 

Fixation des prix de la ferraille 

En general, les consommateurs d'acier achetent 
leurs materiaux bruts durant les derniers jours du 
mois precedent ou durant les premiers jours du 
mois courant. Etant un bien dont le prix est 

Figure 9 

relativement faible, la ferraille subit les effets des 
variations de cout du transport. n existe une distance 
de transport au-dela de laquelle I' expedition de la 
ferraille n'est plus rentable. Dans une large mesure, 
le marche de l'acier s'avere plut6t transparent. Les 
consommateurs savent de quels negociants chacun 
achete ses materiaux bruts. De meme, les consom
mateurs d'acier sont bien connus des ferrailleurs. 
Il peut exister de petites variations du prix d'achat 
entre les ferrailleurs locaux. Ces faibles variations de 
prix refletent des qualites variables de rebuts, des 
reseaux d'approvisionnement specialises et differentes 
capacites d'approvisionnement en materiaux bruts. 
Dans I' ensemble, il y a peu de difference dans le prix 
de vente entre les principaux fournisseurs de ferraille. 

Etant donne que les points de vente de la ferraille 
sont bien connus et etablis, les nouveaux marches sont 
peu nombreux. Invariablement, approvisionner un 
«nouveau» marche en ferraille suppose que l'on 
accepte un prix plus bas pour la ferraille au detriment 
d'un foumisseur precedent. A mains que les couts 
de traitement des nouveaux fournisseurs soient 
considerablement plus bas que ceux du concurrent, 
la faisabilite economique en vue d'approvisionner ce 
«nouveau» marche est decevante. 

La figure 9 presente les prix aux consommateurs 
canadiens pour certains types de ferraille. 

Prix au consommateur a l'achat de l'acier, de 1989 a 1992 
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Marches a terme pour la ferraille 

En octobre 1992, le Chicago Board of Trade a tente 
de mettre en place des marches a terme sur la ferraille. 
Le contrat a terme propose se serait applique a la 
ferraille broyee et a la mise en ballot n° 1. L'unite 
commerciale devait etre un lot de 100 tonnes courtes 
avec des augmentations de prix de 25 <t US la tonne 
courte ou de 25 $ US par contrat. 

Les marches a terme proposes auraient pu accroitre 
la transparence du marche de la ferraille. L'echange 
aurait alors permis aux expediteurs d'accroitre la 
liquidite des stocks non vendus, de participer a des 
operations d'arbitrage, de couvrir les contrats 
industriels et d'etabli:r un mecanisme precis de 
fixation des prix pour les operations boursieres. 

Les exigences en matiere d'~scription, ~epe~d~:, 
stipulaient l'etablissement d etats finru_i~ers. ve~es. 
Cela a, semble-t-il, cree une grande hesitation etant 
donne que de nombreuses usines de recyclage appar
tiennent a des entreprises privees et qu'elles ne sont 
pas obligees de divulguer leurs donnees :financieres. 

Le Chicago Board of Trade a reporte l'entr~e en 
vigueur de ces marches a terme de la ferraille dans 
l'espoir de contrer le manque d'empressemen_t des 
participants de l'industrie a offrir des ga_ranties de 
credits :financiers. Malheureusement, cet mstrument 
:financier n'a pas pu etre implante avec succes. Dans 
le cadre de la reglementation internationale sur 
l'environnement, les metaux recyclables ont ete classes 
parmi les dechets. En etant ~cceptee com~e un . 
produit officiellement negociable, la ferraill~ a?rait 
acquis la legitimite nece~saire pour rendre u;efu
table le fait que la ferradle n'est pas un dechet. 

Avantages que presente pour 
l'environnement le recyclage de l'acier 
Le recyclage de la ferraille permet d' e~o~omiser de 
l'energie, de proteger les ressources m1i;i.c::rales et 
d'alleger le fardeau des decharges mun1crpal~s. Le 
tableau ci-dessous illustre de far,;on quantitative les 
avantages environnementaux que peut offrir l'utili
sation de materiaux recycles au lieu de materiaux 
vierges pour la production de l'acier. 

AVANTAGES QUE PRESENTE POUR 
L'ENVIRONNEMENT LE RECYCLAGE DE L' ACIER 

A vantages 

Economies d'energie 
Economies de materiaux vierges 
Reduction des emissions 
Reduction des effluents 
Reduction de la pollution de l'eau 
Reduction des dechets miniers 

Economies 

(%) 

74 
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97 
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REPERCUSSIONS 
DE LA REGLEMENTATION FEDERALE 
SUR LE RECYCLAGE DES METAUX 

Reglement sur le controle 
de !'exportation et de !'importation 
des dechets dangereux 

Le Reglement sur le controle de l'exportation et de 
l'importation des dechets dangereux s'avere le principal 
acte legislatif du gouvernement federal touchant 
l'industrie canadienne du recyclage des metaux. Ce 
reglement stipule les exigences a respecter en 
matiere de commerce international des metaux 
recyclables dangereux. Un metal recyclable est 
considere dangereux s'il presente l'une des neuf 
caracteristiques definies dans le Reglement sur ~e. 
transport des marchandises dangereuses. En v01c1 
la liste. 

CARACTERISTIQUES DANGEREUSES 

Classe 1 - Explosifs 
Classe 2 - Gaz comprimes, gaz liquefies par refrigeration 

a tres basse temperature, gaz liquefies, gaz 
dissous sous pression 

Classe 3 - Liquides inflammables et combustibles 
Classe 4 - Solides inflammables 
Classe 5 - Matieres comburantes 
Classe 6 - Matieres toxiques et matieres infectieuses 
Classe 7 - Matieres radioactives 
Classe 8 - Matieres corrosives 
Classe 9 - Matieres diverses qui presentent des risques 

de dommages corporels ou materiels ou des 
dommages a l'environnement, incluant les 
dechets toxiques lixiviables 

Avant l'adoption du Reglement canadien sur le 
contr8le de l'exportation et de l'importation des 
dechets dangereux, le Reglement sur le transport 
des marchandises dangereuses etait applique pour 
controler les mouvements transfrontaliers des 
metaux recyclables dangereux. Dans la version 
modi:fiee de 1989 du deuxieme reglement, les dechets 
comprennent tousles materiaux recyclables. Avant 
cette modification, les metaux recyclables etaient 
correctement consideres comme des materiaux bruts. 

Le Reglement sur le controle de l'exportation et de 
l'importation des dechets dangereux a ete redige pour 
permettre au Canada de prendre ses responsabilites 
sur le plan international en matiere de controle des 
dechets dangereux comme ils ont ete definis dans 
la Convention de Bale sur le controle des mouvements 
transfrontieres de dechets dangereux et de leur elimi
nation. La Convention de Bale, ratifiee par le 
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Canada en 1992, est une convention internationale 
con9ue pour proteger l'environnement en exigeant 
que des mesures de contrOle soient prises sur les 
importations et les exportations de dechets dange
reux. 

Les elements cles de ce reglement canadien sont 
les suivants : 

• I' obligation d'obtenir du pays importateur un 
preavis et une acceptation de l'autorite competente 
en matiere d'environnement; 

• !'interdiction d'exporter aux pays qui ont banni 
les importations; 

• !'obligation de retourner les dechets au pays 
d'origine ou de trouver d'autres moyens acceptables 
d'elimination si ces activites initiales s'averent 
impossibles a realiser conformement aux clauses 
du contrat; 

• !'obligation d'obtenir une assurance suffisante 
pour couvrir le retour des dechets dangereux 
exportes ou !'operation de nettoyage de ces 
dechets dans le cas d'un accident; 

• !'obligation d'utiliser un document de suivi autorise 
pour expedier ces dechets dangereux. 

Questions non resolues 

Meme si le Reglement sur le controle de l'exporta
tion et de l'importation des dechets dangereux est 
toujours en uigueur, plusieurs questions restent 
non resolues. La question la plus litigieuse concerne 
l'applicabilite de l'essai de lixiviation aux materiaux 
recyclables. 

L'essai de lixiviation canadien constitue une norme 
provisoire con9ue par !'Office des normes generales 
du Canada a la demande de Transports Canada. 
Cette norme a ete elaboree pour que Transports 
Canada puisse disposer d'un moyen de controle des 
dechets dont !'elimination definitive pourrait causer 
des dommages a l'environnement. La portee du 
Reglement sur le transport des marchandises 
dangereuses a ete elargie en 1986 de fa9on a inclure 
la protection de l'environnement. La definition 
elargie de «marchandises dangereuses» inclut les 
marchandises dangereuses qui sont devenues des 
dechets. En 1989, ce reglement a ete modifie et le 
terme «dechet» a ete redefini de fa9on a ajouter les 
«matieres recyclables». Par consequent, l'ecotoxicite 
est l'une des caracteristiques dangereuses applicables 
aux materiaux recyclables. L'essai pour determiner 
l'ecotoxicite consiste en l'essai de lixiviation pour 
les materiaux recyclables. 

Selon le Reglement sur le controle de l'exportation 
et de l'importation des dechets dangereux, les 
matieres recyclables solides presentent des dangers 
limites pour l'environnement. Dans les cas de 
deversements accidentels, les methodes de nettoyage 
sont en general simples et relativement peu couteuses. 
Les dommages a l'environnement risquent d'aug
menter si la matiere recyclable n'est pas facilement 
dispersible. Une poudre tres dispersible peut s'averer 
impossible a recuperer dans le cas d'un deversement 
accidentel. Ce reglement precise que, dans le cas 
des materiaux recyclables, l'essai de lixiviation ne 
doit s'appliquer qu'aux dechets etant par nature 
«susceptibles de dispersion». 

Le terme «susceptible de dispersion» n'a pas encore 
ete defini. L'acception du mot dispersible doit inclure 
les concepts de taille, de forme et de densite specifique. 
11 faut prendre en consideration !'element suivant : 
le danger. La possibilite d'un recyclage simule est 
grandement reduit si la matiere recyclable possede 
une valeur economique positive. Personne n'eliminera 
sans faire de distinction les matieres brutes rentables. 

Bien que les repercussions de cette preoccupation 
soient importantes, la difficulte de bien cerner la 
definition n'influe que sur un nombre minime de 
metaux recyclables au Canada. 

REGLEMENTS INTERNATIONAUX 
AVANT DES REPERCUSSIONS SUR LES 
METAUX RECYCLABLES 

Accord entre le Canada 
et les Etats-Unis concernant 
les deplacements transfrontaliers 
de dechets dangereux 

Cet accord vise a s'assurer que le traitement, le 
stockage et I' elimination des dechets dangereux 
soient realises de fa9on a limiter les dangers pour 
la sante, la propriete et la qualite de l'environnement. 
L'Accord entre le Canada et les Etats-Unis vise a 
controler et a surveiller les deplacements des dechets 
dangereux entre les deux pays. Cet accord bilateral 
a ete negocie en 1986 et s'est renouvele automati
quement en 1992. 

Selon les clauses de cette entente, tous les dechets 
dangereux destines aux deplacements transfrontaliers 
entre le Canada et les Etats-Unis doivent respecter 
les exigences suivantes : 

• l'obtention d'un preavis et d'un accord avant 
l' expedition; 



• l'acceptation de la readmission de toute expedition 
de dechets dangereux, lesquels ont pu etre 
retoumes par le pays importateur ou de transit; 

• l'achat d'une assurance ou d'une autre garantie 
financiere couvrant les dommages qui pourraient 
etre causes lors du deplacement transfrontalier; 

• !'utilisation d'un manifeste autorise ou d'un 
document de suivi. 

Convention de Bale 

La Convention de Bal~ a ete conc;ue pour restreindre 
le mouvement transfrontalier des dechets dangereux 
de fac;on a proteger les pays (en particulier les pays 
en voie de developpement) qui peuvent ne pas avoir 
la capacite et la technologie pour voir a la manu
tention adequate des dechets. Elle definit le recyclage 
comme une activite d'«elimination» et les materiaux 
recyclables comme des «dechets». Les materiaux 
recyclables qui sont consideres comme dangereux 
sont classes parmi les «dechets dangereux» et font 
l'objet d'un controle severe conformement a la 
Convention de Bale. Celle-ci ne fait pas de distinction 
entre les dechets qui sont elimines et les dechets 
recuperables/recyclables. Elle interdit le commerce 
de dechets dangereux entre des pays qui ont ratifie 
la Convention et ceux qui ne l'ont pas ratifiee a 
moins qu'un accord bilateral ne derogeant pas a 
l'esprit de la Convention ait ete conclu entre eux. 

La Convention de Bale est entree en vigueur le 
5 mai 1992, et le Canada l'a ratifiee le 28 aout 1992. 
Ce pays a participe activement a la premiere 
Conference des parties contractantes de la Convention 
de Bale, laquelle s'est tenue a Piriapolis en Uruguay 
le 30 novembre 1992. Vingt-huit des trente-neuf 
parties contractantes ont assiste a cette reunion. Il 
y a eu des discussions animees sur un eventail 
complet de preoccupations liees a l'environnement. 
Les principales questions qui pourraient toucher 
l'industrie de recyclage des metaux sont presentees 
ci-dessous. 

Interdiction eventue/le de /'exportation 
de dechets dangereux 

Les pays en developpement ont exige !'interdiction 
immediate et complete des exportations de dechets 
dangereux des pays de l'OCDE vers les pays en 
developpement ou ces dechets seront elimines, 
recuperes ou recycles. Les pays en developpement 
n'ont souleve aucun objection a etre tenus a l'ecart 
du commerce des materiaux recyclables consideres 
dangereux. Selon la demiere decision, les pays 
industrialises doivent interdire les mouvements 
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transfrontaliers des dechets dangereux qui doivent 
etre elimines dans les pays en developpement. Les 
dechets dangereux (recyclables) continueront d'etre 
recuperes ou recycles jusqu'a ce qu'un groupe de 
travail technique termine d'autres etudes. Celles-ci 
consistent a evaluer si un recyclage non polluant 
est realise dans les pays en developpement. 

Le protocole sur la responsabi/ite 
et l'indemnisation 

La Convention de Bale recommande I' elaboration de 
protocoles sur la responsabilite et l'indemnisation 
qui permettront de proteger l'environnement et 
offriront un recours legal aux troisiemes parties 
dans le cas ou des dommages sont causes par le 
mouvement transfrontalier de dechets dangereux. 
Ce protocole pourrait inclure tout dommage a 
l'environnement cause pendant une periode allant 
jusqu'a 30 annees inclusivement apres les activites 
d' «elimination». Le recyclage est defini comme une 
operation d'elimination. 

Il a ete recommande qu'un «groupe special de travail» 
compose d'experts juridiques et techniques soit 
forme pour offrir des services de consultation sur 
les questions de responsabilite et d'indemnisation. 
Les recommandations de ce groupe de travail seront 
presentees a la prochaine rencontre de la Conference 
des parties contractantes de la Convention de Bale. 

Decision sur le statut 
des materiaux recyclables 

Le Secretariat de la Convention de Bale a reconnu 
qu'il y avait des differences d'opinion en ce qui 
conceme !'identification des dechets dangereux 
contenant des matieres recyclables ou reutilisables. 
Le Secretariat a demande qu'un comite special 
analyse la question et elabore des lignes directrices 
et des criteres specifiques pour !'identification des 
matieres recyclables OU reutilisables incluses dans 
les dechets dangereux et qui pourraient etre consi
derees comme des materiaux commercialisables. 
Ce comite a en outre comme mandat de recommander 
des procedes de manutention, de traitement et 
d'expedition qui s'appliqueraient au mouvement de 
tels dechets. Ces recommandations seront presentees 
aux fins d'analyse a la deuxieme reunion de la 
Conference des parties de la Convention de Bale, 
qui est prevue pour fevrier ou mars 1994. 

Decision de l'OCDE 

La decision C(92)39/FINAL du Conseil de l'OCDE 
concemant le controle des mouvements transfron
taliers des dechets destines a des operations de 
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recuperation est un accord multilateral, reconnu 
conformement a la Convention de Bale pour per
mettre la poursuite du commerce des matieres 
recyclables entre les pays membres de l'OCDE. 
Cette decision a ete adoptee le 30 mars 1992 par 
23 des 24 pays membres de l'OCDE. Le Japon s'est 
abstenu d'adopter cette decision. 

Cette decision etablit une distinction nette entre 
les dechets destines a une elimination definitive et 
les dechets destines a des installations de recupe
ration ou de recyclage. De plus, elle reconnait qu'il 
existe differents niveaux de danger dans le mouve
ment transfrontalier des materiaux recyclables. 

La decision de l'OCDE diVise les materiaux recyclables 
en trois listes : verte, orange et rouge. Ces trois listes 
doivent etre considerees comme des listes finies. Si 
un materiau n'est pas contenu dans une de ces listes, 
alors le mouvement transfrontalier de ce materiau 
doit respecter les methodes de controle s'appliquant 
aux dechets dangereux destines a une elimination 
definitive comme ils ont ete prescrits dans la 
Convention de Bale. 

La liste verte de l'OCDE contient les materiaux 
recyclables non dangereux non susceptibles de 
dispersion. Le tableau 21 presente une liste des 
principaux metaux recyclables contenus dans la 
liste verte de l'OCDE. Les metaux recyclables de la 
liste verte peuvent etre librement transportes 
conformement aux mecanismes de controle commer
cial habituels. 

La liste orange de l'OCDE inclut les metaux qui 
presentent une ou plusieurs caracteristiques 
dangereuses. Ces metaux ont ete analyses par un 
comite d'experts qui ont determine que le danger 
pose par le mouvement de ces metaux dangereux 
est limite. Par consequent, ils peuvent etre trans
portes dans le monde entier conformement a des 
mecanismes de controle moins exigeants que ceux 
prevus dans la Convention de Bale. 

Deux methodes de controle sont etablies pour les 
dechets de la liste orange. Elles sont liees a des cas 
·ou. les transactions necessitent un consentement 
avant que des materiaux precis soient expedies a 
une installation de recuperation et a des cas OU les 
transactions comportent des expeditions vers des 

installations determinees de recuperation approuvees. 
Les methodes de controle s'appliquant a des livraisons 
specifiques vers une installation de recuperation 
comportent les elements suivants : 

• un preavis de I' expedition prevue comportant 
une clause de consentement tacite dans un delai 
inferieur a 30 jours; 

• !'utilisation obligatoire d'un document de suivi 
autorise; 

• l'obtention par !'installation de recuperation 
d'un accuse de reception signe pour les dechets; 

• l'achat d'une assurance d'au moins un million de 
dollars; 

• l'etablissement d'un contrat ecrit avant le mou
vement des materiaux. 

Les methodes de controle des expeditions vers des 
installations determinees de recuperation preauto
risees, incluent un consentement tacite de sept 
jours pour la notification de I' expedition prevue. 
Cela permet de reduire le delai entre l'achat du 
materiau et sa livraison reelle. 

Le tableau 22 presente un resume des principaux 
metaux recyclables contenus dans la liste orange 
de l'OCDE. 

La liste rouge de l'OCDE n'inclut aucun metal ou 
compose metallique specifique. Elle inclut les 
materiaux contamines par du diphenyle polychlore 
ou du triphenyle polychlore ou du diphenyle poly
brome a une concentration d'au moins 50 mg/kg. 

11 est important de se rendre compte que meme si 
les pays de l'OCDE sont d'accord avec ces trois listes 
de materiaux recyclables, chaque pays a l'autorite 
de determiner si un materiau est considere ou non 
dangereux conformement a sa propre reglementa
tion. Par consequent, il se peut que des methodes 
de controle plus strictes soient appliquees par certains 
pays a des materiaux specifiques. 

Remarqu.e : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 
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TABLEAU 1. EXPORTATIONS ET IMPORTATIONS CANADIENNES DE METAUX RECYCLABLES, DE 1990 A 
1992 

1990 1991 1992dpr 
Quantile Valeur Quantile Valeur Quantile Valeur 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 

EXPORTATIONS DE METAUX 
dollars) dollars) dollars) 

RECYCLABLES 

Exportations vers les Etats-Unis 1947911 855 086 1 549 OOO 628 566 1022078 521 453 
Pourcentage du total des exportations 76,04 80,77 85,04 81,68 88,48 85,70 

Exportations de metaux ferreux vers les 
Etats-Unis 1 517 056 221 161 1153095 150 230 658 818 95 618 

Pourcentage du total des exportations 
de metaux ferreux 83,20 78,43 84,89 82,84 78,67 73,33 

Export~tions de metaux non ferreux vers 
les Etats-Unis 430 855 633 925 395 905 478 336 280 280 408 680 

Pourcentage du total des exportations 
de metaux non ferreux 58,36 81,62 85,46 81,32 88,23 85,49 

Exportations vers les pays membres de 
l'OCDE 2 341 904 991 236 1644055 715 429 1 083128 578 862 

Pourcentage du total des exportations 91,42 93,63 90,25 92,97 93,76 95,14 

Exportations vers les pays non membres 
de l'OCDE 219 851 67 445 177 531 54116 72 029 29 592 

Pourcentage du total des exportations 8,58 6,37 9,75 7,03 6,24 4,86 

Exportations vers les pays de la 
Communaute europeenne 35197 76142 31 837 48 622 11 744 28 004 

Pourcentage du total des exportations 1,37 7,19 1,75 6,32 1,02 4,60 

Total des exportations 2 561 755 1 058 681 1 821 586 769 545 1155157 608 454 

IMPORTATIONS DE METAUX 
RECYCLABLES 

Importations provenant des Etats-Unis 1434667 630 029 1089447 585 193 1066295 481 228 
Pourcentage du total des importations 96,72 88,93 96,83 87,27 93,71 72,45 

Importations de m.etaux ferreux 
provenant des Etats-Unis 1 235 222 127 820 884 956 104 699 904 347 103 698 

Pourcentage du total des importations 
de metaux ferreux 98,93 97,97 99,07 99,14 98,40 98,53 

Importations de metaux non ferreux 
provenant des Etats-Unis 199 445 502 209 204 927 480 494 161 948 377 570 

Pourcentage du total des importations 
de metaux non ferreux 84,96 86,88 88,38 85,05 74,02 67,55 

Importations provenant des pays 
membres de l'OCDE 1459695 675 504 1113715 646 896 1087136 536 668 

Pourcentage du total des importations 98,40 95,34 98,98 96,47 95,54 80,80 

Importations provenant des pays non 
membres de l'OCDE 23 688 32 987 11 424 23639 50 733 127 555 

Pourcentage du total des importations 1,60 4,66 1,02 3,53 4,46 19,20 

Importations provenant des pays de la 
Communaute europeenne 16 021 33 372 21 187 50 341 3 275 12 172 

Pourcentage du total des importations 1,08 4,71 1,88 7,51 0,29 1,83 

Total des importations 1483383 708 491 1125139 670 535 1137 869 664 223 

Source : Statistique Canada. 
OCDE : Organisation de cooperation et de developpement economiques. 
dpr : donnees provisoires. 
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TABLEAU 2. EXPORTATIONS ET IMPORTATIONS CANADIENNES PAR GROUPE DE PRODUITS MINERAUX 
METALLIQUES2 DE 1990 A 1992 

1990 1991 1992dpr 
Quantite Valeur Quantite Valeur Quantite Valeur 

(tonnes) (millers de (tonnes) (millers de (tonnes) (millers de 

EXPORTATIONS DE METAUX 
dollars) dollars) dollars) 

RECYCLABLES 

Aluminium, cendres et residus 49 546 6 181 25 820 4 640 5 323 1 118 
Debris d'aluminium 185 971 278 527 173 675 227 539 151 039 203 171 
Total des exportations d'aluminium 

recyclable 235 517 284 708 199 494 232 179 156 363 204 289 
Pourcentage du total des exportations 

de metaux recyclables 10,48 34,04 10,95 30,17 13,54 33,58 

Cuivre, cendres et residus 5 847 5 605 1 792 2 151 1 005 1 069 
Debris de cuivre 18 298 37167 86 368 178 682 72 766 148 850 
Total des exportations de cuivre 

recyclable 24145 42 772 88 160 180 833 73 771 149 919 
Pourcentage du total des exportations 

de metaux recyclables 1,07 5,11 4,84 23,50 6,39 24,64 

Plomb, cendres et residus 741 352 216 151 808 184 
Debris de plomb 17 382 6 398 5 237 2 675 4 066 1 518 
Total des exportations de plomb 

recyclable 18 123 8 750 5 453 2 825 4 873 1 702 
Pourcentage du total des exportations 

de metaux recyclables 0,81 0,81 0,30 0,37 0,42 0,28 

Zinc, cendres et residus 9 007 8 624 9 723 6 322 10 256 8 601 
Debris de zinc 38 118 22 925 33 327 18 497 23 024 13 513 
Total des exportations de zinc recyclable 47125 31 549 43 050 24 819 33 280 22 114 
Pourcentage du total des exportations 

de metaux recyclables 2,10 3,77 2,36 3,23 2,88 3,63 

Nickel, cendres et residus 
Debris de nickel 7 748 39 385 4 232 19 866 2 814 12 111 
Total des exportations de nickel 

recyclable 7 748 39 385 4 232 19 866 2 814 12 111 
Pourcentage du total des exportations 

de metaux recyclables 0,34 4,71 0,23 2,58 0,24 1,99 

Vanadium, cendres et residus 1 085 1 426 680 622 1 170 983 
Debris de vanadium 
Total des exportations de vanadium 

recyclable 1 085 1 426 680 622 1 170 983 
Pourcentage du total des exportations 

de metaux recyclables 0,05 0,17 0,04 0,08 0,10 0,16 

Magnesium, cendres et residus 
Debris de magnesium 3 358 8 569 3 035 4 051 636 666 
Total des exportations de magnesium 

recyclable 3 358 8 569 3 035 4 051 636 666 
Pourcentage du total des exportations 

de metaux recyclables 0,15 1,02 0,17 0,53 0,06 0, 11 

Etain, cendres et residus 
Debris d'etain 529 449 460 490 347 409 
Total des exportations d'etain recyclable 529 449 460 490 347 409 
Pourcentage du total des exportations 

de metaux recyclables 0,02 0,05 0,03 0,06 0,03 0,07 

Metaux precieux, cendres et residus 
Debris de metaux precieux 204 97 997 300 87 960 130 60 652 
Total des exportations de metaux 

precieux recyclables 204 97 997 300 87 960 130 60 652 
Pourcentage du total des exportations 

de metaux recyclables 0,01 11,72 0,02 11,43 0,01 9,97 
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TABLEAU 2. {suite} 

1990 1991 1992dpr 
Quantile Valeur Quantile Valeur Quantile Valeur 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

Metaux n.m.a., cendres et residus 85 785 40 913 118 377 34 543 44 295 25 220 
Debris de metaux n.m.a. 
Total des exportations de metaux n.m.a. 

recyclables 85 785 40 913 118 377 34 543 44 295 25 220 
Pourcentage du total des exportations 

de metaux recyclables 3,82 4,89 6,50 4,49 3,83 4,14 

Acier inoxydable, cendres et residus 
Debris d'acier inoxydable 36 878 41 282 24 041 20 719 17 015 15 151 
Total des exportations de l'acier 

inoxydable recyclable 36 878 41 282 24 041 20 719 17 015 15 151 
Pourcentage du total des exportations 

de metaux recyclables 1,64 4,94 1,32 2,69 1,47 2,49 

Scories ferreux 522 176 61 428 281 795 28 355 81 980 17 155 
Ferraille 1264404 179 227 1 052 508 132 282 738 483 98 083 
Total des exportations de fonte 

recyclable 1 786 580 240 855 1334303 160 638 820 463 115 238 
Pourcentage du total des exportations 

de metaux recyclables 79,51 28,77 73,25 20,87 71,03 18,94 

Total des exportations de metaux 
recyclables 2 247 077 836 455 1 821 586 769 545 1 155 157 608 454 

IMPORTATIONS DE METAUX 
RECYCLABLES 

Aluminium, cendres et residus 1 750 709 1 923 1 293 2 668 1 246 
Debris d'aluminium 52 603 73 271 46433 52 717 39 862. 47172 
Total des importations d'aluminium 

recyclable 54 353 73 980 48 357 54 010 42 530 48 418 
Pourcentage du total des importations 

de metaux recyclables 3,66 10,23 4,30 8,05 3,74 7,29 

Cuivre, cendres et residus 37 248 30 136 19 269 13 191 6 721 6 942 
Debris de cuivre 65 540 109 673 47 687 65 512 31 537 40 152 
Total des importations de cuivre 

recyclable 102 788 139 809 66 957 78 703 38 258 47 094 
Pourcentage du total des importations 

de metaux recyclables 6,92 19,34 5,95 11,74 3,36 7,09 

Plomb, cendres et residus 1 764 4 95 110 22 99 
Debris de plomb 34 831 12 496 58 044 10 640 38 486 7 141 
Total des importations de plomb 

recyclable 36 595 12 500 58 139 10 750 38 508 7 240 
Pourcentage du total des importations 

de metaux recyclables 2,46 1,73 5,17 1,60 3,38 1,09 

Zinc, cendres et residus 567 439 472 255 807 592 
Debris de zinc 1 615 1 890 655 670 1 049 1 084 
Total des importations de zinc recyclable 2 182 2 329 1 127 925 1 856 1 676 
Pourcentage du total des importations 

de metaux recyclables 0,15 0,32 0,10 0,14 0,16 0,25 

Nickel, cendres et residus 
Debris de nickel 9 314 22 978 14 811 35 145 14 617 30 613 
Total des importations de nickel 

recyclable 9 314 22 978 14 811 35145 14 617 30 613 
Pourcentage du total des importations 

de metaux recyclables 0,63 3,18 1,32 5,24 1,28 4,61 



33.24 METAUX RECYCLES 

TABLEAU 2. {fin} 

1990 1991 1992dpr 
Quantite Valeur Quantite Valeur Quantite Valeur 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

Magnesium, cendres et residus 
Debris de magnesium 41 116 260 688 1 525 3 968 
Total des importations de magnesium 

recyclable 41 116 260 688 1 525 3 968 
Pourcentage du total des importations 

de metaux recyclables 0,003 0,02 0,02 0,10 0,13 0,60 

Etain, cendres et residus 
Debris d'etain 94 545 167 846 396 1 349 
Total des importations d'etain recyclable 94 545 167 846 396 1 349 
Pourcentage du total des importations 

de metaux recyclables 0,01 0,08 0,01 0,13 0,03 0,20 

Metaux precieux, cendres et residus 
Debris de metaux precieux 14144 287 888 9 702 288 044 3 047 223 557 
Total des importations de metaux 

precieux recyclables 14144 287 888 9 702 288 044 3 047 223 557 
Pourcentage du total des importations 

de metaux recyclables 0,95 39,82 0,86 42,96 0,27 33,66 

Metaux n.m.a., cendres et residus 17 372 37 873 31 589 80 177 72 608 72 764 
Debris de metaux n.m.a. 964 14 447 757 15 640 5 436 122 300 
Total des importations de metaux n.m.a. 

recyclables 18 336 52 320 32 346 95 817 78 044 195 064 
Pourcentage du total des importations 

de metaux recyclables 1,23 7,24 2,87 14,29 6,86 29,37 

Acier inoxydable, cendres et residus 
Debris d'acier inoxydable 20 337 20 962 20 508 20 972 15 510 13 551 
Total des importations de l'acier 

inoxydable recyclable 20 337 20 962 20 508 20 972 15 510 13 551 
Pourcentage du total des importations 

de metaux recyclables 1,37 2,90 1,82 3,13 1,36 2,04 

Scories ferreux 245 750 6 754 83 546 2 561 32 355 1 237 
Ferraille 981 979 102 717 789 220 82 073 871 223 90 456 
Total des importations de fonte 

recyclable 1227729 109 471 872 766 84 634 903 578 91 693 
Pourcentage du total des importations 

de metaux recyclables 82,62 15,14 77,57 12,62 79,41 13,80 

Total des importations de metaux 
recyclables 1 485 913 722 898 1 125 139 670 535 1 137 869 664 223 

Source : Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; n.m.a. : non mentionne ailleurs. 
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TABLEAU 3. EXPORTATIONS ET IMPORTATIONS CANADIENNES DE METAUX 
RECYCLABLES PAR PROVINCE DE CHARGEMENT, EN 1991ET1992 

Province 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (%) (tonnes) (%) 

EXPORTATIONS 

Colombie-Britannique 348 834 19,85 296 747 25,71 
Alberta 18 864 1,07 14 325 1,24 
Saskatchewan 562 0,03 1 570 0,14 
Manitoba 16474 0,94 10 623 0,92 
Ontario 886 164 50,42 557 706 48,32 
Quebec 452 002 25,72 278 943 24,17 
Nouveau-Brunswick 8 533 0,49 3 541 0,31 
Nouvelle-Ecosse 25402 1,45 3 540 0,31 
Terre-Neuve 229 0,01 807 0,07 
ile-du-Prince-Edouard 1 
Territoires du Nord-Quest 523 0,03 

Total 1 757 587 1 167 802 

IMPORTATIONS 

Colombie-Britannique 17 201 1,53 7 060 0,67 
Alberta 16 973 1,51 17 562 1,66 
Saskatchewan 309 660 27,52 196 783 18,63 
Manitoba 21 004 1,87 42 581 4,03 
Ontario 633 038 56,27 636 645 60,27 
Quebec 123 493 10,98 149 855 14,19 
Nouveau-Brunswick 1 098 0,10 782 0,07 
Nouvelle-Ecosse 2 583 0,23 5133 0,49 
Terre-Neuve 3 
ile-du-Prince-Edouard 
Territoires du Nord-Quest 

Total 1 125 050 1 056 404 

Source : Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires. 
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TABLEA!J 4. PRODUCTION MONDIALE D'ALUMINIUM DE DEUXIEME FU~ION, 
EXPRIMEE EN POURCENTAGE DE LA PRODUCTION TOTALE, DE 1989A1991 

Continent 1989 1990 1991 

(milliers de (%) (milliers de (%) (milliers de 
tonnes) tonnes) tonnes) 

Europe 1 676 30,0 1 655 30,0 1 641 
Afrique 27 4,3 27 4,3 27 
Asie 1 396 55,8 1 536 56,6 1 539 
Les Ameriques 1 998 21,5 2027 21,5 2336 
Oceania 53 3,7 38 2,5 27 

Total 5149 33,3 5 282 34,2 5570 

Source : Bureau mondial des statistiques sur les metaux. 

TABLEAU 5. NORMES ETABLIES POUR LES ALLIAGES UTILISES DANS LES 
CONTRATS D'ALUMINIUM DE DEUXIEME FUSION 

Categorie 
ADC12 DIN 226 A 380-1 

(%) 

30,2 
4,3 

54,5 
22,7 

1,8 

33,5 

Element (Japon) (Europe) (Etats-Unis) 

Cuivre 1,3 - 3,5 2,0 - 3,5 3,0 - 4,0 
Silicium 9,6 - 12,0 8,0-11,0 7,5 - 9,5 
Magnesium 0,38 0, 1-0,58 0,1 
Zinc 1,08 1,2 2,9 
Fer 0,98 1,2 1,0 
Manganese 0,58 0,1-0,5 0,5 
Nickel 0,58 0,3 0,5 
Etain 0,38 0,1 0,35 
Titane 0,15 
Plomb 0,2 

- : neant. 
8 Maximum. 
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TABLEAU 6. ACHAT, PAl:l LES CONSOMMATEURS, DE REBl.lTS D'ALUMINIUM ET 
D'ALUMINIUM DE DEUXIEME FUSION AU CANADA, DE 1989A1991 

Achats d'aluminium de deuxieme fusion 
Achats de rebuts d'aluminium 

Total des achats de rebuts d'aluminium 
et d'aluminium de deuxieme fusion 

Pourcentage du total des achats par les 
consommateurs 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. 

1989 

74,4 
141,5 

215,9 

34,4 

1990 1991 

(milliers de tonnes) 

82,7 75,0 
153,7 151,7 

236,4 226,7 

38,2 37,1 

TABLEAU 7. QUANTITE D'ALUMINIUM CANADIEN RECYCLE, DE 1989A1992 

1989 1990 1991 1992dpr 

(milliers de tonnes) 

Production d'aluminium de 
deuxieme fusion 60,4 67,7 67,7 50,7 

Consommation d'aluminium de 
deuxieme fusion 102,1 137,0 134,5 100,9 

Consommation des debris 141,5 153,7 151,7 113,8 
Importations des debris 60,4 54,4 48,4 42,5 
Exportations des debris 166,5 235,5 199,5 156,4 

Debris recycles 349,7 471,8 437,3 328,6 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Bureau mondial des statistiques sur les metaux. 
dpr : donnees provisoires. 
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TABLEAU 8. EXPORTATIONS D'ALUMINIUM VERS DES PAYS SELECTIONNES, EN 
1991ET1992 

Pays 

Etats-Unis 
Japan 
Goree 
Taiwan 
Pakistan 
Allemagne 
Royaume-Uni 

Source : Statistique Canada. 
- : neant; dpr: donnees provisoires. 

(tonnes) 

150 588 
16 368 

1 757 
1 742 

945 
709 
221 

1991 

(milliers de 
dollars) 

196 116 
23 423 

2 066 
1 917 

945 
709 
332 

(tonnes) 

129 022 
15 366 

1 235 
2 292 

408 

1 142 

1992dpr 

(milliers de 
dollars) 

173 751 
22 527 

1 351 
2 035 

311 

1 280 

TABLEAU 9. IMPORTATIONS D'ALUMINIUM PROVENANT DE PAYS SELECTIONNES, 
EN 1991 ET 1992 

Pays 

Etats-Unis 
Royaume-Uni 
Communaute des Etats 

independants 

Source : Statistique Canada. 
- : neant; dpr: donnees provisoires. 

(tonnes) 

45 971 
463 

1991 

(milliers de 
dollars) 

52 215 
502 

(tonnes) 

39 038 
710 

114 

1992dpr 

(milliers de 
dollars) 

46 406 
721 

45 
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TABLEAU 10. USINES CANADIENNES DE FUSION DU PLOMB 

Societe 

Cominco Ltee 
Metallex Products Ltd.1 
Canada Metal Company 
Canada Metal Company 
Tonolli Canada Ltd.1 
Nova Pb Inc. 1 
Brunswick Mining & Smelting 

Corporation Limited 

Total 

Emplacement des installations 

Trail (C.-B.) 
Burnaby (C.-B.) 
Winnipeg (Man.) 
Toronto (Ont.) 
Mississauga (Ont.) 
Sainte-Catherine (Oue.) 

Belledune (N.-B.) 

1 Comprend toutes les etapes de fusion (concassage, fusion, affinage). 

Capacite 

(tonnes par an) 

135 OOO 
6 OOO 

10 OOO 
12 OOO 
50 OOO 
60 OOO 

72 OOO 

345 OOO 

TABLEAU 11. ENTREPRISES CANADIENNES DE DEMOLITION DES 
ACCUMULATEURS POUR LA RECUPERATION DU METAL 

Societe (usine de fusion 
du plomb) 

K.C. Recycling Inc. 
Metallex Products Ltd. 
Wild Rose Recycling Inc. 
Chisick Metals Ltd.1 
Holt Metals Inc. 
Erie Battery lnc.1 
Regional Battery Breaker lnc.1 
Tonolli Canada Ltd. 
Nova Pb Inc. 
Bathurst Steel lnc.1 

Emplacement de l'usine 

Trail (C.-B.) 
Burnaby (C.-B.) 
Wetaskewan (Alb.) 
Winnipeg (Man.) 
Winnipeg (Man.) 
Port Colbourne (Ont.) 
Hamilton (Ont.) 
Mississauga (Ont.) 
Sainte-Catherine (Que.) 
Bathurst (N.-B.) 

1 Les usines n'ont pas encore ete mises en service. 
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TABLEAU 12. PRODUCTION MONDIALE DE PLOMB AFFINE DE DEUXIEME FUSION ET 
POURCENTAGE DU TOTAL DE LA PRODUCTION REGIONALE DE PLOMB, DE 1989A1991 

Continent 1989 1990 1991 

(milliers de (%) (milliers de (%) (milliers de (%) 
tonnes) tonnes) tonnes) 

Europe 852,5 52,2 854,2 53,8 820,3 50,2 
Afrique 49,6 30,6 46,1 30,6 46,3 30,7 
Asie 323,9 52,4 277,3 49,4 257,5 46,3 
Les Ameriques 1 103,4 56,6 1 128,4 59,5 1 087,7 59,7 
Oceanie 20,4 9,7 22,0 9,4 24,4 10,0 

Total 2 349,8 53,5 2 328,0 55,2 2 236,2 53,5 

Source : Bureau mondial des statistiques sur les metaux. 

TABLEAU 13. RECUPERATION MONDIALE DE DEBRIS DE CUIVRE, DE 1989 A 1991 

1989 1990 1991 

(milliers de (%) (milliers de (%) (milliers de (%) 
tonnes) tonnes) tonnes) 

EUROPE 

Production de cuivre de 
deuxieme fusion 615 14,4 650 15,2 628 15,2 

Utilisation directe des debris 997 23,4 950 22,3 921 22,3 
Total europeen 1 612 37,8 1 600 37,5 1 549 37,5 

ASIE 

Production de cuivre de 
deuxieme fusion 115 2,7 122 2,9 116 2,8 

Utilisation directe des debris 787 18,4 805 18,9 834 20,2 
Total asiatique 902 21, 1 924 21,8 950 23,0 

LES AMERIQUES 

Production de cuivre de 
deuxieme fusion 548 12,8 531 12,4 518 12,6 

Utilisation directe des debris 1 101 25,8 1 116 26,2 1 015 24,6 
Total americain 1 619 37,9 1 647 38,6 1 533 37,2 

OCEANIE 

Production de cuivre de 
deuxieme fusion 35 0,8 24 0,6 35 0,9 

Utilisation directe des debris 41 1,0 40 0,9 34 0,8 
Total oceanien 76 1,8 64 1,5 69 1,7 

Total mondial 4 270 4 268 4 129 

Source : Bureau mondial des statistiques sur les metaux. 
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TABLEAU 14. DEBRIS MONDIAUX DE CUIVRE ET CUIVRE DE DEUXIEME FUSION ET 
POURCENTAGE DU TOTAL DE LA PRODUCTION AFFINEE, DE 1989A1991 

Continent 1989 1990 1991 

(milliers de (%) (milliers de (%) (milliers de 
tonnes) tonnes) tonnes) 

Europe 1 612 100,5 1 600 97,9 1 549 
Afrique 31 3,7 30 3,7 28 
Asie 902 59,1 927 61,2 950 
Les Ameriques 1 649 40,4 1 647 39,0 1 533 
Oceanie 76 29,8 64 23,4 69 

Total 4 270 39,68 4268 39,58 4129 

Source : Bureau mondial des statistiques sur les metaux. 
a Le calcul du dernier pourcentage comprend le cuivre affine provenant d'autres pays. 

TABLEAU 15. RECUPERATION MONDIALE DES DEBRIS DE CUIVRE1 ET 
POURCENTAGE DE LA CONSOMMATION DE CUIVRE AFFINE, DE 1989 A 1991 

1989 1990 1991 

(milliers de (%) (milliers de (%) (milliers de 
tonnes) tonnes) tonnes) 

Europe 1 612 52,6 1 600 51,0 
Afrique 31 31,2 30 31,3 
Asie 902 36,3 927 34,3 
Les Ameriques 1 568 54,9 1 647 60,9 
Oceanie 76 58,2 64 51,3 

Total 4 270 38,9a 4 268 39,5a 

a Le calcul du dernier pourcentage comprend le cuivre affine provenant d'autres pays. 
1 Production du cuivre de deuxieme fusion et utilisation directe des debris. 

1 549 
28 

950 
1 533 

69 

4129 

(%) 

96,5 
3,9 

59,0 
35,5 
24,7 

39,68 

(%) 

49,2 
30,2 
32,2 
57,4 
66,5 

38,2a 

33.31 
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TABLEAIJ 16. EXPORTATIONS CANADIENNES DE DEBRIS DE CUIVRE PAR PAYS SELECTIONNE, 
DE 1990 A 1992 

Etats-Unis 
Goree 

Pays 

Republique populaire de Chine 
Japan 
lnde 
Hong-Kong 
Taiwan 
ltalie 
Belgique 
Allemagne 
Pays-Bas 

Source : Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires. 

(tonnes) 

85 738 
3077 

478 
1 413 
3 778 

574 
235 

1 607 
1 426 
4495 

458 

1990 

(milliers de (tonnes) 
dollars) 

214 292 73 564 
7 642 4 361 

875 2 155 
3472 2 076 
6 643 1 260 

348 1 005 
331 613 

2477 279 
2 768 75 

10 619 29 
744 19 

1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

153 155 65425 138 811 
10 371 827 1 687 
3072 3 151 2 857 
4 861 355 764 
1 874 806 1 347 
1 013 1 111 1 753 
1 055 124 204 

350 450 884 
119 

78 103 62 
30 29 55 

TABLEAU 17. IMPORTATIONS CANADIENNES DE DEBRIS DE CUIVRE PAR PAYS SELECTIONNE, 
DE 1990 A 1992 

Etats-Unis 
Chi Ii 

Pays 

Communaute des Etats-Unis 
independants 

Source : Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires. 

(tonnes) 

60977 
3 577 

1990 

(milliers de (tonnes) 
dollars) 

93 918 47 420 
13 283 

163 

1991 1992dpr 

(milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

65 023 31 118 39 344 

273 152 214 

TABLEAU 18. CONSOMMATION G_ANADIENNE DE DEBRIS D'ACIER ET POURCENTAGE DE LA 
PRODUCTION D'ACIER, DE 1989 A 1991 

1989 1990 1991 

(milliers de (%) (milliers de (%) (milliers de (%) 
tonnes) tonnes) tonnes) 

Rebuts de production 
interne 2827 16,7 2152 16,0 2 381 16,8 

Achats de rebuts 5 760 34,1 5 072 37,8 4 918 34,6 

Total 8 587 50,8 7224 53,8 7 299 51,4 

Source : Statistique Canada; L'Association canadienne des producteurs d'acier. 



METAUX RECYCLES 

TABLEAU 19. TONNAGE APPARENT DE FER ET D'ACIER RECYCLES AU 
CANADA, DE 1988 A 1992 

1988 1989 1990 1991 1992dpr 

(milliers de tonnes) 

Consommation d'acier (1) 7 649 8 587 7 224 7 299 5 213 
Consommation de fer (2) 684 740 568 508 382 
Importations de metaux 

ferreux (3) 1 208 1 540 1 249 893 919 
Exportations de metaux 

ferreux (4) 2 569 1 808 2 031 1 358 838 
Tonnes recyclees 

(1) + (2)- (3). + (4) 9 694 9 595 8574 8272 5 514 

Sources : Statistique Canada; L'Association canadienne des producteurs d'acier; Association des 
fonderies canadiennes. 
dpr : donnees provisoires. 

TABLEAU 20. BROYEURS CANADIENS POUR AUTOMOBILE$ 

Societe 

Cyclomet lnc.2 
Quebec Metal Recycle Inc. 
Capitale Metal Recycle Inc. 
Associees de L'Acier Ltee 
Fers & Metaux Recycles Ltee2 
Sidbec-Ferruni Inc. 
Bakermet Inc. 
Lake Ontario Steel Company 
Triple M Metals Inc. 
Lakehead Scrap Metals Inc. 
Zalev Brothers Ltd. 
lntermetco Ltd. 
Wheat City Metals Inc. 
General Scrap & Car Shredder Ltd. 
Mandak Metal Processors Ltd. 
Navajo Metals Inc. 
Alta Steel Inc. 
Richmond Steel Recycling Limited 
Budget Steel Inc. 

Total 

Emplacement 

Scoudouc (N.-B.) 
Laval (Que.) 
Saint-Augustin (Que.) 
Sainte-Catherine (Que.) 
La Prairie (Que.) 
Contrecoeur (Que.) 
Ottawa (Ont.) 
Whitby (Ont.) 
Brampton (Ont.) 
Thunder Bay (Ont.) 
Windsor (Ont.) 
Hamilton (Ont.) 
Regina (Sask.) 
Winnipeg (Man.) 
Selkirk (Man.) 
Calgary (Alb.) 
Edmonton (Alb.) 
Burnaby (C.-B.) 
Victoria (C.-B.) 

Capacite 
to tale 

annuelle1 

(milliers de 
tonnes par an) 

140 
140 
140 
140 
140 
140 
140 
140 
140 

40 
80 

140 
40 
40 
40 
40 
40 
40 
40 

1 800 

1 Poste de travail de huit heures, cinq jours par semaine. 2 Ces societes sont gerees par la 
compagnie lntermetco Ltd. 

33.33 
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TABLEAU 21. LISTE VERTE DE L'OCDE DES DECHETS DE METAUX 
RECYCLABLES ET DES DECHETS DE METAUX ET DE LEURS ALLIAGES 
SOUS FORME METALLIQUE, NON SUSCEPTIBLES DE DISPERSION 

DECHETS ET DEBRIS DE METAUX PRECIEUX ET LEURS ALLIAGES 

Dechets et debris d'or 
Dechets et debris de metaux du groupe platine 
Autres metaux precieux, par exemple l'argent 
Dechets et debris de fonte1 
Dechets et debris d'aciers inoxydables1 
Dechets et debris d'aciers allies1 
Dechets et debris de fer OU d'acier etames1 
Tournures, frisons, copeaux, moulures, sciures, limailles et chutes d'estampage ou de 

decoupage, meme en paquets 
Autres dechets et debris ferreux1 
Dechets lingotes1 
Rails de fer et d'acier usages 

DECHETS ET DEBRIS DE METAUX NON FERREUX ET DE LEURS ALLIAGES 

Aluminium 
Antimoine 
Beryllium 
Bismuth 
Cadmium 
Chrome 
Cobalt 
Cuivre 
Etain 
Germanium 
Magnesium 

DECHETS ET DEBRIS 

Gallium 
Hafnium 
Indium 
Niobium 
Rhenium 

Manganese 
Molybdene 
Nickel 
Plomb 
Tantale 
Titane 
Tungstene 
Vanadium 
Zinc 
Zirconium 

Selenium 
Tellure 
Terres rares 
Thallium 
Thorium 

AUTRES DECHETS CONTENANT DES METAUX ET PROVENANT DE LA FONTE, DE 
LA FUSION ET DE L'AFFINAGE DES METAUX 

Mattes de galvanisation 
Mattes de surface de la galvanisation (90 % de zinc) 
Mattes de fond de la galvanisation (92 % de zinc) 
Drosses de fonderie sous pression (85 % de zinc) 
Drosses de la galvanisation a chaud (procede discontinu) [92 % de zinc] 
Residus provenant de l'ecumage du zinc 

Residus provenant de l'ecumage de !'aluminium 
Scories provenant du traitement des metaux precieux et du cuivre, destinees a une 

recuperation ulterieure 



TABLEAU 21. (fin) 

AUTRES DECHETS 

Dechets issus d'assemblages electriques 
Catalyseurs usages 

Catalyseurs de cracking a lit fluidise 
Catalyseurs contenant des metaux precieux 
Catalyseurs a base de metaux de transition 

Scories provenant de la fabrication du fer ou de l'acier 
Laitier granule provenant de la fabrication du fer ou de l'acier 
Debris electroniques 
~ateaux et autres engins flottants 
Epaves de vehicules videes de tout liquide 
Scories de dephosphoration provenant de la fabrication du fer ou de l'acier 
Scories provenant de la production du cuivre 
Boues rouges neutralisees 

OCDE : Organisation de cooperation et de developpement economiques. 
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1 Le mercure est volontairement exclu de ces metaux et alliages en raison de ses proprietes 
contaminantes. 
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TABLEAU 22. LISTE ORANGE DE L'OCDE DES DECHETS DE METAUX 
RECYCLABLES 

Laitiers, battitures et autres dechets de la fabrication du fer ou de l'acier 
Cendres et residus de zinc 
Cendres et residus de plomb 
Cendres et residus de cuivre 
Cendres et residus d'aluminium 
Cendres et residus de vanadium 
Cendres et residus contenant des metaux ou des composes non metalliques non specifies 

par ailleurs 
Residus de la production d'alumine, non specifies par ailleurs 
Accumulateurs electriques au plomb et a l'acide 
Scories de zinc contenant jusqu'a 18 % en poids de zinc 
Liqueur provenant du decapage des metaux 
Residus de metaux precieux sous forme solide contenant des traces de cyanures 

inorganiques 
Dechets et residus de thallium 
Boues de galvanisation 
Dechets et residus de mercure 
Cendres, boues, poussieres et autres residus de metaux precieux 

Cendres d'incineration de circuits imprimes 
Cendres de film 

CATALYSEURS USAGES NON REPRIS SUR LA LISTE VERTE 

Residus de lixiviation du traitement de zinc 
Dechets d'hydrates d'aluminium 
Dechets d'alumine 
Dechets contenant, consistant en, ou contamines par l'une des substances 

Cyanures inorganiques, excepts les residus de metaux precieux sous forme solide 
contenant des traces de cyanures inorganiques 

Dechets et residus d'arsenic 
Batteries et accumulateurs usages, autres que les accumulateurs au plomb et a l'acide 

OCDE : Organisation de cooperation et de developpement economiques. 



Molybdene 

Robert Mcinnis 

L 'auteur travaille pour le Secteur de Ja politique minera/e, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-8438 

L e Canada est le troisieme pays producteur de 
molybdene au monde. En 1992, les societes cana
diennes ont produit, selon les estimations, 9540 t de 
molybdene contenu sous forme d'oxyde de molybdene, 
soit beaucoup moins que les 11 330 t obtenues en 
1991. La valeur de la production s'est chiffree a 
63 millions de dollars en 1992 et a 66 millions en 1991. 

En 1992, la production mondiale de molybdene, y 
compris les volumes importes des pays de l'Est, 
etait evaluee a 82 200 t; ceci est peu eleve par rapport 
a la production de 89 400 t enregistree l'annee 
precedente. Ces changements illustrent la baisse 
soutenue de la demande associee a la recession. 
Cette diminution est en grande partie attribuable 
a la fermeture temporaire OU permanente de mines 
de molybdene, situation qui a donne lieu a une 
reduction d'environ 23 OOO t. Les exploitants de 
mine produisant uniquement du molybdene ont 
porte le poids de cette reduction necessaire, car la 
production de molybdene obtenu comme sous-produit 
est demeuree elevee. Ces trois dernieres annees, 
certains producteurs de molybdene obtenu comme 
sous-produit ont meme accru leur production etant 
donne le niveau relativement eleve de la demande 
mondiale de cuivre, leur principal produit. 

Avec une production totale evaluee a 47 300 ten 
1992, les Etats-Unis sont demeures le principal pays 
producteur de molybdene au monde; le Chili a suivi, 
avec une production estimee a 14 800 t. 

On evalue a 78 OOO t la consommation mondiale de 
molybdene en 1992, soit 7 % de moins qu'en 1991. 
Cette baisse est largement attribuable au ralentisse
ment de la production d'acier. Vers la fin de 1992, 
la demande nord-americaine d'acier a augmente 
legerement, ce qui devrait provoquer une certaine 
hausse de la consommation de molybdene l'an 
prochain. A plus long terme, on s'attend a une 
consommation accrue, puisque les prix actuels font 

de ce metal un element d'alliage fort avantageux. 
En raison des prix relativement foibles du molybdene 
qui persisteront probablement et du rendement 
polyvalent de ce metal, on pourrait assister a une 
hausse de son utilisation par tonne d'acier produit. 

Ces trois dernieres annees, les prix du molybdene 
ont diminue en raison de la surabondance des stocks. 
Cette situation persistera, et il est peu probable que 
les prix augmentent sensiblement dans un avenir 
rapproche. La surabondance s'explique principale
ment par les grandes quantites de molybdene que 
les producteurs de cuivre obtiennent comme sous
produit sans egard a la demande et vendent au 
prix qu'ils peuvent se voir offrir sur le marche. 

l'INDUSTRIE CANADIENNE 

A l'heure actuelle la production canadienne de 
molybdene provient de quatre mines : l'une produit 
uniquement du molybdene, tandis que les trois 
autres obtiennent ce metal comme sous-produit ou 
coproduit. 

La mine Endako, qui appartient a part entiere a la 
societe Placer Dome Inc., est exploitee uniquement 
en vue de la production de molybdene. Les couts de 
production de cette mine, qui est situee a Fraser 
Lake (C.-B.), sont les plus bas parmi toutes les 
mines de molybdene au monde. En effet, la produc
tion du molybdene y coute moins de 5,00 $/kg. 
Entree en exploitation en 1962, la mine Endako a 
du fermer ses portes enjuin 1986, mais elle a ete 
rouverte en 1988. Elle produisait a plein rendement 
en octobre de la meme annee. Les reserves de la mine 
s'etablissent a environ 70 Mt de minerai titrant 
0,082 % de molybdene. La Placer Dome possede 
deux fours a calciner dont la capacite totale atteint 
10 800 t/a. En 1988, la societe a investi 2,2 millions 
de dollars a I' emplacement de la mine en vue de 
doubler sa production de bisulfure de molybdene 
ultrapur, destine a la preparation de lubrifiants, 
pour la porter a 450 t/a. La Placer Dome produit 
egalement a fa~on du molybdene de qualite chimique 
et du molybdene utilise dans la fabrication de cata
lyseurs dans une usine de lixiviation de sa filiale, 
la societe Mines d'Argent Equity Limitee, situee en 
Colombie-Britannique. 



34.2 MOL YBDENE 

Les mines suivantes produisent du molybdene 
comme sous-produit : 

• La Placer Dome Inc. detient 68,1 % des interets 
de la mine de la Gibraltar Mines Limited, situee 
a McLeese Lake (C.-B.). Les reserves de la mine 
atteignent environ 160 Mt de minerai titrant 
0,31 % de cuivre et 0,009 % de molybdene. Ces 
dernieres annees, la production de molybdene a 
diminue, car le minerai exploite est plus dur et a 
une faible teneur en molybdene. En effet, on 
constate que plus le minerai est dur, plus les 
quantites recuperables de molybdene sont faibles. 

• La mine de la Highland Valley Copper, situee a 
Highland Valley (C.-B.), est exploitee en partici
pation par les societes Cominco Ltee (50 %), Rio 
Algom Limitee (33,6 %), Corporation Teck (13,9 %) 
et Highmont Mining Company (2,5 %). Ses 
reserves sont estimees a 750 Mt titrant 0,41 % 
de cuivre et 0,008 % de molybdene. En 1991, la 
mine a produit 900 t de concentres de molybdene. 

• La societe BHP Minerals Canada Ltd. est !'unique 
proprietaire de la mine Island Copper situee a 
Port Hardy (C.-B.). Cette mine de cuivre a ciel 
ouvert produit du minerai ayant une teneur de 
0,4 % en cuivre et de 0,02 % en molybdene. Avec 
une production annuelle de quelque 2500 t de 
molybdene contenu, la mine compte parmi les 
grands producteurs de ce metal. Les reserves 
prouvees de ce minerai s'etablissent a environ 
140 Mt. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

La production canadienne de molybdene a diminue 
en 1991 et en 1992 pour s'etablir respectivement a 
11 330 t et a 9540 t. Cette reduction s'explique par 
les facteurs suivants : la mine Brenda, dont la pro
duction annuelle s'elevait a quelque 3400 t, a ferme 
ses portes en juin 1990. En outre, la production de 
la mine Island Copper est passee de 2600 t a 400 t 
en 1992, etant donne que le minerai exploite contenait 
tres peu de molybdene et que le circuit de recupera
tion n'a presque pas ete utilise pendant l'annee. 

Cette chute de la production de molybdene obtenu 
comme sous-produit a ete compensee par une aug
mentation du metal produit par la mine Endako de 
la Placer Dome; la societe exploitait une portion du 
corps mineralise ayant une teneur accrue en 
molybdene. Les installations d'enrichissement du 
molybdene de la mine ont egalement obtenu des 
resultats avantageux; elles s'averent particuliere
ment utiles depuis la fermeture, en 1991, du four a 
calciner de la societe Molycorp, Inc. dans l'Etat de 
Washington. 

Les niveaux de production des autres exploitations 
sont demeures a peu pres les memes qu'en 1991. 

FAITS NOUVEAUX 
AUX ETATS-UNIS 

Aux Etats-Unis, trois mines de molybdene ont ete 
temporairement fermees en 1991 et 1992. La mine 
Questa de la Molycorp, Inc., au Nouveau-Mexique, 
et la mine Tonapah de la Cyprus Minerals Company, 
au Nevada, ont cesse leurs activites en 1991. La 
fermeture temporaire de la mine Thompson Creek 
de la Cyprus Minerals, en Idaho, a aussi ete 
annoncee en novembre 1992. Depuis janvier 1991, 
la production americaine des mines de molybdene 
a diminue de plus de 9000 tJa, ce qui represente 
environ 20 % de la production des pays de l'Ouest. 

UTILISATIONS 

Le molybdene et ses composes ont des utilisations 
nombreuses et diversifiees, soit sous forme de metal 
pur, d'element d'alliage ou comme lubrifiant; on le 
trouve egalement dans nombre de composes chimiques. 
Les applications du molybdene sont presentees ci
dessous, en ordre d'importance sur le marche. 

Element d'alliage 

Le molybdene est un element d'alliage extreme
ment rentable et polyvalent. Ainsi, l'oxyde de molyb
dene (Mo03) et le ferromolybdene entrent dans la 
fabrication de l'acier et de pieces coulees en metal 
ferreux. Sous forme de ferromolybdene, un alliage 
de molybdene et de fer, le molybdene se dissout 
rapidement dans la fonte d'acier, sans provoquer 
beaucoup de perte; c'est pourquoi, on s'en sert souvent 
pour controler ayec precision la composition chimique 
des lots d'acier. 

Metal 

Le molybene metal est un produit obtenu d'un pro
cede d'affinage sophistique. L'oxyde metallique est 
d'abord affine par precipitation jusqu'a ce qu'il 
atteigne une grande purete. L'oxyde de metal est 
reduit en hydrogene, la poudre de metal est com
pressee en billettes, puis les operations de formage 
sont executees. Le molybdene metal comporte un 
certain nombre de proprietes interessantes. 11 offre 
en effet un faible coefficient de dilatation thermique, 
des proprietes refractaires (etant donne sa tempe
rature de fusion elevee), une resistance a la corrosion, 
de bas niveaux d'erosion sous forme de metal liquide, 
une faible densite, une conductivite thermique et 



electrique relativement elevee, une chaleur massi
que peu elevee, unimportant coefficient d'elasticite 
et de bonnes proprietes de contacts electriques. 

Produits chimiques 

Le molybdene est un important constituant d'un 
grand nombre de produits chimiques, notamment 
les lubrifiants, les reactifs, les colorants, les pigments, 
les matieres vitreuses, la peinture email, les com
poses electrolytiques, les catalyseurs, les engrais, 
les produits ignifuges, les peintures et les encres. 

Autres utilisations 

L'industrie du raffinage du petrole et celle du traite
ment chimique emploient le molybdene pour ses 
proprietes catalytiques. Le bisulfure de molybdene 
purest un excellent lubrifiant sec, etant donne sa 
structure lamellaire; ainsi le coefficient de friction 
entre les couches est tres faible et !'adherence a 
d'autres materiaux est bonne. Le molybdene sert 
aussi a fabriquer des piles seches rechargeables, 
soit des accumulateurs au lithium-molybdene 
ayant plus de puissance par unite de volume que 
les piles alcalines ou les accumulateurs au nickel
cadmium traditionnels. 

PRIX 

Le prix canadien du molybdene contenu dans du 
concentre atteignait en moyenne 5,76 $/kg en 1991, 
tandis qu'il etait estime a 6,55 $/kg en 1992. 

Le prix au comptant de l'oxyde de molybdene sur le 
marche international s'etablissait en moyenne a 
6,28 $US/kg en 1990, a 5,24 $US/kg en 1991 et a 
4,87 $ US/kg en 1992. 

PERSPECTIVES 

II est peu probable que les prix du molybdene 
connaissent une hausse significative en 1993. Les 
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stocks eleves et la capacite de production excedentaire 
comptent parmi les principaux facteurs nuisant a 
la reprise du marche a court terme. La faiblesse 
des grands marches du metal contribuera elle 
aussi a exacerber cette surabondance. On s'attend 
a ce que la demande mondiale d'acier, qui compte 
pour environ 75 % de la consommation de molybdene, 
n'augmente que de 1 a 2 % par an d'ici les cinq 
prochaines annees. Les alliages speciaux, surtout 
utilises dans l'industrie aerospatiale, constituent 
un autre deboucM important pour le molybdene; la 
demande de ces produits a toutefois diminue, et 
elle devrait demeurer faible a court terme. 

On prevoit une legere hausse de la demande de 
molybdene a long terme, soit d'ici cinq a dix ans; 
toutefois, malgre des prix plus eleves, ce metal 
demeure un element d'alliage fort avantageux. Les 
prix du molybdene, qui sont relativement faibles et 
qui devraient le rester a long terme, ainsi que le 
rendement polyvalent de ce metal devraient engen
drer une hausse de son utilisation par tonne d'acier 
produit. 

En 1993, la production de molyb?ene devrait aug
menter legerement au Canada. A long terme, on 
anticipe une stabilisation des prix a des niveaux un 
peu plus eleves, une fois que l'offre et la demande 
seront equilibrees. Au cours des dernieres annees, 
les producteurs canadiens de molybdene ont pris 
des mesures en vue d'accroitre leur competitivite, 
surtout en prenant des mesures pour reduire leurs 
couts. Ils sont notamment parvenus a diminuer le 
cout de la main-d'reuvre, a augmenter la productivite 
et a negocier de meilleurs tarifs d'electricite. Ces 
changements leur ont permis de se classer parmi 
les producteurs dont les couts d'exploitation sont 
les plus faibles parmi les pays de l'Ouest, ce qui les 
a aides a survivre pendant le marasme des dernieres 
annees. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 



TARIFS DOUANIERS 

Canada Etats-Unis GEE Jaeon1 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada NPF NPF 

2613,10 Minerais de molybdene et leurs en franchise en franchise en franchise 7,9 ltlkg + en franchise en franchise 
concentres, grilles 1,1 % 
- teneur en molybdene 

2613.90 Minerais de molybdene et leurs en franchise en franchise en franchise 3,9 ltlkg en franchise en franchise 
concentres, n.m.a. 
- teneur en molybdene 

2825.70.10 Oxydes de molybdene 12,5 % 8% en franchise 0,6% 5,3% 3,7% 
2825.70.20 Hydroxydes de molybdene en franchise en franchise en franchise 0,6% 5,3% 3,7% 

2841.70 Molybdates metalliques 9,2% 6% en franchise 0,1% a o,8 % 6,6% 4,9% 

7202.70 Ferromolybdene 10,2% 6,5% en franchise 0,9% 4,9% 4,9% 

8102.10.10 Poudres de molybdene, non allie 4% en franchise en franchise 2,7 ltlkg + 0,3 % - 3,7% 
- teneur en molybdene 

8102.10.20 Poudres de molybdene, en alliages 10,2 % 6,5% en franchise 2,7 ltlkg + 0,3 % - 3,7% 
- teneur en molybdene 

8102.91.10 Molybdene sous forme brute, non allie 4% en franchise en franchise 2,7 ltlkg + 0,3 % 5% 3,7% 
- teneur en molybdene 

8102.91.20 Molybdene sous forme brute, en alliages; 10,2 % 6,5% en franchise en franchise a 5% 3,7% 
dechets et debris 2,7 1t/kg + 0,3 % 
- teneur en molybdene 

8102.92 Barres et tiges, autres que celles 10,2 % 6,5% en franchise 1,3% 8% 4,9% 
simplement obtenues par frittage, 
profiles, toles fortes, toles, bandes et 
feuilles minces 

8102.93.10 Fils de molybdene, non revetus ou 8% 5% en franchise 1,3 % 8% 4,9% 
recouverts 

8102.93.20 Fils de molybdene, revetus ou recouverts 10,2 % 6,5% en franchise 1,3% 8% 4,9% 
8102.99 Molybdene et ouvrages en molybdene, 10,2% 6,5% en franchise 1,1 % 10% 4,9% 

n.m.a. 

Sources : Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United States, 1992; Journal officiel 
des Communautes europeennes, vol. 35, no L268, 1992, Taux des droits conventionnels; Customs Tariff Schedules of Japan, 1992. 
NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general; GEE : Communaute economique europeenne. 
- : neant; n.m.a. : non mentionne ailleurs. 
1 Les taux du GATT sont indiques; dans certains cas, de plus faibles tarifs douaniers peuvent etre appliques. 
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TABLEAU 1. CANADA : PRODL!.CTION ET COMMERCE DE MOLYBDENE, DE 1990 A 1992, ET 
CONSOMMATION DE MOLYBDENE2 EN 1990 ET 1991 

No tarifaire 1990 1991 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

PRODUCTION (exp6ditions)1 
Golombie-Britannique 12 188 84 721 11 437 65 928 9 602 62 866 

Total 12 188 84 721 11 437 65 928 9 602 62 866 

EXPORTATIONS (De janv. a sept.) 
2613.10 Minerais de molybdene et leurs 

concentres, grilles 
Japon 4 442 34 739 4 148 26 063 2 505 14 894 
Pays-Bas 404 3 255 816 4 597 1 059 7 753 
Goree du Sud 419 3 155 806 5 161 447 2 647 
Belgique 688 5 507 68 588 242 2 040 
Autres pays 734 5 304 1 262 7 971 262 1 379 

Total 6 687 51 960 7 100 44 380 4 515 28 713 

2613.90 Minerais de molybdene et leurs 
concentres, n.m.a. 

Ghili 1 281 11 496 2 361 15 262 256 1 267 
Etats-Unis 36 129 339 1 265 
Belgique 1 992 15 316 436 3 672 56 408 
Autres pays 1 102 B 227 266 2 252 

Total 4 375 35 039 3 099 21 315 651 2 941 

2825.70 Oxy~es et hydroxydes de molybdene 
Etats-Unis 7 58 102 655 39 236 
Autres pays 18 86 5 BO 

Total 25 145 107 736 39 236 

2841.70 Molybdates metalliques 

7202.70 Fer~omolybdene 
Etats-Unis B 49 15 81 
Philippines 1 13 2 
Goree du Sud 

Total 9 62 15 84 

8102.10 Pou~res de molybdene 
Etats-Unis 2 10 6 
Australia 1 

Total 2 12 6 

8102.91 Molybdene sous forme brute, y 
compris les barres et tiges slmplement 
obtenues par frittage; dechets et 
debris 

Etats-Unis 7 56 12 35 

Total 7 56 12 35 

8102.93 Fils de molybdene 

8102.99 Molybdene et ouvrages en 
molybdene, n.m.a. 

Etats-Unis 32 7 3 

Total 32 7 3 
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TABLEAU 1. (suite} 

No tarifaire 1990 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

IMPORTATIONS 
2613.10 Minerais de molybdene et leurs 

con9entres, grilles 
Etats·Unis 11 94 197 1 373 286 1 831 
Pays-Bas 33 241 
Autres pays 102 582 24 158 

Total 11 94 299 1 955 343 2 231 

2613.90 Minerais de molybdene et leurs 
con9entres, n.m.a. 

Etats-Unis 248 1 711 22 179 18 171 
Belgique 13 95 

Total 248 1 711 35 274 18 171 

2825.70.10 Oxy~es de molybdene 
Etats-Unis 176 1 336 211 1 402 217 1 344 
Royaume-Uni 
Chili 93 560 

Total 176 1 337 304 1 963 217 1 344 

2825.70.20 Hydroxydes de molybdene 
Etats-Unis 2 10 2 18 
Royaume-Uni 

Total 3 10 2 18 

2841.70 Molybdates metalliques 
Etats-Unis 336 2 372 382 2 294 410 2 287 
Pays-Bas 1 3 
France 42 211 28 131 

Total 379 2 587 410 2 425 410 2 287 

7202.70 Ferromolybdene 
Chili 186 1 260 335 2 089 210 1 141 
Etats-Unis 86 681 82 641 131 1 004 
Royaume-Uni 77 530 67 481 
Autriche 93 641 16 87 17 98 
Autres pays 217 1 656 34 196 5 

Total 582 4 238 544 3 543 425 2 729 

8102.10.10 Pou~res de molybdene, non allie 
Etats-Unis 4 123 2 79 2 81 
Allemagne 7 

Total 4 131 2 79 2 81 

8102.10.20 Pou~res de molybdene, en alliages 
Etats-Unis 2 93 3 81 37 
Allemagne 1 50 4 6 

Total 4 143 3 85 44 

8102.91.10 Molybdene sous forme brute, non allie 
Etats-Unis 27 814 10 334 20 

Total 27 814 10 334 20 
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TABLEAU 1. (fin} 

No tarifaire 1990 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

IMPORTATIONS (fin) 
8102.91.20.20 Molybdene sous forme brute; dechets 

et debris 
Etats·Unis 5 124 11 211 24 

Total 5 124 11 211 24 

8102.92 Barres et tiges, autres que celles 
simplement obtenues par frittage, 
profiles, tales fortes, tales, bandes et 
feuilles minces 

Etats·Unis 7 336 4 230 5 229 

Total 7 336 4 230 5 229 

8102.93.10 Fils de molybdene, non revetus ou 
recouverts 

Etats-Unis 9 359 5 250 5 209 
Autriche 1 62 1 80 1 35 
Belgique 2 84 24 1 33 
Autres pays 1 15 7 

Total 13 520 7 355 6 284 

8102.93.20 Fils de molybdene, revetus ou 
recouverts 

Etats-Unis 68 32 4 106 
Belgique 7 
Autriche 23 4 

Total 2 91 32 4 119 

8102.99 Molybdene et ouvrages en 
molybdene, n.m.a. 

Etats-Unis 13 652 10 482 11 477 
Autriche 12 6 11 
Royaume-Uni 1 

Total 14 664 10 490 11 489 

1990 1991 dpr 

(kilogrammes) 

CONSOMMATION2 (molybdene contenu) 
Acier ordinaire 354 918 498 270 
Acier inoxydable 126 341 98 684 
Autres aciers 485 445 834 196 
Fonte de fer 141 657 140 760 
Autres usages3 71 013 71 947 

Total 1 179 374 1 643 857 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; ... : quantite minima; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible; n.m.a. : non mentionne ailleurs. 
1 Expeditions des producteurs (molybdene contenu dans les concentres de molybdene, l'oxyde de molybdene et le ferromolybdene). 
2 Donnees disponibles, salon les consommateurs. 3 Alliages non ferreux, produits electriques, pigments et autres utilisations. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 2. PRODUCTION, COMMERCE ET CONSOMMATION DE MOLYBDENE AU 
CANADA, EN 1975, EN 1980, ET DE 1985 A 1992 

Exeortations2 lmeortations 
Minerais de molybdene Oxydes et 

et leurs concentres, hydroxydes de Ferro-
Production1 oxydes et hydroxydes molybdene3 molybdene4 

(kilogrammes) 

1975 13 323 144 15 710 300 56 400 269 281 
1980 11 889 OOO 14 584 500 361 700 53 618 
1985 7 852 060 5 637 OOO 187 OOO 274 076 
1986 11 250 625 11 367 OOO 203 OOO 347 784 
1987 14771252 14 253 OOO 193 OOO 233 335 
19888 13 535 186 14 026 855 187 691 345 664 
1989 13 542 984 16 131 760 123 706 1 150 138 
1990 12 188 487 11 086 429 176 481 581 782 
1991 11 436 809 10 305 832 304 869 544 300 
1992dpr 9 601 586 5 204 982b 219 363b 425 462b 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada, sauf indication contraire. 
dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible. 

Consommation5 

1 436 883 
1 055 107 

772 301 
684 043 
969 993 

1 213 448 
1 382 505 
1 179 374 
1 643 857 

n.d. 

a Depuis 1988, les exportations et les importations de molybdene sont etablies selon le nouveau Systeme 
harmonise et peuvent ne pas correspondre avec la methode precedente de transmission des donnees. Les 
exportations sont classees selon les categories 2613.00 et 2825.70 du Systeme harmonise. L'oxyde de 
molybdene comprend les categories 2825. 70.1 o et 2825. 70.20. Le ferromolybdene est classe dans la 
categorie 7202.70. b Les donnees portant sur les exportations et les importations couvrent la periode de janvier a 
septembre. 
1 Expeditions des producteurs (molybdene contenu dans les concentres, l'oxyde de molybdene et le 
ferromolybdene). 2 Molybdene contenu dans les oxydes, les minerais et les concentres. 3 Poids brut. 4 ,Les 
exportations americaines au Canada en 1975 et 1980 sont signalees par le Bureau of Commerce des Etats-Unis, 
dans Exports of Domestic and Foreign Merchandise (Rapport 410), pour les produits renfermant plus de 50 % de 
molybdene; pour la periode de 1985 a 1992, les statistiques sont fournies par Statistique Canada. 5 Molybdene 
contenu dans les produits de molybdene, selon les rapports des consommateurs. 
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La demande des pays de l'Ouest pour le nickel a 
diminue d'environ 8 % en 1992; cette reduction, 
combinee a une production elevee et a des exporta
tions accrues par la Russie, a entraine une baisse 
des prix. Le prix du nickel au comptant a la Bourse 
des metaux de Londres (LME) etait de 2,65 $ US/lb 
a la fin de l'annee, comparativement a un prix 
d'environ 3,40 $ US/lb au debut de 1992. Le prix 
moyen a la LME a atteint 3,18 $ US/lb en 1992, 
tandis qu'il s'etait etabli a 3,70 $US/lb en 1991. 
Des reductions de la production annoncees au troisieme 
trimestre par l'Inco Limitee et par la Falconbridge 
Limitee ont contribue a contenir une baisse des 
prix sur les marches mondiaux en novembre alors 
que le prix du nickel etait fixe a 2,39 $ US/lb a la 
LME. 

Les stocks de nickel a la LME ont augmente pour 
atteindre des niveaux inegales en 1992; ils depas
saient les 67 OOO t a la fin de l'annee. Les stocks 
des producteurs ont egalement connu une hausse. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

La production canadienne de nickel a legerement 
diminue en 1992 pour s'etablir a 191 200 t, apres 
avoir ete de 192 300 ten 1991. 

Selon les estimations, l'Inco Limitee a engage des 
depenses en capital d'environ 235 millions de dollars 
en 1992, soit quelque 200 millions de moins qu'en 
1991. Cette chute reflete les efforts consentis par la 
societe pour limiter les couts et un niveau plus faible 
des depenses necessaires dans le cadre du programme 
de reduction des emissions de soufre. La plupart des 
depenses de la societe visaient a amenager les mines 
et a ameliorer la productivite ainsi qu'a executer 
les travaux requis pour obtenir moins d'emissions 
de soufre a Sudbury. On prevoit que ce programme 
de 600 millions de dollars au complexe Copper Cliff 
sera acheve en 1994. 

En octobre, l'Inco Limitee a annonce qu'elle abais
serait d'environ 18 OOO t sa production miniere projetee 
pendant les douze prochains mois. La production 
totale de nickel fini en 1993 devrait atteindre a peu 
pres 172 OOO t. La societe a egalement remis a plus 
tard la reouverture de sa mine Shebandowan pres 
de Thunder Bay (Ont.). Les installations des divi
sions de l'Ontario et du Manitoba ont ete exploitees 
selon un rendement reduit pendant trois semaines 
aux environs de Noel. De plus, les installations des 
deux divisions seront fermees pendant une periode 
de vacances de quatre semaines en 1993. La societe 
a diminue le nombre de ses employes de 4 % en 
offrant une retraite anticipee volontaire a 400 de 
ceux-ci. 

L'Inco Limitee a egalement annonce que les teneurs 
du minerai devraient continuer a etre superieures 
dans ses exploitations canadiennes. La teneur du 
minerai extrait s'est elevee a 1,53 % de nickel en 
1992, tandis que les previsions indiquaient a l'origine 
une teneur de 1,43 %. Des teneurs ameliorees et 
des couts moindres ont permis de baisser de 11 % 
les couts unitaires de production entre le troisieme 
trimestre de 1991 et la meme periode en 1992. 

En decembre, la Falconbridge Limitee a egalement 
signale qu'elle projetait de reduire sa production en 
1993. Une fermeture de ses installations pendant 
une duree de deux semaines a Noel a ete prolongee 
pendant le mois de janvier 1993, et les travaux 
d'extraction seront interrompus pendant deux 
semaines a l'ete. Ces interruptions s'ajoutant a 
d'autres a l'a:ffinerie Nikkelverk de la societe en 
N orvege, la production totale de nickel affine et de 
ferronickel descendra de 12 700 t en 1993. La 
Falconbridge prevoit diminuer son personnel en 
supprimant environ 200 emplois a son exploitation 
de Sudbury, soit par des mises a la retraite volontaires 
OU par des mises a pied. 

L'a:ffinerie de la Sherritt Gordon Limited a Fort 
Saskatchewan (Alb.) a ete de nouveau exploitee a 
moins de sa capacite nominale en 1992. La societe a 
cependant a:ffiche un benefice au troisieme trimestre 
en 1992, tandis qu'elle encaissait de legeres pertes 
pour la meme periode l'an demier. Pour les neuf 
premiers mois de l'annee, ses gains ont double par 
rapport a ceux de 1991. Les prix moindres pour le 
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nickel ont en partie ete compenses par des prix 
plus eleves pour le cobalt. 

La Compagnie Miniere et Metallurgique de la Baie 
d'Hudson Limitee (CMMB) a rapporte qu'elle fermera 
la mine de nickel N amew Lake au Manitoba 
septentrional a la fin de 1993. La mine Namew 
Lake appartient a 60 % a la CMMB et a 40 % a la 
societe Les Mines Outokumpu Ltee. Les reserves 
sont epuisees a cette mine dont !'exploitation avait 
debute en 1988. Les activites d'exploration se pour
suivent dans la region, mais aucune nouvelle zone 
n'a ete decouverte jusqu'a maintenant. La produc
tion de cette mine s'elevait a 9200 t/a de nickel et a 
3500 t/a de cuivre dans du concentre. 

La Timmins Nickel Inc. a cesse ses activites minieres 
aux deux exploitations qu'elle possede dans le 
nord-est de !'Ontario; elle n'effectue temporairement 
que des travaux d'entretien aux mines Langmuir 
n° 1 et Redstone. Les mines ont ferme en raison 
des prix peu eleves du nickel. 

SITUATION MONDIALE 

Plusieurs producteurs ont annonce qu'ils prevoyaient 
exploiter leurs installations a moins de leur capacite 
nominale afin de tenter d'endiguer la baisse des 
prix. Malgre la faiblesse des marches pour le nickel, 
la mise en valeur de nouveaux gisements et 
l'agrandissement d'exploitations existantes ont ete 
pris en consideration. 

Communaute 
des Etats independants 

Les exportations russes de nickel a destination des 
pays de l'Ouest ont considerablement augmente a 
la suite de l'effondrement de l'ancienne U.R.8.8. 
Une demande interieure a la baisse a amene certains 
consommateurs en Russie a transformer du nickel 
de premiere fusion en rebuts de grande qualite 
pour ainsi contourner les reglements en matiere 
d'exportation a destination de l'Ouest. Les autorites 
russes n'exer~aient, jusqu'a maintenant, qu'un 
controle restreint aux nouvelles frontieres; cette 
situation a entraine une reexportation importante 
de metaux russes par les republiques baltes. De 
plus, les liens commerciaux entre les anciennes 
republiques de l'U.R.8.8. ont ete rompus; par 
ailleurs, les Etats qui sont independants depuis 
peu de temps detournent au profit des marches des 
pays de l'Ouest des exportations de metaux, lesquelles 
etaient autrefois destinees a des clients traditionnels. 

Les accroissements des stocks de la LME ont ete 
en partie attribues a des exportations accrues de 

nickel par la Russie a destination des pays de 
l'Ouest. Officiellement, les exportations de l'ancienne 
U.R.8.8. ont augmente pour passer d'une quantite 
estimee a 85 OOO ten 1990, a 110 OOO ten 1991 et 
a 120 000 t en 1992. Des exportations «cachees» 
additionnelles variant entre 20 OOO et 30 OOO t 
auraient ete faites en 1992, principalement a destina
tion de l'Europe. 

La societe finlandaise Outokumpu Mining Oy a 
annonce en aout qu'elle venait de signer une entente 
visant la creation d'une entreprise en participation 
avec quatre organismes de l'Etat russe de Carelie. 
La nouvelle societe, la Kivijarvl Oy, effectuera des 
etudes de faisabilite portant sur la mise en valeur 
des ressources en nickel et en cuivre de la region. 
L'Outokumpu Mining Oy detiendra 49 % des interets 
dans la nouvelle societe. 

L'Outokumpu Mining Oy a poursuivi ses discussions 
avec les autorites russes concernant une moderni
sation proposee au cout de 640 millions de dollars 
americains de l'usine de fusion Pechenga; celle-ci 
est situee a Nikel, dans la presqu'lle de Kola. Les 
travaux permettraient d'accroitre l'efficacite de 
!'installation tout en reduisant la pollution qu'elle 
cause. Le projet d'une duree de trois ans engloberait 
la construction d'un nouveau four a fusion rapide, qui 
remplacerait un four electrique existant, et d'une 
usine de fabrication d'acide sulfurique. Les societes 
Outokumpu et Elkem Technology fourniraient le 
savoir-faire technologique pour la realisation du 
projet. La nouvelle usine de fusion traiterait du 
minerai provenant de la mine Pechenga et une 
certaine quantite de minerai provenant de Norilsk. 
Il a ete signale que l'usine de fusion Pechenga 
degagerait pres de 300 OOO t/a de dioxyde de soufre 
(802) et 3,19 t/a de metaux lourds. 

L'Inco Limitee a annonce qu'elle avait signe en 
decembre avec le producteur russe Noril'skiinikel 
deux protocoles d'entente concernant la technologie. 
La Noril'skiinikel est interessee par !'acquisition de 
technologie de l'Inco en matiere d'environnement. 
L'usine de fusion de la Noril'skiinikel constitue une 
source majeure de pollution puisqu'elle degage 2,4 Mt 
de 802 par annee. Le premier des protocoles est un 
document par lequel les deux societes s'engagent a 
se rencontrer de nouveau pour en arriver a la vente 
a la Noril'skiinikel de la technologie du four a 
fusion rapide de l'Inco. Le deuxieme protocole vise 
la technologie du procede. 

Australie 

La Dominion Mining Limited of Australia a remis 
au debut de l'annee prochaine une decision quant a 
la mise en valeur de la mine de nickel Yakabindie; 



la mine, dont les cm1ts s'eleveraient a 470 millions 
de dollars australiens, serait situee en Australie
Occidentale. L'amenagement d'une grande exploi
tation a ciel ouvert produisant environ 21 OOO t/a 
de nickel dans des concentres devait debuter vers 
la fin de 1992. 

La Sumitomo Metal Mining Co., Ltd. a renouvele 
en avril son contrat d'importation a long terme de 
matte de nickel avec la Western Mining Corporation 
Holdings Limited d'Australie. Ce contrat, d'une 
duree de dix ans, vise !'importation de 20 OOO t/a; 
l'ancien contrat ne portait que sur 15 OOO t/a. 

La Western Mining Corporation a poursuivi ses 
travaux dans le cadre de l'agrandissement de son 
exploitation Kambalda en Australie-Occidentale et 
ce, au cout de 105 millions de dollars australiens. 
La capacite de l'usine de fusion passera done de 50 OOO 
a 65 OOO t/a. 

L'Outokumpu et la CRA ont decouvert deux autres 
gisements de nickel a !'emplacement de leur mine 
Honeymoon Well en Australie-Occidentale; ceci 
porte a quatre le nombre de gisements connus. On 
estime que les deux premiers gisements recelent 
25 Mt d'un minerai renfermant entre 0, 7 et 0,9 % 
de nickel. 

Selon !'Australian Bureau of Agricultural and 
Resource Economics (ABARE), de nouvelles mines 
et des usines de traitement agrandies devraient 
permettre a l'Australie d'accroitre de 13 % sa pro
duction de nickel pendant l'annee pour s'etablir a 
91 OOO t en juin 1993. La valeur des exportations 
de nickel de ce pays pourrait augmenter de pres de 
22 % pour atteindre 855 millions de dollars austra
liens pendant l'exercice financier 1992-1993; elle 
avait diminue de 11 % l'annee derniere. L'Australie 
a produit 80 OOO t de nickel en 1992. 

Nouvelle-Caledonie 

La Societe Metallurgique Le Nickel (SNL) de France 
a entrepris la fermeture prevue d'un des trois fours 
a ferronickel a son exploitation Doniambo. Ce four, 
qui etait exploite depuis 20 ans, est ferme pour en 
permettre la renovation. Les travaux devraient 
permettre de hausser d'environ 3000 t/a la capacite 
de l'usine Doniambo pour atteindre 52 OOO t/a. 

lndonesie 

La PT Aneka Tambang a accorde a la Mitsui & 
Co., Ltd. un contrat pour la construction d'une nou
velle usine de fusion de ferronickel d'une capacite 
de 5500 t/a; l'usine doit etre mise en service en 
1994. L'installation, qui doit etre construite dans le 
sud-est de l'lle Sulawesi, sera geree par la Mitsui; 
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le ferronickel produit sera exporte au Japon et en 
Europe. 

En decembre, la P.T. International Nickel Indonesia, 
une filiale de l'Inco Limitee, a annonce la fermeture 
d'un de ses trois fours electriques pour une remise 
en etat majeure et des ameliorations. Le programme, 
d'une duree de six mois, permettra !'installation d'un 
nouveau systeme d'electrodes et d'un toit suspendu 
de pointe. 

Chine 

La Jinchuan Non-Ferrous Metals Corp. (JNFC) a 
poursuivi son programme d'agrandissement de 
l'usine de fusion Jinchuan dans la province de 
Gansu. La capacite nominale de l'usine sera accrue 
de 20 OOO t/a pour le nickel, de 10 OOO t/a pour le 
cuivre et de 220 OOO t/a pour l'acide sulfurique lorsque 
celle-ci sera remise en service en 1994. La techno
logie de la fusion rapide est fournie par !'Outokumpu 
de Finlande et la Western Mining Corporation 
Holdings Limited d'Australie. La Jinchuan a pro
duit 25 OOO t de nickel en 1991. Le demarrage de 
l'usine agrandie permettra unimportant accroisse
ment de la production, laquelle restera neanmoins 
inferieure a la consommation de nickel de la Chine, 
estimee a 60 OOO t/a. 

Japon 

Les fabricants de ferronickeljaponais ont annonce 
des projets de reduction de leur production au debut 
de 1993 en raison de la faiblesse du marche du nickel. 
Le plus important producteur japonais, la Pacific 
Metals Co., Ltd, baissera a 25 OOO t sa production 
de ferronickel en 1993; elle etait deja passee de 
37 700 ten 1991 a 29 OOO ten 1992. La Sumitomo 
Metal Mining Co., Ltd., deuxieme societe productrice 
du Japon, a signale qu'elle envisage egalement de 
diminuer sa production l'annee prochaine. 

Taiwan 

La Taiwan Nickel Refining Corp. a annonce qu'elle 
interromprait sa production pendant six semaines 
a compter de janvier 1993 en raison des prix peu 
eleves enregistres sur le marche du nickel. Cette 
fermeture entrainera un declin d'environ 1200 t de 
la production de nickel pur. La production de cette 
societe s'eleve a environ 14 OOO t/a et est entiere
ment destinee a la consommation interieure. 

Afrique 

En Tanzanie, la Kagera Mining Co. Ltd. a signe 
avec le gouvernement de la Tanzanie une entente 
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sur !'exploration miniere a la recherche de nic.1{.el, 
de cobalt et de cuivre. La Kagera Mining est une 
nouvelle entreprise en participation qui regroupe 
la Sutton Resources Ltd. de Vancouver et la 
Romanex International Ltd. Ces deux societes 
detiennent 90 % des interets dans la Kagera Mining, 
le reste etant detenu par le gouvernement de la 
Tanzanie. La Sutton Resources Ltd. a poursuivi 
ses travaux de mise en valeur de la mine Kabanga 
de nickel-cobalt-cuivre, situee a l'angle sud-ouest 
de la region de Kagera. Jusqu'a maintenant, des 
forages ont permis de delimiter environ 40 Mt d'un 
minerai renfermant 1,05 % de nickel et 0,10 % de 
cobalt. 

Des essais de production auraient ete entrepris par 
la Tati Nickel Mining Co. au Botswana. Une decision 
quant a la mise en valeur du gisement Phoenix 
sera prise en 1993. L'Anglo American Corporation 
of South Africa Ltd. a acquis une participation de 
51 % dans ce gisement en 1992. 

Europe 

La societe productrice de nickel Larco S.A., en 
Grece, a annonce vers la fin de l'annee qu'elle dimi
nuerait sa production d'environ 50 % pour produire 
en moyenne 750 tonnes par mois (t/m). La capacite 
de production de cette societe est de 25 OOO t/a; 
toutefois, elle ne produisait qu'environ 15 OOO t/a 
avant l'annonce de cette reduction. 

Les baisses de la production aux installations 
canadiennes des societes Inca Limitee et 
Falconbridge Limitee auront egalement une 
influence sur les travaux en Europe. La production 
des affineries de nickel et de metaux precieux de 
l'Inco au Royaume-Uni sera plus faible en raison 
d'expeditions de quantites moindres de charges 
d'alimentation intermediaires en provenance du 
Canada. Par consequent, un seul des deux circuits 
sera exploite a l'affinerie de nickel de l'Inco a Clydach 
dans le pays de Galles. En N orvege, la Falconbridge 
cessera la production a son affinerie Nikelverk 
pendant la duree de la fermeture estivale prevue a 
ses installations de Sudbury. 

On a signale que l'usine Feronikel Kosova d'une 
capacite de 4500 t/a, situee en Serbie, a ferme en 
mars 1992. Cette decision a ete prise en raison de 
faibles teneurs du minerai, de couts eleves de 
l'energie et de la faiblesse des marches en Europe 
de l'Est. 

Etats-Unis 

La Glenbrook Nickel Co, une filiale de la Cominco Ltee, 
a signe un contrat d'achat de minerai provenant de 

Nouvelle-Caledonie. Les expeditions de Nouvelle
Caledonie s'ajouteront au minerai local pour per
mettre d'accroitre la capacite de production a 16 OOO t 
de nickel contenu. En raison de la faiblesse du 
marche, la societe a prolonge a cinq semaines la 
fermeture de ses installations pendant la periode 
de Noel; la duree prevue a l'origine etait de deux 
semaines. La societe a decide peu la suite de pro
longer encore cette fermeture jusqu'a ce que 
s'ameliorent les conditions du marche. L'usine, ou 
l'on avait produit environ 8900 t en 1992, s'avere la 
~eule installation de production de nickel aux 
Etats-Unis. 

Republique dominicaine 

La Falconbridge Dominicana, C. por A, (Falcondo), 
une filiale de la Falconbridge Limitee, a rapporte 
qu'elle cesserait ses travaux pendant trois mois a 
compter du 26 decembre 1992 pour reduire de 7700 t 
sa production de ferronickel. Cette baisse, combinee 
a des mesures semblables annoncees plus tot en 
novembre, a permis a la Falconbridge de diminuer de 
18 700 t sa production totale projetee de ferronickel. 

Colombie 

La Cerro Matoso S.A. a remis a plus tard le projet 
de construction d'un deuxieme four a son affinerie 
de Colombie; cette decision est attribuable a la fai
blesse des prix du nickel sur le marche mondial, 
aux couts de production a la hausse et a une nou
velle proposition du gouvernement visant a accroitre 
les redevances. La Cerro Matoso, qui appartient a 
52 % au Royal Dutch/Shell Group, a decide d'inter
rompre au debut de janvier 1993 les travaux dont 
le cout aurait atteint 600 millions de dollars. La 
construction d'un deuxieme four avait permis a la 
societe de presque doubler sa capacite de production. 
La Cerro Matoso exploite la seule mine de ferronickel 
du pays en vertu d'une concession miniere d'une duree 
de 30 ans; elle y produit environ 20 OOO t/a de nickel 
exporte sous forme d'un alliage de ferronickel. 

CONSOMMATION ET UTILISATIONS 

La demande de nickel des pays de l'Ouest a ete 
estimee a 635 OOO t en 1992, tandis qu'elle atteignait 
694 OOO ten 1991. L'offre a ete evaluee a 698 OOO t 
en 1992, en baisse par rapport a l'offre de 708 OOO t 
en 1991. Les stocks des producteurs et ceux de la 
Bourse des metaux de Landres (LME) ont augmen
te pour atteindre quelque 154 OOO t a la fin de 1992 
(ce chiffre equivant a une consommation de 
12 semaines environ), comparativement a des 
stocks de 90 OOO t a la fin de 1991. On prevoit que 



la consommation d'acier inoxydable restera inchangee 
en 1992, soit a un niveau de 11 Mt; elle devrait ne 
s'acroitre que legerement en 1993 pour s'etablir a 
11,2 Mt. 

Sa resistance a la corrosion, sa resistance mecanique 
elevee sur une vaste gamme de temperature, son 
apparence agreable et ses qualites en tant qu'agent 
d'alliage font du nickel un produit utilisable a des fins 
multiples. L'acier inoxydable est le plus important 
debouche du nickel et sa fabrication exige environ 
65 % de la consommation totale de nickel; viennent 
ensuite les alliages a base de nickel, la galvano
plastie, les aciers allies, les produits de fonderie et 
les alliages a base de cuivre. Le nickel est tres souvent 
utilise comme agent d'alliage, puisqu'il entre dans 
la composition d'environ 3000 alliages differents, 
destines a plus de 250 OOO applications finales. 

Le nickel est employe dans le traitement des produits 
chimiques et alimentaires, les centrales nucleaires, 
le materiel aerospatial, les vehicules motorises, les 
oleoducs et gazoducs, le materiel electrique, la 
machinerie, les accumulateurs, les catalyseurs, et 
dans de nombreuses autres applications. 

On utilise des reservoirs en acier inoxydable nicke
lirere pour transporter par camion, par train et par 
bateau divers liquides, en particulier des produits 
laitiers, des produits petrochimiques et des pro
duits chimiques toxiques. On se sert egalement de 
ces aciers inoxydables en raison de leur resistance 
a la corrosion, de leur resistance mecanique elevee 
et de leur nettoyage facile. La capacite de l'acier 
inoxydable nickelirere a contenir une grande variete 
de liquides ajoute a sa capacite de recevoir des 
chargements de retour. 

Depuis quelques annees, certains fabricants japonais 
et europeens d'automobiles emploient un acier 
galvanise au zinc-nickel dans la fabrication de 
divers panneaux composant la carrosserie et dans 
certaines parties de la structure. Les revetements 
de zinc-nickel peuvent etre jusqu'a cinq OU six fois 
plus resistants a la corrosion par le sel de degla~age 
des routes que l'acier galvanise ordinaire. La 
Bethlehem Steel Corporation a obtenu aupres de la 
Nippon Kokan KK (NKK) du Japon l'autorisation 
de fabriquer aux Etats-Unis ce revetement qui 
contient environ 13 % de nickel. La production a 
l'echelle commerciale de ce revetement galvanise a 
commence en 1989 a une usine de Walbridge (Ohio). 

Les principaux marches du nickel, qui se trouvent 
aux Etats-Unis, au Japon et en Europe de l'Ouest, 
continuent a compter pour pres de 90 % de la 
demande de ce metal dans les pays de l'Ouest; 
toutefois, les pays nouvellement developpes, en 
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particulier les pays de la region du Pacifique, voient 
augmenter leur part du marche, et cette tendance 
se maintiendra probablement a l'avenir. Bien que 
les Etats-Unis constituent l'un des principaux pays 
consommateurs de nickel, il est interessant de noter 
que sa consommation par habitant d'acier inoxydable 
ne s'eleve qu'a environ la moitie de celle d'un grand 
nombre de marches asiatiques et europeens. 

On prevoit que les principaux domaines de croissance 
pour la demande de nickel seront les aciers inoxy
dables, les nouveaux alliages a haut rendement 
ainsi que les applications en galvanoplastie. De 
plus, le nickel devrait etre davantage utilise dans 
l'industrie de l'electronique. 

SANTE ET ENVIRONNEMENT 

Aux termes d'un reglement adopte en 1985 par le 
gouvernement de !'Ontario, l'Inco Limitee et la 
Falconbridge Limitee devront diminuer leurs 
emissions de S02 a 265 OOO t et a 100 OOO t respec
tivement et ce, d'ici 1994. En 1985, la limite imposee 
a l'Inco etait de 685 OOO t et celle imposee a la 
Falconbridge, de 254 OOO t. 

Afin de respecter cette exigence, l'Inco a entrepris 
!'execution d'une operation de reduction de ses 
emissions de S02 a ses installations de Sudbury; le 
cout du projet s'etablit a 600 millions de dollars. 
Les minerais de Sudbury renferment huit livres de 
soufre pour chaque livre de nickel. L'Inco a fait 
face au probleme complexe de la baisse des emis
sions de soufre en mettant au point de nouvelles 
methodes de production qui permettent de traiter 
un concentre unique en vrac de cuivre-nickel. Une 
technologie innovatrice de transformation appliquee 
a l'usine Clarabelle permet d'eliminer une bonne 
partie de la pyrrhotine avant que le minerai 
n'atteigne l'usine de fusion; ceci reduit d'environ 
100 OOO t/a les emissions de S02. De plus, le pro
gramme englobe l'emploi de nouveaux secheurs a 
lit fluidise, de deux nouveaux fours de fusion rapide 
a l'oxygene, d'un nouveau reacteur de fusion rapide 
a l'oxygene, d'une usine d'acide sulfurique et d'une 
usine de production d'oxygene. L'introduction de 
cette technologie permettra a l'Inco de ne plus utiliser 
de combustibles fossiles dans le proce::le de fusion, 
ce qui diminuera egalement la production de dioxyde 
de carbone (C02). L'emploi intensif d'oxygene pur 
permettra aussi de reduire la production d'oxydes 
d'azote (NOx). Lorsque les nouvelles installations 
seront mises en service, 90 % du soufre contenu 
dans le minerai sera retenu. 

La Falconbridge Limitee consacre 38 millions de 
dollars a des projets de recherche, de developpement 
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et d'investissement de capitaux; ces projets ont pour 
but d'accroitre le taux d'elimination de la pyrrhotine 
et le rendement du grillage du minerai, afin que la 
societe puisse se conformer a la reglementation. 
Bien que les emissions reelles de S02 en 1990 aient 
ete mains elevees que le taux qui sera exige en 
1994, la production de la societe etait inferieure a 
sa capacite. La compagnie effectue des recherches 
sur des methodes qui lui permettront d'ici 1998 de 
reduire les emissions jusqu'a 75 OOO t/a et ce, meme 
si elle fonctionne a plein rendement. La recherche 
porte principalement sur !'augmentation du taux 
d'elimination de la pyrrhotine. 

L'industrie du nickel connait un probleme de plus 
en plus pressant, soit la promulgation par divers 
pays de reglements plus stricts sur I' exposition au 
nickel, dont certains sont trop limitatifs ou d'une 
portee excessivement etendue. Ceci peut entrainer 
des depenses inutiles pour les producteurs et les 
consommateurs de nickel; de plus, certains marches 
peuvent etre influences d'une maniere negative. 

En Europe, la Commission de la Communaute 
economique europeenne projette de limiter par une 
directive de son conseil la mise en marche et !'utili
sation de certaines substances et preparations. 
L'ebauche de la directive resteindra la mise en 
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marche de produits renfermant du nickel et de ses 
alliages qui pourraient etre employes en contact 
direct et prolonge avec la peau. Si cette norme est 
adoptee, elle pourrait interdire !'utilisation du nickel 
et de ses composes pour la fabrication de bijoux, de 
boutons, de montures de lunettes, d'attaches et de 
fermetures a glissiere dans les cas OU le taux de 
degagement de nickel par des pieces en contact direct 
et prolonge avec la peau est superieur a 0,5 micro
gramme par centimetre carre (µg/cm2) par semaine. 

MARCHES ET PRIX 

Le prix mensuel moyen du nickel a la Bourse des 
metaux de Landres (LME) a culmine a 3,57 $US/lb 
en fevrier. Une demande reduite, des stocks accrus 
et des exportations par l'ancienne U.R.S.S. qui ont 
ete plus considerables que cela avait ete prevu, ont 
fait chuter les prix a la fin de l'annee. Les prix ont 
regulierement diminue jusqu'en novembre, alors 
que le nickel se vendait en moyenne a 2,52 $ US/lb; 
il a remonte quelque peu avant la fin de l'annee 
pour atteindre 3,18 $en moyenne pour l'annee. 

Les stocks de nickel a la LME ont augmente, passant 
de 12 OOO t enjanvier 1992 a environ 67 OOO ta la 
fin de l'annee. Les stocks des producteurs se sont 

.1991 1,992 



egalement accrus de maniere importante pour passer, 
selon les estimations, de 90 OOO t a la fin de 1991 a 
quelque 95 OOO t a la fin de 1992. Les stocks totaux 
signales sont actuellement evalues a 215 OOO t; ceci 
constitue une hausse par rapport aux stocks de 
175 OOO t enregistres a la fin de 1991. Les stocks 
plus eleves, en particulier au troisieme et quatrieme 
trimestres de 1992, refletent une diminution de la 
demande du secteur de la fabrication d'acier 
inoxydable. 

PERSPECTIVES 

On prevoit que la production canadienne de nickel 
augrnentera lentement au cours des prochaines 
annees. Bien que les reserves de nickel soient 
moins elevees, elles restent suffisantes pour main
tenir les niveaux prevus de production. La produc
tion canadienne de nickel devrait s'etablir a environ 
175 OOO ten 1993, principalement en raison de 
reductions annoncees par les societes Inco Limitee 
et Falconbridge Limitee au quatrieme trimestre de 
1992. Dans I' ensemble, pour le reste des annees 90, 
la production de nickel devrait connaitre une legere 
hausse pour atteindre les 215 OOO t en l'an 2000, 
en supposant que la production debute au gisement 
Raglan de la Falconbridge, situe au Nouveau-Quebec. 

La demande pour l'acier inoxydable, dont la fabri
cation necessite la consommation de plus de 60 % 
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du nickel produit, a diminue en Europe et au Japon. 
Cependant, on s'attend ace que la demande dans 
ce secteur augrnente en 1992 alors que les principales 
economies emergeront de la recession. 

En 1993, il est prevu que les prix se situeront en 
moyenne entre 2,75 et 3,00 $US/lb. Les economies 
des pays de l'Ouest devraient se remettre de la 
recession pendant la deuxieme moitie de 1993; 
cependant, les prix resteront foibles jusqu'a ce que 
l'offre contrebalance de nouveau la demande. Une 
consommation accrue de nickel pour la fabrication 
d'acier inoxydable et pour d'autres applications 
devrait entrainer une augmentation des prix en 1994. 

Le prix du nickel a ete foible depuis l'eclatement de 
l'ancienne U.R.S.S., lequel a mene a des exportations 
non controlees de ce metal depuis 1991. Les expor
tations officielles et non officielles en 1992 ont ete 
estimees a environ 130 OOO t et devraient encore 
etre du meme ordre en 1993. A plus long terme, les 
prix devraient varier entre 3, 75 et 4, 75 $US/lb 
en dollars constants de 1992 a mesure que se 
renforceront les economies des pays de l'Ouest. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au zer fevrier 1993. 
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Figure 2 

Le nickel au Canada, en 1992 

e Producteurs 

0 Producteurs eventuels 

• Usines de fusion 

• Affineries 

Les numeros se rapportent a la carte ci-dessus. 

PRODUCTEURS 

3. Falconbridge Limitee (Fraser, Lockerby, Onaping, Strathcona) 
Inca Limitee (Copper Cliff North, Copper Cliff South, Crean Hill, Creighton, 

Frood, Levack, Little Stobie, Lower Coleman, Mccreedy West, 
Stobie et Whistle) 

4. Timmins Nickel Inc. (Redstone, Langmuir) 
5. Inca Limitee (Shebandowan) 
6. Inca Limitee (Thompson, Birchtree, mine a ciel ouvert Thompson) 
B. La Compagnie Miniere et Metallurgique de la Baie d'Hudson Limitee 

(Namew Lake) 

USINES DE FUSION 

3. Falconbridge Limitee (Falconbridge) 
Inca Limitee (Copper Cliff, Sudbury) 

6. Inca Limitee {Thompson) 

PRODUCTEURS·EVENTUELS 

1. Falconbridge Limitee (New Quebec, Raglan) 
2. Timmins Nickel Inc. (Dumont) 
3. Inca Limitee (Clarabelle, Garson, Murray Totten, Mccreedy East 

et Victor) 
Falconbridge Limitee (Craig, Lindsley) 

4. Corporation Teck (canton de Moncalm) 
6. Inca Limitee (Saab North, Saab South et Pipe n° 1) 
7. Compagnie Miniere Black Hawk Inc. (Minago) 

AFFINERIES 

3. Inca Limitee (Sudbury) 
6. Inca Limitee (Thompson) 
9. Sherritt Gordon Limitee (Fort Saskatchewan) 



TARIFS DOUANIERS 

Canada Etats-Unis CEE Ja12on1 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada NPF NPF 

2604.00 Minerais de nickel et leurs en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 
concentres 

7501.10 Mattes de nickel en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 
7501.20 «Sinters» d'oxydes de en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 

nickel et autres produits a 8-1 yens/kg2 
intermediaires de la 
metallurgie du nickel 

7502.10 Nickel sous forme brute, en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 81 yens/kg 
non allie 

7502.20 Nickel sous forme brute, en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 
alliages a 9 %3 

7503.00 Dechets et debris de en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 
nickel 

7504.00.10 Poudres de nickel, en franchise en franchise en franchise en franchise 0,5% en franchise 
contenant en poids 60 % 
ou plus de nickel 

7504.00.20 Poudres de nickel, 10,2% 6,5% en franchise en franchise 0,5% 65 yens/kg 
contenant en poids mains a6% 
de 60 % de nickel; 
paillettes 

7505.12 Barres, tiges et profiles en en franchise en franchise en franchise en franchise 4,4% 5,8% 
alliages de nickel a 10,2 % a6,5% 

7508.00 Autres ouvrages en nickel en franchise en franchise en franchise 2,8 %a3,3 % 4,6% 5,8% 
a 11 % a7% a5,5% 

Sources : Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United States, 
1992; Journal officiel des Communautes europeennes, vol. 35, no 268, 1992, Taux des droits conventionnels; Customs Tariff Schedules of Japan, 
1992. 
CEE : Communaute economique europeenne; NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
1 Les taux du GATT sont indiques; dans certains ces, de plus faibles tarifs douaniers peuvent etre appliques. 2 En franchise, a !'exception des 
«Sinters» d'oxydes de nickel contenant en poids au mains 88 °lo de nickel equivalant a 81 yens/kg; en franchise, a !'exception egalement de l'oxyde 
de nickel contenant en poids pas plus de 1,5 % de cuivre equivalant a 7,2 %. 3 Le tarif douanier de 9 % s'applique aux alliages de nickel autres que 
ceux contenant en poids mains de 50 % de nickel et au mains 1 O % de cobalt. 
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35.10 NICKEL 

TABLEAU 1. CANADA PRODUCTION ET COMMERCE DE NICKEL, EN 1991 ET 1992 

No tarifaire 1991 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

PRODUCTION1 
Toutes ses formes 

Ontario 125 790 1 219 277 124 181 1 112 874 
Manitoba 62 309 588 342 64 871 566 978 

Total 188 098 1 807 619 189 051 1 679 853 

EXPORTATIONS (De janv. A sept.) 
2604.00 Minerais de nickel et leurs concentres, teneur en 

nickel 
Finlande 611 224 
Etats-Unis 8 3 15 
Royaume-Uni 2 

Total 2 10 615 240 

7501.10 Mattes de nickel 
Norvege 40 905 431 224 21 766 206 683 
f;!oyaume-Uni 33 572 238 240 21 038 149 059 
Etats-Unis 130 162 

Total 74 607 669 626 42 804 355 743 

7501.20 •Sinters• d'oxydes de nickel et autres produits 
lntermediaires de la metallurgie du nickel 

Corea du Sud 7 211 61 467 
Taiwan 1 212 9 419 
Singapour 763 7 025 
Belgique 343 3 266 
Etats-Unis 500 4 134 417 3 124 
Autres pays 103 1 425 

Total 500 4 134 10 049 85 726 

7502.10 Nic~el sous forme brute, non allie 
Etats-Unis 60 450 578 272 39 146 344 154 
Belgique 17 186 151 494 
Japon 5 299 49 629 
Pays-Bas 3 878 35 296 
Taiwan 3 319 28 394 
Royaume-Uni 2 654 22 842 
Autres pays 5 636 49 603 

Total 60 450 578 272 77 118 681 412 

7502.20 Nic~el sous forme brute, alliages 
Etats-Unis 679 7 224 767 7 219 
Belgique 491 6 460 499 5 391 
Corea du Sud 22 284 58 774 
Autres pays 300 3 162 51 351 

Total 1 492 17 130 1 375 13 735 

7503.00 Dechets et debris de nickel 
Etats-Unis 3 448 16 950 2 543 10 843 
Pays-Bas 225 1 413 129 466 
Royaume-Uni 173 422 65 404 
Venezuela 33 304 
Autres pays 333 909 44 97 

Total 4 179 19 694 2 814 12 114 

7504.00 Poudres et paillettes de nickel 
Etats-Unis 7 083 81 431 4 368 53 999 
Japon 2 202 23 790 1 810 20 731 
Hong-Kong 123 1 554 203 2 618 
Pays-Bas 372 3 676 198 2 113 
Belgique 41 487 107 1 258 
Republique populaire de Chine 92 1 108 69 889 
Autres pays 427 6 083 176 2 456 

Total 10 340 118 129 6 931 84 064 

7505.12 Barres, tiges et profiles en alliages de nickel 
Etats-Unis 2 23 10 
Pologne 1 12 1 

Total 3 35 11 

7508.00 Autres ouvrages en nickel 
Pays-Bas n.d. 4 859 n.d. 830 
Cuba n.d. 2 n.d. 398 
Etats-Unis n.d. 727 n.d. 190 
Soudan n.d. 551 n.d. 93 
Autres pays n.d. 427 n.d. 89 

Total n.d. 6 566 n.d. 1 600 
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TABLEAU 1. {fin) 

No tarifaire 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

IMPORTATIONS2 
2604.00.00.20 Minerals de nickel et leurs concentres, teneur en 

nickel 
Etats-Unis 8 45 32 176 

Total 8 45 32 176 

7501.00 Mattes de nickel, •sinters• d'oxydes de nickel et 
autres produits intermediaires de la metallurgie 
du nickel 

Cuba 10 727 54 242 15 805 98 111 
QEI (ancienne U.R.S.S.) 861 9 220 
Etats-Unis 4 371 8 582 3 004 5 027 
Belgique 3 017 4 608 2 861 4 158 
Royaume-U ni 790 2 358 724 2 671 
Autres pays 3 970 21 725 2 280 6 697 

Total 22 875 91 515 25 535 125 884 

7502.10 Nickel sous forme brute, non allie 
CEI (ancienne U.R.S.S.) 5 404 53 128 878 7 617 
Norvege 1 674 14 682 736 4 382 
Royaume-Uni 1 366 12 574 462 3 940 
Australia 381 3 361 
Autres pays 255 2 258 130 1 011 

Total 8 699 82 642 2 587 20 311 

7502.20 Nic~el sous forme brute, alliages 
Etats-Unis 191 1 256 430 2 074 
Royaume-Uni 52 521 62 731 
Suisse 18 147 
Ancienne U.R.S.S. 853 7 650 
Autres pays 268 1 851 110 

Total 1 364 11 278 511 3 062 

7503.00 Dechets et debris de nickel 
Etats-Unis 12 766 28 697 12 143 20 378 
Royaume-Uni 584 2 725 725 4 350 
Pays-Bas 773 2 618 
Allemagne 715 1 392 195 1 041 
CEI (ancienne U.R.S.S.) 156 824 163 1 035· 
Belgique 129 113 218 517 
Autres pays 461 1 393 400 678 

Total 14 811 35 144 14 617 30 617 

7504.00 Poupres et paillettes de nickel 
Etats-Unis 89 1 351 60 1 080 
Australie 20 189 18 154 
Allemagne 8 155 4 65 
Pays-Bas 297 2 799 
Autres pays 15 305 

Total 429 4 799 82 1 300 

7505.12 Bar~es, tiges et profiles en alliages de nickel 
Etats-Unis 139 2 433 138 2 477 
Autres pays 20 338 8 151 

Total 159 2 771 146 2 628 

7508.00.10 Anopes pour le nickelage 
Etats-Unis 54 454 14 117 
Autres pays 2 7 

Total 56 461 14 117 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; •.• : quantite minima; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible ou sans objet. 
1 Y compris le nickel affine et le nickel contenu dans les oxydes et les sels produits, plus le nickel recuperable dans la matte et les 
concentres exportes. 2 Les importations en provenance d'•autres pays• peuvent comprendre les reimportations du Canada. 
Remarque : Les chitfres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 2. PRODUCTION ~T CONSOMMATION DE NICKEL AU CANADA, EN 
1970, EN 1975 ET DE 1980 A 1992 

Annee 

1970 
1975 
1980 
1981 
1982 
1983 
1984 
1985 
1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 
1992dpr 

Production1 

(tonnes) 

277 490 
242 180 
184 802 
160 247 
88 581 

125 022 
173 725 
169 971 
163 640 
193 391 
216 589 
200 899 
196 225 
192 259 
191 161 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. 
dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible; r : revise. 
a Augmentation du nombre de compagnies visees par l'enqu~te. 

Consommation2 

(tonnes) 

10 699 
11 308 
9 676 
8 603 
6 723 
5 010 
7 502 
7 206 
8 865 
9 732 
9 250 

10 423 
8 410r 

11 577a 
n.d. 

1 Y compris le nickel affine et le nickel contenu dans les oxydes et les sels produits, plus le nickel recuperable 
dans la matte et les concentres exportes. Les donnees de 1987 a 1992 indiquent le nickel contenu dans les 
concentres produits. 2 Consommation de nickel metal, sous toutes ses formes (metal affine et metal contenu 
dans les oxydes et les sels de ferronickel), comme cela fut rapporte par les consommateurs dans l'enqu~te 
menee par EMA, «Consommation de nickel». 

TABLEAU 3. CAPACITE DE TRAITEMENT AU CANADA, EN 1991 

Usine de fusion 

Affinerie 

s. o. : sans objet. 

lnco Limitee 
Sudbury Thompson 

Falconbridge Limitee 
Sudbury 

(tonnes par an de nickel contenu) 

110 oooa 

56 700 

81 600 

49 900 

45 OOO 

s. 0. 

Sherritt Gordon Limited 
Fort Saskatchewan 

s. o. 

25 OOO 

a La capacite est restreinte a ce niveau en raison d'un reglement du gouvernement ontarien regissant les 
emissions de dioxyde de soufre. 



TABLEAU 4. PRODUCTION MINIERE MONDIALE DE NICKEL, EN 
1990ET1991 

Pays 

CEI (ancienne U.R.S.S.) 
Canada 
Nouvelle-Caledonie 
Australis 
lndonesie 
Cuba 
Republique populaire de Chine 
Republique dominicaine 
Afrique du Sud 
Botswana 
Colombie 
Grece 
Autres pays 

Total 

1990 

300 OOO 
196 225 
85 OOO 
67 800 
68 600 
40800 
33200 
30200 
30000 
19 700 
19 400 
18 500 
70 300 

979 725 

(tonnes) 

1991 

260 OOO 
192 259 
108 700 
69 OOO 
66100 
33 300 
30 OOO 
29100 
29 OOO 
20 400 
20200 
18 OOO 
66000 

942 059 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Groupe d'etude international du 
nickel. 
CEI : Communaute des Etats independants. 

TABLEAU 5. CONSOMMATION MONDIALE DE NICKEL, EN 
1990ET1991 

Pays 

Japan 
yEI (ancienne U.R.S.S.) 
Etats-Unis 
Allemagne 
France 
Republique populaire de Chine 
ltalie 
Royaume-Uni 
Republique de Coree 
Belgique et Luxembourg 
Autres pays 

Total 

1990 

165 500 
175 OOO 
127 800 
88 800 
44800 
35 OOO 
27 300 
32 600 
14 OOO 
21 300 

182 300 

914 400 

(tonnes) 

1991 

180 100 
150 OOO 
126 700 
77000 
36800 
36000 
31 500 
29 500 
23200 
19 600 

169 500 

879 900 

Sources: Energie, Mines et Ressources Canada; Groupe d'etude international du 
nickel. 
CEI : Communaute des Etats independants. 
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TABLEAU 6. PRIX ANNUELS MOYENS DU 
NICKEL, DE 1982 A 1992 

Annee 

1982 
1983 
1984 
1985 
1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 
1992 

Prix au comptant a la 
Bourse des metaux de Londres 

($US/lb) 

2,18 
2,12 
2,16 
2,22 
1,76 
2,19 
6,25 
6,04 
4,03 
3,70 
3,18 

TABLEAU 7. PRIX MENSUELS MOYENS DU 
NICKEL, EN 1991 ET 1992 

Mo is 

Janvier 
Fevrier 
Mars 
Avril 
Mai 
Ju in 
Juillet 
Ao Qt 
Septembre 
Octobre 
Novembre 
Decembre 

1991 

3,89 
3,94 
3,95 
4,10 
3,84 
3,76 
3,88 
3,83 
3,48 
3,38 
3,29 
3,23 

($US/lb) 

1992 

3,41 
3,57 
3,37 
3,37 
3,32 
3,26 
3,40 
3,30 
3,14 
2,86 
2,52 
2,60 



Gilles Couturier 

L'auteur travaille pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-4404 

La production d'or du Canada, qui a augmente 
rapidement pendant les annees 80, a diminue de 
10,5 % pour s'etablir a 157,6 ten 1992 apres avoir 
atteint un sommet de 176,1 t en 1991. A titre de 
comparaison, la production avait ete de 167 t en 
1990 et de 30 t en 1980. En 1992, le Canada etait 
le cinquieme pays producteur d'or au monde, derriere 
l'Afrique du Sud, les Etats-Unis, l'Australie et la 
Russie. 

En 1992, le prix moyen de l'or se situait a 344 $ US 
l'once troy, ce qui represente son prix le plus foible 
depuis 1985. Il avait atteint 362 $ US/oz en 1991, 
384 $US/oz en 1990 et 381 $US/oz en 1989. Le 
prix a ete stable en 1992, le prix maximum s'etant 
eleve a 359 $ US/oz, tandis que le prix le plus foible 
a ete de 330 $ US/oz (le plus bas prix enregistre 
depuis janvier 1986). 

Des prix moyens moindres payes pour l'or aux pro
ducteurs canadiens ont ete compenses par une 
baisse de la valeur moyenne du dollar canadien; 
celle-ci est passee de 87 rt US en 1991a83 rt US en 
1992. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

A la fin de 1992, il y avait au Canada environ 50 mines 
d'or qui ont produit 88 % des 157,6 t d'or enregistrees 
au cours de l'annee. Au total, 11 mines ont ferme 
alors que seulement 3 mines ont ouvert pendant 
l'annee. L'emploi total dans les mines d'or a ete 
reduit de plus de 10 %, le nombre d'emplois passant 
de 11800 en 1990 a 10 500 en 1991. 

Colombie-Britannique 

La production d'or de la Colombie-Britannique a 
diminue et est passee de 18,3 t en 1991 a 15,3 t en 
1992. 

Or 

La mine Dome de la Timmins Nickel Inc. a ouvert 
en 1992 pres de Smithers; sa production atteint, 
selon les estimations, 31 kilogrammes par mois 
(kglm). La production a cesse pendant l'ete a la 
mine Lawyers de la societe Les Mines d'Or Cheni Inc. 
en raison de l'epuisement des reserves. 

Au projet Eskay Creek, la Placer Dome Inc. a 
transforme sa participation indirecte de 44 % dans 
la Stikine Resources Ltd. en une participation de 
22 % dans une coentreprise dans la propriete auri:fere. 
La Homestake Mining Company est devenue la 
societe exploitante et a obtenu une participation 
majoritaire par la prise de controle de la Corona 
Corporation. Dans une etude preliminaire, basee 
sur un taux d'extraction de 450 t/j, il est estime que 
les co-uts en capital de !'exploitation produisant 7,8 t/a 
d'or s'eleveraient a 210 millions de dollars americains. 
En 1992, une etude de faisabilite a ete terminee au 
cout de 10 millions de dollars. On estime que le 
gisement recele 1 Mt d'un minerai renfermant 26,4 git 
d'or, 998,4 git d'argent et des quantites recuperables 
de zinc et de cuivre. La production pourrait debuter 
d'ici la fin de 1995. D'apres les plans de la Homestake 
Mining Company, le minerai sera transporte par 
camion sur une distance de 550 km et sera broye a 
un emplacement adjacent a la mine Equity Silver. 

La Placer Dome Inc. a annonce qu'elle ne mettrait 
pas en valeur la propriete d'or-cuivre Mount Milligan, 
situee a proximite de Prince George (C.-B.). Selon 
des estimations de faisabilite, le projet aurait permis 
de traiter environ 60 OOO t/j de minerai a un cout 
de 420 millions de dollars. La Placer Dome Inc. a 
indique que le foible prix de l'or a ete le principal 
focteur motivant sa decision. Le gisement Mount 
Milligan renferme 300 Mt de reserves titrant 0,23 % 
de cuivre et 0,56 git d'or. 

Dans la partie nord-ouest de la province, le gisement 
de cuivre-or Windy Craggy de la Geddes Resources 
Limited a fait l'objet d'une evaluation environne
mentale. Actuellement, les reserves probables et 
possibles s'elevent a environ 130 Mt d'un minerai 
contenant 1,8 % de cuivre, 0,18 git d'or, 3,62 g/t 
d'argent et d'importantes valeurs en cobalt. La 
Geddes Resources Limited recherche d'eventuels 
investisseurs dans ce projet de 500 millions de dollars. 
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Territoires du Nord-Quest 

La production d'or a diminue de pres de 15 % au 
Yukon et dans les Territoires du Nord-Ouest, passant 
de 20,6 ten 1991 a 17,6 ten 1992. 

Un violent conflit de travail a debute en mai 1992 
a la mine Giant de la Royal Oak Mines Inc. En 
septembre, une explosion a cause le deces de neuf 
travailleurs. La Gendarmerie royale du Canada a 
indique qu'elle fait enquete sur cette explosion 
qu'elle considere comme un homicide multiple. 
Malgre la formation en septembre d'une equipe de 
mediation par le Ministre du Travail, le syndicat et 
la direction de l'entreprise n'ont pu s'entendre quant 
a uncertain nombre de questions litigieuses, dont 
le congediement de 45 employes. 

Saskatchewan 

La societe Les Ressources Claude Inc. a entrepris la 
production a la mine d'or Seabee. Des depassements 
des couts et des retards dans la mise en marche ont 
cependant accru de maniere importante les couts 
du projet de 23 millions de dollars. L'exploitation 
d'une capacite de 400 t/j devrait produire 1,8 t/a d'or. 
Les reserves prouvees et probables sont estimees a 
1 Mt d'un minerai titrant 13, 7 g/t d'or. La societe 
fait actuellement l'objet d'une restructuration; ses 
actions n'ont pas ete echangees en bourse depuis 
l'ete de 1992. 

Une etude de faisabilite portant sur une exploitation 
projetee d'une capacite de 635 t/j a ete effectuee 
dans la propriete Contact Lake; cette demiere 
appartient aux societes Corporation Cameco, 
Explorations et Mines Uranerz Limitee et Westward 
Explorations Ltd. Les couts en capital d'une mine, 
qui produirait 2 t/a d'or par annee, sont estimes a 
38 millions de dollars. 

Ontario 

En 1992, la production totale d'or de !'Ontario s'est 
elevee a 7 4 t, ce qui represente une baisse de plus 
de 4 % par rapport a celle de 1991. La production 
des trois mines de la region de Hemlo compte pour 
plus de 50 % de toute la production ontarienne. 

La Falconbridge Gold Corporation a annonce en 
octobre qu'elle rouvrirait la mine Bell Creek, situee 
pres de Timmins. La societe a achete la mine d'or 
Bell Creek et l'usine de traitement a la societe 
Ressources Canamax Inc. au cout de cinq millions 
de dollars. La Falconbridge Gold Corporation a 
rouvert l'usine de traitement Bell Creek en 1992 
pour y traiter du minerai provenant de sa mine 
Hoyle Pond, situee a proximite. 

La mine d'or Cheminis, qui a ouvert en 1991 pres de 
Virginiatown, a ete temporairement fermee en 1992; 
elle appartient aux societes Northfield Minerals 
Inc. (78,5 % des interets) et Towerland Properties 
Inc. (21,5 %). La production avait debute enjuillet 
1991 au cout de 13 millions de dollars. Les reserves 
prouvees et probables a la mine Cheminis s'elevent 
a 250 OOO t d'un minerai renfermant en moyenne 5 Wt 
d'or. On produisait a la mine Cheminis environ 31 kg 
d'or mensuellement a un cout de 300 $/oz. 

La mine Magino de la societe Les Explorations 
Muscocho Ltee a ferme pendant l'ete en raison des 
faibles prix de l'or. 

Quebec 

La production d'or du Quebec a diminue de plus de 
14 %, passant de 51,9 ten 1991 a 44,5 ten 1992. 
Cette baisse substantielle de la production est 
attribuable a la fermeture de sept mines et a des 
reductions de la production dans plusieurs exploi
tations. Aucune nouvelle mine n'a ete mise en 
exploitation en 1992. 

La mine Geant Dormant de la societe Mines 
Aurizon Ltee, fermee en 1991 en raison des faibles 
prix de l'or, devrait rouvrir enjanvier 1993; la 
Cambior inc. sera la societe exploitante. Cette derniere 
a merite une participation de 50 % dans cette pro
priete par !'execution, au cout de 12 milions de 
dollars, d'un programme d'exploration d'une duree 
de trois ans visant a delimiter de nouvelles reserves. 

La mine Casa Berardi Est des societe Or TVX Inc. 
et Les Ressources Golden Knight Inc. a du etre . 
partiellement fermee a la suite de !'infiltration dans 
la mine de materiaux de morts-terrains. L'exploita
tion a plein rendement de la mine Casa Berardi Est 
devrait reprendre au debut de 1993. 

La mine Simkar, ouverte a la fin de 1991, a ete fermee 
en raison de la faiblesse des prix de l'or. Cette mine 
appartient conjointement aux societes Explorations 
Ronrico Ltee et Mines d'Or Louvicourt Inc. 

Au total, six mines ont ferme en 1992 en raison de 
l'epuisement des reserves: la mine Lac Shortt de la 
Minnova Inc., la mine Camflo de la Societe extractive 
American Barrick, les mines Kierans et Norlartic 
de la societe Les Ressources Aur Inc. et la mine 
Malartic Highgrade de la Republic Goldfields Inc. 
De plus, la Westminer Canada Limitee a annonce 
en novembre qu'elle n'effectuera que des travaux 
d'entretien a son exploitation de Chibougamau et 
ce, jusqu'en janvier 1993; pendant cette periode, la 
societe recherche un acheteur. 



Nouveau-Brunswick 

Les reserves ont ete epuisees pendant l'ete de 1992 
a la mine Murray Brook de la NovaGold Resources 
Inc. Cette societe produisait 1300 t/j d'un minerai 
renfermant 2 g/t d'or et 39,5 g/t d'argent destine a 
un procede de lixiviation en cuves a I'interieur. La 
NovaGold Resources Inc. fera !'extraction du minerai 
de cuivre a la mine Murray Brook. 

Terre-Neuve 

En 1992, la Royal Oak Mines Inc. a achete a la 
societe Ressources BP Canada Limitee la mine 
Hope Brook. La Royal Oak Mines Inc. a rouvert 
cette mine en juillet, laquelle avait ferme pendant 
une annee. Exploitee a plein rendement, cette mine 
devrait produire environ 3 t/a d'or. Avant cet achat, 
l'atteinte des objectifs originaux de production avait 
pose un certain nombre de difficultes a la mine 
Hope Brook, principalement en raison de problemes 
de traitement des effiuents, de faibles taux de recu
peration et d'une capacite minimale de traitement 
de minerais. 

SITUATION MONDIALE 

Afrique du Sud 

L'Afrique du Sud reste le plus important pays pro
ducteur d'or au monde; sa production s'est elevee a 
600 t en 1992. Cependant, sa part de la production 
des pays de l'Ouest est tomhee de 70 % qu'elle etait 
en 1980 a 34 % en 1990; elle diminuera encore en 1992 
en raison d'une production accrue dans plusieurs 
autres pays. La production cumulee d'or de l'Afrique 
du Sud atteint pres de 44 OOO t pour la periode 
allant de 1870 a 1991; elle a permis a ce pays de 
dominer la scene mondiale quant aux approvisionne
ments en or. Environ 98 % de l'or actuellement 
produit en Afrique du Sud provient de mines dans 
le Witwatersrand, dans la region de Johannesburg. 
En 1992, on a produit 3 t d'or a titre de sous-produit 
des industries du platine, du cuivre et de l'antimoine, 
alors que le retraitement des residus a permis d'en 
produire approximativement 20 t. 

Les couts de production en Afrique du Sud, qui 
etaient les moins eleves parmi les producteurs d'or 
en 1985, sont devenus parmi les plus exorbitants en 
1991. En 1985, les couts au comptant en Afrique du 
Sud s'etablissaient approximativement a 147 $US/oz, 
alors que chez les autres principaux producteurs 
des pays de l'Ouest, ils etaient en moyenne d'environ 
200 $US/oz. Toutefois, en 1991, l'Afrique du Sud 
etait consideree comme le pays producteur dont les 
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couts etaient les plus eleves puisqu'ils atteignaient 
294 $ US/oz, tandis qu'ils etaient en moyenne de 
259 $ US/oz dans les pays de l'Ouest. A un prix de 
350 $ US/oz, environ 30 % de la production miniere 
d'or sud-africaine est non rentable. A:fin de maintenir 
une production en 1992 malgre les faibles prix de l'or, 
les societes ont du exploiter des zones de minerai a 
forte teneur. Les producteurs d'or sud-africains ont 
egalement obtenu des modifications majeures aux 
conventions collectives negociees avec les syndicats 
en reduisant les augmentations salariales a environ 
5 % et en introduisant un partage des benefices avec 
les travailleurs. De plus, la devaluation ininterrompue 
du rand a aide les producteurs d'or a demeurer 
concurrentiels. La production d'or, evaluee a environ 
six milliards de dollars americains par an, represente 
plus de 35 % des recettes d'exportation de l'Afrique 
du Sud. 

Bien que les reserves de l'Afrique du Sud soient 
considerables, la production miniere doit faire face 
a des difficultes serieuses parce que les teneurs des 
minerais diminuent, que les reserves d'or se trouvent 
en profondeur et que le taux d'inflation est eleve au 
pays. Une rationalisation visant a accroitre la pro
ductivite est cependant en cours. II a ete signale 
que les accroissements des couts de production dans 
l'industrie miniere de l'or ont ete maintenus a 2 % 
par an au cours des deux dernieres aimees. Pendant 
la meme periode, le nombre des emplois dans le secteur 
des mines d'or a baisse a raison de 3000 emplois 
par mois. L'aptitude a continuer de reduire les 
coG.ts dans les mines d'or sud-africaines est limitee 
par les teneurs relativement faibles des reserves. 
Puisque la plupart des mines d'or de l'Afrique du 
Sud ont ete ouvertes il y a plus de 30 ans, les reserves 
presentant les teneurs les plus grandes ont generale
ment ete epuisees. 

Des mesures fiscales comme le remplacement d'une 
taxe sur les produits et services (TPS) par une taxe 
sur la valeur ajoutee (TV A) ainsi que la reduction 
de 10 a 5 % de la surtaxe a !'importation de biens 
d'equipement ont egalement contribue a ameliorer 
le caractere concurrentiel de l'Afrique du Sud. De 
plus, I'industrie miniere de l'Afrique du Sud devient 
moins dependante des importations d'equipement 
minier, rendant ainsi les devaluations successives 
du rand moins inflationnistes. 

Le minisrere sud-africain des mineraux et de l'energie 
(Department of Minerals and Energy Affairs) estime 
que le taux de change reel du rand, par comparaison 
avec un ensemble de devises, a diminue a raison de 
10 % par an pendant les annees 80. Ce ministere 
indique egalement que l'indice des prix de produc
tion a augmente en moyenne de 14,1 % pendant les 
annees 80. Ainsi, tout compte fait, les couts ont cru 
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trop rapidement pour que la devaluation puisse 
attenuer les augmentations, et la position concurren
tielle des producteurs en a souffert. En 1992, le tarn: 
d'inflation a subi une hausse marquee pour atteindre 
environ 15 % alors que les prix des aliments ont 
grimpe de pres de 30 % en raison d'une intense 
secheresse. 

Selon la Chamber of Mines, environ 360 OOO personnes 
travaillent dans le secteur des mines d'or en Afrique 
du Sud. Tout au long de son histoire, cet organisme 
a eu la responsabilite de la coordination de la 
politique generale, de la recherche, du recrutement 
de la main-d'oouvre et, jusqu'a recemment, de la 
mise en marche et de la promotion du Krugerrand 
par l'entremise de son ancienne filiale, l'Intemational 
Gold Corporation. 

A la suite de I' elimination de diverses sanctions 
economiques et politiques par la majorite de ses 
partenaires commerciam:, l'Afrique du Sud envisage 
de remettre sur le marche le Krugerrand en or. 
Avant !'adoption des sanctions en 1984, le Krugerrand 
accaparait de 40 a 60 % du marche des pieces d'or 
des pays de l'Ouest. 

L'Anglo American Corporation of South Africa Ltd. 
est la plus importante societe miniere au monde; 
sa production d'or a atteint environ 240 ten 1992. 
Cette compagnie et ses filiales comptent pour 23 % 
de la valeur boursiere du marche de la bourse de 
Johannesburg. 

L'Anglo American a annonce l'amenagement au 
cmlt de 1,7 milliard de rands de la mine Moab ou la 
production devrait debuter en 1997. Lorsque le 
stade de la production a plein rendement aura ete 
atteint en l'an 2004, la mine Moab devrait produire 
13 t/a d'or. La societe a egalement annonce la ferme
ture de la mine d'or Sallies en raison de l'epuise
ment des reserves rentables. 

En reaction a des difficultes financieres, le travail a 
ete autorise le dimanche a la mine Harmony de la 
Rand Mines Limited. L'extraction avait anterieure
ment ete totalement interdite le dimanche. Le 
gouvernement de l'Afrique du Sud a de plus offert 
une garantie d'emprunt d'approximativement 
30 millions de rands a la mine Harmony. La societe 
a annonce un plan de restructuration dans le cadre 
duquel elle exploitera quatre divisions : exploration 
et platine, charbon, proprietes et or. 

La Lorraine Gold Mines Ltd. a demande au gouver
nement l'autorisation de faire travailler ses employes 
sept jours par semaine afin de rester viable. Les 
reserves actuelles lui permettraient d'exploiter la mine 
jusqu'a la fin de 1993. Des reserves supplementaires, 

qui ont ete delimitees, permettraient d'ajouter de 
trois a quatre annees a la duree de vie de I' exploi
tation. 

La Goldfields a continue a etudier l'avenir de la 
mine Doorfontein dont la fermeture est attendue 
depuis uncertain temps. Cette societe a par ailleurs 
annonce la fusion des mines Libanon et Venterpost, 
dont la rentabilite est faible, avec la mine Kloof, 
qui realise des profits. 

En raison de la faiblesse des prix de l'or en 1992, 
plusieurs projets ont ete mis en attente et seulement 
quelques nouveam: projets ont ete annonces. La 
Gencor a annonce que la premiere phase de l'amenage
ment de la mine Oryx, au cout de 430 millions de 
dollars americains, dans l'Etat libre d'Orange doit 
debuter en mars 1993. La Weltevreden Mines Ltd. 
de la Gencor a tronque la premiere phase d'une 
exploitation ou elle devait produire 30 OOO t de 
minerai aurifere au cout de 210 millions de rands. De 
plus, la Winkelhaak Mines Ltd., filiale de la societe 
Gencor, a annonce qu'elle cesserait ses travam: au 
puits subvertical de 700 millions de rands en raison 
des faibles prix de l'or. Ce projet aurait donne acces 
a 20 Mt d'un minerai titrant 5, 7 g/t d'or, ce qui 
represente 120 t d'or. Afin d'abaisser les couts, la 
production de la mine St. Helena a ete reduite de 
moitie, alors que la mine West Rand Cons, non 
rentable, a ete vendue. 

Le ministere sud-africain des mineram: et de l'energie 
a indique que 15 nouvelles mines pourraient etre 
amenagees si l'industrie miniere pouvait regler ses 
problemes financiers et techniques actuels. L'amenage
ment de ces mines exigerait des investissements de 
20 milliards de dollars americains. La plupart des 
nouvelles mines importantes dans le bassin du 
Witwatersrand seraient exploitees a des profondeurs 
de plus de 2000 m. 

Etats-Unis 

Am: Etats-Unis, la production d'or s'est accrue, 
passant de 44 ten 1981 a une quantite probable de 
320 t en 1991; ceci place ce pays au deuxieme rang 
des pays producteurs d'or derriere l'Afrique du 
Sud. 

Pres des dem: tiers de l'or produit am: Etats-Unis 
sont obtenus au Nevada ou la production est estimee 
a 210 t. Les autres Etats produisant d'importantes 
quantites d'or sont la Califomie, le Dakota du Sud 
et le Montana. La croissance de la production d'or 
au Nevada a ete rendue possible par !'application 
de la methode de la lixiviation en tas corn;ue pour 
le traitement des minerais a faible teneur. La 



Newmont Gold Company, la plus grande societe 
americaine de production d'or, a fourni 50 t d'or en 
1992; la majeure partie de cette production provenait 
de la mine Gold Quarry. La production de cette 
mine est evualuee a environ 30 t/a, ce qui en fait la 
plus importante mine d'or en Amerique du Nord. 

A quelques kilometres de la mine Gold Quarry, la 
Societe extractive American Barrick exploite la 
mine Goldstrike, qui a produit 41 t d'or en 1992; 
celle-ci pourrait atteindre plus de 60 t/a d'ici 1995 a 
la suite de l'annonce de reserves accrues par la 
societe. Apres avoir fait cette annonce, la societe a 
decide de retarder jusqu'au milieu de 1996 l'entree 
en production du gisement Meikle. Au debut de 
1992, la societe avait annonce la mise en valeur du 
gisement Meikle situe a 2 km au nord du gisement 
Goldstrike. Ce gisement recele 6,5 Mt d'un minerai 
renfermant 21,6 g/t d'or. La mine souterraine 
Meikle devrait produire 11 t/a pendant 11 ans. 

La Societe extractive American Barrick et la 
Newmont Gold Company ont signe au debut de 1992 
une entente de principe pour la mise en valeur 
conjointe des corps mineralises Deep et Lower Post, 
adjacents a la mine Goldstrike. Ces deux societes 
ont egalement convenu de financer conjointement 
!'exploration et la mise en valeur le long des limites 
separant leurs proprietes et de partager la techno
logie de lixiviation biologique de la Newmont. Cette 
derniere construira et exploitera des installations de 
lixiviation biologique a l'interieur de ses proprietes; 
la Societe extractive American Barrick recevra 50 % 
des benefices apres recuperation du capital. L'entente 
permettra egalement a la Newmont Gold Company 
de traiter tout le minerai refractaire peu rentable 
d'une teneur en or inferieure a 2,2 g/t de la Societe 
extractive American Barrick. 

Les autres principaux faits nouveaux aux Etats-Unis 
ont ete le debut des travaux d'extraction aux mines 
Hayden Hill et Castle Mountain en Californie, respec
tivement exploitees par l'Amax Gold Inc. et la 
Viceroy Gold Corporation. La production de chacune 
de ces deux mines devrait depasser 3 t/a d'or. 

Les fermetures d'installations majeures sont sur
venues a la mine Summitville de la Galactic 
Resources Ltd., au Colorado, et a la mine Richmond 
Hill de la societe Lac Minerals Ltd., au Dakota du 
Sud. 

La Battle Mountain Gold Co. devrait entreprendre 
la production a la mine Crown Jewel dans l'Etat de 
Washington apres avoir obtenu les permis neces
saires. La mine Crown Jewel devrait produire 
environ 5 t/a d'or. 
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Australie 
La production australienne d'or a monte en fleche 
au cours des quelques dernieres annees pour passer 
de 39 ten 1984 a une quantite estimee a 241 ten 
1991. En 1988, l'Australie a remplace le Canada au 
rang de troisieme pays producteur d'or au monde, 
derriere l'Afrique du Sud et les Etats-Unis. Comme 
pour les producteurs sud-africains et canadiens, la 
diminution du prix de l'or en dollars americains a 
ete compensee par une chute du dollar australien. 

L'Arimco a entrepris la production a la mine 
Mount McClure en Australie-Occidentale clans 
laquelle elle detient une participation de 51 %. Les 
reserves prouvees s'etablissent a 1,8 Mt d'un minerai 
renfermant 3,96 g/t, soit environ un total de 7 t d'or. 
On s'attend a une production de 2 t/a. 

Parmi les autres mines qui ont ete mises en exploi
tation en Australie-Occidentale, mentionnons les 
mines Marymia et Keilor de la Resolute Corporation 
et la mine Yalgarn Star des societes Orion et 
Gasgoine. 

La North Broken Hill Peko Ltd. a annonce qu'elle 
ira de l'avant dans l'amenagement de la mine de 
cuivre-or N orthparkes en Nouvelle-Galles du Sud. 
Les reserves de cette mine s'elevent a 1,7 Mt de 
minerai oxyde renfermant de l'or, 1,7 Mt de minerai 
d'oxyde de cuivre contenant de l'or et 64,8 Mt de 
minerai sulfure de cuivre-or. Les couts totaux en 
capital atteigneront 220 millions de dollars austra
liens. Egalement en Nouvelle-Galles du Sud, la 
CRA Limited a ouvert sa mine Peak, laquelle 
devrait produire 3,1 t/a. 

Au Queensland, la production a commence aux mine 
Tick Hill et Rishton appartenant respectivement a 
la M.I.M. Holdings Limited et a l'Ashton 
Corporation. 

La Homestake Gold of Australia Ltd. a annonce en 
avril qu'elle fermait sa mine Fortnum en Australie
Occidentale en raison de teneurs moindres. Elle y 
avait produit 1,5 t d'or en 1991. 

Dans le Territoire du Nord, la Gwalia Corporation 
et l'Amico Corporation ont ferme leur mine Molina 
ou la production se fixait a environ 2 t/a. 

La Placer Pacific Limited, filiale de la Placer Dome 
Inc., a annonce qu'elle avait vendu a la Poseidon 
Gold Ltd. sa participation de 50 % clans la mine 
Big Bell en Australie-Occidentale, pour la somme 
de 8,6 millions de dollars americains. En raison de 
problemes de dilution, les previsions de production 
n'ont jamais ete atteintes a la mine a ciel ouvert 
Big Bell. 
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La North Broken Hill Peko Ltd. et la Delta Gold 
ont annonce qu'elles amenageraient la mine 
Kanowna Belle en Australie-Occidentale en 1993. 
Les reserves du gisement contiennent 15 Mt d'un 
minerai titrant 5,3 g/t d'or, soit un total de 84 t d'or. 
Pendant la premiere etape, le gisement sera exploite 
a ciel ouvert au cout de 78 millions de dollars austra
liens. La production devrait y debuter en 1993. 
L'extraction a ciel ouvert devrait durer environ six 
ans, les reserves s'elevant a quelque 30 t d'or. Une 
deuxieme etape est projetee pour le traitement du 
minerai refractaire. Le gisement Kanowna Belle 
est designe comme etant l'une des plus riches 
decouvertes d'or en Australie ces dernieres annees. 

D'autres mises en production majeures sont prevues 
en 1993, soit a la mine Mount Todd appartenant a 
la CRA Limited et a la mine Rishton de !'Ashton 
Mining et de la Peak Gold Ltd. 

La Monnaie australienne se classe parmi les prin
cipaux producteurs au monde de pieces de monnaie 
en or. La serie des Nuggets australiens, mise en 
circulation en 1992, comprend des pieces de deux 
onces, de dix onces et de un kilogramme. La 
Monnaie australienne frappe egalement une Serie 
de pieces en platine et argent. 

Papouasie - Nouvelle-Guinee 

La production d'or de la Papouasie -Nouvelle-Guinee 
devrait atteindre 70 t en 1992. A des fins de com
paraison, mentionnons qu'elle s'est elevee a 60 t en 
1991eta34 ten 1990. 

La production a augmente a la mine d'or Porgera, 
pour la porter de 38 ten 1991a46 ten 1992. La 
hausse est attribuable a un taux accru de recupe
ration de l'or et a un accroissement des quantites 
de minerai traitees. Une expansion de la capacite 
de traitement, qui atteindra 8500 t/j, devrait per
mettre d'accroitre encore la production en 1993 
meme si la teneur en tete de puits a diminue, passant 
de 64 g/t en 1991 a environ 20 g/t a la fin de 1992. 

La mine Porgera est l'une des exploitations ou les 
couts d'exploitation au comptant sont les plus faibles 
au monde; ceux-ci s'etablissaient a 92 $US/oz en 
1992. Les reserves exploitables contiennent 130 Mt 
d'un minerai titrant 4, 7 g/t d'or. La Placer Pacific 
Limited detient 30 % des interets dans cette mine, 
situee dans la province d'Enga. Par ailleurs, la 
Highlands Gold - une filiale appartenant a 65 % a 
la M.I.M. Holdings Limited d'Australie - et la 
Renison Goldfields Consolidated Ltd., les deux 
societes exploitantes, possedent chacune 30 % des 
participations. Le gouvernement de Papouasie -
Nouvelle-Guinee detient la part de 10 % qui reste. 

Le gouvernement nouvellement elu en Papouasie -
Nouvelle-Guinee a annonce son intention de porter 
sa participation a 30 %. 

Les autres mines d'or en exploitation en Papouasie -
Nouvelle-Guinee etaient la mine Missima, qui 
appartient a 60 % a la Placer Dome Inc. et ou la 
production s'est etablie a 11,6 t, et la mine O.K Tedi 
ou l'on a produit 11 t d'or; cette derniere est la pro
priete des societes Broken Hill Pty. Co. Ltd., 
Amoco Corp. et du gouvernement de Papouasie -
N ouvelle-Guinee. 

La CRA Limited a indique qu'elle avait interrompu 
ses travaux au gisement alluvial Mount Kare situe 
dans la region de Hidden Valley. L'exploitation 
Mount Kare, ou les travaux avaient debute en 
decembre 1990, a du etre fermee en janvier 1992 
apres avoir ete la cible de bombes incendiaires. La 
CRA Limited a revele que sa participation de 51 % 
sera transferee a 6000 proprietaires fonciers qui 
detiennent les autres 49 % des interets dans 
!'exploitation Mount Kare. 

Une decision est attendue pendant la premiere partie 
de 1993 quant a la production au projet Lihir; la 
production d'or pourrait debuter en 1994. Le gise
ment appartient a la RTZ Corporation PLC (80 %) 
et a la Niugini Mining Ltd. (20 %), une filiale de la 
Battle Mountain Gold Co. La RTZ Corporation 
PLC a cependant indique qu'elle a !'intention de 
trouver de nouveaux associes afin de reduire sa 
participation dans ce projet de 800 millions de dollars. 
On s'attend a ce que le gouvernement de Papouasie -
Nouvelle-Guinee cherche a obtenir une participa
tion de 30 % dans ce projet. L'execution du plan de 
mise en valeur a ete retardee a plusieurs reprises 
parce que la RTZ Corporation PLC s'est montree 
hesitante. Cette derniere detient une participation 
dans la Bougainville Copper Limited, qui a inter
rompu ses activites depuis 1990 en raison de desordres 
civils. Le gisement Lihir est considere comme etant 
l'un des plus grands gisements inexploites au 
monde, en excluant l'Afrique du Sud; ses reserves 
exploitables atteignent environ 200 Mt d'un minerai 
renfermant en moyenne 3,25 g/t d'or, ce qui repre
sente plus de 600 t d'or. Les proprietaires actuels 
projettent de produire 18 t/a d'or pendant les cinq 
premieres annees d'exploitation. 

Communaute 
des Etats independants 

On e,stime que la production d'or de la Communaute 
des Etats independants (CEI) s'est etablie a environ 
250 t en 1992. La diminution generale de la pro
duction de la CEI, qui a culmine a plus de 285 t en 



1989, est en grande partie attribuable a l'epuise
ment des gisements alluvionnaires (en particulier 
en Russie) et a une penurie de devises fortes pour 
l'achat d'equipement et d'approvisionnements. De 
plus, les problemes lies aux couts en energie et en 
main-d'muvre s'aggravent egalement et contribuent 
a reduire la production. Une part d'environ 20 % de 
la production annuelle d'or de la CEI serait obtenue 
sous forme de sous-produits de l'industriedes metaux 
communs; l'industrie du cuivre fournirait a elle 
seule 15 % de la production d'or et l'industrie du 
plomb et du zinc, environ 5 % de cette production. 

Apres l'eclatement de l'U.R.S.S., la plupart des 
republiques produisant de l'or ont decide de mettre 
en marche leurs avoirs en or par l'entremise de 
leur propre organisme local. Ces organismes sont 
la Rosalmazzoloto pour la Russie, l'Uzbekzoloto 
pour l'Ouzbekistan et la Kazzoloto pour le 
Kazakhstan. 

Aussie 
On a signale que la production d'or en Russie a 
diminue de 10 % en 1992 pour passer a environ 
165 t. La Russie compte pour quelque 60 % de la 
quantite totale d'or produite par la CEI. Les plus 
importantes regions de production d'or sont la 
Siberie occidentale (pres des monts Oural) et le 
nord-ouest de la Siberie (pres de Magadan et de 
Yakutia). La baisse de la production peut etre 
attribuable a des reserves decroissantes dans plu
sieurs gisements alluviaux. Environ 70 % de la 
production d'or de la Russie provient de gisements 
alluviaux; ces gisements ne representent toutefois 
que 30 % des reserves prouvees totales. Puisque les 
reserves d'or sont generalement concentrees dans 
de grands gisements de minerai a faible teneur, la 
production d'or de la Russie continuera vraisem
blablement a decroitre a moyen terme. 

Les droits en matiere de commerce de l'or ont ete 
transferes de la Vneshekonombank a la 
Vneshtorgbank. La Glavalmazzoloto, qui detenait 
une participation majoritaire dans toutes les entre
prises d'exploitation miniere de l'or, a egalement ere 
remplacee par la Rosalmazzoloto. Cette derniere 
detient un monopole de r:Etat pour les metaux 
precieux et l'or. 

Afin de s'attaquer au probleme de la baisse de la 
productivite, les diverses republiques ont negocie 
avec les autorites de la federation russe des ententes 
par lesquelles elles re~oivent (en devises fortes) 
entre 10 et 25 % du produit de leur production d'or. 

La production d'or de)a Russie provient en parts 
egales d'entreprises d'Etat et de cooperatives appelees 
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«artels». Les artels exploitent habituellement de 
petits gisements alluviaux et fournissent approxi
mativement 40 % de la production totale d'or. Un 
grand nombre des membres des artels font egale
ment partie du syndicat des prospecteurs qui 
regroupe 50 OOO membres. La production d'or des 
prospecteurs individuels a augmente de 50 % au 
cours des six dernieres annees. 

L'industrie de l'or est d'une grande importance pour 
la federation russe. Afin de s'attaquer au probleme 
de la diminution de la production, la Russie a decide 
de proceder par soumission pour !'exploration a la 
recherche d'or dans plusieurs regions. La produc
tion devrait continuer a baisser jusqu'a ce que de 
nouvelles mines soient mises en exploitation. La 
Star Technology Systems d'Australie s'estjointe a 
une coentreprise en acceptant d'investir 250 millions 
de dollars americains pour I; acquisition de 31 % des 
interets d'une entreprise d'Etat locale, la Lenzoloto; 
celle-ci projette la mise en valeur du gisement 
Sukhoi Log en Siberie orientale. La Lenzoloto doit 
encore cependant obtenir un permis des gouverne
ments federal et local avant de pouvoir mener son 
projet de l'avant. 

Les exportations d'or de la Russie ont ete evaluees a 
seulement 100 ten 1992. La menace d'exportations 
majeures d'or par les pays de la CEI s'est conside
rablement amoindrie au cours des quelques dernieres 
annees a cause des reductions des reserves estimees, 
qui sont passees de 2000 ta environ 170 t. 

Les taux d'inflation eleves des deux dernieres 
annees ont encourage les consommateurs a acheter 
des bijoux en or plutot qu'a conserver des roubles. 
L'or est egalement considerablement utilise en 
dentisterie. A l'avenir, une pression croissante de 
la part des republiques en vue d'obtenir une plus 
grande remuneration pour leurs ventes d'or, des 
reserves a la baisse et une consommation interieure 
accrue limiteront !'aptitude de la Russie a vendre 
de l'or aux pays de l'Ouest. 

Ouzbekistan 

La production d'or de l'Ouzbekistan a atteint, selon 
les estimations, 60 t. en 1992. D'apres les autorites 
gouvernementales, la production pourrait doubler 
d'ici cinq ans. On a signale que l'Ouzbekistan se 
classerait au quatrieme rang mondial quant a ses 
reserves d'or. L'exploitation a ciel ouvert Muruntau, 
OU l'on extrait un minerai a faible teneur en 
Ouzbekistan, a ouvert en 1969 et produirait 55 t/a 
d'or. Le gouvernement de l'Ouzbekistan a signe au 
debut de 1992 avec la Newmont Mining Corporation 
une entente visant a creer une coentreprise pour le 
traitement de residus miniers aurireres provenant 
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de la mine Muruntau. La societe prevoit que la lixi
viation appliquee aux stocks de reserve permettra 
la recuperation de 87 t d'or. Les couts en capital du 
projet ont ete estimes a 75 millions de dollars ame
ricains et sa duree de vie, a 15 ans; le projet 
devrait etre mis en marche en 1993. Les reserves 
initiales a la mine Muruntau avaient ete estimees 
a 1150 t en 1969; elles se sont accrues de maniere a 
permettre une duree d'exploitation considerable
ment plus longue que 15 ans. 

Kazakhstan 

La production d'or du Kazakhstan, qui s'etablit a 
12 t/a, est principalement tiree d'exploitations 
d'extraction de metaux communs. Ce nouveau pays 
a annonce des projets d'attraction d'investissements 
etrangers visant a accroitre sa production. La 
Minproc Corporation et la Chilewich International 
ont forme une coentreprise avec le gouvernement 
du Kazakhstan pour l'amenagement de la mine 
Bakyrchik. Le gisement recele des reserves prouvees 
et probables totalisant 21 Mt d'un minerai renfermant 
9,4 git d'or, soit l'equivalent d'environ 200 t d'or. La 
mine est exploitee depuis 1965; selon les estimations, 
la production atteint 1 t/a. Les couts en capital de 
l'agrandissement de la mine Bakyrchik sont evalues 
a 100 millions de dollars americains. La production 
de l'exploitation agrandie pourrait debuter en 1995 
a raison de 8 t/a. 

La Goldbelt Resources de Vancouver negocie avec 
les autorites du Kazakhstan en vue de retraiter 
des residus auri!eres renfermant 80 t d'or. Les 
couts de ce projet devraient se hisser a 40 millions 
de dollars americains. 

Autres pays de la CEI 

La production d'or du Kirghizistan est estimee a 
environ 3 t/a. La Corporation Cameco a signe avec le 
Kirghizistan une entente concernant l'evaluation 
de la faisabilite de l'exploitation du gisement auri!ere 
Kumtor. Ses reserves sont evaluees a 450 t d'or. 
Apres avoir termine cette etude de faisabilite au cout 
de 10 millions de dollars americains, la Cameco 
decidera si elle investira 35 millions de dollars 
americains additionnels pour obtenir une partici
pation de 33 % clans ce projet. Le reste du projet 
appartiendrait au gouvernement du Kirghizistan. 
La mise en valeur du gisement Kumtor pourrait 
debuter a la fin de 1993 afin de permettre la mise 
en production en 1997. 

En Armenie, la production d'or a ete reduite de 80 % 
pour ne s'etablir qu'a 1,5 t en 1992; cette baisse est 
attribuable au conflit arme avec l'AzerbaYdjan qui 

touche la mine d'or Zod. 11 avait ete signale avant 
le conflit que la production de la mine d'or Zod se 
situait a environ 10 t/a d'or. 

Chine 

On s'attend a ce que la production d'or de la Chine 
totalise 115 t en 1992. On a rapporte que la majorite 
des 400 mines d'or de la Chine ont une production 
inferieure a 0,3 t/a. La production d'or a augmente 
de 10 % par an en raison d'un certain nombre de 
mesures gouvernementales dont la creation d'une 
administration nationale de l'or a la fin de 1988, la 
reduction de la contrebande de l'or, un financement 
accru de l'extraction et de la prospection ainsi que 
l'interdiction du lavage a la batee par des particuliers. 

Dans le cadre du plan economique couvrant la 
periode de 1991 a 1996, le pays prevoit investir 
entre 1,3 et 1,5 milliard de dollars americains pour 
l'amenagement de nouvelles mines d'or et pour 
l'amelioration de la technologie clans le domaine 
minier. Les investissements consentis atteignent 
presque le double des sommes qui avaient ete 
investies clans le cadre du plan pour la periode de 
1985 a 1990; l'on prevoit que la production grimpera 
de 30 % entre 1992 et 1995. Bien que les petites et 
moyennes mines d'or fournissent 80 % de la pro
duction d'or du pays, les investissements chinois 
seront consentis principalement clans les grandes 
exploitations. 11 est signale que les couts d'exploita
tion sont eleves clans les petites mines dont la pro
duction est inferieure a la capacite; certaines petites 
mines dont la production se chiffre a 1 t/a fournissent 
du travail a 3000 personnes. 

Plusieurs facteurs empechent la Chine d'accroitre 
plus rapidement sa production. Les producteurs 
chinois doivent vendre la totalite de leur production 
a la banque centrale de Chine a un prix bien infe
rieur au prix sur le marche international. De plus, 
le taux d'inflation pour le combustible, l'electricite 
et les materiaux de construction frise les 10 %. 

Le State Gold Mining Bureau (bureau de l'exploitation 
miniere de l'or) a mentionne que sept nouvelles mines 
ont ete portees au stade de la production en 1992. 
La province du Shandonc serait la plus importante 
province productrice de Chine et fournirait environ 
25 % (23 t) de la production d'or du pays. La plus 
grande mine de Chine serait la mine Linglong 
clans le Shandonc; sa production rejoint les 2,5 t/a. 

La Chine frappe des pieces en or et en argent purs 
a 99,9 %, appelees Pandas. Les pieces en or sont 
disponibles en cinq formats variant de l'once au 
vingtieme d'once. Les Chinois frappent normalement 



des Pandas dont la quantite en or totalise entre 6 
et 9 t/a. 

Malgre une forte croissance economique et une 
balance des paiements fortement positive, la Chine 
a une dette exterieure importante. Cette dette 
constitue une incitation a accroitre la production 
d'or. Toutefois, la Chine n'a pas encore ouvert son 
industrie miniere de l'or aux capitaux etrangers 
afin d'en ameliorer l'efficacite. 

Japon 
La mine d'or-argent Hishikari de la Sumitomo Metal 
Mining Co., Ltd., situee dans l'ile de Kyushu, est 
exploitee depuis 1985. En 1992, la production s'est 
accrue a 10 t/a apres que la Sumitomo eut decide 
de mettre en exploitation la zone Yamada. Les 
reserves de cette zone representent environ 50 t d'or, 
soit 20 % des reserves totales de la mine Hishikari. 
On rapporte que cette mine d'or serait la plus riche 
au monde puisque les teneurs moyennes sont de 70 g/t 
pour l'or et de 35 g/t pour l'argent. 

Le Japon consomme environ 260 t/a d'or, principale
ment en joaillerie et en electronique. La recession a 
cependant considerablement amoindri la croissance 
sur ces marches. La perspective la plus encoura
geante pour ce qui est de la consommation future 
d'or au Japon est la frappe de pieces de monnaie. 
Apres avoir acheve en 1990 la vente de 220 t d'or 
sous forme de pieces frappees a la memoire de 
l'ancien empereur Hirohito, et environ 60 t de pieces 
commemoratives du nouvel empereur Hakihito en 
1991, la Monnaie japonaise devrait annoncer 
!'introduction d'une nouvelle piece commemorant 
le mariage du prince Mritier Naruhito. D'apres des 
fonctionnaires du ministere des Finances, les nou
velles pieces d'or seront fabriquees a partir des 
stocks existants. 

lndonesie 
La production d'or de l'Indonesie a quadruple au 
cours des trois dernieres annees pour atteindre 40 t 
en 1992. La majeure partie de la production de 
l'Indonesie provient de la mine de cuivre-or 
Ertsberg/Grasberg de la Freeport McMoRan. La 
societe etudie actuellement la faisabilite d'un nouvel 
agrandissement de son exploitation d'ici 1996. La 
production d'or a egalement connu une hausse en 
Indonesie avec la recente mise en exploitation de la 
mine Kelian de la CRA Limited. Une production de 
8 t/a est prevue a la mine Kelian. L'exploitation de 
la mine Mount Munro de l'Ashton Mining devrait 
debuter en 1993 a raison de 2,5 t/a d'or. 
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Ghana 
La production d'or du Ghana a augmente reguliere
ment au cours des cinq dernieres annees et 
surpasserait les 30 ten 1992. D'apres les autorites 
ghaneennes, la production devrait doubler d'ici la 
fin du siecle en raison de bonnes possibilites minerales 
et d'une liberalisation recente des lois sur les 
mines au pays. 

On evalue la production de la mine d'or Ashanti a 
20 t/a. Elle devrait etre portee a 30 t/a d'ici 1995 
par suite de la construction d'une usine de lixivia
tion biologique de 220 OOO t/m. Cette mine appartient 
a la Goldfields ( 55 % des inten~ts) et a la Lonrho Plc 
(45 %). 

Les deux autres principales exploitations produc
trices du Ghana sont la mine Terebie Goldfields de 
la Pioneer Inc. et la mine Bogosu de la Billiton 
Metals; leur production a totalise 6 t en 1992. On 
prevoit a ce que chacune de ces exploitations sera 
agrandie. 

Le gouvernement du Ghana a annonce qu'il projette 
de privatiser les mines Presta et Tarkwa. Ces 
exploitations plus petites ont produit ensemble 
environ 2 t en 1992. 

Mali 

On s'attend a ce que la production de la mine d'or 
Syama au Mali augmente pour atteindre environ 
6 t/a. Cette mine appartient a la BHP Minerals 
(65 % des inten'.\ts), au gouvernement du Mali 
(20 %) et a !'International Finance Corp. Les reserves 
a la mine Syama s'elevent a 2,1 Mt d'un materiau 
oxyde renfermant 3, 7 g/t d'or et a 4,5 Mt de minerai 
sulfure titrant 7 ,2 g/t d'or. 

Amerique latine 
Des modifications majeures des lois en matiere 
d'investissement et d'exploitation miniere.ainsi que 
!'existence d'etendues relativement inexplorees font 
de l'Amerique latine une region tres active pour 
!'exploration a la recherche d'or et la mise en valeur. 
Actuellement, plus de 150 societes canadiennes 
participent a !'exploitation miniere en Amerique 
du Sud et en Amerique centrale, au Mexique et 
dans les CaraYbes. Environ 80 % de la participation 
canadienne a la mise en valeur de proprietes est 
concentree au Mexique, au Chili, au Costa Rica, en 
Bolivie, en Guyana, au Bresil et au Venezuela, alors 
que le Mexique accapare 25 % de cette participation. 
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Bresil 

La production estimee d'or du Bresil a diminue, 
passant de 80 ten 1991 a 73 ten 1992. Pour la 
premiere fois depuis plusieurs annees, la production 
d'or par les garimpeiros en 1992 a ete inferieure 
(48 %) a la production obtenue par les methodes 
classiques d'extraction. La baisse est attribuable a 
l'epuisement des gisements alluviaux d'or facilement 
accessibles, a des reglements plus severes concernant 
l'environnement, a des preoccupations des autoch
tones et a un engagement de la part des autorites a 
favoriser les societes minieres classiques qui assurent 
des revenus garantis en imp6ts. Dans certains Etats, 
la prospection a la recherche d'or par les garimpeiros, 
dont le nombre est estime a 800 OOO, a ete interdite 
principalement en raison de problemes de pollution 
et parce que leur presence decourage l'investissement 
dans la region par les societes minieres classiques. 

A la demande de bandes indiennes, les autorites 
gouvernementales bresiliennes ont tenter d'expulser 
les garimpeiros de certaines regions. La situation 
est preoccupante en partie en raison des rejets de 
mercure relativement non contr6les par les exploi
tations des garimpeiros. Plusieurs organismes 
exercent des pressions sur les autorites bresiliennes 
pour qu'elles s'assurent que chaque mineur utilise 
une cornue afin de recuperer davantage de mercure. 

La production de la societe d'Etat Companhia Vale 
do Rio Doce (CVRD) a augmente, passant de 8 a 11,3 t, 
pour permettre a cette societe d'atteindre le premier 
rang parmi les producteurs individuels au Bresil. 
La societe prevoit porter sa production a 1 7 t en 
1995, principalement en raison d'accroissements 
de la production a sa mine Igarape. 

La Minera~ao Morro Velho S.A. (une coentreprise 
regroupant l'Anglo American Corporation et la 
Bozzano Simonson) a egalement produit quelque 12 t 
d'or provenant de ses mines Raposos, Jacobina, 
Crixas et Cuiaba. La Rio Paracatu Minera~ao S.A., 
une association comprenant un investisseur bresilien 
et la RTZ Corporatin PLC, a produit environ 5 t d'or. 

La societe Or TVX Inc. est coproprietaire de trois exploi
tations bresiliennes. Elle detient une paticipation 
de 50 % a la mine Crixas Goias, une participation 
de 23 % a la mine Brasilia et une participation de 
50 % a la mine Novo Astro. Ensemble, ces mines 
ont produit 12 t d'or en 1992. La part de cette pro
duction d'or revenant a la societe Or TVX Inc. a ete 
de 4,5 t d'or. 

Chili 

On s'attend a ce que la production d'or du Chili 
atteigne 40 ten 1992, ce qui constitue un accroissement 

de 7 t par rapport a la production totale en 1991. 
En 1992, environ 15 % de la production du Chili a 
ete obtenue sous forme de sous-produit du cuivre. 
L'annee 1992 a ete la premiere annee complete de 
production a l'usine de traitement de 16 800 t/j, 
situee sur le site de la mine La Coipa; les installa
tions appartiennent aux societes Placer Dome Inc. et 
Or TVX Inc. Le projet execute au cout de 218 millions 
de dollars americains a permis de produire 6 t d'or 
ainsi que des revenus tires de l'argent equivalant a 
une production de 5, 7 t d'or additionnelles. La duree 
d'exploitation de cette mine, situee a une altitude 
de 4000 m, devrait etre de 12 ans. 

La mine El Indio de la Lac Minerals Ltd. a ete la 
plus importante mine en exploitation au Chili en 
1992; selon les estimations, la production d'or a 
atteint 7 t. 

La Placer Dome Inc. a obtenu de la Minera 
Carmen de Andacollo les droits d'evaluation et de 
mise en valeur de la propriete miniere Andalco. 
Cette propriete recele, selon les estimations, 395 Mt 
d'un minerai renfermant 2 Mt de cuivre et 1,6 million 
d'onces d'or. 

La Cia Minera Can Can a indique que le gisement 
Can Can sera mis en exploitation au printemps de 
1993. On produira initialement pres de 1 t/a a la 
mine Can Can pour finalement en obtenir pres de 
2 t/a; la duree prevue d'exploitation du gisement 
est de six ans. 

L'Amax Gold Inc. a acquis une participation de 50 % 
dans la propriete El Refugio de la Berna Gold 
Corporation. La production devrait debuter a raison 
de 7 t/a au debut de 1994 a cette mine d'or; la mine, 
exploitee par lixiviation en tas, a ete amenagee au 
cout de 130 million de dollars americains. Les 
reserves totales sont estimees a 70 t d'or. 

Le gouvernement du Chili a approuve les plans 
d'amenagement de la mine de cuivre-or La 
Candeleria appartenant a la Phelps Dodge 
Corporation et a la Sumitomo Metal Mining Co. 
Ltd. Les reserves s'elevent a 90 t d'or a cette exploi
tation qui sera amenagee au cout de 1,5 milliard de 
dollars americains. 

La Corporacion N acional del Cobre de Chile 
(Codelco-Chile), avec des associes prives dans une 
coentreprise, a decide de mener de l'avant !'exploi
tation des gisements Pajonales Occidental et Silica 
Roja dans la region de Copiaco. Ces gisements, 
dont les reserves contiennent 2 Mt d'un minerai 
titrant 1,4 g/t d'or, sont adjacents aux gisements El 
Hueso de la Homestake Mining Company. 

En juillet, la Sociedad Contractual Minera Vilacollo 
(SCMV) a annonce que la production cesserait en 



raison de l'epuisement des reserves a la mine 
Choquelimpie. Cette derniere a produit environ 3 t/a 
d'or depuis 1988. 

Guyana 

En Guyana, la production commerciale a debute en 
decembre 1992 a la mine Omai de la Cambior inc. 
La production devrait atteindre environ 8 t/a d'or 
pendant les sept premieres annees d'exploitation 
au projet Omai OU les travaux executes ont coute 
160 millions de dollars americains. L'usine d'une 
capacite de 12 OOO tlj traitera un minerai renfermant 
1,7 g/t. Les reserves totalisent 40,6 Mt. La nouvelle 
societe, l'Omai Gold Mines Limited, appartient a la 
Cambior inc. (60 % des interets), a la Golden Star 
Resources Ltd. (35 %) et au gouvernement de la 
Guyana (5 %). 

Bolivie 

En Bolivie, la Battle Mountain Gold Co., la RTZ 
Corporation PLC et la Jordex Resources Inc. pro
jettent d'entreprendre en 1993 la production a la 
mine Korri Kollo. Cette mine, amenagee au cout de 
350 millions de dollars americains, devrait produire 
environ 8 t/a d'or. 

CONSOMMATION ET UTILISATIONS 

La consommation industrielle d'or, ou la demande 
pour sa fabrication, comprend l'or consomme en 
joaillerie, en electronique, en dentisterie et dans les 
pieces de monnaie, fausses et officielles (bien que 
dans ce dernier cas les pieces de monnaie soient 
souvent utilisees a des fins d'investissement). Le 
tableau 4 presente une certaine perspective historique 
de la consommation mondiale d'or par ces industries. 

D'apres le World Gold Council, la fabrication de 
bijoux a connu une croissance de 14 % en 1992 pour 
engendrer une demande de 2400 t et ce, malgre la 
lente reprise economique mondiale. Les perspectives 
en joaillerie pour les quelques prochaines annees 
paraissent tres favorables, en particulier en Chine, 
en Inde, en Thailande et a Taiwan. La demande 
pour la fabrication en joaillerie, incluant !'utilisation 
de rebuts, a surpasse la production mondiale depuis 
1988. Le World Gold Council a egalement indique 
que les gains sur le marche de lajoaillerie en 
Extreme-Orient ont ete en partie compenses par 
une reduction de la demande pour les lingots et les 
pieces d'or; celle-ci a baisse de 40 % pour s'etablir a 
51ten1992. 

Au Canada, l'or sert surtout a la fabrication de pieces 
de monnaie officielles. La Monnaie royale canadienne 
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produit deux pieces officielles contenant de l'or, 
une piece en or numismatique contenant un quart 
d'once d'or et la serie des pieces de monnaie-lingot 
representant la feuille d'erable. Selon la Monnaie 
royale canadienne, les ventes de la Feuille d'Erable 
en or ont connu une hausse de 24,2 % en 1992 pour 
at~eindre 15,9 t. Depuis !'introduction de la Feuille 
d'Erable en 1979, quelque 470 t d'or, ou environ 
31,8 % de la production canadienne totale, ont ete 
utilisees pour sa fabrication. 

L'industrie canadienne de la joaillerie se divise en 
deux secteurs principaux : les petits fabricants qui 
produisent des bijoux au Canada et les grandes 
societes de vente qui importent des bijoux pour les 
vendre. Au Canada, la consommation moyenne d'or 
destine a la joaillerie se situe, selon les estimations, 
entre 8 et 10 t/a. 

La plupart des autres produits en or utilises au 
Canada sont importes soit sous forme finie ou soit 
sous forme d'alliage semi-fini. La consommation 
canadienne d'or en electronique, en dentisterie et 
dans d'autres secteurs de l'industrie s'est elevee a 
environ 1ten1992. 

MARCHES 

lnde 

Avec sa population de 880 millions d'habitants, 
l'Inde possede l'une des plus importantes reserves 
de stock d'or au monde, evaluee a 7000 t. L'or est 
prefere comme garantie contre !'inflation, et les 
bijoux en or constituent une partie essentielle de la 
dot lors du mariage. La demande d'or pour les dots 
a ete Constante depuis plusieurs annees et Se situe 
a environ 100 t/a. La demande pour la fabrication 
de bijoux et d'ornements en Inde est estimee a 300 t, 
alors que la production miniere d'or s'etablit a 
environ 3 t. 

En raison de restrictions a !'importation, le prix de 
l'or en Inde a ete de 20 a 35 % superieur au prix du 
marche. Par consequent, pour satisfaire l'importante 
demande d'or du pays, l'or est introduit en contre
bande depuis les pays voisins, principalement du 
Moyen-Orient. Plus de 200 t/a sont introduites en 
contrebande et revendues sur le marche noir. 

Toutefois, de recentes decisions de l'Inde visant a 
autoriser les exportateurs d'or indiens a importer de 
l'or en vue de la reexportation pourraient conside
rablement accroitre la demande de fabrication inte
rieure de bijoux. De plus, les Indiens non residents 
et les residents de nationalite indienne habitant a 
l'etranger pendant plus de six mois seront autorises 



36.12 OR 

a rapporter au pays 5 kg d'or pourvu qu'ils payent 
les droits de douane prevus. 

Chine 

D'apres des estimations du World Gold Council, la 
consommation d'or de la Chine sous forme de 
joaillerie en or pur en 1992 a atteint approximative
ment 250 t, ce qui represente un accroissement de 
47 % par rapport a celle de 1991. On s'attend ace 
que les consommateurs chinois continueront a utiliser 
l'or comme garantie, de crainte que la devise chinoise 
soit devaluee. La perspective d'une forte croissance 
economique en Chine (entre 10 et 12 % en 1993) 
devrait stimuler la consommation d'or, en particulier 
en joaillerie. On prevoit en outre qu'a mesure 
qu'augmentera le revenu disponible qes Chinois, 
une part importante de leurs economies sera 
conservee sous forme d'or. Actuellement, la banque 
centrale de Chine offre de l'or sur le marche interieur 
a un prix d'environ 460 $ US/oz. Cette situation 
incite la contrebande d'or en provenance de Taiwan 
et de Hong-Kong. 

Banques centrales 

Certaines des grandes banques centrales ont vendu 
de l'or de leurs reserves en 1992. Les principales 
banques vendeuses ont ete celles des Pays-Bas 
(400 t), de la Belgique (202 t), de la Russie (100 t) 
et du Canada (94 t). Les banques centrales, dont les 
avoirs totaux s'elevent a approximativement 35 OOO t, 
pourraient a l'avenir devenir plus actives pour ce 
qui est des ventes sur le marche de l'or. Les deficits 
nationaux eleves clans un grand nombre de pays, 
ainsi que la creation possible d'une banque centrale 
europeenne, pourraient influencer les politiques sur 

les avoirs en or de plusieurs pays. En outre, plusieurs 
banques centrales ont ete insatisfaites des rendements 
de l'actif en or pendant la derniere decennie. De 
plus, les avoirs en devises se sont averes plus utiles 
que l'or pour mieux equilibrer les fluctuations 
majeures sur le marche monetaire. Cependant, 
plusieurs banques centrales continuent a compter 
sur l'or en soutenant que sa valeur intrinseque 
comme ultime reservoir de valeur ne peut etre 
remplacee par le papier-monnaie. 

PERSPECTIVES 

Le ralentissement economique repandu actuel, les 
faibles taux d'inflation, les taux d'interet reels eleves 
et la stabilite politique relative a l'echelle mondiale 
devraient faire en sorte que les prix de l'or restent 
voisins des prix actuels. En 1993, le prix moyen de 
l'or devrait etre d'environ 350 $US/oz. A moyen 
terme, une demande accrue pour les produits en or, 
combinee a une culmination de la production mondiale 
d'or, devrait entrainer un raffermissement du prix 
de l'or. Pour le reste de la decennie, on prevoit un 
prix de l'or variant entre 330 et 390 $ US/oz, en 
dollars constants de 1992. 

L'on s'attend a ce que la production canadienne 
d'or diminue encore pour se stabiliser a environ 
150 tau cours des deux ou trois prochaines annees, 
en supposant que les prix restent voisins des prix 
actuels. Un cout moyen de production au comptant 
d'environ 233 $US/oz en 1991 assure generalement 
au Canada une position tres concurrentielle. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au 1er fevrier 1993. 



Figure 1 

Prix des metaux precieux, moyennes mensuelles, de 1989 a 1992 
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Figure 2 

Mines d'or et principales affineries d'or au Canada, en 1992 
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e Mines d'or en exploitation 

"- Principales affineries 

MINESD'OR 

Territoires du Nord-Quest 
1. Echo Bay Mines Ltd. - mine Lupin 

. . ,....___ 

2. Royal Oak Mines Inc. - mine Giant 
NERCO Minerals Company- mine Con 
Treminco Resources Ltd. - mines Ptarmingan et Tom 

Colombie-Britannique 
1. Golden Bear Operating Company Limited - mine Golden Bear 
2. Ressources Westmin Limitee - mine Premier 

Ressources Westmin Limitee - projet SB 
3. Timmins Nickel Inc. - mine Dome Mountain 
4. Homestake Mining Company - mine Nickel Plate 
5. Cominco Ltee - mine Snip 

Saskatchewan 
1 . Region de La Range 

Les Ressources Claude Inc. - mine Seabee 

Ontario 
1 . Region de Red Lake 

Placer Dome Inc. - mine Campbell 
Mines Dickenson Limitee - mine Arthur W. White 

2. Region de Pickle Lake 
Lac Minerals Ltd. - mine Golden Patricia 
Placer Dome Inc. - mine Dona Lake 

3. Region de Hernia 
Homestake Mining Company et Corporation Teck - mine Williams 
Hernia Gold Mines Inc. - mine Golden Giant 
Teck-Homestake Operating Corporation - mine David Bell 

4. Region de Timmins - Kirkland Lake 
Placer Dome Inc. - mine Dome 

Ont. 
se\e1 •2 4. \~3 

~-- -i· 

Ontario (fin) 
Royal Oak Mines Inc. - mines Pamour et Hoyle 
Falconbridge Gold Corporation - mines Hoyle Pond et Bell Creek 
Lac Minerals Ltd. - mine Macassa et projet de residus Lake Shore 
Societe extractive American Barrick - mine Holt-McDermott 
Deak Resources Corporation - mine Kerr 
St. Andrew Goldfields Ltd. - mine Stock Township 

5. Placer Dome Inc. - mine Detour Lake 

Quebec 
1 . Region du nord-ouest 

Agnico-Eagle Mines Limited - mines Agnico-Eagle et Telbel 
Or TVX Inc. - mines Golden Pond Est et Golden Pond Quest 

2. Region de Desmaraisville - Chibougamau 
Les Ressources Campbell Inc. - mine Joe Mann 

3. Region de Rouyn-Noranda - Val-D'Or 
Lac Minerals Ltd. - mine Doyon et mines Bousquet n° 1 et n° 2 
Agnico-Eagle Mines Limited - mine LaRonde 
Placer Dome Inc. - mines Sigma et Kiena 
Les Ressources Aur Inc. - mines Ferderber et Dumont 
Cambior inc. - mines Pierre Beauchemin, Lucien C. Beliveau, Chima 

et Mouska 
Mineraux Noranda Inc. - mine Silidor 
Mine Richmon! Inc. - mine Franccsur 

Terre-Neuve 
1. Royal Oak Mines Inc. - mine Hope Brook 

PRINCIPALES AFFINERIES D'OR 
1. Mineraux Noranda Inc., Division CCR 
2. Monnaie royale canadienne 
3. Johnson Matthey Limitee 
4. Nesmont Precious Metals Corporation 



TARIFS DOUANIERS 

No tarilaire 

71.08 

7108.11.00 

7108.12.00 

7108.13 

7108.13.10 

7108.13.20 

Denomination 

Or (y compris l'or platine), sous formes 
brutes ou mi-ouvrees, ou en poudre 

A usages non monetaires 
Poudres 

Sous autres formes brutes contenant en 
poids au mains 99,95 % d'or 
Sous autres formes mi-ouvrees 

D'une purete de 10 carats ou plus 

D'une purete de mains de 10 carats 

Canada 
NPF TPG Etats-Unis 

11 % 7% en franchise 

en franchise en franchise en franchise 

en franchise en franchise en franchise 

10,3% 6,5% en franchise 

Etats-Unis CEE Japon1 
Canada NPF NPF 

en franchise 4,1 % en franchise 

en franchise en franchise en franchise 

en franchise o,5%a1.8% en franchise 

en franchise o,5%a 1,8% en franchise 

Sources : Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United States, 1992; Journal officiel 
des Communautes europeennes, vol. 35, no L268, 1992, Taux des droits conventionnels; Custom Tariff Schedules of Japan, 1992. 
CEE : Communaute economique europeenne; NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
1 Les taux du GATT sont indiques; dans certains cas, de plus faibles tarifs douaniers peuvent etre appliques. 
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TABLEAU 1. CANADA : PRODUCTION ET COMMERCE DE L'OR, EN 1991 ET 1992 

No tarifaire 

PRODUCTION 
Terre-Neuve 
ile-du-Prince-Edouard 
Nouvelle-Ecosse 
Nouveau-Brunswick 
Quebec 
Ontario 
Manitoba 
Saskatchewan 
Alberta 
Colombie-Britannique 
Yukon 
Territoires du Nord-Ouest 

Total 

Valeur totale (milliers de dollars) 

Production des mines (kilogrammes) 

EXPORTATIONS 
2600.00 Minerais d'or et leurs concentres 

7108.11 

7108.12 

7108.13 

Or .en poudre 
Etats-Unis 
Royaume-Uni 

Total 

Or sous autres formes brutes 
Etats-Unis 
Suisse 
Hong-Kong 
Royaume-Uni 
Taiwan 
Japon 
Coree du Sud 
Allemagne 
Singapour 
Autres pays 

Total 

Or sous autres formes mi-ouvrees 
Autriche 
J;loyaume-Uni 
Etats-Unis 
Autres pays 

Total 

Total des exportations d'or affine 

IMPORTATIONS 
2600.00 Minerais d'or et leurs concentres 

7108.11 Or .en poudre 
Etats-Unis 
Autres pays 

Total 

x 

x 
51 923 
77 170 

2 921 
2 899 

34 
18 331 

3 865 
16 752 

176 126 

2 349 872 

176 552 

1991 

(kilogrammes) 

8 401 

542 
201 

743 

95 931 
20 485 
29 913 

65 
4 421 
3 306 

1 893 
3 912 
1 911 

161 837 

8 
1 

10 

162 590 

698 

4 

4 

1992dpr 

(kilogrammes) 

(milliers de 
dollars) 

96 300 

7 218 
2 606 

9 824 

1292468 
276 154 
393 740 

860 
59 949 
44 217 

25 574 
55 626 
25 095 

2 173 683 

25 

99 
10 

134 

2 183 641 

7 282 

98 
1 

99 

x 

x 
44 544 
73 928 

2 629 
1 834 

35 
15 261 

3 831 
13 799 

157 554 

2 086 803 

158 049 

(De janv. a sept.) 
(kilogrammes) (milliers de 

dollars) 

4 920 54 960 

110 1 459 

110 1 459 

74 373 986 259 
37 808 502 531 
15 414 203 995 

4 180 57 254 
3 897 50 528 
2 274 33 117 
1 550 20 936 
1 060 14 106 

572 9 395 
1 076 14 251 

142 204 1892372 

820 10 304 
127 1 814 
94 954 
57 702 

1 098 13 774 

143 412 1 907 605 

3 597 38 010 

6 76 

6 76 



TABLEAU 1. (fin) 

No tarifaire 1991 

(kilogrammes) 

IMPORTATIONS (f/n) 
7108.12 Or sous autres formes brutes 

7108.13 

Etats-Unis 
Perou 
Guyana 
Nicaragua 
Autres pays 

Total 

Or sous autres formes mi-ouvrees 
Etats-Unis 
Suisse 
Allemagne 
Autres pays 

Total 

Total des importations d'or affine 

22 510 
1 385 
1 872 
1 707 
1 146 

28 620 

1 404 
72 
35 
22 

1 533 

30 157 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; ••• : quantile minima; dpr : donnees provisoires; x : confidential. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 

OR 36.17 

De janv. a sept. 1992dpr 

(milliers de (kilogrammes) (milliers de 
dollars) dollars) 

236 251 20 932 212 143 
17 858 3 791 50 198 
25 047 1 560 20 622 
11 227 2 269 12 891 
14 770 64 686 

305 153 28 616 296 540 

5 407 255 2 996 
603 77 831 
430 17 216 
261 14 178 

6 701 363 4 221 

311 953 28 985 300 837 
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TABLEAU 2. PRODUCTION D'O~ AU CANADA PAR TYPE DE PROVENANCE, 
EN 19752 EN 1980 ET DE 1985 A 1992 

Mines de Gisements Minerais de 
An nee quartz aurifere alluviaux metaux communs 

(kg) (%) (kg) (%) (kg) (%) 

1975 37 530 73,0 335 0,6 13 569 26,4 
1980 31 929 63, 1 2 060 4,0 16 632 32,9 
1985 67 241 76,8 3 464 4,0 16 857 19,2 
1986 83 197 80,9 2 802 2,7 16 900 16,4 
1987 94 723 81,8 4 009 3,5 17 086 14,8 
1988 112 404 83,4 4 879 3,6 17 530 13,0 
1989 138 211 86,6 5 354 3,4 15 930 10,0 
1990 147 355 88,0 3 993 2,4 16 025 9,6 
1991 154 703 87,8 3 834 2,2 17 589 10,0 
1992dpr 139 366 88,5 3 555 2,2 14 633 9,3 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 

Total 

(kg) (%) 

51 433 100,0 
50 620 100,0 
87 562 100,0 

102 899 100,0 
115 818 100,0 
134 813 100,0 
159 494 100,0 
167 373 100,0 
176 126 100,0 
157 554 100,0 

TABLEAU 3. PRODUCTION D'OR AU CANApA, VALEUR MOYENNE ET 
POURCENTAGE D~ LA PRODUCTION MINERALE TOTALE, EN 1975, EN 
1980 ET DE 1985 A 1992 

Production Valeur Valeur 
An nee totale totale moyenne1 

(kg) (milliers de dollars) ($/g) 

1975 51 433 270 830 5,27 
1980 50 620 1 165 416 23,02 
1985 87 562 1 219 653 13,93 
1986 102 899 1 689 292 16,42 
1987 115 818 2 204 472 19,03 
1988 134 813 2 331 989 17,30 
1989 159 494 2 315 860 14,52 
1990 167 373 2 407 654 14,38 
1991 176 126 2 349 872 13,34 
1992dpr 157 554 2 086 803 13,25 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires. 
1 La valeur est fondee sur la moyenne des ventes rapportees. 

Pourcentage d'or 
de la production 
minerale totale 

2,0 
3,7 
2,7 
5,2 
6,1 
6,3 
5,9 
5,9 
6,7 
5,9 
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TABLEAU 4, FABRICATION D'OR DES PAYS INDUSJRIALISES ET DES PAYS EN 
VOIE DE DEVELOPPEMENT1 EN 1980 ET DE 1987 A 1991 

Or sous formes ouvrees 1980 1987 1988 1989 1990 1991 

(tonnes) 

PAYS INDUSTRIALISES 

Joaillerie 315 585 672 815 862 876 
Produits electroniques 94 118 126 129 138 137 
Dentisterie 63 46 48 48 49 51 
Autres utilisations 58 52 54 57 57 56 
Medailles et pieces de 

monnaie fausses 18 7 8 8 9 9 
Pieces officielles 170 170 98 98 99 126 

Total 718 978 1 006 1 155 1 214 1 255 

PAYS EN VOIE DE 
DEVELOPPEMENT 

Joaillerie 196 612 843 1 059 1 174 1 235 
Produits electroniques 2 6 7 8 9 10 
Dentisterie 2 2 3 3 4 4 
Autres utilisations 4 5 6 7 9 9 
Medailles et pieces de 

monnaie fausses 3 9 11 11 11 14 
Pieces officielles 21 32 31 37 19 16 

Total 228 666 901 1 125 1 226 1 288 

TOTAL 

Joaillerie 511 1 197 1 515 1 874 2 036 2 111 
Produits electroniques 96 124 133 137 147 147 
Dentisterie 65 48 51 51 53 55 
Autres utilisations 62 57 60 64 66 65 
Medailles et pieces de 

monnaie fausses 21 16 19 19 20 23 
Pieces officielles 191 202 129 135 118 142 

Total 946 1 644 1 907 2 280 2 440 2 543 

Source: Consolidated Gold Fields PLC, Gold 1992. 
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TABLEAU 5. PROpUCTION DES MINES D'OR DES PAYS NON COMMUNISTES, EN 
1980 ET DE 1987 A 1991 

1980 1987 1988 1989 1990 1991 

(tonnes) 

Afrique du Sud 675,1 607,0 621,0 607,5 605,1 601, 1 

Canada1 50,6 115,8 134,8 159,5 167,4 175,3 

Etats-Unis 30,5 154,9 201,0 265,5 294,2 300,0 

Autres pays d'Afrique 
Ghana 10,8 11,7 12, 1 15,3 17,3 25,8 
Zimbabwe 11,4 14,7 14,8 16,0 16,9 17,8 
Autres pays 11,0 37,0 40,0 35,8 34,3 40,3 

Total, autres pays d'Afrique 33,2 63,4 66,9 67,1 68,5 83,9 

Amerique latine 
Brasil 35,0 84,8 102,2 101,2 84,1 80,0 
Colombie 17,0 32,5 33,4 31,7 32,5 32,2 
Chi Ii 9,3 23,3 26,7 29,0 33,3 32,5 
Perou 5,0 10,8 10,0 12,6 14,6 15, 1 
Venezuela 1,0 16,0 20,0 17, 1 14,2 13,2 
Bolivie 2,0 6,0 9,0 11,5 10,4 10,0 
tyiexique 5,9 9,0 10,4 10,8 9,6 8,5 
Equateur 0,7 8,0 9,0 11,3 9,3 7,5 
Autres pays 15,6 15,0 13,8 11,7 11,5 11,5 

Total, Amerique latine 91,5 205,4 234,5 236,9 219,5 210,5 

Asie 
Philippines 22,0 39,5 39,2 38,0 37,2 30,5 
lndonesie 2,1 12,2 12,3 10,8 13,3 18,4 
Japon 6,7 8,6 7,3 6,1 7,3 8,3 
Autres pays 5,0 8,1 11, 1 13,5 13 13,5 

Total, Asie 35,8 68,4 69,9 68,4 70,8 70,7 

Europe 11,8 21,9 23,2 29,5 32,2 32,4 

Oceanie 
Australie 17,0 110,7 157,0 203,6 243,1 234,2 
Papouasie - Nouvelle-Guinee 14,3 33,9 36,6 33,8 33,6 60,6 
Autres pays 1,0 4,0 6,6 9,4 10, 1 11,5 

Total, Oceanie 32,3 148,6 200,2 246,8 286,8 306,3 

Total, pays non communiates 960,8 1 385,4 1 551,5 1 681,2 1 744,5 1 780,2 

Autres pays 
U.R.S.S. 277,0 280,0 285,0 270,0 242,0 
Chine 72,0 78,0 86,0 95,0 110,0 
Goree du Nord 9,5 13,0 13,0 
Mongolie 8,5 9,5 10,0 10,0 10,0 

Total, autres pays 357,5 367,5 390,5 388,0 375,0 

Source: Consolidated Gold Fields PLC, Gold 1992. 
1 Les donnees portant sur la production du Canada on! ete obtenues d'Energie, Mines et Ressources Canada. 



TABLEAU 6. PRIX A~NUEL MOYEN DE L'OR, DE 1968 A 1992, ET PRIX 
MENSUEL, DE 1989 A 1992 

An nee $US/oz $CAN/oz Annee $US/oz $CAN/oz 

1934-1967 35 n.d. 1980 614,38 719,08 
1968 38,82 41,82 1981 459,22 550,57 
1969 41, 13 44,29 1982 375,52 463,51 
1970 35,97 37,54 1983 423,52 521,82 
1971 40,87 41,27 1984 360,63 466,99 
1972 58,22 57,66 1985 367,58 510,73 
1973 97,22 97,24 1986 367,58 510,73 
1974 158,80 155,36 1987 446,66 592,18 
1975 160,96 163,76 1988 436,45 554,76 
1976 124,78 123,01 1989 381,27 451,33 
1977 147,80 157, 10 1990 383,72 447,79 
1978 193,51 220,74 1991 362,34 415,09 
1979 305,69 358,12 1992 343,86 415,23 

Mois 1989 1990 1991 
($US/oz) ($CAN/oz) ($US/oz) ($CAN/oz) ($US/oz) ($CAN/oz) 

Janvier 404,45 481,70 410.12 480,32 384,59 444,35 
Fevrier 387,97 461,21 416,54 498,35 363,75 420,08 
Mars 390,28 466,31 393,67 464,76 363,39 420,37 
Avril 384,72 457,23 374,93 436,49 358,05 412,85 
Mai 371,35 442,65 368,85 433,20 357,12 410,54 
Juin 367,73 440,64 352,66 413,69 366,45 419,08 
Juillet 375,21 446,15 361,83 418,71 367,98 422,65 
A out 365,53 429,54 394,86 452,18 356,31 408,00 
Septembre 361,80 427,70 389,56 451,05 348,50 396, 19 
Octobre 366,80 430,78 381,33 442,08 358,82 404,88 
Novembre 394,36 461,21 381,71 444, 11 359,96 406,78 
Decembre 409,71 475,94 378,16 438,76 361,88 414,40 

Source : London Gold Market. Donnees recueillies par Energie, Mines et Ressources Canada. 
n.d. : non disponible. 

1992 
($US/oz) ($CAN/oz) 

354,44 409,66 
353,85 418,14 
344,70 410,88 
338,63 402,36 
336,95 404,10 
340,78 407,68 
352,45 420,05 
343,60 408,99 
345,30 421,51 
344,28 428,73 
334,92 424,48 
334,66 425,96 
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Pierre 

Oliver Vagt 

L 'auteur travail/e pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-2667 

Les donnees provisoires indiquent que le volume 
de tous les types de pierres produits au Canada en 
1992 a ete de 7 % inferieur a celui de l'annee prece
dente. Selon les utilisations finales, la production 
de pierre comprenait la pierre de dimension, la 
pierre de qualites chimique et metallurgique, la 
pierre pulverisee et la pierre concassee. De la meme 
fa~on, la valeur totale de la production a decline 
d'environ 6 %, pour s'etablir a 508 millions de dollars. 

Des renseignements complementaires detailles, 
notamment sur les granulats ordinaires tels que la 
pierre concassee, le sable et le gravier ainsi que sur 
de nombreux types de granulats legers, figurent 
dans un chapitre separe intitule «Granulats». 

Le terme «pierre de dimension» designe divers types 
de roches qui peuvent etre decoupees, taillees OU 

simplement selectionnees pour servir a une grande 
variete d'usages dans la construction, la realisation 
de projets techniques et architecturaux, ou la fabri
cation de monuments. Les types de roches que l'on 
peut extraire localement dependent de la geologie et 
comprennent surtout les granites, les calcaires, les 
marbres, les gres et les ardoises, comme le resument 
les tableaux 3 a 8 inclusivement. Le terme de «granite>>, 
comme il est employe dans le commerce, englobe le 
granite veritable, la granodiorite, le gneiss et les 
autres roches ignees de granulometrie moyenne a 
grossiere. Toutefois, le «granite noir» consiste de 
l'anorthosite et d'autres roches ignees de couleur 
sombre. On confond souvent le calcaire et le marbre; 
le marbre est toutefois !'equivalent metamorphise 
du calcaire et inclut habituellement les deux varietes, 
le marbre dolomitique et le marbre calcitique. Dans 
l'industrie, on emploie le terme de «marbre» pour 
designer une pierre calcaire recristallisee qui se 
prete au polissage. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 
Selon les estimations, les expeditions de pierre de 
dimension (principalement de granite et de calcaire) 

ont ete en 1992 de 15 a 20 % inferieures a celles de 
l'annee precedente; cette baisse reflete le declin de 
la construction des immeubles commerciaux et la 
diminution des exportations. Toutefois, grace a la 
technologie la plus recente et a des efforts intensifs 
de commercialisation, les compagnies canadiennes 
constituent maintenant une importante proportion 
de l'industrie internationale de la pierre. De nom
breuses varietes de granite particulierement adaptees 
a la construction sont devenues importantes et sont 
surtout produites au Quebec (de 80 a 90 %). Le 
calcaire, le marbre, le gres et l'ardoise jouent aussi 
un role majeur dans plusieurs regions du Canada. 

Dans les annees 80, les volumes exploites et la 
valeur des granites bruts extraits au Canada, a 
!'intention du secteur de la construction, ont conside
rablement augmente; la production est passee de 
27 OOO t d'une valeur inferieure a 1,2 million de 
dollars en 1978 a 108 OOO t evaluees a 19,5 millions 
en 1990 (tableau 5). 

La valeur ajoutee resultant d'un traitement plus 
pousse fourni par l'industrie canadierine de granite, 
est substantielle; par exemple, la valeur totale des 
carreaux minces (epaisseurs de 1,3 et 1,0 cm), des 
panneaux coupes sur mesure, des dalles et de la 
pierre destinee a la construction de monuments 
ainsi qu'a la fabrication de mobilier a ete estimee a 
environ 110 millions de dollars en 19901. Plus de 
90 % de cette production provenait du Quebec; les 
panneaux et les carreaux minces comptaient pour 
approximativement 70 % de la production totale 
(respectivement 50 et 25 millions de dollars), et la 
pierre destinee aux monuments representait le 
reste. Ce traitement plus pousse s'applique a la fois 
aux blocs de provenance locale et aux blocs importes, 
ce qui souligne !'importance du commerce interna
tional dans ce secteur. Pour encourager le commerce 
de la pierre, le Canada et la Japon ont organise des 
visites impliquant des echanges entre des membres 
de leur industrie et des representants de leurs 
gouvernements; ces rencontres ont eu lieu au milieu 
et a la fin de 1992. Tout d'abord, une delegation 
d'experts japonais sur le granite a visite de nom
breuses carrieres et usines de fabrication au Canada. 
Energie, Mines et Ressources Canada et deux autres 
ministeres, pour le compte de nombreux producteurs 
canadiens de pierre, ont ensuite aide a organiser 
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Figure 1 

Canada: Centres de production de pierres a monuments, de pierres ornementales et architecturales en 1991 

e Carrieres en exploitation 

1-5 Nombre de carrieres 

A-Q Types de granite 

R-U Varietes de calcaires et de dolomies 

V-Y Autres 

A Gneiss rubane gris-rose a grain fin 
B Granite acajou a grain moyen 
C Anorthosite noire a grain grassier 
D Anorthosite gabbro'ique noire a grain moyen 
E Monzonite quartzique gris-rose a grain moyen 
F Gneiss granitique rose a grain fin 
G Charnockite verte a grain grassier 
H Granite gris-rose OU gris-brun a grain grassier 
I Gneiss dioritique gris a grain moyen 
J Granite rouge a grain moyen 
K Aplite rose a grain fin 
L Monzonite quartzique brune ou rouge a grain grassier 
M Granite gris a grain moyen 
N Granite rose a grain moyen 
0 Granite gris-bleu a grain fin 

SouRCE : Provient en grande partie des ministeres provinciaux des Mines et de l'Energie. 

0 50 100 150 
'----'---'--' 
kilometres 

P Granite rose corail a grain grassier 
Q Granite gris-bleu a grain moyen 
R Calcaire dolomitique clair marbre 

(pierre de Tyndall) 
S Marbre-dolomie gris-bleu a chamois, cristallin 

de grain fin a moyen (Arriscraft) 
T Calcaire gris-brun clair a grain moyen 

(Deschambault) 
U Calcaire gris-bleu a grain moyen (Chazy) 
V Gres olive a grain moyen 
W Gres brun olive et gris-bleu de grain fin 

a moyen 
X Gres blanc a chamois de grain fin a moyen 

(Potsdam) 
Y Ardoise aux couleurs variees a grain tres fin 



Figure 2 
Production canadienne de granite brut 
(pierres vendues et utilisees par les producteurs), 
de 1980 a 1990 
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Figure 3 

Evolution de la production canadienne 
de granite brut, de 1984 a 1991 
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des expositions de leurs produits a Tokyo et a 
Nagoya. 

L'importance relative du granite destine a la cons
truction de monuments et d'ouvrages decoratifs 
decline depuis quelques annees, comparativement 
a l'emploi du granite dans la construction d'immeu
bles; toutefois, la production tend a demeurer stable. 

De nombreux organismes provinciaux ont continue 
a evaluer leurs ressources en pierre et, grace au 
renouveau d'interet manifeste pour une grande 
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partie du passe historique, des ouvrages de recherche 
anciens comme ceux de W.A Parks2 et M.F. Goudge3 
sont aujourd'hui consideres comme des classiques 
dans ce domaine. La documentation promotionnelle 
et la presentation d'echantillons ont constitue une 
partie de ces projets, souvent dans le contexte des 
ententes federales-provinciales sur !'exploitation 
minerale. 

Provinces de I' Atlantique 

Ca/ea ire 

Les nombreux gisements de calcaire que l'on trouve 
dans les provinces de l'Atlantique ont autrefois ete 
systematiquement cataloguesS.4.5,6. Des gisements 
d'importance commerciale sont exploites dans trois 
de ces quatre provinces. 

A part l'approvisionnement en granulats destines a. 
la construction de routes, la principale activite a 
Terre-Neuve est la fabrication de ciment par la 
North Star Cement Limited a Corner Brook7. 
Recemment, la Compagnie miniere IOC a commence 
a produire dans l'ouest du Labrador un marbre 
dolomitique utilise dans la fusion des boulettes de 
minerai de fer autofondantes de «type dolomitique>>s. 
Comme il est mentionne dans le chapitre intitule 
«Granulats», la societe The Newfoundland 
Resources & Mining Company Limited (NRMC) a 
accru, pendant les periodes de maree haute, les 
expeditions de calcaire concasse depuis sa propriete 
de la peninsule de Port-au-Port. 

En Nouvelle-Ecosse, on extrait du calcaire destine 
a de nombreux usages, dans les regions du centre 
et de l'est de la province. Au Nouveau-Brunswick, 
des carrieres sont exploitees dans trois localites: 
Brookville, Elm Tree et Havelock. 

Granite et marbre 

Dans son ouvrage, Carr9 decrit des indices mineralises 
de granite situes dans la region de l'Atlantique. En 
Nouvelle-Ecosse, pres de Nictaux, on exploite un 
granite gris-bleu principalement destine a l'indus
trie des monuments. Deux publications10,11 font le 
point sur les activites en rapport avec !'exploitation 
du granite et d'autres types de pierre. La Construction 
Aggregates Ltd., propriete de la Lone Star Industries, 
Inc. de Greenwich (Conn.), a continue d'expedier des 
granulats de granite de haute qualite a partir de sa 
carriere Porcupine Mountain, situee dans le detroit 
de Canso. Le projet, prevoyant la mise en valeur 
d'une carriere qui produira des granulats de granite 
a Kelly's Mountain dans l'ile du Cap-Breton, a ete 
interrompu; la societe attend les resultats d'une 
etude environnementale. 

Le granite est extrait de fa~on intermittente dans 
plusieurs gisements du Nouveau-Brunswick12, et il 
sert de pierre de construction et de pierre pour 
monuments. On exploite un granite rouge de granu
lometrie fine a moyenne pres de St. Stephen, et l'on 
obtient des granites de granulometrie fine et de 
couleurs rose, grise et gris-bleu dans le district de 
Hampstead (Spoon Island). Dans la region de 
Bathurst, on extrait sur demande un granite de 
granulometrie grossiere, de couleur variant du 
brun au gris; par ailleurs, on extrait un granite de 
couleur saumon et de granulometrie moyenne pres 
du lac Antinouri, et une pierre ferromagnesienne 
noire dans la region de la riviere Bocabec. Finalement, 
des carrieres du district de St. George, contenant un 
granite rouge caracteristique, pourraient a nouveau 
etre mises en exploitation. 

L'exploration a la recherche d'une grande variete 
de granites et de marbres s'est poursuivie a Terre
N euve et au Labrador ainsi que !'evaluation de ces 
produits. Sur la cote nord du Labrador, les travaux 
de mise en valeur ont porte sur un vaste complexe 
contenant une anorthosite uniforme, de granulo
metrie moyenne, de couleur gris clair, composee 
jusqu'a 20 % de cristaux de labradorite a reflets 
bleus chatoyants sur les surfaces de coupe8. Ce 
gisement est actuellement exploite par la Labrador 
Inuit Development Corporation et par une compagnie 
italienne, qui voudrait proceder a la coupe de cette 
pierre et a sa commercialisation sous le nom de 
«Reflect Blue». 

A Terre-Neuve, les recherches ont porte sur plusieurs 
types de granites. Ils comprennent notamment le 
granite de Borney Lake, roche gabbroi:que de granu
lometrie fine a moyenne, de couleur variant du noir 
au gris, decrite comme semblable a certains «granites 
noirs» sud-africains; le granite de Lumsden, de 
granulometrie grosiere, a megacristaux, lequel a 
ete utilise dans la construction d'un batiment univer
sitaire a St. John's; le granite de Dunamagon, granite 
rose orange caracterise par une faible foliation avec 
biotite et quartz. Les recherches ont egalement porte 
sur le granite de Petites, granite rose de granulo
metrie moyenne, autrefois employe dans la cons
truction des edifices de St. John's et le granite de 
Seal Cove, granite rose de granulometrie moyenne 
contenant une phase rouge apparentee qui, selon 
des descriptions, serait comparable aux granites 
rouges d'Almagra. Dans l'ouest de Terre-Neuve, 
des blocs ont ete extraits du gisement de marbre 
Goose Arm Road apres la realisation de forages dans 
ces trois sites. On envisage d'evaluer le comporte
ment du marbre lors de son traitement ainsi que la 
fa~on dont le marche americain accueillera ce type 
de marbre. 



Gres et ardoise 

En 1992, la Newfoundland Slate Inc. a ouvert une 
nouvelle usine de production d'ardoise a Nut Cove, 
dans la baie de la Trinite a Terre-Neuve. On a investi 
plus de neuf milions de dollars pour la mise en 
exploitation des anciennes carrieres d'ardoise de 
Terre-Neuve (Newfoundland Slate Quarries). La 
societe Ardoisieres d'Angers, une importante com
pagnie fran1;aise et l'un des principaux commer1;ants 
europeens d'ardoises pour toitures, a fourni la teclmo
logie la plus moderne; elle sera le principal distri
buteur pour ces carrieres. On etablit egalement des 
reseaux de distribution au Canada et aux Etats-Unis. 
Dans la baie de Bonavista, la Power Slate Inc. a 
poursuivi ses efforts visant l'entree en production 
du gisement d'ardoise de Keels. 

En Nouvelle-Ecosse, on extrait d'une carriere le 
«gres de Wallace», de granulometrie moyenne et de 
couleur chamois, que l'on emploie comme pierraille 
lourde et comme pierre de dimension. Cette pierre 
a autrefois ete largement utilisee en architecture 
dans le centre et dans la region de l'Atlantique et 
de ce fait, prend de plus en plus d'importance dans 
les projets de renovation et de restauration. 

Au Nouveau-Brunswick, on extrait a Sackville un 
gres rouge, de granulometrie fine a moyenne, que 
l'on emploie dans la construction. On exploite sur 
demande des gisements partout dans les comtes de 
Kent et de Westmoreland. Par le passe, des gres 
ont ete extraits des carrieres dans l'Ile-du-Prince
Edouard, et ils ont ete utilises localement. 

Quebec 

·Ca/caire 

On trouve de la pierre calcaire dans les vallees du 
Saint-Laurent et de la riviere des Outaouais, ainsi 
que dans les Cantons de l'Est. La carriere cente
naire Deschambault a Saint-Marc-des-Carrieres 
est l'un des rares endroits ou l'on produit de temps 
a autre du calcaire en blocs et sous d'autres formes. 
On extrait du marbre dans les Cantons de l'Est et 
dans la region du Lac-Saint-Jean. 

Granite et marbre 

Les efforts de mise en valeur associes principalement 
a !'exploitation du granite se sont nettement inten
sifies depuis que les premiers rapports a ce sujet 
sont devenus disponibles13,14. Des carrieres ont ete 
ouvertes, depuis les abords de Rouyn-Noranda dans 
l'ouest de la province jusqu'a Magpie, a environ 
100 km a l'est de Sept-Iles. Environ 20 compagnies 
extraient du granite des carrieres, surtout dans les 
regions de Riviere-a-Pierre, du Lac-Saint-Jean, de 
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la rive nord du Saint-Laurent et des Appalaches. Ces 
societes exploitent actuellement environ 55 carrieres 
classees comme productrices de granite pour la 
construction immobiliere et la fabrication de monu
ments ou de mobilier, ou les deux a la fois. Egalement 
dans la province, il existe 46 usines de transforma
tion du granite servant a la construction immobi
liere et a la fabrication de monuments, selon une 
rece~te carte-affiche et la liste publiee par le ministere 
de l'Energie et des Ressourcest5. 

La Granicor inc./Columbia Granite Inc. extrait des 
carrieres de nombreux types de granite brut destine 
a ses usines de fabrication ainsi qu'a ses marches 
d'exportation. En outre, des societes affiliees a 
!'Association des producteurs de granite du Quebec, 
notamment le Groupe Polycor Inc., les compagnies 
A Lacroix Ltee et Granilac Inc., ainsi que d'autres 
societes poursuivent leure activites d'exploitation 
de fa1;on reguliere et mettent en valeur de nouveaux 
sites lorsque la demande le justifie. 

En 1992, le Groupe Polycor Inc. a acquis la societe 
Dumas et Voyer Ltee; cette derniere exploite des 
carrieres le granite de Caledonia depuis 1885 et 
constitue un important fabricant de pierres de bordure 
de trottoirs. Les autres divisions du Groupe 
Polycor Inc. exploitant le granite de carrieres com
prennent notamment la Societe miniere Polycorp 
Inc. et la compagnie Carrieres Norgranit Inc.; cette 
derniere est detenue en participation par le Groupe 
Polycor Inc. et la Rock of Ages du Canada Ltee. 
Outre la Dumas et Voyer Ltee, la division manu
facturiere du Groupe comprend les societes Granit 
Bussiere Inc. et Tuiles Grani-Decor Tiles Inc. 

La societe Ancor Granite Tile Inc. exploite une 
usine moderne de transformation a Lachine. Elle 
fournit sur les marches interieurs et les marches 
internationaux une vaste gamme de carreaux minces 
en granite. 

Gres 

La societe Les Carrieres Ducharme Inc. de 
Hemmingford, dans le comte de Huntingdon, produit 
des dalles de pavage et des blocs pour la construc
tion. Elle est la seule compagnie au Quebec qui 
produit ce type de pierre dimensionnelle. 

Ontario 

Ca/ea ire 

Les calcaires de !'Ontario s'echelonnent du Precambrien 
au Devonien, mais la production vient en majeure 
partie de gisements d'age ordovicien, silurien et 
devonien. Une etude en trois volumes, financee par 
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la province et intitulee Limestone Industries of 
Ontario (industries du calcaire en Ontario), a ete 
achevee en 1989. Cette etude evalue en detail les 
ressources geologiques, les facteurs economiques et 
les industries connexes lies a !'exploitation du calcaire, 
de la dolomie et du marbre16. 

La societe Arriscraft Corporation extrait des carrieres 
un calcaire dolomitique de couleur gris-bleu a chamois 
dans le membre de Wiarton I Colpoy Bay de la for
mation d'Amabel (Silurien moyen), pres de Wiarton. 
Vendue sous le nom de marbre d'Adair, cette pierre 
attrayante est de plus en plus souvent utilisee dans 
les constructions de prestige, comme la nouvelle 
Chancellerie canadienne a Washington (D.C.). 
Dans cette meme ville, le marbre d'Adair a ete l'un 
des types de pierre choisis pour la construction du 
monument pour le National Law Enforcement 
Officers Memorial, erige en 1991. 

Marbre 

Par le passe, on n'a signale qu'un petit nombre 
d'usages du marbre de qualite dans la construction 
locale17. 

La Jarvis Resources Ltd. a commence a mettre en 
valeur une propriete contenant du marbre, a environ 
35 km au nord de Sudbury.Selon les informations 
de la compagnie, une exploration approfondie a 
permis de delimiter des reserves prouvees et pro
bables d'environ 5,5 Mt de marbre. En 1992, cette 
societe a commence a etablir une usine de dalles et 
carreaux, dans laquelle est travaille le marbre 
multicolore. 

Dans la region de la peninsule Bruce, les societes 
Owen Sound Ledgerock Limited et Ebel Quarries 
Limited fabriquent sur demande des produits en 
marbre poli, a partir du marbre brut venant de leurs 
installations d'equarrissage et de taille du marbre. 
Les autres produits fournis par ces compagnies et 
d'autres fournisseurs de la region sont surtout des 
dalles, des pierres employees dans l'amenagement 
paysager et des pierres de mai;onnerie; le produit 
utilise est un calcaire dolomitique brun clair a brun 
sombre provenant du membre d'Eramosa, de la for
mation d'Amabel, localement appelee «Dolomie de 
Wiarton». 

La societe Two Island Marble Corporation exploite 
le marbre de fai;on intermittente depuis deux ans. 
Elle a commence en 1990, a petite echelle, !'exploi
tation de carrieres et la coupe du marbre dans la 
region de Renfrew, dans l'est de !'Ontario. 

Granite 

On rencontre des gisements de granite dans le nord, 
le nord-ouest et le sud-est de l'OntariolS,19,20,21,22,23,24. 

Dans le nord-ouest de cette province, la Nelson 
Granite Limited a continue a elargir l'acces aux 
ressources en granite afin de mieux repondre a la 
demande actuelle, surtout pour la fabrication de 
monuments par des societes affiliees en Ontario et 
au Nouveau-Brunswick. Cette compagnie extrait le 
granite de carrieres qui se trouvent pres de 
Vermilion Bay, ou se trouvent des reserves excep
tionnelles de granite rose. La Canital Granite Ltd. 
de Winnipeg a extrait un granite d'une carriere 
situee au nord de Kenora, dans le nord-ouest de 
!'Ontario. Les travaux actuels de prospection et de 
mise en valeur entrepris par un groupe associe, la 
Manex Granit Inc. de Winnipeg, s'etendent aux 
regions adjacentes du Manitoba et a toute la region 
de Sudbury. La Palin Granite (Canada) Inc., pro
priete du plus grand producteur prive de pierre en 
Finlande, a ouvert une nouvelle carriere dans la 
region de Sudbury. On envisage de produire des blocs 
non equarris a la fois pour les marches interieurs 
et les marches etrangers. Plusieurs autres entre
prises exercent leurs activites en Ontario et exploitent 
les carrieres principalement sur demande. Ce sont 
notamment la Societe d'Exploration Miniere Vior 
Inc.; la Positano Granite, une division de la Poscan 
Ltd.; la Granite Quarriers (G.Q.I.) Inc. et la Granimar 
Quarries Ltd. Les activites qui se deroulent dans 
I' ensemble de la province sont decrites de fai;on 
detaillee dans un repertoire publie par le ministere du 
Developpement du Nord et des Mines de l'Ontario25. 
Un programme entrepris par le meme ministere 
pour evaluer la rentabilite economique potentielle 
de !'exploitation de la pierre a batir et des mineraux 
industriels, s'est poursuivi dans les districts de 
Nipissing et de Parry Sound. 

Gres 

Le gres extrait des carrieres pres de Toronto, d'Ottawa 
et de Kingston a ete largement utilise en Ontario 
comme pierre a batir26. Le gres de Medina, de granulo
metrie fine a moyenne, varie du gris au rouge en 
passant par le chamois et le brun, et quelques unites 
ont un aspect marbre. La pierre de Potsdam est de 
granulometrie moyenne, sa couleur varie du blanc 
grisatre au rouge saumon a violet, et son aspect est 
marbre. On l'emploie actuellement comme pierre 
brute de construction, sous forme de blocs pouvant 
etre decoupes a la scie, comme pierre de taille, sous 
forme de dalles de pavage, et comme source de silice 
pour la production de ferrosilicium et de verre. 

Provinces de l'Ouest 
Calcaire 

De l'est a l'ouest, a travers la moitie meridionale 
du Manitoba, on rencontre des roches datant du 



Precambrien, de l'Ordovicien, du Silurien, du 
Devonien et du Cretace. De la pierre calcaire qui 
serait commercialement exploitable apparait dans 
les strates ordoviciennes, siluriennes et cretacees; 
elle se situe entre les calcaires magnesiens et les 
calcaires riches en calcium en passant par la 
dolomie3,27. Une publication provinciale traite du 
calcaire et d'autres types de pierre2B. 

La pierre de Tyndall, calcaire dolomitique marbre 
souvent appele «pierre tapisserie», est le calcaire le 
plus connu au Manitoba. Cette pierre est extraite 
des carrieres par la societe Gillis Quarries, Limited 
a Garson, a environ 50 km au nord-est de Winnipeg. 
Plus de 25 OOO m2 de cette pierre ont ete employes 
dans la construction du Musee canadien des civili
sations, situe dans un site de choix le long de la 
riviere des Outaouais a Hull (Que). On extrait du 
calcaire a Moosehorn, a 160 km au nord-ouest de 
Winnipeg, et a Mafeking, a 40 km a l'est de la fron
tiere de la Saskatchewan et a 160 km au sud de Le 
Pas; ce calcaire est achemine jusqu'a des centres 
industriels du Manitoba et de la Saskatchewan, ou 
il est utilise par les industries metallurgiques, les 
industries de produits chimiques et agricoles, et 
par l'industrie de la construction. 

Les chainons orientaux des Rocheuses contiennent 
des calcaires d'age cambrien a triasique. Les prin
cipaux gisements, caracterises par une grande 
variete de calcaires, se situent dans des roches 
devoniennes et carboni!eres2s. Un calcaire riche en 
calcium est extrait a Exshaw, a Kananaskis et a 
Crowsnest dans le sud-ouest de I' Alberta, surtout 
pour etre utilise dans la fabrication de ciment et de 
chaux et dans des applications metallurgiques et 
chimiques; il sert egalement de pierre concassee. 
Le calcaire extrait a Cadomin, pres de Jasper, 
trouve sensiblement les memes applications6. 

En Colombie-Britannique, de grandes quantites de 
calcaire sont extraites chaque annee en vue de la 
fabrication de ciment et de chaux; elles sont egale
ment utilisees par l'industrie des pates et papiers, 
et servent aussi de materiau de construction6. Les 
carrieres situees dans l'ile Texada (C.-B.) ont pendant 
de nombreuses annees approvisionne en calcaire 
les marches de Vancouver et ceux de l'Etat de 
Washington, en raison de la qualite de leur calcaire 
et de leur emplacement favorable qui permet le 
chargement des navires a maree haute. D'autres 
exploitations situees a Terrace, Clinton, Westwold, 
Popkum, Dahl Lake, Doeye River et Cobble Hill 
ont produit de la pierre a batir et de la pierre utilisee 
comme matiere de chargeso. 

Granite 

Au Manitoba, plusieurs compagnies exploitent des 
carrieres un granite rose a rougeatre. La Canital 
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Granite Ltd. ainsi que la compagnie affiliee Manex 
Granit Inc. extraient du granite de plusieurs sites 
pour approvisionner la grande usine de carreaux 
de la Canital a Winnipeg. Les exportations de produits 
manufactures varient considerablement selon le 
niveau d'activite de l'industrie de la construction; 
les Etats-Unis constituent le principal debouche 
pour ces produits. La Cold Spring Granite (Canada) 
Limited, situee a 14 km au sud de Lac-du-Bonnet, 
continue a produire environ cinq <<nuances» de granite, 
principalement fourni sous forme de gros blocs qui 
sont ensuite tailles et polis aux Etats-Unis. Selon 
un rapport publie par la province en 199031, on 
extrait une certaine quantite de blocs dans la carriere 
de Medika (Man.). Les plus recentes etudes faites 
dans la province, qui sont reliees surtout aux 
ressources en granite, sont integrees aux rapports 
sur les travaux effectues en 1991 et 1992 par la 
Direction des services geologiques du ministere de 
l'Energie et des Mines du Manitoba. 

En Saskatchewan et en Alberta, le granite n'est pas 
extrait des carrieres de far;on reguliere. Les plus 
recents travaux realises pour evaluer les reserves 
potentielles de la Saskatchewan ont ete entrepris 
par la Geological Survey de la Saskatchewan32,33,34. 

En Colombie-Britannique, l'industrie de la pierre 
de dimension ne prospere plus depuis les annees 30; 
toutefois, de petites quantites de ce type de pierre 
sont fournies par des sources locales. La Margranite 
Industries Ltd., de meme que son agent de commer
cialisation, la C&S Ceramic Tile Distributors, a 
termine en 1992 la construction d'une usine de 
carreaux de granite a Surrey. La production a com
mence par !'utilisation de divers types de granites de 
Colombie-Britannique; elle comprend principalement 
la fabrication d'une serie de dimensions de carreaux 
telle qu'elle est determinee par la demande. Une 
publication du Ministry of Energy, Mines and 
Petroleum Resources de la Colombie-Britannique 
decrit en detail les activites passees d'exploitation 
de carrieres, et aussi les usages du granite, du marbre, 
des dalles de pavage, du jade et de la rhodonite35. 

Gres 

Le gres utilise comme pierre a batir et comme pierre 
ornementale, que l'on extrait pres de Banff (Alb.), 
est dur, de granulometrie fine, de couleur gris moyen, 
et est appele «pierre de Rundle». Cette pierre est 
tres appreciee localement; elle est surtout connue 
pour son emploi dans la construction de l'hotel du 
Banff Springs Hotel. Deux compagnies sont actuelle
ment actives, la Thunderstone Quarries Ltd. et la 
Rundle Rock Building Stone (1980) Ltd, toutes 
deux situees a l'exterieur du pare de Banff, pres de 
Canmore. 
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SPECIFICATIONS 

Plusieurs methodes experimentales permettent de 
tester la pierre de dimension, mais l'on debute 
generalement par un essai de resistance a la com
pression (ASTM Cl 70) et un essai d'absorption 
(ASTM C97). On definit la resistance a la compression 
par la charge maximale que l'on peut appliquer par 
unite de surface avant le debut de rupture de la 
roche. Elle est exprimee en livres par pouce carre 
(lb/po2) et en megapascals (MPa). On definit 
!'absorption comme le pourcentage d'eau (en poids) 
absorbee pendant une periode de 48 heures. 

CONSOMMATION ET MARCHES 

La plupart des pierres de dimension telles que le 
granite, le calcaire, le marbre, le gres et l'ardoise 
sont employees dans les projets de construction. Le 
calcaire trouve egalement des usages dans l'industrie 
des produits chimiques et, a grande echelle, dans 
les industries du ciment, de la chaux, du verre et 
de la fusion des metaux. 

Le granite employe comme pierre de dimension 
sert principalement a la fabrication de revetements 
interieurs et exterieurs des planchers et des murs, 
a la fabrication de panneaux en blocs modulaires et 
a la fabrication de monuments. De plus en plus 
souvent, les promoteurs et architectes recherchent 
une vaste gamme de couleurs et de textures. On ne 
possede pas de renseignements detailles sur la 
consommation de granite brut, de granite poli et 
d'autres types de pierre. On peut cependant definir 
certaines tendances de la consommation en fonction 
des donnees relatives a la production et aux impor
tations, et en fonction de donnees moins precises 
relatives aux exportations. Au Canada, durant la 
periode allant de 1980 a 1990, la production de 
granite brut a approximativement double, et les 
importations de blocs de granite grossierement 
tailles et decoupes (n°8 tarifaires 2516.11 et 
2516.12) ont plus que double (tableau 9). Le volume 
des exportations de granite brut a augmente 
d'environ huit fois depuis 1985, en raison de la 
demande de ce produit de la part du Japon, des 
Etats-Unis et de l'Italie. Les exportations de granite 
de taille ou de construction - telles qu'elles sont 
representees par les numeros tarifaires 6802.23, 
6802.93 et 6802.99, qui s'appliquent principalement 
a une gamme de pierre decoupee, sciee OU travaillee -
etaient evaluees a 28,7 millions de dollars en 1991 
(tableau 1). Les Etats-Unis comptaient pour a peu 
pres 95 % de ce marche. En 1992, les exportations 
totales des produits equivalents ont legerement 
decline et ont une valeur de 28,1 millions de dollars. 
Toutefois, des statistiques commerciales detaillees 

montrent que les exportations vers le Japon ont 
considerablement augmente, passant a 3,5 millions 
de dollars; ceci represente environ 13 % du total. 

Parmi les applications specifiques des divers types 
de pierres dans l'industrie chimique, citons : la 
neutralisation des liqueurs residuelles acides; 
I' extraction de l'oxyde d'aluminium a partir de la 
bauxite; la fabrication de carbonate de sodium 
anhydre, de carbure de calcium, de nitrate de calcium 
et de gaz carbonique; !'elaboration de produits 
pharmaceutiques et de desinfectants; la fabrication 
de colorants, de la rayonne, du papier, du sucre et 
du verre ainsi que le traitement de l'eau. En agri
culture, le calcaire est utilise pour reduire l'acidite 
des sols et apporter a ces sols des quantites supple
mentaires de calcium et de magnesium. Le calcaire 
et la chaux sont employes comme stabilisateurs 
des sols, surtout sur les chantiers de construction 
routiere. 

La dolomite est la source du magnesium metal 
produit par la Haley Industries Limited a Haley 
(Ont.); cette societe emploie egalement de la chaux 
riche en calcium provenant du sud-est de !'Ontario 
pour produire du calcium metal. La Steetley 
Quarry Products Inc. produit a Dundas (Ont.) du 
calcaire dolomitique calcine, qui est utilise comme 
materiau refractaire. A Eon Mountain (C.-B.), la 
Baymag Mines Co. Limited exploite depuis 1982 une 
carriere de magnesite et elabore divers produits 
finaux, y compris de la magnesie fondue. 

TENDANCES MONDIALES, 
COMMERCE ET TARIFICATION 

On evalue a environ 30,5 Mt (environ 11 millions 
de metres cubes) la production mondiale annuelle 
de pierre de dimension brute; la production euro
peenne compte pur les deux tiers de la production 
totale. Environ la moitie de la production mondiale 
provenait des six principaux pays producteurs, soit 
l'Italie, l'Espagne, la Grece, les Etats-Unis, la 
France et la Chine. L'Italie a traditionnellement 
ete le premier producteur mondial; sa production 
annuelle representait environ 7 Mt en 1990. Cette 
preponderance de l'Italie du point de vue de la pro
duction (environ 50 % de toute la production euro
peenne) touche dans des proportions equivalentes 
les domaines des exportations, des importations et 
des reexportations. Le nombre de grandes societes 
a tendance a augmenter : celles-ci acquierent des 
societes plus modestes, et les societes de petite 
envergure forment des entreprises en participation. 
En plus d'une integration horizontale, on remarque 
de plus en plus souvent une integration verticale 
lorsque les carrieres sont achetees par des societes 
de fabrication et par des distributeurs. 



Le Bresil, l'Inde et la Chine jouent depuis peu un 
role important et ils accroissent rapidement leur 
production. Certaines societes des pays de l'Ouest 
ont etudie la possibilite de creer des entreprises 
conjointes dans l'ancienne U.R.S.S. Cependant, 
!'incertitude politique, le manque d'equipement, les 
difficultes a obtenir des echantillons representatifs 
et les problemes de transport ont decourage tout 
progres. 

En 1992, le Japon a continue a etre le principal 
client du Canada pour le granite brut et a absorbe 
environ 75 % des exportations. Dans le cas des 
produits transformes (granite pour monuments ou 
destine a la construction, comme il est decrit), les 
Etats-Unis sont de loin le plus important client; 
toutefois, le Japon prend plus d'importance et 
representait environ 13 % du marche en 1992, tandis 
qu'en 1991, sa part etait inferieure a 5 %. 

En 1989, les derniers tarifs douaniers entre le 
Canada et les Etats-Unis ont ete abolis sur tousles 
blocs carres ou rectangulaires ou sur les dalles en 
granite, en meme temps que les tarifs sur les 
produits constitues de granite simplement decoupe 
ou scie. Les tarifs portant sur les autres types de 
pierre travaillee, simplement decoupee ou sciee, 
ainsi que sur les carreaux et articles similaires, 
seront elimines en 1993. Certains produits en pierre 
naturelle classes comme meules seront exemptes 
de tarifs douaniers en 1998. 

PERSPECTIVES 

On s'attend ace que la demande nord-americaine de 
produits tels que la pierre a batir demeure relative
ment faible a cause des taux eleves d'inoccupation 
des edifices commerciaux. On prevoit toutefois que 
la demande de pierre naturelle employee pour des 
raisons d'esthetique augmentera a mesure que se 
creeront de nouveaux marches. Au Canada, 
l'industrie canadienne de la pierre de dimension 
restera fortement concurrentielle en raison de la 
haute technologie d'exploitation des carrieres et de 
la technologie de traitement et d'installation de la 
pierre. Bien que le plus fort degre d'expansion ait 
ete associe a I' exploitation de nouvelles carrieres et 
a !'installation de nouvelles usines de transformation 
au Quebec, la modernisation qu'ont realisee plusieurs 
producteurs dans tout le Canada a permis d'elaborer 
plus de produits finis de haute qualite a des prix 
competitifs. Les producteurs de blocs non equarris 
de haute qualite continuent a approvisionner 
notamment le vaste marche japonais. Dans le cas 
des producteurs effectuant !'exploitation de carrieres 
et la transformation de la pierre, cette strategie 
permet de mieux faire connaitre leurs nouveaux 
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produits. L'emploi d'une technologie europeenne 
amelioree devrait accroitre la rentabilite de la pierre 
a l'egard des produits de substitution tels que l'alu
ID:inium, le beton, le verre et les ceramiques. 
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TAR IFS DOUANIERS 

Canada Etats-Unis 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada 

2514.00 Ardoise, meme degrossie ou simplement 
debitee, par sciage ou autrement, en 
blocs ou en plaques de forme carree ou 
rectangulaire 

2514.00.10 Brute ou degrossie en franchise en franchise en franchise en franchise 
2514.00.20 Simplement debitee, par sciage ou 5,5% 3,5% en franchise en franchise 

autrement, en blocs ou en plaques 
2514.00.90 Autres, incluant la poudre et les 10,2% 6,5% en franchise en franchise 

dechets d'ardoise 

25.15 Marbres, travertins, ecaussines et autres 
pierres calcaires de taille ou de 
construction d'une densite apparente 
egale OU SUperieure a 2,5, et albatre, 
meme degrossis ou simplement debites, 
par sciage ou autrement, en blocs ou en 
plaques de forme carree ou rectangulaire 

2515.11.00 Bruts ou degrossis en franchise en franchise en franchise en franchise 
2515.12.00 Simplement debites, par sciage ou en franchise en franchise en franchise en franchise 

autrement, en blocs ou en plaques 
2515.20 Ecaussines et autres pierres calcaires de 

taille ou de construction; albatre 
2515.20.10 Brutes ou degrossies en franchise en franchise en franchise en franchise 
2515.20.20 Simplement debitees, par sciage ou 5,5% 3,5% en franchise en franchise 

de forme carree ou rectangulaire en 
blocs ou en plaques 

25.16 Granite, porphyre, basalte, gres et autres 
pierres de taille ou de construction, 
meme degrossis ou simplement debites, 
par sciage ou autrement, en blocs ou en 
plaques de forme carree ou rectangulaire 
Granite: 

2516.11.00 Brut ou degrossi en franchise en franchise en franchise en franchise 
2516.12 Simplement debite, par sciage ou en franchise en franchise en franchise en franchise 

autrement, en blocs ou en plaques a 5,5% 
Gres: 

2516.21.00 Brut ou degrossi en franchise en franchise en franchise en franchise 
2516.22.00 Simplement debits, par sciage ou 5,5% 3,5% en franchise en franchise 

autrement, en blocs ou en plaques 
2516.90 Autres pierres de taille ou de construction 
2516.90.10 Brutes ou degrossies en franchise en franchise en franchise en franchise 
2516.90.20 Simplement debitees, par sciage ou 5,5% 3,5% en franchise en franchise 

autrement, en blocs ou en plaques 

25.17 Cailloux, graviers, pierres concassees, 
des types generalement utilises pour le 
betonnage ou pour l'empierrement des 
routes, des voies ferrees ou autres 
ballasts, galets et silex, meme traites 
thermiquement; macadam de laitier, de 
scories ou de dechets industrials 
similaires, meme comprenant des 
matieres reprises dans la premiere partie 
du libelle; tarmacadam; granules, eclats 
et poudres de pierres des nos 25.15 ou 
25.16, meme traites thermiquement 

2517.10.00 Cailloux, graviers, pierres concassees, en franchise en franchise en franchise en franchise 
des types generalement utilises pour le 
betonnage, ou pour l'empierrement des 
routes, des voies ferrees ou autres 
ballasts, aplets et silex, meme traites 
thermiquement 

2517.20.00 Macadam de laitier, de scories ou de en franchise en franchise en franchise en franchise 
dechets industrials similaires meme 
comprenant des matieres citees dans le 
no2517.10 

2517.30.00 Tarmacadam 10,2% 6,5% en franchise en franchise 
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TAR IFS DOUANIERS (fin} 

Canada Etats-Unis 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada 

Granules, eclats et poudres de pierres 
des nos 25.15 ou 25.16, meme traites 
thermiquement 

2517.41.00 De marbre en franchise en franchise en franchise en franchise 
2517.49 Autres 
2517.49.10 Calcaire; granules de toiture en franchise en franchise en franchise en franchise 
2517.49.90 Autres 10,2 % 6,5% en franchise en franchise 

6801.00.00 Paves, bordures de trottoirs et dalles de 5,5% en franchise en franchise 0,8% 
pavage, en pierres naturelles (autres que 
l'ardoise) 

68.02 Pierre de taille ou de construction (autres 
que l'ardoise) travaillees et ouvrages en 
ces pierres, a !'exclusion de ceux du 
no 68.01; cubes, des et articles similaires 
pour mosa'iques, en pierre naturelles (y 
compris l'ardoise), meme sur support; 
granules, eclats et poudres de pierres 
naturelles (y compris l'ardoise), colores 
artificiellement. 

6802.10 Carreaux, cubes, des et articles 
similaires, meme de forme autre que 
carree ou rectangulaire, n'excedant pas 
7 cm; granules, eclats et poudres, 
colores artificiellement 

6802.10.10 Granules de toiture artificiellement en franchise en franchise en franchise 1,3% 
colores 

6802.10.90 Autres 12,5% 8% en franchise 1,3% 

Autres pierres de taille ou de construction 
et ouvrages en ces pierres, simplement 
tailles ou scies et ii surface plane ou 
unie: 

6802.21.00 Marbre, travertin et albatre 5,7% 3,5% en franchise 0,4 % ii 1,2 % 
6802.22.00 Autres pierres calcai res 8% 5% en franchise 1,2% 
6802.23.00 Granite 5,5% en franchise en franchise en franchise 
6802.29.00 Autres pierres 8% 5% en franchise 1,5% 

Autres: 
6802.91.00 Marbre, travertin et albatre 9% en franchise en franchise 0,5il 1,2% 
6802.92.00 Autres pierres calcaires 9,9% 6,5% en franchise 1,2% 
6802.93.00 Granite 10,2 % 6,5% en franchise en franchise 
6802.99.00 Autres pierres 10,2 % 6,5% en franchise 1,3%8 

6803.00 Ardoise naturelle travaillee et ouvrages 
en ardoise naturelle ou agglomeree 
(ardoisine) 

6803.00.10 Ardoise ii toiture en franchise en franchise en franchise 1,3% 
6803.00.90 Autres 10,2 % 6,5% en franchise 0,7% 

68.04 Meules et articles similaires, sans batis, a 
moudre, ii defribrer, ii broyer, a aiguiser, 
ii polir, ii rectifier, ii !rancher ou ii 
trOnQOnner, pierres ii aiguiser OU a polir ii 
la main, et leurs parties, en pierres 
naturelles, en abrasifs naturels ou 
artificiels agglomeres ou en ceramique, 
meme avec parties en autres matieres 

6804.10.00 Meules ii moudre, ii broyer ou ii defibrer 10,2% en franchise 5,1 % en franchise 
6804.23.00 En pierres naturelles 10,2 % en franchise 5,1 % en franchise 

Sources : Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United 
States, 1992. 
NPF: nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
a Certains carreaux provenant du Canada sent en franchise. 
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TABLEAU 1. CANADA EXPORTATIONS ET IMPORTATIONS DE PIERRE, DE 1990 A 1992 

No tarifaire 1990 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

EXPORTATIONS 
2514.00 Ardoise, ml'!me degrossie ou 4 6 2 

simplement debitee, etc. 

2515.11 Marbres et travertins, bruts ou degrossis 34 33 26 8 32 4 
2515.12 Marbres et travertins, simplement 44 39 166 44 44 14 

debites, par sciage ou autrement, en 
blocs, etc. 

(metres (metres (metres 
cubes) cubes) cubes) 

2516.11 Granite, brut ou degrossi 27 929 16 914 32 194 21 317 21 461 11 852 
2516.12 Granite, simplement debite, par sciage 4 236 2 456 4 703 1 304 516 898 

ou autrement, en blocs, etc. 
2516.21 Gres, brut ou degrossi 50 2 

(tonnes) (tonnes) (tonnes) 

2516.22 Gres, simplement debite, par sciage ou 51 48 55 60 3 23 
autrement, en blocs, etc. 

2516.90 Pierres de taille ou de construction, 1 149 148 1 582 502 1 081 235 
n.m.a. 

2517.10 Cailloux, graviers, pierres concassees, 1 356 158• 9 225• 1 442 984 9 749 1 530 569 9 592 
utilises pour le betonnage, etc. 

2517.41 Granules de marbre, eclats et poudres 220 36 325 61 4 590 575 
de pierres des nos 25.15 et 25.16, 
traites therrniquement ou non 

2517.49 Granules, eclats et poudres de pierres 20 197 388 9 749 195 51 8 
n.m.a., des nos 25.15 et 25.16, traites 
thermiquement ou non 

6801.00 Paves, bordures de trottoirs et dalles de n.d. 6 n.d. 368 n.d. 21 
pavage, en pierres naturelles (autres 
que l'ardoise) 

6802.10 Carreaux, etc., rectangulaires ou carres, n.d. 152 n.d. 48 n.d. 267 
n'excedant pas 7 cm; granules, eclats 
et poudres, colores artificiellement 

6802.21 Pierres de taille ou de construction, en n.d. 98 n.d. 69 n.d. 636 
marbre, en travertin et en albatre, 
taillees ou unies 

6802.22 Pierres de taille ou de construction, en n.d. 11 n.d. 132 
d'autres pierres calcaires, simplement 
taillees ou sciees et a surface plane ou 
unie 

6802.23 Pierres de taille ou de construction, en n.d. 3 186 n.d. 3 070 n.d. 2 677 
granite, simplement taillees ou sciees et 
a surface plane ou unie 

6802.29 Pierres de taille ou de construction, n.d. 44 n.d. 185 n.d. 182 
n.m.a., simplement taillees ou sciees et 
a surface plane ou unie 

6802.91 Pierres de taille ou de construction n.d. 908 n.d. 1 243 n.d. 270 
travaillees, n.m.a., en marbre, en 
travertin ou en albAtre 

6802.92 Pierres de taille ou de construction n.d. 13 n.d. 797 n.d. 6 
travaillees, n.m.a., autres pierres 
calcaires, n.m.a. 

6802.93 Pierres de taille ou de construction n.d. 25 965 n.d. 20 710 n.d. 13 437 
travaillees, n.m.a, en granite 

6802.99 Pierres de taille ou de construction n.d. 1 357 n.d. 4 901 n.d. 4 899 
travaillees, n.m.a. 

6803.00 Ardoise travaillee et ouvrages en n.d. 3 n.d. 23 n.d. 44 
ardoise ou en ardoise agglomeree 

6804.10 Meules a moudre, a broyer OU a n.d. 8 882 n.d. 6 851 n.d. 3 161 
defibrer 

6804.23 Meules et articles similaires, en pierres n.d. 1 030 n.d. 475 n.d. 926 
naturelles 

IMPORTATIONS 
2514.00 Ardoise, ml'!me degrossie ou 1 876 644 2 269 600 859 392 

simplement debitee, etc. 
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TABLEAU 1. {fin) 

No tarifaire 1990 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

IMPORTATIONS (fin) 
2515.11 Marbres et travertins, bruts ou degrossis 1 971 433 864 261 664 215 
2515.12 Marbres et travertins, simplement 2 061• 1 185 2 593 2 082 2 128 1 661 

debites, par sciage ou autrement, en 
blocs, etc. 

2516.11 Granite, brut ou degrossi 45 112• 10 466 32 670 7 127 31 409 6 871 
2516.12 Granite, simplement debite, par sciage 1 034 778 2 365 1 351 2 252 1 178 

ou autrement, en blocs, etc. 
2516.21 Gres, brut ou degrossi 2 613• 362 1 501 188 1 129 127 
2516.22 Gras, simplement debite, par sciage ou 9 396 1 914 7 060 1 440 4 870 1 036 

autrement, en blocs, etc. 
2516.90 Pierres de taille ou de construction, 9 401 1 607 7 438 1 329 6 621 965 

n.m.a. 

2517.10 Cailloux, graviers, pierres concassees, 996 051 5 509 1 021 411 6 144 721 117 5 087 
utilises pour le betonnage, etc. 

2517.41 Granules de marbre, eclats et poudres 45 870• 5 604• 52 863 6 464 51 371 6 282 
de pierres des nos 25.15 ou 25.16, 
meme traites thermlquement 

2517.49 Granules, eclats et poudres de pierres, 132 516• 1 452• 108 863 1 237 84 501 1 275 
n.m.a., des nos 25.15 ou 25.16, meme 
traites thermiquement 

6801.00 Paves, bordures de trottoirs et dalles de n.d. 739 n.d. 664 n.d. 484 
pavage, en pierres naturelles (autres 
que l'ardoise) 

6802.10 Carreaux, cubes, etc., rectangulaires ou 32 895 4 453• 34 577 4 203 38 509 4 451 
carres, n'exc0dant pas 7 cm; granules, 
eclats et poudres, colores 
artificiellement 

6802.21 Pierres de taille ou de construction, en n.d. 3 421• n.d. 4 102 n.d. 4 597 
marbre, en travertin et en albatre, 
taillees, simplement sciees et a surface 
plane ou unies 

6802.22 Pierres de taille ou de construction, en n.d. 471 n.d. 204 n.d. 219 
d'autres pierres calcaires, simplement 
taillees ou sciees et a surface plane ou 
unie 

6802.23 Pierres de taille ou de construction, en n.d. 2 374• n.d. 2 282 n.d. 4 248 
granite, simplement taillees ou sciees et 
a surface plane ou unie 

6802.29 Pierres de taille ou de construction, n.d. 427 n.d. 342 n.d. 525 
n.m.a., simplement tailless ou sciees et 
a surface plane ou unie 

6802.91 Pierres de taille ou de construction n.d. 46 526' n.d. 25 560 n.d. 11 806 
travaillees, n.m.a., en marbre, en 
travertin et en albatre 

6802.92 Pierres de taille ou de construction n.d. 1 135 n.d. 1 469 n.d. 977 
travaillees, n.m.a., autres pierres 
calcaires 

6802.93 Pierres de taille ou de construction n.d. 32 154• n.d. 28 201 n.d. 11 029 
travaillees, n.m.a., en granite 

6802.99 Pierres de taille ou de construction n.d. 1 291 n.d. 1 182 n.d. 671 
travaillees, n.m.a. 

6803.00 Ardoise travaillee et ouvrages en n.d.r 3 891 n.d. 3 200 n.d. 3 706 
ardoise ou en ardoise agglomeree 

6804.10 Meules a moudre, a broyer OU a n.d. 1 604• n.d. 1 291 n.d. 953 
defibrer 

6804.23 Meules et articles similaires, en pierres n.d. 1 935• n.d. 1 570 n.d. 4 605 
naturelles 

Source : Statistique Canada. 
- : neant; ... : quantile minima; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible; n.m.a. : non mentionne ailleurs; r: revise. 
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TABLEAU 2. PRODUCTION TOTALE DE PIERRE AU CANADA2 DE 1990 A 1992 

1990 1991 1992dpr 

(milliers de (milliers de (milliers de (milliers de (milliers de (milliers de 
tonnes) dollars) tonnes) dollars) tonnes) dollars) 

PAR PROVINCE1 

Terre-Neuve 1 501 9 952 1 270 7 691 930 4 947 
Nouvelle-Ecosse 7 271 39 459 4 632 24 810 4 210 19 799 
Nouveau-Brunswick 2 711 18 098 2 591 15 851 2 234 13 404 
Quebec 40 634 243 573 34 801 208 805 31 634 205 775 
Ontario 50 418 300 561 38 704 238 446 36 075 218 572 
Manitoba 3 737 15 193 1 725 11 023 1 728 8 705 
Alberta 317• 3 111• 321 3 556 347 4 309 
Colombie-Britannique 3 271 24 327 2 779 24 685 3 724 28 766 
Territoires du Nord-Quest et Yukon 1 495 9 079 1 003 4 788 757 3 368 

Total 111 355• 663 354• 87 826 539 654 81 639 507 645 

PAR UTILISATION2 

Pierres de dimension 
Brutes 274 27 508 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Monuments et pierres ornementales (n.f.) 60 14 007 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Autres {dalles de pavage, bordures de 

trottoirs, paves, etc.) 56 3 093 n.d. n.d. n.d. n.d. 

Usage chimique et metallurgique 
Cimenteries au Canada 12 991 28 646 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Cimenteries a l'etranger 1 126 4 332 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Revetements de fours Martin 2 n.d. 
Fondants pour fours siderurgiques 656 3 673 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Fondants pour la fusion de metaux 

non ferreux 16 390 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Verreries 171 2 975 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Fours a chaux au Canada 2 367 18 602 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Fours a chaux a l'etranger 236 1 532 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Usines de pates et papiers 214 1 850 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Raffineries de sucre 37 274 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Autres usages chimiques 846 5 332 n.d. n.d. n.d. n.d. 

Pierre pulverisee 
Blanc d'Espagne (remplacement) 54 3 593 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Matiere de charge pour asphalte 139 715 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Talcage pour mines de charbon 8 549 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Utilisations agricoles et usines d'engrais 914 13 195 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Autres usages 420 14 094 n.d. n.d. n.d. n.d. 

Pierre concassee pour 
Fabrication de pierre artificielle 37 718 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Gravier pour toitures 310 6 480 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Gravillon pour volailles 56 1 201 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Pierre a stuc 15 1 979 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Parcelles de mosa'ique 4 514 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Laine de laitier 34 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Blocaille et pierraille 1 301 9 041 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Granulats a beton 11 363 66 615 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Granulats a asphalte 9 151 55 031 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Revetement routier 47 596 230 030 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Ballast de voies ferrees 2 842 19 272 n.d. n.d. n.d. n.d. 
Autres utilisations 33 452 175 325 n.d. n.d. n.d. n.d. 

Total 126 713 710 602 n.d. n.d. n.d. n.d. 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada . 
. . . : quantile minime; dpr: donnees provisoires; n.d. : non disponible; n.f. : non fini ou non fa~onne; r: revise. 
1 Ne comprend pas la pierre utilisee dans les cimenteries et l'industrie de la chaux canadiennes. 2 Comprend la pierre utilisee dans les 
cimenteries et l'ndustrie de la chaux canadiennes. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 3. PRODUCTION DE PIERRE CALCAIRE AU CANADA! DE 1989 A. 1991 

1989 1990 1991 

(milliers de (milliers de (milliers de (milliers de (milliers de (milliers de 
tonnes) dollars) tonnes) dollars) tonnes) dollars) 

PAR PROVINCE1 

Terre-Neuve 413 2 713 800 4 595 987 5 329 
Nouvelle-Ecosse 177 1 934 185 2 044 122 1 975 
Nouveau-Brunswick 525 6 030 509 6 229 469 5 658 
Quebec 32 752 152 910 30 801 154 493 24 821 126 419 
Ontario 56 136 306 278 48 252 266 557 36 528 206 615 
Manitoba 2 396 10 138 2 951 12 208 1 347 5 922 
Alberta 328 3 365 243 2 527 263 3 020 
Colombie-Britannique 1 823 12 855 1 810 14 573 1 735 14 470 
Territoires du Nord-Quest et Yukon 309 1 918 967 7 424 200 998 

Total 94 859 498 141 86 519 470 649 66 471 370 406 

PAR UTILISATION2 

Pierres de dimension 
Brutes 57 2 563 98 3 683 n.d. n.d. 
Monuments et pierres ornementales (n.f.) 52 4 233 n.d. n.d. 
Autres (dalles de pavage, bordures de 

trottoirs, paves, etc.) 30 2 405 34 1 888 n.d. n.d. 

Usage chimique et metallurgique n.d. n.d. 
Cimenteries au Canada 13 671 31 211 11 846 25 414 n.d. n.d. 
Cimenteries a l'etranger 805 2 407 1 126 4 332 n.d. n.d. 
Revetements de fours Martin 2 n.d. n.d. 
Fondants pour fours siderurgiques 1 270 6 203 656 3 673 n.d. n.d. 
Fondants pour la fusion de metaux 

non ferreux 52 1 258 16 391 n.d. n.d. 
Verreries 258 4 930 171 2 975 n.d. n.d. 
Fours a chaux au Canada 2 162 13 386 2 367 18 602 n.d. n.d. 
Fours a chaux a l'etranger 237 1 397 236 1 532 n.d. n.d. 
Usines de pi\tes et papiers 216 1 928 214 1 850 n.d. n.d. 
Raffineries de sucre 40 318 37 274 n.d. n.d. 
Autres usages chimiques 1 316 7 780 846 5 332 n.d. n.d. 

Pierre pulverises 
Blanc d'Espagne (remplacement) 54 3 929 53 3 593 n.d. n.d. 
Matiere de charge pour asphalts 75 706 82 542 n.d. n.d. 
Talcage pour mines de charbon 2 75 8 549 n.d. n.d. 
Utilisations agricoles et usines d'engrais 980 13 409 858 12 394 n.d. n.d. 
Autres usages 104 1 818 175 2 242 n.d. n.d. 

Pierre concassee pour 
Fabrication de pierre artificielle 1 5 1 10 n.d. n.d. 
Gravier pour toitures 59 504 32 384 n.d. n.d. 
Gravillon pour volailles 57 1 208 53 1 035 n.d. n.d. 
Pierre a slue 10 1 120 11 1 709 n.d. n.d. 
Blocaille et pierraille 858 4 293 547 4 546 n.d. n.d. 
Granulats a beton 9 510 55 817 8 583 50 118 n.d. n.d. 
Granulats a asphalts 6 720 39 854 6 105 35 624 n.d. n.d. 
Revetement routier 48 515 230 269 40 853 195 657 n.d. n.d. 
Ballast de voies ferrees 560 2 820 985 4 698 n.d. n.d. 
Autres utilisations 23 072 111 074 24 733 131 383 n.d. n.d. 

Total 110 692 542 738 100 732 514 665 n.d. n.d. 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; .•• : quantile minima; n.d. : non disponible; n.f. : non fini ou non fai;:onne. 
1 Ne comprend pas la pierre utilises dans les cimenteries et l'industrie de la chaux canadiennes. 2 Comprend la pierre utilises dans les 
cimenteries et l'industrie de la chaux canadiennes. 
Remarque : Les chiffres ont ate arrondis. 



TABLEAU 4. PRODUCTION DE MARBRE AU CANADA1 DE 1989 A. 1991 

1989 

(milliers de (milliers de 
tonnes) dollars) 

PAR PROVINCE 

Nouvelle-Ecosse 21 
Quebec 484 7 791 
Ontario 254 11 162 

Total 739 18 974 

PAR UTILISATION 

Pierres de dimension 
Brutes 22 999 

Pierre pulverisee 
Utilisations agricoles et usines d'engrais 51 829 
Autres usages 293 12 473 

Usages divers 
Fabrication de pierre artificielle 
Gravier pour toitures 2 37 
Gravillon pour volailles 17 
Pierre a slue 
Parcelles de mosa'ique 3 161 

Pierre concassee pour 
Granulats a baton 145 1 488 
Revetement routier 139 645 
Autres utilisations 84 2 325 

Total 739 18 974 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; ••• : quantile minima; n.d. : non disponible. 
Remarque : Les chiffres ant ete arrondis. 

1990 

(milliers de (milliers de 
tonnes) dollars) 

3 253 
537 8 154 
231 11 547 

771 19 955 

19 850 

56 801 
245 11 852 

36 709 
1 14 

11 
5 270 
4 514 

131 1 283 
183 869 

92 2 782 

771 19 955 

PIERRE 37.17 

1991 

(milliers de (milliers de 
tonnes) dollars) 

3 175 
417 7 515 
222 11 202 

641 18 892 

n.d. n.d. 

n.d. n.d. 
n.d. n.d. 

n.d. n.d. 
n.d. n.d. 
n.d. n.d. 
n.d. n.d. 
n.d. n.d. 

n.d. n.d. 
n.d. n.d. 
n.d. n.d. 

n.d. n.d. 
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TABLEAU 5. PRODUCTION DE GRANITE AU CANADA, DE 1989 A. 1991 

1989 1990' 1991 

(milliers de (milliers de (milliers de (milliers de (milliers de (milliers de 
tonnes) dollars) tonnes) dollars) tonnes) dollars) 

PAR PROVINCE 

Terre-Neuve 217 1 398 176 1 803 125 1 491 
Nouvelle-Ecosse 5 570 27 122 5 945 32 090 3 450 17 694 
Nouveau-Brunswick 1 658 7 820 2 039 11 364 1 956 9 523 
Quebec 6 570 53 179 7 007 66 406 7 027 58 193 
Ontario 1 731 18 410 1 927 21 097 1 946 19 354 
Manitoba 353 2 938 659 2 959 378 5 101 
Alberta 5 158 4r 409' 4 412 
Colombie-Britannique 1 593 9 902 1 451 9 654 1 034 10 029 
Territoires du Nord-Quest et Yukon 307 2 252 317 1 267 378 3 075 

Total 18 004 123 178 19 524r 147 048' 16 297 124 872 

PAR UTILISATION 

Pierres de dimension 
Brutes 113 17 055 108 19 505 n.d. n.d. 
Monuments et pierres ornementales (n.f.) 43 7 156 55 13 729 n.d. n.d. 
Autres (dalles de pavage, bordures de 

trottoirs, paves, etc.) 6 572 3 320 n.d. n.d. 

Pierre pulverises 
Matiere de charge pour asphalts 67 196 57 174 n.d. n.d. 

Pierre concassee pour 
Fabrication de pierre artificielle 5 53 n.d. n.d. 
Gravier pour toitures 267 5 839 278 6 083 n.d. n.d. 
Gravillon pour volailles 1 119 1 90 n.d. n.d. 
Blocaille et pierraille 724 4 809 588 3 882 n.d. n.d. 
Granulats a baton 1 527 9 526 2 489 13 979 n.d. n.d. 
Granulats a asphalts 2 445 13 771 2 698 17 288 n.d. n.d. 
Revetement routier 5 445 24 995 5 817 30 584 n.d. n.d. 
Ballast de voies ferrees 2 183 15 018 1 630 13 333 n.d. n.d. 
Autres utilisations 5 176 24 071 5 800 28 081 n.d. n.d. 

Total 18 004 123 178 19 524 147 048 n.d. n.d. 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; n.d. : non disponible; n.f. : non fini ou non fayonne; r: revise. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 6. PRODUCTION DE GRES AU CANADA, DE 1989 A 1991 

1989 1990 1991 

(milliers de (milliers de (milliers de (milliers de (milliers de (milliers de 
tonnes) dollars) tonnes) dollars) tonnes) dollars) 

PAR PROVINCE1 

Terre-Neuve 228 1 238 518 3 528 134 765 
Nouvelle-Ecosse 973 4 611 1 101 4 972 1 029 4 841 
Nouveau-Brunswick 90 52 69 38 45 62 
Quebec 1 501 12 067 1 269 10 481 1 660 12 695 
Ontario 118 1 086 7 1 355 9 1 275 
Alberta 28 1 60 24 
Colombie-Britannique 6 165 10 100 11 185 

Total 2 917 19 247 2 975 20 534 2 888 19 849 

PAR UTILISATION2 

Pierres de dimension 
Brutes 62 2 805 46 3 451 n.d. n.d. 
Monuments et pierres ornementales (n.f.) 24 1 005 1 45 n.d. n.d. 
Autres (dalles de pavage, bordures 

de trottoirs, paves, etc.) 2 234 19 886 n.d. n.d. 

Procedes chimiques de pierre n.d. n.d. 
Cimenteries a l'etranger 2 38 n.d. n.d. 
Cimenteries au Canada 11 54 n.d. n.d. 

Pierre concassee pour 
Gravillon pour volailles 1 109 1 66 n.d. n.d. 
Blocaille et pierraille 23 65 155 584 n.d. n.d. 
Granulats a beton 330 2 138 160 1 235 n.d. n.d. 
Granulats a asphalte 231 1 438 268 1 646 n.d. n.d. 
Revetement routier 449 2 420 363 1 875 n.d. n.d. 
Ballast de voies terrees 227 1 240 n.d. n.d. 
Autres utilisations 1 792 8 995 1 734 9 505 n.d. n.d. 

Total 2 917 19 247 2 986 20 587 n.d. n.d. 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; •.• : quantile minime; n.d. : non disponible; n.f. : non fini ou non ta~onne. 
1 Ne comprend pas la pierre utilisee dans les cimenteries et l'industrie de la chaux canadiennes. 2 Comprend la pierre utilisee dans les 
cimenteries et industrie de la chaux canadiennes. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 

37.19 
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TABLEAU 7. PRODUCTION DE SCHISTE1 AU CANADA, DE 1989 A 1991 

19893 1990 1991 

(milliers de (milliers de (milliers de (milliers de (milliers de (milliers de 
tonnes) dollars) 

PAR PROVINCE2 

Te rre-Neuve 4 15 
Nouvelle-Ecosse 11 29 
Nouveau-Brunswick 62 375 
Quebec 1 297 4 508 
Ontario 1 178 2 444 
Manitoba 113 23 
Alberta 41 69 
Territoires du Nord-Quest et Yukon 110 175 

Total 2 817 7 637 

PAR UTILISATION3 

Pierres de dimension 

Usage chimique et metallurgique 
Cimenteries au Canada 227 594 

Pierre concassee pour 
Blocaille et pierraille 
Granulats a asphalte 91 536 
Revetement routier 949 2 451 
Autres utilisations 1 777 4 650 

Total 3 045 8 232 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; n.d. : non disponible. 

tonnes) dollars) tonnes) 

7 26 25 
37 101 29 
93 468 121 

1 020 4 039 875 
1 5 

127 26 
68 116 54 

211 389 425 

1 566 5 169 1 529 

4 19 n.d. 

263 919 n.d. 

10 29 n.d. 
80 473 n.d. 

379 1 045 n.d. 
1 965 5 862 n.d. 

2 701 8 347 n.d. 

1 Peut comprendre l'ardoise. 2 Ne comprend pas la pierre utilisee dans les cimenteries et l'industrie de la chaux canadiennes. 
2 Comprend la pierre utilisee dans Jes cimenteries et l'industrie de la chaux canadiennes. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 

dollars) 

106 
124 
607 

3 983 

101 
715 

5 635 

n.d. 

n.d. 

n.d. 
n.d. 
n.d. 
n.d. 

n.d. 

TABLEAU 8. PRODUCTION DE PIERRE2 PAR TYPE1 AU CANADA2 EN 19802 19852 1990 ET 1991 

1980 1985 1990r 1991 

(milliers de (milliers de (milliers de (milliers de 
tonnes) dollars) tonnes) dollars) 

Granite 39 983 140 914 17 219 95 424 

Calcaire 58 191 185 085 77 874 317 862 

Marbre 316 1 807 571 13 966 

Gres 3 064 11 540 3 011 15 310 

Schiste2 1 812 1 810 1 561 3 059 

Total 103 366 341 156 100 236 445 622 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
r: revise. 

(milliers de (milliers de (milliers de 
tonnes) dollars) tonnes) 

19 524r 147 048r 16 297 

86 519 470 649 66 471 

771 19 955 641 

2 975 20 534 2 888 

1 566 5 169 1 529 

111 355r 663 354r 87 826 

1 Ne comprend pas la pierre utilisee dans les cimenteries et l'industrie de la chaux canadiennes. 2 Peut comprendre l'ardoise. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 

(milliers de 
dollars) 

124 872 

370 406 

18 892 

19 849 

5 635 

539 654 
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TABLEAU 9. GRANITE BRUT - SOMMAIRE DE LA PflODUCTION ET 
DU COMMERCE AU CANADA, EN 1980 ET DE 1985 A 1992 

Quantite 
An nee Valeur Production1 I mportations2 

1980 tonnes 81 OOO 24 130 
millions de$ 5,6 1,9 

1985 tonnes 104 OOO 34 468 
millions de$ 12,8 6,2 

1986 tonnes 121 OOO 33 994 
millions de$ 15,7 6,6 

1987 tonnes 112 OOO 46 370 
millions de$ 16, 1 7,9 

1988 tonnes 153 OOO 46 282 
millions de$ 24,4 11 ,2 

1989 tonnes 162 OOO 52 337 
millions de$ 24,8 11 ,7 

1990 tonnes 160 oooe 46 163 
millions de$ 26,oe 11 ,2 

1991 tonnes 122 oooe 35 035 
millions de$ 25,oe 8,5 

1992 tonnes 101 oooe 44 949 
millions de$ 21 ,oe 10,5 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
e: estimation; r: revise. 

Exportations2 

5 019a 
0,7 

12 5118 
1 ,7 

18 4508 
2,7 

37 450a 
6,0 

86 94or 
16,2r 

107 105 
17,3 

88 775 
19,4 

101 836 
22,6 

98 OOO 
21,4 

a lnscrit sous la categorie des pierres a batir, brutes (90 % sont considerees comme du 
granite). 
1 Comprend la pierre brute pour la construction, les monuments et les pierres 
ornementales et la pierre brute pour d'autres usages. 2 Comprend les nos tarifaires 
2516.11 {blocs degrossis) et 2516.12 (blocs debites par sciage ou autrement). Peut inclure 
des reexportations vers les Etats-Unis. 

37.21 



TABLEAU 10. VALEUR DE LA CONSTRUCTION AU CANADA, PAR PROVINCE1, DE 1990 A 1992 

1990 1991 1992 
Construction Genie Construction Genie Construction Genie 

Province d'immeubles2 civil2 Total d'immeubles2 civil2 Total d'immeubles2 civil2 Total 

(millions de dollars) 

Terre-Neuve 1 040 679 1 718 1 011 898 1 909 1 060 1 168 2 228 

Nouvelle-Ecosse 1 816 846 2 662 1 541 1 033 2 574 1 560 850 2 409 

Nouveau-Brunswick 1 314 719 2 033 1 147 1 061 2 208 1 166 1 039 2 205 

ile-du-Prince-Edouard 242 89 332 246 104 350 251 122 373 

Quebec 16 394 6 552 22 946 14 996 6 592 21 588 14 077 7 027 21 104 

Ontario 29 526 8 404 37 930 25 443 8 800 34 244 27 493 9 546 37 039 

Manitoba 1 811 1 348 3159 1 580 1 367 2 947 1 662 1 381 3 044 

Saskatchewan 1 737 1 932 3 670 1 534 2 043 3 577 1 531 1 861 3 392 

Alberta 6 283 7 494 13 777 5 391 7 191 12 582 5 689 6 754 12 443 

Colombie-Britannique, Yukon 
et Territoires du Nord-Quest 9 884 4 258 14 142 9 493 4 654 14 147 10 816 4 204 15 021 

Total 70 047 32 320 102 367 62 382 33 743 96 125 65 307 33 952 99 259 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
1 Donnees reelles en 1990, donnees provisoires en 1991, previsions pour 1992. 2 Comprend la valeur totale des nouveaux projets et d'autres travaux de reparation obtenus par contra!. 
Remarque : Les chiffres ant ete arrondis. 
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Metaux du groupe platine 

Bill Mccutcheon 

L'auteur travaille pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-5480 

Par I' expression «metaux du groupe platine» 
(MGP), on designe six metaux etroitement apparentes 
qui se trouvent generalement ensemble : le platine (Pt), 
le palladium (Pd), le rhodium (Rh), le ruthenium (Ru), 
l'iridium (lr) et l'osmium (Os). Ces metaux «nobles» 
presentent des qualites inhabituelles; mentionnons, 
entre autres, un point de fusion eleve, une absence 
de reactivite aux produits chimiques et, ce qui est 
plus important, des proprietes catalytiques excep
tionnelles meme lorsque ces metaux sont exposes a 
des milieux tres corrosifs et a de hautes temperatures. 

La demande pour les MGP dans les pays a economie 
de marche en 1991 et 1992 a ete evaluee comme suit : 

1991 

(tonnes) 

Pia tine 132,5 
Palladium 119,3 
Rhodium 11,2 
Iridium 1,1 
Ruthenium 5,3 

Source : Johnson Matthey Public Limited Company. 
e : estimation. 

19929 

127,7 
123,0 

11,0 
1,2 
6,4 

Remarques: 1tonne=32 150,7 onces troy. Dans les tableaux, les 
totaux peuvent ne pas correspondre exactement parce qua les 
donnees en onces/troy ont ete converties. 

Ces donnees sous-estiment la demande totale 
puisqu'elles n'englobent pas les materiaux recuperes 
par recyclage (saufles catalyseurs pour automobiles). 

Le platine et le rhodium sont en grande partie 
employes comme catalyseurs, surtout comme cata
lyseurs pour les automobiles. Le palladium est 
principalement utilise en dentisterie et pour des 
applications en electricite. 

Le Japan est le principal pays consommateur a des 
fins industrielles de platine et de palladium; sa 
demande compte pour pres de la moitie de la 
demande industrielle des pays de l'Ouest. Les 
demandes pour les MGP en Amerique du Nord et 
en Europe de l'Ouest sont presque egales et repre
sentent entre 20 et 25 % de la demande industrielle 
des pays de l'Ouest. L'Europe de l'Ouest consomme 
environ deux fois plus de palladium que l'Amerique 
du Nord. La repartition geographique estimee de la 
consommation est indiquee ci-apres : 

Platine Palladium 

Japon 
Europe de l'Ouest 
Amerique du Nord 

48 
20 
22 

{pourcentage) 

47 
23 
20 

L'offre de MGP de premiere fusion provenant des 
pays a economie de marche et des exportations russes 
ainsi que les quantites de platine, de palladium et 
de rhodium recuperees de catalyseurs pour auto
mobiles ont ete estimees comme suit : 

1991 

(tonnes) 

Platine 136,1 
Palladium 124,3 
Rhodium 11,3 

Source : Johnson Matthey Public Limited Company. 
9 : estimation. 

19929 

128,6 
119,6 
11,2 

La Republique d'Afrique du Sud et la Republique 
de Russie sont de loin les plus grands pays produc
teurs de MGP. Le Canada et les Etats-Unis, dont 
les productions sont beaucoup plus faibles, consti
tuent des pays producteurs de second rang. Au 
Canada et en Russie, les MGP sont obtenus a titre 
de sous-produits de la production du nickel. L'Inco 
Limitee est la plus importante societe productrice 
de MGP a l'exterieur de l'Afrique du Sud et de la 
Republique de Russie. Les parts relatives de la 
production de premiere fusion des principaux pays 
producteurs en 1991 sont indiquees ci-apres : 



38.2 PLAT/NE, M~TAUX DU GROUPE 

Platine Palladium Autres MGP 

Production 
totale: 128,8 t 136,8 t 26,0 t 

Afrique du Sud 70,0% 30,0% 50,0 % 
Russie 23,0% 60,0% 42,0% 
Etats-Unis 4,4% 1,3% n.d. 
Canada 4,4% 3,4 % 3,8% 

Source : International Consultative Group on Nonferrous Metals 
Statistics, juillet 1992. 
n.d. : non disponible. 
Remarque : Vair le tableau 3 pour obtenir plus de details sur la 
production de 1988 a 1991. 

Les prix des MGP sont determines chaque jour sur 
uncertain nombre de marches: Londres, New York 
et Tokyo sont les principaux marches pour le platine 
et le palladium. La Johnson Matthey Public Limited 
Company diffuse quotidiennement les prix du platine, 
du palladium, du rhodium, de !'iridium et du 
ruthenium. 

Les prix moyens recents de la London Bullion 
Market Association pour les trois principaux MGP ont 
ete les suivants (en devise americaines l'once troy): 

Platine 
Palladium 
Rhodium 

Source : Metals Week. 

1991 

376 
88 

3 918 

1992 

360 
88 

2 466 

Remarque : Vair le tableau 4 pour les prix mensuels et les figures 1 
a 3 pour les prix quotidiens. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

La production de MGP de premiere fusion au Canada 
a diminue entre 1990 et 1992 en raison d'une reduc
tion de la production de nickel. Les donnees cana
diennes sur les MGP indiquent les teneurs en MGP 
des mattes de nickel-cuivre exportees par les usines 
de fusion canadiennes ainsi que les teneurs en MGP 
recuperables dans les concentres exportes. Bien que 
les statistiques canadiennes concernant les exporta
tions n'indiquent pas les quantites de MGP contenues 
dans la matte exportee en Norvege, cette donnee est 
incorporee aux donnees suivantes sur la production 
deMGP: 

1990 1991 19929 

(tonnes) 

Production canadienne 
deMGP 11,12 11, 12 10,50 

e : estimation. 
Remarque : Vair le tableau 2 pour les expeditions canadiennes des 
metaux de groupe platine, enregistrees de 1980 a 1992. 

En plus de la production de MGP de premiere 
fusion, les producteurs canadiens de metaux non 
ferreux recuperent des quantites considerables de 
MGP en recyclant des materiaux qui ont deja servi 
au pays et a l'etranger. Les catalyseurs pour auto
mobiles, les catalyseurs industriels, les composantes 
electroniques et l'equipement de telecommunications 
perimes ainsi que d'autres materiaux deja utilises 
constituent les principales sources de materiaux 
renfermant des quantites de MGP justifiant la 
recuperation. 

Les principaux producteurs canadiens de MGP 
sont les producteurs de nickel de premiere fusion, 
soit l'Inco Limitee et la Falconbridge Limitee. Les 
installations de ces societes a Sudbury fournissent 
la plus grande partie des MGP de premiere fusion 
produits au Canada. Les deux societes expedient 
par navire les MGP contenus a des affineries 
situees en Europe ou s'effectue la recuperation 
finale. La Falconbridge expedie ses MGP contenus 
dans une matte de nickel-cuivre a son affinerie 
Nikkelverk en Norvege; les MGP que renferme la 
matte ne sont pas signales separement dans les 
tableaux sur les exportations canadiennes. Cette 
affinerie traite egalement des materiaux de premiere 
fusion d'autres provenances. L'Inco exploite une 
affinerie du platine a Acton, au Royaume-Uni. 
L'usine traite des materiaux de premiere et de 
deuxieme fusion de l'Inco. De plus, l'on affine a 
fa9on des MGP a Acton. En 1991, les livraisons de 
MGP de l'Inco obtenus a la suite du traitement de 
ses minerais canadiens et du recyclage de materiaux 
non effectue a fa9on ont ete les suivantes: 4,1 t de 
platine, 5, 7 t de palladium, 0,4 t de rhodium et 
0,15 t d'autres MGP. 

De petites quantites de MGP de premiere fusion sont 
produites au Manitoba dans les installations de 
production de nickel de l'Inco, a Thompson, et a la 
mine N amew Lake, pres de Flin Flon. La Compagnie 
Miniere et Metallurgique de la Baie d'Hudson 
Limitee (CMMB) et Les Mines Outokumpu Ltee 
sont proprietaires de la mine Namew Lake dont la 
fermeture est prevue pour la fin de 1993. 

En septembre 1991, l'Inco a annonce la decouverte 
dans la region de Sudbury de deux corps mineralises 
a forte teneur en cuivre et en nickel qui sont enrichis en 



MPG et en or. Le gisement Victor renferme 6,2 Mt de 
reserves prouvees et probables de minerai (et de 
trois a six fois plus de reserves indiquees). Les minerai 
comprend entre 7,5 et 19 git de MGP plus des quanti.tes 
d'or; il contient en plus de 5 a 7 % de cuivre et de 1,5 
a 2,6 % de nickel. Le deuxieme corps mineralise a ete 
decouvert pres de la mine McCreedy East et recele 
7 ,25 Mt de reserves indiquees (reserves prouvees et 
probables de 5,35 Mt) d'un minerai titrant 8,8 % de 
cuivre et 0,6 % de nickel. L'Inco a remis a plus tard 
les investissements necessaires a la mise en valeur 
en raison de la diminution du prix du nickel. 

Les ventes de platine et de palladium de la 
Falconbridge ont augmente a compter de 1990 
comme l'indique le tableau ci-apres : 

Moyenne 
de 1986 
a 1989 1990 1991 

(tonnes) 

Platine 0,72 1, 18 1,04 
Palladium 1,23 2,97 3,38 

La societe Les Mines Madeleine Ltee detient dans 
le nord-ouest de !'Ontario la propriete Lac-des-iles, 
qui renferme du palladium et du platine. Les acti
vites de production de !'installation, d'une capacite 
de 3000 t/j, ont ete interrompues. La societe a 
poursuivi ses essais hydrometallurgiques. 

La zone mineralisee Roby de la mine Lac-des-iles a 
ete evaluee en 1980; elle recele des reserves probables 
de 6,5 Mt d'un minerai renfermant 0,1 % de cuivre, 
0,1 % de nickel, 5,6 g/t de MGP et 0,3 g/t d'or. 
Apres la dilution, on s'attend ace que la zone Roby 
fournisse 5,4 g/t de MGP. En novembre 1992, la 
societe a signale qu'elle respectait integralement 
les regles et reglements applicables. A la fin dejanvier, 
la societe Madeleine etait pres d'obtenir les appro
bations necessaires; elle projetait d'entreprendre 
les travaux des que possible une fois les permis 
accordes. Lorsqu'elle atteindra l'etape du plein rende
ment, !'installation pourra produire 4,67 t/a de 
palladium, 0,45 t/a de platine et 0,62 t/a d'or. 

L'exploration a la recherche de MGP a considera
blement ralenti au Canada par rapport ace qu'elle 
etait pendant les annees 80; ceci est attribuable 
aux prix mains eleves pour ces metaux, aux modifi
cations des regles d'imposition et a une disponibilite 
reduite du capital de risque. 

L'lnco et la Falconbridge recuperent toutes les deux 
des MGP de rebuts et de materiaux secondaires. L'Inco 
concentre ses efforts sur les catalyseurs pour auto
mobiles recueillis au pays et aux Etats-Unis. Ces 
catalyseurs sont traites a !'installation de l'Inco a 
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Sudbury. Pendant une annee type, l'Inco recupere 
environ 2,8 t/a de MGP dans les catalyseurs pour 
automobiles. A l'usine de fusion Horne au Quebec, 
la Noranda Inc. traite de l'equipement electronique 
et de telecommunications pour obtenir environ 4,7 t/a 
de palladium et de platine. 

SITUATION MONDIALE 

L'Afrique du Sud et la Russie sont les principaux pays 
producteurs de MGP. Les Etats-Unis et le Canada 
occupent respectivement les troisieme et quatrieme 
rangs parmi les producteurs de MGP de premiere 
fusion; toutefois, leur production combinee est inferieure 
a 10 % de la production mondiale de MGP. La Finlande; 
le Japan, l'ancienne Yougoslavie, l'Ethiopie, la 
Colombie, le Zimbabwe et l'Australie fournissent 
chacun mains de 1 % de la production mondiale de 
MGP (voir tableau 3). Des MGP de premiere fusion 
sont egalement produits en Republique populaire de 
Chine. Le plati.ne et d'autres MGP sont recuperes dans 
les concentres de cuivre et de nickel importes au Japan. 

En general, seuls les corps mineralises d'Afrique du 
Sud sont exploites principalement pour les valeurs 
en MGP qu'ils renferment. Ailleurs, les MGP sont 
des sous-produits de !'exploitation miniere d'autres 
metaux (habituellement le nickel), sauf a la mine 
Stillwater aux Etats-Unis et a la mine Lac-des-iles 
actuellement inexploitee au Canada. Par exemple, au 
complexe russe Noril'skiinikel, on obtient toute la 
production de MGP du pays ainsi qu'environ 240 OOO t 
de nickel, 450 OOO t de cuivre et la plus grande partie 
du cobalt extrait au pays. 

Offre de platine de premiere fusion 

L'offre de platine de premiere fusion disponible 
pour les pays a economie de marche a diminue en 
1992, principalement en raison de ventes reduites 
par la Russie. La production de premiere fusion 
des pays de l'Ouest a ete evaluee a 97, 7 t en 1992, 
tandis qu'elle s'etait etablie a 95,2 ten 1991. 

OFFRE DE PLATINE, EN 1991 ET 1992 

1991 19929 

(tonnes) 

Afrique du Sud 
Amerique du Nord 
Autres 

86,2 87,7 
6,8 6,5 
2,2 3,4 

Exportations russes 34,2 23,3 

Offre de metal de premiere fusion 129,4 121,0 

Source : Johnson Matthey Public Limited Company. 
e : estimation. 
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De plus, la Johnson Matthey Public Limited 
Company a estime que 6,8 t de platine ont ete obtenues 
par recyclage de catalyseurs pour automobiles en 
1991 et que cette quantite a augmente en 1992 pour 
s'etablir a 7,5 t. Un tel recyclage signifie que l'offre 
totale disponible pour les pays a economie de marche 
atteignait au moins 136,1 ten 1991; elle est evaluee 
a 128,6 t en 1992. Le recyclage des catalyseurs pour 
automobiles ne constitue cependant pas la seule 
source de MGP recycles; les donnees sur l'offre de la 
Johnson Matthey refletent les ventes de metaux de 
premiere fusion et n'indiquent que la demande nette 
(la demande totale moins celle pour les materiaux 
recycles dans chaque secteur), a !'exception des 
catalyseurs pour automobiles. 

L'Afrique du Sud est le plus important pays 
producteur de platine; ses ventes ont ete estimees 
a 86,2 ten 1991eta87,7 ten 1992. La production 
sud-africaine provient de trois reefs situes dans le 
complexe Bushveld de roches ignees, pres de 
Pretoria. Chacun des reefs presente des rapports 
differents de MGP. Les estimations des teneurs in 
situ sont les suivantes : 

Teneurs totales: 

Platine 
Palladium 
Rhodium 

Merensky UG2 

(grammes la tonne) 

7,8 8,65 

4,8 
2,0 
0,24 

3,7 
3,0 
1,05 

On suppose que les deux tiers environ des MGP in 
situ sont en moyenne recuperes pour la vente sous 
forme de metal. Les teneurs des reefs Platreef sont 
plus variables que celles des reefs Merensky et 
UG2, et les quantites totales de MGP y varient de 
7 a 21 git. 

En octobre 1991, la Johannesburg Consolidated 
Investment Company, Limited (JCI) a reorganise 
ses filiales productrices de platine. Les trois divisions 
ont ete transformees en filiales separees : la 
Rustenburg Platinum Mines Ltd., la Lebowa Platinum 
Mines Limited et la Potgietersrust Platinums. 

La Rustenburg Platinum Mines Ltd. exploite trois 
mines sur la bordure ouest du complexe Bushveld, 
soit les sections Rustenburg, Union et Amandelbult. 
A la mine Atok de la Lebowa Platinum Mines Limited, 
la production a diminue en 1991 en raison d'une 
main-d'amvre inexperimentee. De nouveaux travail
leurs ont ete embauches a la suite de la mise a pied 
de travailleurs en greve survenue a la fin de 1990. 
Avant l'arret de travail a la mine Atok, on projetait 

d'agrandir la mine; la capacite de production, qui 
est de 2 a 3 t/a de platine, aurait ete ainsi portee a 
plus de 4 t/a vers le milieu de 1992. 

A la fin de septembre 1990, la Rustenberg et la 
Lebowa ont annonce une decision conjointe d'aller 
de l'avant dans l'amenagement d'une mine pour 
I' exploitation du reef Platreef, pres de Potgietersrus. 
On avait prevu que l'etape de la production a plein 
rendement de cette exploitation de 200 OOO t/a serait 
atteinte en 1994. Les projets ont cependant ete 
modifies vers le milieu de 1991 afin de reduire les 
depenses en capital. On s'attend maintenant ace que 
le projet de la Potgietersrust Platinums, connu sous 
le nom de PPRust, atteigne l'etape de la production 
vers le milieu de 1993. Le reef Platreef sera exploite 
a ciel ouvert a raison de 200 OOO tonnes par mois (t/m). 
On pense produire 5,3 t/a de platine, 5,1 t/a de 
palladium, et 0,4 t de rhodium et obtenir du nickel 
comme sous-produit. 

L'Impala Platinum Holdings Ltd., dans laquelle la 
General Mining Union Corporation Limited detient 
une participation majoritaire, constitue la deuxieme 
societe productrice de MGP en importance d'Afrique 
du Sud. Pour l'annee financiere se terminant au 
milieu de 1992, l'Impala a signale une production 
de 33,3 t de platine, de 15,5 t de palladium et 2 t de 
rhodium. La societe exploite quatre mines de platine 
et possede trois proprietes en attente. Les mines en 
exploitation sont les mines Bafokeng North, Bafokeng 
South, Wildebeestfontein North et Wildebeestfontein 
South. Ces mines situees au Bophuthatswana, l'un 
des Etats bantous, ont connu de frequents conflits de 
travail tout au long de 1991 et de 1992. Des ennuis 
de la part des ouvriers ont egalement ete signales a 
l'affinerie de la societe ou il y a egalement eu des 
problemes metallurgiques. Enjuin, !'Impala a rapport€ 
qu'elle expediait une partie de ses materiaux a des 
installations russes pour l'affinage a fas;on. L'objectif 
de production de la societe pour 1995 est de 40,4 t/a 
de platine. 

En janvier 1992, !'Impala Platinum Holdings Ltd. a 
annonce que son projet Messina de 9,3 t/a sera remis 
a plus tard, sans mentionner de date de reprise des 
travaux. Les reserves au projet Messina correspon
draient a 26 Mt d'un minerai renfermant 5,9 g/t de 
MGP ainsi que de l'or dans le reefMerensky et 33,8 Mt 
titrant 6,7 g/t de MGP dans la couche UG2. 

Vers le milieu de 1991, l'Impala Platinum Holdings 
Ltd. a obtenu le controle de la gestion de la mine 
Crocodile River en faisant l'acquisition d'une partici
pation de 38 % dans le Barplats Group. A la suite 
de cet achat, l'Impala a tout d'abord revise a la baisse 
l'objectif de production pour le porter a 130 OOO t/m 
de minerai (ou a 2,8 t/a de platine); elle a ensuite 
procede a la fermeture par etapes de !'exploitation. 



L'extraction sous terre a pris fin a l'automne de 1991. 
La mine a ciel ouvert a fenne au printemps de 1992. 
La propriete Kennedy's Vale (anterieurement 
appelee Rhodium Reefs) a ete mise en veilleuse a 
la fin de 1990. 

La Western Platinum Limited et !'Eastern Platinum 
Limited appartiennent a la Lonrho Plc. La Western 
Platinum Limited est la troisieme societe productrice 
en Afrique du Sud. La capacite de production de 
cette societe est estimee a environ 5 t/a, mais une 
expansion projetee lui pennettrait de la porter a 
environ 8,5 t/a. 

La Northam Platinum Limited, dans laquelle la 
Gold Fields of South Africa Ltd. detient une partici
pation majoritaire, a entrepris !'exploitation de sa 
mine, d'une profondeur de 2 km; elle y extrait un 
minerai a forte teneur a la limite sud-est de la mine 
de la section Amandelbult appartenant a la 
Rustenburg Platinum Mines Ltd. Le broyage a ete 
entrepris enjanvier 1992, mais l'on ne s'attendait pas 
ace que du metal soit produit avantjanvier 1993. 
Des problemes de mauvais etat de la roche pourraient 
causer des retards et entrainer une largeur accrue 
des chantiers d'abattage. Dans des chantiers plus 
larges, les teneurs en tete de puits seraient reduites 
pour passer de 10 git a environ 9 git. A l'etape de la 
production a plein rendement, la Northam prevoit 
produire 6,8 t/a de platine. 

La Russie vient au deuxieme rang des pays produc
teurs de platine. Les exportations de la Russie ont 
culmine en 1992: 

EXPORTATIONS DE PLATINE DE LA AUSSIE, 
DE 1986 A 1992 

1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 
1992 

8 : estimation. 

Tonnes 

9,0 
12,4 
13,7 
16,2 
22,4 
34,2 
23,2 8 

L'installation russe qui produit les MGP, le complexe 
Noril'skiinikel, obtient ces metaux a I' exploitation 
Taimyr, en Siberie. Le minerai de nickel-cuivre 
presente des teneurs en MGP variant de 45 a 340 git. 
On ne retrouve aucun autre producteur important 
de MGP dans l'ancienne U.R.S.S. Les donnees 
publiques ont ete rares; les observateurs ont utilise 
la production de nickel comme indication approxi-
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mative de la production de MGP. La production de 
nickel du complexe Noril'skiinikel a diminue, passant 
de 300 OOO t en 1991 a 240 OOO t en 1992. Une 
reduction supplementaire de 15 % est possible en 1993. 

Malgre des baisses de production, les exportations 
russes sont restees elevees comparativement aux 
niveaux enregistres dans le passe. Ce phenomene 
(egalement observe pour le nickel et I' aluminium) 
resulte d'un besoin en devises fortes, de prelevements 
dans les stocks et d'une consommation interieure 
reduite. Les taux d'inflation etant eleves au pays, 
les devises fortes obtenues dans le cadre de ventes 
a l'etranger conservent un pouvoir d'achat eleve. 
On pense que les stocks sovietiques de MGP (et 
d'autres produits) ont ete en grande partie liquides 
a la fin de 1990 et en 1991 dans le cadre d'un effort 
visant a obtenir des liquidites. La consommation 
interieure de MGP en Russie semble avoir diminue 
plus rapidement que sa production; des quantites 
supplementaires peuvent ainsi etre exportees. 

Aux Etats-Unis, la seule societe productrice de 
MGP, la Stillwater Mining Company, appartient 
conjointement a la Chevron Resources Company et 
a la Manville Corporation. La mine, situee pres de 
Billings au Montana, a ete mise en exploitation en 
1987. On y a produit 7,8 t de MGP a la fois en 1991 
et 1992. De faibles prix ont force la societe a differer 
son projet d'amenagement d'une deuxieme mine a 
30 km a l'ouest de la premiere; en avril 1992, il a 
ete annonce qu'elle cherchait a obtenir, pour sa mine 
existante, une approbation lui pennettant de doubler 
sa production de minerai pour la porter a 2000 t/j. 
Une usine de fusion d'une capacite variant entre 
15 et 20 t/j a ete mise en service par la Stillwater 
en juillet 1990 a Columbus (Montana), a environ 
60 km de I' emplacement de la mine. La Stillwater 
expedie de la matte en Belgique pour affinage. 

Au Zimbabwe, !'exploration a la recherche de MGP 
s'est poursuivie le long du Great Dyke. La BHP 
Minerals Ltd. a continue ses travaux d'exploration 
afin d'obtenir une participation plus importante dans 
le complexe Hartley, a 65 km au sud de Harare. On a 
preleve un echantillon global en vue de le soumettre 
a des essais metallurgiques; la faisabilite du projet doit 
etre evaluee au debut de 1993. Dans le cadre des 
premiers projets etablis, on prevoyait une production 
d'environ 6 t/a de MGP ainsi que de l'or, du nickel, 
du cuivre et du cobalt. On s'attend ace que le projet 
coute 193 millions de dollars americains. D'autres 
projets sont en marche au complexe Hartley, mais 
ils en sont a des etapes moins avancees d'evaluation. 

Parmi les autres regions d'interet pour !'exploration 
a la recherche de platine, mentionnons le 
Groenland, l'Australie, le Bresil, le Perou et le 
Botswana. 
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Recyclage du platine 

Les MGP recycles sont des produits qui font 
concurrence aux materiaux de premiere fusion. Du 
platine et d'autres MGP sont recuperes dans toute 
une gamme de rebuts de consommation et d'autres 
sources. Les catalyseurs industriels epuises, les 
rebuts de l'industrie de l'electronique, les balayures 
en joaillerie, les catalyseurs pour automobiles et 
l'equipement de telecommunications constituent 
d'importantes sources de MGP. Les examens 
approfondis de l'industrie des MGP effectues par la 
Johnson Matthey Public Limited Company indiquent 
la demande dans chaque secteur excluant le recy
clage, sauf dans le cas des catalyseurs pour auto
mobiles, ce qui sous-estime en fait !'utilisation reelle 
des MGP. 

Comme il a ete mentionne precedemment, la Noranda 
et l'Inco sont les principales societes effectuant le 
recyclage des catalyseurs a base de MGP utilises 
dans l'industrie non petroliere au Canada. L'Inco 
traite principalement des catalyseurs pour auto
mobiles epuises et la Noranda, de l'equipement de 
telecommunications et des rebuts du secteur de 
l'electronique. Aux Etats-Unis, le recyclage de rebuts 
et de produits d'autres provenances foumit, selon 
les estimations, 76 t de MGP. La Belgique, la 
Finlande, la Suede et le Japon sont d'autres pays 
ou il s'effectue unimportant recyclage des MGP. 
La Johnson Matthey Public Limited Company a 
estime que le recyclage des catalyseurs pour auto
mobiles a foumi les quantites suivantes dans les 
pays a economie de marche : 

Platine 
Palladium 
Rhodium 

e : estiimation. 

Offre de palladium 
de premiere fusion 

1991 1992& 

(tonnes) 

6,7 7,6 
2,6 3,0 
0,5 0,6 

L'offre de palladium de premiere fusion dans les pays 
a economie de marche a diminue en 1992, principa-
1,ement en raison de ventes reduites par la Russie. 
A l'oppose de la situation pour le platine, l'Afrique 
du Sud n'est pas le premier pays producteur de 
palladium; les exportations russes vers les pays a 
economie de marche s'elevent a environ deux fois 
les quantites de palladium produites par l'Afrique 
du Sud. II. a ete estime que la production de palladium 
de premiere fusion des pays de l'Ouest a atteint 
54, 7 t en 1992, comparativement a 54,4 t en 1991. 

OFFRE DE PALLADIUM, EN 1991 ET 1992 

1991 

(tonnes) 

Exportations russes 66,9 
Afrique du Sud 39,5 
Amerique du Nord 12,9 
Autres 2,3 

Offre de metal de premiere fusion 121 , 6 

Source : Johnson Matthey Public Limited Company. 
e : estimation. 
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62,2 
39,8 
12,3 

2,3 

116,6 

De plus, la Johnson Matthey Public Limited 
Company anticipe que 2,6 t de palladium ont ete 
recuperees par le recyclage des catalyseurs pour 
automobiles en 1991 et que cette quantite s'est fixee 
a 2, 7 t en 1992. Cela porte a 124,3 t l'offre totale 
disponible pour les pays a economie de marche en 
1991, offre qui est evaluee a 119,6 t pour 1992. 
Cependant, comme dans le cas du platine, la Johnson 
Matthey n'inclut que les quantites provenant du 
recyclage des catalyseurs pour automobiles; !'utili
sation reelle du palladium est ainsi sous-estimee. 
Du palladium de deuxieme fusion est recupere au 
Canada et aux Etats-Unis ainsi que dans des 
installations de traitement de metaux non ferreux 
en Finlande, en Belgique, en Suede et au Japon. 

Offre de rhodium 
de premiere fusion 

L'offre de rhodium de premiere fusion (10,8 t) dans 
les pays a economie de marche a diminue en 1991 
et en 1992, comparativement a l'offre de 1990 qui 
s'etablissait a 11,5 t. La baisse est en grande partie 
attribuable a la reduction des ventes par la Russie. 
L'Afrique du Sud est le premier pays producteur de 
rhodium. Les exportations de la Russie constituent 
la deuxieme plus importante source d'approvision
nement pour les pays a economie de marche. 

OFFRE DE RHODIUM, EN 1991 ET 1992 

1991 

(tonnes) 

Afrique du Sud 6,8 
Exportations russes 3,4 
Amerique du Nord 0,6 
Autres 

Offre de metal de premiere fusion 10,8 

Source : Johnson Matthey Public Limited Company. 
- : neant; 8 : estimation. 
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6,8 
2,5 
0,6 

10,8 



Des prix plus eleves en 1990 (voir le tableau 4) ont 
incite les producteurs a tenter de recuperer davantage 
de rhodium en modifiant leurs affineries et en 
choisissant comme cible les reefs UG2 en Afrique 
du Sud, relativement riches en rhodium. 

CONSOMMATION 
ET UTILISATIONS 

Les MGP servent a de nombreuses applications a 
l'etat pur OU allies entre eux OU a d'autres metaux. 
La diversite des utilisations temoigne des proprietes 
variees et uniques de ces metaux. Mentionnons 
notamment: 

• l'absence de reactivite aux produits chimiques, 
• la resistance a la corrosion, 
• la resistance a l'oxydation a haute temperature, 
• de tres bonnes proprietes catalytiques, 
• des points de fusion eleves, 
• une grande resistance a des temperatures 

elevees, 
• de faibles coefficients d'expansion thermique, 
• des proprietes thermoelectriques stables, 
• une bonne durabilite mecanique, 
• une resistance stable au contact electrique. 

Les donnees de la Johnson Matthey Public Limited 
Company etablissent a 246,6 t la demande nette de 
MGP pour 1991; elles indiquent que les quatre plus 
importants secteurs industriels de consommation 
(ainsi que leur contribution en pourcentage) ont ete 
les suivants : 

MGP Pourcentage 

(tonnes) 

Electricite 64,7 26 
Catalyseurs 

pour automobiles 59,7 24 
Joaillerie 52,3 21 
Dentisterie 36,1 15 

En 1991, 28,3 t supplementaires de MGP ont 
ete consommees dans le secteur des investisse
ments ou ont fait l'objet de deplacements nets de 
stocks. 

Le platine et le palladium sont les MGP les plus 
abondamment utilises. La demande industrielle 
nette pour les divers MGP a ete estimee par la 
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Johnson Matthey Public Limited Company comme 
suit: 

1991 1992e 

(tonnes) 

Platine 113, 1 112,9 
Palladium 116,6 120, 1 
Rhodium 10,7 10,4 
Ruthenium 5,3 6,4 
Iridium 1, 1 1,2 

e : estimation. 

Consommation de platine 

Le Japon constitue le plus grand pays consommateur 
de platine a des fins industrielles, accaparant pres 
de la moitie de la demande. Les demandes de 
l'Amerique du Nord et de l'Europe de l'Ouest a des 
fins industrielles representent chacune entre 20 et 
25 % de la demande industrielle totale des pays de 
l'Ouest. 

Japon 
Europe de l'Ouest 
Amerique du Nord 

1991 1992e 

(pourcentage) 

48 47 
20 23 
22 20 

Source : Johnson Matthey Pubilc Limited Company. 
e : estimation. 

La configuration de la demande de platine varie 
sur ces differents marches. Au Japon, le platine est 
principalement employe en joaillerie. En effet, les 
joailliers japonais ont accapare 72 % de la demande 
industrielle du pays en 1991, soit 38,6 t. A l'oppose, 
en Europe de l'Ouest et en Amerique du Nord, la 
plus importante utilisation du platine consiste en 
la fabrication de catalyseurs pour automobiles; 
celle-ci accapare respectivement 59 % (14,2 t) et 
63 % (14,5 t) de la demande industrielle nette dans 
chacune de ces deux regions. 

La fabrication de catalyseurs pour automobiles et 
la joaillerie constituent de loin les deux plus impor
tantes applications du platine. La demande indus
trielle nette de platine par secteur en 1992 est 
indiquee de maniere detaillee ci-apres : 
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Quantite Proportion 

(tonnes) (%) 

Catalyseurs 
pour automobiles 43,9 39 

Joaillerie 42,1 38 
Produits chimiques 7,0 6 
Pet role 5,6 5 
Electricite 5,4 5 
Verre 2,6 2 
Autres 5,6 4 

Source: Johnson Matthey Public Limited Company. 

Cata/yseurs pour automobi/es 

Les premieres lois limitant les emissions des vehicules 
a moteur ont ete adoptees aux Etats-Unis vers la 
fin des annees 60. Les limites concemant les emissions 
ont ete progressivement resserrees et des catalyseurs 
a oxydation se sont averes necessaires pour per
mettre de respecter les limites portant sur la pollu
tion. En 1983, des catalyseurs a triple action 
etaient installes sur tous les vehicules a essence 
legers aux Etats-Unis. Dans les convertisseurs 
catalytiques, le platine transforme efficacement les 
hydrocarbures (HC) et le monoxyde de carbone 
(CO) des gaz d'echappement en substances moins 
nocives, alors que le rhodium traite plus efficace
ment les oxydes d'azote (NOx). Le palladium permet 
de traiter ces trois polluants, mais de maniere moins 
efficace que le platine ou le rhodium. 

Les limites americaines concernant les emissions 
par mille parcouru en 1983 etaient de 1 g de d'oxydes 
d'azote, de 3,4 g de monoxyde de carbone et de 0,41 g 
d'hydrocarbures; elles exigeaient ainsi l'utilisation 
de catalyseurs a triple action. Les projets actuels 
en Califomie concernant les futures normes visant 
les emissions etablissent les limites suivantes : 

VTFE(1) 
VFE 
VTFE(2) 
VSE 

HC co 

(grammes par mille parcouru) 

0, 125 3,4 0,4 
0, 125 3,4 0,3 
0,04 1,7 0,2 

Source : Johnson Matthey Public Limited Company. 
- : neant; HC : hydrocarbures. 
VTFE(1) : vehicule de transition a faibles emissions; 
VFE vehicule a faibles emissions; 
VTFE(2) vehicule a tres faibles emissions; 
VSE vehicule sans emissions. 

La Californie devrait rester au premier plan en 
~tablissant des reglements qui limitent les emissions. 
A compter de 1994, les fabricants d'automobiles 
vendant des vehicules en Californie devront en 
vendre au moins 10 %, tout en respectant les normes 
pour les vehicules a tres faibles emissions. En l'an 
2003, 10 % de toutes les nouvelles voitures vendues 
en Californie devront respecter les normes pour les 
vehicules sans emission. 

Les catalyseurs a base de MGP resteront necessaires 
aux vehicules a moteur a combustion interne, mais 
ceux-ci ne permettent pas de respecter les normes 
pour les vehicules sans emission. Ironiquement, les 
normes de plus en plus severes concernant les 
emissions, qui ont engendre une nouvelle demande 
substantielle pour les MGP, rendront les catalyseurs 
pour automobiles inutiles pour les vehicules sans 
emission. Les MGP pourraient etre utilises dans les 
piles a combustible qui serviraient a la propulsion 
des vehicules sans emission; toutefois, il existe une 
forte concurrence de la part d'autres technologies 
sur ce marche, competitivite qui est en grande partie 
inexistante sur le marche des catalyseurs pour 
automobiles. 

Au Canada, une reglementation, qui vise les emis
sions des automobiles neuves vendues apres le 
1 er septembre 1987, a ete introduite. Cette regle
mentation visant les emissions par mille parcouru 
limite celles-ci a 3,4 pour le monvxyde de Carbone, 
a 0,41 g pour les hydrocarbures et a 1,0 g pour les 
oxydes d'azote. En fevrier 1992, les fabricants au 
pays et les importateurs ont accepte de reduire les 
limites concemant les emissions, lesquelles devront 
etre observees a compter de 1994. Les limites cibles 
des emissions par mille parcouru seront de 3,4 g 
pour le monoxyde de carbone, de 0,25 g pour les 
hydrocarbures et de 0,4 g pour les oxydes d'azote. 
Des proportions croissantes des vehicules vendus au 
Canada devront respecter ces limites, tout comme 
dans le cas du programme federal americain 
concernant les emissions de 1994 a 1996. 

Des !imites visant les emissions calquees sur celles 
des Etats-Unis et de la Californie ont ete adoptees 
dans d'autres pays; ceci a etendu le marche de la 
consommation des MGP destines aux catalyseurs 
pour automobiles. A compter de 1993, il y aura en 
Europe de l'Ouest, au J apon, en Australie, en 
Coree du Sud, a Taiwan et au Bresil des limites 
visant les emissions dont le respect exigera l'utili
sation de catalyseurs pour automobiles. 

Diverses propositions ont ete annoncees en vue de 
minimser le contenu en platine des catalyseurs, 
favorisant plutot le palladium moins couteux. Les 
societes Ford, Nissan et Isuzu ont diffuse de l'infor
mation concemant l'emploi de catalyseurs au 



palladium respectivement en 1988, en 1991 et en 
juin 1991. L'institut nationaljaponais des ressources 
et de l'environnement a annonce, enjuillet 1992, la 
mise au point d'un catalyseur pour automobiles au 
palladium. Ce projet en etait a ses premieres etapes 
et visait les moteurs diesel; aussi, il semble peu 
vraisemblable qu'il influencera la demande pour le 
platine dans un avenir rapproche. 

Puisqu'il existe diverses normes concernant les 
emissions dans le monde, il n'y a pas de «norme» 
pour le ou les convertisseurs catalytiques installes 
dans chaque vehicule. D'apres la Johnson Matthey 
Public Limited Company, un catalyseur a triple 
action moyen installe dans un moteur de 75 po3 
d'un vehicule europeen renfermerait 1,75 g de 
MGP (1,46 g de platine et 0,29 g de rhodium). Au 
J apon, on se sert davantage du palladium dans les 
catalyseurs pour automobiles puisque !'intoxication 
par le plomb ne constitue pas un probleme. 

Joaillerie 

En 1992, lesjoailliersjaponais ont consomme presque 
autant de platine (38,6 t) qu'il en a ete utilise pour 
la fabrication de catalyseurs pour automobiles 
dans les pays a economie de marche (41,1 t). Par 
opposition, la consommation totale en joaillerie en 
Europe de l'Ouest et en Amerique du Nord ne s'est 
etablie qu'a 3,4 t. Meme en periode de declin de la 
production industrielle et de baisse de la valeur 
des actions et des proprietes foncieres au Japon, la 
consommation de platine du secteur de lajoaillerie 
a augmente de 5,9 % en 1991; selon les previsions 
etablies par la Johnson Matthey, il etait prevu 
qu'elle ne diminuerait que legerement en 1992, soit 
de 1,6 %. 

Les consommateurs japonais ont achete des bijoux 
en platine, lesquels etaient en moyenne moins 
couteux que ceux vendus les annees passees. La 
guilde du platine au Japon a signale que les ventes 
de bijoux en platine pendant les six premiers mois 
de 1992 avaient augmente de 14 % par rapport a 
celles de la meme periode l'annee precedente. Les 
hausses ont ete notees principalement dans le cas 
des articles de la gamme de prix allant de 300 a 
600 $CAN. 

Des pays asiatiques voisins dont les economies 
manifestaient aussi des taux de croissance eleves 
sont egalement devenus des marches de plus en 
plus interessants pour les bijoux en platine. Il existe 
des possibilites d'accroissements substantiels dans 
ces pays puisque la consommation y est faible. 
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Consommation de platine 
a d'autres fins 

Aucune autre utilisation individuelle du platine 
n'accapare plus de 6 % du marche, comparativement 
aux 39 % pour le secteur des catalyseurs pour 
automobiles et aux 38 % pour le secteur de la 
joaillerie. Les utilisations en chimie, pour le raffinage 
du petrole, pour les applications en electricite et 
pour la fabrication de verre representent ensemble 
19 % de la demande. Dans les industries de produits 
chimiques et petroliers, on se sert du platine dans 
les catalyseurs afin d'accroitre la vitesse et l'efficacite 
des reactions chimiques. Dans l'industrie de l'elec
tronique, le platine est employe comme substrat 
pour la fabrication des disques durs des ordinateurs. 
Du platine et d'autres MGP sont utilises pour la 
fabrication des thermocouples employes pour 
mesurer la temperature dans des procedes industriels. 
Dans l'industrie du verre, le platine sert a fabriquer 
des fibres de verre; on exploite alors la resistance a 
la corrosion et la resistance de ce metal. 

L'une des applications prometteuses qui pourraient 
entrainer un accroissement de la consommation 
future de platine consiste en la fabrication de piles 
a combustible. Les piles a combustible produisent 
de l'energie en combinant l'oxygene avec l'hydrogene 
qui fournit comme produits de l'eau et de l'energie. 
Diverses technologies sont a l'etude; les deux plus 
populaires sont celles de la pile a combustible a 
l'acide phosphorique et de la pile a combustible a 
membrane echangeuse de protone. Des piles a com
bustible stationnaires sont fabriquees au Japon et 
aux Etats-Unis afin de faire la demonstration de 
I' application de cette technologie a la production 
d'energie electrique. La puissance des installations 
peut varier entre 1 et 40 MW. En 1991, le gouver
nement japonais prevoyait que des piles a combus
tible d'une puissance combinee de 2250 MW seraient 
installees d'ici l'an 2000 et que leur fabrication 
exigerait 11,2 t de platine. Les piles a combustible 
pourraient egalement etre utilisees comme systemes 
de propulsion dans les vehicules sans emission. 

Pretevements 
a titre d'investissement 

Les barres et les pieces de platine constituent une 
forme d'investissement a titre de garantie contre 
!'inflation ou de speculation sur le prix du platine. 
Cependant, puisque le platine est egalement un 
metal industriel comme l'argent, il est possible que 
des materiaux anterieurement retires du marche a 
des fins d'investissement refassent surface plus tard 
pour repondre a la demande industrielle. On estime 
qu'en 1992 les investissements se sont etablis a 7,2 t, 
soit 6 % de la demande industrielle de platine. En 
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1991, la demande a des fins d'investissement s'etait 
elevee a 12,8 t. 

Le Japon est le principal pays acheteur de platine 
a des fins d'investissement. Les quantites de platine 
achetees en 1991et1992 par region geographique 
ont ete les suivantes : 

INVESTISSEMENTS EN PLATINE, EN 1991 ET 1992 

1991 

(tonnes) 

Japon 9,5 
Etats-Unis 1,4 
Europe de l'Ouest 1,1 
Autres 0,8 

Source : Johnson Matthey Public Limited Company. 
e: estimation. 

19928 

4,2 
1,9 
1,4 
0,2 

Les ventes de pieces en platine representant la 
Feuille d'Erable par la Monnaie royale canadienne 
se sont hissees a 1,59 t en 1992; elles avaient atteint 
1,15 ten 1991. La Monnaie royale canadienne a accru 
ses ventes totales ainsi que ses ventes interieures; 
ces dernieres sont passees de 0,9 a 1,5 % de ses 
ventes totales entre 1991et1992. 

En 1992, l'Australie a annonce qu'elle frappait une 
piece de 1 kg representant un Koala. Le Koala se 
vend a un prix majore de 1 % et se veut une solution 
de remplacement a l'achat de barres. L'Australie a 
deja mis en marche cinq pieces en platine d'un poids 
variant de 0,05 a 1,0 oz. 

Consommation de palladium 

Comme dans le cas du platine, le Japon est le pays 
presentant la plus importante consommation au 
monde de palladium a des fins industrielles; il 
accapare pres de la moitie de la demande indus
trielle totale. La demande de l'Amerique du Nord 
est environ deux fois plus elevee que celle de 
!'Europe de l'Ouest. La Johnson Matthey Public 
Limited Company a estime a 116,6 t la demande 
de palladium en 1992, qui se repartissait comme 
suit: 44 % pour le Japon, 31 % pour !'Europe de 
l'Ouest, 17 % pour l'Amerique du Nord et 7 % pour 
les autres pays. 

A l'instar de la consommation du platine, la 
demande japonaise de palladium diflere de celles 
de !'Europe de l'Ouest et de l'Amerique du Nord. 
Au J apon, les applications dans le domaine de 
l'electricite constituent la principale utilisation du 
palladium et representent environ les deux tiers de 

la demande industrielle japonaise. En Amerique 
du Nord, des quantites egales sont consommees en 
dentisterie et dans le secteur de l'electricite, 
comme c'est le cas en Europe de l'Ouest. 

En grande partie en raison de la consommation 
japonaise, le palladium est employe principalement 
pour des applications dans le secteur de l'electricite. 
Ce sont les applications en dentisterie qui viennent 
au deuxieme rang. La demande de palladium de 
premiere fusion pour les catalyseurs pour auto
mobiles ne representait que 10 % de la demande 
industrielle des pays a economie de marche en 1992. 

Des estimations de la demande industrielle nette 
par secteur et de la part de cette demande accaparee 
par chaque secteur dans les pays a economie de 
marche sont fournies ci-apres : 

Quantite Proportion 

(tonnes) (%) 

Electricite 55,7 46 
Dentisterie 36,5 30 
Catalyseurs 

pour automobiles 12,4 10 
Joaillerie 6,5 5 
Autres 8,9 7 

Source : Johnson Matthey Public Limited Company. 

Des pates d'argent et de palladium sont utilisees 
dans les circuits integres et les condensateurs 
ceramiques. Des quantites considerables de 
palladium contenu dans des appareils electriques 
desuets sont recyclees. Comme il a ete mentionne 
precedemment, la Noranda Inc. recupere a son 
usine de fusion Horne des quantites importantes 
de palladium dans des appareils electriques et de 
l'equipement de telecommunications mis au rebut. 
Les estimations de la demande par secteur effectuees 
par la Johnson Matthey Public Limited Company 
excluent les materiaux recycles, sauf dans le cas 
des catalyseurs pour automobiles. 

L'emploi du palladium dans les alliages dentaires, 
les appareils orthodontiques et les appareils protho
dontiques vient au deuxieme rang parmi les plus 
importantes utilisations. Parmi les autres applica
tions du palladium, mentionnons les catalyseurs 
industriels, la production de produits pharmaceu
tiques et d'acide nitrique, le raffinage du petrole et 
lajoaillerie. L'usage du palladium dans les cataly
seurs pour automobiles a ete aborde plus haut 
dans la section sur le platine. 



Consommation de rhodium 

A l'oppose de la consommation de platine ou de 
palladium, le Japon ne domine pas le marche du 
rhodium beaucoup moins important. L' Amerique 
du Nord et l'Europe de l'Ouest ont toutes deux 
consomme davantage de rhodium que ne l'a fait le 
Japon en 1991. La fabrication des catalyseurs pour 
automobiles compte pour plus de 80 % du rhodium 
consomme dans les pays a economie de marche. 

La demande nette de rhodium en 1992 a ete estimee 
a 10,4 t par la Johnson Matthey Public Limited 
Company et se repartissait comme suit : 36 % a la 
fois en Amerique du Nord et en Europe de l'Ouest, 
19 % au Japon et 9 % dans les autres pays. 

De petites quantites de rhodium ont ete employees 
par les industries des produits chimiques, des 
appareils electriques et du verre. Pour ces applica
tions, le rhodium est allie a d'autres MGP afin d'en 
ameliorer les proprietes physiques OU catalytiques. 

En novembre 1992, la Tohoku Electric Power Co. 
Ltd. et la Hitachi Ltd ont annonce la mis au point 
d'un catalyseur au rhodium et manganese. On peut 
se servir du nouveau catalyseur pour convertir le 
gaz carbonique en methane avec une efficacite de 
pres de 100 %, comparativement a une efficacite de 
80 % pour les catalyseurs classiques. On projetait 
de l'utiliser dans des centrales thermiques a vapeur; 
toutefois, meme a un prix de 2000 $ l'once troy de 
rhodium, le catalyseur n'etait pas rentable. 

Consommation d'autres MGP 

La demande pour le ruthenium et l'iridium est 
beaucoup plus faible que la demande pour le platine 
et le palladium. En 1992, on prevoyait que la 
demande pour le ruthenium s'etablirait a 6,4 t, soit 
environ les deux tiers de la demande pour le 
rhodium. Quant a !'iridium, la demande etait evaluee 
en 1992 a quelque 1,2 t, ce qui represente approxi
mativement 12 % de la demande pour le rhodium. 

Les principales applications pour le ruthenium et 
!'iridium se situent dans les secteurs des produits 
chimiques et des appareils electriques. Le ruthenium 
a d'importantes applications dans les industries 
des appareils electriques, du chlore et de la soude 
caustique. L'iridium est utilise dans l'industrie des 
produits chimiques pour la production de chlorate 
de sodium, de chlore et de cristaux de terres rares. 
Dans cette derniere application, des creusets en 
iridium sont employee pour la croissance de cristaux 
destines aux lasers et a d'autres appareils electro
niques. 
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MARCHES ET PRIX 

Les prix annuels moyens des principaux MGP pour 
les trois dernieres annees sont indiques ci-apres : 

Platine 
Palladium 
Rhodium 
Iridium 
Ruthenium 
Osmium 

Source : Metals Week. 

1990 

471 
115 

4463 
307 

61 
416 

1991 

($ US l'once troy) 

376 
88 

3 918 
283 
55 

400 

1992 

360 
88 

2 466 
158 

29 
400 

Les prix mensuels moyens des trois principaux MGP 
au cours des trois dernieres annees sont indiques 
au tableau 4. Aux figures 1 et 2, on presente les 
prix cotes quotidiennement en avant-midi par la 
London Bullion Market Association en 1991 et 
1992 respectivement pour le platine et le palladium. 
Une perspective a plus long terme de I' evolution 
des prix du platine, c'est-a-dire de 1986 a 1992, est 
presentee a la figure 3. 

Le prix du platine en dollars du jour presente deux 
sommets, soit en mars 1980 et en septembre 1986. 
En mars 1980, le prix du platine s'etablissait en 
moyenne a 760 $/oz a la New York Mercantile 
Exchange. Pour le meme mois, le prix moyen du 
palladium a la Mercantile Exchange etait de 230 $/oz. 
A titre de comparaison, les prix mensuels moyens 
pour l'or et l'argent determines par la Handy & 
Harman etaient respectivement de 554 $/oz et de 
24,13 $/oz. En septembre 1986, les cours mensuels 
moyens fixes l'apres-midi a Londres pour le platine 
et le palladium etaient de 603 $/oz et de 142 $/oz, 
alors que les prix moyens determines par la 
Handy & Harman etaient de 419 $/oz et de 5,68 $/oz, 
respectivement pour l'or et l'argent. 

Les annees 1991 et 1992 ont toutes deux ete marquees 
par des evenements qui ont menace la stabilite du 
marche des MGP. Des pressions a la hausse sur les 
prix ont resulte de greves, d'une incertitude politique, 
de problemes economiques en Russie et de reduc
tions de la production par les producteurs de nickel. 
Ces facteurs ont ete compenses par l'annonce de la 
mise au point de nouveaux catalyseurs pour auto
mobiles, par des ventes de voitures a la baisse, par 
une recession soutenue et par des problemes econo
miques au Japon, le principal pays consommateur 
de MGP. Les marches participants semblaient 
s'habituer a l'alternance frequente de repercussions 
baissieres et de cours a la hausse. 
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Figure 1 
Prix1 du platine, en 1991 et 1992 
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1 Prix cotes en avant-midi. 
SouRCE : London Bullion Market Association. 

Figure 2 
Prix 1 du palladium, en 1991 et 1992 
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1 Prix cotes en avant-midi. 
SouRcE : London Bullion Market Association. 



Figure 3 
Prix1 du platine, de 1986 a 1992 
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1 Marche libre de Reuters jusqu'en 1988-1989; pour les annees suivantes, prix cotes en avant-midi a la London Bullion Market Association. 
SouRcEs : Reuters; London Bullion Market Association. 

L'Afrique du Sud et la Russie produisent ensemble 
plus de 90 % des approvisionnements mondiaux de 
platine, de palladium et de rhodium de premiere 
fusion. Des evenements qui menaceraient la stabilite 
de ces deux pays producteurs politiquement instables 
inspirent la crainte aux pays consommateurs de 
MGP et contribueraient a faire monter les prix. En 
1991 et en 1992, l'Afrique du Sud a chemine vers 
un gouvernement mettant davantage l'accent sur 
la participation et l'U.R.S.S. s'est fragmentee en 
republiques independantes. 

A la fin de 1992, des prix moindres pour le nickel 
ont entraine des reductions de production chez les 
producteurs russes et canadiens de nickel qui 
recuperent des MGP a titre de sous-produits. Pendant 
qu'etaient effectuees ces baisses de production, le 
marche est devenu de plus en plus convaincu que 
les stocks de reserve russes de MGP avaient ete en 
grande partie liquides. 

De sombres echos des secteurs de la consommation 
ont contrebalance les pressions a la hausse sur les 
prix. Meme une election aux Etats-Unis n'est pas 
parvenue a ameliorer la conjoncture economique 
recherchee. Les ventes d'automobiles, dans lesquelles 
on utilise plus du quart de la consommation de MGP, 
ont continue a diminuer en 1991 et en 1992. La 
reprise economique attendue en 1992 ne s'est pas 

manifestee et les ventes de vehicules a moteur sont 
restees tellement faibles que les fabricants de cata
lyseurs pour automobiles ont de toute evidence 
reduit leurs stocks de MGP. La mise en application 
de normes antipollution plus rigoureuses exigeant 
!'installation de convertisseurs catalytiques sur 
toutes les nouvelles voitures avait suscite l'espoir que 
les ventes en Europe engendreraient une demande 
accrue pour les producteurs de MGP; les donnees 
provosoires pour 1992 indiquent toutefois que les 
ventes ont baisse. 

Les ventes ont continue a etre plus faibles en 1992 
que cela avait ete prevu. Cette situation a incite les 
fabricants de voitures a puiser dans leurs stocks 
accumules a:fin de satisfaire certains de leurs besoins 
en MGP. Ce facteur a exacerbe la faiblesse de la 
consommation et ce, tout en amortissant les prix. 

Le Japon constitue le principal marche pour les MGP 
puisqu'il consomme pres de la moitie de la produc
tion mondiale de ces metaux destines a des fins 
industrielles. Al.ors que continuaient a baisser les prix 
des proprietes et des actions, les consommateurs 
japonais se sont tournes vers les bijoux en platine 
moins cmlteux; ils ont egalement reduit de moitie 
leurs achats de platine a titre d'investissement, 
lesquels ont ete estimes a 6,8 t. 
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Si les diminutions de la production en Russie ont 
constitue une nouvelle encourageante pour d'autres 
producteurs de MGP de premiere fusion, ces derniers 
ont desenchante en constatant que les exportations 
russes de MGP ont ete maintenues a des niveaux 
eleves. Les exportations russes estimees de platine 
ont faibli et sont passees de 34,2 ten 1991 a 23,3 t 
en 1992. Cependant, elles resteilt encore environ 
deux fois plus elevees que la moyenne calculee 
pour les cinq annees precedant la croissance rapide 
des exportation de platine en 1990; elles continuent 
ainsi a exercer une influence a la baisse sur les 
prix. Alors que les exportations russes de palladium 
n'ont baisse que legerement pour passer de 66,9 a 
66,2 t, l'annee 1992 se situe neanmoins au deuxieme 
rang quant au volume des exportations annuelles 
de palladium de la Russie. Les exportations russes 
de rhodium ont pendant le meme intervalle diminue 
pour revenir aux niveaux d'avant 1987. 

PERSPECTIVES 

Bien que la production canadienne de MGP soit en 
grande partie tributaire de la production de nickel, 
les producteurs de nickel peuvent, avec le temps, 
modifier le rapport entre les MGP et le nickel. Il est 
prevu que la production canadienne de MGP aug
mentera pour atteindre 12 ten 1993, en raison de 
la mise en marche prevue de !'exploitation Lac-des
Iles; on s'attend a ce qu'elle se fixe ensuite a quelque 
16 t/a entre 1995 et l'an 2000. 

Une proportion importante de la production de MGP 
est obtenue sous forme de sous-produits d'autres 
metaux. La production au Canada et en Russie est 
moins sensible aux prix des MGP qu'elle ne l'est aux 
Etats-Unis et en Afrique du Sud. Dans le cas de 
certaines applications, comme les catalyseurs pour 
automobiles, la demande est assez insensible aux 
prix a court et a moyen terme. Pour fabriquer un 
catalyseur pour automobile renfermant environ 1,5 g 
de platine et 0,3 g de rhodium, un fabricant d'auto
mobiles devrait debourser environ 40 $ pour les 
MGP aux prix moyens de 1992. Puisque le cata
lyseur s'avere indispensable, la demande pour les 
MGP destines aux convertisseurs catalytiques des 
automobiles est relativement insensible aux prix a 
court terme. 

Les MGP peuvent plus facilement etre remplaces 
dans d'autres applications que dans celles des cata
lyseurs pour automobiles. D'autres metaux peuvent 
leur etre substitues dans certaines applications 
catalytiques industrielles ou dans des applications 
en electronique. Les MGP destines a ces applications 
industrielles sont davantage immediatement menaces 
par des produits de remplacement a mesure 

qu'augmentent les prix des MGP. Les achats en 
joaillerie et a titre d'investissement sont plus sensibles 
aux prix, bien que cette sensibilite soit temperee 
par les investisseurs auxquels il repugne d'accepter 
des pertes lorsque les prix subissent une baisse 
prononcee ainsi que par ceux qui sont attaches a 
leurs bijoux. 

Des accroissements spectaculaires des prix ne peuvent 
etre exclus en raison des possibilites de perturbation 
a court OU a moyen terme des approvisionnements 
en provenance d'Afrique du Sud ou de Russie. Si 
l'offre etait serieusement perturbee, la demande 
speculative aggraverait les hausses des prix 
puisqu'aucun autre pays producteur ne dispose de 
ressources permettant de pallier de graves penuries 
resultant de baisses de production en Russie OU en 
Afrique du Sud. 

A court terme, la demande pour les MGP dependra 
en grande partie de l'intensite de l'activite indus
trielle en Europe, aux Etats-Unis et au Japon. Une 
demande plus elevee entrainant un accroissement 
ordonne des prix pourrait, si elle est soutenue, 
mener a la reouverture de mines sud-africaines 
actuellement mises en veilleuse. On ignore si les 
producteurs obtenant des MGP a titre de sous
produits reagiraient a des augmentations impor
tantes des prix autrement qu'en haussant la 
recuperation OU le recyclage qu'ils effectuent. 

A l'inverse, le marche des MGP de deuxieme fusion 
peut reagir plus rapidement a des modifications de 
l'offre et de la demande. Cette aptitude pourrait 
etre compromise par des reglements traitant les 
catalyseurs pour automobiles et les autres formes 
de MGP de deuxieme fusion comme des «dechets 
dangereux». Bien que la Convention de Bale sur le 
controle des mouvements transfrontieres de dechets 
dangereux et de leur elimination puisse serieusement 
perturber le commerce international de certains 
MGP de deuxieme fusion, la plus grande partie du 
commerce des MGP de deuxieme fusion est visee 
par une decision rendue en mars 1992 par 23 des 
pays faisant partie de !'Organisation de cooperation 
et de developpement economiques (OCDE). Cette 
decision creait un mecanisme de controle des 
deplacements transfrontaliers des metaux de 
deuxieme fusion et d'autres produits recyclables. 
Les rebuts de MGP et les catalyseurs epuises figurent 
sur la liste des materiaux «verts»; ces materiaux 
seront normalement echanges comme des produits 
commerciaux, a moins que des membres indivi
duels de l'OCDE n'en decident autrement. 

Les ventes d'automobiles ne se sont pas retablies 
en 1992 comme l'avaient espere les producteurs de 
MGP (ou les fabricants d'automobiles). Meme en 



tenant compte d'une modeste reprise aux Etats
Unis, les ventes en 1992 ont ete inferieures de un 
million d'unites ace qu'elles avaient ete en 1990. 
Les ventes sur les trois principaux marches inte
rieurs ont ete les suivantes : 

Etats-Unis 
Japon 
Europe de l'Ouest 

e : estimation. 

1991 19928 

(millions de vehicules) 

12,3 12,9 
7,5 7,0 

13,4 13,4 

Les catalyseurs pour automobiles devraient continuer 
a constituer un marche fiable a moyen et a long 
terme. Le marche de la technologie de la lutte contre 
les emissions polluantes deviendra plus important 
a mesure que le nombre de vehicules augmentera 
et que les limites visant les emissions seront abaissees. 
Il y avait environ 430 millions de vehicules a 
moteur de par le monde en 1992 et leur nombre 
devrait depasser les 500 millions d'ici la fin du siecle. 
Puisque les moteurs a essence continueront vrai
semblablement a propulser la plupart des vehicules, 
!'utilisation des MGP (surtout celle du platine et du 
rhodium) dans les convertisseurs catalytiques destines 
aux automobiles restera une demande sure. On 
peut s'attendre a des ameliorations de l'efficacite 
de l'emploi des MGP dans les convertisseurs cata
lytiques, mais jusqu'a maintenant aucun produit 
de remplacement ne semble suffisamment au point 
pour menacer cette application. Il y a place pour 
des substitutions de MGP les uns pour les autres, 
puisque les faibles concentrations de plomb et de 
soufre dans les essences permettent de remplacer 
le platine par du palladium dans certains conver
tisseurs. 

Toutefois, puisque l'usage des catalyseurs pour 
automobiles devient plus repandu, des quantites 
croissantes de MGP sont recuperees dans les vehi
cules envoyes a la ferraille. Lorsque le nombre des 
vehicules munis de convertisseurs catalytiques aura 
atteint un certain niveau, le taux de croissance de 
la demande pour les MGP de premiere fusion sera 
faible. On n'aura alors besoin de MGP de premiere 
fusion que pour rem placer les pertes subies lors du 
recyclage et pour satisfaire aux nouveaux besoins; 
ceux-ci seront engendres par des accroissements 
nets du pare mondial de vehicules a moteur a com
bustion inteme et par une demande accrue resul
tant de plus grandes quantites de MGP par vehicule 
afin de respecter de nouvelles normes. 
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La recuperation des MGP ayant servi comme 
catalyseurs pour les automobiles devient moins 
dependante des prix des metaux. Meme si les prix des 
MGP etaient tres faibles, leur recuperation dans les 
convertisseurs catalytiques devrait augmenter en 
raison de restrictions imposees quant a leur elimi
nation dans des decharges. La recuperation future 
des MGP sera effectuee pour des raisons ecologiques, 
sinon parce que le prix des metaux la rend rentable. 
Ainsi, les catalyseurs pour automobiles devien
dront un marche moins important pour les MGP 
de premiere fusion, ce qui influencera surtout les 
prix du rhodium. Plus tard, alors que les vehicules 
sans emission deviendront plus repandus, un nombre 
moins eleve de convertisseurs catalytiques sera 
necessaire aux automobiles. Bien qu'il soit possible 
que les piles a combustible deviennent la source 
d'energie pour les vehicules sans emission, c'est 
egalement le cas d'autres technologies en concurrence 
les unes avec les autres comme les accumulateurs 
au plomb, les accumulateurs a I' aluminium, les 
hydrures de nickel et d'autres. 

L'evolution de l'economie mondiale vers des taux 
d'inflation faibles a rendu moins attrayant l'emploi 
de garanties contre !'inflation. La valeur en yens 
du platine a diminue, ce qui rend ce metal moins 
couteux a utiliser comme investissement par les 
Japonais; cependant, l'effritement des prix a fait du 
platine un mauvais investissement pour ceux qui 
en avaient achete a des prix beaucoup plus eleves. 

Il existe des stocks hors terre de platine tres 
importants qui pourraient etre mis en circulation 
advenant une montee spectaculaire des prix. 
Comme dans le cas de l'argent, lorsque le prix 
atteint un certain niveau, meme les bijoux de 
famille sont fondus en depit de possibilites 
d'accroissements supplementaires des prix. Depuis 
1980, on estime que la quantite cumulee totale de 
platine vendu a titre d'investissement s'est elevee a 
plus de 120 t, ce qui correspond environ a la 
demande annuelle actuelle. Les ventes de bijoux 
depuis 1980 representent un reservoir evalue a 
plus de 400 t, soit plus du triple de la demande 
annuelle actuelle. 

Perspectives des prix 

En raison du faible nombre de producteurs de 
MGP, les prix sont davantage susceptibles d'etre 
volatils que dans le cas de metaux industriels, 
comme le cuivre. En supposant que les evenements 
en Russie et en Afrique du Sud permettront aux 
producteurs de poursuivre leurs activites normales, 
le prix du platine devrait en moyenne osciller 
autour de 385 $ US/oz en dollars constants, soit 
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une valeur qui compense le taux d'inflation jusqu'a 
la fin du siecle. Si le taux annuel moyen d'inflation 
se situe a 3 %, le prix moyen du platine devrait 
atteindre 500 $/oz en l'an 2001 en dollars de l'epoque. 
Pendant l'annee financiere 1993-1994, on s'attend 
a ce que la montee des prix soit superieure a cette 
tendance si les ventes d'automobiles augmentent 
et si les fabricants reconstituent leurs stocks. 

Si le prix du palladium augmente pour atteindre 
de 150 a 200 $/oz, le metal deviendra vulnerable 
aux produits de remplacement en dentisterie et en 
electronique et ce, de fa~on frappante. Deja, l'argent 
est devenu de plus en plus attrayant pour certaines 
applications dans le domaine de l'electricite en raison 
d'un prix qui reste relativement faible (en moyenne 
3,95 $US/oz en 1992). 

Puisque les catalyseurs pour automobiles repre
sentent 80 % de la demande, les perspectives pour 
le rhodium sont liees a la technologie de ces cata
lyseurs et aux ventes de vehicules a moteur. Les 
volumes de la production et de la demande etant 
assez faibles, on peut s'attendre a une instabilite 
plus importante du prix du rhodium en comparaison 
de celui du platine ou du palladium. 

Plus les prix du platine et du palladium stagneront 
longtemps, plus les speculateurs et investisseurs 
ayant achete de ces metaux par le passe seront tentes 
de liquider leurs avoirs. Si les banques centrales 
continuent a vendre leurs reserves d'or et que 
!'inflation reste faible, un prix stable pour l'or aura 
comme effet d'abaisser le prix du platine et, dans 
une moindre mesure, celui du palladium. Les stocks 
hors terre considerables de platine, sous forme de 
bijoux et d'achats effectues a des fins d'investisse
ment, pourraient alors constituer une menace 
additionnelle pour les prix. 

La production mondiale de MGP est obtenue sous 
forme d'«ensembles» de MGP. Une demande 
croissante pour l'un de ces metaux, de preference 
aux autres, peut etre satisfaite avec le temps; a 
court terme cependant, une hausse du prix de l'un 
de ces metaux entrainera une offre accrue pour les 
autres MGP. 

Alors que les prix resteront a long terme tres sensibles 
aux evenements politiques en Afrique du Sud et en 
Russie, on ne s'attend pas a ce que les taux de 
croissance passes de !'utilisation des MGP comme 
catalyseurs pour les automobiles soient maintenus 
a long terme. Le recyclage et une evolution des ventes 
de vehicules au profit des vehicules sans emission 
et des vehicules non propulses par des moteurs a 
essence entraineront des possibilites de reduction 
des stocks mondiaux de catalyseurs pour automo
biles; de cette situation pourraient resulter des 
additions nettes aux quantites de MGP disponibles. 

Le defi futur de l'industrie des MGP sera la diver
sification des marches puisque ces metaux feront 
l'objet d'une concurrence plus intense pour ces 
nouveaux marches. L'industrie du platine favorise 
de maniere active l'emploi de ce metal en joaillerie. 
Couronnee de succes au Japon et sur d'autres marches 
d'Asie, cette strategie pourrait s'averer tres impor
tante pour le developpement de nouveaux marches. 
Des prix de l'or relativement faibles jouent contre 
cette strategie et continueront a constituer un defi 
demise en marche pour ceux qui favorisent I' appli
cation du platine en joaillerie. 

D'autres defis seront a relever dans le domaine de 
!'utilisation industrielle des MGP. Des progres 
technologiques, comme ceux permettant !'utilisa
tion de piles a combustible, exigeront des efforts de 
la part de ceux qui favorisent l'usage du platine 
puisque plusieurs technologies concurrentes pour
raient etre appliquees a la production d'energie 
avec de faibles emissions OU sans emission. De faibles 
prix persistants de l'argent favoriseront !'utilisa
tion de ce metal au detriment des MGP pour des 
applications dans le secteur de l'electricite. Les 
MGP seront toujours necessaires aux economies 
industrielles, mais ils devront affronter une 
concurrence croissante. 

Remarques : Vous pouvez communiquer avec ['auteur au 
moyen de ['Internet (bmccutch@emr.ca) ou de Bitnet 
(bmccutch@emrcan.bitnet). Les presentes donnees sont les 
plus recentes au Jer fevrier 1993. 



TARIFS DOUANIERS 

No tarifaire Denomination 

26.16 Minerais de metaux precieux et leurs 
concentres 

2616.90.00.30 Metaux du groupe platine 

71.10 

7110.11 
7110.19 

7110.21 
7110.29 

7110.31 
7110.39, 

7110.41 
7110.49 

71.12 

7112.20 

71.15 

7115.90.10.20 
7115.90.90.90 

Platine, sous forrnes brutes ou mi
ouvrees, ou en poudre 
Platine 
Sous forrnes brutes ou en poudre 
Autres 
Palladium 
Sous forrnes brutes ou en poudre 
Autres 
Rhodium 
Sous forrnes brutes ou en poudre 
Autres 
Iridium, osmium et ruthenium 
Sous forrnes brutes ou en poudre 
Autres 

Dechets et debris de metaux precieux ou 
de plaque OU double de metaux precieux 
De platine, meme de plaque ou double 
de platine, a !'exclusion des cendres 
d'orfevre contenant d'autres metaux 
precieux 

Autres ouvrages en metaux precieux ou 
en plaques ou doubles de metaux 
precieux 
Creusets en platine 
Autres 

Canada 
NPF IPG Etats-Unis 

en franchise en franchise en franchise 

en franchise 
en franchise 

en franchise 
en franchise 

en franchise 
en franchise 

en franchise 
en franchise 

en franchise 

en franchise 
11 % 

en franchise 
en franchise 

en franchise 
en franchise 

en franchise 
en franchise 

en franchise 
en franchise 

en franchise 

en franchise 
7 % 

en franchise 
en franchise 

en franchise 
en franchise 

en franchise 
en franchise 

en franchise 
en franchise 

en franchise 

en franchise 
en franchise 

Etats-Unis 
Canada 

en franchise 

en franchise 
en franchise 

en franchise 
en franchise 

en franchise 
en franchise 

en franchise 
en franchise 

en franchise 

en franchise 
1,2 % a 1,6% 

GEE 
NPF 

en franchise 

en franchise 
0,9%84 % 

en franchise 
2% 

en franchise 
2% 

en franchise 
2% 

en franchise 

4.4 % a 5,1 % 
4.4%a5,1 % 

Japon1 
NPF 

en franchise 

en franchise 
en franchise 
jusqu'a 4 % 
en franchise 
en franchise 
jusqu'a 4 % 
en franchise 
en franchise 
jusqu'a 4 % 
en franchise 
en franchise 
jusqu'a 3,7 % 

en franchise 

3,7% 
3,7% 

lJ 
r--
)> 
::::! 
< 
[n 

s:: ,.,... 
Sources : Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United States, 1992; Journal officiel );; 
des Communautes europeennes, vol. 35, no L268, 1992, Taux des droits conventionnels; Customs Tariff Schedules of Japan, 1992. c: 
NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general; GEE : Communaute economique europeenne. >< 
1 Les taux du GATI sent indiques; dans certains cas, de plus faibles tarifs douaniers peuvent etre appliques. tJ 
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TABLEAU 1. PRODUCTION ET COMMERCE DES METAUX DU GROUPE PLATINE, DE 1990 A 1992 

No tarifaire 1990 1991 1992dpr 

(kilogrammes) (milllers de (kilogrammes) (milliers de {kilogrammes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

PRODUCTION (expeditions) I 
Platine, palladium, rhodium, ruthenium, 
iridium 11 123 189 423 11 123 150 155 10 505 117 099 

EXPORTATIONS (De fanv. II sept.) 
2616.00 Minerais de metaux precieux et leurs 

concentres 
2616.90.83 Teneur en metaux du groupe platine 

i;toyaume-Uni 10 246 135 259 7 921 108 876 7 041 72 840 
Etats-Unis 76 514 

Total 10 323 135 773 7 921 108 876 7 041 72 840 

7110.11 Platine sous formes brutes ou en 
poudre 

Etats-Unis 97 905 6 97 144 2 802 
Hong-Kong 125 2 058 321 4 565 169 2 332 
Suisse 31 558 41 586 
Japan 410 9 210 6 81 
Autres pays 1 21 371 

Total 663 12 732 395 5 700 313 5 135 

7110.19 Platine sous autres formes mi-ouvrees 
Portugal 31 587 69 944 
Etats-Unis 1 13 7 39 665 
Hong-Kong 271 4 981 102 1 298 
Australia 566 11 819 
Autres pays 178 3 721 28 66 11 

Total 1 047 21 121 130 1 371 109 1 620 

7110.21 Palladium sous formes brutes ou en 
poudre 

i;toyaume-Uni 3 670 16 834 3 095 11 266 2 233 8 229 
Etats-Unis 735 3 252 1 939 7 219 1 693 6 199 
France 311 1 342 560 2 206 454 1 676 
Hong-Kong 24 75 313 1 006 
Autres pays 3 2 9 2 

Total 4 717 21 431 5 620 20 775 4 693 17 112 

7110.29 Palladium sous autres formes mi-
ouvrees 

Etats-Unis 237 1 154 21 118 33 174 
Portugal 94 430 47 157 
Singapour 17 5 10 8 9 10 
Republlque populaire de Chine 40 282 

Total 388 1 874 31 126 89 342 

7110.31 Rhodium sous formes brutes ou en 
poudre 

Etats-Unis 25 596 58 

Total 25 596 58 

7112.20 Dechets et debris de platine, mama de 
plaque OU double de platine, a 1'0XCIU-

sion des cendres d'orfevre contenant 
d'au,tres metaux precieux 

Etats-Unis 644 12 284 878 20 102 346 4 675 
Allemagne 14 246 1 852 3 560 1 314 
Japan 9 378 590 8 368 279 
Royaume-Uni 39 51 

Total 644 12 284 24 502 22 544 12 313 6 319 

7115.90 Autres ouvrages en metaux precieux ou 
en plaques ou doubles de metaux 
precieux, n.m.a. 

Etats-Unis 41 409 30 300 68 684 
Emirats arabes unis 27 25 
Arabie Saoudite 2 8 
Costa Rica 11 413 
Royaume-Uni 6 3 168 49 
Autres pays 98 60 16 83 2 

Total 145 472 225 845 97 719 
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TABLEAU 1. {suite) 

No tarifaire 1990 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(kilogrammes) (milliers de (kilogrammes) (milliers de (kilogrammes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

IMPORTATIONS 
2616.00 Minerais de metaux precieux et leurs 

con centres 
2616.90.00.30 Teneur en metaux du groupe platine 

Etats-Unis 
Allemagne 334 3 345 44 1 086 

Total 334 3 345 44 1 086 

7110.11 Platine sous formes brutes ou en 
poudre 

Afrique du Sud 782 13 403 986 13 336 609 8 259 
Etats-Unis 664 12 333 366 5 106 259 4 250 
U.R.S.S. 113 1 450 277 3 849 
Suisse 4 51 694 
Arabie Saoudite 47 635 
Royaume-Uni 194 3 450 156 2 455 1 15 
Autres pays 218 3 827 1 6 87 

Total 1 858 33 017 1 621 22 348 1 250 17 789 

7110.19 Platine sous autres formes mi-ouvrees 
U.R.S.S. 1 284 23 699 735 9 532 1 963 27 625 
Etats-Unis 463 7 551 319 4 765 635 11 047 
Allemagne 42 597 65 863 93 1 233 
Afrique du Sud 47 874 
Royaume-Uni 421 10 595 690 9 233 32 421 
Autres pays 76 1 472 47 632 14 105 

Total 2 286 43 914 1 856 25 025 2 784 41 305 

7110.21 Palladium sous formes brutes ou en 
poudre 

Etats-Unis 93 615 156 544 285 852 
U.R.S.S. 62 242 119 419 
Afrique du Sud 62 215 31 97 
Royaume-Uni 468 1 876 59 231 3 19 
Autres pays 29 237 1 2 

Total 652 2 970 277 991 438 1 389 

7110.29 Palladium sous autres formes mi-
ouvrees 

Etats-Unis 753 6 015 878 6 501 546 4 300 
Allemagne 212 1 219 197 1 284 95 538 
Royaume-Uni 62 264 33 125 62 207 
Autres pays 2 31 153 522 74 266 

Total 1 029 7 529 1 261 8 432 777 5 311 

7110.31 Rhodium sous formes brutes ou en 
poudre 

U.R.S.S. 126 15 128 121 16 936 86 8 681 
~frique du Sud 69 12 466 104 11 117 88 7 300 
Etats-Unis 107 8 978 15 972 25 2 615 
Allemagne 36 5 333 5 542 
Autr.es pays 9 1 256 19 2 308 6 617 

Total 347 43 161 259 31 333 210 19 755 

7110.39 Rhodium sous autres formes mi-
ouvrees 

U.R.S.S. 14 1 871 17 1 367 
Etats-Unis 14 13 308 17 1 248 
Allemagne 103 762 
Royaume-Uni 13 1 130 

Total 14 1 885 26 1 438 137 3 377 

7110.41 Iridium, osmium et ruthenium sous 
formes brutes ou en poudre 

Etats-Unis 10 2 18 
Autres pays 1 3 8 

Total 11 2 5 27 

7110.49 Iridium, osmium et ruthenium sous 
autres formes mi-ouvrees 

Etats-Unis 14 182 45 519 4 38 
Royaume-Uni 1 13 

Total 14 182 47 533 4 38 
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TABLEAU 1. (fin) 

No tarifaire 1990 1991 

(kilogrammes) (milliers de (kilogrammes) (milliers de 
dollars) dollars) 

IMPORTATIONS (fin) 
7112.20 Dechets et debris de platine, meme de 

plaque OU double de platine, il 
!'exclusion des cendres d'orfevre 
con~enant d'autres metaux precieux 

Etats-Unis 844 984 8 295 1 134 042 14 844 
Cuba 4 142 459 
Autres pays 55 256 5 218 12 091 913 

Total 900 240 13 513 1 150 275 16 216 

71.15 Autres ouvrages en metaux precieux OU 

en plaques ou doubles de metaux 
precieux 

7115.90 Autres 

7115.90.10.20 Creusets en platine 
Etats-Unis 503 20 090 818 36 258 
Autres pays 4 119 

Total 507 20 209 818 36 258 

7115.90.90 Autres 
7115.90.90.30 En platine 

Etats-Unis 26 492 195 832 
Autres pays 1 11 

Total 26 492 196 843 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant: .•• : quantite minima; dpr : donnees provisoires; n.m.a. : non mentionne ailleurs. 
1 Metaux du groups platine contenus dans les concentres, les residus et la matte expedies pour exportation. 
Remarque : Les chittres ant ate arrondis. 

TABLEAU 2. EXPEDITIONS CANADIENNES DES 
METAUX DU GROUPE PLATINE, DE 1980 A 1992 

An nee 

1980 
1981 
1982 
1983 
1984 
1985 
1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 
1992dpr 

Quantite 

(kilogrammes) 

12 776 
11 902 
7 105 
6 965 

10 369 
10 534 
12 190 
10 930 
12 541 
9 870 

11 123 
11 123 
10 505 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. 
dpr : donnees provisoires. 

Valeur 

(milliers de dollars) 

159 088 
136 186 
82 253 
79 180 

133 467 
141 396 
193 730 
181 849 
190 914 
141 730 
189 423 
150 155 
117 099 

De janv. a sept. 1992dpr 

(kilogrammes) (milliers de 
dollars) 

680 236 7 024 
46 1 100 

6 633 210 

686 915 8 334 

542 18 218 
3 

542 18 221 

52 278 
6 104 

58 383 
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TABLEAU 3. PRODUCTION MONDIALE DE METAUX DU GROUPE PLATINE, 
DE 1988 A 1991 

1988 1989 1990 1991• 

(kilogrammes) 

EUROPE 

Finlande 
Palladium 106 1009 100• 100 
Platine 54 60 60• 60 

Yougoslavie 
Palladium 142 199• 130• 120 
Platine 23 23• 21• 15 

Total pour l'Europe 325 382• 311• 295 

AFRIQUE 

Ethiopie• 
Gisement placerien de platine 2• 2• 2 

Afrique du Sud1 ,e 
Platine 80 200 81 500 85 800 90 OOO 
Palladium 34 400 35 800 38 300• 41 OOO 
Autres 17 OOO• 15 OOO• 15 800• 16 OOO 

Total pour l'Afrique du Sud 131 600• 132 300• 139 900• 147 052 

Zimbabwe 
Palladium 46 43 31• 30 
Platine 28 25 21• 20 

Total pour l'Afrique 131 675 132 370 139 954• 147 052 

ASIE 

Japon 
Palladium 1 170 821 1 047• 1 053 
Pia tine 647 1 031 1 425• 988 

Total pour l'Asie 1 817 1 852 2 472• 2 041 

LES AMERIQUES 

Canada 
Palladium• 5 643 4 442 5 044 6 028 
Platinee 5 393 4 244 4 829 4 384 
Autrese 1 505 1 184 1 336 548 

Total pour le Canada 12 541 9 870• 11 209 10 960 

Colombia 
Gisement placerien de platine 815• 973• 1 316• 1 550 

Etats·Unis 
Palladium 3 730 4 850 5 930 6 050 
Platine 1 240 1 430 780 1 730 

Total pour les Ameriques 18 326 17 123 20 265 20 290 

AUSTRALIEe 

Palladium 411• 400 400 400 
Platine 106• 100 100 100 

Total pour l'Australie 517• 500 500 500 

PAYS DE L'EST 

U.R.S.S.e 
Platine 32 OOO 32 OOO 31 OOO 30 OOO 
Palladium 85 OOO 85 OOO 84 OOO 82 OOO 
Autres 10 500 10 500 10 OOO 9 500 

Total pour les pays de l'Est 127 500 127 500 125 OOO 121 500 

Total mondial 280 160• 279 727• 288 502• 291 678 

de platine 120 507 121 388 126 384 128 849 
de palladium 130 648 131 655 134 982 136 781 
d'autres metaux du groupe 

platine 29 005 26 684 27136 26 048 
pourcentage du platine 43 43 44 44 
pourcentage du palladium 47 47 47 47 
pourcentage d'autres metaux du 

groupe platine 10 10 9 9 

Source : International Consultative Group on Nonferrous Metal Statistics, juillet 1992. 
e : estimation; r : revise. 
1 Comprend l'osmiridium produite dans les mines d'or. 



TABLEAU 4. MOYENNE DES PRIX POUR LES METAUX DU GROUPE PLATINE1, DE 1990 A 1992 

Platine Palladium Rhodium 
1990 1991 1992 1990 1991 1992 1990 1991 1992 

($ US/oz troy) 

Janvier 498 408 342 135 87 83 2 067 5448 1 882 
Fevrier 516 367 362 135 84 85 2 117 5399 2 659 
Mars 497 400 357 130 86 84 2 079 5309 2 862 
Avril 478 397 348 127 97 83 2 116 5159 2 905 
Mai 488 389 359 119 95 83 2338 4259 2 746 
Ju in 481 376 369 115 97 81 3 062 3862 2 582 
Ju ill et 479 376 383 117 95 87 5287 3 767 2 649 
AoOt 492 347 360 115 83 85 5154 2 958 2 518 
Septembre 461 349 362 105 82 91 5 364 2 923 2 396 
Octobre 425 362 358 95 85 95 4827 2 768 1 989 
Novembre 422 365 356 90 85 94 4 512 2386 1 942 
Decembre 421 357 363 90 83 107 4888 1 775 1 834 

An nee 471 376 360 115 88 88 4463 3 918 2 414 
Som met 532 424 392 138 102 114 5365 5454 3 025 
Creux 394 332 331 82 78 78 2 067 1 775 1 825 

Source : Metals Week. 
1 Les prix du platine et du palladium representent la moyenne des prix cotes en apres-midi a Londres; les prix du rhodium indiquent le Dealer 
Mean Price. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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Plomb 

John Keating 

L 'auteur travaille pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-4409 

La consommation de plomb dans les pays de 
l'Ouest a diminue pour une deuxieme annee conse
cutive en 1992 et a ete estimee a 4,43 Mt, ce qui 
represente une baisse de 0,8 % par rapport a la 
consommation de 1991. La production de ce metal, 
incluant le metal de premiere et de deuxieme fusion, 
a legerement augmente en 1992 pour atteindre 
4,42 Mt. A la fin de l'annee, les stocks totaux de 
plomb etaient evalues a 640 OOO t, soit une hausse 
de 40 % par rapport a ceux signales un an plus tot. 

L'accroissement des stocks a continue a exercer une 
pression a la baisse sur le prix du plomb, lequel 
s'est etabli en moyenne a 24,5 ~US/lb a la Bourse 
des metaux de Londres (LME). Le prix moyen a la 
LME en 1991 avait ete de 25,3 ~. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

La production des mines de plomb au Canada a 
augmente en 1992 pour une deuxieme annee 
consecutive. Elle est passee de 276 OOO t en 1991 a 
342 OOO t, en raison principalement d'une annee 
complete d'exploitation pour les nouvelles mines et 
d'un retour a des niveaux plus normaux d'utilisa
tion de la capacite de production pour les mines 
existantes. 

La production de plomb metal egalement s'est accrue 
pour une deuxieme annee consecutive en 1992. La 
production du metal de premiere fusion a augmente 
de 38 % pour atteindre 146 OOO t et celle du metal 
de deuxieme fusion provenant du metal recycle a 
legerement diminue, soit de 2 %, pour passer a 104 OOO t. 
L'accroissement substantiel de la production reflete 
en grande partie un retour a des niveaux de produc
tion plus normaux aux usines de premiere fusion. 

Nouvelle-Ecosse 
La Dundee-Palliser Resources Inc. de Toronto a 
annonce son projet de faire I' acquisition et la 

reouverture de la mine Gays River de la Westminer 
Canada Limitee. Cette mine et l'usine de traitement 
d'une capacite de 800 t/j ont ferme en 1991 en raison 
des difficultes de production attribuables au mauvais 
etat du terrain et a des problemes d'infiltration d'eau. 

Nouveau-Brunswick 

En 1992, la production a la mine Brunswick de la 
Brunswick Mining and Smelting Corporation 
Limited a ete plus elevee qu'en 1991. Une annee 
entiere de production a ete terminee sans difficul
te. Ila ete signale que depuis la greve de 1991, la 
productivite a augmente et les couts d'exploitation 
ont diminue. L'efficacite accrue a ete attribuee a 
un nombre de facteurs dont une reduction de la 
main-d'ceuvre, un changement de methode allant 
de l'abattage par chambre remblayee mecanise a 
!'exploitation en chambre vide et a des economies 
d'energie resultant de !'installation d'un nouveau 
systeme de ventilation de la mine. Depuis la greve 
de l'annee demiere, la Brunswick Mining a egale
ment reduit sa main-d'ceuvre a l'usine de fusion de 
plomb Belledune dans le cadre d'un programme de 
restructuration visant a diminuer les couts 
d'exploitation. 

Quebec 

La Nova Pb a installe un brfileur de post-combustion 
de 1,5 million de dollars a son usine de deuxieme 
fusion du plomb pres de Montreal. La meme societe 
a egalement installe un vaporisateur d'acide et un 
epurateur par voie humide pour faire precipiter et 
extraire le chlorure et le chlore du courant des gaz 
d'echappement. Les nouvelles technologies permet
tront a la Nova Pb de traiter de maniere securitaire 
les separateurs d'accumulateurs en polychlorure de 
vinyle (PVC) et les dechets organiques renfermant 
du plomb comme les solvants de nettoyage epuises, 
les fluides pour transmissions et les huiles a teneur 
elevee en aromatiques ou en chlorure. Le procede 
permettra de recuperer des British Thermal Units 
(BTU), du carbone et du plomb, ce qui se traduira 
par des economies d'energie et des reductions des 
achats de matieres premieres. La mise en marche 
du nouveau systeme est prevue pour le debut 
de 1993. 



39.2 PLOMB 

Ontario 

En octobre, la societe The Canada Metal Company 
a ferme, pour une duree indefinie, son usine de 
fusion du plomb d'une capacite de 12 OOO t/a a 
Toronto en raison de la faiblesse des marches pour 
ce metal et de prix eleves pour les rebuts de plomb. 

Colombie-Britannique 

La Cominco Ltee a entrepris a Kimberley la cons
truction d'un nouveau circuit de broyage secondaire 
du plomb afin d'ameliorer les teneurs des concentres 
de plomb et de zinc produits a sa mine Sullivan. Le 
projet d'agrandissement execute au cout de huit 
millions de dollars englobe deux usines de broyage 
de coulee verticale, une cellule a colonne et un filtre 
a pression hyperbare. Le nouveau circuit est conr;u 
pour le traitement de minerai plus fin et devrait 
etre mis en marche pendant le premier trimestre 
de 1993. 

Selon des reserves s'elevant a 18,4 Mt d'un minerai 
titrant en moyenne 4,7 % de plomb, 7,6 % de zinc 
et 28 git d'argent, une duree d'exploitation d'environ 
neuf ans est projetee pour la mine Sullivan. La 
Cominco Ltee a deja entrepris la remise en etat de 
la zone des terrils et des residus par des travaux de 
terrassement pour remodeler les pentes, de recouvre
ment et de revegetation. La societe a egalement 
detourne un cours d'eau de steriles produisant de 
l'acide. Les eaux de surface ruisselant des terrils 
sont captees et traitees dans une usine de purifica
tion des eaux avec les eaux d'exhaure et les eaux 
residuelles de la mine. 

A Trail, la Cominco Ltee a introduit un programme 
de restructuration afin de baisser les couts 
d'exploitation et d'accroitre la productivite a son 
complexe metallurgique. Il a ete signale que le projet 
fait etat d'une reduction de la main-d'reuvre par 
!'elimination de 500 emplois ainsi que des econo
mies d'energie et de transport et de la diminution 
d'autres couts. La societe a indique qu'en raison de 
la situation geographique de l'usine de fusion selon 
laquelle elle se trouve enfermee a l'interieur des 
terres et de sa dependance croissante a l'endroit de 
concentres provenant d'outre-mer ainsi que des 
couts a la hausse de l'energie electrique, elle devra 
reduire ses couts d'exploitation pour rester concur
rentielle. La Cominco Ltee a egalement annonce 
son projet d'offrir des retraites anticipees et des 
primes de separation comme methodes permettant 
d'attenuer les effets des reductions de personnel. 
Le contrat de travail liant la societe aux employes 
syndiques du complexe Trail et de la mine Sullivan 
a pris fin le 30 septembre 1992 et bien qu'aucune 
autre convention de travail n'ait ete signee a la fin 

de 1992, les deux installations ont continue a fonc
tionner normalement. 

Egalement a Trail, la nouvelle usine QSL de fusion 
du plomb, d'une capacite de 160 OOO t/a et appartenant 
a la Cominco Ltee, n'a pas ete exploitee de toute 
l'annee 1992. Mise en service en decembre 1989, 
cette usine de fusion a ete fermee au debut de 1990 
en raison de problemes techniques. Le constructeur 
allemand Lurgi GmbH a poursuivi en Allemagne, 
dans une usine QSL d'une capacite de 100 OOO t/a, 
des essais visant a resoudre les problemes a l'usine 
de Trail. La Cominco envisage egalement !'utilisa
tion d'une technologie de remplacement. Il a ete 
signale que des essais avec des residus de lixivia
tion et des concentres de zinc expedies a une usine 
de fusion KIVCET au Kazakhstan auraient ete 
encourageants. La societe prevoit prendre une 
decision en 1993 relativement a une technologie 
qui serait propre a l'usine de fusion. 

En aout, la Cominco Ltee a annonce son intention 
de devancer de 18 mois un projet qui permettrait 
d'arreter !'evacuation des scories de son usine de 
fusion Trail dans le fleuve Columbia. Cette decision 
a ete prise a la suite des resultats de nouveaux 
essais en laboratoire visant les scories, effectues 
par Peches et Oceans Canada et par Environnement 
Canada. Les essais ont indique le danger des scories 
pour la faune aquatique. La Cominco a entrepris 
des etudes de faisabilite et des demandes d'emission 
de permis concernant un systeme de decharge dont 
la mise en reuvre est projetee pour le milieu de 1995. 

La mine polymetallique Samatosum, appartenant 
a la Minnova Inc. (70 %) et la Rea Gold Corporation 
(30 %), a ete fermee en septembre en raison de 
l'epuisement des reserves de minerai. Situee au 
nord de Kamloops, cette mine a ouvert en 1989 et a 
fourni approximativement 361 OOO kg d'argent, 
636 kg d'or, 4300 t de cuivre, 4850 t de plomb et 
2500 t de zinc pendant la periode de I' exploitation. 
La protection de l'environnement a constitue une 
preoccupation permanente a cette mine. Les steriles 
etaient continuellement disposes entre des couches 
de roches mafiques riches en carbonate afin de 
reduire la production d'acide. Les activites de remise 
en etat achevees en 1992 ont compris un remodelage 
des pentes, leur revegetation et la fertilisation des 
terrils. L'etablissement de trois corridors est prevu 
pour 1993. L'usine de traitement des effluents sera 
en service pendant les periodes de pointe du ruisselle
ment afin de traiter les eaux additionnelles de 
drainage en surface. 

La Curragh Inc. a obtenu les permis necessaires 
pour la mise en valeur du gisement Stronsay (ante
rieurement Cirque) situe a 240 km au nord-ouest 



de Fort St. John. Les travaux preparat d'amenage
ment ont ete remis a plus tard en raison du manque 
de financement du projet. La Curragh Inc. a 
annonce la possibilite de vendre une partie de ses 
interets dans le gisement Stronsay par l'entremise 
d'une offre d'actions si elle ne pouvait trouver 
d'associes. La mine amenagee a cet endroit devrait 
produire 28 OOO t/a de plomb et 100 OOO t/a de zinc 
dans des concentres. 

Le recyclage tient une place importante dans 
l'industrie du plomb. Afin de faciliter la collecte et 
le retour des accumulateurs au plomb, le gouverne
ment de la Colombie-Britannique a mis en ceuvre 
en 1991 un systeme de recyclage de ces accumula
teurs. A titre de mesure incitative, il offre de 
l'argent comptant afin de compenser les couts du 
transport dans la recuperation des accumulateurs. 
Par ailleurs, il a introduit une taxe verte de cinq 
dollars payee par les consommateurs a l'achat d'un 
nouvel accumulateur afin de generer des revenus 
qui serviront a defrayer le gouvernement pour le 
cout du programme. La portion des frais de trans
port encourus en Colombie-Britannique est egale
ment remboursee aux installations etrangeres de 
recyclage. En 1992, il a ete signale que pendant les 
10 premiers mois du programme, les taux de recy
clage des accumulateurs ont atteint en moyenne 
108 % des ventes prevues d'accumulateurs de rem
placement. En outre, des accumulateurs remises 
depuis plus de 30 ans etaient recueillis. 

Yukon 

Nous anticipons en 1992 une augmentation de la 
production totale de concentres de plomb par la 
Curragh Inc., comparativement a la production de 
1991. L'accroissement resulterait de !'addition de 
la production de la mine Sa Dena Hes (anterieure
ment Mount Hundere) ou !'exploitation a debute en 
juin 1991. La Curragh Inc. projetait entreprendre 
!'exploitation du gisement Grum en 1992, mais la 
societe a toutefois ete incapable de trouver les 
40 millions de dollars necessaires a l'achevement 
des travaux de decapage en vue de la preparation 
du gisement. La production provenant du gisement 
Grum doit remplacer celle tiree des reserves epuisees 
a la mine Faro ainsi que le minerai extrait de la 
fosse Vangorda qui sera epuise en 1993. 

En aout, la Curragh a temporairement ferme son 
exploitation Faro pour I' execution de travaux 
d'entretien annuels. La fermeture d'une duree de 
trois semaines a ete planifiee de maniere a coincider 
avec la fermeture de la route de Skagway pour 
l'entretien des ponts. Cette route sert au transport 
de concentres de la Curragh jusqu'au port de 
Skagway en Alaska. 

PLOMB 39.3 

La Curragh a annonce en decembre la fermature 
temporaire de son installation Faro et la mine 
Sa Dena Hes en raison de la faiblesse des prix du 
metal. En janvier 1993, le traitement de materiaux 
de stockage a commence a l'usine Faro, et la reprise 
des travaux d'extraction a la mine Sa Dena Hes 
n'est pas prevue avant la fin de fevrier 1993. 

Territoires du Nord-Quest 

La Minnova Inc. et la Corporation miniere Metall 
ont effectue des forages totalisant 18 OOO m, a la 
recherche de metaux communs sur la propriete 
Izok Lake situee a 360 km au nord de Yellowknife. 
Cette propriete renferme deux lentilles dont les 
reserves sulfurees considerables sont peu profondes 
et qui peuvent etre exploitees a ciel ouvert. Les 
recents forages ont permis d'accroitre les reserves 
pour les porter a 13,6 Mt d'un minerai renfermant 
en moyenne 1,6 % de plomb, 14,6 % de zinc, 2,5 % 
de cuivre et 77,7 g/t d'argent. Une nouvelle lentille 
nommee Inukshuk, dont les reserves ont ete estimees 
a 2 Mt d'un minerai titrant en moyenne 8 % de 
zinc et 2 % de cuivre, a egalement ete identifiee. 
D'autres forages ainsi que des etudes metallurgiques, 
des etudes sur le transport et des etudes environne
mentales, sont prevus en 1993. 

La San Andreas Resources Corp. a entrepris des 
forages a la recherche de gisements sulfures massifs 
sur sa propriete Prairie Creek afin d'y trouver 
d'autres reserves de meilleure qualite et d'eprouver 
d'autres zones connues. Cette propriete est situee a 
plus de 300 km a l'ouest de Yellowknife. Des travaux 
anterieurs effectues par les freres Hunt au debut 
des annees 80 avaient ete concentres sur la mine
ralisation de type filonien. De recents forages effectues 
pour eprouver des structures filoniennes en profon
deur ont recoupe sur d'importantes largeurs une 
mineralisation en plomb-zinc-argent de type Pine 
Point renfermant egalement du cuivre et du cadmium. 

SITUATION MONDIALE 

Production de premiere fusion 

Le Groupe d'etude international du plomb et du zinc 
a indique que la production miniere de plomb des pays 
de l'Ouest a diminue, passant de 2,37 Mt en 1991 a 
2,32 Mt en 1992. Des augmentations de la production 
au Canada, au Mexique et en Suede ont contribue 
a compenser des diminutions en Yougoslavie et 
aux Etats-Unis. 



39.4 PLOMB 

Asie I Oceanie 

L'Aztec Mining a poursuivi un projet d'agrandisse
ment de la mine Woodcutters en Australie. Les 
changements englobent une nouvelle usine en milieu 
dense et des modifications du circuit de flottation. 
Une fois ces changements termines en 1993, ils 
devraient permettre de porter de 370 OOO a 500 OOO t/a 
la capacite de traitement des minerais et d'accroitre 
la production de plomb dans du concentre pour la 
porter de 7000 a 27 OOO t/a. 

La CRA Limited a poursuivi ses forages d'extension 
et des etudes de faisabilite au corps mineralise 
Century dans le nord du Queensland. Les ressources 
prouvees et indiquees s'elevent a 118 Mt d'un 
minerai renfermant en moyenne 1,5 % de plomb, 
10,2 % de zinc et 35 git d'argent. D'autres essais 
metallurgiques et une determination de la meilleure 
methode d'exploitation a adopter (par exemple a ciel 
ouvert ou sous terre) seront effectues avant d'entre
prendre une etude complete de faisabilite. 

L'Enterprise Metals a ouvert la mine d'or polyme
tallique The Peak, pres de Cobar, en Nouvelle-Galles 
du Sud. Bien que cette mine soit d'abord une mine 
d'or, elle produira egalement 5000 t/a de plomb et 
3500 t/a de zinc dans des concentres. 

La Pasminco Ltd. a non seulement ferme la mine 
Broken Hill North, mais elle a aussi reduit la taille 
de son exploitation Elura et a mis fin au traitement 
de minerai a !'installation Rosebery de Que River 
en 1992. 

La Mount Isa Mines (M.I.M.) [72 %] et l'ANT Minerals 
(28 %) ont annonce des projets demise en valeur 
du gisement McArthur River dans le Territoire du 
Nord a un cout d'environ 175 millions de dollars 
americains. La societe ANT Minerals appartient a 
la Nippon Mining Company Limited (15 %), a la 
Mitsubishi Materials Corporation (5 %), a la 
Mitsui Mining and Smelting Co. Ltd. (5 %) et a la 
Marubeni Corporation (3 %). En 1991, la M.I.M. a 
delimite une zone ou se trouvent 4 7 Mt d'un minerai 
a haute teneur titrant 6,5 % de plomb, 15, 7 % de 
zinc et 66 git d'argent. L'ensemble du gisement 
delimite renferme une mineralisation totalisant 
227 Mt. Des etudes initiales de faisabilite indiquent 
qu'une mine pourrait produire 50 OOO t/a de plomb 
et 120 OOO t/a de zinc dans un concentre en vrac. 
Selon l'etat du marche pour le metal et les concentres, 
les travaux de construction pourraient debuter en 
1993, et le demarrage de la production pourrait 
avoir lieu en 1994. 

La M.l.M., la Nippon Mining, la Mitsubishi et la 
Mitsui sont egalement coproprietaires de la Pacific 

Zinc; cette derniere projette la construction d'une 
usine, a proximite de Hachinohe au J apon, qui utilise 
le procede Imperial Smelting. Cette usine devrait 
commencer a produire en 1994 a une capacite 
nominale de 60 OOO t/a de plomb et 120 OOO t/a 
de zinc. 

En decembre, la M.I.M. a annonce qu'elle reduirait 
sa production de 15 % aux mines Mount Isa et 
Hilton en reponse a la faiblesse des marches des 
metaux. 

En Chine, l'amenagement d'une nouvelle mine de 
plomb et de zinc a commence a Lanping dans la 
province du Yurman. L'extraction dans cette mine 
appartenant a l'Etat devrait debuter en 1995 et elle 
devrait permettre de produire 5000 t/a de plomb et 
60 OOO t/a de zinc une fois atteint le stade de la 
production a capacite maximale, soit en 1996. Selon 
des reserves s'elevant a 14,32 Mt de plomb et de 
zinc metalliques contenues dans 150 Mt de minerai, 
la duree de !'exploitation est estimee a 35 ans. 

Dans le nord de l'lran, la Calcimine Mining Co. a 
termine un programme d'agrandissement de la 
mine Angouran. La production de plomb et de zinc 
dans des concentres a ete accrue de 6000 t/a et de 
24 OOO t/a, respectivement, pour atteindre 17 OOO t/a 
dans le cas du plomb et 59 OOO t/a dans le cas du zinc. 
Des reserves de 24 Mt d'un minerai renfermant en 
moyenne 6 % de plomb et 24 % de zinc ont ete 
signalees pour cette mine. Cette mine devrait alimenter 
en concentres l'usine de fusion Boliden/Kaldo, 
d'une capacite de 40 OOO t/a, recemment mise en 
service a Angouran et appartenant a la National 
Iranian Lead and Zinc Company. 

En lnde, la capacite maximale de production de 
35 OOO t/a de plomb et 70 OOO t/a de zinc aurait ete 
atteinte au debut de 1992 a la nouvelle usine de 
!'Hindustan Zinc mise en service en 1991 et utilisant 
le procede Imperial Smelting. Toutefois, la produc
tion maximale n'a pu etre soutenue en raison de 
problemes de mise en marche et l'usine a temporaire
ment ferme pendant six semaines au quatrieme 
trimestre. 

En Coree, la Korea Zinc Co. Ltd. a mis en service 
sa nouvelle usine QSL de fusion du plomb de 80 OOO t/a 
au debut de 1992. 11 a ete declare que l'usine de 
fusion etait exploitee a 75 % de sa capacite en 
septembre. 

La Russie, a-t-on revele, reclame une nouvelle 
redevance variant de 1,0 a 10 % des couts de produc
tion sur !'extraction des ressources minerales. Dans 
le cas du plomb, cette redevance s'eleverait a environ 
2,5 % des couts de production. 



Afrique 

La Compagnie Miniere de Guemassa a officiellement 
ouvert la mine Hajar pres de Marrakesh au Maroc. 
La mine a ete exploitee a titre d'essai depuis 1990; 
elle a produit 1500 t/a de plomb et 20 500 t/a de zinc 
dans des concentres. Une fois la capacite maximale 
atteinte, soit en 1993, cette mine devrait produire 
20 500 t/a de plomb et 72 OOO t/a de zinc dans des 
concentres. En raison des reserves estimees a 12 Mt, 
une duree d'exploitation de plus de 16 annees a ete 
projetee. 

En Tunisie, les travaux preparatoires se poursuivent 
au gisement Bougrine. L'ouverture de la mine, qui 
produirait 8000 t/a de plomb et 35 OOO t/a de zinc 
dans des concentres, est prevue pour 1994. La 
Corporation miniere Metall detient une participa
tion de 45 % dans ce projet. 

Les Ameriques 

Le contrat de travail liant la societe The Doe Run 
Company a ses employes syndiques a l'usine 
Herculaneum de premiere fusion du plomb, d'une 
capacite de 225 OOO t/a, a pris fin le 30 avril 1992. 
Aucune entente n'ayant ete conclue, les employes 
syndiques se sont mis en greve le 30 juillet. Les 
employes salaries auraient fait fonctionner l'usine 
a 55 % de sa capacite pendant le reste de l'annee 
1992. 

En septembre, la Fluor Corporation a mis en vente 
la societe The Doe Run Company dont elle detient 
100 % des interets. Selon les communiques de 
presse, la Fluor aurait depuis classe a des fins 
comptables la Doe Run comme une entreprise ayant 
cesse ses activites et projetterait se departir de 
cette societe en moins d'un an. La Doe Run est l'un 
des plus imJ)9rtants producteurs de plomb de premiere 
fusion aux Etats-Unis. La societe a egalement 
ouvert en 1991 une usine de deuxieme fusion du 
plomb de 60 OOO t/a, qui fonctionne au dernier cri 
de la technologie a Buick au Missouri. 

En aout, l'Equinox Resources Ltd. a rouvert sa mine 
Van Stone dans l'Etat de Washington apres que les 
prix des metaux eurent commence a monter sous 
l'effet d'une demande speculative pour le plomb et le 
zinc. La mine avait ete mise en cocon depuis sa ferme
tureen raison de faibles prix des metaux en 1991. 
La capacite nominale de production de cette mine 
s'eleve a 4500 t/a de plomb et 17 OOO t/a de zinc. 

La Minnova Inc. a termine un programme de forage 
souterrain a la mine Pend Oreille de plomb-zinc 
egalement dans l'Etat de Washington. Ce programme 
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a permis de delimiter des reserves geologiques 
probables s'elevant a 3,4 Mt d'un minerai renfermant 
en moyenne 1,8 % de plomb et 10,7 % de zinc. Une 
derniere etude de faisabilite est en cours. La propriete 
appartient a la Resource Finance Corp. (RFC). En 
aout, la Minnova Inc. a fait I' acquisition d'une 
participation de 45,8 % de la RFC. 

En novembre, la Cominco Metals a reduit a son 
installation Magmont au Missouri sa capacite 
nominale de production a 60 %. La baisse de la pro
duction et la reduction de la main-d'oouvre qui en 
decoule sont attribuables a l'epuisement des reserves 
de minerai. La mine, prevoit-on, sera exploitee 
jusqu'a la fin de 1994. 

Le Department of Defense des Etats-Unis a annonce 
son projet d'ecouler ses stocks de plomb equivalant 
a 553 400 t, au cours des 10 prochaines annees. 
L'Annual Materials Plan sert a fixer les quantites 
maximales a vendre pendant une annee donnee; en 
1993, il destine 4 7 OOO t de plomb a la vente. 
Toutefois, en vertu de la legislation, les ventes ne 
doivent pas perturber de maniere negative les 
marches et selon l'etat de cas derniers, elles pour
raient ainsi etre repartees aux annees suivantes. 

Le seul producteur bresilien de plomb affine, la 
Plumbum SA Minera{!ao e Metalurgia, a ferme 
deux mines en 1992. La mine Boquira dans l'Etat 
de Bahia a ferme en raison de l'epuisement des 
reserves de minerai alors que la mine Furnas dans 
l'Etat du Parana a ferme en raison de la mauvaise 
qualite du minerai et des couts d'exploitation eleves. 

La production de plomb dans du concentre au Perou 
a diminue d'environ 3 % en 1992; elle avait ete de 
199 OOO t en 1991. Cette diminution de la produc
tion est en partie attribuable a une penurie d'energie 
hydro-electrique resultant d'une secheresse. La 
baisse, a-t-on signale, aurait pu etre plus importante, 
mais dans uncertain nombre de mines l'on a reagi 
a la faiblesse repandue des prix des metaux en 
extrayant un minerai de qualite superieure. 

Europe 

En fevrier, l'usine de fusion du plomb-zinc de la 
Metaleurop S.A. a Noyelles-Godault en France a 
ferme pendant environ une semaine apres qu'un 
incendie eut coupe un cable electrique. La fermeture 
temporaire a entraine une perte de production de 
1500 t de plomb, a-t-on rapporte. 

En Bulgarie, l'usine KCM de fusion de plomb a 
Plodiv a ferme pendant la premiere moitie de 1992 
en raison de problemes d'emission de plomb. 
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L'usine aurait rouvert apres !'installation de nouvel 
equipement permettant de respecter les normes 
nationales de la Bulgarie concernant les emissions. 
La fermeture de douzaines de mines de metaux 
communs non rentables au cours des quelques 
annees a venir a egalement ete annoncee. L'on prevoit 
que la production de plomb dans du concentre 
diminue pour passer d'environ 80 OOO a 30 OOO t/a. 

En Italie, la Nuova Samim, SpA a ferme pendant 
six semaines, a compter de mars, son usine Porto 
Vesme Kivcet de fusion du plomb d'une capacite de 
100 OOO t/a afin d'y effectuer des travaux d'entretien 
courants. Selon les analystes, cette fermeture tem
poraire aurait entraine une perte de production 
s'elevant a un niveau variant entre 9000 et 10 OOO t. 
Plus tard, en decembre, une explosion dans un 
puits d'aerage a interrompu la production pendant 
deuxjours. 

L'Ivernia West et la Chevron Minerals ont acheve 
des forages de delimitation au gisement Lisheen de 
plom-zinc en Irlande. Les reserves prouvees et pro
bables ont ete evaluees a 18,4 Mt d'un minerai ren
fermant en moyenne 2,4 % de plomb 13 4 % de . ' ' zmc et 38,7 git d'argent. Une etude complete de fai-
sabilite, a-t-on signale, a ete entreprise. 

Le gouvernement autonome du Groenland a remanie 
les reglements concernant la mise en valeur des 
ressources minieres et a donne le coup d'envoi a de 
nouveaux travaux d'exploration miniere. Anterieure
ment, une societe pouvait obtenir le droit d'effectuer 
des travaux d'exploration sans toutefois necessaire
ment recevoir les droits d'exploitation; cette situation 
a cependant change. Le gouvernement a egalement 
a~a:r:idonne ~on droit de s'introduire dans un projet 
mm1er de m1se en valeur par !'acquisition d'une 
participation d'au moins 20 %. Il est egalement 
signale que jusqu'a 100 % des wilts d'exploration et 
de mise en valeur peuvent etre inscrits a la depense 
pendfill:t la premiere annee d'exploitation. Il y a deja 
eu plus1eurs producteurs de plomb-zinc au Groenland 
telles les mines Black Angel et Blyklippen. ' 

En Espagne, la Sociedad Minera y Metalurgica de 
Penorroya-Espaii.a S.A. a ferme son usine de fusion 
du plomb de 90 OOO t/a a Santa Lucia, dans la ville 
de Carthagene. Selon la societe, les conditions econo
miques et financieres defavorables ainsi que des 
facteurs politiques et environnementaux locaux ont 
entraine cette fermeture. 

~n Yougoslavie, a-t-on rapporte, les embargos 
imposes par les Nations Unies nuisent a la produc
tion a l'usine de fusion Titov Veles en Macedoine
cette usine possede une capacite de 35 OOO t/a et ' 
utilise le procede Imperial Smelting. 

Production secondaire I recyclage 

Le plomb est l'un des metaux non ferreux les plus 
recycles au monde. La production secondaire (a 
partir de materiaux recycles) a regulierement aug
mente et a surpasse la production primaire pour la 
premiere fois en 1989 (figure 1). Cette croissance 
reflete les conditions economiques favorables asso
ciees au recyclage du plomb et la conservation des 
proprietes physiques et chimiques de ce metal 
lorsqu'il est recycle. En raison de !'utilisation du 
plomb a l'echelle mondiale, les rebuts de plomb sont 
devenus une ressource rapidement renouvelable a 
laquelle ont acces les pays ne disposant pas de 
mines de plomb. 

En 1992, les baisses de production et les fermetures 
ont ete tres repandues alors que de faibles prix des 
metaux et une forte concurrence pour les accumu
lateurs mis au rebut ont de beaucoup reduit les 
marges beneficiaires des producteurs de plomb de 
deuxieme fusion. Bien qu'il y ait eu des reductions 
de production, l'on s'attend ace que la production 
de plomb de deuxieme fusion des pays de l'Ouest 
continue a representer environ 50 % de la produc
tion totale. 

Aux Etats-Unis, une etude effectuee par l'organisme 
Battery Council International a indique qu'en 1990 
le taux de recyclage des accumulateurs DEA (de 
demarrage, d'eclairage, d'allumage) a atteint 97 8 % 
ce qui represente une augmentation de 2,5 % ~ar ' 
rapport au taux de l'annee precedente. L'accroisse
ment est en partie attrj.buable a une loi sur le recy
clage qu'ont adopte 37 Etats. Des plans similaires au 
modele de recyclage du Battery Council International 
ont ete adoptes dans 22 Etats americains. Ce modele 
interdit !'elimination des accumulateurs usages 
dans les decharges ou les incinerateurs et exige des 
grossistes et des detaillants la reprise des vieux 
accumulateurs. D'autres Etats ont impose une taxe 
ou ont exige un dep6t en argent comptant a l'achat 
d'un nouvel accumulateur. 

En fevrier, la Refined Metals Corp. a temporaire
ment ferme son usine de fusion du plomb de 18 OOO t/a 
a Memphis en raison d'une penurie d'accumulateurs 
mis au rebut et de faibles marches pour les metaux. 
Parmi les autres usines de fusion qui ont ferme en 
fevrier, mentionnons : un des deux hauts fourneaux 
d'une capacite de 100 t/j a !'installation de la 
Schuyhill a Baton Rouge, un four d'une capacite de 
100 t/j a l'usine de fusion de la Saunders Lead, a 
Troy en Alabama, et un four d'une capacite de 20 OOO t/a 
a !'installation de 55 OOO t/a de la Gopher Metals a 
Egan au Minnesota. ' 

En juillet, la PBX a ouvert une usine de deuxieme 
fusion du plomb de 20 OOO t/a a No~alk en Ohio. 
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Figure 1 

Production mondiale 1 de plomb metal, de 1970 a 1991 
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1 Ne comprend pas les pays de !'Europe de l'Est et les pays socialistes. 
SouRcE : Groupe d'etude international du plomb et du zinc. 

Cette installation a cependant ete fermee en octobre 
en raison de problemes de liquidites resultant de 
faibles prix des metaux et de la concurrence pour 
les accumulateurs mis au rebut. 

Egalement en juillet, la Ross Metals a ferme son 
usine Rossville de deuxi.eme fusion du plomb de 24 OOO t/a 
au Tenessee en raison du pietre etat du marche. 

En aout, l'usine de deuxieme fusion du plomb de 
20 OOO t/a de la Master Metals a Cleveland a ete 
fermee pour quelques mois; l'Ohio Environmental 
Protection Agency avait constate que les emissions 
de plomb depassaient celles prevues par les normes 
nationales concemant la qualite de l'air. 

En Georgie, la GNB Inc. a annonce son projet de 
fermer son usine de deuxieme fusion du plomb de 
19 OOO t/a a Columbus et de construire une nouvelle 
usine de fusion du plomb d'une capacite de 82 OOO t/a 
a Waynesboro. La nouvelle installation devrait etre 
mise en marche en 1994. 

La RSR Corporation a annonce un projet de cons
truction d'une nouvelle usine de deuxieme fusion 
de 108 OOO t/a en Caroline du Nord ou en Caroline 
du Sud. La construction devrait s'echelonner sur 
trois a cinq ans et couter 60 millions de dollars 
americains. 

Aux Pays-Bas, la Hollandse Metallurgische 
Industrie Billiton BV a ferme son usine Arnhem de 
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--~ / - / --../ 
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fusion de ploml:retain de 35 OOO t/a pendant le premier 
semestre de 1992. La decision a ete prise en reponse 
a de faibles prix des metaux et a des couts environne
mentaux croissants. 

Dans le cadre d'un effort pour reduire la pollution 
de l'air, le gouvemement de Taiwan a annonce en 
decembre 1991 l'interdiction d'importer des ferrailles 
a compter de janvier 1993. En 1990, 234 094 t des 
ferrailles auraient ete importees. 

En Arabie Saoudite, une usine de deuxieme fusion 
du plomb de 12 OOO t/a, situee a proximite de Riyad, 
devrait etre mise en marche en 1994. L'alimentation 
de cette usine ne poserait aucun probleme car, comme 
il a ete signale en 1991, les autorites saoudiennes 
auraient interdit !'exportation des accumulateurs 
mis au rebut. 

CONSOMMATION ET UTILISATIONS 

Depuis 1970, la demande mondiale pour le plomb a 
augmente de 25 % pour atteindre un sommet de 
5,627 Mt en 1990. En 1991, la demande de !'Europe 
representait 31 % de la demande mondiale, celle de 
l'Amerique du Nord (incluant le Mexique), 26 %, 
celle du Japon, 7 % et celle de !'Europe de l'Est et 
des pays de la Communaute des Etats independants 
(CEI), 14 %. L'Asie (a !'exclusion du Japon) se classe 
au quatrieme rang des regions a l'echelle mondiale 
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pour la consommation de plomb et pour la rapidite 
de sa croissance. Au cours des deux dernieres 
decennies, la demande pour le plomb en Asie a ete 
multipliee par six et constitue actuellement 10 % 
de la demande mondiale. Cet accroissement reflete 
en grande partie la rapide croissance economique 
dans cette region. 

Selon des statistiques provisoires fournies par le 
Groupe d'etude international du plomb et du zinc, 
la consommation de plomb a diminue de 0,8 % en 
1992 pour s'etablir a 4,43 Mt. 

Le plomb est un metal dense d'un gris bleuatre 
dont les proprietes physiques et chimiques permettent 
toute une gamme d'utilisations dans les industries 
de la fabrication, de la construction et des produits 
chimiques. 

La fabrication des accumulateurs au plomb constitue 
le plus important marche pour le plomb et repre
sente plus de 60 % de la consommation totale dans 
les pays non socialistes. Aux Etats-Unis, la fabrica
tion des accumulateurs accapare pres de 80 % de la 
demande totale de plomb. A. l'interieur de l'industrie 
de fabrication des accumulateurs, le plus important 
marche individuel est celui des accumulateurs pour 
vehicules automobiles, auquel est destine environ 
80 % du plomb. L'accumulateur d'une automobile 
moyenne renferme environ 10 kg de plomb. Les 
installations de stockage d'energie pour les services 
d'utilite publique constituent un secteur de croissance 
possible pour les accumulateurs au plomb. Ces 
accumulateurs permettent de fournir un supplement 
d'energie electrique, par rapport a la capacite des 
generatrices existantes, pendant les periodes de 
pointe de la demande en debut et en fin de journee, 
sans qu'il soit necessaire de tirer de l'energie d'autres 
sources ou de construire de nouvelles centrales. 

Les voitures electriques pourraient a l'avenir cons
tituer le plus important secteur de croissance de la 
demande pour les accumulateurs au plomb. En 1990, 
la Californie a approuve de rigoureuses normes 
concernant les emissions des automobiles prenant 
effet a compter de 1998; selon ces normes; 2 % des 
nouvelles automobiles vendues dans cet Etat ne 
devront degager aucune emission OU devront etre 
alimentees a l'electricite et cette proportion sera 
portee a 10 % d'ici l'an 2003. Il a ete estime que cela 
representerait environ 40 OOO vehicules electriques 
en 1998; Des exigences similaires ont,ete adoptees 
par 10 Etats de l'est en 1991. Les 11 Etats, a-t-il 
ete signale, accaparent le tiers du total du marche 
americain de l'automobile. L'«Impact», une voiture 
electrique propulsee par des accumulateurs au 
plomb fabriquee par la General Motors Corporation 
devrait etre disponible pour ce nouveau marche 

vers le milieu des annees 90. Toutefois, ce nouveau 
marche possible pour le plomb incitera davantage 
a mettre au point un produit de remplacement des 
accumulateurs au plomb qui soit de plus longue 
duree, plus efficace et plus concurrentiel. 

A cet egard, la societe Nissan travaille a mettre au 
point un futur vehicule electrique qui sera alimente 
par un accumulateur au nickel-cadmium totalement 
rechargeable en 15 minutes. L'Isuzu Motors Ltd. et 
la Fuji Electrochemical Co., Ltd. prevoient mettre 
en marche d'ici 1993 un accumulateur revolution
naire, fabrique avec du charbon active et de l'acide 
sulfurique dilue, et capable d'une recharge plus 
rapide et d'une grande plus puissance que les accu
mulateurs classiques. La Kansai Electric Power Co., 
Inc. et la Japan Storage Battery Co., Ltd. sont egale
ment en lice et mettent au point un nouvel accumu
lateur au nickel-zinc. Egalement au Japon, la 
Matsushita Battery Industrial Co. Ltd. a mis au 
point en 1992 le premier accumulateur scelle nickel
hydrure de metal au monde. Parmi les autres possibi
lites, mentionnons une suspension a base de zinc 
mise au point par la Luz International; la suspen
sion, une fois combinee a de l'oxygene, permet de 
produire de l'energie et elle peut etre rechargee en 
quelques minutes par !'addition d'une nouvelle 
quantite de suspension. Il y a egalement l'accumu
lateur redox au vanadium provenant d'Australie 
qui serait recyclable, plus efficace, de plus longue 
duree et d'une recharge huit fois plus rapide que 
celle d'un accumulateur au plomb. Le Centre cana
dien de la technologie des mineraux et de l'energie 
(CANMET) d'Energie, Mines et Ressources Canada 
participe avec l'industrie a la mise au point d'un 
accumulateur au lithium-aluminium-sulfure de fer 
et d'un accumulateur au sodium-soufre. 

Selon certains experts, seule la technologie des 
accumulateurs au plomb peut satisfaire la demande 
pour les vehicules electriques a court et a moyen 
terme. Comparativement aux autres systemes 
d'accumulateurs, les accumulateurs au plomb sont 
faciles a recycler' relativement peu couteux et 
consideres comme ne posant aucune preoccupation 
sur le plan de la securite. 

En roars 1992, I' Advanced Lead-Acid Battery 
Consortium (ALABC) a ete forme en vue de mettre 
au point un accumulateur au plomb ameliore destine 
aux vehicules electriques. Le consortium compte 
actuellement 37 membres repartis dans 11 pays, 
dont des producteurs de plomb, des entreprises de 
fabrication d'accumulateurs et un fabricant d'auto
mobiles. Au Canada, la Cominco Ltee et la 
Noranda Inc. parrainent cet organisme. 

L'utilisation du plomb dans les pigments et composes 
constitue la deuxieme utilisation de ce metal. Dans 



ce secteur, il est principalement utilise comme agent 
stabilisant dans le polychlorure de vinyle (PCV), car il 
empeche la degradation au cours du traitement ou 
celle causee par le rayonnement ultraviolet, comme 
pigments de couleur et pour la fabrication du verre, 
incluant le cristal, des ampoules, des isolateurs et des 
ecrans de televiseurs et d'ordinateurs. Bien que le 
plomb soit encore utilise pour des applications speci
fiques dans le secteur de la peinture, son utilisation 
generale a cette fin a considerablement diminue en 
raison du risque que constitue I' exposition aux 
peintures alterees OU ecaillees. 

Jusque vers le milieu des annees 70, la production 
d'additifs de plomb pour l'essence, incluant le plomb 
tetraethyle, constituait l'un des plus importants 
marches pour ce metal. Cependant, !'adoption de 
reglements de protection de l'environnement inter
disant ou limitant considerablement !'utilisation de 
ces additifs a entraine une serieuse diminution de 
la demande de plomb a ces fins. Au Canada, !'utili
sation du plomb comme additif dans l'essence pour 
la consommation generale a ete eliminee par 
I' adoption d'une loi a la fin de 1990. 

Le plomb est allie a l'etain pour la production de 
soudures utilisees dans les secteurs de la plomberie 
et de l'electronique, mais ces applications ont dimi
nue au cours des dernieres annees. Dans l'industrie 
de la plomberie, la demande de plomb a baisse en 
raison principalement de l'accroissement de l'emploi 
de canalisations en plastique. Selan de nouveaux 
reglements adoptes ou pris en consideration les 
quantites de plomb tolerees dans les soudures doivent 
etre reduites lorsque des reseaux metalliques 
d'adduction d'eau potable sont encore utilises. Dans 
le domaine de l'electronique, la miniaturisation 
combinee au remplacement des cartes de circuits 
imprimes ont reduit la demande de plomb dans les 
soudures. 

Le plomb est egalement utilise en feuilles et allie a 
l'etain pour I' encapsulation des bouteilles de vin; 
toutefois, cette pratique est eliminee progressivement 
en raison de preoccupations per~ues dans les 
domaines de l'environnement et de la sante. Vers 
le milieu de 1991, la Communaute europeenne a 
annonce qu'elle interdirait l'emploi des capsules en 
etain-plomb a compter du ler janvier 1993. Des 
produits a base d'aluminium, de matieres plastiques 
(PCV) et d'etain ont ete utilises pour remplacer le 
plomb en feuilles. 

Parmi les autres applications importantes du plomb, 
tant sous forme de metal que sous forme d'alliages, 
mentionnons : la production d'acier et de laiton 
facilement usinables, de feuilles et de bandes en 
rouleaux destinees au revetement des tbitures, de 
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gaines pour les cables de transmission d'energie 
electrique ou de communication surtout ceux sous 
terre ou sous lamer, ainsi que la production de 
blindages acoustiques pour l'industrie de la cons
truction. 

La resistance elevee du plomb aux rayons gamma 
et aux rayons X en fait le materiau prefere pour le 
blindage de l'equipement de radiographie et dans 
les installations nucleaires. 

Parmi les nouvelles utilisations possibles du plomb, 
mentionnons des applications dans les domaines 
suivants: !'elimination des dechets nucleaires; les 
metaux liquides (magnetohydrodynamique, la pro
duction d'energie electrique en faisant passer un 
fluide conducteur dans un champ magnetique; les 
additifs permettant de prolonger la duree de 
l'asphalte; les barrieres ou les boucliers de protec
tion contre le radon et les champs electromagnetiques; 
les amortisseurs pour la protection des batiments 
contre les vibrations engendrees par les seismes. 

L'on travaille egalement a trouver de nouveaux 
usages pour les accumulateurs au plomb. Au 
Canada, la Black & Decker Canada Inc. a presente 
en 1992 une nouvelle tondeuse a gazon electrique 
sans fil. Son accumulateur au plomb sans liquide 
permet une utilisation d'une duree d'environ une 
heure avant de devoir etre recharge; une recharge 
de trois a quatre heures lui restitue 80 % de son 
energie et il peut etre entierement recharge en une 
nuit. Cette nouvelle tondeuse a gazon sera mise en 
marche aux Etats-Unis en 1993. 

La plus recente utilisation du plomb en haute techno
logie a ete mise au point en 1992. Des scientifiques 
russes et americains ont reussi a concentrer des 
neutrons froids en un faisceau pouvant penetrer 
des substances et indiquer ou se trouvent des 
contaminants dans un semi-conducteur en silicium, 
OU bien discerner a quelle vitesse Se diffusent les 
atomes dans des alliages destines a l'aerospatiale. 
Le faisceau concentre a ete cree au moyen d'une 
lentille fabriquee en verre au plomb-silice. Les 
societes utilisant des materiaux de pointe, a-t-on 
egalement signale, seront celles qui retireront les 
plus grands avantages de la concentration de neutrons 
froids en faisceau. 

MARCHES, PRIX ET STOCKS 

Le prix du plomb a la Bourse des metaux de Landres 
(LME) a baisse de fa~on reguliere en 1992 a mesure 
que les stocks de cette institution augmentaient. 
Le prix a Iegerement hausse au troisieme trimestre 
en raison d'un soutien speculatif avant de retomber 
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Figure 2 
Prix 1 et stocks2 du plomb, de 1970 a 1992 
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1 Prix moyens annuels a la Bourse des metaux de Londres (LME). 
2 Moyenne annuelle des stocks de la LME a la fin du mois. 
SouRcE: Groupe d'etude international du plomb et du zinc. 
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a son niveau le plus bas en sbc ans, soit 20,2 (tllb en 
novembre. Le pm moyen de ce metal s'est etabli a 
24,5 Ii US/lb en 1992 alors qu'il avait ete de 25 Ii US/lb 
en 1991. (Le tableau 4 presente une evolution 
detaillee des pm.) 

En 1992, la LME a decide d'adopter le dollar ameri
cain plutot que la livre sterling comme devise de 
negociation dans le cadre du contrat type pour le 
plomb (Standard Lead contract). Cette mesure est 
conforme aux decisions anterieures d'adoption du 
dollar pour les contrats visant le zinc, le cuivre et 
d'autres metaux. 

Les dernieres donnees concernant les stocks de fin 
d'annee ne sont pas encore disponibles; cependant, 
l'on s'attend ace que le total des stocks de plomb ait 
atteint le niveau sans precedent d'environ 640 OOO t 
a la fin de 1992 tandis qu'il s'etablissait a 458 400 t 
a la fin de 1991. Selon les plus recentes donnees 
compilees par le Groupe d'etude international du 
plomb et du zinc, les stocks des producteurs s'etablis
saient a 200 OOO t, soit une hausse de 21 %, alors 
que les stocks de la LME auraient augmente de 80 % 
pour atteindre 227 200 t. 

0RGANISMES INTERNATIONAUX 

Le Groupe d'etude international de plomb et de 
zinc a ete forme en 1959 afin d'ameliorer l'informa-
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tion concernant le marche et de fournir a intervalles 
reguliers des occasions de consultations intergouver
nementales sur les marches du plomb et du zinc. 
Une attention particuliere est consacree a la presta
tion reguliere et frequente de renseignements sur 
l'offre et la demande ainsi que sur leur evolution 
probable. 

Le siege social de l'organisme est situe a Londres en 
Angleterre. Parmi les membres du Groupe d'etude, 
on compte presque tous les principaux pays produc
teurs et consommateurs de plomb et de zinc. Bien 
que le Groupe d'etude ait un role d'une grande portee 
en matiere de collecte et de diffusion de renseigne
ments, il n'a aucun pouvoir d'intervention sur le 
marche. Les delegations des pays membres com
portent generalement un certain nombre de repre
sentants du secteur industriel agissant a titre de 
conseillers. Le Canada est un membre actif de cet 
organisme depuis sa formation. 

SANTE, SECURITE 
ET ENVIRONNEMENT 

En reponse a !'inquietude soulevee au sujet des 
effets sur la sante que peut entramer !'exposition 
au plomb et a ses composes ainsi qu'a une prise de 
conscience generalement plus grande quant a 
l'environnement, les gouvernements des pays 



industrialises ont limite ou interdit !'utilisation des 
additifs au plomb dans I' essence. Au Canada, 
!'essence au ploinb a ete progressivement eliminee 
en 1990 en raison de !'interdiction de son utilisation 
apres la date legislative du 31 mars. En plus des 
bienfaits eventuels associes a I' elimination des 
emissions de plomb, !'utilisation d'essence sans 
plomb permet d'eliminer les hydrocarbures, le 
monoxyde de carbone et les oxydes nitreux produits 
par les gaz d'echappement des automobiles. 

L'Organisation mondiale de la Sante (OMS) a fixe 
de maniere provisoire en 1984 a 50 microgrammes 
par litre (µgll) !'absorption hebdomadaire tolerable 
de plomb dans l'eau potable. En 1992, l'OMS a 
recommande de revoir a la baisse la ligne directrice 
concernant !'absorption hebdomadaire tolerable 
pour la porter a 10 µg/l. 

L'Organisation de cooperation et de developpement 
economiques (OCDE) prepare un document inter
national concernant les mesures de reduction des 
risques pour la sante et l'environnement que presente 
I' exposition au plomb. Des ebauches initiales ont 
suscite une preoccupation considerable puisqu'elles 
envisageaient principalement des mesures de tem
porisation et de substitution au detriment d'autres 
mesures de gestion des risques. Le Canada, les 
Etats-Unis, l'Allemagne et l'Australie ont prepare 
conjointement en 1992 une troisieme version revisee 
du document. 

PERSPECTIVES 

Les stocks de plomb ont augmente en 1992 a mesure 
que faiblissait la demande et qu'augmentaient les 
exportations de la Chine et des pays de la CEI. 
Afin d'ameliorer la situation sur le marche, les 
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stocks considerablement excedentaires devront 
etre reduits a la suite de fermetures OU de reduc
tions substantielles de la production. Cela pourrait 
nuire a un nombre considerable de producteurs 
nord-americains etant donne que les prix pour le 
metal sont juges inferieurs OU presque equivalents 
aux couts d'exploitation. Bien qu'un faible accroisse
ment de la demande soit prevu en 1993, l'on 
s'attend ace que !'important volume des stocks 
exerce encore des pressions a la baisse sur les prix. 
Le prix, prevoit-on, variera entre 17 et 24 1t/lb en 1993. 

A moyen et a long terme, un accroissement moyen 
de 1,0 a 1,5 % par an de la demande pour le plomb 
est prevu tout au long des annees 90. Cette hausse 
est principalement attribuable au secteur des accu
mulateurs et I' augmentation la plus rapide de la 
demande devrait se manifester dans les Etats 
nouvellement industrialises de l'Asie du Sud-Est. 
Cependant, il est anticipe que la hausse de la 
demande soit compensee ou surpassee par 
l'accroissement des capacites d'extraction miniere 
et de fusion dans la region Asie-Pacifique et par 
une augmentation du recyclage en Europe et en 
Amerique du Nord. 

Au Canada, la production miniere devrait augmenter 
a moyen et a long terme puisque de nouvelles mines 
seront mises en exploitation en Colombie-Britannique, 
au Yukon et peut-etre dans les Territoires du 
Nord-Ouest. La production de plomb metal a partir 
de minerais et de concentres ainsi qu'a partir de 
materiaux recycles devrait egalement augmenter 
avec la mise en service d'une nouvelle usine de 
fusion du plomb a Trail. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevri,er 1993. 



TARIFS DOUANIERS 

Canada Etats-Unis CEE Japon1 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada1 NPF NPF 

2607.00 Minerais de plomb et leurs concentres en franchise en franchise en franchise 1~/kg de Pb en franchise en franchise 

78.01 Plomb sous forme brute 
7801.10 Plomb affine 
7801.10.10 Gueuses et masses en franchise en franchise en franchise 1,8 % de Pb 3,5% 8 yens/kg 
7801.10.90 Autres 10,2 % en franchise 5,1 % 1,8 % de Pb 3,5% 8 yens/kg 
7801.91 Contenant de l'antimoine comme autre 

element predominant en poids 
7801.91.10 Alliages plomb-antimoine-etain 6,8% en franchise 3,4% 1,8%dePb 3,5% 6,5% 
7801.91.90 Autres 10,2 % en franchise 5,1 % 1,8 % de Pb 3,5% 6,5% 
7801.99 Autres 
7801.99.10 Pour l'affinage, contenant, en poids, 10,2 % en franchise 5,1 % 2,1 % de Pb en franchise 4,7% 

0,02 % ou plus d'argent (plomb en 
!ingots) 

7801.99.20 Alliages en plomb 10,2 % en franchise 5,1 % 2,1 % de Pb 3,5% 4,7% 
7801.99.90 Autres 10,2 % en franchise 5,1 % 1,8% de Pb 3,5% 8 yens/kg 

7802.00 Dechets et debris de plomb en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 3,2% 

7803.00 Barres, tiges, profiles et fils, en plomb 
7803.00.10 Barres et tiges, non allie 4% 2,5% 2% 0,7% 8% 5,8% 
7803.00.20 Barres et tiges, en alliages plomb- 6,8% en franchise 3,4% 0,7% 8% 5,8% 

antimoine-etain 
7803.00.30 Barres et tiges, en autres alliages; 10,2 % en franchise 5,1 % 0,7% 8% 5,8% 

profiles et fils 

7804.20 Poudres et paillettes 
7804.20.10 Poudres, non allie 4% en franchise 2% 6,7% 2,2% 6,5% 
7804.20.20 Poudres, en alliages; paillettes 10,2 % en franchise 5,1 % 6,7% 2,2% 6,5% 

Sources : Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United States, 1992; Journal officiel 
des Communautes europeennes, vol. 35, no L268, 1992, Taux des droits conventionnels; Customs Tariff Schedules of Japan, 1992. 
CEE : Communaute economique europeenne; NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
1 Les taux du GATT sont indiques; dans certains cas, de plus faibles tarifs douaniers peuvent etre appliques. 
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TABLEAU 1. CANADA : PRODUCTION ET COMMERCE DE PLOMB, EN 1991 ET 1992, ET CONSOMMATION 
DE PLOMB EN 1990 ET 1991 

No tarifaire 1991 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

EXPEDITIONS 
Toutes formes1 

Terre-Neuve 
ile-du-Prince-Edouard 
Nouvelle-Ecosse x x x x 
Nouveau-Brunswick 51 957 44 163 77 374 56 096 
Quebec 
Ontario x x 
Manitoba 2 286 1 943 x x 
Saskatchewan 
Alberta 
Colombie-Britannique 63 385 53 878 73 991 53 644 
Yukon 93 912 79 825 125 924 91 295 
Territoires du Nord-Quest 35 388 30 078 39 140 28 377 

Total 248 102 210 886 318 515 230 923 

Production miniere2 276 528 n.d. 342 486 n.d. 

Plomb affine 
Premiers fusion 106 420 n.d. 146 OOO n.d. 
Deuxieme fusion 105 946 n.d. 104 OOO n.d. 

Total 212 366 n.d. 250 OOO n.d. 

EXPORTATIONS (De janv. ii sept.) 
2607.00 Minerais de plomb et leurs concentres 

Japon 69 822 20 674 31 454 14 642 
I ta lie 73154 19 609 30 432 13 836 
Etats-Unis 14 727 7 452 24 846 12 789 
Inda 16 990 9 669 
Coree de Sud 12 025 3 224 18 368 8 486 
Allemagne 26 510 9 731 17 655 6 357 
Australie 14 687 4 788 8 834 3 481 
Autres pays 22 350 5 681 7 982 3 189 

Total 233 276 71 159 156 561 72 449 

2607.00.20 Teneur en plomb des minerais de plomb et leurs 162 559 54 057 153 686 53 930 
concentres 

2603.00 Minerais de cuivre et leurs concentres 
2603.00.20 Teneur en plomb 335 167 727 224 

2608.00 Minerais de zinc et leurs concentres 
2608.00.20 Teneur en plomb 12 256 2 637 5 830 1 553 

78.01 Plomb sous forme brute 
7801.10 Plomb affine 

Etats-Unis 59 961 42 446 63 615 44 911 
Belgique 3 647 2 631 601 6 121 
Allemagne 4 300 3 403 6 011 4 224 
Singapore 980 724 4 097 2 OOO 
Thailande 1 437 1 008 2 533 1 479 
Japon 6 148 4 051 1 874 1 148 
Taiwan 2 059 1 261 1 024 599 
Corea du Sud 4 179 2 516 7 714 440 
Autres pays 3 382 2 214 4 184 2 510 

Total 86 093 60 254 91 651 63 432 

7801.91 Contenant de l'antimoine comme autre element 
predominant en poids 9 910 7 372 6 287 4 493 

7801.99 Autres 18 788 13 810 27 069 19 475 



39.14 PLOMB 

TABLEAU 1. (suite) 

No tarifaire 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

EXPORTATIONS (fin) 
7802.00 Dec~ets et debris de plomb 

Etats-Unis 2 228 1 048 3 699 1 377 
lrlande 878 540 21 11 
Allemagne 231 143 39 6 
lnde 325 166 11 2 
France 262 160 
Indonesia 450 141 
Autres pays 855 474 295 125 

Total 5 229 2 672 4 066 1 521 

7803.00 Barrf?S, tiges, profiles et fils, en plomb 
Etats-Unis 271 421 328 388 
Autres pays 46 47 

Total 271 421 374 435 

78.04 Tables, feuilles, bandes et feuilles minces, en 
plomb; poudres et paillettes en plomb 
Tables, feuilles, bandes et feuilles minces 

7804.11 Feuilles, bandes et feuilles minces, d'une 243 292 181 241 
epaisseur n'excedant pas 0,2 mm (support non 
compris) 

7804.19 Autres 21 27 60 61 
7804.20 Poudres et paillettes 3 20 4 31 

7805.00 Tubes, tuyaux et accessoires de tuyauterie 12 47 10 17 
(raccords, coudes, manchons, par example), en 
plomb 

7806.00 AutrE)S ouvrages en plomb 
Etats-Unis n.d. 1 461 n.d. 1 431 
Autres pays n.d. 339 n.d. 98 

Total n.d. 1 800 n.d. 1 529 

IMPORTATIONS 
2607.00 Minerais de plomb et leurs concentres 

Etats-Unis 5167 2 682 2 517 2 283 
Grace 3 477 2 103 
Perou 29 550 5 761 1 660 1 461 
Belgique 1 540 530 

Total 36 256 8 973 7 654 5 848 

2607.00.00.20 Teneur en plomb des minerais de plomb et leurs 4 480 2 815 7 642 4 867 
concentres 

2608.00 Minerais de zinc et leurs concentres 
2608.00.00.20 Teneur en plomb 10 370 8 685 5 162 4 879 

78.01 Plomb sous forme brute 
7801.10 Plomb affine 
7801.10.10 Gueuses et masses 6 745 5 032 4 417 3 543 
7801.10.90 Autres n.d. 100 n.d. 71 
7801.91 Contenant de l'antimoine comma autre element 488 649 57 85 

predominant en poids 
7801.99 Autres 630 499 190 151 

7802.00 Dec~ets et debris de plomb 
Etats-Unis 58 031 10 637 38 485 7141 
Autres pays 13 2 1 n.d. 

Total 58 044 10 639 38 486 7141 

7803.00 BarrE)S, tiges, profiles et fils, en plomb 
Etats-Unis 80 112 107 168 
Autres pays 18 29 17 23 

Total 98 141 124 191 



TABLEAU 1. (fin) 

No tarifaire 

(tonnes) 

IMPORTATIONS (fin) 
78.04 Tables, feuilles, bandes et feuilles minces, en 

plomb; poudres et paillettes en plomb 
Tables, feuilles, bandes et feuilles minces 

7804.11 Feuilles, bandes et feuilles minces, d'une 146 
epaisseur n'excedant pas 0,2 mm (support non 
compris) 

7804.19 Autres 372 
7804.20 Poudres et paillettes 197 

7805.00 Tubes, tuyaux et accessoires de tuyauterie 14 
(raccords, coudes, manchons, par example), en 
plomb 

7806.00 Autres ouvrages en plomb 
Etats-Unis n.d. 
Allemagne n.d. 
Royaume-Uni n.d. 
Autres pays n.d. 

Total n.d. 

1990 
Pre mi ere Deuxieme 

fusion fuaion4 

Consommation3 
Plomb utilise pour (ou servant a) la fabrication de : 

Plomb antimonie x x 
Accumulateurs et oxydes pour accumulateurs 22 350 5 467 
Utilisations chimiques; ceruse, minium, litharge, 
plomb tetraethyle, etc. x x 
Alliages de cuivre; laiton, bronze, etc. 113 19 
Alliages de plomb : 

Brasage 485 1 020 
Autres alliages (y compris le metal 380 3 230 
antifriction, le metal d'imprimerie, etc.) 

Produits semi-finis : 
Tuyaux, feuilles, siphons, coudes, blocs 
pour matage, munitions, etc. 2 081 1 275 

Autres produits du plomb 3 563• 541• 

Total, toutes les categories 40 598• 30 869• 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
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1991 De janv a sept. 1992dpr 

(milliers de 
dollars) 

(tonnes) (milliers de 
dollars) 

242 108 202 

528 199 256 
269 146 170 

36 7 19 

2 469 n.d. 1 570 
69 n.d. 50 
28 n.d. 11 

191 n.d. 31 

2 757 n.d. 1 662 

1991 
Total Premiere Deuxieme Total 

fusion fusion4 

(tonnes) 

20 450 x x 16 706 
27 817 20 871 7 267 28 138 

10 494 x x 9 618 
132 128 17 145 

1 505 491 584 1 075 
3 610 x x 4 284 

3 356 1 754 1 256 3 010 
4104• 4 553 723 5 276 

71 468• 39 696 28 556 66 252 

- : neant; ... : quantile minima; . dpr: donnees provisoires; n.d. : non disponible; r : revise; x : confidential. 
1 La production comprend le plomb recuperable contenu dans les minerais et les concentres exportes, evalues au prix moyen de Montreal 
pour l'annee. 2 Plomb contenu dans les minerais et les concentres exportes de production canadienne. 3 Donnees disponibles, selon les 
consommateurs. 4 Comprend tout le plomb de rebuts refondus, employs pour preparer le plomb antimonial. 
Remarque : Les chiffres ont ate arrondis. 



TABLEAU, 2. PRODUCTION, COMMERCE1 ET CONSOMMATION DE PLOMB AU CANADA, EN 1975, EN 1980, ET 
DE 1985 A 1992 

Production 
Plomb affine 

Toutes Premiere Deuxieme 
formes2 fusion fusion Total 

1975 349 133 171 516 n.d. 171 516 
1980 251 627 162 463 72 117 234 580 
1985 268 291 173 220 66 791 240 011 
1986 334 342 169 934 87 746 257 680 
1987 373 215 139 475 91 186 230 661 
1988 351 148 179 461 88 615 268 076 
1989 268 887 157 330 85 515 242 845 
1990 233 372 87 180 96 465 183 645 
1991 248 102 106 420 105 946 212 366 
1992dpr 318 515 146 OOO 104 OOO 250 OOO 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr: donnees provisoires; n.d. : non disponible; r: revise. 

Exeortations1 
Minerais et Plomb 
con centres affine 

(tonnes) 

211 909 110 882 
147 008 126 539 

93 657 113 993 
118 373 111 831 
207 936 100 204 
200 822 179 946 
170 568 121 444 
221 565 84 007 
175 150 86 631 
160 243b 92 270b 

a Plomb en gueuses, en masses et en grenailles. b De janvier a septembre 1992. 

lmeortations Consommation3 
Plomb 

Total affine 

322 791 1 962a 89 192 
273 547 2 502a 106 836 
207 650 5 675a 104 447 
230 204 4 2478 94 680 
308 140 12 559a 97 281 
380 768 15 132 88 041 
292 012 11 708 87 715 
305 572 11 756 71 468r 
261 781 7 495 68 252 
252 513b 5 011b n.d. 

1 Depuis 1988, les exportations et les importations sont etablies selon le nouveau Systeme harmonise et peuvent ne pas correspondre avec la 
methode precedente de transmission des donnees. Les minerais et les concentres sont classes sous les categories 2603.00.20, 2607.00.20 et 
2608.00.20 du Systeme harmonise. Les exportations de metal affine sont classees sous les categories 7801.1 o, 7803.00, 7804.11, 7804.19 et 7804.20. 
Les importations de metal affine comprennent les categories 7801.10.10.00, 7801.10.90.00, 7803.00, 7804.11, 7804.19 et 7804.20. 2 Comprend le 
plomb estime recuperable et contenu dans les minerais et les concentres expedies. 3 Consommation de plomb, d'origine de premiere et de deuxieme 
fusion, selon l'enquete aupres des consommateurs. 
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TABLEAU 3. CAPACITE DE PRODUCTION DU PLOMB 
METAL AFFINE DE PREMIERE FUSION AU CANADA, EN 
1992 

Societe et emplacement 

Brunswick Mining and Smelting Corporation Limited 
Belledune (N.-B.) 

Cominco Ltee 
Trail (C.-B.) 

Total canadien 

Capacite 
nominale 
annuelle 

(milliers de 
tonnes de 

plomb affine) 

72 

135 

207 

PLOMB 39.17 
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TABLEAU 4. PRIX MOYENS ANNUELS DU PLOMB 2 DE 1975 A 1992 

Bourse des metaux de Londres 
An nee Prix agree Trois mois Prix interieurs 

aux Etats-Unis 

(£/t) (~US/lb) (£/t) (~US/lb) (~US/lb) 

1975 185,63 18,755 186,78 18,821 21,529 
1976 250,70 20,480 259,79 21,275 23,102 
1977 354, 11 28,022 359,12 28,433 30,703 
1978 342,79 29,886 342,94 29,895 33,653 
1979 567,66 54,574 542,66 52, 161 52,642 
1980 391,29 41,237 392,08 41,343 42,455 
1981 363,37 33,327 370,93 34,025 36,531 
1982 310,72 24,679 321,55 25,516 25,547 
1083 279,97 19,290 290,62 19,983 21,377 
1984 332,49 20,156 333,20 20,196 25,548 
1985 304,01 17,876 304,03 17,877 19,067 
1986 277,36 18,456 277,61 18,473 22,047 
1987 363,66 27,098 346,40 25,736 35,943 
1988 368,40 29,748 358,35 28,834 37,140 
1989 412,39 30,669 406,41 29,908 39,350 
1990 458,21 37,097 443,06 35,871 47,069 
1991 315,23 25,303 325,84 25,805 38,800 
1992 306, 12 24,496 317,26 25,109 38,500 

Sources : Bourse des metaux de Londres; Metals Week; Reuters. 
£It : livres sterling la tonne; ~ US/lb : cents US la livre. 

TABLEAU 5. PRIX MOYENS MENSUELS DU PLOMB, EN 1991 ET 1992 

Bourse des metaux de Londres 
Prix agree Trois mois Prix interieurs aux Etats-Unis 

(£/t) (i US/lb) (£/t) (i US/lb) (i CAN/lb) (i US/lb) 

1991 
Janvier 309,99 27,2 324,20 28,0 45,5 39,3 
Fevrier 301,89 26,9 312,61 27,4 44,4 38,5 
Mars 330,69 27,3 342,94 27,9 44,5 38,5 
Avril 343,02 27,2 351,78 27,5 44,4 38,5 
Mai 321,72 25,2 333,34 25,7 44,3 38,5 
Ju in 332,72 24,9 339,03 25,0 44,0 38,5 
Juillet 331,64 24,8 340,42 25,2 44,3 38,5 
Aout 320,54 24,5 332,49 25,1 44,1 38,5 
Septembre 312,41 24,5 322,98 25,0 43,9 38,7 
Octobre 302,88 23,7 313,70 24,2 44,5 39,5 
Novembre 284,24 22,9 295,51 23,5 44,8 39,7 
Decembre 290,98 24,1 301,07 24,6 45,3 39,5 

1992 
Janvier 284,39 23,34 295,47 23,91 39,5 45,7 
Fevrier 283,79 22,89 295, 18 23,45 39,5 46,7 
Mars 302, 14 23,60 312,86 24,44 40,4 48,2 
Avril 303,09 24,15 315,24 24,72 40,3 47,9 
Mai 287,28 23,58 299,63 24,21 39,5 47,4 
Ju in 295, 19 24,84 306,54 25,41 39,5 47,2 
Juillet 326,08 28,36 337,09 28,89 39,6 47,2 
Aout 336,48 29,66 345,56 29,90 38,5 45,8 
Septembre 336,06 28,15 345,67 28,77 38,5 47,1 
Octobre 324,82 24,35 336,78 25,29 38,5 47,9 
Novembre 301,28 20,85 313,16 21,71 35,0 44,3 
Decembre 306,12 24,50 317,26 25,11 33,5 42,6 

Sources : Metals Week; Reuters. 
£/t : livres sterling la tonne; i CAN/lb : cents canadiens la livre; i US/lb : cents US la livre. 



TABLEAU 6. CONSOMMATION DE PLOMB DES PAYS NON SOCIALISTES, DE 1988 A 1991 

Produits 1988 1989 1990 1991 

(milliers de (%) (mill[ers de (%) (milliers de (%) (milliers de (%) 
tonnes) tonnes) tonnes) tonnes) 

Accumulateurs 2 394,3 61,0 2 492,4 61,5 2 543,3 63,2 2 559,5 63,9 
Gaines de cables 183,2 4,7 196,0 4,8 182,1 4,5 164,0 4,1 
Produits lamines et extrudes 320,4 8,2 320,6 7,9 310,1 7,7 282,6 7,1 
Grenailles, munitions 85,4 2,2 95,5 2,4 100,5 2,5 108,1 2,7 
Alli ages 147, 1 3,7 139,6 3,5 132,7 3,3 122,5 3,1 
Pigments et autres composes 526,6 13,4 556,9 13,8 517,0 12,8 538,9 13,4 
Additifs a essence 103,0 2,6 98,2 2,4 86,9 2,2 74,0 1,8 
Divers 164,8 4,2 151,3 3,7 153,2 3,8 157,3 3,9 

Total 3 924,8 100,0 4 050,5 100,0 4 025,8 100,0 4 006,9 100,0 

Source : Groupe d'etude international du plomb et du zinc. 
Les donnees statistiques comprennent celles de l'Australie, de l'Autriche, de la Belgique, du Bresil, du Canada, de la Finlande, de la France, 
de l'Allemagne, de l'lnde, de l'ltalie, du Japon, de la Republique de Goree, du Mexique, des Pays-Bas, de la Nouvelle-Zelande, de la 
Scandinavie, de l'Afrique du Sud, de l'Asie du Sud-Est, de l'Espagne et de la Suisse. 
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TABLEAU 7. CONSOMMATION DE PLOMB AFFINE PAR PAYS, DE 1988 A 1992 

Pays 1988 1989 1990 1991 1992dpr 

(milliers de tonnes) 

LES AMERIQUES 

Canada 108 94 83 77 62 
Etats-Unis 1 236 1 346 1 312 1 247 1 141 
Mexique 133 146 119 133 144 
Brasil 96 100 75 66 62 
Autres pays 84 70 58 72 99 

Total 1 657 1 756 1 647 1 595 1 508 

EUROPE 

Royaume-Uni 303 302 301 264 261 
Allemagne1 374 375 392 413 378 
I ta lie 252 259 258 259 240 
France 216 244 255 252 224 
Espagne 123 119 134 135 123 
Autres pays de la CEE 222 242 230 212 167 
Autres pays 218 196 175 188 143 

Total 1 708 1 736 1 746 1 723 1 536 

ASIE 

Japon 406 406 416 422 371 
Republique de Coree 146 155 149 161 147 
Taiwan 75 65 75 87 77 
lnde 75 80 75 75 77 
Autres pays 182 200 196 224 212 

Total 884 906 911 969 884 

OCEANIE 

Australie 60 61 54 56 54 
Autres pays 9 9 7 5 6 

Total 69 70 61 61 60 

AFRIQUE 

~frique du Sud 56 63 66 56 51 
Egypte 17 8 13 17 16 
Algeria 21 17 15 19 17 
Autres pays 25 23 17 27 20 

Total 119 111 115 119 104 

Total partiel 4 437 4 579 4 480 4 467 4 092 

Autres pays 1 422 1 318 1 198 1 012 n.d. 

Total des pays non socialistes 5 859 5 897 5 678 5 479 n.d. 

Source : Groupe d'etude international du plomb et du zinc. 
CEE : Communaute economique europeenne. 
dpr: donnees provisoires (de janvier a novembre); n.a. : non disponible. 
1 Les donnees anterieures a 1991 incluent l'ancienne Republique federale d'Allemagne. 
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TABLEAU 8. PRODUCTION DES MINES DE PLOMB PAR PAYS, DE 1988 A 1992 

Pays 1988 1989 1990 1991 1992dpr 

(milliers de tonnes) 

LES AMERIQUES 

Canada 367 276 241 276 342 
Etats-Unis 394 420 497 477 404 
Mexique 178 163 187 168 180 
Perou 149 193 188 199 193 
Autres pays 70 63 58 60 60 

Total 1 158 1 115 1 171 1 180 1 179 

EUROPE 
Yougoslavie 88 86 83 85 49 
Suede 85 83 85 87 106 
Espagne 74 64 62 50 32 
lrlande 32 32 35 40 43 
Allemagne1 18 9 8 7 2 
Autres pays de la CEE 69 66 61 49 53 
Autres pays 7 8 6 6 6 

Total 373 348 340 324 291 

ASIE 
Japon 23 19 19 18 18 
Iran 17 10 11 13 12 
Tha"ilande 29 24 22 17 19 
lnde 23 25 26 25 36 
Autres pays 31 36 33 33 35 

Total 123 114 111 106 120 

Australia 457 499 556 574 

AFRIQUE 
Afrique du Sud . 90 78 69 76 76 
Maroc 69 63 65 70 72 
Zambia 14 12 12 10 6 
Autres pays 33 28 23 18 17 

Total 206 181 169 174 171 

Total partial 2 317 2 256 2 347 2 363 2 336 

Autres pays 1 055 1 063 993 968 n.d. 

Total des pays non socialistes 3 372 3 319 3 340 3 331 n.d. 

Source : Groupe d'etude international du plomb et du zinc. 
CEE : Communaute economique europeenne. 
dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible. 
1 Les donnees anterieures a 1991 incluent l'ancienne Republique federale d'Allemagne. 



39.22 PLOMB 

TABLEAU 9. PRODUCTION DE PLOMB AFFINE PAR PAYS, DE 1988 A 1992 

Pays 1988 1989 1990 1991 1992dpr 

(milliers de tonnes) 

LES AMERIQUES 
Canada 268 243 184 212 255 
Etats-Unis 1 091 1 253 1 291 1 195 1 159 
Mexique 249 249 238 236 271 
Perou 54 74 69 76 80 
Bresil 98 86 76 64 68 
Autres pays 48 46 41 44 55 

Total 1 808 1 951 1 899 1 827 1 888 

EUROPE 
Royaume-Uni 374 350 329 311 329 
Allemagne1 345 350 349 362 355 
ltalie 178 181 171 208 211 
France 256 268 260 283 284 
Espagne 122 122 130 112 67 
Yougoslavie 131 119 94 95 46 
Autres pays de la CEE 200 185 172 169 163 
Autres pays 87 77 81 93 97 

Total 1 693 1 652 1 586 1 633 1 552 

ASIE 
Japan 340 344 327 332 330 
Republique de Goree 90 87 75 62 88 
Taiwan 67 58 27 20 24 
lnde 32 37 41 43 55 
Autres pays 78 85 87 97 97 

Total 607 600 557 554 594 

OCEANIE 
Australie 204 210 224 239 232 
Autres pays 5 5 5 5 5 

Total 209 215 229 244 237 

AFRIQUE 
Afrique du Sud 36 37 31 32 31 
Maroc 71 66 68 73 69 
Namibie 44 44 35 34 32 
Autres pays 18 15 18 16 17 

Total 169 162 152 155 149 

Total partiel 4 486 4 580 4 423 4 413 4 420 

Autres pays 1 403 1 404 1 306 5 588 n.d. 

Total des pays non socialistes 5 889 5 984 5 729 5 588 n.d. 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Groupe d'etude international du plomb et du zinc. 
CEE : Communaute economique europeenne. 
dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible. 
1 Les donnees anterieures a 1991 incluent l'ancienne Republique federale d'Allemagne. 
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SITUATION MONDIALE 

L a production mondiale de potasse a chute de 
8,5 % en 1992 pour se fixer a 23,9 Mt en equivalent 
de K20, comparativement a 26,1 Mt en 1991. La 
majeure partie de la baisse s'est produite dans 
l'ancienne U.R.S.S. et en Allemagne; la production 
est aussi descendue dans la plupart des autres pays 
producteurs, a quelques exceptions pres. La reduc
tion de la production mondiale a ete attribuable a 
une plus faible demande de potasse destinee a la 
fabrication d'engrais, qui represente 95 % des ventes 
totales de potasse; elle a decoule egalement de la 
persistance des conditions economiques difficiles 
qui regnaient en Europe centrale et dans l'ancienne 
U.R.S.S., ainsi que de la diminution des subventions 
a !'agriculture dans les regions de consommation 
importantes comme l'Europe de l'Ouest, l'Inde et le 
Bresil. 

L'offre de potasse a continue a exceder la demande 
mondiale en 1992; plusieurs societes ont reduit leur 
production afin de permettre un meilleur equilibre 
entre l'offre et la demande de potasse. Comme par 
le passe, des arrets pour fins de controle des stocks 
ont eu lieu au Canada, en Saskatchewan et au 
Nouveau-Brunswick, ainsi qu'aux Etats-Unis, en 
Allemagne et au Moyen-Orient. Sur une base 
annualisee, les mines canadiennes ont ete exploitees 
a pres de 60 % de leur capacite en 1992, comparative
ment a 62 % en 1991; dans les autres pays produc
teurs a l'echelle mondiale, le taux d'exploitation se 
situait entre 80 et 95 %, sauf dans l'ancienne U.R.S.S., 
dont le taux etait inferieur a 58 % en 1992. La pro
duction a diminue dans l'ancienne U.R.S.S., en 
Allemagne, en Amerique du Nord, en Amerique 
latine et au Moyen-Orient. La capacite a connu 
une baisse en Allemagne, dans la Republique du 
Belarus et en Russie, alors que certaines hausses 

ont ete observees en Chine, au Chili et au 
Royaume-Uni. 

En 1992, plusieurs evenements ont joue un role 
dominant qui influe sur l'offre actuelle et l'offre 
future de potasse : l'annonce a la fin de decembre d'un 
important plan de restructuration et de rationalisa
tion visant les mines des anciennes Allemagne de 
l'Est et Allemagne de l'Ouest; la nouvelle d'un projet 
conjoint entre la Chine et Israel pour des travaux de 
mise en valeur d'une nouvelle mine d'une capacite 
de 800 OOO tia de KCl, qui devraient etre termines 
en 1998; la conclusion d'accords commerciaux 
d'envergure, d'une duree d'un an, entre plusieurs 
producteurs de potasse des Etats-Unis et la societe 
Potash Corporation of Saskatchewan Inc. (PCS 
Inc.) pour I' exportation outre-mer de la potasse 
americaine. 

Pendant l'annee, la concurrence grandissante des 
produits de l'ancienne U.R.S.S. a cree de grands 
remous importants sur les marches; l'ancienne 
U.R.S.S. a utilise une strategie vigoureuse en 
matiere de prix pour ses expeditions sur tous les 
principaux marches d'exportation; elle a ainsi 
deplace les fournisseurs habituels dans des pays 
cles importateurs comme l'Inde et la Chine. En 
1992, les producteurs de potasse de l'ancienne 
U.R.S.S. ont fait face a une demande reduite de leur 
marche interieur; ils ont tente d'accroitre leurs 
exportations dans un effort fourni en vue d'acquerir 
des monnaies fortes. Les ventes de potasse a un 
faible prix faites par la Republique du Belarus et par 
la Russie ont entraine une competition plus vive 
entre les pays exportateurs; ceci a eu pour effet de 
ralentir les negociations entre les fournisseurs et les 
acheteurs et de faire baisser les prix. Des mesures 
antidumping visant la potasse importee a partir de 
l'ancienne U.R.S.S. ont ete prises en Europe de 
l'Ouest; a la fin de 1992, les producteurs de potasse 
des Etats-Unis envisageaient de porter des accusa
tions similaires de dumping. 

La consommation mondiale de potasse a diminue 
sensiblement en 1992 pour se fixer a 23,6 Mt de 
~O, en depit de l'accroissement de la demande 
aux Etats-Unis. Les principaux evene:tnents qui 
ont influe sur la demande mondiale de potasse en 
1992 ont ete la suppression des subventions portant 
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sur la potasse ainsi que l'elimination des controles 
des prix et de la distribution par le gouvernement 
indien. En 1991, l'Inde venait au troisieme rang des 
pays importateurs de potasse, avec des quantites 
atteignant pres de 1,4 Mt de ~O. En septembre, le 
gouvernement indien a cesse le controle des prix 
interieurs et de la distribution des engrais potassiques; 
ceci a entraine une montee en fleche des prix et un 
affaissement des importations de potasse. Plus tard 
au cours de l'automne, le gouvernement a revise sa 
politique et il a fourni un soutien a court terme aux 
achats de potasse; toutefois, les mesures prises ont 
eu comme effet global une chute de la consommation 
de potasse en Inde pour l'annee entiere. Sur d'autres 
marches, la situation en 1992 etait en grande partie 
une continuation de la situation qui regnait en 1991. 
La demande de potasse est restee faible dans 
l'ancienne U.R.S.S. et en Europe centrale etant 
donne que ces regions ont connu des conditions 
economiques difficiles; celles-ci ont conduit a !'eli
mination des subventions, a une penurie de fonds 
et a des prix eleves pour les engrais. En Europe de 
l'Ouest, la demande de potasse a continue a diminuer, 
car de nouvelles politiques agricoles ayant des 
repercussions sur le niveau futur des subventions et 
sur les superficies emblavees ont entraine une 
baisse qui se maintiendra vraisemblablement dans 
un avenir previsible. En 1992, la reduction des 
revenus agricoles et les conditions meteorologiques 
defavorables ont influe sur la consommation euro
peenne de potasse. L'examen de la demande de 
potasse en Asie a donne des resultats partages pour 
l'annee 1992 : d'apres les donnees fournies, la 
consommation en Chine, au Japon et en Indonesie 
est demeuree stable; cependant, la Chine a ete 
amenee a s'ecarter de ses sources habituelles 
d'approvisionnement en raison des retards en 
matiere d'allocation de credit pour les importations 
de potasse et de la concurrence entre les fournisseurs 
etrangers. Les exportations du Canada a destina
tion de la Chine ont descendu de moitie, alors que 
la part des exportations en provenance de l'ancienne 
U.R.S.S. a presque double. Quant a l'Amerique latine, 
la demande de potasse a augmente au Bresil, se 
retablissant du faible niveau de consommation 
de 1991. 

Aux Etats-Unis, la demande d'engrais potassiques 
a ete forte en 1992. La periode des semailles au 
printemps a ete excellente puisque l'accroissement 
des superficies emblavees ainsi que les conditions 
meteorologiques favorables ont entraine une hausse 
du taux de fertilisation et de la consommation de 
potasse. Des rendements records ont ete obtenus 
pour le ma'is, le soya et le ble. A l'automne, les 
conditions meteorologiques etaient moins favorables, 
et les niveaux de consommation de potasse ont 
decline. Au debut de 1992, les prix de la potasse 

etaient relativement stables; au printemps toutefois, 
les prix etaient plus eleves en raison d'une demande 
accrue. A l'automne, les prix aux Etats-Unis ont 
commence a diminuer, ce qui a conduit a une legere 
baisse des prix a la fin de 1992. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

La production miniere au Canada a descendu de 
2,0 %, passant de 7,40 Mt en 1991 a 7,25 Mt de 
K20 en 1992. Des reductions de la production de 
potasse ont ete enregistrees en Saskatchewan et 
au Nouveau-Brunswick; cette derniere province 
comptait pour 15 % de la production canadienne 
totale. Les expeditions canadiennes de potasse ont 
diminue a 7 ,0 Mt de K20; le volume plus faible des 
ventes outre-mer n'a ete que partiellement compense 
par l'accroissement des exportations a destination 
des marches americains. Les ventes totales ont ete 
estimees a 917 millions de dollars, comparativement 
a des ventes de 932 millions en 1991. Les stocks 
canadiens ont hausse d'environ 0,2 Mt, pour se 
fixer a 1, 78 Mt de K20. 

A la fin de 1992, la capacite de production de potasse 
au Canada s'elevait, selon les estimations, a 12 Mt/a 
de ~O; ce niveau pourrait maintenir un taux 
d'exploitation de 95 % sur une base annuelle. 
L'evaluation d~ la capacite a ete augmentee par 
rapport a la quantite de 11,8 Mt/a et ce, pour tenir 
compte des ameliorations qui ont ete apportees a 
plusieurs exploitations de potasse au cours des trois 
dernieres annees; de ce total, on pourrait considerer 
qu'une partie de la capacite, equivalant a pres de 
1,2 Mt/a de ~O, est inexploitee en raison de la mise 
en veilleuse de certaines installations de traitement 
aux mines Cory et Lanigan. On croit que ces installa
tions pourraient etre remises en service dans une 
periode de temps relativement courte. La contribution 
du Nouveau-Brunswick a la capacite canadienne 
totale se chiffre a 1,28 Mt/a de K20. 

En 1992, les fermetures de mines ont represente 
un equivalent de 118 semaines de travail, et 95 % 
d'entre elles sont survenues en Saskatchewan; 60 % 
de ces fermetures temporaires ont eu lieu dans des 
mines appartenant a la PCS Inc. Les fermetures 
ont surtout pris place pendant le troisieme trimestre 
de 1992; elles ont alors totalise un equivalent de 
50,5 semaines de travail. 

En 1992, la valeur unitaire moyenne de la potasse 
expediee par les producteurs canadiens (franco a bord 
[f. a b.] aux mines) a ete evaluee a 80,31 $ CAN/t 
de chlorure de potassium (KCl), soit la meme valeur 
qu'en 1991. Pour les neuf premiers :rnois de 1992, 
la valeur unitaire moyenne de la potasse exportee 



Figure 1 

Emplacement des mines et des usines de potasse au Canada, en 1992 
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Les numeros se rapportent a la carte ci-dessus. 

MINES DE POTASSE 

1. Cominco Ltee, Vanscoy (Sask.) 
2. Potash Corporation of Saskatchewan Inc., Division Cory, Saskatoon (Sask.) 
4. Potash Corporation of Saskatchewan Inc., Division Allan, Allan (Sask.) 

Ont. 

5. Mineraux Noranda Inc. (une division de la Central Canada Potash), Colonsay (Sask.) 
6. Potash Corporation of Saskatchewan Inc., Division Lanigan, Lanigan (Sask.) 
8. International Minerals & Chemical Corporation (Canada) Limited, Esterhazy (Sask.) 
9. Potash Corporation of Saskatchewan Inc., Rocanville (Sask.) 

10. Potacan Mining Company, Sussex (N.-B.) 
11. Potasse d'Amerique (une division de la Rio Algom Limitee), Sussex (N.-B.) 

INSTALLATIONS A EXTRACTION PAR DISSOLUTION 

3. Potasse d'Amerique (une division de la Rio Algom Limitee), Saskatoon (Sask.) 
7. Kalium Canada, Ltd., Belle-Plaine (Sask.) 
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determinee en fonction du port d'embarquement (par 
exemple Vancouver ou Saint John) ou de la frontiere 
avec les Etats-Unis s'elevait a 112,51 $ CAN/t de 
KCl, comparativement a 116,54 $ CAN/t pour la 
meme periode en 1991. Pour les neufpremiers mois 
de 1992, les exportations de potasse ont totalise 
8,31 Mt de KCl, pour une valeur de 935 millions de 
dollars canadiens. 

D'apres L'Institut canadien des engrais, l'industrie 
canadienne de la potasse (a !'exception d'un pro
ducteur) a declare en 1991 des benefices nets de 
137,1 millions de dollars (apres paiement de 
l'impot et des interets), comparativement a des 
benefices nets de 87,2 millions en 1990. Les ventes 
ont augmente de 6 % entre 1990 et 1991. On pre
voyait que les benefices en 1992 seraient legere
ment plus importants en raison de l'accroissement 
du revenu net des ventes a !'exportation; celui-ci 
resulte d'une hausse des prix outre-mer et de la 
depreciation du dollar canadien pendant l'annee. 

Saskatchewan 

En 1992, la Saskatchewan a produit environ 85 % 
de la potasse canadienne. Au cours de l'annee, plu
sieurs arrets temporaires ont ete effectues par les 
operateurs miniers clans cette province pour des 
fins d'entretien, de vacances et, surtout, de controle 
des stocks. 

La Potash Corporation of Saskatchewan Inc. (PCS 
Inc.) est la premiere societe productrice mondiale 
de potasse appartenant a des interets publics. En 
1992, la PCS Inc. a exploite quatre mines en 
Saskatchewan. La production de potasse a partir 
de toutes les installations de la PCS Inc., y compris 
celle provenant de !'International Minerals & 
Chemical Corporation (Canada) Limited (IMC 
Canada), a ete estimee a 3,9 Mt de KCl; ceci repre
sente une baisse de 2,5 % par rapport aux quantites 
de 1991. Pendant l'annee, la PCS Inc. a conclu plu
sieurs ententes avec des producteurs de potasse 
americains au Nouveau-Mexique; ainsi, la Potash 
Corporation of Saskatchewan Sales Limited (PCS 
Sales), une filiale a part entiere de la PCS Inc., 
deviendra le representant exclusif des ventes 
outre-mer pour les societes Horizon Potash Corp., 
Mississippi Chemical Corporation, New Mexico 
Potash Corp. et Eddy Potash Co. En decembre, la 
part de la province de la Saskatchewan clans la 
PCS Inc. est passee de 38 a 11 % apres que les 
investisseurs publics eurent converti pres de 
10,5 millions d'actions de la PCS Inc. retenues par 
cette province, lorsque les Potash Ownership 
Bonds (titres de propriete lies a la potasse) sont 
venus a echeance le 1 er decembre 1992. La PCS 

Inc. a continue en 1992 a recuperer de petites 
quantites de saumure riche en chlorure de calcium 
a partir d'eaux d'infiltration a sa mine Cory; la 
saumure, qui contient 28 % de chlorure de calcium, 
est commercialisee localement pour enrayer la 
poussiere sur les routes en gravier. En 1992, la 
PCS Inc. avait une capacite installee de 5,65 Mt/a 
de K20 (9,27 Mt/a de KCl a 60,9 % en equivalent 
de K20); ceci equivaut a 4 7 % de la capacite de pro
duction de potasse au Canada. Pour l'annee 1992, 
cette societe a declare un revenu net de 58,2 millions 
de dollars, soit une hausse de 29 % par rapport a 
celui de 1991. Les couts d'exploitation s'elevaient a 
151 millions de dollars, soit 1 million de plus qu'en 
1991. La PCS Inc. a vendu 3,8 Mt de KCl en 1992, 
enregistrant ainsi une baisse de 2 % par rapport a 
l'annee derniere. Ses ventes en Amerique du Nord 
ont grimpe de 10 %, alors que les exportations 
outre-mer ont chute de 9,5 %. Le revenu total 
atteignait 382,8 millions de dollars, c'est-a-dire 10 % 
de plus qu'en 1991; cette amelioration refletait un 
volume accru des ventes sur le marche interieur, 
une hausse des prix sur les marches d'outre-mer et 
une legere devaluation du dollar canadien. 

Tout au long de 1992, la PCS Inc. a continue a 
appliquer rigoureusement sa politique de controle 
des stocks en effectuant des fermetures intermittentes 
de toutes ses exploitations : en janvier, toutes les 
mines de la societe etaient partiellement inactives, et 
la mine Allan est restee fermee jusqu'a la mi-fevrier; 
les mines Rocanville et Lanigan ont respective
ment interrompu leurs activites en mars et en 
avril, pour une periode de quatre semaines. Afin de 
contrecarrer les effets du faible niveau des ventes 
sur les marches d'outre-mer, lors du premier 
semestre de 1992, la PCS Inc. a devance ses ferme
tures estivales; les mines Rocanville et Allan ont 
ferme en mai, et les fermetures estivales de toutes 
les autres exploitations ont commence en juillet et 
se sont poursuivies jusqu'a la premiere semaine 
d'aout. Lors des annees precedentes, cette societe 
avait prolonge ses fermetures estivales du 1 er juillet 
jusqu'a la premiere semaine de septembre. A la fin 
de l'automne de 1992, la PCS Inc. a annonce qu'elle 
effectuerait des fermetures clans toutes ses exploi
tations en decembre; les mines Rocanville et Lanigan 
ont interrompu leurs activites des novembre. 

L'International Minerals & Chemical Corporation 
(Canada) Limited (IMC Canada), une filiale a part 
entiere de l'IMC Fertilizer Group, Inc. (IMC 
Fertilizer), a extrait du minerai de potasse de deux 
mines souterraines qui communiquent entre elles, 
les mines Kl et K2, situees a Esterhazy clans le 
sud-est de la Saskatchewan. En 1992, la societe 
IMC Canada a produit environ 2,6 Mt de KCl, dont 
pres de 0,5 Mt pour le compte de la PCS Inc. Le 



nombre d'emplois aux mines est passe de 916 en 
1992 a 885 en 1992; pres de 138 des travailleurs 
avaient pour tache de resoudre les problemes relies 
a l'infiltration d'eau. Tout au long de 1992, les 
mines Kl et K2 ont ete exploitees suivant un 
horaire de travail 10/4 (10 jours Sur 14); les arrets 
pour fins d'entretien et de vacances pendant l'ete 
et l'hiver ont totalise 6,5 semaines de travail. 

En 1992, la mine K2 a continue a etre aux prises 
avec des problemes d'infiltration d'eau; en decembre, 
les debits entrants d'eau ont hausse de fa{!on radica
le pour atteindre 7000 gallons par minute (gal./min), 
comparativement a des debits de 3500 gal./min les 
annees precedentes. Ce nouveau debit de 7000 gal/min 
est le plus eleve enregistre depuis 1985. La societe 
a applique ses methodes habituelles de cimentation 
chimique avec du chlorure de calcium dans le panneau 
minier du «bloc B». Au printemps 1992, la societe 
IMC Canada a presente un Enonce des incidences 
environnementales (EIE) pour une nouvelle mine 
de remplacement pres d'Esterhazy. Enjuin, la 
societe a re{!u du gouvernement de la Saskatchewan 
l'approbation requise en matiere de protection de 
l'environnement pour foncer de nouveaux puits et 
mettre en valeur une mine satellite. Le projet, dont 
le coO.t atteindrait 400 millions de dollars, comprend 
la mise en valeur d'une nouvelle mine; celle-ci aurait 
une capacite de 4,2 Mt/a de KCl et serait situee a 8 km 
au nord-est de la mine K2 existante. Les installa
tions de traitement dont sont munies les mines Kl 
et K2 continueront a etre utilisees. Une decision de 
la societe mere, rM:C Fertilizer Group, Inc., est prevue 
dans un proche avenir. 

La Kalium Canada, Ltd. exploite une grande mine 
a extraction par dissolution a Belle-Plaine, a l'ouest 
de Regina. En 1992, la societe a produit 1,76 Mt de 
KCl, ce qui represente une hausse de 1 % par rapport 
a l'annee precedente. Les ventes ont aussi ete legere
ment superieures. L'installation a ferme pendant 
une semaine en fevrier et enjuillet et pendant 
deux autres semaines en novembre. Elle est con{!ue 
pour fonctionner de fa{!on continue, 24 heures par 
jour, 365 jours par annee. La saumure obtenue 
comme sous-produit a la Kalium Canada, Ltd. est 
expediee a l'usine avoisinante d'evaporation du sel, 
exploitee par La Societe canadienne de Sel, Limitee. 
Un certain volume de residus de sel a ete dissous 
et reinjecte sous la surface. 

La Central Canada Potash (CCP), une division de 
la societe Mineraux Noranda Inc., a produit 1,0 Mt 
de KCl en 1992. La potasse est extraite de la mine 
souterraine situee a Viscount, a l'est de Colonsay. 
Les expeditions ont ete legerement inferieures a 
celles de l'annee derniere; les stocks sont restes 
stables. L'exploitation a ferme pendant une semaine 
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enjanvier et pendant trois semaines a l'ete. En 
1992, la societe a commence la recuperation de sel 
destine a la fonte de la glace a partir des residus 
miniers; le volume de sel obtenu est estime a pres 
de 100 OOO t/a. 

En 1992, la Cominco Ltee a produit 0,95 Mt de KCl 
a sa mine Vanscoy, en baisse de 6 % par rapport a sa 
production de 1991. La mine a ete exploitee suivant 
un horaire de sept jours par semaine durant toute 
l'annee, a !'exception d'un arret de trois semaines 
en janvier et de cinq semaines au cours de l'ete. La 
societe Nu Salt Corp. a recupere une certaine 
quantite de sel a partir des residus en vue de le 
vendre comme agent de degla{!age sur les marches 
locaux. 

La societe Potasse d'Amerique, une division de la 
Rio Algom Limitee, extrait la potasse par dissolution 
a partir de son ancienne mine souterraine, qui a ete 
inondee en 1987. Le procede d'extraction de la 
potasse consiste a pomper de la saumure diluee 
dans la mine pour dissoudre le minerai de potasse 
in situ, puis a recuperer de la saumure concentree 
dans des bassins de refroidissement en surface qui 
couvrent plus de 130 acres. Pendant les periodes de 
basse temperature, la potasse contenue dans la 
saumure se depose au fond, d'ou elle est recueillie 
par dragage; elle est ensuite traitee par cristallisa
tion et compaction pour donner les qualites cristallines 
normale et grossiere. En 1992, la mine a produit 
environ 280 OOO t de KCl. Egalement en 1992, 
l'arret des activites de la societe pendant la periode 
estivale s'est etendu de juin a la premiere semaine 
d'octobre. 

La Big Quill Resources Inc. a produit du sulfate de 
potassium a partir de la saumure de sulfate de 
sodium provenant du lac Big Quill et a partir de la 
potasse fournie par la PCS Inc. L'installation, qui 
appartenait auparavant a cette derniere societe, a 
ete achetee l'annee derniere par des anciens 
employes de celle-ci. La capacite de !'installation, 
situee a Wynyard, sera accrue : elle passera de 
3500 t/a a 7000 t/a de ~S04. Les produits de sulfate 
de potassium ont ete utilises dans les secteurs des 
produits chimiques et des panneaux muraux a 
base de gypse. 

Nouveau-Brunswick 
Au Nouveau-Brunswick, la potasse a ete extraite 
de deux mines souterraines situees dans la region 
de Sussex (comte de Kings). 

La societe Potasse d'Amerique, une division de la 
Rio Algom Limitee, exploite la mine souterraine 
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Penobsquis (aussi appelee la mine Plumweseep), 
situee a environ 5 km a l'est de Sussex. En 1992, la 
production s'elevait a environ 670 OOO t de KCl, 
soit un niveau de production semblable a celui de 
1991. En 1992, la RTZ Corporation PLC de Landres 
(Angleterre) a vendu sa part de 51,5 % dans la Rio 
Algom Limitee pour la somme de 362,3 millions de 
dollars americains; le changement de propriete de 
la Rio Algom Limitee n'a pas eu de repercussions 
sur la societe Potasse d'Amerique. La mine a ete 
exploitee a une fraction elevee de sa capacite pendant 
toute l'annee, mais elle a ferme pendant deux 
semaines et demie en juillet et une semaine a la fin 
de decembre. Elle a fonctionne sur une base de 
sept jours par semaine. Du sel gemme est aussi 
obtenu comme co-produit a raison de 400 OOO t/a; il 
est vendu sur une base commerciale comme agent 
de degla~age sur les marches de l'Amerique du 
Nord, par l'intermediaire d'un agent de vente. 

En 1992, la Potacan Mining Company (PMC), 
anciennement la Denison-Potacan Potash 
Company (DPPC), a produit 1,1 Mt de KCl, ce qui 
constitue une baisse de 5 % par rapport a 1991. La 
societe extrait de la potasse a la mine Cloverhill, 
situee a 20 km au sud-est de Sussex. Depuis 1991, 
la PMC appartient a la Potash Company of Canada 
Limited (Potacan), laquelle est detenue en partici
pation par l'Entreprise miniere et chimique de 
France et la Kali und Salz AG (K+S) d'Allemagne. 
Au debut de decembre 1992, la PMC a temporaire
ment mis a pied ses travailleurs a contrat en rai
son du faible niveau des ventes; plus tard pendant 
le mois, !'exploitation entiere a ete fermee pour une 
periode de huit jours. 

En 1992, le gouvemement du Nouveau-Brunswick 
a recupere de la societe BP Canada Inc. (ancienne
ment la compagnie Ressources BP Canada Limitee) 
les droits miniers sur le gisement de potasse 
Millstream. La societe detenait ces droits depuis 
1980. Le gisement, situe a 10 km a l'est de Sussex, 
dans le comte de Kings, recele des reserves prou
vees evaluees a 256 Mt titrant 20,6 % de ~O, a des 
profondeurs comprises entre 950 et 1050 m. 

Toujours au Nouveau-Brunswick, les produits de 
potasse destines a !'exportation sont transportes 
sur une distance de 60 a 80 km de la region de 
Sussex au terminal d'expedition de la potasse de la 
pointe Barrack a Saint John. Le terminal, qui est 
exploite par la Fumcan Marine en vertu d'un 
contrat avec la societe Potasse d'Amerique, renferme 
une capacite de stockage de 165 OOO t de potasse. Le 
port d'expedition, muni d'une installation de charge
ment des navires d'une capacite de 2700 tonnes 
l'heure (tlh), peut recevoir des cargos allant de 
3000 a 50 OOO t. 

Manitoba 

En 1992, la Manitoba Potash Corporation (MPC), 
qui est detenue a 51 % par l'Entreprise miniere et 
chimique de France et a 49 % par le gouvemement 
du Manitoba, a continue a evaluer la mise en valeur 
proposee d'une mine de potasse, d'une capacite de 
1,2 Mt/a de ~O; la mine serait situee pres de Russel, 
a la frontiere du Manitoba et de la Saskatchewan. 
Selon les previsions, le projet sera termine apres 
l'an 2000. A la fin des annees 80, les reserves 
exploitables de minerai ont ete estimees a 165 Mt, 
avec une teneur en ~O de 24,5 %; la profondeur 
moyenne des horizons de potasse se situe a environ 
850 m. L'Entreprise miniere et chimique a cree 
une nouvelle filiale, la Potamine Mining of Canada 
Inc, pour gerer sa participation au projet. 

Colombie-Britannique 

En Colombie-Britannique, un nouveau systeme de 
manutention de la potasse a ete mis en service en 
1992 par la Neptune Bulk Terminals (Canada) Ltd. 
Le projet de 26 millions de dollars comprenait 
!'installation d'un nouvel appareil de reprise racloir 
de type suspendu, d'une capacite de 3000 tlh, et 
d'une nouvelle unite de stockage, d'une capacite de 
100 OOO t. A la Vancouver Wharves Ltd., les projets 
d'amenagement qui font presentement l'objet d'une 
evaluation comprennent une installation de stockage 
de 150 OOO t; celle-ci permettrait de doubler la 
capacite actuelle de stockage de mineraux. L'evalua
tion porte egalement sur un nouveau systeme de 
dechargement des wagons qui entrainerait un 
accroissement de la capacite de manutention de 
mineraux du terminal de 29 %, pour la porter a 9 Mt/a. 

COMMERCE CANADIEN 
DE LA POTASSE 

Le Canada est le plus grand pays exportateur de 
potasse, avec une part de 40 % du commerce mon
dial. L'Allemagne vient au deuxieme rang, devan
~ant l'ancienne U.R.S.S. Le Canada exporte de la 
potasse dans plus de 35 pays, mais 6 representent 
a eux seuls pres de 80 % des exportations cana
diennes totales de potasse. 

La potasse canadienne est expediee principalement 
aux Etats-Unis (55 %) et en Asie (33 %); le reste est 
livre en Amerique latine (6 %), en Europe de l'Ouest 
(4 %) et en Oceanie (2 %). La potasse a destination 
de l'Europe et de l'Afrique provient principalement 
du Nouveau-Brunswick, alors que les expeditions a 
destination de l'Amerique latine proviennent de la 
Saskatchewan et du Nouveau-Brunswick. La 



Saskatchewan fournit la grande partie de la potasse 
canadienne exportee; en effet, cette province fournit 
90 % des ventes canadiennes aux Etats-Unis, 88 % 
des ventes canadiennes en Asie et 90 % de ces ventes 
en Oceanie. 

Sur une base de neuf mois en 1992, les donnees 
compilees par Statistique Canada montrent que les 
exportations de potasse representaient une valeur 
de 935, 1 millions de dollars canadiens pour un 
volume totalisant 8,3 Mt de KCl, soit une hausse 
de 5 % par rapport a la meme periode de l'annee 
precedente. Les Etats-Unis sont restes la principale 
destination, avec un volume de 5,2 Mt de KCl; ceci 
constitue un accroissement de 11 % par rapport a 
l'annee derniere. Surles marches d'outre-mer, les 
ventes a l'Asie ont diminue; cette reduction est 
principalement attribuables a la forte baisse des 
ventes a la Chine, qui a contrebalance les gains 
enregistres en Incle. Les exportations vers la Coree 
du Sud, le Japon et l'Indonesie ont ete stables. Les 
ventes du Canada a l'Asie ont compte pour 26 % du 
volume pour les neuf premiers mois de 1992, com
parativement a 33 % pour la meme periode en 
1991. Les expeditions vers l'Amerique latine ont 
augmente legerement avec la hausse des ventes au 
Bresil et les ventes a de nouveaux clients a Cuba, 
en Martinique et au Venezuela. Les ventes a 
l'Europe de l'Ouest ont presente une certaine stabilite 
en 1992. Les niveaux des ventes a la Norvege, a la 
Belgique et au Danemark ont ete constants, alors 
que les exportations vers le R.oyaume-Uni ont diminue; 
de nouvelles ventes ont ete enregistrees clans les 
Pays-Bas. Les expeditions vers l'Afrique ont ete 
legerement inferieures a celles de l'annee derniere, 
tandis que celles vers l'Oceanie ont grimpe de 30 %, 
avec des niveaux de ventes plus eleves en 
Nouvelle-Zelande et en Australie. 

SITUATION MONDIALE 
La production mondiale de potasse a continue a 
diminuer pour une quatrieme annee consecutive 
pour atteindre un niveau evalue a 23,9 Mt de ~O 
en 1992, comparativement a 26,1 Mt en 1991. La 
majeure partie de la baisse de 8,5 % a ete enregistree 
clans l'ancienne U.R.S.S. L'Amerique du Nord a ete 
la principale region productrice avec une part de 
37 % de la production mondiale de potasse, ce qui 
equivaut a un accroissement de 2 % par rapport a 
l'annee derniere. Le Canada a represente 30 % de 
la production mondiale en 1992. 11 etait suivi de 
l'ancienne U.R.S.S., avec une part de 29 % en 1992, 
comparativement a une part de 32 % en 1991. 
L'Europe de l'Ouest a compte pour 24 %, restant 
au meme niveau qu'en 1991 (la contribution de 
l'Allemagne a faibli legerement, passant de 15 a 
14,5 % en 1992). La part du Moyen-Orient a atteint 
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pres de 9 %, comparativement a une part de 8 % en 
1991. 

Les Ameriques 

Argentine 

La Potasio Rio Colorado S.A a poursuivi ses travaux 
en tant qu'operateur minier pour la premiere etape 
de la mise en valeur d'une nouvelle exploitation a 
extraction par dissolution; la mine, dont la capacite 
se chiffrerait a 250 OOO t de KCl, sera situee pres 
de Malargue clans la province meridionale de Mendoza, 
a 960 km au sud de Buenos Aires. Le projet, dont 
les couts sont estimes a 60 millions de dollars ameri
cains, devrait etre acheve a la fin de 1994. Les 
reserves de potasse de !'Argentine ont ete evaluees 
a 75 Mt de sylvinite titrant 25 % de ~O a des pro
fondeurs comprises entre 700 et 1300 m. Pendant les 
neuf premiers mois de 1992, des essais d'extraction 
par dissolution ont ete effectues clans une cavite 
localisee a une profondeur de quelque 1100 m, et la 
saumure etait acheminee vers un bassin solaire en 
vue de realiser la precipitation de la potasse et du 
sel. En 1993, d'autres essais seront effectues clans le 
but de terminer l'etude de faisabilite qui constitue la 
premiere etape du projet. La deuxieme etape com
prend la construction et la mise en service des 
installations d'extraction et de traitement. 

Bresil 

La societe miniere d'Etat comphania Vale do Rio Doce 
(CVRD) a conclu, a la fin de 1991, un accord de 
location de 25 ans avec la societe d'Etat de petrole 
et de gaz Petrobras portant sur la mine Taquari
Vassouras situee clans le district de Sergipe au 
Bresil. Durant 1992, la nouvelle societe exploitante 
(CVRD) a eprouve des difficultes techniques; elle 
n'a produit qu'environ la moitie du volume de 
potasse enregistre en 1991. La production de 
potasse en 1992 a ete evaluee a 45 OOO t de K20. 
La CVRD a indique que ses revenus en 1992 
atteindraient 30 millions de dollars americains. La 
societe a poursuivi ses travaux de modernisation a 
la mine afin de doubler ses revenus a moyen terme, 
lorsque la mine aura atteint un niveau de produc
tion plus eleve et acceptable. Les reserves de potasse 
du complexe Taquari-Vassouras ont ete estimees a 
13 Mt de K20. En 1992, la CVRD a aussi extrait 
pres de 2000 tonnes par mois (t/m) de sel comme 
sous-produit. 

Chiti 

En 1992, la Sociedad Quimica y Minera de Chile 
(SQM) a acquis la participation de la societe AMAX 
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Inc. des Etats-Unis dans le projet Minsal. Ce projet 
a ete mis sur pied en 1986 par la Sociedad Mineral 
Salar de Atacama Ltda (MINSAL Ltda) en vue 
d'extraire de la potasse et d'autres sels a partir de 
saumures du desert d'Atacama, situe dans le nord 
du Chili. La SQM possede maintenant 75 % des 
interets dans la Minsal Ltda; les autres 25 % 
appartiennent a la Corporacion de Fomento de la 
Produccion (CORFO). Le projet Minsal necessite un 
investissement total de 80 millions de dollars ameri
cains pour mettre sur pied une exploitation de KCI 
d'une capacite de 300 OOO t/a; pres de 40 millions 
de dollars americains serviront a construire des 
installations de traitement. Des negociations relatives 
a des droits exclusifs pour !'extraction de carbonate 
de lithium a partir des saumures residuaires 
auraient eu lieu avec une corporation ayant son 
siege aux Etats-Unis. Les reserves de KCI et de 
KzS04 ont ete respectivement evaluees a 4 7 Mt et 
21 Mt. 

En 1992, la Sociedad Chilena del Lithio, Ltda (SCL), 
une filiale de la Cyprus-Foote, a annonce une 
expansion de petite envergure pour la recuperation 
de potasse a Salar de Atacama; la capacite de pro
duction de potasse doit atteindre 35 OOO t/a de K20 
d'ici 1993. Tous les produits potassiques de la SCL 
sont transportes vers une installation de produc
tion de nitrate de potassium exploitee par la SQM 
Nitratos SA. En 1992 egalement, cette derniere 
societe a annonce qu'elle se proposait d'investir 
sept millions de dollars americains dans le but 
d'accroitre sa capacite de production de nitrate de 
potassium (KN03) d'un tiers, pour la porter a 
300 OOO t/a d'ici le milieu des annees 90. 

Etats-Unis 

La production a diminue aux Etats-Unis de 1,8 %, 
passant de 1,69 Mt de KzO en 1991 a 1,66 Mt en 
1992. Les ventes totales ont augmente de 1,4 % 
pour atteindre 1,67 Mt de KzO; les gains enregistres 
sur les marches interieurs (+2 %) ont contrebalance 
les pertes sur les exportations de potasse (-2 %). 
Les stocks a la fin de l'annee ont chute de 17 %, 
pour s'etablir a 280 OOO t de KzO. Sur la base d'une 
capacite de production evalu~e a 1,98 Mt/a de K20, 
l'industrie de la potasse des Etats-Unis a fonctionne 
a 84 % de sa capacite en 1992, comparativement a 
88 % en 1991. 

~ux Etats-Unis, la potasse est extraite dans quatre 
Etats, dont le Nouveau-Mexique; celui-ci compte a 
lui seul pour plus de 85 % de la production totale 
du pays. Au Nouveau-Mexique, le chlorure de 
potassium est obtenu au moyen de methodes clas
siques d'extraction souterraine par les societes 

Eddy Potash Co., Horizon Potash Corp., IMC 
Fertilizer Group, Inc., Mississippi Chemicals 
Corporation et New Mexico Potash Corp.; la Western 
Ag-Minerals Co. extrait du minerai de langbeinite 
pour produire du sulfate de magnesium et de 
potassium. En Utah, la Moab Salt Inc. recupere du 
chlorure de potassium a partir de saumures; la Great 
Salt Lake Minerals & Chemicals Corporation 
(GSL) exploite des saumures du Grand Lac Sale 
pour produire du sulfate de potassium; enfin, la 
Reilly Industries Inc. extrait du chlorure de potas
sium a partir de saumures situees pres de la surface. 
En Californie, la North American Chemical Corp. 
produit du sulfate de potassium et du chlorure de 
potassium au lac Searles. Au Michigan, la Kalium 
Chemical Ltd. exploite une installation pilote 
d'extraction par dissolution, pres de Hershey, pour 
obtenir du chlorure de potassium. 

En 1992, la GSL a poursuivi ses travaux d'amena
gement a Little Mountain (Utah) en vue d'accroitre 
sa capacite de production de sulfate de potassium 
(KzS04) de 180 OOO t/a pour la porter a 360 OOO t/a 
d'ici 1995. Le projet de 20 millions de dollars ameri
cains comprend la construction de digues servant a 
ajouter 17 500 acres a la superficie des bassins 
d'evaporation solaire et la construction de systemes 
de transfert de saumure. En fevrier 1992, !'Horizon 
Gold Corporation a achete !'exploitation de potasse 
d'une capacite de 300 OOO t/a de KzO a l'AMAX 
Potash Corp., situee a Carlsbad (N. Mex.); les 
installations de production de potasse sont exploitees 
par !'Horizon Potash. La PCS Sales, une filiale 
americaine de la PCS Inc., a negocie une entente a 
long terme en vue de devenir l'agent exclusif des 
ventes sur les marches interieurs et les marches 
d'outre-mer pour !'Horizon Potash. En novembre, 
cette derniere a ferme ses exploitations de potasse 
pour une periode de deux mois a des fins de controle 
des stocks: pres de 275 travailleurs ont ete touches. 
En Utah et au Nouveau-Mexique, des conflits relatifs 
a !'utilisation des terres ont surgi entre les societes 
amvrant dans l'industrie de la potasse et les exploi
tants qui s'interessent au domaine du petrole et du 
gaz; les producteurs de potasse ont manifeste leurs 
craintes au sujet des activites de forage se deroulant 
a proximite de leurs exploitations. En Utah, la 
Buttes Resources Company a continue a chercher 
des partenaires pour mettre en valeur une nouvelle 
mine de potasse, situee pres de Moab. Pendant le 
dernier trimestre de 1992, la Western Ag-Minerals 
Co. a mis en service une nouvelle installation de 
compaction d'une capacite de 100 OOO t/a afin 
d'accroitre sa production de sulfate de magnesium 
et de potassium granule a Carlsbad (N. Mex.). En 
decembre 1992, le Department of Commerce des 
Etats-Unis a indique son intention de mettre fin 
«a !'entente de suspension» de cinq ans negociee en 



1988 entre les producteurs de potasse americains 
et canadiens. Cette entente, qui devait faire l'objet 
d'une revision au plus tard le 1er fevrier 1993, avait 
ete conclue a la suite de plaintes antidumping 
deposees par les producteurs americains contre les 
exportateurs canadiens; elle interrompait pour une 
periode de cinq ans les enquetes d'antidumping 
eff ectuees par le Department of Commerce. A la fin 
de janvier 1993, plusieurs producteurs americains 
ont demande a ce ministere de prolonger d'un an 
I' entente, et ils ont obtenu une reponse positive en 
mars 1993. 

Europe 

En 1992, la Communaute europeenne (CE) a impo
se des droits antidumping sur les importations de 
potasse provenant de la Russie, de la Republique 
du Belarus et de !'Ukraine. Ces droits ont ete imposes 
a la suite d'une petition deposee en 1990 par 
!'European Potash Producers Association (EPPA) 
au nom des producteurs de potasse de la CE. Apres 
avoir determine que les marges de dumping s'ele
vaient en moyenne a 35 %, la Commission des 
Communautes europeennes (CCE) a impose des 
droits sous la forme de prix plancher : des prix 
minimums allant de 58 a 66 ECUt la tonne (ECU/t) 
pour la potasse contenant moins de 40 % de ~O, 
de 87 a 89 ECU/t pour la potasse renfermant entre 
40 et 62 % de ~O et 137 ECU/t pour la potasse 
possedant plus de 62 % de ~O. 

Ancienne U.R.5.5. 

A la suite de l'eclatement de l'U.R.S.S. en 1991, 
l'industrie de la potasse est maintenant repartie 
dans trois republiques : en Russie, la potasse est 
produite aux complexes Silvinit et Uralkali (qui 
comptent ensemble pour 53 % de la capacite totale 
de l'ancienne U.R.S.S.); dans la Republique du 
Belarus, la potasse est extraite au complexe 
Soligorsk (part de 44 % de l'ancienne U.R.S.S.); en 
Ukraine, des minerais de karnite et de langbeinite 
sont extraits a Kalush (part de 3 %). En 1992, la 
production totale de potasse de l'ancienne U.R.S.S. 
a ete evaluee a pres de 6,9 Mt de ~O, ce qui repre
sente une chute de 19 % par rapport a la produc
tion de 1991. La diminution a ete attribuable a une 
forte reduction de la demande de potasse sur les 
marches interieurs et sur les marches de l'Europe 
centrale; ce declin de la demande faisait suite a la 
penurie de fonds et a la baisse des revenus agricoles. 
En 1992, la consommation interieure de potasse 
dans l'ancienne U.R.S.S. a ete estimee a pres de 

1 ECU : unite de compte europeenne. 
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3,0 Mt de ~O, la Russie comptant pour 1,4 Mt de 
cette consommation; en 1991, on rapportait que la 
consommation de potasse dans l'ancienne U.R.S.S. 
s'elevait a 4,56 Mt de K20. En depit des reductions 
de la production, la potasse de l'ancienne U.R.S.S. 
a continue a etre grandement disponible pour les 
exportations : en 1992, d'importantes hausses des 
ventes ont ete enregistrees en Asie, au Bresil et 
aux Etats-Unis. Le taux d'utilisation de la capacite 
de production de potasse a varie entre 50 et 60 % 
en 1992. 

En 1992, dans le cadre d'un effort en vue d'acquerir 
des devises fortes, la Rosagrochim, une societe de 
l'Etat russe de production d'engrais, a ete dispensee 
de payer des taxes a !'exportation sur ses ventes de 
potasse. En Russie, les exportations de la plupart 
des mineraux pour engrais ont ete controlees princi
palement par l' Agrochimexport, dont le siege est a 
Moscou; en 1992, l'organisme est devenu une societe 
par actions a responsabilite limitee au lieu d'une 
societe d'Etat. Depuis 1990, les directeurs d'installa
tions de production de potasse ont la latitude 
necessaire pour vendre une certaine quantite de 
potasse directement pour obtenir des devises fortes; 
les exportations de cette potasse, qualifiee de 
«potasse de la perestroika», ont depuis atteint des 
marches intemationaux a de tres bas prix; cependant, 
a la fin de 1992, le conseil des ministres de la 
Republique du Belarus et les producteurs de potasse 
du Belarus ont negocie un protocole visant a 
controler les exportations de potasse. Le comite 
d'Etat des relations economiques externes a rec;u 
l'ordre de reduire !'emission de permis d'exportation 
de la potasse. Un controle serre des exportations 
d'engrais doit etre mis en application en 1993. Un 
protocole elargi d'exportation, qui vise aussi les 
producteurs de potasse de la Russie, etait mis en 
place a la fin de 1992. 

La premiere phase de la nouvelle usine de traite
ment de !'exploitation Berezniki 4, dont la capacite 
totale atteindra 1,25 Mt/a de ~O, a ete terminee 
au complexe Uralkali, en Russie. La premiere section 
aura une capacite de 625 OOO t/a de ~O. L'usine 
sera utilisee au debut pour produire du sel de table 
raffine (NaCl). On prevoit que la deuxieme phase 
de l'usine, visant la mise en service de l'autre section, 
sera achevee apres 1995. L'exploitation Berezniki 1 
devrait reduire ses activites en 1993, sa capacite 
subissant une baisse pour passer de 0,99 a 0,58 Mt/a 
de ~O. Au complexe Silvinit, !'exploitation 
Solikamsk 1 ferait face a une reduction graduelle 
de sa capacite; en 1992, celle-ci a chute de 0,25 Mt/a 
pour s'etablir a 0,13 Mt/a de ~O. Dans la Republique 
du Belarus, la mine Soligorsk 1 est exposee a un 
epuisement rapide de ses reserves et elle pourrait 
fermer d'ici l'an 2000; sa capacite a decline de 
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0,2 Mt/a pour se fixer a 1,4 Mt/a de ~O en 1992. 
Pendant cette meme annee, les exploitations de 
potasse du complexe Soligorsk ont ete touchees par 
une greve de six semaines qui s'est terminee a la fin 
d'avril; la production a repris au debut de mai 1992. 

France 

En 1992, la production a augmente legerement, 
passant de 1,13 a 1,15 Mt de K20. Pendant l'annee, 
la societe Mines de Potasse d'Alsace, une filiale de 
l'Entreprise miniere et chimique, a extrait de la 
potasse de deux mines souterraines, Amelie et 
Marie-Louise, pres de Mulhouse en Alsace. En raison 
de l'epuisement des reserves, la mine Amelie risque 
de fermer d'ici la fin de la presente decennie; 
cependant, l'usine de traitement qui lui est associee 
continuera a fonctionner avec du minerai de potasse 
provenant des chantiers souterrains de la mine 
Marie-Louise. 

Allemagne 

En 1992, la production de potasse de l'Allemagne a 
diminue de 11 % pour s'etablir a environ 3,4 7 Mt 
de ~O; la plus grande partie de la baisse a ete 
enregistree dans les exploitations de l'ancienne 
Allemagne de l'Est. En decembre 1992, la Kali und 
Salz (K+S) une filiale de la BASF - et la 
Mitteldeutsche KALI AG (MDK) - qui appartient a 
l'organisme de privatisation d'Etat Treuhandanstalt -
ont annonce un plan de restructuration important 
en vertu duquel une nouvelle entreprise en partici
pation gerera conjointement leurs exploitations de 
potasse respectives. La nouvelle entreprise sera 
geree par la societe K+S, qui detient 51 % des interets. 
L'apport de cette derniere consistera en six exploi
tations de potasse et celui de la MDK, en quatre 
exploitations. Pres de un milliard de marks allemands 
(approximativement 600 millions de dollars ameri
cains) seront fournis par la Treuhandanstalt. D'apres 
le plan de rationalisation, plusieurs installations 
de potasse non rentables seront fermees au cours 
des cinq prochaines annees, soit Jes mines 
Bergmannssegen-Hugo et Niedersachsen-Riedel 
appartenant a la K+S, ainsi que l'usine de traitement 
Merkers, propriete de la societe MDK. L'avenir de 
l'usine de traitement Bischofferode de la MDK sera 
lie aux conditions du marche. La compagnie K+S 
n'a pas inclus dans l'entreprise en participation Jes 
parts qu'elle detient dans d'autres societes, y compris 
la Potash Company of Canada Limited (Potacan). 
Le programme de cinq ans entramera une importante 
reduction de la main-d'ceuvre, le nombre de 
travailleurs devant passer de 11 100 a 7500 d'ici 
1997. Des agrandissements sont prevus a l'usine 
Zielitz et au complexe minier integre regroupant 

les installations Hattorf, Merkers et Unterbreizbach; 
l'usine et le complexe appartiennent a la societe 
MDK. La capacite totale de production de potasse 
de l'Allemagne devrait descendre pour s'etablir, 
selon les previsions, a 3,7 Mt/a de K20 d'ici 1997. 

A la fin de 1991, la Mitteldeutsche a ferme la mine 
Rossleben-Halle, d'une capacite de 350 OOO t/a de 
K20. En avril 1992, la Kali und Salz AG (K+S) a 
ferme la mine Salzdetfurth situee pres d'Hildesheim, 
dont la capacite de production atteignait 310 OOO t/a 
de K20. Pendant le dernier trimestre de 1992, la 
MDK a ferme temporairement la mine Zielitz en 
raison d'une baisse des ventes outre-mer. Au cours 
de l'annee, les exploitations Merkers et Zielitz ont 
subi des arrets pour fins de controle des stocks. 

ltalie 

En 1992, la production italienne de sulfate de 
potassium (K2S04) a ete evaluee a 120 OOO t d'equi
valent de ~O, comparativement a 31 OOO ten 1991. 
La Societa Italiana Sali Alcalini SpA (Italkali) a 
repris ses activites a ses usines de sulfate de 
potassium en Sicile a la fin de 1991; les activites 
avaient ete interrompues en juin 1990 en raison de 
penuries d'eau. En Italie, le minerai de kai:nite est 
extrait par la societe Italkali, une compagnie 
controlee par l'Etat, aux mines Pasquasia, 
Pantanelle, Racalmuto et Realmonte. Les produits 
de sulfate de potassium et de sulfate de magnesium 
et de potassium sont obtenus a deux usines de traite
ment situees a Pasquasia et Casteltermini. La 
capacite de production italienne totale est evaluee 
a 500 OOO t/a de ~S04. 

Espagne 

En 1992, la production de potasse est restee stable 
a 580 OOO t de ~O. La restructuration de la mine 
Llobregat, qui devait compenser pour la fermeture 
de la mine Cardona au milieu de 1990, a eprouve 
certains retards. Apres avoir achete la Potasas del 
Llobregat S.L. en 1991, l'Instituto Nacional de 
Industria (IND, une societe de portefeuille indus
trielle d'Etat, devait investir jusqu'a neuf millions 
de dollars americains pour moderniser !'infrastruc
ture de la mine et pour offrir un acces a la mine 
Suria situee a proximite. 

Royaume-Uni 

En 1992, la Cleveland Potash Ltd. (CPL) a extrait 
du minerai de potasse a partir de sa mine Boulby, 
au North Yorkshire, et elle a produit pres de 530 OOO t 
de K20; ceci represente une hausse de 7 % par 



rapport a la production de 1991. La CPL a aussi 
mis sur le marche pres de 400 OOO t de sel obtenu 
comme sous-produit. Les produits de potasse sont 
transportes par chemin de fer a 32 km au sud de 
!'emplacement de la mine au terminal Teesdock, ou 
ils sont distribues par la Teesbulk Handling Ltd., 
une filiale de la CPL. Depuis 1991, la societe a 
investi plus de 2, 7 millions de dollars americians 
pour de nouvelles installations de compaction et de 
tamisage. Un nouveau compacteur d'une capacite 
de 60 OOO t/a a ete mis en service, ce qui a permis 
d'accroitre du tiers la capacite de compaction de la 
CPL pour la porter a 320 OOO t/a de produits de 
potasse. Dans !'ensemble, la capacite de production 
de potasse du Royaume-Uni a augmente; elle est 
passee de 520 OOO a 550 OOO t/a de ~O. 

Mayen-Orient 

Israel 

En 1992, la Dead Sea Works Ltd. (DSW) a produit 
environ 1,29 Mt de K20, soit un accroissement de 
1,6 % par rapport a 1991. Les exploitations de la 
DSW ont ferme pendant trois semaines en avril et 
pendant une semaine en octobre. Au cours de l'annee, 
la societe a passe un contrat pour une nouvelle 
centrale electrique de 60 millions de dollars ameri
cains, d'une capacite de 60 MW; celle-ci est destinee 
a fournir de l'electricite et de la vapeur a des usines 
de potasse situees a Har Sdom. En 1992, la DSW a 
installe deux nouveaux compacteurs de potasse 
ayant une capacite combinee de 400 OOO t/a de 
produits. 

La DSW a etudie des propositions visant a agrandir 
son installation de production de potasse, situee a 
Yotava dans le sud d'Israel. L'agrandissement 
comprendrait de nouveaux bassins d'evaporation 
solaire qui permettraient de porter la capacite de 
production de la DSW de 1,38 a 1,5 Mt/a de ~O 
d'ici 1995. 

Jordanie 

En 1992, l'Arab Potash Co. Ltd. (APC) a produit 
environ 790 OOO t de ~O, ce qui represente une 
baisse de 3,5 % par rapport a 1991. Pendant l'annee, 
la societe a poursuivi ses activites liees aux travaux 
d'agrandissement dont le cout totalisera 106 millions 
de dollars americains; les travaux sont destines a 
augmenter de 240 OOO t/a la capacite de production 
de l'APC. La capacite atteindra ainsi 1,08 Mt/a de 
K20 d'ici 1994. Une autre expansion de la capacite 
de 240 OOO t/a de ~O est envisagee d'ici 1996, a un 
cout de 140 millions de dollars americains. Est pre
vue aussi la construction d'une nouvelle usine de 

POTASSE 40. 11 

traitement utilisant la technologie de la cristallisa
tion par lixiviation a froid, dont le cout estime 
atteindra pres de 66 millions de dollars americains. 
Actuellement, l'APC extrait du minerai de potasse 
a partir de bassins d'evaporation solaire; il faut 
pres de 1,4 Mt/a de minerai pour alimenter l'usine 
de traitement de 840 OOO Mt/a de K20, situee a 
Ghor Al-Safi. 

Asie 

Chine 

En Chine, la potasse est produite a partir de sau
mures du lac Qarhan dans la province de Qinghai, 
a environ 4000 km a l'ouest de Beijing. Deux usines 
ont ete exploitees en 1992 avec une production eva
luee a 100 OOO t d'equivalent de K20. En 1992, la 
creation d'une nouvelle entreprise en participation 
reunissant la Chine et Israel, plus particulierement 
la Dead Sea Works Ltd. (DSW), a ete annoncee; 
l'entreprise vise a mettre en valeur une nouvelle 
mine de potasse d'une capacite de 480 OOO t/a de 
~O, situee dans le nord de la Chine, pres du lac 
Qarhan. Il est rapporte que la DSW et le groupe 
Eisenberg d'Israel participent au projet; la DSW 
fournirait l'aide technique pour le projet de 
300 millions de dollars americains, dans lequel on 
se servira du procede de cristallisation a froid. La 
National Chemicals Co. of China detiendrait une 
part de 75 % dans l'entreprise en participation. Le 
projet devrait etre mene a terme en 1995. 

Thailande 

En 1992, des travaux d'amenagement ont ete effectues 
dans le cadre du projet mis en ceuvre par I' Association 
des nations de l'Asie du Sud-Est (ANASE) visant a 
etablir une nouvelle mine de potasse souterraine; 
la mine, d'une capacite de 0,6 Mt/a de ~O, sera 
localisee a Bamnet N arong dans la province de 
Chaiyaphum, dans le nord-est de la Thai:lande. 
Selon les responsables de ce projet, les travaux de 
286 millions de dollars americains devraient etre 
termines en 1995, et le plein rendement de la pro
duction devrait etre atteint d'ici 1997. Les reserves 
de potasse a Bamnet Narong ont ete evaluees a 
350 Mt de ~O. Le minerai de potasse est de la 
carnallite titrant entre 12 et 14 % de ~O a une 
profondeur moyenne de 180 m. L'ASEAN Potash 
Mining Company Ltd., qui dirige les travaux, prevoit 
l'amenagement d'une mine souterraine et la cons
truction d'une usine de traitement, ainsi que le 
transport par chemin de fer au port et aux installa
tions de stockage. Ces amenagements fourniraient 
du travail a 1000 personnes. 
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La societe ferroviaire d'Etat de la Thallande eff ectue 
actuellement des travaux de modernisation et 
d'expansion du reseau ferroviaire tha"ilandais en 
vue d'offrir une liaison directe entre le nord-est du 
pays et les nouvelles installations portuaires qui 
sont en construction a Mah Ta Phut. En 1992, des 
champs de gaz situes a proximite ont ete explores, 
ce qui pourrait permettre un acces facile a des 
sources d'energie. L'approvisionnement en eau 
devrait etre assure d'ici 1995 grace a la construction, 
par le gouvernement thallandais, d'un nouveau 
barrage sur la riviere Lam Khan Chu; il espere que 
le reservoir d'eau sera plein avant 1997. Un pipeline 
de 25 km sera construit afin d'alimenter l'usine de 
potasse. 

PRIX 

Le prix de la potasse, f. a b. a Vancouver en dollars 
americains, est considere comme le principal indi
cateur de prix pour la plupart des ventes canadiennes 
outre-mer. En raison de !'importance de la Chine 
sur le marche international de la potasse, et en 
particulier pour le Canada, le prix negocie entre le 
Canada et la Chine est devenu une valeur de refe
rence pour les autres conventions d'achats sur Jes 
marches internationaux. Sur de nombreux marches, 
les prix sont aussi donnes en prix «cout, assurance 
et fret» (c.a.f.), comprenant la livraison aux ports 
nationaux. La Canpotex Limited, qui represente 
tous les producteurs de potasse de la Saskatchewan, 
vend au prix f. a b. a Vancouver OU au prix «C.a.f.» 
aux ports etrangers, OU a partir des entrepots clans 
l'Asie du Sud-Est. 

En moyenne, les prix de la potasse en 1992 ont ete 
superieurs a ceux de 1991. Les prix sur les mar
ches interieurs n'ont pas change; ils ont presente 
une legere baisse a la fin de l'annee. Au chapitre 
des ventes outre-mer en 1992, les exportateurs ont 
signale une hausse de 3 a 4 % du prix f. a b. a 
Vancouver pour la plupart de leurs ventes sur le 
marche asiatique; il s'est ainsi situe entre 114 et 
115 $US/t. Les prix au Bresil ont continue a subir 
de fortes fluctuations, alors que des rabais 
variaient de 3 $ US/t a plus de 10 $ US/t. 

Au commencement de 1992, les marches mondiaux 
de la potasse presentaient une stabilite relative 
apres une periode de consolidation des prix qui a 
eu cours pendant tout le deuxieme semestre de 
1991. Au debut de 1992 egalement, la demande de 
potasse a ete faible et les negociations de contrats 
internationaux entre Jes principaux acheteurs et 
fournisseurs ont tarde jusqu'au milieu du premier 
trimestre. Au debut du deuxieme trimestre, la plupart 
des negociations ont ete conclues, a !'exception du 

contrat cle entre la Canpotex et la Sinochem; des 
contrats avec d'autres acheteurs, comme le Japon 
et la Coree du Sud, ont ete negocies avec un 
accroissement du prix f. a b. a Vancouver de 4 $ US/t, 
qui est ainsi passe a 114 $ US/t. Les negociations 
avec la Chine ont tarde jusqu'au debut de juin, 
periode a laquelle un contrat pour un volume de 
800 OOO t au cout de 114 $ US/t a ete conclu; le 
volume des expeditions effectuees pendant le premier 
semestre de 1992 s'est fixe a 400 OOO t; Jes autres 
400 OOO t faisaient l'objet d'une option qui pouvait 
etre exercee avant le 31 juillet. Pendant le deuxieme 
semestre, l'echeance a ete repartee plusieurs fois 
jusqu'a la fin de 1992 sans que la Sinochem se prevale 
de l'option. En decembre, des negociations intensives 
ont ete entamees avec la Chine; elles portaient sur 
un contrat pour le premier semestre de 1993. Une 
baisse du prix de 4 $ US/t a ete signalee tot en 
1993. 

Au debut de 1992, les prix nord-americains ont 
subi des pressions vers le bas apres la stagnation 
des ventes qui a regne pendant le dernier trimestre 
de 1991. Le prix (f. a b. en Saskatchewan) de la 
potasse granulaire canadienne etait cote clans la 
plage de 73 a 77 $ US/t; toutefois, les niveaux des 
ventes etaient alors a la baisse. En raison des ventes 
nombreuses pendant le deuxieme trimestre, le prix 
de la potasse s'est maintenu, et les prix cotes des 
produits granulaires ont meme monte, pour se 
situer entre 80 et 83 $ US/t. Enjuillet, le marche 
s'est stabilise, et les prix cotes des produits granu
laires fluctuaient a la hausse clans la fourchette de 
79 a 81 $ US/t. Pendant le reste de l'annee, Jes faibles 
niveaux des ventes ont entra!ne l'effritement des 
prix, et Jes produits granulaires etaient cotes a 
78 $ US/t vers la fin de 1992. 

PERSPECTIVES 

A court terme, il est prevu que la consommation 
mondiale de potasse entrant clans la composition 
d'engrais diminue de 4 % pendant l'annee d'epan
dage d'engrais de 1992-1993; la majorite de la baisse 
devrait etre enregistree par l'ancienne U.R.S.S. 
Des reductions de la consommation de potasse sont 
aussi prevues en Europe de l'Ouest, en Europe de 
l'Est, en Amerique du Nord et en Chine socialiste; 
la consommation de potasse devrait augmenter en 
Amerique latine, en Asie du Sud et en Asie du 
Sud-Est. Dans !'ensemble, un declin de la consom
mation d'engrais potassiques de 8 % par comparaison 
a celle de l'annee d'epandage de 1991-1992 est prevu. 

Pendant l'annee civile 1993, la demande mondiale 
de potasse entrant clans la composition d'engrais 
descendrait pour s'etablir a moins de 22 Mt de 



K20. Une legere hausse est prevue en Afrique et en 
Oceanie. Des baisses sont anticipees en Amerique du 
Nord (-2 %), en Europe de l'Ouest (-5 %), en 
Europe de l'Est (-50 %) et dans l'ancienne U.R.S.S. 
(-7 %). La consommation en Amerique latine 
devrait croitre de 3 %, celle du Bresil restant stable 
a 1,25 Mt de ~O. En Asie, la consommation globale 
de potasse serait stable, soit a pres de 5,8 Mt de 
K20; la demande de potasse en Asie subira les 
effets des politiques futures de subvention des 
gouvernements. En Chine, la consommation de 
potasse devrait augmenter de 4 %, alors qu'en Inde, 
elle devrait subir une chute de 17 %. 

Une consommation plus faible de potasse prevaudra 
aux Etats-Unis en raison de la diminution prevue 
des superficies emblavees de soya et de ma'is, a la 
suite des recoltes records de ma'is, de soya et de ble 
enregistrees pendant l'annee d'epandage d'engrais 
de 1991-1992. Le taux de reduction des surfaces 
cultivees de l'annee d'epandage de 1992-1993 pour 
le ma'is et le soya a ete porte de 5 a 10 %, mais il 
restera nul pour le ble. La diminution subsequente 
des superficies emblavees et un changement en ce 
qui a trait aux types de semailles entrarneront une 
legere baisse de 2 % de la consommation de potasse, 
qui passera a 4,8 Mt de ~O en 1993. 

La demande mondiale totale de potasse en 1993 
devrait s'elever a 24 Mt de ~O. La potasse est sur
tout utilisee pour la fabrication d'engrais; ce secteur 
represente 95,4 % de la consommation totale de 
potasse, tendis que le reste sert surtout a fabriquer 
des produits chimiques industriels. 

Un rapport a ete publie en juin 1992 par le groupe 
de travail sur les engrais forme de membres de la 
Banque internationale pour la reconstruction et le 
developpement (BIRD), de l'Organisation des 
Nations Unies pour l'alimentation et l'agriculture 
(FAO), de l'Organisation des Nations Unies pour le 
developpement industriel (ONUDI) et de l'industrie. 
Ce rapport prevoit que la consommation mondiale 
de potasse pour la periode allant de 1990 a 1996 
connaitra a moyen terme un taux de croissance 
annuel de 0, 7 %, pour atteindre 25,5 Mt/a de K20 
d'ici 1996. Des augmentations annuelles importantes 
de la consommation sont prevues en Afrique (+3,8 %), 
en Amerique latine (+3,5 %) et en Asie (+2,8 %). La 
consommation annuelle devrait rester relativement 
stable en Amerique du Nord (+0,4 %) et en Oceanie 
(+1,1 %). La consommation dans l'ancienne U.R.S.S. 
se retablirait, lentement, en supposant une transition 
en douceur a une economie de marche; l'ancienne 
U.R.S.S. devrait retrouver d'ici 1996 son niveau de 
consommation de l'annee d'epandage de 1989-1990 
grace a un taux de croissance annuel de 0,4 %. Dans 
l'ancienne U.R.S.S., la consommation de potasse de 

POTASSE 40.13 

la periode qui a precede 1990 etait basee sur un 
rapport azote/potasse eleve, lequel devrait etre 
reduit dans le futur afin de permettre une fertilisation 
plus efficace. La consommation de potasse devrait 
diminuer annuellement de 1,4 % en Europe de 
l'Ouest et de 3,3 % en Europe de l'Est. 

La demande de potasse industrielle devrait atteindre 
1,17 Mt/a de K20 avant 1996, ce qui represente 
une hausse globale de 5 % par rapport au niveau 
de 1990. Le marche de la potasse industrielle est 
toutefois limite; en effet, cette derniere est surtout 
consommee dans les pays industrialises, y compris 
les Etats-Unis, qui comptent pour plus de 60 % de 
la demande industrielle totale. 

La demande mondiale totale de potasse devrait 
s'elever a 28 Mt de ~O d'ici 1996, en tenant compte 
de la consommation de la potasse qui entre dans la 
composition d'engrais et de potasse industrielle, 
ainsi que des pertes qui sont liees a la distribution. 

Sur le plan de l'offre, des annonces faites en 1992 
auront des repercussions importantes sur la capacite 
future de production de potasse. Au cours des cinq 
prochaines annees, des fermetures de mines en 
Allemagne, en France, en Espagne et peut-etre dans 
l'ancienne U.R.S.S. entrarneront une diminution de 
la capacite mondiale de 2,0 Mt/a de ~O. Pendant 
cette periode, plusieurs projets qui ont ete mis sur 
pied en 1992 passeront a l'etape de la mise en service. 
Il s'agit des agrandissements d'ins~allations de la 
North American Chemical Corp. (Etats-Unis), de la 
Dead Sea Works Ltd. (Israel) et de l'Arab Potash 
Co. Ltd. (Jordanie) et de la construction d'une nou
velle usine a l'exploitation Berezniki 4 (Russie). 
Ces projets entraineront un accroissement de la 
capacite de plus de 1,6 Mt/a de K20 sur le marche 
d'ici 1997. D'autres mines pourront aussi etre 
mises en valeur ou d'autres installations pourront 
etre mises en service. Mentionnons, entre autres, 
la mine de remplacement de l'International 
Minerals & Chemical Corporation (Canada) Limited 
(IMC Canada) en Saskatchewan, les travaux 
d'agrandissement a la Kalium Chumical Ltd. au 
Michigan et les nouvelles mines au Manitoba, en 
Tha'ilande, en Chine, au Chili et en Argentine. Ces 
projets potentiels compenseront pour l'elimination 
graduelle des operations aux Etats-Unis, en France 
et dans l'ancienne U.R.S.S.; celle-ci serait attribuable 
a l'epuisement des reserves et a de faibles rentabilites 
dans la periode s'etendant au-dela de 1997. Cependant, 
en tenant compte de la croissance prevue de la 
demande de potasse pour le reste de la decennie, la 
capacite excedentaire actuelle devrait persister, 
mais a un niveau beaucoup plus bas; cette capacite 
passerait d'un niveau voisin de 4 Mt/a de ~O en 
1992 a un niveau de 2,5 Mt/a d'ici 1999. 
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L'apparition de nouvelles capacites de production 
dans les pays en voie de developpement et dans les 
pays a forte consommation de potasse aura un effet 
important sur les structures des echanges interna
tionaux et sur les producteurs actuels. La venue de 
nouveaux producteurs constituera une competition 
nouvelle affectant la rentabilite economique des 
fournisseurs etablis; cependant, les fournisseurs 
qui beneficient de couts d'exploitation plus faibles, de 
frais de transport avantageux ou de marches naturels 

etendus seront les mieux places pour survivre au 
sein d'un marche de la potasse de plus en plus 
concurrentiel, et ou l'influence de nouvelles politiques 
gouvernementales dans les pays acheteurs s'est 
intensifiee. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 



Figure 2 
Repartition des ventes canadiennes de potasse, en 1991 
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TARIFS DOUANIERS 

Canada Etats-Unis 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada 

3104.20 Chlorure de potassium en franchise en franchise en franchise en franchise 

3104.30 Sulfate de potassium en franchise en franchise en franchise en franchise 

3104.90.00.10 Sulfate de magnesium et de 
potassium en franchise en franchise en franchise en franchise 

3104.90.00.90 Autres engrais potassiques en franchise en franchise en franchise en franchise 

Sources: Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United 
States, 1992. 
NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
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PO TASSE 40.17 

TABLEAU 1. CANADA PRODUCTION, EXPEDITIONS ET COMMERCE DE POTASSE, EN 1991 ET 
1992 

No tarifaire 1991 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

PRODUCTION, chlorure de potassium 
Poids brut 12 125 266 n.d. 11 997 740 n.d. 

Equivalent de K20 7 405 575 n.d. 7 326 865 n.d. 

EXPEDITIONS 
Equivalent de K20 7 087 027 931 932 7 324 179 963 260 

IMPORTATIONS, potasse a engrais (De janv. a sept.) 
3104.20 Chlorure de potassium, en emballages 

d'un poids brut excedant 1 O kg 
Etats-Unls 7 472 941 4 358 529 
Allemagne 247 32 3 
Royaume-Uni 18 2 4 

Total 7 737 975 4 365 530 

3104.30 Sulfate de potassium, en emballages 
d'un, poids brut excedant 1 O kg 

Etats-Unis 6 422 1 956 7147 2 185 
Royaume-Unl 2 4 3 7 
Pays-Bas 2 
Allemagne 

Total 6 426 1 961 7 150 2 192 

3104.90.00.10 Sulfate de magnesium et de potassium 
Etats-Unis 59 038 9 326 35 718 6 262 
Autres pays 79 11 

Total 59 117 9 337 35 718 6 262 

3104.90.00.90 Autres engrais potassiques 
Etats-Unis 2 609 1 078 2 925 1 040 
Autres pays 2 035 424 39 17 

Total 4 644 1 502 2 964 1 057 

Produits chimiques potasslques 
2815.20 Hydroxyde de potassium (potasse 11 842 4 691 n.d. 3 388 

caustique) 
2834.21 Nitrates de potassium 4 908 2 517 4 243 2 215 
2835.24 Phosphates de potassium 1 105 1 120 542 634 
2836.40 Carbonates de potassium 1 555 1 065 1 522 1 087 
2839.20 Silicates de potassium 877 667 573 423 

Total des produits chimiques 20 287 10 060 n.d. 7 747 
potassiques 

EXPORTATIONS, potasse a engrais1 
3104.20 Chlorure de potassium, en emballages 

d'un poids brut excedant 1 o kg 
Etats-Unis 6 037 362 655 165 5 180 055 558 929 
Republique populaire de Chine 1 366 177 168 269 550 835 68 927 
lnde 252 345 29 869 422 204 50 021 
Japan 481 035 65 715 362 348 46 890 
Malaysia 493 392 64 121 320 192 37 389 
Corea du Sud 445 219 57 467 246 793 29 481 
Brasil 294 228 31 202 247 673 27 760 
Australia 140 177 18 077 172 758 21 092 
Nouvelle-Zelande 89 462 11 211 129 048 15 234 
Taiwan 210 631 27 076 115 936 14 418 
Belgique 133 428 14 866 94 046 11 515 
Indonesia 82 833 10 463 82 705 9 891 
Chili 85 032 10 960 66 283 8 627 
Bangladesh 66 357 6 238 53 320 4 968 
Pays-Bas 35 863 4 019 
Danemark 40 389 4 233 30 855 3 391 
Colomble 70 010 6 897 29 957 3 377 
Philippines 89 462 11 666 22 008 2 844 
Tha'llande 22 550 2 922 20 980 2 528 
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TABLEAU 1. (fin) 

No tarifaire 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

Exportations (fin) 

3104.30 

Jamarque 
Nigeria 
Norvege 
France 
Venezuela 
Singapour 
Cuba 
Martinique 
Republique dominicaine 
Guatemala 
Guyana 
Royaume·Uni 
Mexique 
COte d'Ivoire 
Autres pays 

Total 

Sulfate de potassium, en emballages 
d'un po ids brut excedant 1 o kg 

Etats-Unis 

Total 

(tonnes) 

16 556 
40 OOO 
16 OOO 

90 

6 105 
12 700 
2 730 

13 218 
21 552 
20 602 

7 906 

10 557 548 

1 003 

1 003 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 

(milliers de 
dollars) 

2 555 
3 655 
1 582 

8 

613 
1 222 

506 
1 770 
2 427 
2 177 
1 041 

1 213973 

309 

309 

- : neant; ... : quantite minima; dpr: donnees provisoires; n.d. : non disponible ou sans objet. 

(tonnes) 

13 487 
20 OOO 
16 OOO 
15 750 
14 962 
13 849 
10 OOO 
10 026 
5 800 
6 OOO 
1 050 

18 

17 

8 310 818 

833 

833 

1 Les pays sont mentlonnes par ordre de valeur decrolssant, salon les donnees des neuf premiers mois de 1992. 
Remarque : Les chlffres ont ate arrondis. 

(milliers de 
dollars) 

2 079 
1 901 
1 804 
1 740 
1 559 
1 306 
1 023 

930 
602 
584 
224 

2 

17 

935 072 

493 

493 
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TABLEAU 2. PRODUCTION ET COMMERCE DE POTASSE 
AU CANADA, ANNEES D'~PANDAGE D'ENGRAIS PRENANT 
FIN LE 30 JUIN, DE 1977 A 1992 

An nee 

1977 
1978 
1979 
1980 
1981 
1982 
1983 
1984 
1985 
1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 
1992 

Production2 lmportations1 ,2 Exportations1 

(tonnes d'equivalent de K20) 

4 803 015 
6 206 542 
6 386 617 
7 062 996 
7 336 973 
6 042 623 
5 378 842 
7 155 599 
7 283 509 
6 519 777 
7 031 586 
7 839 625 
8 088 748 
6 773 019 
7 520 235 
7 011 891 

24 289 
26 095 
21 819 
20 620 
35 135 
25 437 
21 846 
17 934 
17 396 
12 837 
12 122 
14 486 
18 604 
20 714 
23 714 
22 719 

4 175 473 
5 828 548 
6 256 216 
6 432 124 
6 933 162 
5 400 662 
4 864 219 
6 730 733 
6 784 178 
6 479 678 
7 100 135 
7 315 318 
7 075 122 
6 387 857 
6 727 678 
6 434 926 

Sources : Potash and Phosphate Institute; L'lnstitut canadien des engrais. 
1 Comprend le chlorure de potassium, le sulfate de potassium et le sulfate de 
magnesium et de potassium, sauf ceux qui sont contenus dans les engrais 
mixtes. 2 Changement de source des donnees; avant 1978, les chiffres 
provenaient de Statistique Canada. 
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TABLEAU 3. PRODUCTION ET VENTES DE POTASSE AU CANADA, EN 
1991, ET PAR TRIMESTRE EN 1992 

1992 
Total 1 er 2e 3e 4e 

(1991) trimestre trimestre trim est re trimestre Total 

(milliers de tonnes d'equivalent de K20) 

Production 7 396,2 1 969,0 1 797,8 1 601,9 1 878,7 7 247,4 

Ventes 
Amerique du Nord 3 930,2 1 173,9 1 405,0 954,9 779,9 4 313,7 
Outre-mer 3 096,5 618,8 795,9 773,6 524, 1 2 712,4 

Total 7 026,7 1 792,7 2 200,9 1 728,5 1 304,0 7 026,1 

Stoc;:ks en fin de periode 
A la mine 
A l'exterieur de la 

775,1 813,8 668,7 579,8 957,0 s. 0. 

mine 810, 1 945,2 709,8 685,4 827,3 s. 0. 

Total 1 585,2 1 759,0 1 378,5 1 365,3 1 784,3 s. o. 

Source : Potash and Phosphate Institute. 
s. o. : sans objet. 



TABLEAU 4. VENTES DE POTASSE, PAR PRODUIT ET PAR PROVINCE AU CANADA, EN 1990 ET 1991 

Aj:!j:!lications agricoles Aeelications industrielles Total 
des 

Province Annee Ordinaire Grossi ere Granulee Soluble Total Ordinaire Soluble Total ventes 
----- -----

(tonnes d'equivalent de K20) 

Colombie-Britannique 1990 646 307 6 901 36 7 890 - - - 7 890 
1991 53 67 6 054 44 6 247 - - - 6 247 

Alberta 1990 106 40 33 695 1 851 35 692 1 725 475 2 200 37 893 
1991 296 650 30 206 1 426 32 578 1 850 366 2 216 34 794 

Saskatchewan 1990 11 2 258 9 512 104 11 885 2 761 1 437 4 198 16 083 
1991 - - - - - 2 324 992 3 316 

Manitoba 1990 - 3 127 16 334 2 449 21 910 - - - 21 910 
1991 - 1 837 19 367 2 052 23 255 - - - 23 255 

Ontario 1990 892 114 142 67 615 1 269 183 919 7 784 407 8 191 192 110 
1991 825 82 132 72 666 427 156 051 5 669 411 6 080 162 131 

Quebec 1990 - 4 953 85 675 35 90 664 752 169 921 91 584 
1991 18 7 772 72 209 54 79 053 1 051 226 1 277 80 330 

Nouveau-Brunswick 1990 - 4 583 5 124 - 9 707 - 18 18 9 725 
1991 48 6 470 6 103 - 12 621 - - - 12 621 

Nouvelle-Ecosse 1990 - 3 486 1 412 - 4 898 - - - 4 898 
1991 - 3 488 1 295 - 4 785 - 14 14 4 797 

lie-du-Prince-Edouard 1990 - 1 395 9 484 - 10 879 - - - 10 879 
1991 351 - 12 414 24 12 789 3 241 244 13 033 

Terre-Neuve 1990 
1991 - - 782 - - - - - 782 

Totaux 1990 1 655 134 291 235 753 5 745 377 444 13 022 2 506 15 528 392 972 
1991 1 699 103 020 228 389 4 359 327 467 10 897 2 250 13 147 350 614 

Source : Potash and Phosphate Institute. 
- : neant. 11 lJ 
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TABLEAU 5. CANADA : STOCKS, PRODUCTION, VENTES INTERIEURES ET EXPORTATIONS DE POTASSE, EN 1992 

Ventes interieures Exeortations 
Etats-Unis 

Stocks de Non Non Total 
Mo is depart Production Agricoles agricoles Total Agricoles agricoles Total outre-mer 

(milliers de tonnes de K20) 

Janvier 1 585,2 556,7 16, 1 1,5 17,6 476,4 25,5 501,9 205,3 
Fevrier 1 415,6 711,6 12,6 1,0 13,6 242,4 22,9 265,3 224,9 
Mars 1 596,8 700,7 25,8 1,5 27,3 314,1 34,1 348,2 188,6 
Total partiel, 1er trimestre 1 969,0 54,5 4,0 58,5 1 032,9 82,5 1 115,4 618,8 

Avril 1 758,7 651,7 52,8 1,3 54,1 466,9 24,9 491,8 264,8 
Mai 1 621,5 621,6 144,1 1,3 145,4 495,9 33,2 529,1 189,9 
Ju in 1 393,2 524,5 14,7 1,3 16,0 140,9 27,7 168,6 341,2 
Total partiel, 29 trimestre 1 797,8 211,6 3,9 215,5 1 103,7 85,8 1 189,5 795,9 

Juillet 1 398,7 289,3 25,4 1,5 26,9 153,3 27,5 180,8 360,6 
AoOt 1 104,7 615,9 9,9 1, 1 11,0 438,6 30,4 469,0 246,6 
Septembre 989,6 696,7 8,6 1,0 9,6 231,1 26,5 257,6 166,4 
Total partiel, 3e trimestre 1 601,9 43,9 3,6 47,5 823,0 84,4 907,4 773,6 

Octobre 1 265,3 750,8 20,0 1,2 21,2 259,4 31,6 291,0 156,0 
Novembre 1 528,3 650,9 9,3 1,5 10,8 110,1 31,8 141,9 147,6 
Decembre 1 878,9 477,0 12,8 1,8 14,6 265,5 34,9 300,4 220,5 
Total partiel, 4e trimestre 1 878,7 42,1 4,5 46,6 635,0 98,3 733,3 524,1 

Total 7 247,4 352,1 16,0 368,1 3 594,6 351,0 3 945,6 2 712,4 

Source : Potash and Phosphate Institute. 

Total des 
exportations 

707,2 
490,2 
536,8 

1 734,2 

756,6 
719,0 
509,8 

1 985,4 

541,4 
715,6 
424,0 

1 681,0 

447,0 
289,5 
520,9 

1 257,4 

6 658,0 

Total des 
ventes du 
Canada 

724,8 
503,8 
564,1 

1 792,7 

810,7 
864,4 
525,8 

2 200,9 

568,3 
726,6 
433,6 

1 728,5 

468,2 
300,3 
535,5 

1 304,0 

7 026,1 
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TABLEAU 6. PRODUCTION MONDIALE DE POTASSE, DE 1987 A 1992 

Pays 1987 1988 1989 1990 1991 dpr 1992e 

(milliers de tonnes de K20) 

Brasil 37 48 98 68 100 45 
Canada 7 267 8 328 7 333 7 002 7 405 7 245 
Chili - 5 10 20 38 35 
Chine 25 30 35 60 98 100 
France 1 539 1 502 1 195 1 292 1 129 1 150 
Ancienne U.R.S.S. 10 889 11 999 10 232 9 088 8 562 6 900 
Allemagne 5 711 5 800 5 386 4 850 3 902 3 470 
Israel 1 265 1 242 1 271 1 311 1 270 1 290 
ltalie 122 126 152 68 31 120 
Jordanie 722 786 792 842 818 790 
Espagne 740 766 742 686 585 580 
f3oyaume-Uni 429 452 463 488 494 530 
Etats-Unis 1 262 1 461 1 595 1 654 1 692 1 650 

Total 30 008 31 546 29 304 27 429 26 125 23 905 

~ources : Energie, Mines et Ressources Canada; International Fertilizer Industry Association; Bureau of Mines des 
Etats-Unis. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; e : estimation. 
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TABLEAU 7. POTASSE CANADIENNE : SITUATION ACTUELLE ET PREVISIONS 

Situation actuelle Previsions 
1987 1988 1989 1990 1991 1992dpr 1993e 

(milliers de tonnes de K20) 

Capacite 11 020 11 430 11 550 11 800 11 800 12 OOO 12 OOO 

Production 7 267 8 328 7 360 7 002 7 405 7 245 7 OOO 

Utilisation de la capacite (%) 66 73 64 59 63 60 58 

Ventes: 7 837 8 030 7 124 7 190 7 056 7 025 7 050 

lnterieures 480 420 315 396 350 370 350 
Etats-Unis 4 224 3 830 3 886 3 630 3 610 3 945 3 800 
Outre-mer 3 114 3 780 2 923 3 164 3 096 2 710 2 950 

Stocks en fin d'annee 1 135 1 360 1 596 1 272 1 585 1 785 1 735 

Production mondiale 29 309 31 650 29 300 27 429 26 125 23 905 24 OOO 

Rapport entre la production 
canadienne et la production 
mondiale (%) 24,7 26,3 25,1 25,5 28,3 30,3 29,2 

dpr : donnees provisoires; e : estimation. 



TABLEAU 8. MINES DE POTASSE - PROJECTIONS DE LA CAPACITE AU CANADA, DE 1985 A 1995 

1985 1986 1987 1988 1989 1990 1991 1992 1993 1994 1995 

(milliers de tonnes de K20) 

Potash Corporation of 
Saskatchewan Inc. 

Allan1 575 575 575 575 575 960 960 960 960 960 960 
Cory 830 830 830 830 830 830 830 830 830 830 830 
Esterhazy (25 % de l'IMC 

Canada) 580 580 580 580 580 580 580 580 580 580 580 
Lanigan 690 1 240 1 740 2 090 2 090 2 090 2 090 2 090 2 090 2 090 2 090 
Rocanville 1 160 1 160 1 160 1 160 1 160 1 160 1 160 1 160 1 160 1 160 1 160 

Total partiel 3 835 4 385 4 885 5 235 5 235 5 620 5 620 5 620 5 620 5 620 5 620 

Central Canada Potash 815 815 815 815 815 815 815 830 830 830 830 
Cominco Ltee 815 815 815 815 815 815 815 830 830 830 830 
International Minerals & 

Chemical Corporation 
(Canada) Limited (IMC 
Canada) [75 %] 1 745 1 745 1 745 1 745 1 745 1 745 1 745 1 745 1 745 1 745 1 745 

Kalium Canada, Ltd. 1 055 1 055 1 245 1 245 1 245 1 245 1 245 1 245 1 245 1 245 1 245 
Potasse d'Amerique 630 630 100 30 150 400 400 450 450 450 450 
Saskterra Fertilizers Ltd. 

(Allan)1 385 385 385 385 385 
Total partiel 5 445 5 445 5 105 5 035 5 155 5 020 5 020 5 100 5100 5100 5 100 

Total de la Saskatchewan 9 280 9 830 9 990 10 270 10 390 10 640 10 640 10 720 10 720 10 720 10 720 

Potash Mining of Canada 200 450 650 780 780 780 780 810 810 810 810 
Potasse d'Amerique 300 300 380 380 380 380 380 470 470 470 470 

Total du Nouveau-Brunswick 500 750 1 030 1 160 1 160 1 160 1 160 1 280 1 280 1 280 1 280 

Total canadien 9 780 10 580 11 020 11 430 11 550 11 800 11 800 12 OOO 12 ooo-----i-2 o~ 12 OOO 

- : neant. 
1 La Potash Corporation of Saskatchewan Inc. a augmente sa participation dans la mine Allan de 60 a 100 % au milieu de 1990. 
Remarque : Le terme capacite designe la capacite «nominale»; dans des conditions norrnales, les mines canadiennes fonctionnent bien a environ 95 % 
de la capacite nominale. 
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Sel 

Patrick Morel-a-l'Huissier et 
Paul Andrews 

Les auteurs travaillent pour le Secteur de la politique 
minerale, EMR Canada. 
Telephone: (613) 992-3258 et (613) 992-5199, 
respectivement 

PRODUCTION ET FAITS NOUVEAUX 
AU CANADA 

En 1992, la production canadienne de sel a ete 
estimee a 11,15 Mt, soit une baisse de 7,0 % par 
rapport a la production de 1991. Cette diminution 
est attribuable principalement a la recession, associee 
aux temperatures relativement douces qui ont regne 
pendant l'hiver. Les expeditions canadiennes des 
divers types de sel sont passees a 11,10 Mt en 1992; 
ceci represente une baisse de 6,5 % par rapport aux 
expeditions de 11,87 Mt effectuees en 1991. En 1992, 
60 % des expeditions totales provenaient de 
!'Ontario, soit la meme proportion qu'en 1991. Les 
expeditions de sel gemme ont represente 72 % des 
livraisons totales; elles devancent ainsi le sel a 
l'etat de saumure (21 %) et le sel raffine (7 %). La 
valeur unitaire moyenne des expeditions de sel a 
ete estimee a 22,86 $/t, soit une hausse de 4, 7 % 
p_ar rapport a celle de 1991. La capacite de produc
tion du sel au Canada a Iegerement augmente pour 
s'etablir a 13,55 Mt; elle se constitue a 70 % de sel 
gemme, puis de saumures captives (23 %) et de sel 
raffine (7 %). En 1992, les mines de sel gemme ont ete 
exploitees a 86 % de leur capacite; les usines 
d'extraction de saumures captives et les installations 
de production de sel raffine ont fonctionne respective
ment a 82 % et 77 % de leur capacite. Dans 
!'ensemble, les installations de production de sel ont 
ete exploi~ees en moyenne a 83 % de leur capacite, 
comparahvement a 90 % en 1991. Les ventes de 
produits du sel destines au deglai;age ont ete faibles 
a la grandeur du pays en 1992, en raison de la 
recession et du temps hivernal relativement doux 
qui a regne au debut et a la fin de l'annee. 

Les ventes au secteur des chloralcalis, lequel est 
encore soumis a d'enormes pressions, principale-

ment d'ordre environnemental, ont continue de 
diminuer en 1992. Une importante installation de 
production de chloralcalis situee a Samia (Ont.) a 
ferme pendant l'annee. Des usines de chloralcalis ont 
aussi ferme en Colombie-Britannique, ou l'industrie 
du papier est forcee d'eliminer graduellement !'utili
sation du chlore comme agent de blanchiment. 
L'industrie canadienne des pates et papiers, une des 
principales utilisatrices de chloralcalis, a connu 
une annee encore plus difficile en 1992. L'industrie 
de la Colombie-Britannique a ete touchee par une 
greve de cinq semaines qui a entraine la fermeture 
de la plupart des installations de production de 
chloralcalis de la province. Les usines de pates ont 
ete exploitees a 87 % de leur capacite en 1992; un 
taux d'exploitation de 91 % est prevu pour 1993. La 
production canadienne de pate de bois s'est accrue 
de 2,4 % pour s'etablir a 25 490 OOO ten 1992, alors 
que les exportations pour ce meme produit n'ont 
augmente que de 1,2 % par rapport a celles de 1991. 

L'industrie canadienne des pates et papiers a pour
suivi sa conversion a des procedes de blanchiment 
autres que les procedes a base de chlore. Cependant 
les repercussions de cette conversion sur le secteur' 
des chloralcalis devraient etre tres faibles etant 
donne que la plus grande partie de la conversion est 
maintenant terminee. Seulement quelques-unes des 
plus anciennes usines de chloralcalis pourraient 
fermer pour des raisons d'ordre environnemental. 
On a continue de s'interroger serieusement sur 
!'utilisation du chlore dans les solvants (hydrocarbure 
chlorofluore), dans la desinfection de l'eau destinee 
a la consommation et dans le blanchiment des pates. 
Le marche canadien du polychlorure de vinyle (PVC) 
et des matieres utilisees pour sa fabrication (le 
dichlorure d'ethylene et le monomere de chlorure de 
vinyle) a ete touche par la recession en raison du 
ralentissement dans le secteur de la construction. En 
Amerique du Nord, en 1989, la soude caustique cons
tituait le principal agent chimique de blanchiment 
equivalant a 49,5 % de la consommation· elle etait 
suivie du chlore (34,8 %) et du chlorate de sodium 
(12,2 %). D'ici a 1995, on prevoit que la soude caustique 
representera 49,0 % de la consommation d'agents 
chimiques de blanchiment, que la consommation du 
chlore sera reduite a 22,5 % et que celle du chlorate de 
sodium atteindra 20,9 %. Le desequilibre entre le chlore 
et la soude caustique, deux coproduits provenant 
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du meme processus d'electrolyse, s'est maintenu. 
Cependant, en 1992, les prix de la soude caustique 
sont demeures relativement stables, alors que les 
prix du chlore ont augmente legerement, particu
lierement vers la fin de l'annee. Les producteurs de 
carbonate de sodium anhydre naturel commencent 
aussi a s'implanter sur le marche de la soude caustique, 
ce qui pourrait avoir comme resultat d'amoindrir 
fortement le desequilibre entre le chlore et la soude 
caustique. 

Le chlorate de sodium est considere comme le prin
cipal produit de remplacement clans le processus 
de blanchiment au chlore clans les usines de pates, 
etant donne qu'il constitue la matiere d'alimentation 
pour la production de dioxyde de chlore. Plusieurs 
entreprises productrices de chlorate de sodium au 
Canada ont acheve des travaux d'agrandissement 
et de modernisation au cours de l'annee, et de nou
velles unites de production ont ete mises en service 
clans l'Ouest canadien. Comme elle suit etroitement 
la performance de l'industrie des pates et papiers, 
la production de chlorate de sodium au Canada a 
diminue d'environ 6,5 % en 1992, puisque les pro
ducteurs ont exploite leurs installations bien 
au-dessous de leur capacite. 

Region de I' Atlantique 

La production de sel des provinces de l'Atlantique 
provenait d'une mine §Outerraine de sel gemme 
situee a Pugwash (N.-E.), d'une mine souterraine de 
potasse et de sel, a Sussex (N.-B.) et d'une installa
tion d'extract,ion par voie de solution, pres de 
Nappan (N.-E.). 

En Nouvelle-Ecosse, La Societe canadienne de Sel, 
Limitee exploite une mine souterraine de sel gemme 
situee a Pugwash, clans le comte de Cumberland et 
dont la capacite nominale est d'environ 1,2 Mt/a. La 
majeure partie du sel qui en est extrait sert a la fonte 
de la neige et de la glace. A l'usine de production de 
sel raffine, un bassin sous vide a effet quadruple, d'une 
capacite nominale de 13 t/h, recoit de la saumure 
saturee qui est transformee par evaporation en 
cristaux de sel d'une grande purete; ces cristaux sont 
utilises clans les industries de produits chimiques 
et alimentaires. Les travaux d'amenagement se 
sont poursuivis au niveau de 300 m, et un broyeur 
ainsi qu'une voie d'acces y ont ete installes. Les 
travaux d'amenagement en surface comprenaient la 
mise en place d'une nouvelle installation de charge
ment des camions ainsi que d'un nouveau bassin 
d'evaporation. Une etude environnementale, financee 
clans le cadre d'une entente sur !'exploitation minerale, 
en vue d'examiner l'effet de l'entrainement des residus 
salins a travers le mur de barrage fissure a ete 
menee a terme avec succes. Grace a cette etude, il 

est permis de conclure que les niveaux de salinite 
revenaient rapidement a la normale a moins 
d'environ 300 m du barrage fissure. Il est prevu de 
reparer lemur du barrage au debut de l'an prochain. 
La production en 1992 a ete legerement inferieure 
a la capacite prevue en raison d'un hiver relative
ment doux. Les installations d'ensachage achetee 
en 1989 par La Societe canadienne de Sel, Limitee 
a la compagnie Avalon Salt de Terre-Neuve, et 
situees a Shelbourne et North Sydney, sont utilisees 
a leur rendement maximal pour l'ensachage du sel 
produit par evaporation solaire en provenance des 
installations de cette societe localisees clans les 
Bahamas. 

Au Nouveau-Brunswick., la societe Potasse d'Amerique, 
une division de Rio Algom Limitee, a produit de la 
potasse et du sel a sa mine souterraine qui se trouve 
pres de Sussex. Le sel est extrait a un taux se 
situant entre 400 OOO et 500 OOO t/a et est vendu 
surtout aux Etats de l'est des Etats-Unis ainsi 
qu'aux provinces de l'est du Canada en vertu d'un 
contrat de vente conclu avec Akzo Salt Ltd. Selon 
les estimations, les reserves sont suffisantes pour 
maintenir ce rythme de production aussi longtemps 
qu'il y aura de la potasse a extraire, c'est-a-dire 
pendant au moins 20 ans. En 1992, environ 95 % 
de la production a ete utilisee pour le deglacage des 
routes et le reste a servi a des applications chimiques. 

La principale realisation en 1992 a ete la poursuite 
des travaux sur la methode integree d'utilisation des 
residus de sel comme remblai souterrain servant de 
support clans !'exploitation miniere du sel et de la 
potasse. Environ 1,5 Mt de residus de sel traites et 
de refus de criblage de sel gemme sont envoyes 
directement a des chantiers actifs de potasse exploites 
par tranches montantes en vue de servir de remblai. 
Des boues argileuses et des boues de saumure en 
exces provenant de l'usine de traitement sont aussi 
acheminees par des conduites souterraines et deversees 
clans de grandes cavites creees par !'extraction du 
sel gemme. Une fois que les solides se sont deposes, 
la solution de saumure claire est pompee de nouveau 
a la surface en vue d'etre reutilisee. L'operation 
complete s'effectue en circuit ferme; autrement dit, 
elle constitue un systeme sans effluent. 

Sifto Canada Inc., une division de North American 
Salt Co., possede une installation par voie de sol}ltion 
a Nappan, clans le comte de Cumberland (N.-E.). 
Les produits de sel raffine sont vendus comme sel 
de table et comme produits destines aux peches et 
au traitement de l'eau. 

Quebec 
Il y a un seul producteur actif au Quebec, la societe 
Mines Seleine Inc., situee aux Iles-de-la-Madeleine. 



Les reserves situees au niveau de 173 m sont presque 
epuisees et elles devraient, selon les previsions, 
durer jusqu'a la fin de 1993. Des travaux d'amenage
ment ont debute aux niveaux de 255 m et 268 m. 
Un nouveau concasseur sera installe au niveau de 
255 m l'an prochain. Les reserves de chaque niveau 
sont d'environ 8 Mt chacun, ce qui est suffisant 
pour une duree de vie d'environ cinq ans. Le rem
placement des concasseurs a chocs secondaires et 
tertiaires par des concasseurs a barres tournantes 
a ete effectue pendant l'annee. On continue d'opti
miser le circuit de concassage et lorsque les travaux 
a cet effet seront termines, on prevoit que le taux 
de recuperation aura augmente d'environ 5 %, 
pour atteindre 85 %. La societe Mines Seleine Inc. 
appartient maintenant a La Societe canadienne de 
Sel, Limitee. 

Ontario 

En 1992, le sel a ete produit a partir de deux mines 
souterraines de sel gemme, nommement la mine 
Goderich et la mine Ojibway et des installations 
d'extraction par voie de solution de Goderich, 
Sarnia, Windsor et Amherstburg. Le sel est extrait 
de la formation de Salina. 

A Goderich, la societe Sifto Canada Inc. exploitait une 
mine souterraine de sel gemme. Actuellement, 
!'extraction s'effectue a environ 537 m sous la surface, 
a 2,5 km au large des cotes du lac Huron. Les 
reserves sont estimees a 240 Mt, et la mine a une 
capacite annuelle de 3,3 Mt de produits de sel. Le sel 
de Sifto Canada Inc. est vendu principalement pour 
le deglacage des routes, en grande partie dans l'est 
du Canada, le centre-nord des Etats-Unis (bassin 
des Grands Lacs) et dans les regions accessibles 
par le reseau de transport fluvial du Mississippi. 
Le sel produit a Goderich est aussi employe par les 
industries des produits chimiques et du traitement 
de l'eau. Sifto Canada Inc. produit, a son installa
tion d'extraction par voie de solution situee pres de 
Goderich, du sel raffine qui est utilise principale
ment par le marche d'adoucissement de l'eau. 

La Societe canadienne de Sel, Limitee a extrait du 
sel gemme a partir de sa mine souterraine Ojibway 
et a obtenu des produits de sel par evaporation 
sous vide a partir de puits d'extraction par voie de 
solution, pres de Windsor. La capacite de produc
tion de la mine est de 2,5 Mt/a, et les reserves sont 
presentement estimees a 100 Mt. Le sel gemme est 
extrait par la methode des chambres et piliers a 
partir d'une unite de 7 ,5 m de la formation de 
Salina situee a environ 297 m sous la surface. La 
saumure est pompee a partir des profondeurs de 
427 et 457 m. Les operations de production sont 
maintenant deplacees vers la partie sud-ouest du 
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niveau de 297 m, a moins de 600 m environ du puits. 
Les produits de sel comprennent le sel destine au 
deglai;age des routes, qui represente les deux tiers 
de la production, le sel destine a l'adoucissement 
de l'eau, le sel utilise dans des applications agricoles 
et le sel fin employe dans des applications chimiques. 
Les P,rincipaux marches sont le Canada et le Midwest 
des Etats-Unis pour tousles produits de sel, a 
!'exception du sel fin employe dans des applications 
chimiques, lequel est vendu au Quebec pour la 
fabrication de soude caustique et de chlore. La 
societe signale qu'elle a fait !'acquisition des droits 
miniers relatifs a l'ile Fighting sur la riviere Detroit, 
de sorte qu'elle possede maintenant des reserves 
suffisantes pour au moins 40 ans. 

Dans la region d'Amherstburg, la societe Produits 
Chimiques Generale du Canada Ltee a exploite une 
installation d'extraction par voie de solution pour 
la fabrication de carbonate de sodium et de chlorure 
de calcium comme sous-produit. A Sarnia, Dow 
Chemical Canada Inc. a extrait des saumures a 
partir de puits pour la production de soude caustique 
et de chlore. Dow Chemical Canada Inc. a annonce 
que, en raison des conditions du marche, elle fermera 
sa derniere usine de production de chloralcalis vers 
la fin du mois de juin 1993. 

Provinces des Prairies 

En Saskatchewan, quatre societes ont produit du sel 
a partir de la formation des Prairies du devonien 
moyen. La societe International Minerals & 
Chemical Corporation (Canada) Limited (IMCC) a 
obtenu du sel gemme comme sous-produit de 
l'exploitation de sa mine de potasse situee a 
Esterhazy. Le sel est vendu localement pour le 
deglai;age des routes. Sifto Canada Inc. a exploite une 
installation d'extraction par voie de solution, pres 
de Unity, pour la production de sel fin obtenu par 
evaporation sous vide. Depuis la fermeture de son 
installation de preparation de sel fondu, la societe 
a adopte la methode de compactage pour la produc
tion de sel servant a l'adoucissement de l'eau. Le 
sel produit par cette societe est aussi utilise dans 
des applications agricoles et pour le traitement des 
aliments. Sifto Canada Inc. a aussi une installation 
au lac Patience, OU l'on recupere du sel en traitant 
du sel residuaire provenant d'une mine de potasse 
avoisinante qui appartient a la societe Potasse 
d'Amerique, Inc. Selon Jes donnees obtenues, la 
capacite de production se situe entre 50 OOO et 
60 OOO t/a. La plus grande partie de la production 
est vendue pour des applications agricoles. A 
Belle-Plaine, La Societe canadienne de Se!, Limitee 
a produit du sel raffine a partir de la saumure 
qu'elle obtient d'une mine adjacente d'extraction de 
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potasse exploitee par Kalium Chemicals, une division 
de Kalium Canada, Ltd. La plus grande partie de 
la production est destinee au secteur de l'adoucisse
ment de l'eau; une autre partie est aussi utilisee 
dans les secteurs de !'agriculture, du traitement 
des aliments et de la fonte de la glace. Saskatoon 
Chemicals, une division de Weyerhaeuser Canada 
Ltd., a extrait des saumures a partir de puits pres 
de Saskatoon pour la fabrication de soude caustique 
et de chlore destines a des usages internes dans 
son secteur des pates et papiers. 

Nusalt Corporation a traite des residus de potasse 
riches en sel provenant de !'installation Rocanville 
de la societe Potash Corporation of Saskatchewan 
Inc. Les residus de potasse sont asseches et expedies 
en vrac a des distributeurs locaux en vue de servir 
au degla~age des routes. 

Central Canada Potash a commence a produire du sel 
en septembre 1992. Elle recupere le sel a partir de 
ses residus de potasse et, selon les donnees fournies, 
la capacite de production de !'installation est de 
100 OOO t/a. Le principal produit est le sel de degla
~age, qui represente 90 % de la production; le sel 
servant a des utilisations domestiques represente 
5 % et le sel servant a des applications agricoles 
s'etablit egalement a 5 %. Les produits sont tous 
vendus localement a l'interieur de la province. 

En Alberta, quatre producteurs ont exploite des 
installations d'extraction par voie de solution. A 
Fort Saskatchewan, pres d'Edmonton, Dow Chemical 
Canada Inc. a extrait de la saumure pour la fabri
cation de chloralcalis, tandis qu'a Lindberg, La 
Societe canadienne de Sel, Limitee a produit du sel 
fin obtenu par evaporation sous vide. Pres de 
Bruderheim, deux societes, Canadian Oxy Ltd. et 
Albchem Industries Ltd, ont exploite des mines a 
extraction par dissolution pour produire du chlorate 
de sodium utilise principalement pour le blanchiment 
de la pate dans les Prairies et l'Ouest canadien. 

Colombie-Britannique 

II n'y a pas eu de production de sel dans cette 
province oil trois societes se partageaient !'exploi
tation de quatre usines de chloralcalis. Ces usines 
utilisaient du sel produit J?ar evaporation solaire, 
importe du Mexique, des Etats-Unis et du Chili. 

CONSOMMATION 

Au Canada, la consommation apparente de sel 
s'est elevee en moyenne a 9,0 Mt/a depuis le milieu 
des annees 80, soit une hausse de 30 % par rapport 

au debut de cette meme decennie. En 1991, la 
consommation apparente de sel au Canada a ete 
estimee a 10,3 Mt, ce qui represente une baisse de 
9,6 % par rapp<?rt a la consommation de 1990. En 
1991, les importations, principalement en 
Colombie-Britannique et en Ontario, ont compte 
pour environ 12 % de la consommation canadienne 
totale. Le volume de sel utilise dans la fabrication 
de produits chimiques et comme agent de degla~age 
representait entre 90 et 95 % de la consommation 
canadienne; le reste est employe pour le traitement 
de l'eau, le traitement des aliments, les peches et 
d'autres applications industrielles. La plus grande 
partie du sel utilise comme agent de degla~age est 
consommee en Ontario, au Quebec et dans la region 
de l'Atlantique. La consommation moyenne de sel 
pour la fonte de la glace et de la neige au Canada 
se situe entre 3,2 et 4,5 Mt/a. 

Environ 60 % de la consommation mondiale de sel 
se fait sous forme de matiere premiere dans 
l'industrie des produits chimiques, devan~ant la 
consommation sous forme de sel de table (20 %) et 
d'agent de degla~age des routes (10 %); les autres 
10 % se partagent entre la composition d'aliments 
pour animaux et le traitement de l'eau. En 
Amerique du Nord, le profil de la consommation de 
sel differe : l'industrie des produits chimiques 
consomme environ 56 % de la production totale; elle 
est suivie par le secteur de l'epandage de sel sur les 
routes (24 %) et par l'industrie alimentaire (7 %). 

L'industrie des produits chimiques industriels 
consomme du sel pour la fabrication de chloralcalis, 
comme la soude caustique (hydroxyde de sodium), 
le chlore et le chlorate de sodium. Au Canada, quatre 
usines de soude caustique et de chlore tirent leur 
sel de saumures preparees sur place et de saumures 
naturelles; d'autres usines emploient du sel gemme 
OU du sel importe obtenu par evaporation solaire, OU 

du sel raffine. Parmi les autres produits chimiques 
industriels dont la fabrication exige des quantites 
appreciables de sel, mentionnons le bicarbonate de 
sodium, le chlorite de sodium, l'hypochlorite de 
sodium, le carbonate de sodium (anhydre) et le 
chlorure de calcium. 

Le chlore, un important debouche du sel, fait 
actuellement l'objet d'une etude visant a determiner 
s'il n'est pas le principal agent de blanchiment des 
pates responsable de la presence de traces de dioxines 
(2,3,7 ,8-TCDD [tetrachlorodibenzo-p-dioxine]) et de 
furanes (2,3, 7 ,8-TCDF [tetrachlorodibenzo-p-furane]) 
dans certains effiuents d'usines de pates et papiers 
en Amerique du Nord. II a ete determine que ces 
composes chlores etaient cancerigenes pour certains 
animaux; cependant, a de faibles concentrations, leurs 
effets sur les humains constituent une question qui 
fait l'objet de controverse. 



D'ici a 1994, le rejet des furanes et des dioxines 
dans les effluents des usines de pates sera interdit. 
En fevrier 1991, il a ete annonce que les usines de 
pates et papiers devaient se conformer aux nouvelles 
modifications de la reglementation en vertu de la 
Loi sur les peches. Ces modifications etablissent de 
nouvelles methodes pour mesurer les effluents et, 
pour la premiere fois, assujettissent toutes les usines 
au Canada, nouvelles et anciennes, a la reglemen
tation regissant le rejet de matieres solides en sus
pension et de matieres qui detruisent l'oxygene. 
Pour obtenir une prolongation au-dela de la date 
limite du 31decembre1993, une societe devra 
demontrer qu'elle a fourni tousles efforts raisonnables 
pour se conformer a ces reglements. Une prolonga
tion sera soumise a une consultation publique et a 
!'approbation ministerielle. Aucune prolongation 
ne sera accordee apres le 31decembre1995. La 
moyenne nationale des quantites de dioxines et de 
furanes rejetees par les usines de pate kraft a ete 
estimee a 6 kg/t de pate produite. 

II y a egalement lieu de souligner que la question 
de la toxicite des dioxines fait presentement l'objet 
de discussions non seulement aux Etats-Unis., mais 
aussi au Canada. En resume, I'Environemental 
Protection Agency (EPA) des Etats-Unis et les Centers 
for Disease Control a Atlanta avancent maintenant 
!'existence de nouvelles donnees selon lesquelles les 
dioxines ne seraient pas aussi cancerigenes qu'on le 
croyait initialement. Au Canada, une nouvelle 
etude effectuee par l'Institut national de recherche 
sur les eaux a Burlington a montre !'absence de 
lien entre les modifications biologiques chroniques 
observees chez les poissons et les effluents de tous 
les types d'usines de pate kraft, utilisant ou non le 
chlore comme agent de blanchiment. Cependant, 
ces resultats ont peu de chance de modifier les poli
tiques canadiennes relatives aux dioxines, etant 
donne qu'une etude effectuee par Environnement 
Canada a demontre que les effluents des usines de 
pates sont toxiques et qu'ils menaceront la vie des 
etres humains aussi longtemps que du chlore sera 
utilise et ce, meme si toutes les dioxines devaient 
etre eliminees. En fait, au debut de 1992, la province 
de la Colombie-Britannique a ordonne un regle
ment imposant !'elimination, d'ici a l'an 2002, de la 
pollution causee par les composes chlores provenant 
des usines de pates. Le gouvernement de !'Ontario 
a aussi manifeste son intention de suivre l'exemple 
de la Colombie-Britannique et il se propose d'instaurer 
une loi visant a eliminer graduellement les composes 
organochlores. 

Dans bon nombre d'usines en Amerique du Nord, 
on a deja commence a remplacer les procedes de 
blanchiment par des processus non bases sur la 
technologie au chlore. Une limite de 2,0 kg/t pour 
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les halogenes organiques absorbables, qui com
prennent les furanes et les dioxines, serait facilement 
realisable; toutefois, un plafond de 1,5 kg/t pourrait 
etre impose, ce qui necessiterait un taux de rem
placement atteignant 80 a 90 % dans les anciennes 
usines et 60 a 70 % dans les usines plus nouvelles. 

Au Canada, la plupart des usines ont apporte des 
modifications poussees a leurs procedes et elles ont 
perfectionne leurs methodes de traitement des 
efiluents; plusieurs ont choisi de reduire les quantites 
de chlore utilisees en adoptant d'autres procedes de 
blanchiment, comme la lignification prolongee, la 
delignifi.cation a l'oxygene, le blanchiment au chlorate 
de sodium, le recyclage integre au dioxyde de chlore 
et a l'acide chlorhydrique, et les procedes de 
blanchiment a l'ozone et au peroxyde d'hydrogene. 

Le chlorure de sodium, ou sel, reste le principal 
agent de deglac;age. Selon les exigences propres au 
site, differents agents de deglac;age sont utilises. 
Dans les rues et sur les routes, on emploie surtout 
du sel gemme, des melanges de chlorure de calcium 
et de sel de meme que des saumures, et on a recours 
principalement a des moyens mecaniques (chasse
neige, souffleuses). Sur les ponts, on se sert du sel 
et des melanges de sel et de sable, et on fait appel a 
des methodes de substitution a l'emploi du sel; le 
chauffage des chaussees et !'utilisation de produits 
chimiques non corrosifs avec des inhibiteurs de 
corrosion sont presentement a l'etude. Surles pistes 
d'aeroport, on a recours a des composes non corrosifs, 
notamment l'uree, le formamide et les glycols. 
Dans les zones residentielles et commerciales, on 
emploie regulierement du sel gemme, du chlorure 
de potassium (potasse), du chlorure de calcium et 
diverses combinaisons de ces produits avec des 
abrasifs. Le chlorure de calcium vient au deuxieme 
rang des agents de deglac;age les plus utilises. Ce 
produit chimique est efficace a des temperatures 
comprises entre -10 et -20 °C; il est habituellement 
melange avec du sel dans une proportion de 2 a 4 %. 
L'emploi d'abrasifs est limite principalement aux 
routes et aux zones residentielles; un melange de 
sable grossier et de petites pierres concassees est 
repandu en vue d'accroitre la resistance au derapage 
sur les routes glissantes. 

Les inquietudes croissantes que suscitent la degrada
tion de l'environnement et la corrosion d'infrastruc
tures comme les tabliers de ponts et les pares de 
stationnement ont conduit a de nombreuses expe
riences dans le domaine des produits de remplace
ment du sel comme agent de deglac;age. La recherche 
en vue de trouver des produits de remplacement 
du sel a porte principalement sur les melanges 
d'abrasifs, le chlorure de magnesium, les composes 
d'ammonium, les pyrophosphates tetrapotassiques, 
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l'acetate de magnesium-calcium, le formiate de 
sodium, l'alcool isopropylique, l'ethyleneglycol et 
l'uree de qualite technique. Des etudes ont aussi 
porte sur des traitements non chimiques, notamment 
sur une serie de mesures appliquees principalement 
en Europe, comme !'utilisation d'un revetement de 
chaussee retardant la formation de glace et le 
chauffage des routes. Les effets de l'epandage de 
sel sur l'environnement dependent d'une variete de 
facteurs, notamment les conditions meteorologiques, 
les caracteristiques des routes, les densites de circu
lation, les methodes d'entretien en hiver et la topo
graphie locale. Les effets sur l'environnement peuvent 
comprendre les impacts nuisibles a la croissance 
des plantes et au rendement des cultures a proxi
mite des routes, et !'elevation des taux de salinite 
dans les cours d'eau et les reseaux d'eau souterraine. 
Pendant de nombreuses annees, les organismes 
provinciaux et regionaux charges de l'entretien des 
routes ont tente d'optimiser !'utilisation et le choix 
des methodes de fonte de la glace et de la neige. 
Les considerations relatives au cout, a la fiabilite 
operationnelle, a la securite du public et a l'environ
nement ont toutes permis d'ameliorer les methodes 
existantes, d'accroitre la securite des routes et d'offrir 
une meilleure conduite sur celles-ci. 

Des essais effectues par le ministere des Transports 
de !'Ontario ont montre que !'acetate de calcium
magnesium n'est efficace qu'a des temperatures 
d'environ -6 et - 7 °C. Bien qu'il se soit revele effi
cace et sans danger pour l'environnement, !'acetate 
de calcium-magnesium continuera d'etre un pro
duit d'application limitee en raison de son echelle 
restreinte de temperature d'utilisation et de son 
cout, qui est environ 30 fois celui du sel. En 1991, 
la Direction de la recherche et du developpement 
du ministere des Transports de l'Ontario a publie · 
un document contenant les resultats des travaux 
de recherche effectues sur les agents de deglat;;age 
des routes. Plusieurs agents de deglai;;age ont ete 
compares, mais en conclusion, le sel est encore 
l'agent de deglai;;age le plus efficace et le moins 
couteux pour les applications dans la province de 
l'Ontario. 

Depuis le milieu de 1987, I' Association des transports 
du Canada coordonne un vaste projet d'evaluation 
de la degradation des routes et des infrastructures 
connexes. Le Programme strategique de recherche 
routiere du Canada (C-SHRP) est un projet de cinq 
millions de dollars finance par des subventions 
provinciales et federales pendant une periode de 
cinq ans. En 1~90, le Strategic Highway Research 
Program aux Etats-Unis a mis sur pied un projet 
de 800 OOO $ visant a evaluer la methode d'essai 
des produits chimiques de deglat;;age et a mettre au 
point des produits de chlorure de sodium ameliores. 

Le programme de deux ans comprend deux etapes : 
observations sur le terrain effectuees pendant 
l'hiver de 1991-1992 et etudes de l'efficacite du sel 
et de produits chimiques sans chlorure. Le rapport 
complet devrait etre presente pendant la premiere 
moitie de 1993. 

Les autres secteurs qui consomment du sel com
prennent l'adoucissement de l'eau, l'industrie de la 
peche et l'industrie de la transformation des aliments, 
lesquels representent ensemble pres de 5 % de 
la consommation totale du pays. Au Canada, 
la consommation estimee de sel destine aux adou
cisseurs d'eau varie entre 150 OOO et 200 OOO t/a. 
Toute la production canadienne a ete consommee 
par le marche interieur; selon les estimations, il y 
a eu peu de commerce avec l'etranger en ce qui 
concerne le sel de traitement. La consommation 
annuelle type de sel par foyer canadien s'est situee 
entre 350 et 450 kg. La plus grande partie du marche, 
a-t-on signale, se situe dans les zones de banlieue 
et les zones rurales, ou l'eau dure est rarement 
traitee a grande echelle. Certaines grandes munici
palites de l'Ouest canadien, comme Regina et 
Calgary, utilisent beaucoup les adoucisseurs d'eau 
parce que leur eau potable presente des concentra
tions elevees de calcium et de magnesium. En 
1991, le marche du traitement de l'eau au Canada 
a ete evalue a 700 millions de dollars, soit une aug
mentation de 8 % par rapport a la valeur de 1990. 
Le marche residentiel de l'adoucissement de l'eau a 
ete evalue a 60 millions de dollars, soit une hausse 
de 33 % par rapport a la valeur de 1990; les ventes 
de sel dans ce secteur du marche sont demeurees 
stables a 20 millions de dollars. Les Canadiens 
semblent encore preferer la consommation d'eau 
embouteillee, puisque ce marche a connu un 
accroissement de 7 % par comparaison a la 
consommation de 1990, pour atteindre une valeur 
de 203 millions de dollars. Le sel fondu, qui etait 
un produit largement utilise pour adoucir l'eau, a 
ete remplace par des granules, des pepites et des 
cristaux de sel comprimes; dans certains cas, on 
utilise du gros sel. La croissance de ce marche est 
liee aux mises en chantier dans le domaine de la 
construction domiciliaire et aux caracteristiques 
locales de l'eau. Les nouveaux appareils de traite
ment de l'eau qui n'utilisent pas de sel, comme les 
appareils electromagnetiques et les appareils 
catalytiques, n'ont pas encore ete approuves au 
Canada. 

COMMERCE 

Les importations de sel en 1991 s'elevaient a 1,20 Mt 
et etaient evaluees a 25,8 millions de dollars, ce 
qui representait une chute du volume de 42,6 % et 



une diminution de la valeur de 28,2 % par rapport 
aux donnees de 1990. On observe une tendance a 
la baisse similaire lorsqu'on compare les donnees 
des neufpremiers mois de 1992 avec celles de la 
meme periode de 1991; les importations ont diminue 
de 20,6 %, passant de 955 380 a 758 671 t. Toutefois, 
le prix unitaire est passe de 21,47 $/ten 1991 a 
27,25 $/ten 1992, soit un accroissement de 27 %. 
Cette baisse des importations est attribuable a une 
decroissance de la demande dans le secteur des 
chloralcalis en Colombie-Britannique, ou plusieurs 
usines ont ferme au cours des quelques dernieres 
annees. Le sel importe en 1992 etait sous forme de 
sel de table, de saumure et de sel obtenu par eva
poration solaire; plus- de 90 % des importations 
etaient constituees de sel obtenu par evaporation 
solaire. Le s~l a ete importe de 18 pays; il provenait 
surtout des Etats-Unis (60 %), du Mexique (23 %), 
du Chili (10 %) et des Bahamas (6 %) et ce, pour 
approvisionner l'Ontario (39 %), la Colombie
Britannique (35 %), le Quebec (18 %) et les provinces 
de l'Atlantique (5 %). 

En 1991, les exportations de sel s'elevaient a 2,8 Mt 
et etaient evaluees a 50,43 millions de dollars. Ceci 
represente une augmentation du volume de 32,8 % 
et un accroissement de la valeur de 40 % par rapport 
aux donnees de 1990, etablies a 2,10 Mt et evaluees 
a 35,97 millions de dollars. Pendant les neufpremiers 
mois de 1992, les exportations se sont elevees a 
1,67 Mt; ceci constitue une legere baisse par rapport 
au volume de 1,77 Mt enregistre pour la meme 
periode en 1991. La valeur unitaire, toutefois, presente 
une hausse de 24 %, passant de 18,09 $/ten 1991 a 
22,4 7 $/t en 1992. Les exportations de produits de 
sel en 1992 ont ete acheminees vers 16 pays, mais 
99,8 % du total representent la part des Etats-Unis. 
La plupart des expeditions provenaient de l'Ontario 
(78 %) et du Quebec (20 %). 

EXAMEN DE LA PRODUCTION 
MONDIALE 

La production mondiale de sel en 1991 totalisait 
184 Mt, ce qui constitue un niveau semblable a 
celui de 1990. Le sel est produit dans un grand 
nombre de pays, mais la plus grande partie de la 
P,roduction provient de 12 pays, parmi lesquels les 
Etats-Unis sont le principal producteur. Ce pays 
compte pour 20 % de la production mondiale et il 
est suivi par la Chine (14 %), la Communaute des 
Etats Independants (8 %) et l'Allemagne (8 %). Le 
Canada s'est encore classe cinquieme avec 6 % de 
la production mondiale. 

Les donnees provisoires relatives a la production 
pour 1992 indiquent un volume de 186 Mt, ce qui 
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represente un accroissement de 1,1 % par rapport 
aux donnees de 1991. Le profil de la production des 
principaux pays producteurs en 1992 est semblable 
a celui de 1991. 

Etats-Unis 
La production interieure de sel a diminue legere
ment pour se situer a 36,1 Mt en 1992, alors qu'elle 
se situait a 36,3 Mt en 1991. La valeur totale a 
augmente, passant de 765 millions de dollars ameri
cains a 780 millions. Trente-et-une societes ont 
exploite soixante-dix usines dans quatorze Etats. 
Pour 1991, on rapportait une capacite de produc
tion de sel de 43,1 Mt; pour 1992, on estimait la 
capacite a 43,2 Mt. Les producteurs de sel ont 
exploite leurs installations a 84,3 % de leur capacite 
au cours de l'annee 1991 et a 83,6 % au cours de 
l'annee 1992. La consommation apparente, qui 
s'est hissee a 40,3 Mt, est demeuree pratiquement 
la meme qu'en 1990; elle s'elevait alors a un niveau 
de 40,2 Mt; la consommation apparente pour 1992 
est estimee a 41,5 Mt. La repartition du sel vendu 
ou utilise selon le type en 1992 etait la suivante : 
saumure, 4 7 %; sel gemme, 35 %; sel raffine, 10 % 
et sel obtenu par evaporation solaire, 8 %. L'indus
trie des produits chimiques a consomme environ 49 % 
du total de sel vendu; le deglacage des routes et la 
fonte de la glace, 23 %; les secteurs de l'alimenta
tion et de !'agriculture, 7 % et le secteur industriel 
general, 4 %. La valeur unitaire moyenne du sel 
extrait de la saumure en 1992 a diminue d'environ 
9 % pour se fixer a 4,96 $ US/t, alors que la valeur 
unitaire moyenne des expeditions de sel gemme a 
augmente d'environ 3 % pour atteindre 19,84 $ US/t. 

On s'attend a ce que les importations s'etablissent 
a 6,1 Mt en 1992; ce niveau est identique a celui de 
1991. Le principal pays exportateur etait le Canada 
(41 %), suivi du Mexique (24 %) et des Bahamas 
(12 %). La dependance nette des importations ameri
caines pour 1992 correspond, selon les estimations, 
a 12 % de la consommation apparente. Les expor
tations ont diminue de presque 50 % pour se fixer 
a 0,9 Mt. 

Une importante societe de sel a annonce qu'elle se 
proposait d'utiliser du ciment portland melange a 
des cendres volantes de dechets de charbon et a 
des poussieres de four a ciment comme remblai 
dans sa mine souterraine de sel gemme de l'Etat 
de New York. Le materiau durcira sur place et 
offrira un support de structure pour la mine. Le 
projet offrira aussi une methode acceptable sur les 
plans economique et environnemental pour !'elimi
nation de dechets solides indesirables. 
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Australie 

Le programme d'expansion de 23 millions de dollars 
australiens de la societe Dampier Salt Ltd., a 
Dampier (Australie-Occidentale), a ete mene a 
terme en 1992. Les investissements faits en vue de 
moderniser le materiel existant ont entralne un 
accroissement de la capacite de 227 OOO t, laquelle 
a atteint au total 4,5 Mt/a. Cette expansion affermit 
la position de la societe en tant que premier pro
ducteur australien, et elle vise a repondre a la 
demande grandissante de l'industrie des produits 
chimiques dans le nord de l'Asie et dans l'Asie du 
Sud-Est. Il est prevu que la consommation de sel 
en Asie augmentera a un taux annuel de 2 % pour 
atteindre 12 Mt/a d'ici a l'an 2000. Le Japon est le 
principal pays importateur, mais on prevoit que 
Taiwan, la Coree et l'Indonesie deviendront des 
clients importants. 

Gulf Holdings Pty Ltd. a obtenu l'approbation du 
point de vue environnemental pour la construction 
d'une nouvelle installation de production de sel par 
evaporation solaire sur la cote est du golfe d'Exmouth 
en Australie-Occidentale. Le projet, qui fut congu a 
l'origine vers la fin des annees 60, aura une capacite 
de 2,5 Mt/a et fournira du travail a une soixantaine 
de personnes. 

Chine 

La plus grande societe productrice de sel au monde, 
Akzo N.V., qui a son siege aux Pays-Bas, a entrepris 
une etude de faisabilite portant sur la production 
de sel dans le Jiangsu (Chine). Cette etude a permis 
l'evaluation de la quantite et la qualite du sel dis
ponible, les sources d'energie ainsi que les marches 
dans l'Asie du Sud-Est. L'autorisation a ete accordee 
pour la construction de deux installations de pro
duction de sel de 1 Mt/a chacune dans la Baie de 
Laizhou (Shandong). Les travaux de construction 
d'une installation de production de sel par evapora
tion solaire d'une capacite de 3 Mt/a progressent 
egalement le long de la cote de la province de 
Shandong. 

Japon 
En 1991, le Japon a produit environ 1,37 Mt de sel, 
soit a peu pres le meme volume qu'en 1990. Ce 
pays en a importe pres de 8 Mt, principalement de 
l'Australie (51 %) et du Mexique (44 %). La 
consommation de sel du Japon en 1991 s'est elevee 
a 9,3 Mt, et elle etait attribuable a trois secteurs 
principaux: l'industrie des chloralcalis (64 %), 
l'industrie du carbonate de sodium anhydre (16 %) 
et l'industrie du traitement des aliments (11 %). 

COMMERCE INTERNATIONAL 

Le sel est un produit en vrac peu couteux et tres 
repandu; il est relativement facile a extraire et le 
cout de son transport represente une partie impor
tante du prix total du produit livre. Par consequent, 
le commerce international du sel (environ 20 %) est 
peu important relativement a sa production mondiale. 
Le commerce dans la region du Pacifique constitue 
actuellement la moitie du commerce maritime, 
devangant ainsi le commerce en Amerique du Nord 
(24 %) et celui dans le nord-ouest de l'Europe (20 %). 
L'Australie devrait demeurer le principal fournisseur 
du Japon, alors que le Mexique continuera d'exporter 
principalement vers le Japon et l'Amerique du Nord. 
Comme la Communaute europeenne est une region 
essentiellement autosuffisante, elle devrait continuer 
de n'importer que de tres faibles quantites de sel. 

PRIX 

Le prix du sel depend de facteurs tels que les 
methodes de production, la purete du produit, la 
taille des installations, les couts du transport et la 
disponibilite du produit. Pendant les periodes de 
penurie attribuables a des greves OU a des problemes 
techniques, il est probable que les prix du sel aug
menteront jusqu'a ce que des sources de remplace
ment soient trouvees. Dans les periodes ou la 
demande est extremement grande, les prix du sel 
gemme de deglagage peuvent augmenter lorsque 
des conditions hivernales rigoureuses persistent. Il 
est fort probable que le renouvellement des stocks 
pendant de telles periodes se fera a des prix plus 
eleves. 

Par comparaison aux prix de 1991, ceux de certains 
produits a base de sel etaient variables en 1992. Le 
sel gemme de deglagage livre en vrac s'est vendu 
de 25 a 94 $/t OU a 4 $ le sac de 40 kg. Le sel fin 
raffine s'est vendu de 79 a 120 $/t, OU de 6 a 8 $ le 
sac de 40 kg, et le gros sel raffine, de 86 a 100 $/t, 
ou de 5 a 7 $ le sac de 40 kg. Le prix du sel destine 
au traitement de l'eau a varie entre 5 et 10 $le sac 
de 40 kg, alors que celui du sel d'usage domestique 
a varie entre 15 et 16 $ le ballot de 25 kg. Dans le 
secteur des applications agricoles, un bloc de sel 
(pierre a lecher) de 20 kg coutait entre 3 et 8 $, alors 
que 25 kg de sel emballes dans un sac en papier 
coutaient entre 4 et 11 $. 

La plus forte difference de prix entre l'est et l'ouest 
du pays a ete observee pour le sel destine a des 
applications agricoles; les prix des blocs de sel de 
20 kg et du sel en sacs de papier de 25 kg etaient 
respectivement de 20 a 30 % et de 33 a 45 % plus 
eleves dans les provinces de l'est. Dans ces provinces, 
le prix du sel fin raffine vendu en grands volumes 



etait de 23 a 33 % plus eleve, celui du sel destine 
au traitement de l'eau, de 10 % plus eleve et celui 
du sel destine a des applications domestiques, de 2 
a 7 % plus eleve. 

PERSPECTIVES 

En 1993, on prevoit que la production et la consom
mation de sel demeureront stables au Canada. Les 
importations de sel vont probablement diminuer, 
principalement en raison de la reduction continue 
des activites du secteur des chloralcalis. En 1993, 
le prix du sel gemme devrait demeurer stable, alors 
que celui des produits a valeur ajoutee devrait 
presenter une legere augmentation, comparable au 
taux d'inflation. 

En depit des pressions d'ordre environnemental, le 
sel continuera d'etre le principal agent de degla~age 
en raison de son bas prix. L'optimisation des taux 
d'epandage, combinee a la recherche de melanges 
abrasifs adequats, continuera d'etre a l'etude. Le 
temps doux qui a regne au cours de l'hiver de 
1992-1993 aura des repercussions sur la demande 
de sel de degla~age a la grandeur du Canada au 
debut de 1993. La baisse des ventes peut etre com
pensee par des conditions plus favorables au debut 
de l'hiver de 1993-1994. 

Dans le cadre de sa restructuration, le secteur des 
pates et papiers devrait poursuivre son programme de 
remplacement des procedes de blanchiment par des 
procedes n'utilisant pas de chlore, mais a un rythme 
plus lent. Environ le tiers des usines canadiennes 
utilisent encore le procede au chlore, et jusqu'a 
maintenant, environ 30 % se sont converties au 
procede a base de chlorate. Cette derniere proportion, 
prevoit-on, atteindra 50 % d'ici 1995. En 1993, la 
consommation de sel dans les produits chimiques 
devrait diminuer de fa~on significative en raison de 
la fermeture de plusieurs usines en 1992. L'indus
trie des pates et papiers, le principal consommateur 
de chloralcalis, devrait aussi se relever de la reces
sion de 1992, avec des taux d'exploitation de l'ordre 
de 85 a 90 %. Pendant la periode de 1990 a 1994, la 
demande devrait augmenter a un faible taux allant 
jusqu'a 1 % par annee, alors que la consommation 
devrait diminuer dans le secteur des pates et papiers, 
a un taux annuel de 8 a 9 %, et dans le secteur des 
produits chimiques chlores, a un taux de 1,5 % par 
annee. Ces reductions seront attenuees par une 
croissance prevue dans le secteur du polychlorure 
de vinyle (PVC), ou les ventes de chlore connaitront 
un accroissement annuel de 4 a 5 % jusqu'en 1994. 
En depit de la recession, la production de PVC a 
connu une croissance vigoureuse de 33 % en 1992, 
principalement en raison de la force du marche des 
exportations. 
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La demande pour le coproduit du chlore, c'est-a-dire 
la soude caustique (ou hydroxyde de sodium), 
devrait etre forte dans les secteurs des pates et 
papiers, des detergents et des produits de regulation 
du pH. La consommation de soude caustique 
devrait augmenter annuellement de 1 a 2,5 % 
jusqu'en 1994. Le marche demeurera probablement 
stable en raison de !'augmentation au Canada de la 
capacite installee dans le secteur grandissant de la 
pate chimico-thermomecanique blanchie. Un 
important desequilibre entre les demandes de soude 
caustique et de chlore devrait pousser de nombreux 
consommateurs de soude caustique a chercher des 
produits de remplacement comme le trona calcine 
ou le carbonate de sodium dans les usines de pate 
chimico-thermomecanique blanchie OU a reduire 
leur taux de consommation, par exemple dans les 
usines de pate kraft. 

En Amerique du Nord, la consommation de chlorate 
de sodium devrait grimper selon un taux annuel de 
11 % jusqu'en 1994. Au Canada, l'industrie du 
chlorate de sodium devrait connaitre une forte 
croissance apres les grandes difficultes qu'elle a 
eprouvees en 1992. Ces difficultes ont ete attribuables 
a la mauvaise performance de l'industrie des pates 
et papiers, combinee a la greve des travailleurs de 
la Colombie-Britannique qui a conduit a l'arret de 
la plus grande partie des activites dans le secteur 
des produits chimiques. Toutefois, aucune nouvelle 
installation n'est prevue en 1993. 

A mesure que le Canada sortira de la recession en 
1993 et que le secteur de la construction reprendra de 
la vigueur, la demande de sel destine au traitement 
de l'eau devrait connaitre un regain. Cependant, 
les consommateurs continuent de se convertir a l'eau 
embouteillee pour leurs propres besoins, probable
ment au detriment de l'industrie de l'adoucissement 
de l'eau, ce qui a pour effet de limiter la croissance 
potentielle dans ce secteur. Les ventes de sel dans 
l'industrie des peches et l'industrie de produits ali
mentaires devraient diminuer, mais pour des raisons 
differentes. La situation actuelle des peches au 
Canada est telle que la demande de sel dans ce secteur 
est, a toutes fins utiles, reduite au minimum, et 
d'autres reductions sont encore possibles. Dans 
l'industrie des produits alimentaires, la demande de 
sel devrait aussi baisser, puisque ce secteur conti
nuera de reduire ses exigences en sel en raison de 
la sensibilisation grandissante du grand public 
relativement a !'ingestion de sodium. On prevoit 
que les produits de remplacement du sel feront des 
gains soutenus dans ce secteur du marche. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au 1erfevrier1993. 



TARIFS DOUANIERS 

No tarifaire 

2501.00 

2501.00.10 

2501.00.90 

Denomination 

Sel (y compris le sel prepare pour la 
table et le sel denature) et chlorure de 
sodium pur, meme en solution aqueuse; 
eau de mer 

Sel de table fabrique en le melangeant 
avec d'autres ingredients lorsqu'il 
contient 90 % ou plus de chlorure de 
sodium pur 

Autres 

NPF 

4% 

en franchise 

Canada Etats-Unis 
TPG Etats-Unis Canada 

2,5% en franchise en franchise 

en franchise en franchise en franchise 

Sources: Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United 
States, 1992. 
NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 

A .... 
.... 
a 

(/) .,., 
r--



SEL 41.11 

TABLEAU 1. CANADA EXPEDITIONS ET COMMERCE DU SEL2 EN 1991 ET 1992 

No tarifaire 1991 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

EXPEDITIONS 
Par categorie 

Sel gemme extrait des mines 8 615 755 167 101 7 934 511 161 716 
Sel fin produit par evaporation 799 563 79 297 795 273 79 713 

sous vide 
Teneur en sel des saumures 2 455 541 12 768 2 370 641 12 373 

utilisees ou expediees 
Total 11 870 859 259 166 11 100 425 253 802 

Par province. 
Nouvelle-Ecosse x x x x 
Nouveau-Brunswick x x x x 
Quebec x x x x 
Ontario 7 182 255 136 305 6 648 378 140 544 
Saskatchewan 566 236 27 032 543 891 25 173 
Alberta 1 245 244 15 335 1244783 15 324 

Total 11 870 859 259 166 11 100 425 253 802 

IMPORTATIONS (De janv. ii sept.) 
2501.00 Sel1 

Etats-Unis 771 894 19 460 451 516 16 061 
Mexique 311 601 4 780 175 557 2 758 
Bahamas 29 066 497 45 264 755 
Chi Ii 74 311 715 78 831 744 
France 4 919 134 1 446 76 
Royaume-Uni 3 573 77 897 61 
Belgique 1 185 40 78 52 
Japon 3 280 37 32 4 
Autres pays 3 050 87 5 050 161 

Total 1202879 25 827 758 671 20 672 

Par province de destination 
Terre-Neuve 11 707 264 18 843 372 
ile-du-Prince-Edouard 22 3 
Nouvelle-Ecosse 17 516 238 22 024 320 
Nouveau-Brunswick 1 269 49 44 5 
Quebec 94 264 2 212 132 901 3 OOO 
Ontario 403 280 11 204 292 666 11 219 
Manitoba 12 625 288 4 841 187 
Saskatchewan 6 810 289 2 226 260 
Alberta 47 409 1 407 20 986 1 071 
Colombie-Britannique 607 999 9 872 264 117 4 220 

Total 1 202 879 25 827 758 671 20 672 

EXPORTATIONS 
2501.00 Sel1 

Etats-Unis 2 778 831 49 929 1 663 255 36 994 
Saint-Pierre-et-Miquelon 2 216 186 1 406 118 
Dominique 276 23 21 5 
Autres pays 1 698 204 1 606 302 

Total 2 783 021 50 342 1666288 37 419 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant ou non rapports; dpr : donnees provisoires; x : confidential. 
1 Comprend le sel de table, le chlorure de sodium pur et le sel de mer. 
Remarque : Les chiffres ont ate arrondis. 
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TABLEAU 2. STATISTIQUES IMPORTANTES SUR LE SEL AU CANADA II~ Emplacement I Em[:!IOis Ca[:!acite de [:!reduction annuelle 
Societe debut de la production 1990 1991 1988 1989 1990 1991 1992 Observations 

(milliers de tonnes) 

Albchem Industries Ltd. Bruderheim (Alb.) I 1991 1oa - - - 29 29 Extraction par voie de solution pour la 
production de chlorate de sodium. 

Canadian Occidental Bruderheim (Alb.) I 1991 - 5a - - 26 26 Extraction par voie de solution pour la 
Petroleum Ltd. production de chlorate de sodium. 

Central Canada Potash Ltd. Colonsay (Sask.) I 1992 - - - - - 100 Production secondaire de sel gemme a 
partir des activites d'extraction de 
potasse. 

Dow Chemical Canada Inc. Samia (Ont.) I 1950 4a 4a 830 900 900 900 900 Extraction par voie de solution pour la 
production de soude caustique et de 
chlore. 

Fort Sask. (Alb.) I 1968 3a 3a 1 400 1 400 1 400 1 400 1 400 Extraction par voie de solution pour la 
production de soude caustique et de 
chlore. 

Total partial 7a 78 

International Minerals & Esterhazy (Sask.) I 1962 3 3 120 120 120 120 120 Production secondaire de sel gemme 
Chemical Corporation obtenu a partir d'une mine de potasse. 
(Canada) Limited Utilise comme sel de deglacage. 

Nusalt Rocanville (Sask.) I 1990 n.d. 12 - 100 100 140 Production secondaire de sel gemme a 
partir des activites d'extraction de 
potasse. 

Potasse d'Amerique, Sussex (N.-B.) I 1980 29 27 450 450 450 500 500 Sel gemme obtenu de la mine de 
une division de Rio Algom potasse et utilise comme sel de 
Limitee degla9age. 

Produits Chimiques Generale Amherstburg (Ont.) I 1919 88 5a 690 690 690 690 690 Extraction par voie de solution pour la 
du Canada Ltee production de carbonate de sodium. 

Saskatoon Chemicals, une Saskatoon (Sask.) I 1968 5a 5a 70 70 70 70 70 Extraction par voie de solution pour la 
division de Weyerhaeuser production de soude caustique, de 
Canada Ltd. chlore et de chlorate de sodium. 

Sitto Canada Inc. Nappan (N.-E.) I 1947 73 76 100 100 100 100 100 Extraction par voie de solution pour 
evaporation sous vide. 

Goderich (Ont.) I 1959 330 339 2 800 2 800 3 300 3 300 3 300 Extraction de sel gemme a une 
profondeur de 536 m. 

Goderich (Ont.) I 1880 66 65 120 120 120 120 120 Extraction par voie de solution pour 
evaporation sous vide. 

Unity (Sask.) I 1949 82 77 180 180 180 180 180 Extraction par voie de solution pour 
evaporation sous vide. Usine de fusion 
fermee en 1991 . 

Patience Lake (Sask.) I 1987 4 5 - - - 100 100 Production secondaire de sel gemme a 
partir d'une mine de potasse. 

Total partial 555 562 



La Societe canadienne de Pugwash (N.-E.) I 1959 225b 214b 1 200 1 200 1 200 1 200 1 200 
Sel, Limitee 

Pugwash (N.-E.) I 1962 110 110 110 110 110 

lies-de-la-Madeleine (Que.) I 182 177 1 200 1 500 1 500 1 500 1 500 
1982 

Ojibway (Ont.) I 1955 241 239 2 500 2 500 2 500 2 500 2 500 

Windsor (Ont.) I 1892 86 108 150 150 150 150 150 

Belle-Plaine (Sask.) I 1969 28 28 170 170 170 170 170 

Lindbergh (Alb.) I 1968 66 65 140 140 140 140 140 

Total partiel 828 831 

Total 1 435 1 468 12 230 12 600 13 200 13 405 13 545 

Sources : Secteur de la politique minerale, Energie, Mines et Ressources Canada, 1990; releves de societes. 
- : neant; n.d. : non disponible. 
a Les emplois font partie du complexe de produits chimiques. b Comprend les emplois dans les installations par voie de solution a Pugwash. 

Extraction de sel gemme a une 
profondeur de 305 m. 

Dissolution de sel gemme fin pour 
evaporation sous vide. 

Extraction de sel gemme jusqu'a une 
profondeur de 273 m. 

Extraction de sel gemme jusqu'a une 
profondeur de 300 m. 

Extraction par voie de solution pour 
evaporation sous vide. 

Obtention de sel fin provenant de la 
saumure extraite de la mine de potasse 
avoisinante. 

Extraction par voie de solution pour 
evaporation sous vide. 
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TABLEAU 3. EXPEDITIONS ET COMMERCE DE SEL AU CANADA, DE 1980 A 1992 

Expeditions des producteurs 
Sel de saumure 

Sel fin et sel recupere 
Sel gemme produit par par les usines 

extrait de evaporation de produits 
Annee mines sous vide chimiques Total 

(tonnes) 

1980 4 507 416 781 428 2 134 010 7 422 854 
1981 4 371 314 764 037 2 107 243 7 242 594 
1982 5 223 073 773 086 1 944 172 7 940 331 
1983 5 846 994 714 464 2 040 925 8 602 383 
1984 7 030 664 754 675 2 450 060 10 235 399 
1985 6 608 739 805 209 2 670 749 10 084 697 
1986 6 867 287 815 044 2 649 515 10331846 
1987 6 670 863 866 475 2 591 715 10 129 053 
1988 7 126 762 783 368 2 777 050 10 687 180 
1989 7 548 732 821 284 2 788 395 11 158 411 
1990 7 704 499 778 428 2 708 458 11 191 385 
1991 8 615 755 799 563 2 455 541 11 870 859 
1992dpr 7 934 511 795 273 2 370 641 11 100 425 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires. 
a De janvier a septembre 1992. 

Importations Exportations 

1 151 203 1 637 601 
1 254 992 1 507 710 
1 526 879 1 721 893 

814 250 1914629 
1 053 217 2 530 038 
1 255 518 2 263 076 
1 328 298 2 502 518 
1 112 102 1 924 686 
1 202 219 3 030 124 
2 360 432 2 137 321 
2 095 321 1897816 
1 202 879 2 783 021 

758 6718 1 666 288a 

A 
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TABLEAU 4. USINES CANADIENNES DE PRODUITS CHIMIQUES UTILISANT LE SEL COMME MATIERE PREMIERE PRINCIPALE 
AGRANDISSEMENTS ET PROJETS EN 1992 

Type de 
Emplacement cellules de Capacite 

Societe Emplacement Societes meres de l'usine traitement Produits annueJJer Observations 

(tonnes) 

Albchem Industries Ltd. Bruderheim Sherrill Gordon Limited, Bruderheim (Alb.) metal chlorate de 55 OOO 
(Alb.) Vencap Equities sodium 

Alberta Ltd. (Alb.) 

B.C. Chemicals Ltd. Prince George B.C. Chemicals Ltd., Prince George (C.·B.) metal chlorate de nooo La production a diminue en 
(C.-B.) Prince George (C.-B.) sodium raison d'une greve en 1992. 

Canadian Occidental Calgary Occidental Petroleum Amherstburg (On!.) metal chlorate de 50 OOO 
Petroleum Ltd. (Alb.) Corporation, sodium 

L!JS Angeles, Califomie 
(E.-U.) Brandon (Man.) metal chlorate de 85 OOO Agrandissement en 1992. 

sodium 

Bruderheim (Alb.) metal chlorate de 50 OOO 
sodium 

Nanaimo (C.-B.) metal chlorate de 16 OOO La production a diminue en 
sodium raison d'une greve en 1992. 

North Vancouver diaphragme soude caustique 155 OOO La production a diminue en 
(C.-B.) eh lore 141 OOO raison d'une greve en 1992. 

Squamish (C.-B.) metal chlorate de 11 OOO La production a diminue en 
sodium raison d'une greve en 1992. 

Fermeture A Ja fin de 1992. 

Canso Chemicals Pointe Abercrombie ICI Canada Inc., Pointe Abercrombie mercure soude caustique 20 OOO Fermeture en 1992. 
Limited (N.-E.) North York (Ont.) (N.-E.) eh Jore 18 OOO 

Domtar Inc. Lebel-sur-Ouevillon (Que.) chlorate de n.d. 
sodium 

Dow Chemical Canada Samia (Ont.) The Dow Chemical Fort Saskatchewan diaphragme soude caustique 524 OOO 
Inc. Company,. (Alb.) eh lore 476 OOO 

Michigan (E.·U.) 

Samia (Ont.) diaphragme soude caustique 401 OOO Fermeture prevue pour Ja fin 
chlore 365 OOO de juin 1993. 

Eka Nobel Canada Inc. Magog (Que.) Nobel Industries AB, Magog (Oue.) metal chlorate de 122 OOO 
Suede sodium 

Valley1ield (Oue.) Valley1ield (Que.) metal chlorate de 105 OOO 
sodium 

Great Lakes Forest Thunder Bay Les Valeurs Mobilieres Dryden (Ont.) membrane soude caustique 16 OOO 
Products Limited (On!.) Canadien Pacifique Limitee, chlore 14 500 

Montreal (Oue.) 

ICI Canada Inc. Montreal Imperial Chemical Becancour (Que.) diaphragme soude caustique 325 OOO 
(Oue.) Industries pie (JCJ), eh Jore 295 OOO II~ Angleterre 

Cornwall (Ont.) mercure soude caustique 38 500 
eh Jore 35 OOO II~ .... 

(.J1 



TABLEAU 4. fin 

Societe Emplacement Societes meres 

ICI Canada Inc. (fin) 

PPG Canada Inc., Beauharnois PPG Industries, Inc., 
Division Industrial (Que.) Pjttsburgh, Pennsylvanie 
Chemical (E.-U.) 

Produits Chimiques Amherstburg General Chemical 
Generale du Canada (Ont.) Corporation, 
Ltee f><!orristown, New Jersey 

(E.-U.) 

Saskatoon Chemicals Saskatoon Weyerhaeuser Canada Ltd., 
(Sask.) Kamloops (C.-B.) 

St Anne Chemicals Nackawic Parsons & Whittemore, Inc., 
Company Ltd. (N.-B.) New York (E.-U.) 

Sterling Pulp Chemicals Islington Sterling.Chemical Inc., 
(Ont.) Texas (E.-U.) 

Type de 
Emplacement cellules de 

de l'usine traitement 

Dalhousie (N.-B.) metal 

mercure 

Beauharnois (Que.) metal 

membrane 

Amherstburg (Ont.) metal 

Saskatoon (Sask.) metal 

membrane 

Nackawic (N.-B.) metal 

membrane 

Buckingham (Que.) metal 

Grande Prairie (Alb.) metal 

Thunder Bay (Ont) metal 

North Vancouver metal 
(C.-B.) 

Produits 

chlorate de 
sodium 

soude caustique 
chlore 

chlorate de 
sodium 

soude caustique 
chi ore 

chlorure de 
calcium 
carbonate de 
sodium 

chlorate de 
sodium 

soude caustique 
chi ore 

chlorate de 
sodium 

soude caustique 
chi ore 

chlorate de 
sodium 

chlorate de 
sodium 

chlorate de 
sodium 

chlorate de 
sodium 

Capacite 
annueller 

(tonnes) 

22 OOO 

31 OOO 
28 OOO 

40 OOO 

80 OOO 
73 OOO 

450 OOO 

400 OOO 

44 OOO 

36 OOO 
33 OOO 

12 500 

10 OOO 
9 OOO 

132 OOO 

45 OOO 

53 OOO 

92 OOO 

Observations 

Production captive. Un 
agrandissement de 25 % en 
1992. 

Production captive. 

Une nouvelle capacite en avril 
1992. 

La production a diminue en 
raison d'une grave en 1992. 

Sources: Secteur de la politique minerale, Energie, Mines et Ressources Canada, decembre 1992; Direction des produits chimiques et investissements, lndustrie, Sciences et Technologie 
Canada, decembre 1992. 
n.d. : non disponible; r : revise. 
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SEL 

TABLEAU 5. PRODUCTION MONDIALE DE SEL, DE 1987 A 1992 

Pays 1987 1988 1989 1990dpr 1991 e 1992e 

(milliers de tonnes) 

Etats-Unis 32 230 35 360 35 290 36 955 35 895 36 370 
Chi nee 17 960 22 OOO 27 985 20 005 25 495 27 210 
U.R.S.S.e 15 400 14 800 15 OOO 14 515 13 995 13 970 
Allemagne1 16 600 15 500 16 155 15 085 13 780 14 510 
Canada 10 130 10 690 11 160 11 190 10 995 10 975 
lnde 9 900 9 205 9 600 9 500 9 500 9 525 
France 7 840 7 560 7 490 7 540 6 500 6 440 
Royaume-Uni 7 080 6 130 5 700 5 700 5 195 5 170 
Mexique 6 395 6 790 6 940 7 135 7 595 7 620 
Australia 6 485 7 165 7 350 7 440 7 790 7 800 
Pologne 6 175 6 180 4 665 4 810 3 900 3 720 
Roumanie 5 395 5 400 6 770 6 530 6 500 nra 
ltalie 4 265 4 290 4 215 4 080 4 OOO 3 990 
Autres pays 31 815 32 810 32 140 33 075 38 980 38 640 

Total 177 670 183 880 190 460 183 560 190 120 185 940 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Bureau of Mines des Etats-Unis, 1991. 
dpr : donnees provisoires; e : estimation; nra : non rapporte. 
1 Les donnees pour l'ancienne Allemagne de l'Est et l'ancienne Allemagne de l'Ouest ont ete 
combinees. 
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RESUME 

En 1992, la demande de silice a ete faible sur 
presque tous les marches et ce, a cause de la recession. 
Voici les principaux evenements qui sont survenus 
au cours de l'annee : la Consumers Glass a ferme 
en mars 1992 son usine de recipients en verre de 
Candiac (Que.); la construction d'une usine de silicates 
de sodium en Alberta a ete repartee a cause des 
mauvaises conditions que connait l'industrie des 
pates et papiers; la Baskatong Quartz Inc. a entre
pris la mise en valeur d'un gisement de quartz de 
haute purete a Sainte-Edwidge (Que.). 

0FFRE 

Nouvelle-Ecosse 

La Nova Scotia Sand and Gravel Limited produit 
une silice de haute purete, a partir de gisements de 
sable situes pres de Shubenacadie. La silice est 
principalement employee dans le decapage au jet de 
sable, ainsi que comme sable de fonderie et sable de 
fracturation. De plus, les fines produites par l'usine 
sont enrichies pour etre utilisables en verrerie. 

Nouveau-Brunswick 

La Sussex Silica Inc. exploite un gisement de forte 
teneur en silice (plus de 99 % de Si02) pres de 
Sussex. Cette societe produit de la silice en gros 
morceaux et des sables de diverses granulometries. 
On se sert de la silice en gros morceaux et du sable 
a grain grassier pour fabriquer du silicium metallique 
et du carbure de silicium. Les produits de sable fin 
sont utilises dans les Maritimes comme agents de 

decapage au jet de sable, en verrerie, comme sable 
filtrant et sable decoratif; ils sont egalement employes 
comme fondants dans les usines de fusion de 
metaux communs. 

Quebec 

L'Unimin Canada Ltee, filiale de l'Unimin Corp. 
des Etats-Unis, est le plus grand producteur de silice 
a l'est de l'Ontario. La silice est extraite d'un gise
ment de quartzite a Saint-Donat et d'un gisement 
de gres a Saint-Canut. La silice de Saint-Donat 
(capacite de 100 OOO t/a) est raffinee a l'usine de 
Saint-Canut, pres de Montreal. La grande partie de 
la silice produite par l'Unimin Canada Ltee provient 
de Saint-Canut ou le minerai est broye, tamise et 
enrichi par nettoyage par attrition, flottation et 
separation magnetique. La capacite de production 
de produits finis de l'usine de Saint-Canut est 
d'environ 550 OOO t/a. Les principaux marches pour 
les produits de l'Unimin Canada sont les industries 
des recipients en verre, du verre plat, de la fibre de 
verre et du carbure de silicium. 

La Baskatong Quartz Inc. produit de la silice en 
morceaux de haute purete a partir d'un gisement de 
quartzite situe au nord de Saint-Urbain. Cette silice 
est utilisee principalement par la societe SKW 
Canada Inc. a Becancour pour produire du ferrosili
cium et du silicium metallique ainsi que par la 
societe Elkem Metal Canada Inc. a Chicoutimi. La 
Baskatong produit en outre de la silice de haute 
purete a partir de gisements filoniens de quartz 
situes a Lac-Bouchette, au sud du lac Saint-Jean, 
OU les reserves ne seront pas epuisees avant deux 
autres annees au rythme de production actuel; 
cette silice est vendue presque exclusivement a la 
societe SKW Canada pour produire du ferrosilicium. 
Durant l'annee, la Baskatong a commence la mise 
en valeur d'un gisement filonien de quartz de haute 
purete a Sainte-Edwidge dans les Cantons de l'Est, 
au Quebec. 

La societe Armand Sicotte & Fils Limitee extrait du 
gres de Potsdam a Sainte-Clothilde, au sud de 
Montreal. La silice en gros morceaux de cette 
exploitation est surtout utilisee pour produire du 
ferrosilicium et du verre; on s'en sert aussi comme 
fondant et dans l'industrie du ciment. 
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La Compagnie Bon Sable Ltee extrait du sable 
siliceux et du gravier a Saint-Joseph-du-Lac et a 
Ormstown. Ce materiau est principalement employe 
pour le decapage au jet de sable, mais il est egale
ment utilise dans les usines de fibre de verre et les 
fonderies. 

La societe Exploration Temisca Inc. de 
Saint-Bruno-de-Guigues produit de la silice pour 
des applications en sylviculture, comme agent de 
filtration et de decapage au jet, dans les fonderies 
et comme sable de traction. 

La Syquartz Inc. prevoit que son usine de quartz 
synthetique de Trois-Rivieres (Que.) entrera en 
production au milieu de 1993. La capacite de pro
duction de l'usine est de 40 t/a de quartz synthetique 
de qualite ordinaire. Au debut, le quartz de haute 
purete (ayant le nom commercial «lasca») sera 
importe. Le quartz synthetique sert a fabriquer des 
oscillateurs, des resonateurs et des filtres pour 
l'equipement de communication, les ordinateurs, 
les lasers, les instruments optiques, etc. 

La societe Emballages Consumers Inc. a ferme 
definitivement son usine de recipients en verre a 
Candiac a la fin de mars 1992, laissant quelque 
380 employes sans emploi. La societe a invoque une 
diminution de ses ventes pour expliquer la fermeture 
de l'usine. Cette baisse est attribuable a une con
currence accrue de la part des producteurs ameri
cains et mexicains, a la recession qui a touche le 
Canada et les Etats-Unis et a la concurrence creee 
par les matieres plastiques. La societe consommait 
environ 15 OOO t /a de silice. 

Ontario 

L'Unimin Canada Ltee est le plus grand producteur 
de silice a l'ouest du Quebec; sa capacite totale de 
production s'etablit a environ 550 OOO t/a. Le 
quartzite en morceaux qui provient de l'ile 
Badgeley (capacite de 150 OOO t/a), au nord de la 
baie Georgienne, est expedie par bateau vers des 
destinations canadiennes ou l'on fabrique du ferrosili
cium. Le materiau fin produit par broyage est 
expedie a l'usine de l'Unimin Canada a Midland 
(capacite de 400 OOO t/a), au sud de la baie 
Georgienne, ou il est transforme en sable siliceux 
pour etre utilise dans la fabrication du verre, et en 
farine siliceuse pour etre employee, entre autres, 
dans l'industrie de la ceramique. 

Manitoba 

La Marine Transport Limited de Selkirk produit 
un sable siliceux de haute purete a partir d'une 

carriere situee dans l'ile Black (lac Winnipeg), a 
quelque 130 km au nord de Selkirk. Le sable siliceux, 
extrait d'un gres blanc faiblement consolide, est 
compose de grains bien arrondis qui lui con!erent 
des proprietes appreciees en fonderie. La silice est 
egalement utilisee dans les industries du verre et 
de la fibre de verre, dans le sable de construction et 
le sable de traction. Le minerai est lave, tamise et 
seche dans une usine situee sur l'ile avant d'etre 
expedie par peniche vers une usine de traitement a 
Selkirk, sur les bords de la riviere Rouge. A cause 
de la faiblesse des ventes, la carriere a ete inactive 
pendant les toutes dernieres annees et, a moins 
que les marches s'ameliorent, la societe prevoit fermer 
son usine a la fin de 1993. 

L'Inco Limitee produit une silice a faible teneur a 
partir d'un quartzite impur, a une Carriere situee a 
Manasan; la silice est utilisee a son usine de fusion 
de nickel de Thompson. La production varie d'une 
annee a l'autre, selon la production de nickel. 

La Dow Corning Corporation a termine la cons
truction d'une usine pilote de recherche et de 
developpement commercial de 26 millions de dollars, 
pres de Winnipeg, pour la production de silicium 
metallique. 

Saskatchewan 

La Compagnie Miniere et Metallurgique de la Baie 
d'Hudson Limitee (CMMB) produit un sable siliceux 
a partir d'un minerai extrait de deux carrieres 
dans la region du lac Amisk, dans le nord de la 
Saskatchewan. La CMMB utilise la silice comme 
fondant dans son usine de fusion de cuivre et de 
zinc a Flin Flon (Man.). 

La Red Deer Silica Inc. produit une petite quantite 
de silice au nord-est de la baie d'Hudson. Les fosses 
de sable des terrains de golf constituent son principal 
debouche. 

Alberta 

La Sil Silica, filiale en propriete exclusive de la 
societe The Warren Paving and Materials Group 
Ltd., produit du sable siliceux a partir de dunes de 
sable locales situees dans la region de Bruderheim. 
Cette silice est surtout vendue pour fabriquer de la 
fibre de verre et comme agent de decapage au jet 
de sable. Elle est egalement utilisee comme sable 
de fonderie, sable filtrant, sable de fracturation et 
sable de traction sur les voies ferrees. 

La National Silicates Ltee, qui consomme de la silice 
pour produire des silicates de sodium, a reporte la 



construction de son usine de silicates de sodium a 
Exshaw (Alb.) en raison des mauvaises conditions 
du marche dans l'industrie des pates et papiers. 

Colombie-Britannique 

La Mountain Minerals Co. Ltd. exploite, pres de 
Golden, un gisement de gres friable de haute purete. 
Le minerai est broye, tamise, lave, seche et classe 
en plusieurs tailles. Selon la taille, le sable est 
surtout vendu comme sable de verrerie, mais egale
ment comme sable de decapage, sable de fonderie, 
sable filtrant et sable pour terrains de golf. 

La Bert Miller Inc. exploite le gisement de silice 
Nicholson qui est situe a environ 11 km de Golden. 
La propriete appartient a la Silicon Metaltech de 
Seattle (Washington). Le minerai, qui est un 
quartzite massif, est vendu en morceaux pour etre 
utilise dans les industries du ferrosilicium et du 
silicium dans l'Etat de Washington. 

COMMERCE 

La grande partie du sable siliceux importe au 
Canada provient de gisements de gres faiblement 
consolide et facile a traiter ou de gisements de 
sable lacustre situes pres de la region des Grands 
Lacs. On retrouve les principales exploitations 
americaines dans les Etats de l'Illinois, du 
Wisconsin, du Michigan et de l'Indiana. Le sable 
siliceux importe est surtout utilise dans les usines 
siderurgiques et les usines de fabrication de verre 
en Ontario et au Quebec. En 1991, les importations 
de sable de fonderie ont atteint 445 963 t, evaluees 
a 6,87 millions de dollars, et les importations de 
sable destine a l'industrie du verre se sont etablies 
a 136 327 t, evaluees a 1,30 million. En 1990, les 
importations ont ete respectivement de 589 162 t 
et de 152 028 t. 

PERSPECTIVES 

Peu d'ameliorations sont prevues pour 1993 au 
Canada sur la plupart des marches de la silice au 
Canada. A long terme, les preoccupations environ
nementales et les problemes d'elimination des 
dechets souleves par l'emploi de contenants en 
plastique devraient favoriser }'utilisation des reci
pients en verre qui sont plus faciles a recycler. 
Cependant, l'industrie de fabrication des recipients 
en verre subit des pressions de plus en plus 
grandes pour accroitre le recyclage, ce qui aura 
pour effet de reduire la consommation de silice et 
d'autres mineraux industriels en verrerie. Les 
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marches du verre plat et de la fibre de verre ne 
connaitront aucune amelioration si l'economie 
demeure aussi peu prospere. Les producteurs de 
carbure de silicium et de silicium metal continueront 
de subir une forte concurrence de la part des pro
ducteurs d'outre-mer. 

A long terme, la concurrence que subissent 
l'Ontario et le Quebec demeurera forte de la part 
des producteurs americains de silice pour la pro
duction de verre et de sable de fonderie; ces deux 
provinces sont situees pres de la region des Grands 
Lacs OU l'on produit de la silice a faible cout. De 
plus, etant donne la reduction de la production de 
voitures en Amerique du Nord et le recyclage du 
sable siliceux dans les fonderies, aucune croissance 
n'est prevue pour l'industrie du sable de fonderie 
au Canada. Les materiaux de remplacement du 
verre dans les recipients, comme le papier, le plas
tique et !'aluminium, continueront d'exercer une 
forte concurrence. L'industrie du decapage au jet 
de sable continuera de flechir etant donne que des 
mesures ont ete prises contre la pollution de l'envi
ronnement et que des materiaux de remplacement 
comme le grenat, l'olivine, la staurolite et le 
feldspath sont utilises. Le marche des matieres de 
charge est encore tres restreint, mais sa croissance 
demeurera soutenue. Somme toute, les producteurs 
de silice continueront de faire face a une faible utili
sation de leur capacite et a des prix peu eleves. 

POSSIBILITES 

Au Canada, il serait possible de fabriquer des pro
duits de silice de plus grande valeur, etant donne 
le faible cout de l'electricite dans certaines regions 
du pays. Ces produits pourraient etre les suivants : 

• le quartz de culture pour la fabrication des oscil
lateurs utilises, entre autres, dans les appareils 
electroniques et les instruments optiques; 

• la silice fondue (au moins 99,8 % de Si02) sous 
forme de lingots, de barres, de tubes et de poudre 
employes dans les industries des produits chimiques 
et de l'electronique; 

• le carbure de silicium raffine pour la fabrication 
de ceramiques de pointe; 

• le silicium monocristallin pour la production de 
puces de silicium; 

• la silice broyee de haute purete (au moins 99,5 % 
de Si02, de 2 a 20 microns) utilisee comme 
abrasif dans les matieres a polir et a nettoyer les 
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metaux et comme matiere de charge dans les 
plastiques et le caoutchouc; 

• le silicium metallique de qualite chimique pour 
la production de silicones. 

A l'exception de la construction d'une usine de 
quartz de culture au Quebec, aucun de ces produits 
n'est encore fabrique au Canada. 

De plus, il existe d'autres possibilites, en ce qui 
concerne: 

• la construction d'une usine integree de carbure 
de silicium dans l'Ouest canadien, utilisant des 
matieres premieres locales et de l'electricite a 
faible cout; 

• la construction d'une nouvelle usine de fibre de 
verre de renforcement (la seule usine cana
dienne actuelle est situee en Ontario); 

• la production de siliconesl obtenus par la reac
tion chimique de la poudre de silicium metallique 
avec du chlorure de methyle; 

• la production de silice amorphel par hydrolyse 
de tetrachlorure de silicium2 dans une flamme 

d'hydrogene et d'oxygene, servant d'agent epais
sissant dans les encres, les peintures, les cosme
tiques, le caoutchouc, etc. et dans les revetements 
speciaux, tels que les revetements en poudre; 

• la production de silice precipitee et de gel de 
silicel par la reaction chimique du silicate de 
sodium avec de l'acide sulfurique. (Ces produits 
sont utilises comme agents de renforcement du 
caoutchouc et comme matieres de charge dans 
les peintures et les encres; ils sont aussi employes 
comme agents d'epaississement et de polissage 
dans les dentifrices.) 

REFERENCES 
1 11 n'existe pas encore d'usine de production au Canada, meme 
si la plupart des matieres premieres y sont disponibles. 

2 Produit par la chloration du silicium metallique OU de la silice. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au 1er fevrier 1993. 
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TABLEAU 1. CANADA PRODUCTION ET COMMERCE DE SILICE2 EN 1991 ET 1992 

No tarifaire 1991 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

PRODUCTION (expeditions) 
Par province 

Terre-Neuve n.d. n.d. 
ile-du-Prince-Edouard 
Nouvelle-Ecosse x x n.d. n.d. 
Nouveau-Brunswick x x n.d. n.d. 
Quebec 525 096 13 215 n.d. n.d. 
Ontario 583 412 5 459 n.d. n.d. 
Manitoba n.d. n.d. 
Saskatchewan x x n.d. n.d. 
Alberta x x n.d. n.d. 
Colombie-Britannique x x n.d. n.d. 

Toial 1 495 146 25 327 n.d. n.d. 

IMPORTATIONS1 (De janv. a sept.) 
2505.10 Sab)es siliceux et sables quartzeux 

Etats-Unis 759 207 14 628 505 721 10 502 
Allemagne 210 146 41 35 
Afrique du Sud 43 11 40 12 
Japon 2 1 
Autres pays 533 33 

Total 759 993 14 821 505 805 10 551 

2506.10 Qua,rtz (autres que les sables naturals) 
Etats-Unis 3 075 180 1 506 100 
Brasil 408 26 625 39 
Japon 107 7 
Afrique du Sud 1 n.d. 
Espagne 33 060 1 148 

Total 36 543 1 356 2 239 148 

2506.21 Qua.rtzites brutes ou degrossies 
Etats-Unis 1 353 149 1 753 176 

Total 1 353 149 1 753 176 

2506.29 Qua,rtzites, n.m.a. 
Etats-Unis 1 328 165 1 005 101 
Brasil 14 2 

Total 1 328 165 1 019 103 

2811.22 Dio~de de silicium 
Etats-Unis 8 742 18 723 7 894 14 546 
Allemagne 916 2 444 699 1 867 
France 329 378 393 444 
Royaume-Uni 101 193 10 59 
Japon 9 61 7 51 
Suede 3 31 
Suisse 4 1 8 
Pays-Bas 11 11 n.d. 
Autres pays 1 3 

Total 10 109 21 819 9 008 17 008 

EXPORTATIONS 
2505.10 Sab)es siliceux et sables quartzeux 

Etats-Unis 177 032 842 135 743 588 
Venezuela 187 85 
Afrique du Sud 72 21 29 11 
France 80 21 50 11 
Singapour 35 9 
Philippines 28 4 24 4 
Saint-Pierre-et-Miquelon 19 2 
Autres pays 7 911 289 

Total 185 123 1 177 136 087 712 
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TABLEAU 1. (fin) 

No tarifaire 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

EXPORTATIONS (fin) 
2506.10 Qua.rtz (autres que les sables naturels) 

Etats-Unis 3 237 137 64 

Total 3 237 137 64 

2506.21 Qua_rtzites brutes ou degrossies 
Etats-Unis 73 11 66 

Total 73 11 66 

2506.29 Qua.rtzites, n.m.a. 
Etats-Unis 75 13 

Total 75 13 

2811.22 Diowde de silicium 
Etats-Unis 92 51 23 
Belgique 
Taiwan 8 3 

Total 100 54 23 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- ·: neant; ... : quantile minime; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible; n.m.a. : non mentionne ailleurs; x : confidentiel. 
1 Comprend le sable utilise dans Jes fonderies et Jes usines de verre, le sable broye et en poudre, la poussiere volante et de silice. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 

TABLEAU 2. IMPORTATIONS DE SABLE SILICEUX PROVENANT DES ETATS-UNIS, PAR 
PROVINCE ET PAR UTILISATION, EN 1991 

Province 

Terre-Neuve 
lie-du-Prince-Edouard 
Nouvelle-Ecosse 
Nouveau-Brunswick 
Quebec 
Ontario 
Manitoba 
Saskatchewan 
Alberta 
Colombie-Britannique 

Total 

Source : Statistique Canada. 
- : neant. 
Remarque : Les chiffres ont ate arrondis. 

(tonnes) 

600 
91 

17 601 
225 870 

1 503 
81 
48 

199 597 

445 391 

Fonderie 

(milliers de 
dollars) 

7 
12 

319 
3 768 

140 
13 
13 

2 552 

6 828 

Fabrication du verre 

(tonnes) 

28 934 
107 393 

136 327 

(milliers de 
dollars) 

260 
1 041 

1 302 

19 

19 

11 

11 

15 
n.d. 

15 



TABLEAU 3. CONSOMMATION1 DE 
SILICE AU CANADA, EN 1990 ET 1991 

1990r 1991 dpr 

(tonnes) 

Morceaux 1 042 784 909 147 
Sable 1 590 795 1 254 879 
Farine 49 018 48 896 

Total 2 682 597 2 212 922 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. 
dpr : donnees provisoires; r : revise. 
1 Donnees disponibles, selon les consommateurs. 

TABLEAU 4. CONSOMMATION DECLAREE1 DE SILICE AU CANADA, 
PAR INDUSTRIE, EN 1990 ET 1991 

lndustrie 

Fonte et affinage de produits non ferreux 

Verre primaire et recipients en verre, laine de fibre 
de verre 

Fonderies 

Produits chimiques 

Abrasifs 

Autres produits2 

Total 

Source : Energia, Mines et Ressources Canada. 
dpr : donnees provisoires; r : revise. 

1990r 1991 dpr 

(tonnes) 

842 665 590 446 

597 500 492 036 

331 051 333 658 

41 381 64 771 

93 905 64 296 

776 095 667 715 

2 682 597 2 212 922 

1 Donnees disponibles, selon les consommateurs. 2 Comprend les produits d'amiante, de 
feutre-toiture bitumineux, de ceramique et de materiaux de construction a base d'argile, le 
ciment, les nettoyants, les engrais, la peinture et le vernis, les pates et papiers et leurs 
produits, la brique refractaire, les produits du caoutchouc, les ferro-alliages, l'acier de 
premiere fusion et d'autres produits divers. 
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T~BLEAU 5. USINES CANADIENNES DE VERRE PLAT ET DE 
RECIPIENTS EN VERRE 

societe Emplacement de l'usine Categorie de verre 

PPG Canada Inc. Owen Sound (Ont.) plat 

Vitrerie AFG Inc. Scarborough (Ont.) plat 

Glaverbec Inc. Saint-Augustin (Que.) plat 

Consumers Glass, Scoudouc (N.-B.) recipients 
une division de la Pointe-Saint-Charles (Que.) recipients 
societe Emballages Candiac (Que.)1 recipients 
Consumers Inc. Etobicoke (Ont.) recipients 

Milton (Ont.) recipients 
Brampton (Ont.) recipients 
Hamilton (Ont.) recipients 
Lavington (C.-B.) recipients 

Source : Energia, Mines et Ressources Canada. 
1 L'usine de Candiac a cesse ses activites indefiniment en mars 1992. 

TABLEAU 6. USINES CANADIENNES DE FIBRE DE VERRE 

Societe Emplacement de l'usine 

Owens-Corning Canada Candiac (Que.) 
Markham (Ont.) 
Edmonton (Alb.) 

Manson Insulation Inc. Brossard (Que.)1 

Manville Canada Inc. lnnisfail (Alb.) 

Graham Fiber Glass Limited Erin (Ont.) 

Ottawa Fiber Inc. Ottawa (Ont.) 

Owens-Corning Canada Guelph (Ont.) 

Source : Energie, Mines et Ressources Ca,nada. 
1 Elle utilise du verre marbre importe des Etats-Unis. 

TABLEAU 7. USINES CANADIENNES DE 
SILICATE DE SODIUM 

Societe 

Silicates National Ltee 

Emplacement de l'usine 

Toronto (Ont.) 

Valleyfield (Que.) 

Categorie de fibre 

isolant 
isolant 
isolant 

isolant 

isolant 

isolant 

isolant 

renforcement 



TABLEAU 8. FORMULES TYPIQUES UTILISEES DANS LA 
FABRICATION DU VERRE PLAT, DES RECIPIENTS EN VERRE 
ET DE LA FIBRE DE VERRE 

Matieres premieres 

VERRE PLAT1 

Sable siliceux 
Calcaire a haute teneur en calcium 
Calcaire dolomitique 
Carbonate de sodium anhydre 
Salignon ou gypse 
Rouge anglais 

RECIPIENTS EN VERRE2 

Sable siliceux 
Pierre calcaire 
Carbonate de sodium anhydre 
Produits d'alumine 

(feldspath, syenite a nepheline OU 

aplite) 
Autres 

Gypse ou barytine, ou les deux 

FIBRE DE VERRE 

Fibre isolante3 
Si lice 
Carbonate de sodium anhydre 
Feldspath OU syenite a nepheline 
Borax ou ulexite 
Dolomite ou pierre calcaire 

Fibre de renforcement4 
Si lice 
Acide borique 
Colemanite 
Kaolin 
Pierre calcaire ou dolomite 
Carbonate de sodium 

Pourcentage 
du poids 

60 
4 

15 
20 

0,5 
0,5 

60 
14 a. 10 
19 

48.5 

1 

40 
10 
20 
15 
15 

20 a. 30 
0 a. 11 

11 a. 11 
26 a. 20 
20 a. 31 
Oa1 

Si02 
Cao 

Origine 

MgO et Cao 
Na20 
Na20. Cao et S03 
Fe colorant 

Si02 
CaO,MgO 
Na20 

Al203, Na20, Si02 

so3, Bao 

Si02 
Na20 
Al203, Na20, Si02 
B203 
MgO,CaO 

Si02 
B203 
CaO.B203 
Al203, Si02 
CaO,MgO 
Na20 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada a compile les donnees obtenues de : 
1 LOF Glass Company, Toledo, Ohio; 2 Brockway Inc., Brockway, Pennsylvanie; 
3 Fiberglas Canada Inc.; 4 PPG Canada Inc. 
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TABLEAU 9. USINES CANADIENNES DE CARBURE DE 
SILICIUM 

Societe 

Norton Ceramiques Avancees du 
Canada Inc. 

General Abrasives (Canada) Ltd. 

Emplacement 
de l'usine 

Shawinigan (Que.) 

Niagara Falls (Ont.) 

Remarque : La production d'une tonne de SiC requiert les matieres 
premieres suivantes, avec leur quantite approximative : 

Matieres premieres Tonnes 

Sable siliceux (99,5 % de Si02) 
Coke de petrole broye 
Carbure de silicium recycle 
Graphite recycle 

1,5 a 1,6 
1,2 
2,5 
0,06 

Energie electrique 8000 a 10 OOO kWh 

Source: Energie, Mines et Ressources Canada. 
kWh : kilowatt-heure. 

TABLEAU 10. USINES CANADIENNES DE SILICIUM ET 
DE FERROSILICIUM 

Societe Emplacement de l'usine Produits 

Elkem Metal Canada Inc. Beauharnois (Que.) Fe-Si 
SKW Canada Inc. Becancour (Que.) Si; Fe-Si 

Remarque : La production d'une tonne de Si requiert les matieres 
premieres suivantes, avec leur quantite approximative : 

Matieres premieres 

Silice (quartz en morceaux, plus de 
98 % de Si02) 

Copeaux de bois 
Coke de petrole 
Charbon a faible teneur en cendres 
Charbon de bois 
Electrodes precuites 
Energie electrique 

Tonnes 

2,60 
1,5 a. 2,0 
0,50 
0,37 
0,25 
0,10 
13 OOO kWh 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. 
kWh : kilowatt-heure. 



Soufre 
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L'auteur travaille pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
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SCENE INTERNATIONALE 

L'annee 1992 s'est averee une annee de transition. 
Pendant les douze annees precedentes, les marches 
mondiaux avaient ete maintenus en equilibre avec 
les diminutions courantes des stocks. En 1992, la 
production de soufre a depasse la demande a un 
niveau se traduisant par une hausse des stocks 
mondiaux pour la premiere fois depuis 1979. Ce fut 
le debut d'une nouvelle ere d'offre excedentaire 
croissante. La production mondiale de soufre elemen
taire a ete evaluee a 35,6 Mt en 1992, soit une baisse 
de 2 % par rapport a l'annee precedente. Une reduc
tion de la production de soufre selon le procede 
Frasch (-17 %) n'a pas ete contrebalancee par un 
accroissement de 4 % de la production de soufre 
recupere. Les principales diminutions de production 
de soufre selon le procede Frasch sont survenues 
au Mexique, en Pologne, dans l'ancienne U.R.S.S. 
et aux Etats-Unis, tandis qu'une augmentation a 
ete signalee en Iraq. Une production accrue de soufre 
recupere a ete enregistree aux Etats-Unis, au Canada, 
en Europe de l'Ouest et au Japon. En 1992, la pro
duction de soufre selon le procede Frasch a repre
sente 24 % de la production totale mondiale de soufre, 
comparativement a 28 % en 1991. La production de 
soufre recupere a atteint 76 % de la production 
totale, dont 44 % a partir de gaz naturel, 29 % a 
partir de petrole et 3 % a partir de petrole lourd et 
de sables bitumineux. 

En 1992, la demande mondiale de soufre utilise dans 
les engrais a chute d'un taux se situant entre 2,0 et 
2,5 %. La consommation de soufre pour la produc
tion d'engrais phosphates a diminue en Europe de 
l'Ouest, en Europe de l'Est, en Amerique latine et 
dans l'ancienne U.R.S.S.; les ventes sont demeurees 
relativement stables en Oceanie. Une croissance de 
la consommation a ete enregistree en Asie, en 
Afrique (notamment au Maroc) et aux Etats-Unis. 
En ce qui concerne l' Asie, la consommation de soufre 

a augmente en Chine et a Taiwan, alors qu'elle est 
restee la meme au Japon. Sur le plan de la demande, 
l'evenement le plus important qui a touche le marche 
en 1992 a ete l'entree en vigueur en Inde d'une serie 
de politiques gouvernementales sur la consomma
tion et l'approvisionnement de soufre utilise dans 
les engrais. Au debut de 1992, le gouvernement 
indien a decide d'abaisser son niveau de subventions 
aux producteurs d'engrais superphosphates simples; 
ceci a cause une chute de la production interieure 
de ce type d'engrais ainsi qu'une reduction ulterieure 
de la consommation de soufre. A la fin de mars, 
l'Inde a annonce la «decentralisation» des importa
tions de soufre; elle a elargi l'autorisation d'achat 
de soufre, autrefois reservee a un monopole d'Etat, 
a un reseau de negociants et de consommateurs 
individuels. En septembre, l'Inde a dereglemente 
les prix interieurs des engrais phosphates; cependant, 
pour empecher une forte hausse des prix, le gouver
nement a mis sur pied un programme de subvention 
a court terme de certains engrais. Les repercussions 
de ces mesures ne se sont pas completement concre
tisees en 1992, a !'exception de certains changements 
dans les methodes de commercialisation et les 
sources d'approvisionnement des consommateurs 
indiens. Les pressions exercees sur les prix du soufre 
importe et les changements de sources d'approvisionne
ment ont considerablement favorise les exportateurs 
du Moyen-Orient. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

Soufre elementaire 

En 1992, le Canada s'est classe au deuxieme rang 
mondial des pays producteurs de soufre elementaire, 
avec une part de 18 %, et au premier rang des pays 
exportateurs, avec une part de 38 % du marche 
mondial. 

La production canadienne de soufre elementaire en 
1992 a ete evaluee a 6,5 Mt, ce qui constitue une 
augmentation de 325 OOO t (ou 5,2 %) par rapport a 
celle de 1991. La production de soufre a partir de 
gaz naturel a compte pour 87,6 % de la production 
totale, tandis que le reste provenait des usines de 
traitement de sables bitumineux (8,9 %) et des 
raffineries de petrole (3,5 %). Le soufre recupere de 
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gaz nature! s'est eleve de 4,5 % pour se hisser a 5,7 Mt; 
des hausses ont ete enregistrees en Alberta, ou la 
production de soufre s'est accrue de 4,4 % pour passer 
de 4,95 Mt a environ 5,17 Mt, et en Colombie
Britannique, ou la production de soufre a grimpe 
de 18 % pour atteindre 535 OOO t. 

L'amelioration de la production de soufre a partir 
de gaz naturel resulte d'un accroissement des taux 
de recuperation et d'exploitation a plusieurs usines 
de traitement de gaz naturel. Les usines de traite
ment a Pine River, Whitecourt, Hanlan Robb et 
Bigstone, entre autres, ont produit plus de soufre 
en 1992 qu'au cours de l'annee precedente. La 
demande de gaz nature! provenant de l'Ouest 
canadien a monte en fleche en 1992, comme en 
temoigne une croissance de 22 % de la demande 
totale, laquelle est principalement attribuable a 
d'importantes ventes aux Etats-Unis. 

La production de soufre a partir de sables bitumineux 
a atteint un niveau record de 575 OOO t; ceci constitue 
une hausse de 5 % par rapport a l'annee precedente. 
La Syncrude Canada Ltd. et la Suncor Inc. ont 
enregistre une augmentation de leur production 
respective. La recuperation de soufre dans les raffi
neries de petrole a ete evaluee a 227 OOO t, quantite 
semblable a celle de l'annee precedente; les diminu
tions de production en Ontario et au Nouveau
Brunswick ont ete contrebalancees par des quantites 
accrues en Saskatchewan et au Quebec ainsi que 
par des tonnages supplementaires provenant d'une 
nouvelle usine de valorisation de petrole lourd a 
Lloydminster (Sask.). 

Les expeditions de soufre elementaire ont chute de 
10 % pour s'etablir a 6,2 Mt; ceci decoule principale
ment d'une baisse importante des ventes a l'etranger 
(a !'exception des Etats-Unis). De fait, elles ont 
diminue de 0,9 Mt pour se fixer a 3,7 Mt. Les ventes 
aux Etats-Unis se sont accrues, tandis que les ventes 
interieures sont demeurees stables. Pour la pre
miere fois en 13 ans, la combinaison d'une hausse 
de la production et d'une reduction des ventes s'est 
traduite par un ajout net aux stocks. Au debut de 
1992, les stocks atteignaient, selon les estimations, 
2,8 Mt; durant l'annee, pres de 0,4 Mt ont ete ajoutees, 
faisant monter les stocks a 3,2 Mt pendant cette 
periode. 

Les exportations vers les Etats-Unis ont ete evaluees 
a 1,92 Mt en 1992, soit une augmentation de 14 % 
par rapport a l'annee precedente. Ce pays est 
demeure la principale destination pour les exporta
tions du soufre canadien, comptant pour 34 % des 
exportations totales canadiennes en 1992, compara
tivement a 31 % en 1991. 

Durant l'annee, les exportations canadiennes de 
soufre vers les autres pays etrangers ont totalise 
3,7 Mt, ce qui represente une diminution de 19 % 
par rapport a 1991. Le soufre canadien a ete expor
te dans plus de 30 pays. Pendant les neufpremiers 
mois de 1992, le Canada a exporte pres de 2,8 Mt 
de soufre, comparativement a 3,47 Mt pendant la 
meme periode de l'annee precedente. Des ventes 
plus faibles ont ete signalees en Amerique latine, 
en Europe et en Asie; les expeditions vers l'Afrique 
sont restees inchangees, et les exportations vers 
l'Oceanie se sont accrues. L'Afrique, plus particu
lierement le Maroc, a ete la principale destination 
du Canada en 1992, absorbant une part totale de 
53 % des exportations canadiennes vers les pays 
etrangers (a !'exception des Etats-Unis). Les ventes 
au Maroc ont atteint 830 OOO t avant la fin du troi
sieme trimestre de 1992, ce qui correspond a une 
augmentation nette de 74 OOO t par rapport a 
l'annee precedente; le Maroc a ete la principale 
destination du Canada, comptant pour 30 % des 
ventes de soufre canadien vers les autres pays 
etrangers en 1992 (comparativement a 22 % en 
1991). Les hausses enregistrees au Maroc (+10 %), 
au Senegal (+33 %) et en Israel (+5 %) ont ete 
entierement contrebalancees par une importante 
chute des expeditions vers l'Afrique du Sud (-37 %) 
et la Tunisie (-27 %). Les exportations vers l'Oceanie 
ont augmente de 70 %, caracterisees par de fortes 
ventes en Nouvelle-Zelande (+83 %) et en Australie 
(+43 %); l'Oceanie a absorbe 7 % des ventes a 
l'etranger. Les expeditions ont diminue de 22 % en 
Amerique latine, les ventes ayant fortement chute au 
Mexique (-44 %) et au Bresil (-20 %). Aucun vente 
n'a ete conclue a Cuba et au Perou. L'Amerique 
latine a absorbe 1 7 % de ventes totales conclues 
dans les autres pays etrangers en 1992, part equi
valente a celle de l'annee precedente. Les ventes en 
Europe, qui constituaient 3 % des ventes totales, 
ont chute de 68 % en 1992; aucune vente n'a ete 
enregistree en Belgique, dans l'ancienne U.R.S.S. et 
en Yougoslavie, causant une perte nette de 220 OOO t 
par rapport a l'annee precedente. Les expeditions 
vers l'Asie ont baisse de 44 % en 1992 pour s'etablir 
a 57 4 OOO t, comparativement a environ 1,0 Mt en 
1991. De fortes reductions ont ete signalees en 
Inde (-71 %), a Taiwan (-83 %) et en Indonesie 
(-13 %). La Coree du Sud a ete la principale destina
tion en Asie, representant 7 % des ventes totales a 
l'etranger en 1992; les expeditions vers ce pays se 
sont accrues de 19 % par rapport a la meme periode 
de l'annee precedente. L'Asie comptait pour 21 % 
des exportations outre-mer en 1992, comparative
ment a 29 % en 1991. 

Au debut de janvier 1992, les stocks de soufre au 
Canada ont ete evalues a environ 2,8 Mt, repartis 
surtout entre 18 sites situes en Alberta. Au debut 



de 1992, la refusion a ete realisee au rythme de 
50 OOO tonnes par mois (tlm) aux fins de production 
et ainsi pour repondre aux besoins des marches 
interieurs et d'exportation. Cependant, les retraits 
nets de stocks ont pris fin en fevrier. En mars, les 
mouvements de stocks etaient constitues d'ajouts 
nets a un rythme variant entre 30 OOO et 45 OOO t/m; 
apres juillet, ce taux est passe a une valeur se 
situant entre 60 OOO et 80 OOO t/m pour culminer a 
pres de 100 OOO t/m avant la fin de l'annee. Malgre 
des activites sporadiques de refusion durant l'annee, 
des ajouts nets aux stocks en 1992 ont totalise pres 
de 0,4 Mt, les stocks totaux atteignant environ 3,2 Mt 
avant la fin de l'annee. Ces additions importantes 
aux stocks ont ete indiquees aux installations Ram 
River (70 % de tous les ajouts), Kaybob III et East 
Calgary. Des diminutions nettes des stocks ont ete 
enregistrees a quelques endroits, et les refusions 
principales en 1992 ont eu lieu aux installations 
Kaybob I/II, W aterton et East Crossfield. A la fin 
de 1992, six sites en Alberta detenaient 78 % des 
stocks restants, la majeure partie (au-dessus de 
350 OOO t) se trouvant a East Crossfield, Rainbow 
Lake, Ram River et Waterton. 

Alberta 

En Alberta, l'usine Caroline de la Shell Canada 
Limitee, dont la capacite nominale de production 
de soufre s'etablit a 1,4 Mt/a, doit demarrer au debut 
de 1993, Les travaux avancent selon le calendrier 
prevu; la premiere partie de l'usine sera mise en 
service en mars 1993 et la deuxieme, un mois plus 
tard. L'usine de 540 millions de dollars a ete com;ue 
pour permettre une recuperation de 99,8 % du soufre. 
Plus de 15 puits profonds alimenteront l'usine en 
gaz acide contenant jusqu'a 35 % de H2S au moyen 
d'un reseau de pipelines totalisant 200 km de lon
gueur. Le soufre recupere sous forme liquide est 
expedie au moyen d'un pipeline souterrain de 42 km 
a une usine de mise en forme du soufre a Schantz. 
La construction de !'installation de mise en forme 
et de manutention au cmlt de 76 millions de dollars, 
dont la capacite de production de boulettes de soufre 
s'eleve a 4500 t/j, s'est terminee au milieu de 1992. 
La capacite de stockage sur place de blocs de soufre 
est evaluee a pres de 650 OOO t et celle de soufre 
mis en forme, a 30 OOO t. A la fin de 1992, I' exploi
tation de l'usine de mise en forme a commence et 
ce, avec du soufre provenant de l'usine de traite
ment de gaz acide Burnt Timber. 

En 1992, la Shell Canada Limitee a mis fin a son 
projet de demonstration de soufre de 228 t/j a l'usine 
pilote de gaz hyperacide, situee pres de Bearberry; 
!'experience visant a recuperer du soufre a partir 
de gaz acide contenant 90 % de H 2S a donne des 
resultats satisfaisants. 
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Le raccord des champs de gaz acide Obed a l'usine 
Kaybob III a subi des problemes techniques a la fin 
de 1991; par consequent, celui-ci a ete ferme pendant 
toute l'annee 1992. Plus tard en 1992, la Chevron 
Canada Resources Limited a acquis ces champs de 
gaz de la Compagnie Petroliere Imperiale Ltee et 
projette de raccorder les reserves de gaz en 1993. 

En avril, l'usine de raffmage de sables bitumineux 
de la Suncor Inc. dans le nord-est de l'Alberta a ete 
touchee par un incendie qui a endommage l'une de 
ses installations d'hydrotraitement a Fort McMurray; 
la production a capacite maximale a repris en aout. 
En 1992, la Suncor Inc. a continue d'evaluer les 
options qui permettraient de prolonger la duree de 
vie de ses installations au-dela des reserves actuelles 
dont l'epuisement surviendra dans huit a dix ans; 
les possibilites a l'etude incluent une nouvelle mine, 
le developpement de nouvelles technologies de 
transport permettant l'acces aux reserves eloignees 
et !'utilisation de !'installation de valorisation 
actuelle pour traiter le bitume extrait par d'autres 
producteurs. A la fin de 1992, la Suncor Inc. a 
negocie de nouvelles concessions de sables bitumi
neux afin d'exploiter une nouvelle mine d'ici l'annee 
fmanciere 1996-1997. 

En 1992, la Syncrude Canada Ltd. a demande a 
l'Office de conservation des ressources energetiques 
de l'Alberta de prolonger de cinq ans son permis 
d'expansion; le permis, accorde en 1987, prenait fin 
en 1992. 

Plusieurs autres activites liees a l'industrie du soufre 
ont ete realisees en Alberta : la Compagnie Petroliere 
Imperiale Ltee a cesse de recuperer du soufre a son 
usine de gaz Joffre au milieu de 1992; la BP 
Canada Inc. a change son nom pour Talisman 
Energy Inc.; la Co-Enerco Resources Ltd. a conclu 
l'achat de la propriete de l'usine de gaz Zama qui 
appartenait a la Compagnie des Petroles Amoco 
Canada Ltee; la Suncor Inc. a acquis l'usine de gaz 
Simonette de la Shell Canada Limitee; la Petro
Canada Inc. a vendu sa part de 37 % qu'elle possedait 
dans la societe Westcoast Energy Inc.; la North 
Canadian Oils Limited a remplace la Shell Canada 
Limitee comme exploitant de l'usine de gaz Progress; 
l'OMV (Canada) Ltd. a remplace la compagnie NW 
Resources Ltd. comme exploitant de l'usine de 
Rainbow Lake; la Morrison Petroleum Ltd. et la 
Canadian Gas Gathering Systems Inc. (CGGS) ont 
acquis la part majoritaire que possedait la societe 
Ressources Gulf Canada Limitee dans l'usine de 
gaz Nevis (la CGGS sera le nouvel exploitant); la 
Paco Petroleums Ltd. a acquis l'usine de gaz 
Sturgeon Lake South de la Shell Canada Limitee. 
A la fin de 1992, la Prism Sulphur Corporation a 
accueilli deux nouveaux actionnaires, la Bow 
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Valley Industries Ltd. et l'Enerplus Energy 
Services Ltd., ce qui porte le nombre de ses action
naires a 29. 

Co/ombie-Britannique 

L'exploration du gaz a ete florissante en 1992, a la 
suite des decouvertes de gisements importants dans 
le nord-est de la Colombie-Britannique enregistrees 
depuis 1990. En 1992, plusieurs nouvelles reserves 
de gaz ont ete decouvertes dans la region du col 
Monkman et de la riviere Burnt a Klua, Brazion et 
South Brazion. Ces indices mineralises sont situes 
pres de l'usine de traitement de gaz de la Westcoast 
Energy Inc. a Pine River; la societe prevoit y aug
menter sa capacite de traitement du gaz et de recupe
ration de soufre d'ici 1995. 

A la fin de 1991, la Westcoast Energy Inc. a termine 
au cout de 105 millions de dollars l'agrandissement 
de son usine de gaz Taylor-McMahon; la capacite 
de recuperation de soufre a ete accrue de pres de 
100 OOO t/a. Comparativement a celle de 1991, la 
production de soufre de l'usine a grimpe de 14 % 
pour atteindre 188 OOO t en 1992. 

La Compagnie Petroliere Imperiale Ltee a annonce 
que sa raffmerie de petrole a loco (C.-B.) fermera 
en 1993 et qu'elle sera bientot transformee en un 
terminal de produits. 

La Petro-Canada Products Inc. a annonce son 
intention de rationaliser ses installations de ra:ffinage 
de petrole; sa raffinerie Port Moody en Colombie
Britannique doit etre transformee, d'ici le troisieme 
trimestre de 1993, en une installation de manuten
tion des produits raffines provenant de la raffinerie 
de la Petro-Canada a Edmonton. 

La Shell Canada Products Limited est censee 
transformer sa ra:ffinerie Shellburn a Burnaby (C.-B.) 
en une usine de produits finis et en un terminal 
d'ici le milieu de 1993. 

La Pacific Coast Terminals Co. Ltd. (PCT) a Port 
Moody a termine, au milieu de l'annee, la mise en 
amvre d'un vaste programme d'investissement; ce 
programme comprenait l'installation d'un nouveau 
convoyeur pour contourner l'appareil de reprise 
StakeRake dans la zone de stockage du soufre; le 
detour permettra une livraison directe des wagons 
aux navires. 

Saskatchewan 

En 1992, une nouvelle usine de valorisation de 
petrole lourd a ete mise en service a Lloydminster 

par la Husky Oil Operations Ltd.; la capacite de 
recuperation du soufre de l'usine, appelee le 
Bi-Provincial Upgrader, est evaluee a 90 OOO t/a. 

Est du Canada 

A Terre-Neuve, la Newfoundland Processing 
Limited devrait commencer a recuperer du soufre 
a la raffinerie de petrole Come-by-Chance en 1993. 
La capacite de recuperation de la raffinerie est 
estimee a 200 t/j. 

En Nouvelle-Ecosse, la Compagnie Petroliere 
Imperiale Ltee a signale que sa raffinerie de petrole 
de Dartmouth, qui devait former a la fin de 1992, 
continuera d'etre exploitee grace a de fortes reduc
tions des couts et a un rendement accru. 

En Ontario, la Compagnie Petroliere Imperiale 
Ltee a annonce que ses raffineries de petrole de 
Sarnia et de N anticoke fonctionneront a capacite 
reduite. La societe Petro-Canada Inc. prevoit dimi
nuer ses activites a sa raffinerie de petrole de Lake 
Ontario - Mississauga qui sera modifiee pour 
produire de l'asphalte et des lubrifiants pendant 
l'exercice financier 1993-1994. 

Acide sulfurique 

En 1992, les ventes d'acide sulfurique ont ete moins 
elevees que celles de 1991. La demande d'acide 
sulfurique a ete stable dans le secteur des pates et 
papiers; elle a toutefois chute dans les secteurs des 
produits chimiques industriels, de la lixiviation du 
minerai d'uranium et de la fabrication de dioxyde 
de titane. Les prix interieurs franco a bord (f. a b.) 
a l'usine dans l'est du pays ont baisse de 5 %. 

En 1992, la production de produits de soufre prove
nant des usines de fusion a atteint, selon les esti
mations, 896 300 t; ceci constitue une hausse de 3 % 
par rapport a celle de 1991. La production d'acide 
sulfurique s'est accrue etant donne que de fortes 
augmentations ont ete enregistrees au Nouveau
Brunswick et au Quebec. La production de la 
Cominco Ltee et de la Division Horne (N oranda 
Inc.) a diminue, mais celle de la Zinc electrolytique 
du Canada Limitee (CEZ) et de la Falconbridge 
Limitee s'est accrue. Toujours en 1992, la produc
tion de dioxyde de soufre liquide provenant des usines 
de fusion a augmente de 3 % et les expeditions, de 
6 %; ces hausse sont attribuables a un accroisse
ment de la recuperation aux usines de l'Inco Limitee. 
La demande de dioxyde de soufre liquide a ete forte 
dans le secteur des pates et papiers ou il est utilise 
pour fabriquer des agents de blanchiment et pour 
desencrer les papiers recycles. 



En 1991, la consommation d'acide sulfurique au 
Canada a ete evaluee a pres de 2,35 Mt, ce qui 
represente une diminution de 7 % par rapport a 
celle de 1990. L'acide produit par les usines de 
fusion equivalait 51 % de la quantite totale d'acide 
consomme; le reste, soit 49 %, provenait des installa
tions de combustion du soufre. La consommation 
d'acide sulfurique dans l'est du Canada s'est etablie 
a 0,95 Mt, en baisse de 13 % par rapport a celle de 
1991; elle a represente 41 % de la consommation 
totale canadienne. Les produits chimiques d'usage 
agricole ont compte pour 48 % de la consommation 
d'acide sulfurique, suivis principalement par les 
produits chimiques inorganiques (18 %), les pates 
et papiers (15 %) et !'exploitation des mines d'ura
nium (5 %). 

En 1992, la Brunswick Mining and Smelting 
Corporation Limited a exploite a capacite elevee 
son usine de fusion de Belledune (N.-B.); ceci faisait 
suite a une greve de 10 semaines qui s'est terminee 
en septembre 1991. En 1992, la societe a vu sa 
production remonter de 30 % et ce, malgre une 
reduction de 12 % de sa main-d'ceuvre. Durant 
l'annee, la societe a achete pres de 50 OOO t d'acide 
sulfurique pour completer la charge servant a ali
menter son usine d'engrais phosphates de Belledune. 
A la fin de 1992, l'usine d'engrais a temporaire
ment ferme pour augmenter ses stocks d'acide 
sulfurique. 

La Cominco Ltee de Vancouver (C.-B.) a continue 
d'evaluer differentes technologies qui lui permet
traient de resoudre certains problemes techniques 
a son usine de fusion de plomb a Trail, qui utilise 
le procede QSL. La nouvelle usine de 110 millions 
de dollars, dont I' exploitation a debute en decembre 
1989, a ferme ses portes en mars 1990 a cause d'un 
rendement insuffisant et d'une faible recuperation. 
L'une des options a l'etude est d'adopter le procede 
de fusion Kivcet, elabore en Russie. 

La Falconbridge Limitee realise actuellement des 
travaux de recherche pour reduire d'ici 1996 ses 
emissions de dioxyde de soufre (S02) a 75 OOO tJa; 
elle produira alors a capacite. A la fin de 1992, la 
societe a entrepris la construction d'une nouvelle 
installation de dioxyde de soufre liquide a l'usine 
Kidd Creek en Ontario. Celle-ci utilisera une partie 
du S02 provenant de l'usine de fusion de Timmins. 
La fin de la construction de l'usine de S02, d'une 
capacite de 30 OOO tJa, est prevue pour l'automne 
1993. Le dio:xyde de soufre liquide sera vendu princi
palement aux usines de pates et papiers et aux 
entreprises minieres de l'est du Canada et du nord
est des Etats-Unis. 

La Compagnie Miniere et Metallurgique de la Baie 
d'Hudson Limitee (CMMB) a poursuivi ses travaux 
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de construction d'une usine de lixiviation sous 
pression de zinc et d'une usine de fusion de plomb 
a Flin Flon (Man.). L'usine de zinc, d'une valeur de 
1 71 millions de dollars, permettra a la societe 
d'atteindre sa cible de reduction de 25 % des emis
sions de dioxyde de soufre, lesquelles passeront a 
220 OOO tJa d'ici 1994. L'usine doit etre terminee au 
milieu de 1993; pres de 35 OOO tla de soufre seront 
recuperees et entreposees. 

L'Inco Limitee doit achever en 1993 la construction 
de son deuxieme four a oxygene a fusion rapide a 
ses installations de fusion de Copper Cliff en 
Ontario. Le premier four a fusion rapide et une 
nouvelle usine d'acide de 2900 tJj ont ete mis en 
service l'annee derniere. Le cout en capital total du 
projet de modernisation a atteint 600 millions de 
dollars au lieu des 500 millions prevus a l'origine; 
le projet est deja termine a 85 %. La societe vise a 
ne pas depasser la cible de 265 OOO tJa d'emissions 
de S02 en 1994. 

A la fin de 1992, les deux principaux producteurs de 
nickel en Ontario, l'Inco Limitee et la Falconbridge 
Limitee, ont annonce une serie de mesures pour 
faire face a l'offre excedentaire qui touche actuelle
ment les marches internationaux du nickel. Elles 
ont annonce qu'elles projetaient de reduire les couts, 
incluant ceux de la main-d'ceuvre, et de proceder a 
une serie de fermetures au debut et au cours de 
l'ete 1993. 

SITUATION MONDIALE 

En 1992, la production mondiale de soufre a baisse 
de 2 % par rapport a celle de 1991. La production a 
diminue en Europe de l'Est (y compris en Pologne et 
dans l'ancienne U.R.S.S.), en Amerique latine et en 
Amerique du Nord. Des augmentations de produc
tion ont ete observees au Moyen-Orient, en Asie et 
en Europe de l'Ouest. 

Pendant les neufpremiers mois de 1992, le commerce 
mondial de soufre elementaire est demeure stable 
a 10,65 Mt. Le Canada a accapare 40 % du commerce 
mondial, comparativement a 44 % en 1991. Les 
autres principaux pays exportateurs ont ete la 
Pologne (18 %) et l'Arabie Saoudite (16 %). En 
1992, les importations de soufre ont chute en 
Amerique latine (-20 %), en Europe de l'Ouest (-22 %) 
et en Europe de l'Est (-32 %), tandis que des hausses 
ont ete enregistrees en Afrique (+24 %) et en 
Oceanie (+70 %). L'Afrique du Nord a ete la region 
qui a le plus importe, avec un volume de 3,5 Mt 
pour les neufpremiers mois de 1992. Cette region 
a represente 33 % du commerce mondial du soufre; 
elle a ete suivie des Etats-Unis (20 %) et de l'Asie 
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(18 %). Le Canada a connu une baisse des ventes 
sur presque tous ses marches, sauf aux Etats-Unis 
et en Oceanie. En 1992, les exportateurs canadiens 
ont conserve une forte part en Oceanie (100 %), 
aux Etats-Unis (67 %) et en Amerique latine (49 %). 
Cependant, une part du marche a ete perdue en 
Afrique (au profit de la Pologne et des Etats-Unis), 
en Asie (au profit de l'Arabie Saoudite, de l'Iran et 
du Japan) et au Mayen-Orient. Dans l'ensemble, 
l'Arabie Saoudite a enregistre des gains importants 
de ses exportations (+6 %), en particulier en Asie; 
la plupart des autres pays exportateurs ont perdu 
leur part du marche durant les neufpremiers mois 
de 1992. 

Etats-Unis 

En 1992, les Etats-Unis ont ete le premier producteur 
mondial de soufre ainsi qu'un important producteur 
de soufre selon le procede Frasch; la production de 
ce pays compte pour 26 % de la production mondiale. 
La production de soufre elementaire a diminue de 
4,5 % pour s'etablir a 9,1 Mt; la quantite de soufre 
recupere dans les usines de traitement de petrole 
et de gaz a represente 75 % de ce total et s'est elevee 
a 7 Mt (une augmentation de 6 % par rapport a 
1991, causee par une amelioration de la recupera
tion de soufre a partir de gaz naturel acide et de 
petrole brut). La diminution de la production totale 
de soufre est attribuable a une forte reduction de la 
production par les mines exploitees selon le procede 
Frasch par suite de problemes techniques survenus 
en 1992 et de la fermeture de deux exploitations a 
la fin de 1991. La production de soufre par le procede 
Frasch a ete evaluee a 2,1 Mt, ce qui represente une 
chute de 27 % par rapport aux 2,9 Mt enregistrees 
en 1991. La production d'autres formes de soufre 
(par exemple l'acide sul:furique) est demeuree a 1,3 Mt 
et a accapare environ 12 % de la production globale 
de soufre sous toutes ses formes. En 1992, le soufre 
a ete produit a 169 usines exploitees dans 32 :Etats. 
La consommation apparente aux Etats-Unis a 
atteint 12,9 Mt qui ont surtout ete utilisees dans 
les engrais (62 %), les produits chimiques (11 %) et 
le raffinage de petrole (4 %). Les exportations ont 
augmente de 320 OOO t pour atteindre 0,93 Mt. Les 
importations ont baisse de 8 % pour se situer a 
environ 2,8 Mt, dont 68 % proviennent du Canada 
et le reste, principalement du Mexique. Les stocks 
des producteurs de soufre elementaire ont decline 
de 0,5 Mt pour s'etablir a 0,7 Mt a la fin de l'annee. 

La Freeport-McMoRan Resource Partners, Ltd. a 
mis en service sa nouvelle mine exploitee selon le 
procede Frasch. Cette mine, d'une capacite de 2,5 Mt/a, 
est situee sur le gisement de soufre Main Pass 
Block 299, a 30 km au large de I' embouchure du 

Mississippi, dans le golfe du Mexique. Le projet 
consiste en une entreprise en participation regroupant 
la Freeport-McMoRan (qui detient une part de 58,3 %), 
l'IMC Fertilizer Group, Inc. (part de 25 %) et la 
Homestake Mining Company (part de 16,7 %). En 
1992, la production au gisement Main Pass a ete 
evaluee a 100 OOO t. On prevoit que la production 
de soufre a partir du gisement Main Pass atteindra 
2,0 Mt/a d'ici 1994. En 1992, la Freeport Sulphur 
Co. a continue d'exploiter son autre mine utilisant 
le procede Frasch; la mine Caminada a prod11it 
0,85 Mt en 1992. La Pennzoil Sulphur Co. a obtenu 
pres de 1,0 Mt a la mine Culberson (selon le procede 
Frasch) dans l'ouest du Texas, tandis que la 
Texasgulflnc. a produit environ 0,15 Mt a sa mine 
Boling Dome a New Gulf (Tex.). En 1992, plusieurs 
societes americaines de petrole et de gaz ont pour
suivi leurs projets d'agrandissement et de developpe
ryient qui influeront sur l'offre future de soufre ~ux 
Etats-Unis; plus de 25 projets entrepris dans 12 Etats 
devraient accroitre de 2000 t/j la capacite de recupe
ration du soufre des Etats-Unis entre 1993 et 1994. 

A la fin de 1992, la Pennzoil Sulphur Co. a presente 
une demande au Department of Commerce des 
Etats-Unis pour qu'un examen administratif soit 
fait sur l'anti-dumping du soufre elementaire pro
venant du Canada. Quinze societes canadiennes, 
dont certaines sont des compagnies d'exportation 
actuelles et d'autres des societes defuntes, ont ete 
citee dans la demande. Au debut de 1993, le 
Department of Commerce a annonce son intention 
d'entreprendre son enquete sur les ventes de soufre 
par les societes canadiennes durant la periode 
allant du 1 er decembre 1991 au 30 novembre 1992. 

L'ancienne U.R.S.S. 

Dans l'ancienne U.R.S.S., on a produit en 1992 du 
soufre en Ukraine (obtenu a Rozdol selon le procede 
Frasch), au Turkmenistan (obtenu a Gaudark selon 
le procede Frasch), en Russie (recupere a Astrakhan 
et Orenburg a partir de gaz naturel), en Ouzbekistan 
(recupere a Mubarek a partir de gaz naturel) et au 
Kazakhstan (recupere a Tengiz a partir de petrole 
et de gaz). En 1992, l'ancienne U.R.S.S. a ete le 
troisieme pays producteur en importance de soufre 
dans le monde (14 %). Sa production de soufre ele
mentaire a diminue de 6,5 % pour s'etablir a 5 Mt. 
Le soufre recupere du gaz s'est avere la principale 
source de production de soufre (54 %). 

En 1992, trois des quatre circuits de l'usine de gaz 
acide Astrakhan I ont fonctionne de fac;on satisfai
sante durant l'annee; en 1992, la production de 
soufre de cette usine a ete evaluee a 1,2 Mt, ce qui 
represente une hausse de 20 % par rapport a celle 



de l'annee precedente. La mise en service 
d'Astrakhan II est prevue pour 1995 et !'exploita
tion a plein rendement des installations Astrakhan I 
et II est attendue apres 1996. En 1991, la premiere 
usine de separation et de traitement de petrole-gaz 
a l'usine Tengiz I a commence a recuperer du soufre 
au taux nominal de 0,45 Mt/a; en 1992, cette installa
tion a fonctionne a 50 % de sa capacite. L'usine 
Tengiz II est terminee a 75 %; l'usine Tengiz Ill est 
achevee a 5 %. Les autres installations Tengiz seront 
construites apres 1997. Ces nouvelles usines compor
teront des installations de mise en forme du soufre. 
Le soufre liquide recupere aux usines Tengiz I et II 
sera principalement vendu sur les marches interieurs. 
La commercialisation sur le marche international 
sera realisee dans l'avenir par une entreprise en 
participation regroupant la Tengizneftegas et la 
Metallgesellschaft d'Allemagne. 11 etait prevu que 
la production de soufre par le procede Frasch passerait 
de 2,0 a 1,6 Mt en 1992; la grande partie de cette 
baisse a ete enregistree en Ukraine etant donne que 
les exploitations de soufre selon le procede Frasch 
ont continue de faire face a des pressions de nature 
environnementale et economique. Dans un proche 
avenir, la production selon le procede Frasch devrait 
continuer a diminuer graduellement pour s'etablir 
a 1,5 Mt/a en 1993. 

En 1992, la Chevron Corporation des Etats-Unis a 
signe une accord de participation avec la Republique 
du Kazakhstan pour mettre en valeur les champs 
petroli:feres de Tengiz et de Korolev, sur la cote 
nord-est de la mer Caspienne. Selan les estimations, 
les reserves prouvees varient entre six et neuf 
milliards de barils de petrole contenantjusqu'a 16 % 
de H2S. En plus du petrole, les gisements contiennent 
des reserves importantes de gaz, du gaz naturel 
liquide et du soufre. 

Pologne 

La Pologne s'est classee au quatrieme rang des pays 
producteurs de soufre elementaire dans le monde, 
avec un rendement correspondant a 7 % de la produc
tion mondiale. La Pologne a extrait selon le procede 
Frasch du soufre a trois mines et a un projet-pilote 
industriel a Baznia (30 OOO t/a). Les principales 
mines sont situees a Jeziorko, Machow et Grzybow. 
La production de soufre en Pologne a chute de 24 %, 
passant de 3,9 Mt en 1991 a 2,9 Mt en 1992. En 1992, 
l'industrie polonaise du soufre a connu plusieurs 
problemes economiques, techniques et environne
mentaux. Des reductions de production ont ete 
enregistrees a la mine Jeziorko exploitee selon le 
procede Frasch et a I' exploitation a ciel ouvert 
Machow. Les reserves de la mine Machow ont 
continue a baisser, tandis que la mine Grzybow 
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exploitee selon le procede Frasch, fait actuellement 
l'objet d'une fermeture graduelle du fait que les 
reserves seront epuisees en 1994. La nouvelle mine 
de remplacement, qui utilisera le procede Frasch, a 
Osiek doit etre mise en production pendant l'annee 
financiere 1993-1994; sa capacite nominale initiale 
sera de 450 OOO t/a. Le gouvernement polonais a 
rejete en 1992 une proposition d'agrandissement de 
l'usine Jeziorko; la raison citee est liee a des preoccu
pations environnementales soulevees dans la region 
de Tarnobrzeg. En 1992, les exportations ont ete 
evaluees a 2,5 Mt, ce qui represente une baisse de 
8 % par rapport a celles de 1991. 

Arabie Saoudite 

Avec une part de 5 %, I' Arabie Saoudite se classait 
au cinquieme rang des pays producteurs de soufre 
dans le monde. En 1992, la production de soufre en 
Arabie Saoudite est demeuree a 2,0 Mt. Pres de 75 % 
provenait du traitement du gaz nature! a Ras Tanura, 
Shedgum et Berri; le reste a ete recupere dans les 
raffineries de petrole a Al Jubayl et Y anbu. 

Mexique 

Avec 4 % de la production mondiale, le Mexique 
occupe le sixieme rang des pays producteurs de 
soufre dans le monde. En 1992, il a produit 1,46 Mt 
de soufre, soit 260 OOO t de mains que l'annee pre
cedente. La production par le procede Frasch a 
chute de 30 % pour s'etablir a 0, 7 Mt; cette quantite 
compte pour la moitie de la production totale de 
soufre du Mexique. La production de soufre a partir 
du raffinage du petrole et du traitement du gaz est 
passee de 715 OOO ten 1991 a 750 OOO ten 1992. 
Les mines J altipan et Coachapa-Otapan, exploitees 
selon le procede Frasch et appartenant a l'Azufrera 
Panamericana SA (APSA), ont connu d'autres pro
blemes techniques; selon les informations obtenues, 
les deux mines etaient fermees a la fin de 1992. La 
seule mine qui est dorenavant exploitee selon le 
procede Frasch est situee a Texistepec; elle appar
tient a la Compagnhia Exploracion del Istmo (CEDI) 
et a produit entre 0,5 et 0,6 Mt/a. En 1992, le gouver
nement mexicain a entrepris la privatisation de 
l'APSA; cependant, a la fin de 1992, la societe s'est 
declaree en faillite technique. L'actif de l'APSA doit 
etre liquide en 1993. L'APSAjouait le role d'agent 
de commercialisation pour les societes CEDI et 
Petroleos Mexicanos (Pemex). D'ici 1993, on prevoit 
que la Pemex commercialisera directement sa propre 
production de soufre recupere dans cinq usines de 
traitement de gaz et deux raffineries de petrole 
brut au Mexique. 
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Autres pays 
du Mayen-Orient 

En Iraq, l'usine de gaz de Kirkuk a produit 200 tJj 
en 1992 pour une production evaluee a 70 OOO t. La 
mine Mishraq utilisant le procede Frasch a ete 
exploitee durant toute l'annee; pres de 670 OOO t de 
soufre ont ete extraites et ont ete stockees en grande 
partie. Au Koweit, la raffinerie de Suaibai, qui a 
subi des dommages en 1991 pendant la guerre du 
golfe Persique, a repris ses activites au cours du 
deuxieme semestre de 1993; l'usine comporte une 
installation de recuperation du soufre d'une capacite 
nominale de 1200 tJj. En Abu Dabhi, de nouvelles 
installations de granulation et de mise en forme 
ont ete construites par la National Oil Co.; de plus, 
les travaux d'agrandissement effectues sur l'ile Das 
ont ajoute 300 OOO tJa supplementaires a la capacite 
de production de soufre de l'usine. En Iran, la produc
tion de soufre s'est legerement accrue en 1992 pour 
atteindre 760 OOO t; cette hausse resulte de !'amelio
ration du traitement et de la recuperation de soufre 
a l'usine de gaz de 150 tJj a Razi. Une nouvelle raffi
nerie de petrole de 200 tJj doit entrer en service 
d'ici 1996. Au Qatar, la Qatar General Petroleum 
Corp. prevoit entreprendre un projet en trois etapes 
lie au gaz a North Field; pres de 240 OOO tJa de soufre 
devraient etre recuperees a partir de gaz a Umm Said 
d'ici 1994. 

Figure 1 

Prix du soufre, de 1980 a 1993 
Prix etablis par contrat, franco a bord a Vancouver 

$ US/t 

PRIX 

Affectes par une chute de 40 % des prix en 1991 et 
encourages par la formation d'un nouveau consortium 
d'exportation de soufre au Canada, les fournisseurs 
mondiaux de soufre misaient en 1992 sur une sta
bilite des prix internationaux. Cependant, les premieres 
indications au comptant, enjanvier 1992, laisserent 
presager que l'annee serait encore difficile pour les 
producteurs de soufre. Enjanvier, les prix du soufre, 
f. a b. a Vancouver, ont ete cotes entre 67 et 72 $ US/t; 
il n'y avait aucun ecart entre les prix etablis par 
contrat et les prix au comptant. Au Moyen-Orient, 
le prix etabli par le gouvernement a ete cote a 65 $ US/t, 
f. a b. dans le golfe Persique. 

Les prix a Vancouver ont commence a flechir en 
fevrier pour atteindre entre 60 et 63 $ US/t; ils se 
sont stabilises entre 58 et 63 $ US/t durant le 
second trimestre de 1992. Le faible niveau des ventes 
par les exportateurs canadiens au cours du premier 
semestre de 1992 a cause l'effritement des prix 
jusqu'enjuillet; ceux-ci ont ensuite baisse a un niveau 
variant entre 37 et 56 $ US/t a la fin de l'annee. 
Dans !'ensemble, les prix du soufre a Vancouver 
ont chute de 45 % en 1992, comparativement a une 
diminution de 40 % en 1991. En Arabie Saoudite, 
les prix cotes etablis par le gouvernement se sont 
maintenus a 65 $ US/t entre janvier et octobre; 
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cependant, en novembre, les prix etablis par le 
gouvernment ont diminue de 7 $ US/t et se sont 
fixes a 58 $/t, f. a b. a Jubayl (Arabie Saoudite). 

Les prix sur les marches d'Amerique du Nord ont 
egalement baisse. Au debut de 1992, les prix du 
soufre liquide (franco wagon [FOR] en Alberta) ont 
varie entre 20 $ et 25 $ US/t. Les cotations sont 
demeurees ace niveaujusqu'en octobre; de nouvelles 
cotations ont alors commence a refleter la concur
rence croissante entre les foumisseurs americains 
et canadiens sur le marche de la Floride. Au cours 
du demier trimestre de 1992, les prix du soufre ont 
chutejusqu'a 8-10 $ US/t, FOR en Alberta. Aux 
Etats-Unis, le prix affiche du soufre liquide de 
Tampa etait de 98 $ US la tonne longue ($ US/t.l.), 
a la sortie du terminal, entre janvier et octobre 
1992. En septembre, les foumisseurs americains 
de soufre ont reduit de 10 $ US/t.l. les cotations du 
soufre de Tampa qui se sont etablies a 88 $ US/t.l. 

UTILISATIONS 

Environ 60 % de tout le soufre consomme dans le 
monde sert a fabriquer des engrais comme les 
superphosphates, le phosphate d'ammonium et le 
sulfate d'ammonium. Le deuxieme secteur de 
consommation du soufre est l'industrie des produits 
chimiques ou l'on emploie pour fabriquer toute une 
gamme de produits allant des produits pharmaceu
tiques aux fibres synthetiques dans les matieres 
plastiques et les catalyseurs du petrole. Le soufre 
entre egalement dans la fabrication du dioxyde de 
titane, des pates et papiers et du fer et de l'acier, 
ainsi que dans les metaux non ferreux. Ces secteurs 
consomment le soufre sous forme d'acide sulfurique 
dans une proportion de presque 90 % de la consom
mation totale de soufre (60 % de la consommation 
d'acide sulfurique entre dans la fabrication des 
engrais). Les produits necessitant du soufre sous la 
forme non acide sont notamment les insecticides et 
les fongicides, les pates et papiers, les photographies, 
le cuir, la rayonne et le caoutchouc. 

PERSPECTIVES 

En 1990 et 1991, les marches intemationaux du 
soufre ont ete affectes par des evenements intema
tionaux qui etaient independants de leur propre 
dynamique : le conflit portant sur l'acide phospho
rique survenu entre le Maroc et l'Inde en 1990 et la 
guerre du golfe Persique en 1991. Cependant, en 
1992, les marches du soufre ont ete secoues par des 
evenements directement lies a leurs propres condi
tions : une hausse de la production de soufre recupere, 
une baisse de la production de soufre obtenu selon 
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le procede Frasch, la faible demande de soufre, la 
concurrence accrue entre les exportateurs de soufre 
et la chute des prix intemationaux. Les conditions 
qui ont marque l'annee 1992 ne devraient pas evoluer 
considerablement en 1993. 

La production canadienne de soufre devrait atteindre 
7,4 Mt en 1993; ceci represente une hausse de 0,8 Mt, 
laquelle est principalement liee aux projets de gaz 
en Alberta; on prevoit en outre des augmentations 
de la recuperation du soufre a partir des raffineries 
de petrole et des usines de traitement du petrole 
lourd. La production de soufre des usines de fusion 
devrait demeurer stable etant donne que la baisse 
de la production causee par une reduction de la 
production de nickel en Ontario sera contrebalancee 
par des quantites supplementaires provenant de la 
mise en service par l'Inco Limitee de son deuxieme 
four a fusion rapide. 

En 1993, la production mondiale de soufre devrait 
conna'i:tre un accroissement important. Au Canada, 
la mise en service du projet Caroline de gaz-liquides
soufre de la Shell Canada Limitee et la reactivation 
du champ de gaz acide Obed pour l'usine de traite
ment Kaybob III de la Chevron Canada Resources 
Limited permettront d'ajouter des quantites consi
derables de soufre a la production canadienne. Aux 
Etats-Unis, la mine Main Pass (procede Frasch) de 
la Freeport-McMoRan Resources Partners, Ltd. 
atteindra un taux d'exploitation plus eleve, soit 
2,0 Mt/a d'ici 1994. Au Moyen-Orient, !'installation 
Mishraq (procede Frasch) en Iraq doit augmenter 
sa production en 1993 et de nouvelles usines de 
production de soufre sont censees entrer en service 
en Abu Dhabi et au Qatar. Dans l'ancienne U.R.S.S., 
la mise en marche du deuxieme complexe Tengiz 
est anticipee pour 1993. Les nouveaux projets se 
traduiront par un accroissement de la capacite de 
production de pres de 2,5 Mt, et des taux d'exploi
tation accrus a Main Pass (Etats-Unis), Astrakhan 
(Russie) et Mishraq (Iraq) devraient ajouter sur le 
marche plus de 1,8 Mt de soufre en 1993. Cependant, 
des quantites plus faibles de soufre produites selon 
le procede Frasch sont prevues au Mexique (mines 
Jaltipan et Coachapa-Otapan), aux Etats-Unis 
(mine Caminada), en Pologne (mines Grzybow et 
Machow) et au Turkmenistan (mine Gaudark). Ces 
reductions pourraient depasser les 0,75 Mt en 1993. 

Toujours en 1993, la demande de soufre utilise dans 
les engrais phosphates devrait faire face a un climat 
d'incertitude en Inde et en Chine; une importante 
baisse de la consommation d'engrais aura des 
repercussions sur les importations des produits de 
phosphate finis et semi-finis provenant des Etats
Unis et des pays d'Afrique du Nord. 
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A moyen terme, The Sulphur Institute de 
Washington (D.C.) s'attend ace que la demande 
mondiale de soufre augmente au tame annuel de 1 % 
entre 1991et1996, pour atteindre 60,2 Mt/a en 
1996. La consommation de soufre dans des applica
tions autres que les engrais devrait se situer a 24 Mt/a 
en 1996, soit au meme niveau qu'en 1991. La 
consommation de soufre dans les engrais devrait 
s'accroitre de pres de 1,5 % entre 1991et1996 pour 
s'etablir a 36 Mt/a d'ici 1996. Selon !'Association 
intemationale de l'industrie des engrais, des tame 
de croissance au-dessus de 4,0 % par annee sont 
prevus en Amerique latine et en Asie du Sud-Est; 
cependant, le niveau eleve de consommation anticipee 
en Inde pourrait etre contrecarre par les politiques 
gouvernementales en matiere de subventions 

accordees awe usines de phosphate. En Europe de 
l'Est et dans l'ancienne U.R.S.S., la consommation 
d'engrais phosphates devrait connaitre une hausse 
par rapport a celle de 1992, tandis qu'elle a atteint 
le plus bas niveau d'une chute entamee en 1988; 
dans l'ancienne U.R.S.S., la consommation d'engrais 
devrait grimper de 10 % dans I' ensemble, durant la 
periode allant de 1991a1996; elle devrait s'elever, 
d'ici 1996, au niveau enregistre en 1991. Selon les 
previsions, la consommation de soufre dans les 
engrais diminuera en Europe de l'Ouest et demeurera 
stable awe Etats-Unis. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 



TARIFS DOUANIERS 

No tarifaire 

2503.00 

2503.10.00 
2503.90.00 

2802.00.00 

2807.00.00 

2811.23.00 

Denomination 

Soufres de toute espece, a !'exclusion du 
soufre sublime, du soufre precipite et du 
soufre collo"idal 
Soufres bruts et soufres non raffines 
Autres 

Soufre sublime ou precipite; soufre 
conordal 

Acide sulfurique; oleum 

Dioxyde de soufre 

NPF 

en franchise 
en franchise 

en franchise 

en franchise 

en franchise 

Canada Etats-Unis 
TPG Etats-Unis Canada 

en franchise en franchise en franchise 
en franchise en franchise en franchise 

en franchise en franchise en franchise 

en franchise en franchise en franchise 

en franchise en franchise 0,8% 

Sources: Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United 
States, 1992. 
NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
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TABLEAU 1. CANADA EXPEDITIONS ET COMMERCE DE SOUFRE, EN 1991 ET 1992 

No tarifaire 1991 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

EXPEDITIONS1 
Soufre contenu dans les gaz de 

fusion2 748 965 89 187 773 647 79 155 
Soufre elementaire3 6 937 884 376 505 5 869 456 121 451 

Teneur totale en soufre 7 686 849 465 692 6 643 103 200 606 

IMPORTATIONS (De janv. ii sept.) 
2503.10 Soufres bruts et soufres non raffines 

Etats-Unis 1 369 202 232 45 
Autres pays 60 16 53 15 

Total 1 429 218 285 60 

2503.90 So!Jfre, n.m.a. 
Etats-Unis 7 593 1 903 5 803 1 800 
Autres pays 4 1 290 80 

Total 7 597 1 904 6 093 1 880 

2802.00 Soufre sublime ou precipite; 
soufre collo·idal 

Etats-Unis 1 258 390 721 314 
Autres pays 10 8 

Total 1 268 398 721 314 

2807.00 Aclde sulfurique; oleum 
Etats-Unis 79 092 6 672 67 725 5 680 
Autres pays 114 15 64 8 

Total 79 206 6 687 67 789 5 688 

2811.23 Diqxyde de soufre 
Etats-Unis 130 66 119 63 

Total 130 66 119 63 

EXPORTATIONS 
2503.10 Soufres bruts et soufres non 

raffines4 
Etats-Unis 1 652 412 158 199 1 452 735 82 230 
Ma roe 822 747 87 671 739 977 55 396 
Tunisia 351 544 39 945 247 991 19 159 
Indonesia 264 796 27 773 216 948 17 151 
Brasil 316 239 36 158 177 217 14 389 
Senegal 119 871 14 494 135 470 11 376 
Afrique du Sud 136 247 13 391 107 851 10 116 
Nouvelle-Zelande 47 203 5 147 126 989 9 678 
Goree du Sud 144 768 14 059 124 196 9 452 
Israel 112 149 13 029 114 451 8 924 
lnde 355 223 41 946 119 853 8 400 
Republique populaire de Chine 44 613 4 914 81 459 7 877 
Mexique 162 574 18 868 89 101 7 508 
France 112 218 11 986 79 680 6 544 
Australia 42 566 4 407 59 477 4 132 
Argentine 81 785 7 729 56 778 3 760 
Chili 44 773 5 160 29 377 2 224 
Tha'ilande 46 300 4 762 28 965 2 188 
Taiwan 120 306 12 749 37 778 1 903 
Autres pays4 306 054 34 880 58 128 2 944 

Total 5 284 388 557 267 4 084 421 285 351 



TABLEAU 1. (fin) 

No tarifaire 

2503.90 

2802.00 

2807.00 

2811.23 

So~fre, n.m.a. 
Etats·Unis 
Nouvelle-Zelande 

Total 

Soufre sublime ou precipite; 
soufre collo"idal 

Etats-Unis 

Total 

Acide sulfurique; oleum 
Etats-Unis 
Autres pays 

Total 

Diqxyde de soufre 
Etats-Unis 

Total 

(tonnes) 

17 893 

17 893 

431 

431 

1 265 687 
53 

1 265 740 

73 039 

73 039 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; n.m.a. : non mentionne ailleurs. 

1991 
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De janv. a sept. 1992dpr 

(milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

1 699 3 012 441 
5 317 238 

1 699 8 329 679 

56 110 21 

56 110 21 

48 980 1 007 653 41 554 
14 79 30 

48 994 1 007 732 41 584 

11 060 55 571 9 025 

11 060 55 571 9 025 

1 Les donnees relatives aux expeditions ont ete compilees sans tenir compte de l'origine (c'est-a-dire des sources interieures et 
etrangeres). 2 Soufre sous forme de S02 liquide et de H2S04 recupere lors de la fusion des sulfures metalliques et de la 
calcination des concentres de sulfure de zinc. 3 Expeditions des producteurs de soufre elementaire obtenu a partir du gaz 
natural; elles comprennent egalement de petites quantiles de soufre obtenues a partir du raffinage du petrole brut canadien et 
du petrole brut synthetique. 4 Principalement la Belgique-Luxembourg, l'ltalie, Cuba, le Bangladesh, l'U.R.S.S., la Yougoslavie 
et !'Uruguay. 
Remarque : Les chittres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 2. USINES D'EXTRACTION ,DE SOUFRE A PARTIR DE GAZ ACIDE ET DE SABLES 
BITUMINEUX AU CANADA, DE 1989 A 1992 

Emplacement de la H2S dans Capacite quotidienne de soufre1 
Societe d'exploitation source ou de l'usine le gaz brut 1989 1990 1991 1992 

(Alberta, sauf (%) (tonnes) 
indication contraire) 

GAZ ACIDE - ALBERTA 
Alberta Energy Company Ltd. Sinclair - Hy1he 3 256 256 256 256 
Amerada Hess Corporation Olds - Garrington 15 389 389 389 389 
Compagnie des Petroles Amoco 

Canada Ltee Bigstone Creek 16 385 385 385 385 
Compagnie des Petroles Amoco 

Canada Ltee Brazeau River - Peco 0,8 110 110 110 110 
Compagnie des Petroles Amoco 

Canada Ltee Caroline - Garrington 0,3 10,4 10,4 10,4 
Compagnie des Petroles Amoco 

Canada Ltee Caroline - Harmattan 0,8 8 8 8 8,3 
Compagnie des Petroles Amoco 

Canada Ltee East Crossfield - Elkton 34 1 797 1 797 1 797 1 797 
Compagnie des Petroles Amoco 

Canada Ltee Edson - Pine Creek 1,4 289 289 292 292 
Compagnie des Petroles Amoco 

Canada Ltee West Pembina - Brazeau 11 340 340 520 520 
Compagnie des Petroles Amoco 

Canada Ltee Windfall-Whitecourt 21 1 330 1 330 1 333 1 333 
Compagnie Petroliere Imperials 

Ltee Bonnie Glen 0,4 12,5 12,5 34,5 34,5 
Compagnie Petroliere Imperials 

Ltee Joffre 3,4 17 23,5 23,5 23,5 
Compagnie Petroliere Imperials 

Ltee Quirk Creek 9 299 299 301 301,2 
Compagnie Petroliere Imperials 

Ltee Redwater 2,6 11 11 11 11 
Canadian Gas Gathering Systems 

Inc. Nevis 4 197 197 197 196,6 
Canadian Occidental Petroleum Mazeppa - Okotoks - 36 577 577 577 577 

Ltd. Medallion 
Canadian Occidental Petroleum 

Ltd. Paddle River 0,1 19 19 19 19 
Chevron Canada Resources 

Limited Kaybob South Ill - Obed 16 3 557 3 557 3 557 3 557 
Chevron Canada Resources 

Limited Medicine Lodge 7,5 45 55,9 
Co-enerco Resources Ltd. Zam a 8 74 74 74 74 
Encor Energy Corporation Inc. Teepee Creek 8 30 30 30 23 
Gulf Canada Limitee Brazeau River - Nordegg 1,3 42 42 46,5 46,5 
Gulf Canada Limitee Homeglen - Rimbey 1 128 128 128 127,5 
Gulf Canada Limitee Strachan 9 953 953 953 953 
Home Oil Company Limited Carstairs 0,5 65 65 65 64,8 
Husky Oil Ltd. Rainbow Lake 2 139 139 142 142 
Husky Oil Ltd. Ram River (Ricinus) 19 4 572 4 572 4 572 4 572 
Mobil Oil Canada, Ltd. Harmattan - Elkton - Leduc 46 490 490 66 66,2 
Mobil Oil Canada, Ltd. Lone Pine Creek 10 157 157 162 162 
Mobil Oil Canada, Ltd. Wimborne 13 182 182 182 182 
Ressources energetiques 

Noreen Limitee Minnehik - Buck Lake 0,1 45 45 45 45 
North Canadian Oils Limited Progress 0,7 15 15 16 14,5 
OMV (Canada) Ltd. Rainbow - Fire 1,0 25 25 20 19,9 
Pembina Corporation Turner Valley 1,2 11 16 16 15,9 
Petro-Canada Inc. Brazeau - Peco 7 444 444 447,3 447,3 
Petro-Canada Inc. Gold Creek 3 43 43 43 43 
Petro-Canada Inc. Hanlan Robb 9 1 092 1 092 1 092 1 092 
Petro-Canada Inc. Wildcat Hills 4 177 280 280 280,3 
Petrogas East Calgary - Crossfield 17 1 696 1 696 1 696 1 696 
Poco Petroleums Ltd. Sturgeon Lake South 9,5 98 98 98 98 
Saratoga Processing Company Savannah Creek 

Limited (Coleman) 24 389 389 389 389 
Shell Canada Limitee Caroline - Bearberry 90 228 228 
Shell Canada Limitee Caroline 35 4 504 
Shell Canada Limitee Burnt Timber Creek 13 489 489 489 489 
Shell Canada Limitee Jumping Pound 6 597 597 597 597 
Shell Canada Limitee Waterton 19 3 107 3107 3107 3107 
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TABLEAU 2. (fin) 

Emplacement de la H2S dans Capaclte quotidienne de soufre1 
Societe d'exploitation source ou de l'usine le gaz brut 1989 1990 1991 1992 

(Alberta, sauf (%) (tonnes) 
indication contraire) 

GAZ ACIDE - ALBERTA (fin) 
Suncor Inc. Rosevear 8 110 110 111 111,3 
Suncor Inc. Rosevear South 8 171 171 171 171 
Suncor Inc. Simonetta River 16 95 95 95 95 

GAZ ACIDE - COLOMBIE-
BRITANNIQUE 

Amerada Hess Corporation Boundary Lake 3,7 3,7 3,7 3,7 
Compagnie des Petroles Amoco 

Canada Ltee Cypress 14,1 14,1 14,1 14,1 
Westcoast Energy Inc. Fort Nelson 2 674 674 674 674 
Westcoast Energy Inc. Taylor Flats - McMahon 1,6 460 460 460 558 
Westcoast Energy Inc. Pine River 12 1 055 1 055 1 055 1 070 

SABLES BITUMINEUX 
Suncor Inc. Mildred Lake s. 0. 441 441 441 441 
Syncrude Canada Ltd. Fort McMurray s. o. 1 255 1 255 1 255 1 255 

Source : Donnees tirees de la publication de la Commission chargee de l'economie des ressources energetiques, octobre 1992. 
- : neant; s. o. : sans objet. 
1 Capacite nominale maximale. 
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TABLEAU 3. CAPACITE DE RECUPERATION DU SOUFRE A PARTIR DE 
RAFFIJ'llERIES CANADIENNES DE PETROLE BRUT ET DE PETROLE LOURO, DE 
1990 A 1992 

Capacite guotidienne de soufre 
Societe d'exploitation Emplacement 1990 1991 1992 

(tonnes) 

Canadian Ultramar Limited Saint-Romuald (Qua.) 50 50 50 

Chevron Canada Limited 8umaby (C.-8.) 10 10 10 

Compagnie Petroliere Dartmouth (N.-E.) 76 76 76 
lmperiale Ltee Edmonton (Alb.) 40 40 40 

Nanticoke (Ont.) 35 35 35 
Port Moody (C.-8.)1 20 20 20 
Samia (Ont.) 140 140 140 

Consumers' Co-operative 
Refineries Limited Regina (Sask.) 220 220 220 

Husky Oil Operations Ltd.2 Lloydminster (Sask.) 250 

Irving Oil Limited Saint John (N.-8.) 100 100 100 

Petro-Canada Products Inc. Edmonton (Alb.) 56 56 56 
Lac Ontario - Mississauga (Ont.) 44 44 44 
Lac Ontario - Oakville (Ont.) 40 40 40 
Port Moody (C.-8.)1 25 25 25 

Shell Canada Limitee 8umaby (C.-8.)1 15 15 15 
Samia (Ont.) 35 35 35 
Scotford (Alb.) 14 14 14 

Sulconam Inc. Montreal (Que.) 300 300 300 

Suncor Inc. Samia (Ont.) 50 50 50 

Total de la capacite 
de production reelle3 1 270 1 270 1 520 

Sources : Secteur de la politique minerals, Energia, Mines et Ressources Canada; entretiens avec certaines 
compagnies en 1992. 
1 Les activites ont cesse en 1993. 2 Mise en operation en 1992. 3 La capacite de production reelle comprend la 
capacite de production nominale. 



TABLEAU 4. PRINCIPAUX PRODUCTEURS DE DIOXYDE DE SOUFRE ET D'ACIDE SULFURIQUE 
AU CANADA EN 1992 

Ca~acite annuelle 
Societe Emplacement Matieres S02 Acide Equivalent 

d'exploitation de l'usine premieres liquefie sulfuriquet de soufre2 

(milliers de tonnes) 

EST CANADIEN 
Brunswick Mining and Smelting 

Corporation Limited Belledune (N.-B.) S02, cone. de plomb et de zinc 176 58 
Falconbridge Limitee Kidd Creek (Ont.) S02, cone. de zinc 220 72 

Kidd Creek (Ont.) S02, cone. de cuivre 470 153 
Sudbury (Ont.) S02, cone. de nickel 355 116 

lnco Limitee Copper Cliff (Ont.) S02, pyrrhotine et cone. 950 310 
de nickel 

Copper Cliff (Ont.) S02, cone. de cuivre 100 s.o. 50 
Les Mines de Cuivre Gaspe, Limitee Murdochville (Que.) S02, cone. de cuivre 165 54 
Mineraux Noranda Inc. Rouyn-Noranda (Que.) S02, cone. de cuivre 425 139 
Sulco Chemicals Ltd. Elmira (Ont.) soufre elementaire 33 11 
Zinc electrolytique du Canada 

Limitee Valleyfield (Que.) S02, cone. de zinc 430 140 
Total partiel 100 3 224 1 103 

QUEST CANADIEN 
Border Chemical Company Limited Transcona (Man.) soufre elementaire 150 49 
Cominco Ltee Trail (C.-B.)3 S02, cone. de plomb et de zinc 80 430 210 
Corporation Cameco 

(installation Rabbit Lake) Rabbit Lake (Sask.) soufre elementaire 72 23 
Corporation Cameco 

(installation Key Lake) Key Lake (Sask.) soufre elementaire 72 23 
Esso Chimie Canada Redwater (Alb.) soufre elementaire 910 297 
Marsulex Inc. Fort Saskatchewan (Alb.) soufre elementaire 160 52 
Sherritt Gordon Limited Fort Saskatchewan (Alb.) soufre elementaire 233 75 
Westcoast Energy Inc. Prince George (C.-B.) soufre elementaire 30 75 40 
Total partiel 110 2 102 769 

Total 210 5 326 1 872 

Sources: Secteur de la politique minerale, Energie, Mines et Ressources Canada; entretiens avec certaines compagnies canadiennes en 1992. 
s. o. : sans objet. 
1 Acide sulfurique (H2S04) a 100 %. 2 L'equivalent de soufre elementaire en acide sulfurique est egal a 32,7 %, tandis que !'equivalent de dioxyde 
de soufre en soufre liquefie correspond a 50 %. 3 La Cominco Ltee situee a Trail a aussi une capacite de production de 30 OOO Va de soufre 
elementaire; cette quantite est ajoutee a la capacite de production totale d'equivalent de soufre de la Cominco Ltee. 
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TABLEAU, 5. EXPEDITIONS ET COMMERCE DE SOUFRE AU CANADA, 
DE 1982 A 1992 

Ex~editions1 
Dans les gaz Soufre 

Annee Pyrites de fusion elementaire Total 

(tonnes) 

1982 9 OOO 627 OOO 6 945 OOO 7 581 OOO 
1983 678 286 6 631 123 7 309 409 
1984 844 276 8 352 978 9 197 254 
1985 822 359 8 102 163 8 924 522 
1986 758 231 6 965 775 7 724 006 
1987 783 115 7 322 791 8 105 906 
1988 856 496 8 106 641 8 963 137 
1989 808 789 6 868 930 7 677 719 
1990 789 815 6 873 495 7 663 310 
1991 748 965 6 180 049 6 929 014 
1992dpr 773 647 6 349 664 7123 311 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible; r : revise. 

lm~ortations2 Ex~ortations2 
Soufre Soufre 

elementaire elementaire 

2 159 6111444 
2 365 5 670 275 
3 019 7 326 847 
3 167 7 848 380 

10 763 6 257 '054 
24 711 6 571 800 
21 825 7 384 160 
18 311 5 514 059 
13 203r 6 057 523 
9 026 5 302 281 

n.d. n.d. 

1 Les donnees relatives aux expeditions ont ete compilees sans tenir compte de l'origine (c'est-a-dire des 
sources interieures et etrangeres). 2 Les donnees ne comprennent que le soufre elementaire sous forme 
brute ou raffinee. 

TABLEAU 6. PRODUCTION D'ACIDE SULFURIQUE, CQMMERCE ET 
CONSOMMATION APPARENTE AU CANADA, DE 1981 A 1991 

Consommation 
Annee Production Importations Exportations apparente 

(tonnes - 100 % d'acide) 

1981 4 116 860 82 495 337 518 3 861 837 
1982 3 130 854 192 514 259 740 3 063 628 
1983 3 686 427 126 573 273 204 3 539 796 
1984 4 043 389 28 330 553 780 3517939 
1985 3 890 092 17 306 744 732 3 162 666 
1986 3 536 062 29 127 755 606 2 809 583 
1987 3 436 977 44 623 803 178 2 673 422 
1988 3 804 856 40 078 851 622 2 993 312 
1989 3 718 578 28 433 978 190 2 768 821 
1990 3 829 570 71 319 1 280 502 2 620 387 
1991 3 613 708 79 206 1 265 740 2 427 174 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
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TABLEAU 7. PRODUCTION MONDIALE DE SOUFRE1 DE 1988 A 1991 

1988 1989 1990 1991dpr 
Toutes Toutes Toutes Toutes 

formes1 Elementaire formes Elementaire formes Elementaire formes Elementaire 

(milliers de tonnes) 

EUROPE DE L'OUEST 
Finlande 569 45 679 45 609 46 605 42 
France 1 154 974 1 067 874 1 079 898 1 180 1 013 
Allemagne 2 046 1 294 2 566 1 451 2 213 1 386 2 306 1 396 
ltalie 721 280 734 285 792 297 794 230 
Norvege 201 8 232 15 237 48 255 20 
Espagne 1 375 51 1 219 65 1 055 75 957 85 
Autres pays 1 787 809 1 695 860 1 617 794 1 619 893 

Total, Europe de l'Ouest 7 853 3 461 8 192 3 595 7 602 3 544 7 716 3 779 

AFRIQUE 
Afrique du Sud 803 185 815 215 757 170 613 185 
Autres pays 224 10 233 10 265 10 255 10 

Total, Afrique 1 027 195 1 048 225 1 022 180 868 195 

ASIE, MOYEN·ORIENT 
Japon 2 530 1 090 2 656 1 176 2 844 1 268 2 745 1 244 
Arabie Saoudite 1 450 1 400 1 500 1 500 1 850 1 850 2 045 2 045 
Autres pays 2 892 2 358 3 445 2 858 3 168 2 507 2 782 2 100 

Total, Asie et Moyen-
Orient 6 872 4 848 7 601 5 534 7 862 5 625 7 572 5 389 

OCEANIE 280 60 285 65 304 70 325 70 

AMERIQUE DU NORD 
Canada 6 919 6 017 6 809 5 859 6 863 5 923 7 091 6 221 
Etats·Unis 10 746 9 618 11 591 10 397 12 315 10 192 11 653 9 503 

Total, Amerique du Nord 17 665 15 635 18 400 16 256 19 178 16 115 18 744 15 724 

AMERIQUE LA TINE 
Mexique 2 244 2 144 2 192 2 012 2 447 2 142 1 762 1 762 
Autres pays 813 348 928 370 897 342 1 028 432 

Total, Amerique latine 3 057 2 492 3 120 2 382 3 344 2 484 2 790 2 194 

Total, pays de l'ouest 36 755 26 691 38 646 28 057 39 312 28 018 38 015 27 351 

EUROPE DE L'EST 
Pologne 5 169 5 004 5 030 4 865 4 616 4 456 4 087 3 917 
Autres pays 1 745 233 1 325 120 958 96 775 105 

Total, Europe de l'Est 6 914 5 239 6 355 4 985 5 574 4 552 4 862 4 022 

U.R.S.S. 11 513 7 178 10 855 6 640 9 829 5 729 9 384 5 334 

Chine 4 990 340 5 160 330 5 460 330 5 620 340 
Autres pays2 205 205 240 240 

Total mondial 60 377 39 448 61 221 40 412 60 415 38 629 58 121 37 047 

Source : The British Sulphur Corporation Limited, 1992. 
- : neant; dpr : donnees provisoires. 
1 La rubrique «Toutes formes" inclut le soulre elementaire, le soufre contenu dans les pyrites et le soufre recupere a partir des gaz de fusion des 
industries metallurgiques, surtout sous forme d'acide sulfurique. 2 lnclut la Goree du Nord, le Wlt-nam et Cuba. 
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TABLEAU 8. CONSOMMATION D'ACIDE SULFUijlQUE AU CANADA, 
SELON LE DOMAINE D'UTILISATION, DE 1989 A 1991 

1989 1990 1991 dpr 

(tonnes) 

Fabricants d'engrais et de produits 
chimiques d'usage agricole 1 330 022 1 180 773 1 120 460 

Fabricants de produits chimiques 
inorganiques et industriels 520 108 496 600 424 615 

Usines de pates et papiers 286 085 279 873 359 031 

Mines d'uranium 300 095 218 362 123 896 

Fusion et affinage de metaux non ferreux 122 648 100 654 84 049 

Industries du petrole brut et du gaz naturel 50 100 37 293 41 971 

Autres mines de metaux et de non-metaux 32 784 19 355 30 154 

Industries du cuir et du textile 27 951 27 390 24 178 

Fabricants de savons et de produits 
de nettoyage 17 242 19 260 16 829 

Laminage et extrusion de metal 8 960 7 315 11 613 

Fabricants de produits electriques 9 748 6 830 5 722 

Traitement des aliments, distilleries 
et brasseries 654 821 1 449 

Fabricants de matieres plastiques et de 
resines synthetiques 7 358 600 653 

Autres industries 129 585 132 513 102 767 

Total 2 843 340 2 527 639 2 347 387 

Source : Enquetes siupres des societes, dont les donnees ont ete compilees par le Secteur de la 
politique minerale, Energie, Mines et Ressources Canada. 
dpr : donnees provisoires. 
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Le sulfate de sodium est surtout extrait de 
saumures et de depots naturels formes dans des 
lacs alcalins de regions a climat sec et a drainage 
limite, ainsi que de saumures et de gisements 
souterrains. 11 est egalement obtenu comme sous
produit de procedes chimiques. Au Canada, les 
gisements de sulfate de sodium se trouvent dans des 
lacs peu profonds ou les temperatures chaudes de 
l'ete ont pour effet de concentrer les sels en solu
tion presque a saturation et OU les temperatures 
froides de l'automne provoquent la precipitation du 
sulfate de sodium qui est recueilli durant l'hiver. 
L'industrie canadienne du sulfate de sodium 
repose sur l'extraction des saumures et des depots 
naturels accumules dans plusieurs lacs alcalins de 
la Saskatchewan. La seule exploitation de l'Alberta 
a ferme en 1991. Au debut de 1992, on comptait au 
Canada quatre usines produisant du sulfate de 
sodium naturel; a la fin de l'annee, il y en avait 
cinq, dont !'exploitation de Cabri qui a ete remise 
en service par Sotec Products Ltd. Du sulfate de 
sodium etait recupere comme sous-produit a une 
usine de rayonne a Cornwall (Ont.); cependant, cette 
usine a ferme en 1992. Fait plus positif, Big Quill 
Resources Inc. a commence a produire du sulfate 
de potassium a partir de saumures de sulfate de 
sodium a Big Quill Lake en Saskatchewan. 

Selon le Bureau of Mines des Etats-Unis, la production 
mondiale a atteint environ 4,8 MtJa en 1991 et 
1992. La production se repartit a peu pres comme 
suit: 51 % d'origine naturelle et 49 % de differents 
procedes de fabrication, principalement comme 
sous-produit de la production de rayonne de viscose, 
d'acide chlorhydrique, de dichromate de sodium et 
d'environ six autres procedes chimiques. 

Au Canada, la capacite de production a ete de l'ordre 
de 524 700 t en 1992; le taux de production moyen 
de chaque exploitation a ete de moins de 60 %. En 
1992, les expeditions canadiennes se sont elevees a 

279 924 t, evaluees a environ 21 millions de dollars. 
Les exportations de 1991, dont 98,6 % etaient princi
palement destinees aux Etats-Unis, se sont etablies 
a 155 161 t; ces exportations comptent pour 46,3 % 
des expeditions des producteurs canadiens. 

Aux Etats-Unis, la production de sulfate de sodium 
naturel est a peu pres egale a celle du sulfate de 
sodium obtenu comme sous-produit. On compte 
trois producteurs de produits naturels dont la 
capacite de production totale atteint 400 OOO tJa et 
des producteurs de produits synthetiques dont la 
capacite totale est equivalente. En Europe, ou la 
capacite totale s'eleve a 1,4 Mt, le sulfate de sodium 
est presque entierement obtenu comme sous
produit de procedes chimiques. De plus, les Pays
Bas ont une capacite de production de 29 OOO tJa de 
sulfate de sodium a l'etat naturel et l'Espagne, de 
0,5 MtJa. 

PRODUCTION ET FAITS NOUVEAUX 
AU CANADA 

Gisements 

En Saskatchewan et en Alberta, les gisements de 
sulfate de sodium se sont formes dans des lacs et 
des etangs stagnants, peu profonds, ou le debit est 
plus eleve au tributaire qu'a l'exutoire. Les eaux 
d'infiltration souterraines transportent vers les 
bassins les sels dissous dans les sols environnants. 
Les fortes chaleurs estivales produisent une evapo
ration rapide qui concentre la saumure presque a 
saturation tandis que les temperatures plus basses 
de l'automne produisent la cristallisation et la pre
cipitation du sulfate de sodium sous forme de 
mirabilite (Na2S04°10H20). La repetition annuelle 
de ce cycle a entraine !'accumulation d'epaisses 
couches de sulfate de sodium hydrate, auxquelles 
se sont ajoutes de la vase et d'autres sels. Les gise
ments de la Saskatchewan contiennent probable
ment pres de 100 Mt de sulfate de sodium anhydre. 

Recuperation et traitement 

Etant donne que la presque totalite du sulfate de 
sodium resulte de !'evaporation de saumures 
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concentrees ou du dragage de depots permanents 
de cristaux, le climat est un facteur qui influe 
autant sur la recuperation que sur l'accumulation 
de ce produit. L'abondance d'eau douce est egale
ment essentielle. L'une des methodes de recupera
tion du sulfate de sodium consiste a pamper les 
saumures lacustres, concentrees par la chaleur de 
l'ete, vers des bassins ou des reservoirs d'evaporation. 
L'evaporation continue produit une solution de 
mirabilite saturee ou quasi saturee. Une cristallisation 
differentielle a lieu en automne, lors du refroidisse
ment de la solution. Le sulfate de sodium hydrate 
cristallise et precipite, alors que le chlorure de 
sodium, le sulfate de magnesium et les autres con
stituants demeurent en suspension dans la solution. 
Avant le gel, la solution impure qui reste dans le 
reservoir est drainee ou renvoyee au lac d'origine 
par pompage. Une fois la couche de cristaux gelee, 
ceux-ci sont recuperes au moyen d'engins de terrasse
ment ordinaires et sont stockes pres de l'usine. 

Certains exploitants utilisent des dragues flottantes 
pour recuperer les depots permanents de cristaux. 
La boue de cristaux et de saumure est ensuite 
acheminee par canalisation vers une installation de 
tamisage dans l'usine. Si la saumure est suffisam
ment concentree apres le tamisage, elle est recueillie 
dans un bassin d'evaporation. 

Depuis 1984, une societe utilise la technique 
d'extraction par voie de solution dans les couches 
lacustres mesurant de 3 a 11md'epaisseur.11 s'agit 
de pamper la saumure concentree vers un cristallisoir 
refroidi a l'air dans l'usine ou le sulfate de sodium 
est separe des autres sels plus solubles. 

Le traitement du sel naturel comporte la deshydrata
tion (le sel de Glauber contient 55,9 % d'eau de 
cristallisation) et le sechage. Les procedes commer
ciaux utilises en Saskatchewan font appel, entre 
autres, a des evaporateurs Holland, a des fours 
rotatifs alimentes au gaz, a des appareils de com
bustion avec immersion et a des evaporateurs a 
effets multiples. Le concassage et le tamisage 
ulterieurs donnent un produit de granulometrie 
uniforme et de bonne fluidite. Le salignon, produit 
dont on se sert principalement dans l'industrie des 
pates et papiers, doit contenir au moins 97 % de 
Na2S04. Le sulfate de sodium qui entre dans la 
fabrication des detergents a une teneur en Na2S04 
pouvant aller jusqu'a 99,7 %. Une granulometrie 
uniforme et une bonne fluidite sont des caracteris
tiques importantes pour la manutention et l'utili
sation du sulfate de sodium. 

Faits nouveaux 

En 1992, la demande de sulfate de sodium a l'etat 
naturel produit au Canada a continue de diminuer, 

faisant suite a d'importants changements dans deux 
de ses principales utilisations ultimes, soit l'indus
trie des pates et papiers et l'industrie des detergents. 
Cependant, l'annee 1992 a ete beaucoup plus floris
sante pour le produit de qualite detergent que pour 
celui de qualite kraft du fait que l'industrie des 
pates et papiers a poursuivi le renouvellement de 
sa technologie de production. 

Par opposition a 1991 ou l'on a assiste a la mise en 
faillite de la societe Agassiz Resources Ltd., l'annee 
1992 a ete meilleure et ce, a bien des egards. Son 
point culminant a ete la reouverture, a la fin de 
l'annee, de l'exploitation Cabri que possedait la 
societe Agassiz Resources Ltd. sous l'appellation 
Sotec Products Ltd., compagnie composee d'anciens 
employes d'Agassiz Resources Ltd. Cette reouverture 
a fait augmenter de 12,8 % la capacite de produc
tion annuelle canadienne, la faisant passer de 
469 OOO a 524 700 t. Les exploitations canadiennes 
sont essentiellement situees en Saskatchewan. 
Elles fonctionnent bien en de{!a de leur capacite de 
production, soit a moins de 60 %, en raison des 
mauvaises conditions persistantes du marche. 

En 1992, la production miniere a ete evaluee a 
279 800 t, comparativement a 331 532 ten 1991. 
Les expeditions en provenance des mines ont 
atteint 334 959 ten 1991 et 279 924 ten 1992. La 
valeur unitaire moyenne des livraisons est passee 
de 76,00 $/ten 1991 a 75,16 $/ten 1992. Ces fortes 
chutes enregistrees dans la production et les 
expeditions en 1991et1992 sont en grande partie 
attribuables a la fermeture des exploitations de la 
societe Agassiz Resources Ltd. en 1991. 

Ormiston Mining and Smelting Co. Ltd. a produit 
des salignons a partir de saumures provenant du 
lac Horseshoe, tandis que Millar Western 
Industries Ltd. en a produit a partir du lac 
Whiteshore. Saskatchewan Minerals, une division 
appartenant a part entiere a la societe Mines 
Dickenson Limitee, a produit du sulfate de sodium 
de qualites detergent et kraft a partir du lac 
lngebrit et du lac Chaplin (qualite kraft). Sotec 
Products Ltd. a produit du sulfate de sodium de 
qualite detergent a l'usine Cabri dont la matiere 
premiere provient des lacs Snakehole et Verlo. 

Tous les producteurs canadiens de sulfate de sodium 
naturel cherchent a diversifier la gamme de leurs 
produits pour contrebalancer la forte baisse de son 
utilisation dans l'industrie des pates et papiers. 
C'est pour eux une question de survie. 

Confrontee a la disparition de certains marches du 
sulfate de sodium, Ormiston Mining and Smelting 
Co. Ltd. a mis au point et fait breveter un procede 



de production de carbonate de sodium (bicarbonate 
de disodium) a partir de sulfate de sodium. De 
petites quantites sont actuellement produites, et la 
societe est a la recherche de debouches avant 
d'entreprendre la production industrielle. Le sulfate 
d'ammonium est egalement obtenu comme sous
produit. Elle etudie en outre la possibilite de pro
duire de la soude caustique (hydroxyde de sodium). 
A cet effet, elle a mis au point et fait breveter un 
nouvel electrolyseur a membrane qui est plus efficace 
que le procede Solvay classique. L'acide sulfurique 
obtenu comme sous-produit peut alors etre combine 
avec l'ammoniaque pour produire du sulfate 
d'ammonium qui a son propre marche comme engrais. 

Millar Western Industries Ltd., qui produit 
actuellement du sulfate de sodium non seulement 
de qualite kraft mais egalement de qualite detergent, 
etudie la faisabilite de produire du sulfate de 
potassium. Cependant, a la fin de 1992, la societe 
a annonce qu'elle retardait la realisation de ce projet 
compte tenu de ses priorites. Elle envisage main
tenant de produire de l'hydroxyde de sodium 
(soude caustique). 

Big Quill Resources Inc., qui a fonctionne tout au 
long de 1992, utilise des saumures de sulfate de 
sodium provenant de la rive sud du lac Big Quill 
pour produire du sulfate de potassium au moyen 
d'un systeme d'echange ionique. Dans un proche 
avenir, elle prevoit augmenter sa capacite de pro
duction, qui est' actuellement de 7000 t/a de sulfate 
de potassium (soit environ 8500 t/a de sulfate de 
sodium). Le sulfate de potassium sert surtout 
comme engrais dans certaines cultures specialisees, 
mais il entre egalement, a titre d'accelerateur de 
prise, dans la fabrication de panneaux muraux de 
gypse, de ciment et de platre. Certains produits de 
Big Quill Resources Inc. sont vendus aux Etats-Unis. 

Le seul producteur de sulfate de sodium synthetique 
au Canada, qui se trouvait a Cornwall (Ont.), a 
ferme ses portes. Courtaulds (Canada) Inc. y pro
duisait un peu plus de 20 OOO t/a de sulfate de sodium 
de qualite detergent comme sous-produit de la pro
duction de rayonne de viscose. La production de 1992 
a presque atteint 16 OOO t. Le sulfate de sodium pro
duit par !'installation de Cornwall etait distribue 
par Stanchem. 

CONSOMMATION 

La consommation canadienne de sulfate de sodium a 
poursuivi sa chute et est passee de 184 045 t en 1990 
a 144 287 ten 1991. La consommation s'est repartie 
comme suit : environ 80 % par l'industrie des pates 
et papiers, 16 % par l'industrie des detergents, 3 % 
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par l'industrie du verre et le reste (1 %) par les autres 
industries. Bien qu'une baisse persiste pour les 
trois principales industries consommatrices, les 
autres industries connaissent une croissance de 
15,6 %. Quant a la consommation aux Etats-Unis, 
elle se repartit comme suit : 44 % par l'industrie 
des detergents, 24 % par l'industrie des pates et 
papiers, 16 % par l'industrie du textile, 5 % par 
l'industrie du verre et 11 % par les autres industries. 

COMMERCE 

En 1991, le Canada a exporte 155 161 t, compara
tivement a 166 174 en 1990; ceci represente une 
chute de 6,6 %. Durant les neuf premiers mois de 
1992, le Canada a exporte 116 712 t, soit un peu 
moins que pendant la meme periode en 1991. La 
principale destination du sulfate de sodium produit 
au Canada demeure les Etats-Unis, qui absorbent 
plus de 98 % des exportations canadiennes. En 1991, 
le Canada a importe 963 t de sulfate de sodium, 
comparativement a 405 t en 1990. Environ 91 % 
des importations canadiennes proviennent des 
Etats-Unis. 

UTILISATIONS 

Le sulfate de sodium sert principalement a la 
fabrication des pates et papiers, des detergents, du 
verre et des teintures. 

La solution de lessivage servant au defibrage 
chimique du bois est constituee de deux parties de 
soude caustique et d'une partie de sulfure de sodium 
derive du sulfate de sodium. Les produits chimiques 
organiques, qui sont recycles au cours du processus, 
absorbent environ 33 % du soufre de la solution de 
lessivage. Tout recemment, des ameliorations 
apportees au procede ont permis de reduire de 
beaucoup la quantite de sulfate de sodium consommee 
par tonne de pate produite; elle est maintenant 
d'un peu moins de 20 kg/t. La baisse de la consom
mation est aussi attribuable a !'utilisation accrue 
du dioxyde de chlore comme agent de blanchiment. 
Celui-ci est fabrique clans l'usine meme, et on en 
obtient de la bouillie de sulfate de sodium comme 
sous-produit dans de nombreuses usines de traite
ment. Le salignon peut etre remplace par de la 
soude caustique et des emulsions de soufre. Un 
remplacement partiel permet de reduire Jes emissions 
de soufre et de mieux respecter les normes plus 
severes de protection de l'environnement. 

Le sulfate de sodium est utilise comme adjuvant, ou 
plus correctement comme diluant, clans les detergents 
(il en augmente leur volume). On pretend qu'il 
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ameliore la detergence grace a son eff et sur les pro
prietes colloi:dales du systeme de nettoyage, mais il 
est essentiellement inerte. Les restrictions sur l'usage 
des tripolyphosphates de sodium (STPP), en raison 
de la lutte contre la pollution, ont contribue a la 
diminution de la production de sulfate de sodium. La 
teneur moyenne en sulfate de sodium des detergents 
en poudre oscille actuellement entre 20 et 25 % en 
Amerique du Nord et au Japon, et elle atteint environ 
25 % en Europe de l'Ouest et 50 % en Europe de 
l'Est. Les detergents liquides representent main
tenant de 35 a 40 % du marche, mais ils semblent 
avoir atteint un plateau en ce qui concerne leur 
utilisation comme substance de remplacement. 

L'industrie du verre se sert d'une certaine quantite 
de sulfate de sodium comme source de N a20 pour 
accelerer la fusion et pour prevenir la formation 
d'ecume a la surface du bain de fusion. Le poids du 
sulfate de sodium utilise dans un recipient type en 
verre correspond a 0,36 % de celui du verre pro
duit; dans le cas du verre ~!at, on utilise de 5 a 
10 parties de sulfate de sodium pour 1000 parties 
de sable de silice. Cependant, le sulfate de calcium 
et le carbonate de sodium peuvent partiellement 
remplacer le sulfate de sodium dans la fabrication 
du verre plat et des verres speciaux. On peut utiliser 
des salignons d'origine naturelle ou synthetique, 
pourvu que leur teneur en Fe20 3 soit inferieure a 
0,15%. 

On se sert egalement du sulfate de sodium dans 
l'industrie du textile pour teindre, en particulier, la 
laine. En outre, l'on utilise du sulfate de sodium 
dans la fabrication d'un certain nombre de produits 
chimiques tels que le sulfate de potassium, le sulfure 
de sodium, le silicate de sodium, le thiosulfate de 
sodium et le sulfate double d'aluminium et de sodium. 
Le sulfure de sodium, le plus important quantita
tivement, est employe en tannerie pour le depilage 
des peaux. 

Parmi les autres utilisations, citons la fabrication 
d'eponges de viscose, !'elaboration de supplements 
alimentaires agricoles, le traitement de l'eau d'ali
mentation des chaudieres ainsi que la fabrication 
de medicaments veterinaires, d'huiles sulfonees, 
d'encres d'imprimerie, de ceramiques et de produits 
de photographie. 

PRIX 

En 1992, les prix courants du sulfate de sodium a 
l'etat naturel, franco a bord aux usines de l'Ouest, 
ont oscille entre 65 et 75 $/t environ pour le 
salignon et entre 85 et 91 $/t approximativement 
pour le sulfate de sodium de qualite detergent. De 

petites quantites ont ete vendues presque au prix 
courant tandis que d'autres quantites plus impor
tantes ont ete vendues a fort rabais. Les contrats 
d'un an a prix fermes sont courants. En 1993, on 
s'attend ace que les prix demeurent stables pour le 
salignon et qu'ils augmentent legerement pour le 
produit de qualite detergent. Les prix du sulfate de 
sodium de qualite detergent, obtenu comme sous
produit, varient entre 175 et 180 $la tonne livree 
en vrac en Ontario. 

PERSPECTIVES 

Bien que l'industrie nord-americaine du sulfate de 
sodium naturel ait connu, dans !'ensemble, une 
meilleure annee en 1992, elle peut s'attendre a 
connaitre une croissance tres limitee de la consom
mation au cours des quelques prochaines annees. 
Le produit de qualite detergent devrait demeurer 
stable et peut-etre augmenter legerement, soit de 1 % 
ou moins, tandis que le produit de qualite kraft 
devrait continuer a baisser. Si la diversification 
projetee par les producteurs canadiens est concluante, 
la production de sulfate de sodium naturel pourrait 
grimper, mais au mieux probablement pas avant 
l'annee prochaine en vue de permettre !'acquisition 
et !'installation de l'equipement necessaire. 

En 1992, les expeditions canadiennes ont ete nette
ment inferieures a celles de 1991, en raison princi
palement de la fermeture des trois usines d'Agassiz 
Resources Ltd. Dans l'industrie des pates et papiers 
en Amerique du Nord, la consommation de sulfate 
de sodium se maintient toujours ii. des niveaux cons
tants, bien que le remplacement par de la soude 
caustique et des emulsions de soufre ait suivi son 
cours. Cependant, la situation au Canada a ete 
moins encourageante que celle aux Etats-Unis; ceci 
est attribuable principalement a !'incidence de la 
recession economique sur l'industrie des pates et 
papiers et du remplacement rapide du sulfate de 
sodium. Dans l'avenir, de nouveaux procedes 
necessitant une quantite beaucoup moindre de 
sulfate de sodium seront introduits dans ce secteur; 
par consequent, la consommation moyenne par 
tonne devrait poursuivre sa chute et ne sera que 
partiellement compensee par une production plus 
elevee des pates et papiers. On prevoit que le marche 
du sulfate de sodium dans l'industrie des pates et 
papiers chutera de 70 OOO t d'ici a 1995, ce qui 
represente une consommation de 40 % moins elevee 
que celle de 1991. 

Dans l'industrie des detergents, la situation semble 
plus stable. Au Japon, ou les superconcentres ont 
fait leur apparition en 1987, les utilisateurs, apres 
avoir essaye les nouveaux produits, reviennent 



dans une certaine mesure aux poudres classiques. 
La consommation de sulfate de sodium au Japon 
est ainsi passee de 44 OOO t en 1989 a 90 OOO t en 
1991. On note une tendance similaire au Canada 
et en Europe. Les detergents liquides, qui etaient 
peq:us comme une menace pour les detergents en 
poudre, semblent egalement avoir atteint un plafond 
et, dans certains cas, affichent des signes de recul. 
Aux Etats-Unis, l'emploi de poudres compactes et 
de detergents liquides a egalement atteint un point 
culminant, et la demande de sulfate de sodium 
semble avoir atteint son niveau le plus bas. 

En 1992, la consommation de sulfate de sodium 
aux Etats-Unis a, selon les estimations, diminue 
d'environ 5,8 % par rapport a celle de 1991. Les 
exportations americaines ont grimpe d'environ 36 % 
pour se hisser a 140 OOO t; cette hausse est 
attribuable a des exportations vers la Coree du 

TARIFS DOUANIERS 

NO tarifaire Denomination NPF 
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Sud par une societe coreenne possedant des parts 
dans une installation californienne. Les Etats-Unis, 
qui consomment environ 14 % de la production 
mondiale de sulfate de sodium, ont reduit leur facteur 
de dependance des importations; celui-ci est passe 
de 8 % en 1991a1%en1992. Les exportations 
canadiennes vers les Etats-Unis devraient se stabi
liser au niveau actuel ou meme diminuer legere
ment a mesure que la production americaine de 
sulfate de sodium comme sous-produit augmentera 
avec la reprise economique. De plus, on distingue 
meme des signes que les producteurs americains 
tenteront de penetrer le marche canadien. 

Remarque : Les presentes donnees sont Les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 

Canada Etats-Unis 
TPG Etats-Unis Canada 

2833.11.00 Sulfate de disodium 9,2% en franchise en franchise en franchise a 
6,5 rt!t 

Sources: Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff 
Schedule of the United States, 1992. 
NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 

TABLEAU 1. PRODlJCTION ET COMMERCE DE SULFATE DE SODIUM A L'ETAT NATUREL AU 
CANADA DE 1990 A 1992 

1990 1991 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

PRODUCTION 
Expeditions 

Saskatchewan x 23 904 x 23 152 279 924 21 038 
Alberta x 3 184 x 2 305 

Total 346 607 27 089 334 959 25 457 279 924 21 038 

IMPORTATIONS (De janv. ill sept.) 
2833.11 Sulfate de disodium 

Etats-Unis 350 52 876 104 347 52 
Royaume-Uni 26 3 63 9 18 2 
Allemagne 26 3 24 3 

Total 405 60 963 117 365 54 

EXPORTATIONS 
2833.11 Sulfate de disodium 

Etats-Unis 159 279 15 480 152 981 15 402 116 712 11 657 
Nouvelle- Zelande 1 918 192 
Royaume-Uni 21 29 
Autres pays 6 895 576 242 680 

Total 166 174 16 056 155 161 16 303 116 712 11 657 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; x : confidential. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 2. USINES DE SULFATE DE SODIUM A L'ETAT NATUREL AU CANADA, 
EN 1992 

Emplacement Lac Capacite 
de l'usine d'origine annuelle 

(tonnes) 

SASKATCHEWAN 

Sotec Products Ltd.1 Gabri Snakehole et Verlo 55 OOO 
Millar Western Industries Ltd. Palo Whiteshore 109 OOO 
Ormiston Mining and Smelting Co. Ltd. Ormiston Horseshoe 90 700 
Saskatchewan Minerals2 Chaplin Chaplin 90 OOO 
Saskatchewan Minerals2 Fox Valley lngebrigt 180 OOO 

Total 524 700 

Source : Rapports des societes 
1 Sotec Products Ltd. a commence ses activites en decembre 1992. 2 II s'agit d'une division de la societe 
Mines Dickenson Limitee. 

TABLEAU 3. PRODUCTION, COMMERCE ET CONSOMMATION DE 
!?ULFATE DE SODIUM AU CANADA, EN 1970, EN 1975 ET DE 1980 
A 1992 

An nee Production1 I mportations2 Exportations 

(tonnes) 

1970 445 017 26 449 108 761 
1975 472 196 22 638 178 182 
1980 496 OOO 20 211 245 831 
1981 535 OOO 12 481 284 284 
1982 547 OOO 17 293 367 931 
1983 453 939 22 479 265 753 
1984 389 086 20 562 233 776 
1985 366 217 33 409 210 851 
1986 370 726 17 551 233 397 
1987 342 076 17 194 168 097 
1988b 330 971 6 567 150 569 
1989 327 444 5 152 171 358 
1990 346 607 405 166 174 
1991 334 959 963 155 161 
1992dpr 279 924 3658 1167128 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible. 

Consommation3 

291 439 
256 385 
232 045 
216 298 
191 988 
190 625 
235 504 
241 143 
228 360 
188 626 
187 846 
223 135 
184 045 
144 287 

n.d. 

8 Les donnees des importations et des exportations ne portent que sur la periode de 
janvier a septembre. b A compter de 1988, les donnees ne comprennent que le disodium 
de sulfate. 
1 Comprend le sulfate de sodium brut expedie par les producteurs. 2 Comprend le sel de 
Glauber et les salignons bruts. 3 Donnees disponibles, selon les consommateurs. 
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TABLEAU 4. DONNEES DISPONIBLES SUR LA CONSOMMATION1 DE 
SULFATE DE SODIUM AU CANADA, DE 1989 A 1991 

Pates, papiers et produits du papier 
Poudres nettoyantes 
lndustrie du verre primaire et des recipients 

en verre 
Autres produits2 

Total 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. 
dpr : donnees provisoires. 

1989 

180 044 
36 200 

6 242 

649 

223 135 

1990 

(tonnes) 

143 040 
35 904 

4 321 

780 

184 045 

1991 dpr 

115 871 
23 472 

4 042 

902 

144 287 

1 Donnees disponibles, selon les consommateurs. 2 Produits chimiques, industrie d'aliments agricoles 
et autres utilisations secondaires. 





Syenite a nepheline 

Paul Andrews 

L 'auteur travai//e pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
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La syenite a nepheline est une roche ignee 
cristalline de couleur claire, pauvre en silice, de 
granulometrie grossiere a moyenne, dont les princi
paux constituants mineraux comprennent les 
feldspaths microcline, l'orthoclase ou albite, la 
nepheline et des mineraux ferromagnesiens dont 
les hornblendes, les pyroxenes et la biotite. La 
nepheline, qui est le feldspathoi:de le plus commun 
dans la syenite a nepheline, est representee sous la 
formule developpee Na3KA14Si40 16• Les gisements 
de syenite a nepheline exploitables sur une base 
commerciale contiennent au moins 20 % de nepheline 
et 60 % de feldspath. 

GISEMENTS ET PRODUCTEURS 
CANADIENS 

De nombreuses venues de syenite a nepheline se 
trouvent au Canada; cependant, les gisements 
potentiellement exploitables existent seulement au 
Quebec, en Ontario et en Colombie-Britannique. Au 
Quebec, on rencontre un complexe alcalin intrusif 
de syenite a nepheline dans la region du Reservoir 
Gouin a 145 km au sud de Chibougamau; pres de 
la riviere Goodwood, a 75 km au nord-ouest de 
Schefferville, on retrouve trois corps de syenite a 
nepheline et aux abords immediats de Montreal, il 
existe trois corps principaux. 

La province d'Ontario possede une quantite 
considerable de mines de syenite a nepheline. Les 
gisements du sud de l'Ontario se situent dans les 
comtes de Peterborough, Haliburton, Hastings et 
Renfrew, et dans les districts de Sudbury et 
Nipissing. Les principaux gisements sont ceux de 
Blue Mountain qui se trouvent dans le canton de 
Methuen, et ceux situes sur le territoire forme des 
regions de Dungannon, Monteagle et Carlow dans 
le comte de Hastings. Les venues de syenite a 
nepheline dans le nord de l'Ontario se trouvent 

dans les districts de Timiskaming, Sudbury, Algoma, 
Thunder Bay, Rainy River, dans le canton de 
Bigwood et pres de Port Coldwell. Le plus important 
de ces gisements est celui de Nemegos qui est situe 
pres de Sudbury. En Colombie-Britannique, il existe 
quatre grands gisements, tous situes dans la portion 
sud de la province; a Kruger Mountain entre Keremeos 
et Osoyoos; sur le flanc sud du Mount Copeland a 
environ 15 km au nord-ouest de Revelstoke; a environ 
16 km a l'est de Barriere et a Trident Mountain, a 
environ 85 km au nord-est de Revelstoke. 

La societe Unimin Canada Ltee est l'unique pro
ducteur de syenite a nepheline au Canada et sa 
capacite annuelle de production est estimee a 
800 OOO t. Cette compagnie exploite deux carrieres 
et des installations de traitement a Blue Mountain, 
dans le canton de Methuen, pres de Peterborough 
en Ontario. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

En juillet 1991, la societe The Feldspar Corp. 
d'Asheville en Caroline du Nord a demande que 
soient imposes des droits antidumping contre les 
producteurs canadiens de syenite a nepheline. 
Cette compagnie affirmait que la syenite a nepheline 
en provenance du Canada etait ecoulee principale
ment dans les regions du nord-est et du centre 
nord des Etats-Unis a des prix inferieurs a leur 
juste valeur marchande, ce qui constituait un 
prejudice a l'industrie des Etats-Unis. Apres une 
decision provisoire du Department of Commerce 
des Etats-Unis, la Commission du commerce inter
national a commence son enquete a la fin de 1991. 
En mai 1992, cet organisme a rendu a l'unanimite 
sa decision definitive negative, selon laquelle 
l'industrie du feldspath des Etats-Unis n'etait pas 
materiellement menacee par les importations 
canadiennes de syenite a nepheline. La compagnie 
The Feldspar Corp. en appelle de cette decision. 

En septembre 1992, la societe Unimin Corporation 
a conclu une entente de principe relative a son 
acquisition de la compagnie Elkem Nefelin, de Cap 
Nord en Norvege. Ceci augmentera la capacite de 
production de la societe Unimin Corporation de 
270 OOO t et lui permettra d'acceder aux marches 
d'Europe et d'Extreme-Orient. 
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PRODUCTION ET COMMERCE 
AU CANADA 
En 1992, la production a hausse de 12 %, passant 
de 498 441ten1991 a 558 372 ten 1992; la valeur 
correspondante de la production est confidentielle, 
la societe Unimin Canada Ltd. etant desormais le 
seul exportateur de syenite a nepheline. La con
sommation apparente (production ajustee pour 
tenir compte des differences entre les importations 
et les exportations) au Canada a toutefois relative
ment peu change; elle est passee de 92 821 ten 
1991a93 132 ten 1992. Cette legere augmenta
tion globale de 0,3 % represente le solde net entre 
une montee de 5,7 % de la consommation provenant 
du secteur de la fabrication de verre (qui prend 
environ 60 % de la production) et une diminution de 
18,8 % des usages de la syenite a nepheline comme 
matiere de charge (usage ne representant que 12 % 
de la consommation de syenite a nepheline). 

En 1992, les exportations de sy~nite a nepheline 
etaient a 72,5 % destinees aux Etats-Unis et celles 
destinees a !'Europe atteignaient 22,3 %; la syenite 
a nepheline venait presque en totalite de !'Ontario 
et moins de 550 t provenaient de l'ouest du Canada. 
En 1991,Jes exportations etaient a 74,2 % acheminees 
vers les Etats-Unis et a 20,6 % vers l'Europe. Le 
Canada n'importe pas de syenite a nepheline. 

PRODUCTION MONDIALE 

Le Canada est le plus important producteur mondial 
de syenite a nepheline; la Norvege, l'ancienne 
U.R.S.S., l'Afrique ~u Sud et la Chine produisent 
aussi de la syenite a nepheline. La Norvege est le 
seul pays exportateur de syenite a nepheline a 
!'exception du Canada; la production de l'ancienne 
U.R.S.S. et celle de la Chine sont inconnues. 

UTILISATIONS 

La syenite a nepheline est employee clans la fabri
cation du verre pour contenants et la fabrication 
d'isolation en fibre de verre; clans les produits con
tenant de la ceramique a pate blanche et les gla{!ures; 
clans la fabrication de carreaux pour murs et 
planchers et comme matiere de charge clans les 
peintures, les plastiques et le caoutchouc mousse. 
Dans le verre et la ceramique, la syenite a nepheline 
se comporte comme un fondant et un moderateur 
chimique; clans la fabrication du verre, elle fournit 
l'alumine qui reduit la tendance a la devitrification et 
ameliore la durabilite du verre. Comme matiere de 
charge, la syenite a nepheline augmente la resistance 
mecanique et la resistance a l'ecaillage; de plus, 

elle ameliore la resistance aux chocs thermiques et 
a la dilatation thermique. Dans la fabrication des 
adhesifs et des plastiques, la syenite a nepheline est 
employee en raison de sa faible dispersion optique 
et de son faible indice de refraction. De fa~on moins 
importante, on l'utilise aussi clans les abrasifs, les 
poudres a recurer et les savons. La syenite a nepheline 
sert egalement de baguette de soudage, d'enrobage 
pour les electrodes, de granulat pour les routes et 
d'anti-retour de flammes clans les allumettes. 

PRIX 

Au Canada, on vend quatre categories de syenite a 
nepheline. La premiere categorie de syenite a 
nepheline, pauvre en fer et de granulometrie de 
600 micrometres (µm), convient a la fabrication du 
verre et est fournie franco a bord (f. a b.) en vrac, a 
36 $ CAN/t. La deuxieme categorie, riche en fer et de 
granulometrie de 600 µm, convient a la fabrication 
du verre et est fournie f. a b. en vrac, a 28 $ CAN/t. 
La troisieme categorie, de granulometrie de 75 µm, 
convient a la fabrication des ceramiques et est vendue 
en sacs, a 86 $ CAN/t. La quatrieme categorie convient 
comme matiere de charge et est vendue en sacs; son 
prix de situe entre 101 et 117 $ CAN/t. En 1992, 
les prix n'ont pas varie par rapport a ceux de 1991. 

PERSPECTIVES 
Le plus vaste marcM de la syenite a nepheline est 
celui du verre et de la ceramique. Ces marches 
demeurent stables pour !'instant et connaitront 
sans doute une croissance faible clans un avenir 
rapproche, en raison de la baisse de la demande de 
verre, qui est en regression a cause de la diminu
tion du nombre de maisons nouvelles construites 
au Canada. Bien que le marche des matieres de 
charge soit considerablement reduit, pour se situer 
approximativement entre 35, OOO et 40 OOO t/a, on 
prevoit qu'il connaitra, aux Etats-Unis et au 
Canada, une croissance annuelle de 3,8 %. C'est 
clans le marcM de la peinture que la syenite a 
nepheline devrait connaitre la croissance la plus 
importante, en raison de la tendance a remplacer 
la silice par ce produit; la syenite a nepheline ne 
contient pas de silice libre et, de ce fait, ne pose pas 
de problemes de silicose. Selon des previsions, l'usage 
de la syenite a nepheline clans les plastiques a base 
de polychlorure de vinyle (PCV) n'augmentera que 
de 2 % par an, en raison de la durete et du pouvoir 
abrasif de ce mineral. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au 1er feurier 1993. 
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TABLEAU 1. CANADA : PRODUCTION ET EXPORTATIONS DE SYENITE A. NEPHELINE, DE 1990 A. 
1992, CONSOMMATION, EN 1991 ET 1992 

No tarifaire 19908 1991b 1992b 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) 

PRODUCTION (expeditions) 532 911 x 498 441 x 558 372 x 

EXPORTATIONS 
2529.30.20 Syenite a neph91ine 

Etats-Unis 275 682 x 300 755 x 337 316 x 
ltalie 24 767 x 37 982 x 38 089 x 
Australia 2 958 x 2 065 x 15 517 x 
Espagne 6 525 x 5 020 x 6 190 x 
Japan 1 854 x 1 330 x 1 601 x 
Taiwan 3 867 x 4 496 x 2 163 x 
France 465 x 1 716 x 1 336 x 
Mexique 353 x 331 x 837 x 
Indonesia 270 x 804 x 1 186 x 
Goree du Sud 601 x 5 534 x 1 788 x 
Tha"ilande 505 x x x 
Royaume-Uni 6 353 x x 4 817 x 
Pays-Bas 55 858 x 38 960 x 53 149 x 
Autres pays 1 995 x 6 627 x 1 252 x 

Total 382 053 x 405 620 x 465 241 x 

1991 1992 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

CONSOMMATION1 
Verre primaire et recipients de verre2 53 360 n.d. 59 587 
Produits ceramiques 12 969 n.d. 13 327 
Matieres de charges3 11 927 n.d. 9 685 
Autres produits4 11 565 n.d. 10 533 

Total 92 821 n.d. 93 132 

- : neant; n.d. : non disponible; x : confidential. 
a Sources pour 1990: Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. b Sources pour 1991 et 1992: les societes ont 
fourni les donnees. 
1 Donnees disponibles, selon les consommateurs. 2 Comprend la laine de fibre de verre et la fibre de verre. 3 Comprend les 
plastiques, les peintures, les adh9sifs et le caoutchouc mousse. 4 Les produits ceramique de construction, les pates et papiers et 
d'autres utilisations mineures. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 

n.d. 
n.d. 
n.d. 
n.d. 

n.d. 
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TABLEAU 2. CONSOMMATION DE FELDSPATH AU CANADA1, DE 1987 A 1991 

1987 1988 

CONSOMMATION 

Produits ceramiques 2 293 2 489 
Autres produits2 47 85 

Total 2 340 2 574 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. 
dpr : donnees provisoires. 

1989 1990 1991 dpr 

(tonnes) 

1 926 1 791 2 235 
123 386 111 

2 049 2 177 2 346 

1 Donnees disponibles, selon les consommateurs. 2 Comprennent les adhesifs, les abrasifs et d'autres 
utilisations mineures. 

TABLEAU 3. CONSOMMATION ET VALEUR DES 
IMPORTAi:_IONS CANADIENNES Dt: FELDSPATH, BRUT 
OU BROYE, EN 1975 ET DE 1980 A 1991 

An nee 

1975 
1980 
1981 
1982 
1983 
1984 
1985 
1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 

lmportations1 

(dollars) 

n.d. 
385 OOO 
642 OOO 
251 OOO 
309 OOO 
310 OOO 
308 OOO 
357 OOO 
475 OOO 
367 OOO 
516 OOO 
311 OOO 
269 OOO 

Consommation2 

(tonnes) 

5 630 
4 051 
4 606 
2 790 
2 213 
2 106 
2 014 
2 248 
2 340 
2 574 
2 049 
2 177 
2 346dpr 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible. 
1 Depuis 1988, les exportations et les importations de la syenite a 
nepheline sont etablies selon le nouveau Systeme harmonise et peuvent 
ne pas correspondre avec la methode precedente de transmission des 
donnees. Les importations sont classees sous la categorie 2529.1 O du 
Systeme harmonise. 2 Donnees disponibles, selon les consommateurs. 
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RESUME 

L orsque le talc est isole sous forme de mineral 
pur, il se compose a 63,4 % de Si02, a 31,9 % de Mg(> 
et a 4,8 % de H20. Cependant, sous forme de produit 
mineral industriel, le talc se rapproche rarement 
de cette composition chimique. Les impuretes 
minerales qui contribuent a modifier sa composition 
par rapport a celle du talc pur et qui apparaissent 
souvent clans les melanges de talc sont la tremolite, 
la chlorite, la dolomite, la calcite, le mica et la 
magnesite. La combinaison de ses proprietes physiques, 
telles que son extreme ductilite et son extreme 
blancheur, son point eleve de fusion, sa faible 
conductivite thermique et electrique, son caractere 
hydrophobe et organophile, ainsi que son inertie 
chimique, fait que le talc convient a de nombreux 
emplois. Les produits a base de talc sont utilises 
clans la fabrication des peintures, des pates et 
papiers, des ceramiques, des produits cosmetiques, 
des plastiques, des produits chimiques, du caoutchouc 
et des produits pour l'industrie de la construction. 

La pyrophyllite est un silicate d'aluminium hydrate 
contenant a l'etat pur 66, 7 % de Si02, 28,3 % de 
Al20 3 et 5,0 % de H20. Ce mineral a des proprietes 
physiques caracteristiques du talc et, de ce fait, 
trouve des applications similaires. Les principaux 
marches de la pyrophyllite sont associes aux indus
tries des ceramiques, des produits refractaires et 
des insecticides. 

La consommation de talc broye signalee au Canada 
etait de 63 529 ten 1991, ce qui represente une 
diminution de 9,2 % par rapport a celle de 1990 qui 
etait de 70 004 t. Les pates et papiers ont constitue 
41,0 % de la consommation de talc indiquee en 1991, 
les revetements asphaltes de toitures, 27,8 % et les 
peintures, 8 %. Les industries telles que l'industrie 
de la ceramique, du caoutchouc, des produits 

cosmetiques, des produits chimiques, des produits 
refractaires, des engrais et des produits a base de 
gypse ont correspondu aux 23,2 % restants. En 1991, 
les tendances de la consommation par les divers 
consommateurs ont peu varie par rapport a celles 
de 1990. 

Les chiffres provisoires de 1992 concernant les 
expeditions de talc, de steatite et de pyrophyllite du 
Canada montrent une hausse de 6,3 % par rapport 
a ceux de 1991. Les quantites expediees en 1992 
ont totalise 122 111 t, comparativement a 114 898 t 
en 1991. Toutefois, en 1992, la valeur unitaire 
moyenne des trois produits mineraux (talc, steatite 
et pyrophyllite) a diminue de 4,5 %, passant de 
116 $ CAN/ten 1991 a 110 $ CAN/ten 1992. 

Au cours des neufpremiers mois de 1992, les 
importations de talc broye ou pulverise ont aug
mente de 8,6 %, passant de 31 071ten1991 a 
33 749 ten 1992, tandis que les exportations ont 
subi une legere baisse, soit de 1,9 %, et sont passees 
ainsi de 25 628 ten 1991a25 137 ten 1992. 

Le talc est produit au Canada par trois societes : la 
Bakertalc Inc. situee au Quebec, la Canada Talc 
Limited en Ontario, et la Luzenac Inc., qui dispose 
d'une usine etablie au Quebec, connue initialement 
sous le nom de B.S.Q. Talc Inc., et d'une usine eta
blie en Ontario, connue pendant des annees sous le 
nom de Steetley Talc Inc. Du point de vue de la 
production, aucun changement important n'est 
survenu clans l'industrie canadienne du talc en 1992. 
La capacite globale de production de l'industrie 
etant estimee a 150 OOO t/a, les procedes de traite
ment et les lignes de produits sont demeures presque 
inchanges. Une seule societe, Les Industries 
Mondiales Armstrong Canada Ltee, produit de la 
pyrophyllite a Terre-Neuve. 

En 1992, la production mondiale de talc, de steatite 
et de pyrophyllite s'est etablie a 8,96 Mt, soit a peu 
pres le meme niveau revise de la production pour 
1991 qui etait de 8,93 Mt. La Chine a ete le plus 
grand pays producteur avec 2,3 Mt (26 %J; ensuite 
viennent le Japon avec 1,3 Mt (15 %) et les Etats-Unis 
avec 1,07 Mt (12 %); la Coree du Sud, l'Inde et le 
Bresil totalisant 1,89 Mt (21 %). Le Japon et la Coree 
du Sud ont surtout produit de la pyrophyllite. En 
Amerique du Nord, la production de pyrophyllite a 
atteint environ 120 OOO t en 1992. 
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Parmi les applications industrielles du talc, son 
emploi clans la fabrication des matieres plastiques, 
qui augmente a un taux annuel estime enti:e 4 et 5 %, 
est celui qui connait l'expansion la plus rapide en 
Amerique du Nord. La demande accrue de talc de 
la part de l'industrie des pates et papiers pourrait 
provenir des pressions exercees par les groupes 
environnementaux pour le recyclage du papier 
usage; notamment, l'installation de machines de 
desencrage devrait faire monter la demande de talc. 
Une enquete menee par Energie, Mines et Ressources 
Canada (EMR) en 1988 a montre que d'ici a l'an 
2000, l'industrie canadienne des pates et papiers 
utiliserait 42 OOO t de talc. Ceci correspond a un 
taux de croissance annuel de la demande d'environ 
4%. 

Contrairement a l'usage nord-americain, le talc est 
largement utilise en Europe comme pigment de 
couche clans les papiers pour en ameliorer la qualite. 
Cette technologie etant deja exploitee, ce secteur 
pourrait s'averer interessant pour les producteurs 
canadiens, qui approvisionnent actuellement 
l'industrie des pates et papiers en talc employe. 
surtout comme agent de deresination. 

MINERALOGIE ET GEOLOGIE 

Le talc est un phyllosilicate de magnesium hydrate 
dont la formule chimique est Mg3Si40 10(0H)2. 

Theoriquement, ce mineral se compose a 63,4 % de 
Si02, a 31,9 % de MgO et a 4,8 % de H20. Dans la 
nature, le talc est intimement associe a de nom
breux autres mineraux tels que la dolomite, la calcite, 
le quartz, et a des mineraux du groupe des serpen
tines et des amphiboles. Sa couleur caracteristique 
est le vert pale, le gris ou le blanc creme. Le talc a 
un eclat nacre, un aspect gras, et est onctueux au 
toucher. 

Le talc resulte de l'alteration (hydratation), clans 
des conditions de metamorphisme intense, de 
roches non alumineuses composees de silicate de 
magnesium. Les roches hates du talc ~ont le plus 
souvent des dolomies et des roches ultramafiques; 
cependant, on rencontre aussi du talc associe a des 
roches ignees mafiques et a des roches sedimentaires. 
Ce mineral se presente sous forme de veinules, de 
corps tabulaires ou de lentilles irregulieres. 

La steatite ou pierre a savon ou saponite, termes 
employes par EMR clans les editions precedentes de 
l'Annuaire des mineraux du Canada, est une variete 
massive de talc contenant des quantites variables 
d'impuretes minerales telles que la chlorite, la dolomite, 
la calcite, le quartz ainsi que des mineraux du 
groupe des serpentines et des amphiboles. En 

raison de son inertie chimique et de ses proprietes 
hydrophobes, la steatite a une reputation de 
durabilite. 

La pyrophyllite est un silicate d'aluminium hydra
te dont la formule chimique est Al2Si40 10(0H)2. 

Theoriquement, elle se compose a 28,3 % de Al20 3, 

a 66,7 % de Si02 et a 5,0 % de H20. Ce mineral se 
forme par alteration hydrothermale de roches ignees 
acides, surtout celles de composition andesitique a 
rhyolitique. On rencontre ce mineral clans des roches 
ayant subi un metamorphisme faible et moyen et 
qui sont riches en aluminium. La pyrophyllite a 
des proprietes physiques pratiquement identiques 
a celles du talc et, pour cette raison, elle convient 
aux memes usages industriels que le talc. 

SITUATION AU CANADA 

Consommation 
Les rapports indiquent que la consommation cana
dienne de talc broye a diminue de 9,2 % en 1991, 
passant de 70 004 ten 1990 a 63 529 ten 1991. 
L'enquete effectuee par EMR en 1991 sur la 
consommation des mineraux non metalliques montre 
que l'industrie des pates et papiers ont represente 
41,0 % de la consommation indiquee de talc, les 
revetements asphaltes de toitures, 27,8 % et les 
peintures, 8 %. Les 23,2 % restants ont ete utilises 
clans la fabrication de ceramiques, de caoutchouc, 
de produits cosmetiques, de produits chimiques, de 
produits refractaires, d'engrais et de produits a 
base de gypse. En 1991, les tendances de la 
consommation chez les divers utilisateurs ont peu 
varie par rapport a celles de 1990. Bien que la 
consommation indiquee de talc ait ete de 63 529 t 
en 1992, la consommation reelle s'est probablement 
rapprochee de 90 OOO t. L'experience des annees 
precedentes a demontre que la consommation 
signalee a EMR representait approximativement 
80 % de la consommation totale. 

Expeditions 
En 1992, selon les indications fournies, les expeditions 
canadiennes de talc, de steatite et de pyrophyllite 
ont augmente de 6,3 % par rapport a celles de 1991, 
passant de 114 898 ten 1991aenviron122 111 t 
en 1992. Toutefois, la valeur unitaire moyenne des 
trois memes produits mineraux a diminue de 4,5 %, 
passant de 116 $ CAN/t en 1991 a 110 $ CAN/t en 
1992. Pour respecter le caractere confidentiel de 
l'information sur les producteurs, la valeur unitaire 
moyenne est calculee a partir des valeurs considerees 
simultanement pour les trois produits mineraux 



(talc, steatite et pyrophyllite). Ces valeurs variant 
considerablement d'un produit a l'autre, le lecteur 
doit tenir compte du fait que les fluctuations de la 
valeur unitaire moyenne d'une annee a l'autre 
refletent parfois des variations dans les expeditions 
de chacun des produits et qu'elles n'indiquent pas 
toujours une modification de la valeur unitaire du 
talc. 

Actuellement, le talc est produit en Ontario et au 
Quebec, et la pyrophyllite est produite a Terre-Neuve. 
Les chiffres provisoires de 1992 ont montre, comme 
il a ete mentionne precedemment, une legere aug
mentation des expeditions totales de talc et de 
pyrophyllite par rapport a celles de 1991. Ce modeste 
changement s'explique sans doute par une hausse 
des expeditions de pyrophyllite en 1992. 

Selon les chiffres de la production globale, tels 
qu'ils ont ete publies par le Bureau of Mines des 
Etats-Unis en 1991, le Canada est maintenant le 
quatorzieme producteur mondial de talc, de steatite 
et de pyrophyllite. En 1990, le Canada se classait 
au treizieme rang pour la production de ces mineraux, 
apres l'Autriche. 

Commerce 

Au cours des neufpremiers mois de 1992, les 
importations de talc, de steatite et de pyrophyllite 
broyes ou pulverises ont ete respectivement de 
33 749 t, 149 t et 425 t. A titre de comparaison, les 
importations pour ces produits, pour la meme periode 
en 1991, etaient respectivement de 31 071 t, 165 t 
et 467 t. Ceci represente une augmentation de 8,6 % 
des importations de talc broye ou pulverise, une 
baisse de 10, 7 % des importations de steatite et 
une diminution de 9,9 % des importations de pyro
phyllite. La valeur unitaire de chaque produit s'est 
abaissee entre 1991 et 1992; dans le cas du talc 
broye ou pulverise, cette valeur a diminue de 3,2 %, 
passant de 192 $ CAN/t en 1991 a 186 $ CAN/t en 
1992; dans le cas de la steatite, elle a decline de 
10,5 %, passant de 163 $ CAN/t a 148 $ CAN/t, et 
dans le cas de la pyrophyllite, elle a chute de 13,5 %, 
passant de 101$CAN/ta89 $ CAN/t. Au cours des 
neuf premiers mois de 1992, les importations de 
talc ont fait l'objet de peu de changements, si on les 
compare a celles de 1991. La totalite de la pyrophyllite 
et la presque totalite du talc provenaient des 
Etats-Unis. Cependant, la steatite est maintenant 
surtout importee du Bresil, et les Etats-Unis en 
fournissent moins de 10 %. 

Pendant les neuf premiers mois de 1992, les expor
tations de talc broye OU pulverise s'elevaient a 
25 137 t. Ceci represente une diminution de 1,9 % 
ou de 491 t par rapport a la meme periode de l'annee 
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precedente. Le talc, la steatite et la pyrophyllite 
sont presque exclusivement exportes aux Etats
Unis. 

Gisements 

En 1992, il y avait trois producteurs canadiens de 
talc : la Luzenac Inc. en Ontario et au Quebec; la 
Bakertalc Inc. au Quebec et la Canada Talc 
Limited en Ontario. 

La Luzenac Inc., qui fait partie maintenant de la 
societe Luzenac America Inc., elle-meme propriete 
de la RTZ Corporation PLC, exploite deux mines, 
l'une en Ontario et l'autre au Quebec. La propriete 
de l'Ontario est une mine a ciel ouvert situee dans 
le canton de Penhorwood, a 70 km au sud-ouest de 
Timmins. Dans cette localite, le talc se trouve dans 
des gisements de talc et de magnesite formes par 
!'alteration de roches volcaniques ultramafiques. 
Le minerai, qui contient 35 % de talc, est traite par 
flottation, puis finement broye dans une usine a 
Timmins, pour dormer des produits en plaquettes 
de haute purete, employes comme matieres de 
charge dans la fabrication de peintures, de papier, 
de plastiques et de produits en caoutchouc. Des 
qualites convenant a la fabrication de produits 
cosmetiques et de pates a papier sont aussi obte
nues. Actuellement, la capacite de production a 
!'exploitation de la Luzenac Inc. qui est situee en 
Ontario, est de 55 OOO a 65 OOO t/a, selon le melange 
de produits. 

La propriete miniere du Quebec, qui est egalement 
une mine a ciel ouvert, se trouve pres de 
Saint-Pierre-de-Broughton. Dans cette localite, la 
Luzenac Inc. exploite deux gisements dans le dyke 
de Pennington; ce dernier recoupe les cantons de 
Leeds et de Thetford. La societe extrait un produit 
broye a base de talc et de calcite, contenant pres de 
70 % de talc. Ce produit sert de matiere de charge 
dans les ciments a joint, les plastiques et les composes 
pour pieces de carrosseries; il sert aussi de matiere 
de saupoudrage pour les bardeaux de toiture asphaltes 
et les produits en caoutchouc. La Luzenac Inc. a 
aussi tire parti de ses competences pour agrandir 
son usine de Quebec et ainsi pour pouvoir elaborer 
des produits a base de talc et de carbonates et a 
base de talc et de chlorite, pouvant entrer dans la 
fabrication de peintures, de materiaux de couvre
planchers et de matieres plastiques. Cette usine 
produit egalement a petite echelle des dalles de 
steatite refractaires, ainsi que des blocs de steatite 
destines a la sculpture. La capacite actuelle de 
l'usine est d'environ 40 OOO t/a, mais elle pourrait 
facilement etre augmentee jusqu'a 60 OOO t/a, si les 
marches !'exigent. 
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La Bakertalc Inc. extrait du talc et de la steatite a 
son exploitation souterraine de South Bolton (Que.), 
qui se trouve a 95 km au sud-est de Montreal. Le 
minerai est achemine par camion a 16 km au sud 
jusqu'a l'usine de traitement de la societe, situee a 
Highwater, qui fabrique un talc de haute qualite 
utilise par l'industrie des pates et papiers ainsi que 
des varietes de talc broye a sec, employees comme 
matieres de charge industrielles dans les peintures 
et les plastiques. La Bakertalc Inc. est aussi un 
fournisseur de dalles et de blocs de steatite. Cette 
compagnie travaille actuellement a la mise en 
valeur d'un gisement situe dans le meme secteur et 
l'on croit que les reserves sont plus vastes que les 
reserves existantes de South Bolton. La mise en 
service d'un granulateur a permis d'ameliorer la 
manutention du produit, qui est utilise dans 
l'industrie du papier, et l'on estime la capacite globale 
de production a environ 18 OOO t/a, selon le melange 
de produits. La St-Lawrence Chemical Inc. constitue 
l'unique distributeur des produits de la Bakertalc 
Inc., et le fusionnement propose avec l'International 
Larder Minerals Inc. a ete retarde jusqu'a ce que la 
Bakertalc Inc. ait ameliore sa rentabilite. 

La Canada Talc Limited exploite dans une mine 
souterraine et dans une mine a ciel ouvert des gise
ments de minerai en talc et dolomite, a Madoc 
(Ont.). Les corps mineralises se trouvent dans une 
dolomie cristalline ou le talc est d'une blancheur 
exceptionnelle. Les impuretes minerales se composent 
principalement de sulfures, de mica et de tremolite 
prismatique. Cette societe extrait a la fois du talc 
et de la dolomite de ses corps mineralises, et sa 
capacite actuelle de production de talc se situe 
entre 30 OOO et 40 OOO t/a. Elle fabrique des produits 
broyes a sec et pulverises dans un microniseur, qui 
servent de matiere de charges pour plusieurs 
applications; les produits les plus fins sont utilises 
par l'industrie des matieres plastiques. La compagnie 
est actuellement engagee dans des pourparlers 
detailles avec des investisseurs potentiels, qui 
pourraient apporter une contribution financiere 
significative a la mise en valeur de la Zone Est, OU 
le talc serait traite par flottation. Les ventes sont a 
80 % destinees aux Etats-Unis et a d'autres pays. 

La Commercial Industrial Minerals Limited detient 
des baux miniers sur un vaste gisement de talc et 
de tremolite, pres de Robertsville (Ont.). La compagnie 
a exploite le minerai pendant environ cinq mois en 
1992 et produit quelque 400 t de tremolite, d'une 
valeur equivalente a 65 OOO$ CAN; le tremolite a 
ete employee comme charge renforc;ante dans les 
garnitures de freins. En ajoutant un concasseur a 
cage, la societe a reussi a elaborer un produit plus 
fin sans detruire la structure aciculaire de la tremolite. 
On estime les reserves minerales a 2 Mt de tremolite 
et a 0,35 Mt de talc. 

La societe Carey Canada Inc. a decouvert un vaste 
gisement de talc de haute qualite, situe sur des terres 
agricoles entre les villes de Leeds Station et East 
Broughton (Que.). Les resultats provisoires de forages 
au diamant ont indique en 1987 que ce gisement 
pourrait contenir 8 Mt de minerai titrant de 78 a 
80 % de talc; !'exploration d'environ la moitie de 
cette quantite n'exigerait aucun travail de decou
verture, alors que !'exploration des 4 Mt restantes 
ne necessiterait que quelques travaux de cette 
nature. Les resultats de forages additionnels effec
tues en 1990, dans le but de determiner de fac;on 
plus precise la morphologie du gisement et d'obtenir 
de meilleures evaluations des reserves de minerai, 
sont toujours a l'etude. Lors d'experiences effectuees 
en laboratoire et dans une usine pilote, le minerai 
a ete traite dans des cellules de flottation et dans 
un microniseur dans le but de produire un minerai 
enrichi de granulometrie inferieure a 2 micrometres 
(µm); les resultats de ces experiences ont indique 
des taux de recuperation de 85 a 90 % et les analyses 
n'ont manifeste aucune presence d'amiante ou de 
tremolite associees. 

La Pacific Talc Ltd. possMe un gisement de talc et 
de magnesite qui est situe a 17 km au nord de 
North Bend, dans le sud-ouest de la Colombie
Britannique; ce gisement contient des reserves 
minerales prouvees de 1 Mt, titrant 60 % de talc et 
30 % de magnesite, et des quantites mineures de 
chlorite, de mineraux carbones et d'oxydes de fer. 
Des etudes poursuivies en laboratoire et en usine 
pilote ont demontre que l'on pouvait produire par 
flottation un talc de haute qualite convenant a la 
fabrication du papier, et la compagnie prevoit la 
realisation d'essais a l'echelle industrielle dans 
cinq papeteries (trois en Colombie-Britannique et 
deux dans la region americaine de la Cote du nord
ouest du Pacifique. On effectue actuellement le 
traitement d'un echantillon de 150 t pour produire 
de 45 a 50 t de talc de haute qualite. Dans le cadre 
de ce projet, on prevoit ouvrir une mine a ciel 
ouvert d'ou le minerai sera achemine par camion, 
sur une distance de 70 a 100 km, a une usine de 
traitement situee pres de Langley (C.-B.). Cette 
usine devrait produire 56 OOO t la premiere annee 
etjusqu'a 200 OOO tau cours de la troisieme annee. 

La Highland Talc Ltd., qui possMe un gisement de 
talc et magnesite dans le meme secteur que la 
Pacific Talc Ltd., a delimite des reserves de 43 Mt 
titrant de 60 a 65 % de talc. Les travaux prepara
toires envisages pour 1993 consistent a obtenir un 
echantillon de 2500 t qui sera traite en Finlande. 
Le produit enrichi sera employe dans des essais de 
fabrication de papier et d'autres travaux de mise 
au point de produits. La Highland Talc Ltd. juge 
rentable de soumettre l'echantillon a un traitement 



en Finlande, parce qu'elle pourra ainsi acquerir 
!'information technique necessaire a !'elaboration 
du procede. 

La Trifco Minerals Ltd. possede des inten~ts dans 
un gisement de talc situe a 35 km a l'est de 
Quesnel (C.-B.). Des forages effectues dans le gise
ment de talc et de peridotite de Do-Do Creek et le 
creusage de tranchees dans les aftleurements de 
nouvelles zones de mineralisation en talc ont indique 
!'existence de reserves de 1 Mt titrant approxima
tivement 70 % de talc. La region contenait egale
ment des aftleurements de talc dolomitique, dont 
les reserves sont estimees a 250 OOO t titrant 40 % 
de talc. Rien de nouveau n'a ete signale pour 1992. 

Les societes Explorations Noranda Limitee et 
Corona Corporation detiennent conjointement un 
gisement de talc a Devil's Cove (T.-N.). Les travaux 
de forage et de creusage de tranchees ont indique 
!'existence d'un gisement important, qui selon les 
estimations contiendrait plusieurs millions de tonnes 
de minerai. Les essais initiaux ont toutefois montre 
que les taux de recuperation de talc de qualite 
superieure seront faibles. Ces societes participent a 
un projet d'entreprise en participation avec la 
compagnie International Larder Minerals Inc. 

La division Newfoundland Minerals de la societe 
Les Industries Mondiales Armstrong Canada Ltee 
extrait de la pyrophyllite dans une mine a ciel ouvert 
situee pres de Manuels, a 19 km au sud-ouest de 
St. John's (T.-N.). On estime qu'au niveau actuel 
de production, les reserves auront une duree de vie 
de 40 ans; la capacite de production se situe autour 
de 65 OOO t/a. Le minerai est concasse, trie et scheide 
sur le site meme de la mine; il donne un produit a 
base de quartz et de pyrophyllite, qui est expedie 
aux Etats-Unis ou il est finement broye pour servir 
a la fabrication de carreaux de ceramique de qualite 
superieure. Les expeditions avaient baisse en 1991, 
mais on prevoyait une augmentation de celles-ci en 
1992. On emploie sur le marche local de petites 
quantites de pyrophyllite de qualite inferieure pour 
la fabrication de ciment a joint, de peintures et 
d'autres produits. 

VUE D'ENSEMBLE 
ET SITUATION MONDIALE 

En 1991, la production mondiale de talc, de steatite 
et de pyrophyllite a subi une legere diminution, soit 
de 1, 7 % par rapport au chiffre revise de 1990 qui 
est de 9,08 Mt. Le talc representait environ 36 % 
de la production, la pyrophyllite, 25 % et les 33 % 
restants ne sont pas specifies. L'Asie fournit environ 
60 % de la production mondiale de talc, de steatite 
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et de pyrophyllite, ce qui represente une augmen
tation de 20 % par rapport a ce qu'elle a fourni en 
1990. Elle pourvoit egalement la majorite de la 
production mondiale de pyrophyllite, laquelle s'est 
etablie a 2,0 Mt en 1991; le Japon a lui seul a produit 
1,23 Mt. L'Europe de l'Ouest et l'Amerique du Nord 
occupent toutes deux le second rang des pays pro
ducteurs avec approximativement 14 % chacune de 
la production mondiale de talc et de pyrophyllite; 
viennent ensuite l'Amerique du Sud, avec 7 %, et 
l'ancienne U.R.S.S., avec 5 %. Les quatre principaux 
pays producteurs de talc des pays de l'Ouest sont 
les Etats-Unis (1,04 Mt), l'Inde (400 OOO t), la 
Finlande (375 OOO t) et le Bresil (330 OOO t). Le 
Japon est de loin le plus important producteur de 
pyrophyllite avec une production de 1,23 Mt/a, 
suivi de la Coree du Sud avec 660 OOO t, du Bresil 
avec 120 OOO t, de l'Inde avec environ 80 OOO t et 
des Etats-Unis avec une quantite non precisee. Le 
Canada produit environ de 35 OOO a 45 OOO t/a de 
pyrophyllite. 

Etats-Unis 

Aux Etats-Unis, la production de talc a subi une 
legere baisse de 3,2 % entre 1991et1992. Douze 
compagnies exploitant dix neuf mines dans huit 
Etats ont produit du talc et de la steatite, et deux 
societes exploitant trois mines en Caroline du Nord 
ont produit de la pyrophyllite. Les principaux Etats 
producteurs de talc, qui ont fourni 96 % de la pro
duction interieure, etaient le Montana, New York, 
le Texas et le Vermont. 

En 1991, la Cyprus Industrial Minerals Company a 
signe une lettre d'intention concernant la vente de 
son exploitation de talc a la RTZ Corporation PLC 
de Londres. La vente comprend des exploitations 
de talc en Alabama, en Californie, au Montana et 
au Vermont. La Pfizer Inc. a termine ses travaux a 
son installation de flottation sur le site de sa mine 
de talc Barretts au Montana. L'agrandissement 
effectue au cout de 8,6 millions de dollars americains 
permettra a la compagnie de produire du talc de 
meilleure qualite et de prolonger la duree d'exploi
tation des reserves recuperables. 

Le Bureau of Mines des Etats-Unis a estime les 
ventes de talc et de pyrophyllite bruts et traites a 
35 millions de dollars americains, ce qui represente 
une hausse de 4 % par rapport a celles de 1991. En 
1992, le taux de consommation apparente des 
Etats-Unis a augmente de 2 % et celui des exporta
tions, de 5 % si l'on compare aux exportations de 
1991. Les principaux consommateurs de talc broye 
etaient l'industrie de la construction qui l'emploie 
dans la fabrication de carreaux de ceramique, 
d'appareils sanitaires, de composes pour joints 
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etanches, de peintures, de matieres plastiques et 
de revetements de toitures. Les utilisations ultimes 
se repartissaient de la fa90n suivante : ceramiques 
(31 %); peintures (17 %), papier (16 %), materiaux 
de revetement de toitures (11 %); plastiques (6 %), 
produits cosmetiques (5 %), et insecticides, produits 
refractaires, caoutchouc et autres utilisations ultimes 
(14 %). 

Les chiffres relatifs a la production de pyrophyllite 
ne sont pas publies depuis 1991; selon le Bureau of 
Mines des Etats-Unis, la production pour ce minerai 
aurait diminue de 8 % par rapport au niveau atteint 
en 1991. La pyrophyllite etait principalement 
destinee a la fabrication de ceramiques, de produits 
refractaires et d'insecticides. On a recours a de faibles 
quantites de ce produit dans la fabrication de 
peintures, de plastiques, de caoutchouc et dans 
d'autres usages industriels. 

UTILISATIONS ET SPECIFICATIONS 

Le talc est un mineral qui se prete a une tres grande 
variete d'utilisations et il est employe principale
ment a l'etat finement broye. On se sert de la steatite 
surtout sous forme massive ou de blocs. Le talc 
broye trouve de nombreuses applications indus
trielles, bien que mains d'une douzaine de pays en 
fassent une consommation importante. 

Dans l'industrie des pates et papiers, ce sont les 
proprietes telles que la ductilite, l'inertie chimique, 
la reflectance elevee, les proprietes hydrophobes et 
organophiles du talc, et la configuration des parti
cules de ce mineral qui permettent !'utilisation de 
ce produit comme agent de deresination, comme 
matiere de charge et comme pigment de couche 
pour les papiers. La taille des particules de talc 
employees comme matiere de charge ne doit gene
ralement pas exceder 20 µm; toutefois, dans certaines 
applications, une granulometrie de 40 µm est 
acceptable. Lorsqu'on se sert du talc comme pigment 
de couche, la granulometrie des particules ne doit 
pas depasser 10 µm et lorsqu'il est utilise comme 
agent de deresination, la granulometrie des particules 
doit etre le plus pres possible de 1 µm. 

L'industrie de la ceramique se sert du talc finement 
broye pour accroitre la translucidite et la resistance 
mecanique du produit fini et pour obtenir des 
gla9ures non :fissurees. Le talc doit avoir une faible 
teneur en fer, en manganese et en autres impuretes 
qui decolorent le produit cuit. Dans la plupart des 
applications de la ceramique, la granulometrie 
moyenne du talc doit se situer entre 6 et 14 µm, et 
de 90 a 98 % des particules doivent traverser un 
tamis ayant une ouverture de 325 mailles. 

Dans les matieres plastiques, le talc ameliore la 
stabilite dimensionnelle, la resistance thermique et 
chimique, la resistance aux chocs et a la traction, de 
meme que les proprietes electriques et d'isolation. On 
utilise le talc dans les materiaux thermoplastiques 
et thermodurcis, notamment le polypropylene, le 
nylon et le polyester. On emploie des agents de 
couplage chimiques pour favoriser la liaison entre 
la matiere de charge qtii est le talc et la matrice de 
resine dans les plastiques. Le mineral doit etre 
exempt d'impuretes contenant du fer et des particules 
abrasives, et il doit avoir une granulometrie 
moyenne inferieure a 8 µm. 

L'industrie des peintures se sert du talc de qualite 
superieure comme pigment de charge. Une faible 
teneur en carbonate, une couleur presque blanche, 
une granulometrie tres fine avec une distribution 
controlee des particules et un pouvoir specifique 
d'absorption des huiles, sont les proprietes requises. 
Cependant, compte tenu de toute la gamme de . 
peintures, les specifications techniques precises 
concernant les pigments a base de talc sont generale
ment determinees aux termes d'une entente entre 
les fournisseurs et les consommateurs. Le lustre, 
!'adherence, la fluidite, la durete et l'opacite sont 
les caracteristiques que l'on cherche a dormer aux 
peintures en employant le talc comme pigment de 
charge. 

L'industrie pharmaceutique utilise du talc de grande 
purete dans les preparations et produits cosmetiques, 
en raison de la ductilite, des proprietes hydrophobes 
et de l'inertie chimique du talc. Le talc finement 
broye et de grande purete sert de matiere de charge 
dans les comprimes et d'additif dans les pates 
medicinales, les cremes et les savons. 

Dans le domaine de la construction, le talc de 
qualite inferieure sert d'agent de saupoudrage dans 
les revetements de toitures asphaltes et dans les 
produits en caoutchouc, de matiere de charge dans 
les composes d'etancheite des cloisons seches, dans 
les carreaux de planchers, dans les emaux asphaltes 
pour pipelines, dans les composes employes pour la 
reparation des carrosseries et de support dans les 
insecticides. Le talc entre egalement dans la fabri
cation de produits de nettoyage, de polissage, de 
revetements de cables electriques et de fours de 
fonderie, de substances adhesives et de supports de 
linoleum. 

La steatite, qui peut etre coupee, sciee et facilement 
sculptee, est utilisee principalement dans la sculpture. 
Cependant, elle peut aussi servir a la fabrication 
de briques ou de blocs refractaires; en raison de sa 
ductilite et de sa resistance a la chaleur, elle est 
employee egalement pour la fabrication de crayons 
de marquage pour ouvriers metallurgistes. 



La pyrophyllite peut etre broyee et utilisee a peu pres 
de la meme fa~on que le talc. Dans les ceramiques, 
elle donne aux carreaux un coefficient de dilatation 
thermique tres faible. A cette fin, on doit brayer la 
pyrophyllite jusqu'a une granulometrie inferieure a 
45 µm; elle doit contenir un minimum d'impuretes 
sous forme de quartz et de sericite. En raison de 
son retrait thermique beaucoup plus faible que 
celui des argiles refractaires et de sa capacite a 
conserver sa resistance mecanique apres la cuisson, 
la pyrophyllite est egalement employee dans la 
fabrication de produits refractaires. Les varietes 
feuilletees ou micacees servent de matieres de 
charge. 

PRIX 

Au Canada, les prix de la plupart des qualites de 
talc ont varie selon le degre de traitement du talc. 
En 1992, les prix se situaient entre 50 et 300 $ CAN/t, 
et selon les estimations, la valeur unitaire du talc 
canadien traite a augmente en 1992 de 2,6 % par 
rapport a ce qu'elle etait en 1991, pour atteindre 
138 $ CAN/t. Cette hausse peut s'expliquer par une 
amelioration du prix du talc qui est employe dans 
les pates et papiers. Au cours des neuf premiers 
mois de 1992, la valeur unitaire du talc traite et 
importe a subi une legere diminution soit de 3 1 % 

' ' ' passant ainsi de 192 $ CAN/t en 1991 a 186 $ CAN/t 
en 1992. Pendant les neuf premiers mois de 1992, 
la valeur unitaire du talc traite et exporte a toutefois 
connu une legere augmentation de 5,8 %; elle est 
passee de 196 $CAN/ten 1991a208 $ CAN/t 
en 1992. 
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Les prix de la pyrophyllite ont decline de 8 % en 
1992 et se situent maintenant entre 35 et 45 $ CAN/t. 

PERSPECTIVES 

En 1992, la production canadienne de talc a aug
mente de 6,3 %, ce qui indique que l'industrie du 
talc commence a sortir de la recession. Les expedi
tions de talc aux industries de fabrication (telles 
que le secteur de l'automobile et l'industrie de la 
construction) se sont stabilisees et devraient s'ame
liorer au fur et a mesure du redressement de l'eco
nomie. On prevoit qu'a long terme, la croissance la 
plus forte sera dans l'industrie des matieres plasti
ques. Le secteur des pates et papiers, dans lequel 
le recyclage prend de plus en plus d'essor pour des 
raisons environnementales, utilisera aussi des 
quantites plus importantes de talc au cours des 
prochaines annees. Dans ce secteur, le talc servira 
au desencrage. 

En 1988, Energie, Mines et Ressources Canada a 
realise une enquete sur l'industrie des pates et 
papiers. Les resultats indiquent qu'en l'an 2000, le 
Canada consommera 42 OOO t de talc. Ce chiffre 
correspond a une croissance annuelle d'environ 4 %. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au 1er fevrier 1993. 
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PRIX 

New York 
Braye 

Talc, f. a b. a la mine, ensache, 
charges completes de wagons 

99,5 %, passant le tamis de 325 mailles 
99,5 %, passant le tamis de 400 mailles, micronise 

Vermont 
Braye, decolore 

Talc 
Norvegien, broye, prix en magasin au Royaume-Uni 
Norvegien, micronise, prix en magasin au Royaume-Uni 
Fran9ais, finement broye, c.a.f. 
Finlandais, micronise, c.a.f. 
Italian, produits cosmetiques, c.a.f. 
Chinois, categorie reguliere, prix en magasin au 

Royaume-Uni, passant le tamis de 200 mailles 
Chinois, categorie reguliere, prix en magasin au 

Royaume-Uni, passarit le tamis de 325 mailles 
New York, aux prix des Etats-Unis 

Peinture, 200 mailles 
Peinture, 400 mailles 
Ceramiques, 200 mailles 
Ceramiques, 325 mailles 

Pyrophyllite 
Australienne, en vrac, prix en magasin 

Qualite refractaire 
, Ceramiques et matieres de charge 
Etats-Unis, en lots de 20 tonnes courtes minimum, 

pour exportation, f. a b. 

Dollars americains 
la tonne courte 

90,00 
100 a 110,00 

165 

136,00 

£140 a 150 
£165 a 220 
£120 a 190 
£140 a 200 

£175 
£144 

£155 

100 
180 

83 
92 

25 a35 
35 a45 
0oa92 

Sources : Chemical Marketing Reporter, le 24 decembre 1990; Industrial Minerals, 
janvier 1993. 
c.a.f. : coot, assurance et fret; f. a b. : franco a bard; £: livre sterling. 



TARIFS DOUANIERS 

Canada Etats-Unis 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada 

25.26 Steatite naturelle, meme degrossie 
ou simplement debitee par sciage ou 
autrement, en blocs ou en plaques 
de forme carree ou rectangulaire; 
talc 

2526.10 Non broyes, ni pulverises 9,2% 6% en franchise en franchise 
2626.10.00.10 Steatite naturelle 
2526.10.00.20 Talc 
2526.20 Broyes ou pulverises 
2526.20.10 Talc dont les particules ont une 4% en franchise en franchise 0,4% 

taille n'excedant pas 20 micrometres 
2526.20.90 Autres 9,2% 6% en franchise 0,4 % 

2530.90.40 Pyrophyllite en franchise en franchise en franchise en franchise 

Sources : Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of 
the United States, 1992. 
NPF: nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
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TABLEAU 1. CANADA : EXPEDITIONS ET COMMEijCE DE TALC, DE STEATITE ET DE PYROPHYLLITE, 
EN 1991 ET 19921 ET CONSOMMATION, DE 1989 A 1991 

NO tarifaire 1991 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

TOTAL DES EXPEDITIONS (talc, steatite et pyrophyllite) 114 898 13 278 122 111 13 481 

IMPORTATIONS (De janv. ii sept.) 
2526.10.00.10 Steatite naturelle, non broyee 

Brasil 28 2 136 14 
Etats-Unis 22 13 13 7 
Republique populaire de Chine 227 22 

Total 277 39 149 22 

2526.10.00.20 Talc, non broye, non pulverise 
Etats-Unis 2 166 211 1 517 193 
France 10 7 2 1 
Republique populaire de Chine 186 29 

Total 2 362 248 1 519 195 

2526.20.10.00 Talc dent les particules ont une taille n'excedant 
pas 20 micrometres, broye ou pulverise 

Etats-Unis 26 168 5 022 20 209 3 955 
Japon 24 8 43 9 
Republique populaire de Chine 6 4 
Royaume-Uni 6 n.d. 2 1 

Total 26 198 5 031 20 260 3 970 

2526.20.90.00 Autr.e talc natural broye ou pulverise 
Etats-Unis 14 938 2 569 13 428 2 297 
Japon 60 15 47 13 
Republique populalre de Chine 21 16 8 6 
Royaume-Uni 511 339 6 4 
Autres pays 5 3 

Total 15 535 2 944 13 489 2 321 

2530.90.40.00 Pyr9phyllite 
Etats-Unis 624 66 425 38 

Total 624 66 425 38 

EXPORTATIONS 
2526.10.00 Tai« natural, non broye ni pulverise 

Etats-Unis 19 14 56 11 

Total 19 14 56 11 

2526.20.00 Talc natural, non broye ni pulverise 
Etats-Unis 33 709 6 513 24 779 5 068 
France 19 11 292 128 
Allemagne 79 28 28 17 
Royaume-Uni 103 41 38 16 
Autres pays 88 21 

Total 33 998 6 616 25 137 5 231 

1989 1990 1991 dpr 

RAPPORTEE1 {donnees disponibles pour le 
(tonnes) 

CONSOMMATION 
talc broye) 

Pates et papiers et produits du papier 27 670 27 887 26 012 
Produits de revGtement de toitures 24 167 20 171 17 637 
Peintures et vernis 6 538 5 341 5 092 
Produits ceramiques 4 118 4 487 3 588 
Produits du caoutchouc 2 318 2 676 2 452 
Produits de toilette 1 560 1 457 1 573 
Autres produits2 6 076 7 985 7 175 

Total 72 447 70 004 63 529 

Sources : Statistique Canada; Energia, Mines et Ressources Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; n.d. : non dlsponible. 
1 Selon une etude menee par EMA portant sur la consommatlon de mineraux non metalliques par les usines canadiennes de fabrication. 
2 Produits chimiques, produits du gypse, briques refractaires, produits de caoutchouc et divers autres usages. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 



TABLEAU 2. EXPEDITIONS 
CAt-JADIENNES DE TALC, DE 
STEATITE ET DE PVROPHVL
LITE, EN 19ZO, 1975, 1980, 1985 
ET DE 1990 A 1992 

Annee Tonnes 

1970 65 367 
1975 66 029 
1980 91 848 
1985 126 860 
1990 130 861 
1991 114 898 
1992dpr 122 111 

Source : Energie, Mines et Ressources 
Canada. 
dpr : donnees provisoires. 
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TABLEAU 3. IMPORTATIONS ET EXPORTATIONS 
CANADIENNES DE TALC, DE 1982 A 1991 

Annee 

1982 
1983 
1984 
1985 
1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 

Importations 

33 895 
34 808 
38 117 
40 466 
38 745 
48 595 
37 027 
48 017 
43 739r 
44 095 

Exportations ver les 
Etats-Unis 

(tonnes) 

9 550 
16 345 
22 512 
26 912 
33 997 
35 232 
42 472 
46 808 
39 soar 
33 728 

Sources: Bureau of Mines des Etats-Unis; Minerals Yearbook, 
donnees sur les exportations, de 1982 a 1989. 
r: revise. 
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TABLEAU 4. PRODUCTION MONDIALE DE TALC1 DE STEATITE ET DE PYROPHYLLITE1 DE1987 A 1991 

1987r 1988r 1989r 1990r 

(milliers de tonnes) 

~apon1,2,3 1 297 1 294 1 289 1 275 
Etats-Unis1 ,3 1 163 1 237 1 252 1 267 
Republique populaire de Chine 1 700 1 900 2100 2 200 
Republique de Coree1,3 852 820 932 839 
U.R.S.S.e 530 530 530 500 
lnde2,3 410 482 512 470 
Bresil1,3,4 581 561 715 570 
Finlande1 324 379 398 385 
France1 330 320 330 284 
Australie1,3 212 205 200 205 
Corse du Norde 170 170 170 170 
ltalie1,2 151 159 146 159 
Canada1,2,3 136 146 145 137 
Norvege1 100 100 100 100 
Autriche2 130 133 135 134 
Autres pays 403 417 405 389 

Total 8489 8853 9 359 9 084 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Bureau of Mines des Etats-Unis, Talc and Pyrophyl/ite, 1991. 
e : estimation; r : revise; x : les donnees concernant la pyrophyllite ne sont pas divulguees. 
1 Talc. 2 Steatite. 3 Pyrophyllite. 4 Algomatolite. 

1991e 

1 295 
1 037X 
2 300 

840 
450 
480 
570 
375 
300 
216 
170 
159 
115 
100 
133 
308 

8 848 



Tour be 

Michel Bergeron 
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L a tourbe est une accumulation de residus orga
niques provenant de la decomposition partielle de 
debris vegetaux clans des conditions tres humides et 
anaerobies. A l'etat brut, c'est une matiere ligneuse, 
fibreuse et elastique. La tourbe a un pH variant 
entre 2,8 et 4,0 et renferme de 0,5 a 2,5 % de cendres. 
On la trouve clans les tourbieres, les marais et les 
marecages. Ses principales caracteristiques sont : 
une capacite elevee de retention de l'eau, une faible 
densite, une grande resistance a la decomposition, 
une faible conductibilite thermique et une grande 
porosite. La tourbe peut retenir des quantites de 
liquide et de gaz representant vingt fois son poids. 
Elle est classee en deux grandes categories : la tourbe 
horticole et la tourbe combustible. La tourbe horticole 
est peu decomposee et se situe entre les valeurs Hl 
et H5 de l'echelle de von Post. Elle presente une 
teneur elevee en fibres; elle est de couleur brun 
jaunatre pale et renferme peu de residus colloi:daux. 
La tourbe combustible est fortement decomposee et 
sa valeur sur l'echelle de von Post varie entre H6 
et HlO. Elle est de couleur noiratre et renferme des 
residus colloi:daux. 

Les tourbieres couvrent pres de 12 % du territoire 
canadien et leur superficie totale est estimee a 
111328 OOO hectares (ha). Approximativement 1,5 % 
de cette superficie a ete utilisee pour les besoins 
agricoles; 0,8 % est occupee par des etendues urba
nisees et 0,022 % par les secteurs de foresterie; 
seulement 0,014 % de la superficie totale sert a 
recolter la tourbe horticole. En 1984, Agriculture 
Canada estimait a 3 004 996 millions de metres cubes 
les ressources canadiennes en tourbe, un volume 
equivalant a 338 003 Mt de tourbe sechee au four. 

Le Canada produit surtout de la tourbe de sphaigne, 
qui est utilisee en horticulture et en agriculture. On 
la recueille de mai a septembre, principalement clans 
l'est et le sud-est du Quebec, clans l'est et le nord-est 
du Nouveau-Brunswick et dans les provinces de 

l'Ouest, a proximite d'Edmonton (Alb.), de Carrot 
River (Sask.) ainsi que de Giroux et d'Elma (Man.). 
La tourbe est egalement exploitee en Nouvelle
Ecosse, a rile-du-Prince-Edouard et a Terre-Neuve. 

DONNEES SUR LA PRODUCTION 
INTERIEURE 

Energie, Mines et Ressources Canada (EMR) a 
estime que 745 OOO t de tourbe ont ete produites en 
1992. Cette estimation represente un declin de 13 % 
par rapport aux donnees revisees sur la production 
de 1991, qui etait de 856 418 t. Les donnees recueillies 
montrent des augmentations de la production en 
Nouvelle-Ecosse (58,0 %)1, au Manitoba (19,6 %) et 
au Nouveau-Brunswick (de 297 365 ta 307 496 t 
OU 3,4 %), et des diminutions de la production a 
Terre-Neuve (de 4313 ta 2182 t OU 49,4 %), en 
Saskatchewan (15,6 %), en Alberta (6,6 %) et au 
Quebec (de 335 060 ta 200 OOO t OU 40 %). Comme 
en 1991, aucune production n'a ete signalee en 
Ontario et en Colombie-Britannique. Dans l'est du 
Canada, les conditions meteorologiques orit permis 
au Nouveau-Brunswick et a la Nouvelle-Ecosse de 
jouir d'une saison de r,:ecolte assez bo,nne. Cependant, 
a Terre-Neuve et a l'lle-du-Prince-Edouard, le 
temps n'a pas ete aussi favorable, et les producteurs 
de ces provinces ont eu une saison de recolte legere
ment meilleure qu'en 1991. Au Quebec, les conditions 
meteorologiques ont ete en general plutot mauvaises. 
Les producteurs ont pu profiter de quelquesjours 
ensoleilles au debut de la saison de recolte, mais le 
reste de la saison a ete tres pluvieuse. Les conditions 
ont ete particulierement desastreuses en juillet, 
mois pendant lequel on recolte habituellement la 
moitie du volume total de tourbe. La situation s'est 
legerement amelioree en aout et septembre, mais pas 
suffisamment pour compenser ce qui a ete clans 
l'ensemble une saison de recolte defavorable au 
Quebec. Dans l'ouest du Canada, la Saskatchewan 
a beneficie, pour une deuxieme annee consecutive, 
de conditions climatiques extremement favorables, 
et les terres de l'Alberta ont ete suffisamment 
ensoleillees pour permettre une saison normale de 

1 Les chiffres de production applicables a la Nouvelle-Ecosse, 
au Manitoba et a la Saskatchewan sont confidentiels. 
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recolte, tandis que le Manitoba a souffert de precipi
tations frequentes. 

On a estime que les expeditions de tourbe ont atteint 
856 OOO ten 1992, representant une valeur de 
108,2 millions de dollars. Cette estimation repre
sente un accroissement de 2, 7 % du volume exporte 
et une montee de 8,1 % de la valeur par rapport 
aux donnees revisees sur les expeditions effectuees 
en 1991. Les expeditions de tourbe en provenance 
du Quebec et du Nouveau-Brunswick, qui sont les 
deux principales provinces productrices, ont repre
sente chacune un peu moins de 40 % des expeditions 
totales de tourbe en 1992. Le reste provenait en 
grande partie de l'Alberta et du Manitoba. Selon 
les donnees de 1991 sur les expeditions et les 
exportations, la consommation apparente du 
Canada est evaluee a 23 % des expeditions totales. 
Dans les provinces de l'Atlantique et dans l'Ouest 
canadien, les expeditions calculees a partir des 
donnees revisees de 1991 et de !'estimation pour 
1992 ont respectivement augmente de 288 684 t a 
326 333 t et de 194 868 ta 197 476 t. Au Quebec, 
selon une enquete effectuee a l'automne de 1992, 
les producteurs s'attendaient ace que les expeditions 
de tourbe, dans !'ensemble, subissent une legere 
diminution, passant ainsi de 349 519 ta 331 771 t; 
cependant, a la fin de l'annee, les volumes des 
expeditions qui ont ete communiques a la province 
ont signale une chute plus importante; ils sont passes 
de 8,6 millions a 7,1 millions de balles OU 17,8 %. 

En janvier 1992, les stocks de tourbe s'elevaient a 
4, 7 4 millions de balles au Quebec et a 4,27 millions 
de balles de 170 decimetres cubes (dm3) au 
Nouveau-Brunswick. Si on les compare aux stocks 
dejanvier 1991, ces valeurs representent une baisse 
d'environ 0,2 million de balles au Quebec et un 
accroissement de 1,70 million de balles au 
Nouveau-Brunswick. Au cours des six premiers 
mois de 1992, les stocks ont progressivement diminue 
et sont passes a la fin dejuin a 1,89 million de balles 
au Quebec et a 1,99 million de balles au Nouveau
Brunswick. Par rapport aux stocks enregistres a la 
meme epoque en 1991, ces stocks etaient presque 
les memes pour le Quebec et de 85 % plus eleves 
pour le Nouveau-Brunswick. Une assez bonne saison 
de recolte au Nouveau-Brunswick a contribue a 
renflouer les stocks jusqu'a un niveau estime a 
4,5 millions de balles en septembre. Cependant, au 
Quebec, ou la production a ete moins bonne, les 
stocks n'ont atteint que 3,5 millions de balles pendant 
la saison de recolte. En septembre 1991, les stocks 
pour cette province s'etablissaient a 5,9 millions de 
balles. Au Nouveau-Brunswick, les ventes ont ete 
bonnes pendant les quatre derniers mois de 1992. 
Par consequent, nous estimons que les stocks se 
situaient probablement aux alentours de 3,5 millions 

de balles a la fin de 1992, soit 0,8 million de moins 
que le chiffre indique au debut de l'annee 1992. Au 
Quebec, l'autre grande province productrice, les 
conditions meteorologiques defavorables ont eu 
une forte incidence sur les stocks. A la fin de 1992, 
les stocks de cette province atteignaient 3,0 millions 
de balles, ce qui represente 1,7 million de balles de 
moins qu'au debut de l'annee. 

En 1991, les exportations se sont accrues de 4,8 % 
pour atteindre 650 124 t, un volume correspondant 
a une valeur de 136 millions de dollars. Les produc
teurs canadiens ont exporte la tourbe dans 28 pays. 
Les Etats-Unis constituent toujours et de loin le 
plus important client du Canada; ils ont accapare 
88, 7 % des exportations totales de la tourbe. Le 
Japon a ete le deuxieme client du Canada, avec 
10,2 % des exportations ~anadiennes. Les exporta
tions de tourbe vers les Etats-Unis ont augmente 
de 5,5 % par rapport a celles de 1990 et celles 
destinees au Japon, de 0,5 %. Les e~portations a 
destination de pays autres que les Etats-Unis et le 
Japon ont diminue pour une troisieme annee 
consecutive (9,5 %), passant de 18 628 ten 1988 a 
7205 ten 1991. La campagne d~ promotion intensive 
entreprise par le Canada aux Etats-Unis et la 
campagne de commercialisation plus energique 
organisee par les producteurs depuis les dernieres 
annees semblent avoir un effet positif sur les ventes 
canadiennes aux Etats-Unis. Depuis 1989, les ventes 
aux Etats-Unis se sont accrues de 28 %, atteignant 
576 675 ten 1991, et comme il est note plus loin, 
des hausses supplementaires ont ete signalees 
pour les neuf premiers mois de 1992. Au Japon, les 
producteurs canadiens ont conserve leur part de 88 % 
du marche de la tourbe. Le centre du Canada et les 
provinces de l'Atlantique ont pourvu pres de 73 % 
des exportations aux Etats-Unis en 1991. Les 27 % 
restants provenaient de l'Ouest canadien. Dans le 
cas du Japon, les donnees fournies par Statistique 
Canada indiquent que 87 % des exportations de 
tourbe d'origine canadienne a destination de ce pays 
venaient des provinces de l'Atlantique. Le centre et 
l'ouest du Canada ont fourni en 1991 respectivement 
5 et 8 % des exportations de tourbe au Japon. Les 
exportations de tourbe vers l'Europe ont baisse 
pour passer de 1489 ten 1990 a 438 ten 1991, tandis 
que les ventes canadiennes de tourbe a l'Asie, a 
!'exception du Japon, ont augmente, passant ainsi 
de 1614 ta 2274 t. Taiwan etait le principal pays 
importateur avec 738 t ou 85 % de plus qu'en 1990. 
L'industrie canadienne de la tourbe a aussi eu 
davantage de succes en Australie avec des ventes 
de 2442 t; ceci represente une hausse de 70 % par 
rapport a celles de 1990. Une comparaison des donnees 
sur les exportations de tourbe pour les neuf premiers 
mois de 1991et1992 reflete un accroissement global 
du volume des exportations de 12,4 % ou 64 142 t. 



On peut attribuer cette augmentation significative 
surtout a une m9ntee de 12,9 % des exportations 
dans le cas des Etats-Unis et a un accroissement 
plus modeste de 8,4 % dans le cas du Japon. 

De petites quantites ge tourbe de moindre qualite 
ont ete importees des Etats-Unis en 1991. Statistique 
Canada montre que 15 496 t de tourbe, evaluees a 
411 OOO dollars, ont ete importees au Canada 
en 1991. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

Au Canada, en 1991, 77 exploitations etaient engagees 
dans la recolte, la transformation OU les deux, de la 
tourbe de sphaigne. EMR estime que l'industrie de 
la tourbe a cree en 1991 entre 1600 et 1700 emplois 
directs. 

Au Quebec, pour faire face aux conditions meteoro
logiques defavorables, les producteurs ont ouvert 
et exploite des tourbieres, qui en temps normal 
resteraient inexploitees. Par exemple, la societe 
Entreprises Premier CDN Ltee a rouvert ses filiales 
de Tardif, Saint-Ulric, Sept-Iles et Trump afin de 
recolter la plus grande quantite de tourbe possible. 

En Ontario, il y a eu peu de changements par rapport 
a 1991. Les societes Atkins et Durbrow Ltd. et 
North Peat Inc., les deux seules compagnies faisant 
le commerce de la tourbe dans cette province, n'ont 
signale aucune production de tourbe. 

Dans l'est du Canada, les conditions meteorologiques 
ont permis aux producteurs de jouir d'une assez 
bonne saison de recolte. Selon nos estimations, le 
volume de tourbe recolte en 1992 a ete d'environ 10 % 
inferieur au volume record de 1991, soit 9 millions 
de balles de 170 dm3. Deux nouvelles exploitations 
ont ete ouvertes au Nouveau-Brunswick en 1992. 
Ce sont la Beausejour Peat Moss Inc., entreprise 
familiale situee pres de Shediac et chargee de la 
vente de tourbe en vrac, et la societe Tourbieres 
Premier Atlantic, filiale de !'important producteur 
canadien de tourbe Entreprises Premier CDN Ltee 
qui a prepare pour 1993 une tourbiere a !'exploita
tion pres d'Acadieville. La Berger Mix Inc. a aussi 
ouvert a !'exploitation puis exploite un nouveau 
gisement de tourbe a Bay-au-Vent au Nouveau
Brunswick; la Lameque Quality Group Ltd. a elabore 
des plans visant !'installation en 1993 d'une usine 
qui produira des melanges a base de tourbe. 

Dans l'Ouest canadien, la saison de recolte de 1992 
a ete normale. Les conditions meteorologiques ont 
ete particulierement favorables en Saskatchewan, 
mais en raison de la situation des marches on a 
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estime, au cours de l'automne dernier, que le volume 
de tourbe qui serait produit ou empaquete dans 
cette province serait de 15 % inferieur a celui de 
1991. Au Manitoba, les conditions meteorologiques 
n'ont pas ete tres bonnes. Neanmoins, cette province 
a accru sa production de tourbe d'environ 20 % par 
rapport a celle de 1991. On peut expliquer cette 
augmentation par l'emploi de vastes reserves de 
tourbe en vrac, qui avait ete recoltee pendant la 
saison de 1991. En Alberta, ou les conditions 
meteorologiques ont ete assez bonnes, les activites 
de recolte et de production ont ete normales et 
comparables a celles de 1991. 

La societe Entreprises Premier CDN Ltee de 
Riviere-du-Loup a poursuivi ses efforts de moderni
sation de ses installations au Quebec et dans 
l'Ouest canadien. Par exemple, en 1992, cette 
compagnie a termine !'installation d'un systeme 
automatique de scellement des sacs d'emballage 
dans toutes ses usines. La mise en application de 
ce systeme lui permettra d'eliminer la plaque de 
bois et les agrafes metalliques habituellement 
employees pour la fermeture des sacs en plastique. 
Cette modification facilitera le recyclage des sacs 
et contribuera ainsi a proteger l'environnement. 
Dans le domaine de la recherche et du developpe
ment (R-D), les themes principaux d'interet pour la 
societe Premier demeurent !'horticulture et la protec
tion de l'environnement. Elle espere pouvoir intro
duire sur le marche en 1993, des produits qui serviront 
a proteger l'environnement. La Premier Tech, une 
filiale de la societe Entreprises Premier CDN Ltee, 
continue a mettre au point de l'equipement pour la 
manipulation de vastes volumes de tourbe ou de 
tout autre matiere fibreuse et a concevoir des equipe
ments permettant la liaison des diverses operations 
de l'usine. 

La societe Fafard et Freres Ltee a intensifie ses 
activites a Sainte-Marguerite, pour repondre a la 
demande accrue de tourbe qui decoule de la fabri
cation d'un nouveau type de serviettes hygieniques 
par la compagnie Johnson et Johnson. Dans la 
localite de Sainte-Marguerite, la tourbe est recoltee 
en blocs, et de ce fait, la recolte n'a pas ete influencee 
par le mauvais temps qui a sevi au Quebec pendant 
l'ete et l'automne de 1992. En Abitibi, au Quebec, 
en raison de la contamination du sous-sol, la 
Fafard n'a pu confirmer l'utilite de son filtre a tourbe 
pour le traitement des effiuents miniers. Le filtre 
employe a la mine East Sullivan sera reinstalle en 
1993 dans un site ou la contamination du sol peut 
etre maitrisee. Les resultats obtenus dans le cas du 
traitement des eaux usees urbaines ont ete plus 
concluants. Dans ce domaine, les filtres biologiques 
a tourbe se sont averes tres superieurs aux systemes 
traditionnels. 
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Les divisions de la societe Tourbieres Lambert Inc. 
etaient toutes en activite en 1992. La compagnie a 
poursuivi son objectif de modernisation de ses 
installations, en appliquant une strategie de reduc
tion des cou.ts etablie quelques annees auparavant. 
En 1992, des efforts speciaux ont ete faits pour 
ameliorer les installations servant a preparer des 
melanges a base de tourbe. 

La Sphag Sorb Inc., une filiale de la Lakeland Peat 
Moss Ltd. d'Edmonton (Alb.), a continue a faire la 
promotion de la tourbe sechee comme produit bio
degradable et non toxique permettant de limiter 
les effets de deversements accidentels de petrole. 
Selon le directeur du marketing de cette compagnie, 
les ventes de ce produit augmentent chaque mois, 
et un deversement accidentel de 1000 barils de 
petrole survenu dans un marecage en Louisiane 
aurait ete maitrise avec succes grace a ce produit. 

En 1992, on a entrepris au Canada neufprojets de 
recherche sur la remise en etat des tourbieres, 
demontrant que l'industrie canadienne de la tourbe 
s'engage serieusement a proteger l'environnement. 
Dans le cadre de ces projets, l'industrie travaille en 
collaboration etroite avec le departement de botanique 
de l'universite de l'Alberta (Department of Botany, 
University of Alberta), le departement de phytologie 
de l'Universite Laval, le Centre quebecois de valori
sation de la biomasse (CQVB), le Centre de recherche 
et developpement de la tourbe du Nouveau-Brunswick 
(CRDT), et les gouvernements provinciaux du 
Quebec et du Nouveau-Brunswick. Egalement, en 
1992, l'industrie a participe, par le biais de son 
organisme, !'Association canadienne de la tourbe 
de sphaigne, a la publication d'un rapport intitule 
Canadian Peat Harvesting and the Environment. 
Ce rapport a ete prepare par la societe Maritime 
Groundwater Inc. de Fredericton (N.-B.), en vertu 
d'un contrat conclu avec le Secretariat du Conseil 
nord-americain de conservation des terres humides 
(Canada). 

SCENE INTERNATIONALE 

Production mondiale 

En 1992, le Bureau of Mines des Etats-Unis a estime 
la production mondiale de tourbe a 169,4 Mt, ce qui 
represente une legere hausse de 1,1 % par rapport a 
la production recemment revisee de 1991, qui 
s'eleve a 167,5 Mt. En 1991, l'ancienne U.R.S.S. est 
demeuree le plus grand pays producteur de tourbe 
agricole, avec une participation de 97 % a la produc
tion totale, puis venaient la Republique federale 
d'Allemagne (0,89 %), le Canada (0,53 %) et les 
Etats-Unis (0,44 %). La production de tourbe utilisee 

comme combustible comptait pour 13,3 % de la pro
duction mondiale totale, et provenait principalement 
de l'ancienne U.R.S.S. (44,9 %), de l'Irlande (33,4 %) 
et de la Finlande (20,7 %). En raison de !'existence 
de vastes etendues de tourbe dans le monde, les 
ressources mondiales de tourbe en 1991 et pour les 
annees a venir demeureront presque inchangees; 
elles seront de l'ordre de 1,9 billion de tonnes. 
L'ancienne U.R.S.S. en possede environ 770 milliards 
de tonnes, le Canada, 500 milliards et les Etats
Unis, 310 milliards. 

Etats-Unis 

Selon le Bureau of Mines des Etats-Unis, la produc
tion de tourbe des Etats-Unis a augmente en 1992, 
passant de 632 OOO a 662 OOO t. La valeur de cette 
production a l'usine est estimee a environ 18 millions 
de dollars americains. Environ 75 exploitations ont 
recolte et traite la tourbe dans 20 Etats contigus et 
en Alaska. La Floride et le Michigan ont fourni 
approximativement 63 % de la totalite de la tourbe 
produite en 1992. La tourbe de roseaux-carex 
comptait pour 63 % du volume total produit; la 
tourbe d'humus, 25 %, la tourbe de sphaigne, 7 % 
et la tourbe d'hypnum, 5 %. Comparativement aux 
chiffres revises de 1991, la consommation apparente 
s'est accrue de 4,7 % en 1992, passant a 1,32 Mt. 
La tourbe de sphaigne importee presque en totalite 
du Canada representait pres de 50 % de la consomma
tion americaine. En 1991, la tourbe de sphaigne 
provenait de 14 exploitations, et la production s'est 
elevee a environ 38 OOO t, soit !'equivalent de 6 % 
de la production totale de tourbe des Etats-Unis. 
En supposant que ce pays importe seulement de la 
tourbe de sphaigne, la consommation interieure de 
ce type de tourbe pour 1991 est estimee a 608 OOO t, 
soit seulement 1 % de moins qu'en 1990. Le Canada 
a exporte aux Etats-Unis 576 675 t de tourbe de 
sphaigne en 1991, ce qui constitue une hausse de 
5,5 % par rapport a 1990. Sur le plan du volume, la 
dependance des Etats-Unis a l'egard des importations 
de tourbe est passee de 44 % en 1990 a 50 % en 1991. 
Cette dependance en ce qui a trait aux fournisseurs 
etrangers s'est maintenue a 50 % en 1992. Le prix 
moyen franco a bord (f. a b.) par tonne courte de 
tourbe s'etablissait a 23 $US en 1991. Selon les 
donnees provisoires, ce prix est sans doute le meme 
en 1992. En 1991, le Canada fournissait la quasi
totalite (99,5 %) de la tourbe qu'importaient les 
Etats-Unis. D'apres le Bureau of Mines des Etats
Unis, le prix de la tourbe de sphaigne importee, qui 
correspond a la valeur moyenne a la douane, etait 
de 152 $ US la tonne courte en 1991, ce qui repre
sente un accroissement de 4 % par rapport au prix 
de 1990. Aux Etats-Unis, on s'attend ace que le 
marche de la tourbe horticole se developpe au rythme 



annuel d'environ 3 % et atteindra 1,45 Mt d'ici 1996. 
Le Bureau of Mines des Etats-Unis prevoit que les 
exportations de tourbe canadienne aux Etats-Unis 
augmenteront encore de 100 OOO t d'ici 1~96. La 
demande future de tourbe de la part des Etats-Unis 
pourrait devenir encore plus importante side nou
velles utilisations pour ce produit sont mises au 
point. 11 se manifeste un inten~t considerable pour 
l'emploi de la tourbe comme milieu de filtration; 
pour le traitement des effluents domestiques, urbains 
et industriels; pour le compostage; pour l'absorption 
du petrole et la fabrication de produits hygieniques. 

Japan 
En 1991, le Japon est demeure le second importateur 
mondial de tourbe canadienne; ses importations 
s'elevaient a 66 196 t evaluees a 14,7 millions de 
dollars. En 1991, le volume de tourbe importee au 
Japon etait presque le meme qu'en 1990; cependant, 
la valeur de ces importations a diminue de 11,3 %. 
En consequence, la valeur unitaire de ce produit 
est tombee a 221 $; elle s'est done rapprochee de la 
valeur de 1989, ce qui marque la fin d'une tendance 
positive observee depuis 1988. Selon Statistique · 
Canada, 58 917 t de tourbe, evaluees a 13,2 millions 
de dollars, ont ete exportees au Japon au cours des 
neuf premiers mois de 1992, alors que pendant la 
meme periode en 1991, les exportations atteignaient 
54 354 t et representaient 12,1 millions de dollars. 
Ces chiffres montrent qu'en 1992, le volume de 
tourbe exportee au Japon entre janvier et septembre 
avait augmente de 8,4 % par rapport a celui de 1991, 
et sa valeur correspondante, de 9,1 %. Au cours des 
neuf premiers mois de 1992, la valeur unitaire etait 
de 224 $, soit 3 $ de plus que la valeur enregistree 
en 1991. Le Canada est demeure le principal four
nisseur de tourbe pour le Japon en 1991, avec une 
part de 88 % en valem: du marche; ensuite venaient 
l'Allemagne (7 %), les Etats-Unis, l'ancienne U.R.S.S. 
et les Pays-Bas, qui ont fourni chacun l'equivalent 
approximatif de 1 % de la tourbe pour la marche 
japonais. Les tendances ont peu varie en 1991. 
L'amenagement paysager des sites industriels reste 
le debouche le plus important (50 %), suivi de l'emploi 
traditionnel de la tourbe dans la preparation du sol 
pour lesjeunes plants de riz (20 %), dans les serres 
(20 %), en horticulture et sur les terrains de golf 
(10 %). Dans le cas des utilisations industrielles, ce 
sont les acheteurs importants qui s'occupent des 
ventes de tourbe; dans les autres cas, ce sont les 
distributeurs et les grossistes qui le font. Le Japon 
importe toujours des balles de six pieds cubes 
(170 dm3) pour approvisionner ses marches. 

En 1991, le marchejaponais s'est accru de 3,4 % 
par rapport a 1990. Cette hausse, la plus faible 
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jamais enregistree, a fait passer le marche japonais 
de la tourbe a 81 972 ten 1991. Ce volume represente 
un peu plus du double du volume enregistre en 1987. 
Bien que l'on s'attende a ce que le marche japonais 
de la tourbe reste ferme, les statistiques etablies 
pour les neuf premiers mois de 1992 semblent indi
quer que, comme l'annee precedente, les augmen
tations futures du marche de la tourbe seront de 
l'ordre de 5 a 10 % par an. Le Japon continuera a 
dependre fortement du Canada. Toutefois, nous 
observons des accroissements significatifs des 
importations en provenance de fournisseurs plus 
modestes tels que la Chine, la Finlande et les 
Etats-Unis. Les volumes exportes au Japon par ces 
pays ont respectivement grimpe de 200 % pour 
atteindre 682 t, de 280 % pour s'etablir a 990 t et 
de 290 % pour se fixer a 1294 t et ce, au cours des 
neufpremiers mois de 1992. Pour les Etats-Unis, 
ceci represente la seconde hausse importante 
consecutive de leurs exportations de tourbe, lesquelles 
ont decuple depuis 1990 dans le cas du Japon. 
Toutefois l'Allemagne, qui est devancee par le 
Canada et qui s'avere le second pays exportateur 
de tourbe vers le Japon, a vu ses ventes chuter de 
1713 t OU de 26 % de janvier a septembre 1992. 

L'ambassade du Canada a Tokyo a informe EMR 
que certains exportateurs et importateurs ont 
lance sur le marche leur «mousse de tourbe avec 
marque du detaillant» pour offrir a leurs clients 
une garantie de qualite et d'integrite du produit. 

Fin Ian de 

La Finlande, troisieme pays producteur mondial de 
tourbe apres l'ancienne U.R.S.S. et l'Irlande, signale que 
sa production globale de tourbe a ete de 21 millions 
de metres cubes en 1992. Ce volume constitue une 
hausse d'environ 100 % par rapport a sa faible pro
duction de 1991, et d'environ 15 % par rapport aux 
saisons de 1989 et de 1990. La production finlandaise 
de tourbe horticole, nettement moins importante 
que celle de tourbe combustible, a atteint 1,6 million 
de metres cubes en 1992. Comparativement aux 
donnees fournies a EMR par Vapo Oy, une societe 
d'Etat qui a fourni 87 % de la production totale de 
tourbe en Finlande en 1990, ce volume de tourbe 
horticole est legerement superieur (7 %) a celui de 
1990, mais nettement superieur (100 %) a celui de 
1991. En 1992, les Finlandais ont utilise moins de 
tourbe combustible. Selon la Vapo Oy, ce changement 
dans la consommation s'explique par la fermeture 
de deux grandes centrales electriques pendant plu
sieurs mois de l'annee. Toujours selon des donnees 
fournies par la Vapo Oy, il y aurait eu une baisse 
d'un niveau variant entre environ 10 et 15 % de la 
consommation de tourbe combustible. La saison de 
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recolte de la tourbe horticole ayant ete bien meilleure 
qu'en 1991, on s'attend ace que la Finlande intensifie 
ses efforts de commercialisation au Japon, pour 
davantage penetrer ce marche qui est approvisionne 
actuellement en grande partie par les producteurs 
canadiens. 

Au cours de la demiere decennie, la production 
finlandaise de tourbe combustible a varie entre 3,9 
et 20,4 millions de metres cubes, alors que la pro
duction de tourbe horticole s'est situee entre 0,6 et 
1,8 million. Par contre, comme il a ete prevu, les 
donnees relatives a la consommation de tourbe 
montrent un accroissement assez regulier pour ces 
deux types de tourbe. A I' exception de 1989, ou l'on 
a exceptionnellement employe 1, 7 million de metres 
cubes de tourbe horticole, on a observe une augmen
tation reguliere de la consommation pour ce type 
de tourbe, soit de 0,9 a 1,3 million au cours de la 
derniere decennie. L'annee 1989 a aussi ete marquee 
par une anomalie dans la consommation de tourbe 
combustible, puisqu'il s'en est alors consomme 
11,8 millions. A !'exception de 1989, les donnees 
indiquent que la consommation de tourbe combus
tible a grimpe de fac;:on reguliere, et en pourcentage, 
de fac;:on plus rapide que celle de tourbe horticole 
au cours de la demiere decennie; elle est passee de 
7,0 millions a 14,8 millions de metres cubes. La 
tourbe combustible represente 5 % de l'energie 
primaire consommee en Finlande. La Vapo Oy 
s'attend ace que la dependance de cette source 
d'energie augmente et atteigne 7 ou 8 % d'ici 
l'an 2000. 

lrlande 

EMR n'a pu obtenir de donnees sur la production 
recente de tourbe en Irlande. Toutefois, pendant 
l'annee de production 1990-1991, ce pays a produit 
7 ,56 Mt de tourbe dont 196 OOO t etait de la tourbe 
horticole. La societe d'Etat Bord na Mona foumit 
approximativement 80 % de la production irlandaise 
de tourbe. En 1990-1991, elle etait la seule a produire 
de la tourbe transformee et sa production s'elevait 
a presque 6 Mt. La moitie environ de cette produc
tion a ete achetee par The Electricity Supply Board, 
pour produire de l'electricite. En Irlande, 97 % de 
la tourbe produite sert de combustible. 

UTILISATIONS 

En raison de sa vaste gamme de proprietes physiques 
et chimiques, la tourbe trouve de nombreuses 
applications. A l'etat naturel, elle est utilisee en 
agriculture et en horticulture pour amender les sols 
argileux, conserver l'humidite des sols sableux et 

enrichir en matiere organique et en engrais les sols 
epuises. La tourbe sert egalement de litiere dans 
les ecuries, les etables et les poulaillers OU elle 
absorbe les liquides et les odeurs. Elle est employee 
dans la fabrication de melanges artificiels tels que 
les terreaux, les semis instantanes en boites, les 
melanges de tourbe-perlite et de tourbe-vermiculite, 
les engrais et le compost. Elle est aussi transformee 
en pots destines a la germination des plantes. 

La tourbe trouve plusieurs applications industrielles. 
Elle peut etre utilisee dans la production de serviettes 
en papier, de produits chimiques, de coke metal
lurgique et de charbon actif. Elle sert egalement a 
purifier les effluents industriels et domestiques. Sa 
structure cellulaire, ses proprietes absorbantes et 
sa grande capacite d'echange ionique en font un filtre 
naturel de choix. La tourbe peut reduire l'acidite 
des eaux de drainage provenant d'anciennes mines 
et eliminer les oxydes de fer issus des eaux usees et 
des eaux de drainage. On a aussi employe la tourbe 
pour absorber le petrole accidentellement deverse 
et dans certaines applications medicales. 

La tourbe combustible s'avere une source reconnue 
d'energie de remplacement. Ce type de biomasse 
est largement utilise comme combustible dans plu
sieurs pays europeens comme l'Irlande, la Finlande 
et la Communaute des Etats independants (CEI). 
La tourbe combustible se caracterise par un taux 
eleve d'humification, une forte densite apparente, 
un grand pouvoir calorifique, une faible teneur en 
cendres et un faible taux de matieres polluantes 
comme le soufre et le mercure. Le pouvoir calorifique 
de la tourbe canadienne varie entre environ 4700 
et 5100 kilocalories par kilogramme (kcal/kg). A 
titre de comparaison, le pouvoir calorifique du 
charbon est de 4800 a 5800 kcal/kg et celui du petrole, 
de 9900 a 10 OOO kcal/kg. La tourbe combustible 
est brulee dans des fours pour produire la vapeur 
actionnant les turbines productrices d'electricite. 
Elle peut etre aussi traitee pour produire du coke, 
du gaz naturel synthetique et du methanol. 

PERSPECTIVES 

Une etude effectuee en 1990, avec le soutien de 
l'ambassade du Canada en France, rapporte que 
des quantites considerables de tourbe pourraient 
etre vendues a ce pays et peut-etre meme a d'autres 
pays europeens si les producteurs tiraient parti du 
trajet de retour pour diminuer les couts de transport. 
Par exemple, l'etude demontre que la tourbe cana
dienne pourrait etre expediee au Havre en France, 
puis livree a Paris OU a Angers a des prix concur
rentiels. EMR maintient que l'industrie devrait 
poursuivre cette voie; ceci pourrait entrainer un 
debouche commercial interessant pour le Canada. 



Le Japon continue de constituer un marche lucratif 
pour l'industrie canadienne de la tourbe, en parti
culier pour les producteurs des provinces de 
l'Atlantique. Cependant, les demandes d'information 
effectuees en 1991et1992 par d'autres pays de la 
region du Pacifique indiquent qu'en plus du Japon, 
d'autres pays comme Taiwan, devraient etre abordes 
pour y developper de nouveaux marches. 

Les nouvelles applications offrent egalement des 
possibilites. L'utilisation de la tourbe pour la fabri
cation de serviettes hygieniques tres minces et 
superabsorbantes en constitue un bon exemple. La 
tourbe presente egalement des possibilites pour le 
traitement des effluents domestiques et industriels. 
Des travaux experimentaux actuellement en cours 
au Canada dans ces domaines aboutiront vraisem
blablement a la creation de nouveaux marches. 
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La mise au point et la fabrication d'equipement a 
utiliser en usine et sur le terrain progressent rapide
ment au Canada. Une expertise considerable en 
matiere de recolte et de transformation de la tourbe 
est mise a profit pour la conception d'equipement 
qui permettra de maintenir les couts d'exploitation 
a un niveau concurrentiel. On commercialise 
actuellement partout dans le monde de nouveaux 
produits industriels servant a la manutention de 
volumes considerables de tourbe ou autres matieres 
fibreuses; l'industrie canadienne de la tourbe dispose 
ainsi d'interessantes possibilites de diversification 
et d'ouverture de nouveaux marches. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au 1er fevrier 1993. 



PRIX1 DE LA TOURBE AUX ETATS-UNIS, PAR CATEGORIE, EN 1991 

Categorie 

Mousse de sphaigne 
Tourbe d'hypnum 
Roseau-carex 
Humus 

En vrac 

29,05 
31,52 
20,61 
13, 13 

Source : Bureau of Mines des Etats-Unis, «Peat», 1991. 
s. o. : sans objet. 

Tourbe interieure 
En paquets ou ballots 

($ US la tonne courte) 

82,85 
59,82 
23,24 
10,42 

1 Prix franco a bord a la mine. 2 Prix moyens enregistres aux douanes. 

TARIFS DOUANIERS 

No tarifaire Denomination NPF 

2703.00 Tourbe (y compris la tourbe pour litiere), 
agglomeree ou non 10,2 % 

6815.20 Ouvrages en tourbe 6,8% 

Moyenne 

62,04 
48,92 
22,08 
12,09 

Canada 
TPG 

6,5% 

4,5% 

Etats-Unis 

en franchise 

3,4 % 

Tourbe importee2 
Total 

152, 14 
s. o. 
s. o. 
s. o. 

Etats-Unis 
Canada 

en franchise 

en franchise 

Sources : Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United 
States, 1992. 
NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
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TABLEAU 1. PRODUCTION MONDIALE DE TOURBE 2 PAR PAYS, DE 1987 A 1991 

Pays 1987 1988 1989 1990 1991dpr 

(milliers de tonnes) 

UTILISATION AGRICOLE 

U.R.S.S.e 163 260 163 260 163 260 149 655 140 600 
Republique de l'Allemagne 2 OOO 2 124 1 580 1 500 1 300 
<;:anada (expeditions) 662 736 812 715 856 
Etats-Unis 865 765 690 690 632 
Pays-Base 400 300 300 300 300 
lrlander 258 300 266 300 200 
Finlande 190 363 444 45or 450 
Suede 210 230 230 260 260 
Francee 210 200 200 200 200 
Polognee 250 200 200 200 200 
Danemark 50 50 50 11 or 100 
Espagne 67 75 75 70 70 
Hongriee 70 70 70 70 60 
Norvege 30 30 30 30 30 
Israel 20 20 20 20 20 
Autres pays 30 20 55 55 55 
Total partiel 168 572 168 743 168 282 154 662 145 343 

UTILISATION DE 
COMBUSTIBLE 

U.R.S.S.e 11 430 17 500 16 800 14 965 10 OOO 
lrlander 6 135 4 055 7 760 6 350 7 440 
Fin lander 1 815 3 720 4 445 4 080 4 600 
Allemagne de l'Ouestr 240 232 232 232 230 
Total partiel 19 620 25 507 29 237 25 627 22 270 

Total mondial 188 042 194 080 197 349 180 019 167 613 

Sources : Bureau of Mines des Etats-Unis, «Peat», 1991; Energie, Mines et Ressources Canada. 
dpr : donnees provisoires; e : estimation; r: revise. 



TABLEAU 2. EXPEDITIONS DE TOURBE AU CANADA, PAR PROVINCE, DE 1988 A 1992 

1988 1989 1990 1991 
Province Quantile Valeur Quantite Valeur Quantite Valeur Quantite Valeur 

(milliers (milliers (milliers (milliers (milliers (milliers (milliers (milliers 
de de de de de de de de 

tonnes) dollars) tonnes) dollars) tonnes) dollars) tonnes) dollars) 

Terre-Neuve 2 53 1 77 2 68 3 141 
fie-du-Prince-Edouard 
Nouvelle-Ecosse x x x x x x x x 
Nouveau-Brunswick 241 25 428 251 24 910 266 23 857 263 28 510 
Quebec 317 30 313 335 41 516 350 41 058 350 40 221 
Ontario x x x x 
Manitoba x x x x x x x x 
Saskatchewan x x x x x x x x 
Alberta 78 15 150 93 18 626 72 13 268 102 15 639 
Colombie-Britannique 

Total 736 82 832 812 99 666 775 89 735 833 100 133 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; x : confidentiel. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 

1992dpr 
Quantite Valeur 

(milliers (milliers 
de de 

tonnes) dollars) 

1 53 

x x 
309 32 465 
332 40 558 

x x 
x x 

100 17 250 

856 108 199 
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TABLEAU 3. EXPORTATIONS CANADIENNES DE TOURBE, PAR PAYS, DE 1988 A 1992 

1988 1989 1990 1991 De janv. a sept. 
1992dpr 

Pays Tonnes Valeur Tonnes Valeur Tonnes Valeur Tonnes Valeur Tonnes Valeur 

(milliers (milliers (milliers (milliers (milliers 
de de de de de 

dollars) dollars) dollars) dollars) dollars) 

Afrique du Sud 393 119 709 252 2 300 607 1 382 323 635 134 
Allemagne 502 182 79 14 7 11 23 32 7 22 
Angola 7 6 
Anguilla 1 2 30 21 18 3 
Antilles neerlandaises 13 6 17 4 
Arabie Saoudite 5 593 1 572 1 975 579 41 11 
Australie 2 723 1 403 1 938 645 1 464 366r 2 490 445 2 248 496 
Autriche 171 77 
Barbade 5 6 5 5 15 6 38 28 15 7 
Belgique 497 147 32 20 179 33 57 19 28 10 
Bermudes 66 33 56 11 20 7 31 7 20 3 
Chi Ii 36 4 
Goree du Nord 96 21 
Goree du Sud 154 44 269 88 1 051 202 594 160 1 191 228 
Costa Rica 16 6 
Dane mark 27 69 75 145 129 385 68 154 
E:gypte 404 162 
~spagne 100 11 50 14 4 6 
Etats-Unis 445 286 86 556 460 606 90 669 542 431r 110 816' 576 675 119 505 514 919 112 321 
France 19 27 24 62 117 50 8 10 
Grece 1 220 425 
Guadeloupe 13 6 
HaHi 49 51 76 67 135 143 22 13 
Hong-Kong 65 9 86 18 37 19 96 28 90 30 
lnde 27 16 
lndonesie 114 179 
lrlande 9 2 18 2 
lslande 9 2 50 9 9 2 9 2 9 2 
Israel 417 101 167 39 475 87 134 35 
ltalie 277 71 16 47 250 26 
Japon 52 691 11 020 56 226 12 640 65 765r 16 522r 66 196 14 654 58 917 13 211 
Jordanie 243 115 199 84 148 73 65 48 
Koweit 62 29 57 20 
Li ban 3 4 
Malaysia 219 38 313 57 
Mexique 77 16 16 5 36 15 215 61 76 39 
Namibie 21 4 
Niger 139 31 
Norvege 47 18 
Nouvelle-Caledonie 2 3 
Pays-Bas 2 718 539 4 571 149 719 140 247 48 214 49 
Porto Rico 2 018 617 2 672 489 
Republique dominicaine 14 6 68 11 54 10 66 78 
Republique populaire 

de Chine 25 3 24 6 90 20 16 6 54 23 
Royaume-Uni 510 158 7 10 79 41 8 17 15 5 
Saint-Kitts-Nevis 19 4 
Saint-Pierre-et-Miquelon n.d. 31 7 
Sainte-Lucie 73 38 5 2 
Singapour 12 1 539 100 
Suisse 56 50 8 23 7 13 8 16 
Taiwan 166 70 135 40 424 206 783 331 1 355 617 
Tha.ilande 23 4 
Trinite-et-Tobago 15 6 32 28 82 61 46 15 16 10 
Uruguay 8 4 

Total 516 605 103 682 530 378 106 303 616 158r 129 914r 650 124 136 132 580 559 127 642 

Source : Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible ou sans objet: r : revise. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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VUE D'ENSEMBLE 

L'incertitude sur le marche mondial de l'uranium 
continue en raison de Yeclatement de !'Union sovieti.que. 
Des stocks excedentaires persistants d'uranium et 
l'apprehension prolongee concernant l'incidence de 
sa disponibilite provenant de l'ancienne U.R.S.S. 
suscitent une certaine inquietude chez les produc
teurs d'uranium quant aux debouches sur les marches 
a terme. Le Canada s'est cependant maintenu au 
premier rang des pays producteurs d'uranium au 
monde et ce, malgre les conditions turbulentes sur 
le marche. En 1992, la production canadienne 
d'uranium s'est retablie, apres avoir atteint son 
niveau le plus bas (1991) depuis une decennie, alors 
que le centre de production passe de plus en plus 
de l'Ontario aux gisements de classe mondiale ou 
l'uranium est extrait a faible cmlt en Saskatchewan. 
Les six nouveaux projets d'exploitation miniere de 
l'uranium en Saskatchewan, qui font l'objet d'evalua
tions environnementales, assurent au Canada une 
place enviable face a ses concurrents sur le marche 
mondial de l'uranium pour les annees a venir. 
Toutefois, un grand nombre d'intervenants dans 
l'industrie de !'uranium sont d'avis que des retards 
dans le processus d'examen pourraient nuire au 
developpement de la capacite de production dans le 
cas de certains de ces projets et ce, jusqu'a la fin 
des annees 90 OU au-defa. 

Apres avoir achemine ses livraisons a YOntario Hydro, 
la Denison Mines Limited a ferme son exploitation, 
en mars 1992, a Elliot Lake (Ont.). Quant a la Rio 
Algom Limitee, elle a maintenu sa production 
inchangee afin de respecter ses engagements 
contractuels envers l'Ontario Hydro, contrats qui 
prendront fin en 1996. En Saskatchewan, la produc
tion est demeuree stable a l'entreprise en participa
tion Key Lake et a l'installation Cluff Mining et elle 
a ete accrue a l'installation Rabbit Lake de la Cameco 
apres une fermeture d'une duree de deux ans. 

En 1992, les negociants canadiens d'uranium ont 
signe des contrats visant la livraison d'environ 
3200 tonnes d'uranium (tU). Le prix moyen de toutes 
les livraisons en matiere d'exportation en 1992 
s'etablissait a 59 $CAN le kilogramme d'uranium 
($ CAN/kgU), soit un peu en de~a des 61 $ CAN/kgU 
obtenus en 1991, mais a un prix bien inferieur aux 
71 $ CAN/kgU enregistres en 1990. Moins de 1 % 
des livraisons de 1992 ont fait l'objet de ventes au 
comptant, comme cela a ete le cas depuis 1989. 

PRODUCTION ET FAITS NOUVEAUX 
AU CANADA 

Bien que la capacite de production en place au 
Canada depasse les 10 OOO tU/a, la production 
canadienne d'uranium de premiere fusion a ete 
estimee a pres de 9300 tU en 1992; il s'agit d'une 
augmentation marquee par rapport aux 8160 tU 
produites en 1991. Sur le plan de la valeur de la 
production, !'uranium se classe au sixieme rang 
parmi les dix principaux produits mineraux 
metalliques obtenus au Canada. Les estimations 
provisoires de 1992 relatives aux expeditions prove
nant des mines, en vertu de tous les contrats visant 
des livraisons au pays et a l'etranger, indiquent 
que 9100 tU d'une valeur de 585 millions de dollars 
canadiens ont ete acheminees. Toutefois, les dernieres 
donnees concernant les expeditions de 1991 refletent 
que 8199 tU evaluees a 604 millions de dollars ont 
ete livrees au cours de cette annee. De la fin de 1989 
a la fin de 1991, l'emploi direct dans cette industrie 
a quasiment diminue de moitie, soit de 4280 a 
2200 travailleurs, principalement en raison de ferme
tures de mines et de reductions de la main-d'reuvre 
a Elliot Lake. A la fin de 1992, cependant, moins 
de 1500 travailleurs reuvraient dans ce secteur; 
cette situation resulte de la fermeture des installa
tions de la Denison Mines Limited. 

Le tableau 1 illustre l'incidence de la fermeture des 
mines a Elliot Lake sur l'emploi direct dans les 
centres canadiens de production d'uranium, tandis 
que le tableau 2 indique l'evolution des expeditions 
et de leur valeur depuis 1987. La difference entre 
les valeurs de la production annuelle et des expedi
tions s'explique par des regularisations des stocks 
effectuees par les producteurs. Puisque les besoins 
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Figure 1 

Gisements d'uranium au Canada, en 1992 
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e Producteurs 

O Mise en valeur en cours 

• Autres gisements 

Les nombres se rapportent aux emplacements dans la carte ci-dessus. 

Ont. 

PRODUCTEURS MISE EN VALEUR EN COURS AUTRES GISEMENTS 

1. Elliot Lake 5. Cigar Lake 10. Agnew Lake1 16. LGT 
2. Rabbit Lake (y inclus Eagle Point) 6. Midwest 11. Bancroft1 17. Blizzard 
3. Key Lake 7. McClean Lake 12. Maurice Bay 18. Rexspar 
4. Cluff Lake 8. Kiggavik 13. Beaverlodge1 19. Monts Otish 

9. McArthur River 14. Fond-du-Lac 20. Makkovik 
15. Lacs Dismal 21. Millet Brook 

1 Ancienne mine productrice. 
SouACE : Division de !'uranium, Direction de l'electricite, Energie, Mines et Ressources Canada. 

du Canada ne representent qu'un niveau variant 
entre 15 et 20 % de la production actuelle, sa plus 
grande partie est consacree a l'exportation. Les 
caracteristiques d'exploitation en 1991 des centres 
canadiens existants de production d'uranium sont 

enumerees au tableau 3 et ce, pour les provinces de 
l'Ontario et de la Saskatchewan. Les installations 
des producteurs canadiens existants et les princi
paux gisements d'uranium sont localises sur la 
carte apparaissant a la figure 1; la production et la 



Figure 2 
Propriete et production d'uranium canadien, en 1991 
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SouRCE: Division de !'uranium, Direction de l'electricite, Energie, Mines et Ressources Canada. 

propriete des centres canadiens de production 
d'uranium en 1991 sont presentees a la figure 2. 

Elliot Lake 

En 1991, !'Ontario Hydro a avise la Denison Mines 
Limited de la resiliation de son contrat d'approvision
nement en uranium a compter du 1er janvier 1993. 
Dans le cadre d'une entente entre les deux parties, 
il a ete conclu que les livraisons a !'Ontario Hydro 
pour 1991 et 1992 seraient accelerees, permettant 
alors a la Denison de maintenir la production et le 
nombre d'emplois jusqu'a la fermeture. Cette societe 
a ete en mesure de fonctionner ainsi en faisant une 
extraction selective des minerais a plus haute 
teneur et en mettant en ceuvre un plan d'incitation 
en fonction des indemnites de cessation d'emploi; 
selon les estimations, la production a depasse les 
250 tU/a. Du minerai a ete remonte de la mine 
souterraine pour la derniere fois le 11 mars 1992; 
les demiers concentres ont ete prepares a l'usine 
pour expedition le 24 mars. La mine a ferme le 
31mai1992. 

L'Ontario Hydro a annonce enjuin 1991 une entente 
semblable a celle conclue avec la Denison Mines Limited 
par laquelle elle acceptait de prolonger au-dela de 
1993 l'actuel contrat la liant a la Rio Algom Limitee 
(mine Stanleigh), mais seulementjusqu'en 1996 au 
lieu de l'an 2020, comme cela avait ete prevu a 
l'origine. Les livraisons se sont accrues en 1992 et 

seront maintenues jusqu'en 1995 au niveau atteint 
en 1992; il est estime que la production a depasse 
les 600 tU/a. 

Enjuin 1991, la Rio Algom Limitee a annonce que 
la RTZ Corporation PLC vendrait par voie d'offre 
publique sa participation de 51,5 % dans la Rio 
Algom. Cette vente pour la somme de 360 millions 
de dollars canadiens etait limitee au marche cana
dien et a resulte en une distribution a un grand 
nombre de personnes de pres de 23 millions d'actions 
de la societe sans que se manifeste un actionnaire 
majoritaire. Les actions ordinaires achetees a tem
perament dans le cadre de cette vente, qui a ete 
conclue le 25 juin, devront etre payees 16,10 $ 
chacune sous forme de trois versements echelonnes 
pendant les deux prochaines annees. A titre de 
puissante societe canadienne independante, la Rio 
Algom peut renforcer ses operations et rechercher 
vigoureusement de nouveaux debouches a l'echelle 
mondiale. 

La vente a decoule de !'acquisition par la RTZ 
Corporation PLC des interets de la societe BP 
Mineraux Limitee dans le secteur des mineraux en 
Amerique du Nord et du fait que cette societe est 
proprietaire de la U.S. Borax et de l'Indal Limitee. 
Ces facteurs ont engendre une situation de conflit 
possible avec les interets de la Rio Algom Limitee. 
Bien que la Rio Algom et la RTZ Corporation PLC 
aient mutuellement tire avantage de leur associa
tion, les conseils d'administration des deux societes 



53.4 URANIUM 

ont conclu que la vente de la participation de la 
derniere servirait au mieux les interets de la premiere. 

Differend entre !'Ontario Hydro 
et la Denison Mines Limited 

L'annulation par l'Ontario Hydro du contrat a long 
terme avec la Denison (mentionnee ci-haut) a suscite 
un differend quant au droit de la Denison de tenir 
compte d'une depreciation et de frais d'amortisse
ment plus importants que prevu clans le calcul de 
ses couts de production pour la periode ecoulee 
depuis la reception de l'avis de resiliation de contrat. 
La Denison estime qu'environ 350 millions de dollars 
sont en cause et que cette somme s'avere necessaire 
pour s'acquitter de ses obligations en matiere de 
desaffectation a Elliot Lake. La Denison avait signifie 
un avis d'arbitrage concernant le calcul de certains 
prix et !'Ontario Hydro avait reagi en demandant a 
un tribunal ontarien de trancher la question. Toutefois, 
selon la decision du 3 juin du tribunal, l'entente 
indiquait convenablement que la question devait 
etre soumise a !'arbitrage; par consequent, les proce
dures ont ete suspendues. Bien que les deux parties 
aient invoque des «principes comptables generalement 
reconnus», la Denison a eu gain de cause quant au 
forum ou regler ces details techniques. Certains prix 
fondamentaux doivent maintenant etre determines 
par des experts-comptables independants conforme
ment aux termes de !'entente. 

Gestion des residus d'uranium 
a Elliot Lake 

La Rio Algom et la Denison ont toutes deux demande 
!'approbation de la Commission de controle de 
l'energie atomique (CCEA) pour entreprendre le 
declassement de leurs emplacements de gestion des 
dechets clans la region d'Elliot Lake. Bien que des 
etudes de declassement aient ete presentees a la 
CCEA, les autorisations ne sont pas attendues pour 
bientOt. En octobre 1992, la Commission a decide 
que les propositions visant le declassement devaient 
etre referees au ministre d'Environnement Canada; 
ces propositions devraient faire l'objet d'un examen 
public, par voie d'audience, en vertu du Processus 
d'evaluation et d'examen en matiere d'environnement 
(PEEE) auquel participerait le gouvernement de 
!'Ontario. A la fin de 1992, le personnel de la CCEA 
travaillait a la redaction de la lettre de reference et 
proposait un mandat. 

En fevrier 1990, un groupe de travail Canada-Ontario 
sur les residus d'uranium a ete forme en vue d'etudier 
quelles sont les responsabilites :financieres des gouver
nements et les responsabilites de gestion a long 

terme en matiere de declassement des mines d'ura
nium et des residus d'usines. Les discussions se 
poursuivent. 

Bassin d' Athabasca (Sask.) 

Apres une fermeture d'une duree de deux ans en 
raison de l'affaissement des marches, l'usine 
Rabbit Lake a repris ses activites de traitement de 
minerai, en aout 1991, en se servant des stocks de 
reserve en provenance du gisement Collins Bay B. 
L'usine, dont la capacite nominale de production 
s'etablit a 5400 tU/a, pourrait etre exploitee a 
capacite maximale en 1996; la production estimee 
pour 1992 depasserait 2100 tU. Dans la propriete 
avoisinante Eagle Point, la descenderie de 1,5 km 
creusee depuis la surface a atteint la profondeur de 
180 m a la fin de juillet 1992, mais une premiere 
galerie horizontale a ete ouverte au niveau de 120 m. 
Un essai d'exploitation au premier chantier de 
decoupage a ete entrepris, en juillet, au moyen d'une 
methode de non-penetration; les essais d'abattage 
se poursuivront en 1993. 

Une fois termine le traitement du minerai en prove
nance des stocks de reserve de Rabbit Lake, et 
pourvu que les approbations environnementales 
necessaires soient obtenues, l'usine Rabbit Lake 
entreprendra le traitement de minerai provenant 
de la mine Eagle Point, puis celui obtenu des zones 
A et D du gisement Collins Bay. Des ressources 
exploitables estimees a 27 OOO tU, en plus de 20 OOO tU 
classees comme ressources geologiques, permettent 
d'assurer que les niveaux de production seront 
maintenus a Rabbit Lake bien au-dela du debut 
du siecle. 

A !'exploitation Key Lake, les reserves de la fosse a 
ciel ouvert Deilmann sont extraites a un rythme 
accelere afin de pouvoir s'en servir eventuellement 
comme installation d'elimination de residus, pourvu 
que soit obtenue !'approbation reglementaire. 
Malgre une fermeture prevue pendant tout le mois 
dejanvier, la production estimee de 1992 a depasse les 
5400 tU. Puisque des reserves exploitables supe
rieures a 35 OOO tU ont ete signalees au debut de 
1992, la duree de vie de la mine pourrait se prolonger 
au-dela de 1997 au taux de production du debut des 
annees 90. Lorsque le minerai disponible a Key Lake 
aura ete epuise, l'usine Key Lake pourrait etre utilisee 
pour le traitement de minerai de McArthur River a 
la condition que le projet minier soit approuve par 
la commission d'examen en matiere d'environnement 
(voir ci-apres). 

Par suite de la vente reussie d'actions de la Corporation 
Cameco pour la somme de 130 millions de dollars 



en juillet, la province de la Saskatchewan a accepte 
de vendre, en septembre 1991 a un cout de 14, 75 $CAN 
chacun, 5,33 millions de bons de souscription spe
ciaux dans le cadre de la prochaine etape de la priva
tisation planifiee de la societe. Un bon de souscription 
con:fere au detenteur une action ordinaire de la 
Cameco et la moitie d'un bon de souscription d'une 
action ordinaire. Toutes les actions visees par cette 
transaction avaient ete detenue par la Saskatchewan 
Mining Development Corporation, societe d'Etat 
qui a fusionne avec l'Eldorado nucleaire Limitee en 
1988 pour former la Corporation Cameco. Le 
30 janvier 1992, cette derniere a annonce que la 
Canada Eldor Inc., une entreprise detenant les actions 
du gouvernement du Canada et appartenant en 
propriete exclusive a la Corporation de developpe
ment des investissements du Canada (une societe 
d'Etat federale), avait organise la vente de pres de 
six millions de bons de souscription speciaux, a un 
prix de 14,60 $ CAN chacun, conferant au detenteur 
une action ordinaire de la Corporation Cameco 
detenue par la Canada Eldor Inc. 

Au debut de 1992, environ 52 millions d'actions 
ordinaires de la Cameco avaient ete emises et etaient 
en circulation. Si les droits que con:ferent les bons 
de souscription sont tous exerces en octobre 1994, 
mais avant que ne soient exerces les droits conferes 
par les bons d'achat d'actions ordinaires (actions en 
circulation) anterieurement emis par la province 
de la Saskatchewan, la Cameco appartiendra a 
19,3 % au gouvernement du Canada, a 33, 7 % a la 
province de la Saskatchewan et a 47 % au grand 
public. Si les employes de la Cameco exercent tous 
leurs droits de conversion de bons de souscriptions, 
la participation dans l'entreprise deviendra la sui
vante : 18,6 % au gouvernement du Canada, 32,5 % 
a la province de la Saskatchewan et 48,9 % au 
grand public. Le 10 juin, la Corporation Cameco a 
annonce des modifications qui supprimeraient 
86 postes a son administration centrale a Saskatoon 
et dans ses installations de conversion en Ontario. 
Cette mesure resulte d'initiatives en cours visant a 
rationaliser l'organisme et a abaisser les couts afin 
de relever les defis de l'industrie mondiale de !'ura
nium de plus en plus concurrentielle. Les postes 
elimines, au nombre de 42 en Saskatchewan et de 
44 en Ontario, ont permis a la Cameco de reduire sa 
main-d'muvre a 804 travailleurs en Saskatchewan 
et a 276 travailleurs en Ontario. 

Le 11 juin, la Cameco a annonce qu'elle avait fait 
!'acquisition de tousles interets de l'AGIP 
Resources Ltd. pour la somme de 50 millions de 
dollars. L'avoir principal de l'AGIP ayant ete une 
participation de 10 % dans la propriete McArthur 
River, la societe exploitante - la Corporation Cameco -
detiendra 56 % du projet a l'etape de la production. 
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L'epuisement de la fosse Dominique-Janine North 
en decembre 1991 a incite la Cluff Mining a projeter 
l'agrandissement de cette fosse vers le sud afin de 
prolonger !'extraction a ciel ouvert et d'ajouter a la 
production tiree de ses chantiers souterrains; il est 
estime que des ressources totalisant 5000 tU sont 
associees au prolongement de cette fosse. Puisque 
les travaux miniers s'avanceraient de 100 m sous 
le lac Cluff et exigeraient la construction d'un barrage, 
la proposition d'agrandissement a ete soumise a un 
examen environnemental (voir ci-apres). Selon les 
estimations, la production d'uranium a partir des 
stocks de reserve provenant de la fosse Dominique
J anine North et de la mine souterraine Dominique
Peter depasserait les 700 tU en 1992; !'installation 
fonctionne une semaine sur deux seulement en raison 
de la conjoncture du marche. En 1992, l'Amok Ltee 
a execute d'importants programmes de forage en 
surface et de fon~age sous terre afin de delimiter 
de nouvelles ressources dans la mine Dominique
Peter. 

Afin de regrouper ses operations, la Cogema Canada 
Limitee a annonce, le ler janvier 1993, qu'elle 
fusionnait avec sa filiale Amok Ltee pour prendre 
le nom de Cogema Canada Limitee; la nouvelle 
compagnie agira comme societe de gestion du par
tenariat de la Cluff Mining, et l'Amok Ltee cessera 
done d'exister. Dans un communique cliffuse ulterieure
ment, le 1 er fevrier 1993, la Corporation Cameco a 
annonce la vente de sa participation de 20 % dans 
le partenariat de la Cluff Mining ainsi que de sa 
participation dans plusieurs proprietes detenues a 
des fins d'exploration pres de !'emplacement du lac 
Cluff. La vente de la Corporation Cameco, qui a fait 
l'objet d'un examen par le gouvernement federal en 
vertu de la politique sur les interets etrangers dans 
le secteur de !'uranium, a ete approuvee le 29 janvier 
1993. Les avoirs de la Cameco ont ete acquis par la 
Corona Grande Exploration Corporation, une filiale 
en propriete exclusive de la Cogema Canada. Par 
la meme transaction, une convention de vente 
connexe d'uranium entre la Cameco et la Cogema 
Canada est egalement passee a la Corona Grande. 
Cette transaction permettra a la Cameco d'inscrire 
une radiation non recurrente d'un actif evalue a 
84 millions de dollars contre les gains nets de 1992, 
mais la societe evitera les couts de mise en valeur 
associes a l'agrandissement de !'exploitation 
Cluff Lake. 

Puisque la part de la production de la Cameco 
obtenue a !'exploitation Cluff Lake ne s'elevait qu'a 
3 % de sa production totale en 1992 et qu'elle etait 
essentiellement devalue a la Cogema Canada, la 
vente de cet actif n'influencera pas I' aptitude de la 
Cameco a atteindre ses futurs objectifs de mise en 
marche ou de production. Par consequent, la 
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Cameco pourra adopter une strategie de conservation 
et s'engager uniquement dans des investissements 
respectant certains criteres de rentabilite et sur 
lesquels la Cameco exerce le controle. 

Commissions d'evaluation 
environnementale en Saskatchewan 

En avril 1991, le ministre de l'Energie, des Mines 
et des Ressources (EMR) a soumis six propositions 
visant de nouvelles installations d'extraction d'ura
nium en Saskatchewan a l'examen d'une commission 
independante conformement au Decret sur les 
lignes directrices visant le processus d'evaluation 
et d'examen en matiere d'environnement du gouver
nement federal. Une commission mixte Saskatchewan -
Canada examine cinq des propositions, notamment : 
l'agrandissemerit par la Cluff Mining des exploita
tions aux gisements Dominique-Janine South et West, 
le gisement South McMahon Lake ou Midwest de 
la Denison Mines Limited, le gite McClean Lake de 
la Total Minatco Ltd.1, !'exploitation Cigar Lake de 
la Cigar Lake Mining Corporation (CLMC) et le gite 
McArthur River de la Cameco. La commission mixte 
a diffuse en decembre 1991 la maniere dont elle 
entendait proceder afin de faciliter la tache des 
personnes desirant participer au processus d'evalua
tion en foumissant de !'information quant a la 
maniere dont la Commission effectuera son examen. 

La sixieme proposition fait l'objet d'un examen par 
une commission exclusivement federale. I1 s'agit de 
l'agrandissement de I' exploitation Rabbit Lake de 
la Cameco par la mise en valeur du gite Eagle Point 
et des zones Bay A et D du gisement Collins Bay, 
ou une approbation conditionnelle a deja ete obtenue 
des autorites de la Saskatchewan. Cette commission 
a demande une mise a jour de l'Enonce des incidences 
environnementales (EIE) anterieurement presente, 
laquelle a ete terminee en juin 1992. La periode 
d'examen public a pris fin en septembre et la Cameco 
s'attend a des audiences publiques au debut de 1993; 
les recommandations de cette commission pourraient 
etre presentees a l'automne. 

Le 20 decembre 1991, l'EIE pour le gite Midwest, 
gere dans le cadre d'une entreprise en participation, 
a ete presente a la commission mixte afin de subir 
un examen public d'une duree de 90 jours; durant 
cette periode, la commission mixte a re\!u par ecrit 
des commentaires concemant l'integralite de l'EIE. 
D'apres son propre examen et les commentaires 
offerts, la commission mixte devait decider si les 
donnees presentees etaient suffisantes pour passer 
a l'etape des audiences publiques OU Si d'autres 
renseignements etaient necessaires. 

Le 7 janvier 1992, le president de la commission 
mixte annOn\!ait que les reunions d'etablissement 
de la portee des incidences des gites Cigar Lake et 
McArthur River debuteraient le 7 fevrier et que 
leur principal objet serait d'offrir aux participants 
!'occasion d'identifier, a !'intention de la commission 
mixte, les questions OU les J?reoccupations a integrer 
aux lignes directrices de l'Enonce des incidences 
environnementales (EIE) diffusees a !'intention des 
promoteurs de projet. 

La commission mixte a re\!U l'EIE pour le gite 
McClean Lake le 13 janvier 1992 et celui pour le 
projet Dominique-Janine de la Cluff Mining le 
31 mars 1992; elle a fixe a 90 jours la duree des 
examens publics des deux propositions. La commis
sion mixte annon\!ait toutefois, le 26 mars, qu'en 
raison du nombre des activites simultanees d'examen 
et du volume des documents a etudier, la date limite 
pour la presentation par le grand public de commen
taires concemant les gisements Midwest et McClean 
serait repoussee de 60 jours (au 29 mai). Ces prolonge
ments ont suscite une certaine inquietude chez les 
promoteurs qui craignent que des retards n'engendrent 
l'absence du respect des echeanciers et la perte de 
debouches sur les marches. Lors de l'annonce du 
mandat de la commission mixte, il avait ete precise 
que les rapports concemant les trois premiers 
devaient etre deposes moins de 18 mois apres la 
creation de la commission mixte (le 22 aout 1991), 
pourvu que les EIE soient acceptables. Les trois 
EIE ayant du etre revises, la commission mixte 
prevoit cependant qu'elle fera rapport maintenant 
moins de 18 mois apres la reception des EIE revises. 

Le 24 avril 1992, le ministre d'Environnement 
Canada a annonce un octroi de 125 OOO $ visant a 
aider douze groupes et deux personnes a participer 
a la commission exclusivement federale examinant 
l'agrandissement de I' exploitation Rabbit Lake, qui 
appartient a la Cameco. Ces fonds octroyes afin 
d'aider les personnes recevant les EIE prepares par 
les promoteurs du projet a organiser les audiences 
publiques et a y participer ont ete repartis comme 
suit : 55 OOO $ a des representants de bandes 
indiennes de la region d' Athabasca, 42 OOO $ a des 
groupes ecologiques OU a des ecologistes individuels, 
13 OOO $ a des personnes interessees par le developpe
ment economique, 10 OOO $ a un organisme inuit et 
5000 $ a une societe metisse. Ces sommes s'ajoutent 
aux 350 OOO $ mis a la disposition de groupes ou de 
personnes souhaitant participer aux evaluations 
environnementales de la commission mixte par le 
gouvemement du Canada et celui de la Saskatchewan 
en 1991. 

Le 1er juin 1992, la commission mixte a diffuse une 
ebauche de lignes directrices visant a faciliter la 
preparation des EIE pour les gisements McArthur 



River et Cigar Lake; ces lignes directrices etaient 
tres detaillees et quelque peu subjectives. Les 
ministeres federaux et provinciaux responsables ont 
achemine en juillet des commentaires au secretariat 
de la commission tout en prenant note de !'interpre
tation par la commission mixte de son mandat, 
exprimant des craintes quant aux retards dans le 
processus et s'interrogeant quant a !'incidence possible 
sur l'investissement au Canada comme il a ete per9u 
par les societes etrangeres. En septembre, la 
commission mixte a diffuse des lignes directrices 
definitives identifiant plus clairement !'information 
exigee des gouvemements et des promoteurs. 

Au nom de la Commission de controle de l'energie 
atomique (CCEA), le ministre d'EMR a refere, le 
23 octobre 1992, au ministre d'Environnement 
Canada le programme d'exploration souterraine 
propose pour le gite McArthur River. Les ministres 
federal et provincial de l'environnment ont ensuite 
soumis le programme pour examen public a la 
commission mixte existante. En entreprenant cet 
examen que les promoteurs ont accepte, la commis
sion mixte s'est engagee a faire avant le 15 janvier 
1993, le cas echeant, toute recommandation visant 
les clauses conditionnelles au moyen desquelles il 
serait permis d'implanter ce programme. La com
mission mixte s'est acquittee de son engagement en 
presentant son rapport au Bureau federal d'examen 
des evaluations environnementales (BFEEE), qui l'a 
achemine aux ministres d'El.\ffi et de la Saskatchewan 
Environment and Public Safety (SEPS) ainsi qu'a la 
CCEA Le rapport a ete rendu public le 18 janvier 1993. 

Dans le rapport, il est recommande que le pro
gramme d'exploration souterraine soit autorise sous 
certaines conditions; la plupart s'averent assez 
ordinaires, mais deux pourraient etablir des prece
dents. La premiere consiste en la negociation d'un 
bail de surface qui soit acceptable a la Saskatchewan, 
a la Corporation Cameco, a la majorite des peuples 
des premieres nations et aux communautes touchees. 
La deuxieme exige que le bail de surface comprenne 
une disposition de partage des revenus prevoyant 
un mecanisme de protection du revenu des utilisa
teurs traditionnels des terres. Bien que cette derniere 
recommandation ait des incidences aux deux paliers 
de gouvemement, il devient evident que le processus 
d'evaluation environnementale lui-meme pourrait 
accroitre, et de maniere importante, les delais 
d'execution et les c01lts afferents a la mise en ceuvre 
d'un grand nombre de tels nouveaux projets. 

Possibilites additionnelles 
de production 

En plus des centres de production existants, il 
existe un certain nombre de gisements, mentionnes 
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ci-haut, a diverses etapes demise en ceuvre OU une 
production pourrait etre entreprise au cours des 
prochaines annees. La mise en production de ces 
futures mines depend de l'obtention des approbations 
reglementaires et environnementales necessaires, 
de !'evolution du marche international de !'uranium 
et de decisions a caractere economique de la part 
des proprietaires des exploitations. 

A Cigar Lake, les travaux souterrains suivants 
avaient ete acheves vers le milieu de 1990 : un puits 
fonce jusqu'a la profondeur de 500 m et deux galeries 
laterales, l'une dans le gres au-dessus du corps 
mineralise au niveau de 420 met l'autre dans les 
roches du soubassement au niveau de 480 m. Des 
essais initiaux d'extraction de minerai a teneur elevee 
ont ete accomplis avec succes en 1991; une partie 
du corps mineralise a d'abord ete congelee puis une 
foreuse de cheminee collectrice commandee a distance 
a ete utilisee pour extraire 53 t d'un minerai titrant 
pres de 15 % d'uranium. 

En 1992, la Cigar Lake Mining Corporation (CLMC) 
a mis a l'epreuve une methode de percement au 
moyen de jets d'eau sous haute pression recemment 
mise au point. Elle s'est averee efficace pour I' exca
vation de plus de 100 t d'un minerai renfermant plus 
de 13 % d'uranium. Les essais d'extraction sous 
terre etaient essentiellement termines a la fin de 
1992, et la CLMC a entrepris la preparation de 
l'EIE a presenter a la commission mixte au milieu 
de 1994. Si l'examen durait 18 mois, les demieres 
recommandations pourraient etre soumises a la fin 
de 1995. Cette future mine appartient conjointement 
a la Corporation Cameco (48,75 %), a la Cogema 
Canada Limitee (36,375 %), a !'Idemitsu Uranium 
Exploration Canada Ltd. (12,875 %) et a la Korea 
Electric Power Corporation (KEPCO) [2 %]. 

Le gisement McArthur River, situe a 70 km au 
nord-est de Key Lake, est d'une taille suffisante et 
presente des teneurs assez elevees pour permettre la 
mise en service de l'usine Key Lake, ou serait traite 
le minerai de ce gisement, jusqu'au siecle prochain. 
Les ressources in situ probables sont estimees a 
100 OOO tU, la teneur moyenne est superieure a 4 % 
d'uranium et sa composition permet de le traiter a 
Key Lake. Une exploration plus poussee et une 
meilleure definition des reserves de minerai sont 
projetees dans le cadre du programme d'exploration 
souterraine en 1993-1994. Siles approbations provi
soires sont obtenues et si l'equipement ainsi que les 
approvisionnements necessaires peuvent etre trans
portes a !'emplacement par une route d'hiver au 
debut de 1993, la Cameco - la societe exploitante -
pourrait terminer ses travaux souterrains en 1994, 
presenter son EIE vers la fin de l'annee et, apres 
avoir obtenu les approbations definitives en 1996, 
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s'assurer de I' execution des travaux de construction 
pour permettre un traitement ininterrompu de 
minerai a Key Lake en 1997. 

Dans le cadre du programe d'exploration souterraine, 
un puits d'une profondeur de 630 m doit etre fonce 
et des galeries laterales au niveau de 500 m et 
peut-etre au niveau de 600 m doivent etre percees 
pour permettre des forages plus detailles. Si la 
construction d'une route carossable a l'annee et 
l'amenagement d'une mine evalue a 100 millions 
de dollars canadiens sont menes a bonne fin en 1996, 
la production pourrait debuter en 1997 a raison de 
500 t/j de minerai. Avec l'achat par la Cameco en 
1992 de la participation de l'AGIP Resources Ltd. 
dans le gite McArthur River, les parts respectives de 
differentes societes dans cette entreprise en partici
pation seront les suivantes a l'etape de la production: 
Corporation Cameco (56,435 %), Explorations et 
Mines Uranerz Limitee (27,331 %), Interuranium 
Canada Ltd. (9,063 %) et Cogema Canada Limitee 
(7,171 %). 

En avril 1992, la Denison Mines Limited et la 
Total Compagnie Miniere de France (Total) ont 
conclu une entente par laquelle des exploitations 
complementaires pourraient etre amenagees a leurs 
gisements respectifs d'uranium Midwest et 
McClean Lake2. L'entente englobe des dispositions 
concernant I' extraction et le traitement de minerai 
ainsi que la mise en marche de concentres d'uranium 
pour des clients de la Denison et de la Total. Si une 
decision est prise quant a la production, assujettie 
au respect de plusieurs conditions et a l'obtention 
des consentements necessaires, du minerai du 
gisement Midwest pourrait etre traite dans des 
installations de la future mine McClean Lake, ce 
qui reduirait les incidences environnementales. La 
Denison ferait !'acquisition d'une participation 
d'environ 22 % a la future mine McClean Lake, et 
la Total financerait la part de la Denison dans la 
mise en valeur du gisement McClean Lake. La 
Total ferait egalement !'acquisition de droits Sur 70 % 
des interets de la Denison dans la production au 
gisement Midwest. Jusqu'a !'approbation finale de 
cette mise en valeur complementaire, le gite Wolly 
appartient en totalite a la Total Minatco Ltd., une 
filiale en propriete exclusive de la Total Compagnie 
Miniere de France; Midwest - un gisement detenu 
en participation - appartient a la Denison (45 %), a 
la societe Explorations et Mines Uranerz Limitee 
(20 %), a la Bow Valley Industries Ltd. (20 %) et a 
l'OURD (Canada) Co. Ltd. (15 %), une filiale de 
!'Overseas Uranium Resources Development 
Corporation (OURD) du Japon. 

Siles approbations environnementales reglementaires 
sont obtenues, la mise en valeur complementaire 

du gisement McClean Lake pourrait etre entreprise 
a la fin de 1993 alors que l'usine serait construite a 
proximite du gisement Jeb et I' emplacement ferait 
l'objet des preparatifs connexes pendant que debu
terait I' extraction dans la fosse a ciel ouvert Jeb. A 
l'epuisement du minerai de la fosse Jeb, celle-ci 
serait preparee pour I' elimination des residus pro
venant de !'exploitation de l'usine qui debuterait 
vers le milieu de 1995. Une mise en service par 
etapes de l'usine permettrait d'accroitre la produc
tion jusqu'a 2300 tU/a. Une fois le minerai extrait 
de la fosse Jeb, l'on entreprendrait !'extraction 
dans la fosse Sue C, puis dans les fosses Sue A et 
B, apres quoi le minerai serait extrait des corps 
mineralises souterrains a la future mine McClean 
Lake et enfin, vers 1998, le gisement Midwest 
serait exploite. Des ressources exploitables estimees 
augite Wolly de la Total Minatco Ltd. totalisant 
17 300 tU, dont celles des gisements McClean, Jeb 
et Sue, et les ressources totalisant 14 OOO tU dans 
la propriete Midwest permettraient d'exploiter 
l'usine a sa capacite nominale jusqu'en l'an 2008. 

Le gisement d'uranium Kiggavik situe a l'ouest de 
Baker Lake dans le territoire du Nunavut, dont la 
creation est proposee, appartient a l'Urangesellschaft 
Canada Llmited3, a la CEBG Exploration (Canada) Ltd. 
et a la Daewood Corporation de la Coree du Sud. 
Un examen dans le cadre du Processus d'evaluation 
et d'examen en matiere d'environnement (PEEE) 
effectue en 1990 a permis de relever des lacunes 
dans l'Enonce des incidences environnementales 
(EIE) de ce projet, et les promoteurs ont obtenu un 
delai afin de repondre aux demandes d'information 
additionnelle. En plus des problemes souleves lors 
de la presentation de l'EIE et de l'affaissement de 
la situation du marche de l'uranium, la poursuite 
du projet minier a egalement ete influencee par des 
recommandations de la Commission de planifica
tion du Nunavut, un organisme independant cree 
afin d'elaborer un plan d'utilisation des terres de la 
region visee par le reg:lement des revendications 
territoriales des Inuit. A la fin de 1991, la Commission 
recommandait que soit acheve l'examen du gisement 
Kiggavik dans le cadre du PEEE, mais que la mise 
en valeur de !'uranium soit repartee jusqu'a la forma
tion des organismes de gestion des ressources des 
terres revendiquees pour le Nunavut et jusqu'a 
leur examen des questions pertinentes non abordees 
dans le cadre du PEEE (voir la partie intitulee 
«Initiatives gouvernementales» ). 

EXPLORATION 

En 1992, le Groupe d'evaluation des ressources en 
uranium (GERU) d'Energie, Mines et Ressources 
Canada (EMR) a termine la dix-huitieme edition 



annuelle de son evaluation de la capacite d'approvi
sionnement canadien en uranium ainsi qu'un sondage 
connexe portant sur les activites d'exploration. Les 
resultats ont ete signales4 vers la fin de l'annee. 

Comme par les annees precedentes, en 1991-1992 
les activites d'exploration a la recherche d'uranium 
ont ete concentrees dans des regions favorables a 
!'existence de gisements associes a des discordances 
proterozoi:ques, en particulier dans le bassin 
d'Athabasca au nord de la Saskatchewan. Les 
depenses d'exploration en 1991 (44 millions de dollars) 
sont restees a peu pres inchangees par rapport a 
celles engagees en 1990 (45 millions) malgre de faibles 
prix au comptant et des debouches limites sur le 
marche. Les niveaux recents des depenses refletent 
principalement les programmes d'essais d'extraction 
en cours au gisement Cigar Lake en Saskatchewan; 
de fait, la province a signale des depenses d'environ 
10 millions de dollars pour les travaux d'exploration 
a la recherche d'uranium dans des futures mines 
detenant des stades moins avances de developpe
ment en 1991. Dans !'ensemble, les forages d'explo
ration et les forages de mise en valeur en surface 
ont totalise 66 OOO et 67 OOO m respectivement en 
1990 et en 1991; bien plus de 90 % de tous les forages 
ont ete effectues en Saskatchewan. 

Pendant la campagne de 1991-1992, le nombre de 
societes participant a des projets d'exploration active 
a diminue, passant de 27 a 19. Dans !'ensemble, 
environ 65 projets d'exploration sont restes en 
regle. Neuf des exploitants actifs5 ont depense la 
totalite des 44 millions de dollars engages dans 
l'exploration en 1991. Ce sont, en ordre alphabetique, 
l'Amok Ltee, la Cigar Lake Mining Corporation, la 
Cogema Canada Limitee, la Cominco Ltee, la 
Corporation Cameco, la societe Explorations et 
Mines Uranerz Limitee, la Minatco Ltee, la PNC 
Exploration (Canada)_Co. Ltd. et l'Urangesellschaft 
Canada Limited. Comme le montre le tableau 4, 
qui resume les activites d'exploration a la recherche 
d'uranium de 1976 a 1991, le nombre de projets 
d'une valeur de plus de un million de dollars est 
reste relativement constant depuis 1982 jusqu'a la 
saison d'exploration de 1990-1991. 

RESSOURCES 

Pendant la prochaine decennie, les approvisionne
ments canadiens en uranium seront tires de ressources 
«connues», dont les estimations sont reparties en 
trois grandes categories - les ressources mesurees, 
indiquees et presumees - qui refletent differents 
niveaux de confiance quant aux quantites signalees. 
La plupart de ces ressources sont associees a des 
gisements identifies a la figure 1. 

URANIUM 53. 9 

Dans sa derniere evaluation des possibilites 
d'approvisionnement en uranium au Canada, EMR 
rapporte4 que les estimations des ressources 
connues en uranium au 1 er janvier 1992 ont diminue 
de 20 % pour s'etablir a 459 OOO tU, tandis qu'elles 
totalisaient 594 OOO tU en janvier 1991; ceci est 
illustre au tableau 5. Les estimations pour les 
ressources dans les categories a faibles cou.ts ont 
legerement augmente en raison des succes de 
I' exploration aux gisements recemment decouverts 
dans le nord de la Saskatchewan et dans les 
Territoires du Nord-Ouest, mais cette hausse est 
plus que contrebalancee par des baisses dans les 
categories a couts plus eleves resultant de la ferme
ture de trois mines a Elliot Lake en raison de 
l'affaissement du marche de !'uranium. Les 
ressources totales du Canada en uranium pourraient 
continuer a diminuer en raison de la situation sur 
le marche international de l'uranium, qui rend 
impossible l'effort d'exploration necessaire pour 
maintenir le volume des ressources. 

CAPACITE DE PRODUCTION 

La capacite de production des installations cana
diennes a ete accrue en 1992 par la reprise de 
I' exploitation a l'annee de !'exploitation Rabbit 
Lake. La production a Rabbit Lake a presque triple 
son niveau enregistre en 1991; cette montee en fleche 
a attenue les pertes attribuables a la fermeture de 
la mine de la Denison Mines Limited au debut de 
1992. La production au Canada est cependant restee 
bien inferieure a sa capacite, car les producteurs 
ont continue a eviter le marche au comptant et ont 
axe leur production sur leurs engagements en vertu 
de contrats existants. Dans la plupart des cas, des 
prix beaucoup plus eleves de !'uranium seront 
necessaires pour que les installations soient exploitees 
a leur plein rendement; cette capacite s'eleve actuelle
ment dans !'ensemble a plus de 10 OOO tU. 

Afin d'illustrer la disponibilite de !'uranium a court 
terme, des projections de la capacite de production 
ont ete etablies en se basant uniquement sur les 
centres existants de production. Ces projections 
indiquent une capacite realiste dans les circonstances 
actuelles a partir des ressources connues dites 
recuperables a faible cou.t, c'est-a-dire a 100 $/kgU 
ou moins. Aucun engagement ferme de mise en 
exploitation ne vise des centres de production autres 
que ceux deja exploites. Les projections de la capacite 
future de production s'averent compliquees en raison 
de !'evolution du marche international de l'uranium 
et de !'incertitude concernant les cou.ts associes a 
certains des projets miniers mentionnes plus haut. 
La position qu'a occupee le Canada dans le monde, 
quant a la production reelle d'uranium de 1985 a 
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Figure 3 

Production d'uranium des pays de l'Ouest, en 1991 

Canada 30 % 
Australie 14 % 

Saskatchewan 25 % 

Etats-Unis 11 % 

frique du Sud 6 % 

Production des pays de l'Ouest = 27 580 tU 

REMAROUE: La production mondiale totale represente environ 45 OOO tU. 
SouRcE: Division de !'uranium, Direction de l'electricite, Energie, Mines et Ressources Canada. 

1991 inclusivement, est indiquee au tableau 6. La 
figure 3 illustre la part de la production cana
dienne en 1991, par comparaison avec celles des 
autres grands pays producteurs de l'Ouest. 

INITIATIVES GOUVERNEMENTALES 

Le 4 mai 1992, une etape de plus a ete franchie vers 
la creation d'une patrie pour les Inuit : lors d'un 
plebiscite, les residents ont approuve majoritaire
ment a 54 % une limite occidentale pour un domaine 
controle par les Inuit et appele Nunavut. Cette 
action marque le debut d'un processus de separation 
des terres des Inuit et des Denes. Environ 17 500 
des quelque 50 OOO residents des Territoires du 
Nord-Ouest sont des Inuit habitant l'Arctique de 
l'Est. Les possibilites de decouverte de gisements 
d'uranium, a l'interieur du Nunavut, ont suscite un 
vifinteret de la part de l'industrie de !'uranium 
dans cette derniere etape de la progression des Inuit 
vers l'autonomie gouvernementale; l'etape definitive 
vers l'autonomie est prevue pour 1999. 

Le 26 novembre 1992, le gouvernement federal a 
avise l'industrie de !'uranium et les entreprises de 
services publics canadiens dotees de programmes 
de production d'energie nucleaire d'une modification 
de la composante d'etablissement des prix, apportee 
a la politique du Canada en matiere d'exportation 
d'uranium. Le changement vise a rendre la politique 

davantage conforme a !'engagement du gouvernement 
a l'egard d'une liberalisation des echanges. Dans la 
politique, telle qu'elle a ete anterieurement enoncee 
en mai 1990, les deux exigences suivantes etaient 
formulees en matiere d'etablissement des prix. 

«Le gouvernement du Canada s'attendra ace 
que les conditions relatives au prix prevues 
dans les contrats d'exportation d'uranium per
mettent d'atteindre unjuste equilibre entre les 
benefices et les risques et, en general, a ce 
qu'elles ne soient pas mains favorables que celles 
obtenues durant la meme periode par des pro
ducteurs concurrents, canadiens et internationaux, 
relativement a des contrats d'une meme duree.» 

«Pour assurer une meilleure stabilite dans les 
domaines de l'emploi et de la productivite, chaque 
contrat d'exportation doit comprendre des meca
nismes, comme des dispositions visant l'escalade 
du prix minimum; ces dispositions aideront a 
reduire les effets des changements imprevus qui 
peuvent survenir sur le marche et, par conse
quent, contribueront a etablir un milieu commer
cial plus previsible pour les societes et leurs 
employes.» 

En novembre 1992 toutefois, les ministres ont retire 
la deuxieme de ces exigences pour tous les nou
veaux contrats. En prenant cette decision, les 
ministres soulignaient que les producteurs cana
diens etaient bien places pour concurrencer, d'egal 
a egal, tous les autres producteurs de par le 



monde. De plus, en raison de la forte concurrence 
qui s'exerce de nos jours sur le marche international, 
les producteurs eux-memes sont les mieux places 
pour determiner par quels moyens il convient le 
mieux de proteger leurs investissements en utilisant 
un portefeuille mixte de contrats. Le Groupe inter
ministeriel federal d'etude des exportations d'uranium 
continuera a examiner, pour le compte des ministres, 
les clauses contractuelles de fixation des prix afin 
d'assurer le respect de la premiere des exigences 
ci-haut citees et de voir ace que les contrats 
d'exportation soient generalement conformes a la 
politique du Canada en matiere d'exportation 
d'uranium. 

SITUATION MONDIALE 

En 1992, tous les intervenants sur le marche inter
national de l'uranium etaient preoccupes par !'inci
dence de I' augmentation rapide des ventes, par 
l'ancienne U.R.S.S., sur les marches occidentaux 
de produits enrichis en uranium et de concentres 
d'uranium. L'invasion possible du marche d'uranium 
par des produits tres enrichis provenant du deman
telement d'armes nucleaires dans l'ancienne U.R.S.S. 
constituait une menace encore plus grande. 

En novembre 1991, un groupe de producteurs ameri
cains d'uranium et le Syndicat international des 
travailleurs des industries petroliere, chimique et 
atomique deposait une requete en vue de !'imposition 
des droits antidumping contre l'uranium provenant 
de l'Union sovietique afin de tenter de remettre un 
peu d'ordre sur le marche international. Le 29 mai 
1992, I' Administration du commerce international 
du Department of Commerce des Etats-Unis rendait 
une decision preliminaire a l'effet que de l'uranium 
en provenance de six republiques de l'ancienne 
U.R.S.S. (la Russie, le Kazakhstan, le Kirghizistan, 
l'Ouzbekistan, l'Ukraine et le Tadjikistan) etait 
vendu aux Etats-Unis a un prix inferieur a sajuste 
valeur et etablissait une marge de dumping (droit) 
temporaire de 115,82 %. 

Le 16 octobre 1992, le Department of Commerce des 
Etats-Unis signait avec les six republiques en cause 
des ententes de restriction de quantites interrompant 
les enquetes antidumping en cours. Les ententes 
de suspension specifient pour les importations 
d'uranium des contingents lies au prix de !'uranium 
sur le marche aux Etats-Unis. En plus de ces 
contingents, certains contrats a long terme signes 
avant une date critique pendant l'enquete ont ete 
proteges. 

L'Agence d'approvisionnement d'Euratom s'est 
egalement attaquee ace difficile probleme en 1992. 
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Le seul moyen s'offrant a l'Agence pour influencer 
cette question a ete l'adoption d'une exigence legale 
d'approbation formelle de toutes les ententes 
d'approvisionnement signees par des societes de la 
Communaute europeenne. Cet organisme a elabore 
une politique, appliquee de fa~on ponctuelle, de 
surveillance des contrats et d'exigence de leur modi
fication lorsqu'il considere qu'un Etat membre 
s'engage de maniere exageree a acheter des materiaux 
provenant de l'ancienne U.R.S.S. Certaines entre-
. prises de services publics ont critique !'imprecision 
des lignes directrices, dont on a dit qu'elles englobent 
des contingents en pourcentage lorsque les prix 
sont inferieurs a certains seuils. Ces lignes directrices 
n'ont pas ete publiees de maniere detaillee. 

Le 31aout1992, les Etats-Unis ont annonce l'amorce 
d'une entente avec la Russie, entente a parachever 
au cours des douze mois suivants, concernant l'achat 
par le Department of Energy d'uranium tres enrichi 
provenant d'ogives nucleaires de l'ancienne U.R.S.S. 
Cet achat doit viser au moins 10 t/a d'uranium tres 
enrichi pendant les cinq premieres annees de 
I' entente et au moins 30 t/a pendant les quinze annees 
suivantes. Des hypotheses techniques realistes 
indiquent que les quantites annuelles initiales 
correspondraient a environ 2200 tU obtenues de 
concentres d'uranium naturel. L'achat doit s'effec
tuer sans influer sur le budget, a meme les sommes 
economisees dans le cadre des activites d'enrichisse
ment de l'uranium du Department of Energy. 
L'uranium doit etre dilue en uranium faiblement 
enrichi a utiliser comme combustible dans les 
reacteurs commerciaux de maniere a ne pas perturber 
les marches commerciaux pour l'uranium. Les 
achats d'uranium tres enrichi envisages furent par 
la suite exemptes des contingents fixes pour les 
diverses republiques de l'ancienne U.R.S.S. en 
vertu des ententes de suspension des procedures 
antidumping. 

VUE D'ENSEMBLE DU MARCHE 

Le Canada s'est maintenu au premier rang des pays 
fournisseurs d'uranium a l'echelle mondiale et ce, 
malgre un marche turbulent. En 1992, les nego
ciants canadiens d'uranium ont signe de nouveaux 
contrats visant la livraison d'environ 3200 tU 
destinees a I' exportation dans toute une gamme de pays 
consommateurs dont ceux indiques au tableau 7; 
ces ventes en 1992, qui representent de nouvelles 
affaires, ne refletent aucunement des modifications 
ou !'application d'options concernant les quantites 
en vertu de contrats existants. 

On presente au tableau 7, ventilees par pays des 
acheteurs, les quantites nominales d'uranium 
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visees par des contrats canadiens d'exportation 
examines et acceptes depuis 197 4; le tableau illustre 
egalement la diversification des exportations cana
diennes. Au 1er janvier 1993, les engagements 
futurs vises par tousles contrats d'exportation et 
les contrats de vente au pays totalisent approxima
tivement 37 OOO tU et 7000 tU respectivement (la 
renegociation en 1991 des contrats avec !'Ontario 
Hydro a reduit par un facteur de dix les engage
ments a respecter au pays). La mise en valeur de 
plusieurs nouveaux corps mineralises en 
Saskatchewan, qui font actuellement l'objet d'un 
examen environnemental, devrait assurer une produc
tion ininterrompue jusque bien au-dela. du debut 
du prochain siecle. Les producteurs canadiens 
d'uranium sont tres competitifs et sont bien places 
pour satisfaire a la demande future. Toutefois, les 
exportations de stocks commerciaux et peut-etre 
militaires d'uranium par l'ancienne U.R.S.S. pourraient 
continuer a nuire aux perspectives a court terme. 

La production miniere mondiale est considerable
ment inferieure aux besoins pour les reacteurs 
malgre d'importants surplus de production dans 
les pays du bloc de l'Est. Les stocks accumules 
continuent a s'infiltrer sur le marche. L'on pense 
maintenant que la Russie detient la majeure partie 
de ces stocks que constituent les reserves accumulees 
de plusieurs pays d'Europe de l'Est ainsi que peut
etre celles de plusieurs republiques de l'ancienne 
U.R.S.S. 11 semble egalement de plus en plus possible 
que les recentes initiatives en matiere de desarme
ment aient comme consequence la mise en disponi
bilite d'enormes quantites additionnelles d'uranium. 

Comme il a ete precedemment mentionne, !'initiative 
antidumping americ~ine a mene a un ensemble 
d'ententes entre les Etats-Unis et six republiques 
de l'ancienne U.R.S.S. La Communaute europeenne 
a institue des r~strictions analogues bien que moins 
formelles. Les Etats-Unis negocient egalement 
avec la Russie en vue de faire !'acquisition, repartie 
sur un intervalle de 20 ans et de maniere a ne pas 
influencer le marche, d'importantes quantites 
d'uranium provenant du demantelement d'armes 
nucleaires russes. Si ces ententes restent en vigueur 
et ont l'effet escompte sur le marche, il devrait en 
resulter un ecoulement ordonne, pendant un inter
valle prolonge, de l'uranium excedentaire sur le 
marche; cet ecoulement permettrait aux prix au 
comptant d'augmenter progressivementjusqu'a un 
niveau suffisant pour soutenir les producteurs 
mondiaux les plus efficaces, et surtout ceux de la 
Saskatchewan. 

Au Canada, l'Ontario Hydro a diffuse le 8 juillet 1992 
un appel d'offres d'approvisionnement en concentres 
d'uranium couvrant ses besoins a long, a moyen et 

a court terme. Seront prises en consideration les 
offres emanant de societes proprietaires de gisements 
d'uranium au Canada, aux Etats-Unis, en Australie 
et en Namibie ou les reserves de minerai sont sub
stantielles et ou sont etablies des installations de 
production ou bien ou l'on est assure d'etre en 
mesure d'exploiter. L'Ontario Hydro a dresse une 
courte liste des offres les plus concurrentielles et a 
entrepris des negociations avec plusieurs fournisseurs 
qui ont ete encourages a faire preuve de creativite 
quant aux conditions de vente permettant d'ame
liorer l'offre fondamentale. Les principales exigences 
de l'Ontario Hydro etaient les suivantes : une 
variabilite significative du volume puisque les 
livraisons annuelles pourraient augmenter de 15 % 
OU diminuer de 30 % a moins de six mois d'avis, des 
options permettant de prolonger le(s) contrat(s) au 
moins jusqu'au 31 decembre 2001 et le droit de 
retarder d'une periode pouvant allor jusqu'a neuf 
mois les livraisons d'une annee quelconque. L'on 
s'attendait a ce qu'un volume variant entre 1200 et 
1300 tU soit necessaire en 1996 et qu'une quantite 
variant entre 1600 et 1700 tU/a soit requise jusqu'en 
l'an 2002. 

PRIX DE L'URANIUM 

L'evolution progressive des evenements sur la scene 
intemationale soulignee ci-haut a ete interpretee 
comme positive par les producteurs canadiens 
d'uranium. 11 semble maintenant que !'uranium en 
provenance de l'ancienne U.R.S.S., y inclus celui 
pouvant etre tire de sources militaires, penetrera 
vraisemblablement les marches des pays de l'Ouest 
de maniere plus ordonnee pendant un intervalle 
prolonge. Par consequent, le marche au comptant 
s'est divise en deux segments pour lesquels les prix 
sont distincts. Les prix sur les marches ou a ete 
limitee la penetration de !'uranium provenant de 
l'ancienne U.R.S.S. (Etats-Unis et Communaute 
europeenne) ont augmente rapidement d'un tiers 
par suite de la signature des ententes de suspension, 
bien que cette amelioration se soit en partie evanouie 
avant la fin de l'annee. Les prix dans le segment du 
marche n'ayant subi aucune restriction sont restes 
a peu pres les memes que ceux enregistres pendant 
le premier semestre. Dans !'ensemble, la volatilite 
des prix de !'uranium s'est quelque peu amoindrie 
en 1992 alors qu'ont diminue les ventes sur le mar
che au comptant. Le prix au comptant a la Nuexco6 
a varie entre 7,75 et 10,50 $US/lb de U30 8 pour 
s'etablir a 9,95 $ US/lb de U30 8 a la fin de l'annee. 

Au Canada, le prix moyen pour toutes les livraisons 
d'uranium effectuees en 1992 a atteint 59 $ CAN/kgU 
ou 19 $US/lb de U30 8, soit un niveau juste un peu 
inferieur au prix moyen de 1991. Moins de 1 % des 
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Figure 4 

Exportations canadiennes d'uranium, par pays de destination finale, de 1986 a 1991 

Royaume-Uni 9 % 

France 10 % 

Japon 12 % 

Etats-Unis 48 % 

Les exportations au cours d'une periode 
de six ans t6talisent 57 500 tU. 

SouRCE: Commission de contr61e de l'energie atomique (CCEA) au Canada. 

livraisons canadiennes a !'exportation ont ete des 
ventes au comptant, soit une proportion similaire a 
celle observee de 1989 a 1991; cette proportion a 
culmine a 35 % en 1987 et s'etablissait a 1 % en 1981. 
Le prix moyen a !'exportation pour les livraisons 
canadiennes de 1974 a 1991 apparait au tableau 8. 

Les principaux pays destinataires des exportations 
reelles d'uranium d'origine canadienne de 1985 a 
1991 sont indiques au tableau 9; il est prevu que 
les exportations reelles en 1992 egaleront celles de 
1991. La figure 4 illustre !'importance cumulee (de 
1986 a 1991) des exportations canadiennes en fonction 
des livraisons prevues d'uranium dans des concentres; 
elle souligne aussi !'importance des exportations 
aux Etats-Unis. 

AFFINAGE ET CONVERSION 

La Corporation Cameco exploite les seules installa
tions canadiennes de conversion et d'affinage de 
!'uranium, qui sont respectivement situees a Port 
Hope et a Blind River (Ont.). A Blind River, les 
concentres d'uranium sont affines en trioxyde 
d'uranium (U03). Ce produit intermediaire est 
ensuite transporte a Port Hope par camion pour y 
etre converti soit en hexafluorure d'uranium (UF 6) 

destine, apres enrichissement a l'exterieur du 
Canada, a des reacteurs etrangers a l'eau legere, soit 
en dioxyde d'uranium (U02) destine aux reacteurs 
CANDU. 

Allemagne 7 % 

Goree du Sud 6 % 

Suede 4 % 

Autres 4 % 

L'affinerie de Blind River, d'une capacite annuelle 
nominale de 10 OOO tU sous forme d'U03, traite des 
concentres d'uranium provenant de plusieurs pays. 
En 1991, la transition a un calendrier d'exploitation 
revise a entraine la mise en reuvre d'un programme 
modifie de 10 jours d'exploitation suivis de 4 jours 
de repos. En vertu du nouveau calendrier, dont 
!'application a debute enjuin 1991, !'exploitation 
de l'usine d'U03 a alteme avec le pesage et l'echan
tillonnage du produit. Malgre la faiblesse du marche 
de la conversion et la decision de la Cameco de 
reduire sa capacite de rendement, la production de 
1991 a ete de 9198 tU sous forme d'U03, ce qui 
represente une augmentation d'environ 13 % par 
rapport aux 8154 tU sous forme d'U03 produites 
en 1990. 

A Port Hope, les deux installations de conversion ont 
respectivement des capacites de 10 500 tU sous 
forme d'UF6 et de 2500 tU sous forme d'U02. Le 
nouveau calendrier de production mis en reuvre en 
1990 fait alterner I' exploitation des usines d'U02 et 
d'UF6 au lieu de s'engager dans une exploitation 
simultanee. En vertu de ce calendrier, !'installation 
de production d'UF6 a ete fermee en mai 1991 alors 
que l'usine d'U02 a ete exploitee jusqu'en juillet. Les 
activites ont repris a l'usine d'UF 6 en septembre et 
s'y sont poursuivies jusqu'en fevrier 1992. La 
transition au nouveau calendrier a ete couronnee 
de succes et a permis d'atteindre les capacites quoti
diennes moyennes de traitement les plus elevees 
jamais enregistrees. La production a augmente de 
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7 % en 1991, passant de 8398 tU en 1990 a 8983 tU. 
Comme il a ete precedemment mentionne, le nombre 
de travailleurs a diminue en juin; I' emplacement 
de Port Hope comptait 232 employes. 

En 1991, la Cameco a signe avec !'Ontario Hydro, 
son principal client en matiere de services de 
conversion, un contrat a long terme de prestation 
de services de conversion en U02. Pour la periode 
allant de 1992 a 1996, la Cameco doit respecter des 
contrats de conversion en UF 6 totalisant environ 
21 OOO tU en vertu de nombreuses ententes a long 
terme et s'est engagee a traiter des quantites tota
lisant 28 400 tU sous forme d'UF 6 pendant les dix 
prochaines annees. 

Aux Etats-Unis, l'Allied-Signal Inc. et la General 
Atomics ont annonce le 23 novembre la creation 
d'une nouvelle societe appelee la ConverDyn qui 
appartiendra a parts egales aux deux societes 
meres. Dans le cadre de cette entreprise, !'installa
tion de conversion au passe perturbe en Oklahoma 
de la Sequoyah Fuels Corporation, filiale de la 
General Atomics, aurait ete mise en veilleuse pour 
une duree indefinie jusqu'a !'amelioration des 
conditions sur le marche et la ConverDyn louerait 
la totalite de la capacite de production de !'installa
tion de l'Allied-Signal en Illinois pour respecter 
tous les contrats de conversion existants de 
l'Allied-Signal et de la Sequoyah. Toutefois, une 
succession de transgressions des reglements, ayant 
entraine des fermetures repetees de !'installation en 
Oklahoma par la Nuclear Regulatory Commission 
des Etats-Unis, a finalement mene a une decision 
de ne pas rouvrir l'usine. Ce regroupement permettra 
de mieux equilibrer l'offre et la demande pour la 
conversion dans les pays de l'Ouest et allouera des 
gains aux quatre societes occidentales effectuant la 
conversion dont la Corporation Cameco. 

FAITS NOUVEAUX DANS LE SECTEUR 
DE L'ENERGIE NUCLEAIRE 

Au Canada 

Des faits nouveaux au pays ont eu une incidence 
importante sur le programme nucleaire canadien 
en 1992. A la fin de l'annee, 20 reacteurs CANDU 
d'une capacite globale d'environ 13 675 megawatts 
d'electricite (MWe) etaient en service au Canada 
(voir le tableau 10). Au milieu de 1992, plus de 15 % 
de l'energie electrique produite au Canada l'etait au 
moyen de l'energie nucleaire; cette proportion 
depassait 46 % en Ontario et s'etablissait a pres de 
26 % au Nouveau-Brunswick. Le facteur de puissance 
moyen pendant les neuf premiers mois de 1992 
pour tous les reacteurs CANDU 6 a ete de 90,4 %, 

tandis que leur facteur de puissance cumule depuis 
l'installationjusqu'au 30 septembre 1992 s'eleve a 
85%. 

A la centrale nucleaire Darlington de l'Ontario 
Hydro, situee a l'est de Toronto, le probleme que 
posaient les faisceaux de combustible des nouvelles 
unites de 881 MWe a ete regle en portant de 5 a 7 
le nombre des pales des impulseurs des pompes de 
circulation principales. L'unite 1 a ete remise en 
marche le 13 juillet et declaree en service le 
14 novembre 1992, tandis que l'unite 2 a ete remise 
en marche le 8 septembre; elle avait ete declaree 
en service en decembre 1990. A la fin de l'annee, les 
unites 1, 2 et 3 fonctionnaient a capacite maximale; 
le combustible avait ete charge dans l'unite 4 et 
l'on y prevoyait la criticite en fevrier 1993. 

Les unites 1, 2 et 3 de la centrale nucleaire Pickering 
de l'Ontario Hydro, situees a l'est de Toronto, ont 
fait l'objet de programmes reussis de retubage pendant 
les annees 80 et comptent parmi les unites de reac
teurs nucleaires offrant les meilleurs rendements 
au Canada avec un facteur de puissance moyen de 
87 % pour l'intervalle de janvier a septembre 1992. 
On acheve le retubage de l'unite 4. 

A la centrale nucleaire Bruce de l'Ontario Hydro, 
situee au nord-ouest de Toronto, les reparations 
des tubes-houilleurs des unites 1et2 se sont pour
suivies en 1992 dans le cadre d'un programme de 
remise en etat de toute la centrale au cout de plu
sieurs millions de dollars. Toutefois, le remplace
ment des tubes de force des unites 1 et 2, dans le cadre 
du projet de 1,2 milliard de dollars qui doit demarrer 
au debut de 1994, pourrait etre mis en attente par 
le gouvemement de l'Ontario (voir ci-apres). 

La mise ajour de l'offre et de la demande de 
l'Ontario Hydro diffusee enjanvier 1992 a entraine 
une substantielle remise a plus tard de la date a 
laquelle une nouvelle capacite de base sera necessaire 
et a indique une capacite de production excedentaire 
d'environ 5000 MWe a moyen terme. Depuis la 
diffusion de la mise ajour, l'entreprise de services 
publics s'est engagee dans une etude detaillee de 
son programme de depenses d'immobilisations. Le 
19 octobre 1992, le conseil d'administration de 
l'Ontario Hydro a approuve un plan dans le cadre 
duquel les depenses en capital sont reduites de plus 
de sept milliards de dollars au cours des dix prochaines 
annees. La plupart des reductions des couts en 
investissements resulteront de la remise a plus tard 
de projets de production et de transmission ainsi 
que de certains programmes en gestion de l'energie. 
L'analyse de !'Ontario Hydro, presentee dans le 
plan soumis au conseil d'administration, indiquait 
un avantage net, en matiere d'economie et en fonction 



des clients, de !'execution du programme prevu de 
remise en etat de la centrale nucleaire Bruce A de 
quatre unites. L'autre solution serait la fermeture 
de une ou des quatre unites de la centrale Bruce A. 
Le conseil d'administration a demande un examen 
plus approfondi de l'aspect economique du plan de 
remise en etat; l'examen durera environ six mois. 

La centrale nucleaire Point-Lepreau de la Societe 
d'energie du Nouveau-Brunswick continue a fonc
tionner exceptionnellement bien, son facteur de 
puissance brut depuis la mise en service atteignant 
93 % a la fin de septembre 1992. L'entreprise de 
services publics continue a considerer l'energie 
nucleaire comme une option importante en matiere 
d'approvisionnement a long terme en electricite. 
Cependant, en raison d'une diminution de la 
demande pour l'electricite et de previsions indiquant 
qu'une nouvelle capacite de base ne sera pas necessaire 
avant l'an 2005, les discussions concernant l'achat 
propose par l'entreprise d'un reacteur CANDU 3 
ont ete repartees. 

En 1991, L'Energie atomique du Canada, Limitee 
(EACL) et la Saskatchewan Power Corporation ont 
signe un protocole d'entente prevoyant la creation 
en Saskatchewan d'une nouvelle corporation, qui 
appartiendrait conjointement aux deux parties, 
visant a I' exploration des debouches pour l'industrie 
nucleaire provinciale et, plus specifiquement, a la 
construction d'un reacteur CANDU 3. Bien que le 
Nouveau parti democratique nouvellement elu en 
Saskatchewan ait annule le protocole d'entente en 
mars 1992, un nouveau protocole avec l'EACL a ete 
signe le 21 decembre 1992. Celui-ci permettra a 
l'EACL et a la Saskatchewan de travailler de concert 
a la conception du nouveau reacteur CANDU 3 et 
d'etudier les possibilites d'etablissement d'autres 
affaires et installations nucleaires dans cette province. 
L'entente quinquennale prevoit le transfert des 
bureaux de conception, de genie et de mise en marche 
de l'EACL pour le CANDU 3, de Mississauga (Ont.) 
a Saskatoon. Ceci represente le deplacement de 
140 employes. La Saskatchewan ne s'engage pas, 
toutefois, a acheter un reacteur. 

A l'etranger 

Sur la scene internationale, le gouvernement du 
Canada a annonce le 18 septembre 1992 que 
L'Energie atomique du Canada, Limitee (EACL) a 
conclu avec succes la vente de deux nouvelles centrales 
nucleaires CANDU a la Coree du Sud, une transac
tion qui aura des retombees de 500 millions de dollars 
canadiens en contrats pour des societes canadiennes. 
L'EACL a re<;:u en decembre 1991 une invitation a 
faire une offre pour deux autres reacteurs CANDU 
6 a la Coree du Sud, soit les reacteurs W olsong 3 et 
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4 dont la mise en service est projetee respectivement 
pour 1998 et 1999. Le reacteur Wolsong 1 fonctionne 
depuis 1983 et le reacteur Wolsong 2 actuellement 
en construction doit etre mis en marche en 1997. 
Les quatre reacteurs CANDU 6 Wolsong auront 
chacun une capacite de production pouvant atteindre 
700MWe. 

En 1992, le Canada a continue a participer active
ment a toute une serie d'activites internationales 
centrees sur la securite des reacteurs de conception 
sovietique dans des pays de l'ancienne U.R.S.S. Le 
Canada preside le Groupe de travail V, constitue 
en vertu de la Charte europeenne de l'energie, 
auquel a ete confie la preparation d'une ebauche de 
protocole sur l'energie nucleaire; lorsque le docu
ment sera acheve, le protocole codifiera les bonnes 
pratiques dans les domaines de la surete, de la 
cooperation et du commerce en rapport avec l'energie 
nucleaire ainsi que les politiques de non-proliferation 
deja appliquees dans les pays de l'Ouest. En mai 
1992, le ministre alors responsable d'EMR, 
l'honorable Jake Epp, s'est rendu en Russie et a 
signe un protocole d'entente sur la cooperation 
nucleaire avec son homologue russe. 

Le Canada participe aussi activement a divers 
programmes favorisant des initiatives bilaterales 
et multilaterales en matiere de surete nucleaire. 
Les initiatives bilaterales (en cours ou projetees) 
sont des programmes commerciaux ainsi que des 
programmes d'aide dans les domaines de la surete 
et de la reglementation. Certains progres ont ete 
accomplis en rapport avec la mise en reuvre au cout 
de 30 millions de dollars canadiens de !'initiative 
canadienne de surete nucleaire (Canadian Nuclear 
Safety Initiative) et une equipe de l'EACL s'est rendue 
en Russie pour concevoir la phase d'evaluation de 
cette initiative. En outre, le Canada fournit une 
contribution majeure dans les anciens pays du bloc 
de l'Est par ses travaux en Roumanie et des discussions 
ont ete entreprises concernant la formation en matiere 
de reglementation avec les organismes investis d'un 
pouvoir de reglementation en Russie, en Ukraine 
et en Lithuanie. 

Dans la derniere edition (1992) du «Livre rouge» 
publie conjointement par l'Agence pour l'energie 
nucleaire (AEN) sous l'egide de l'Organisation de 
cooperation et de developpement economiques (OCDE) 
et par l'Agence internationale de l'energie atomique 
(AIEA), l'on souligne le fait que la production d'energie 
electrique a partir d'energie nucleaire a augmente 
de 143 % pendant la derniere decennie. Bien que 
certains programmes nationaux aient connu des 
retards, la croissance s'avere forte puisque plus de 
80 nouvelles centrales nucleaires ont ete mises en 
service depuis le desastre de Tchernobyl en 1986. 
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En 1989, cinq nouveaux reacteurs ont ete mis en 
chantier, ce qui porte a 83 le nombre total d'installa
tions en construction en 1991. 

PERSPECTIVES 

Malgre l'effondrement de l'Union sovietique et 
!'incertitude persistante sur le marche international 
de l'uranium, l'industrie canadienne de l'uranium 
se maintient au premier rang des fournisseurs 
mondiaux d'uranium. En 1992, la production du 
Canada s'est retablie apres avoir atteint son niveau 
le plus bas (en 1991) en une decennie et s'est elevee 
a environ 9300 tU. Des engagements fermes en 
vertu de contrats d'approvisionnement a long terme 
de la part de clients aux Etats-Unis, en Europe de 
l'Ouest et en Extreme-Orient permettent aux produc
teurs canadiens d'uranium d'affronter avec optimisme 
la concurrence des principaux fournisseurs mondiaux 
d'uranium. En outre, la politique du Canada en 
matiere d'exportation d'uranium evolue en fonction 
des conditions changeantes du marche et est bien 
adaptee au marche international actuel sur lequel 
s'exerce, et continuera de s'exercer, une forte 
competitivite. 

Le Canada devrait pouvoir garder son titre de prin
cipal pays producteur sur un march€ turbulent; le 
centre de production au pays se deplace, toutefois, 
de plus en plus de l'Ontario vers les gisements de 
classe mondiale en Saskatchewan. Leur mise en 
valeur sera effectuee a faible cm1t. Les nouveaux 
corps mineralises qui font actuellement l'objet 
d'examens environnementaux en Saskatchewan 
devraient assurer une production ininterrompue 
jusque bien au-dela du debut du siecle prochain, bien 
que les exportations d'uranium provenant de stocks 
commerciaux, et peut-etre militaires, de l'ancienne 
U.R.S.S. pourraient assombrir les perspectivesjusque 
vers la fin des annees 90. 

Les producteurs canadiens d'uranium sont tres 
competitifs et sont bien places pour satisfaire a la 
demande future. A long terme, il existe d'importantes 
possibilites de decouverte de ressources addition
nelles en uranium au pays. Les politiques visant a 
encourager l'investissement dans cette industrie et 

a permettre au Canada de conserver son role de 
fournisseur fiable et tres concurrentiel aupres de 
ses partenaires commerciaux sont en place. 
Convenablement stimulee par le march€, l'industrie 
canadienne de l'uranium peut se maintenir pendant 
des annees au premier rang des fournisseurs 
mondiaux d'uranium. 
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1 Le 14 janvier 1992, la Minatco Ltd. est devenue la Total 
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a la Total Compagnie Miniere de France 70 % de ses interets, 
pendant les quatre prochaines annees, a son projet Koongarra 
d'exploitation de !'uranium en Australie; la valeur de toutes les 
considerations, estimee a 25 millions de dollars, doit etre consacree 
aux activites de mise en valeur de !'uranium en Saskatchewan. 

3 Le 2 juin 1992, la Cogema de France a fait !'acquisition d'une 
participation d'environ 70 % dans la societe allemande 
Urangesellschaft mbH. En plus de sa participation au gisement 
Kiggavik et d'une part de 25 % dans l'entreprise Gas Hills 
d'exploitation in situ de !'uranium au Wyoming (Etats-Unis), 
l'Urangesellschaft mbH detient des participations minoritaires 
dans d'autres proprietes urani:feres au Niger, en Namibie et en 
Australie. 

4 «Le Canada demeure le principal fournisseur d'uranium du 
monde occidental», communique de presse 92/106, EMR Canada, 
le 12 novembre 1992. 

5 Dans certains cas, l'exploitant identifie a signale la totalite 
des depenses effectuees dans le cadre d'une entreprise en parti
cipation. Par consequent, Jes montants engages par d'autres 
societes, qui n'ont pas repondu au questionnaire du Groupe 
d'evaluation des ressources en uranium, sont inclus dans le 
total de 45 millions de dollars. 

6 La Nuexco, entreprise de courtage de !'uranium, installee au 
Colorado et appelee a l'origine Nuclear Exchange Corporation, 
publie un prix mensuel sur le marche au comptant. Toutefois, 
une fois que les ententes de suspension ont mis fin aux enquetes 
antidumping, la Nuexco a etabli un deuxieme prix au comptant 
applicable au marche americain protege par les restrictions sur 
lequel s'effectuent la plupart des transactions au comptant. 
C'est a ce deuxieme prix qu'on refere dans le texte. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 
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TABLEAU 1. RELEVE DE LA PRODUCTION ET DE LA MAIN-D'OEUVRE AUX 
INSTALLATIONS CANADIENNES DE PRODUCTION D'URANIUM, EN 1990ET1991 

Nombre total 
d'employes1 Production annuelle2 

(au 31 decembre) (tU) 
Province et producteur 1990 1991 1990 1991 

BASSIN D'ATHABASCA (SASK.) 

Cluff Mining (Amok detient 80 % des 
parts et Corporatfon Cameco, 20 %) 145 119 771 717 

Key Lake JV (Corporation Cameco 
detient 67 % des parts et Uranerz, 
33%) 370 389 4976 5 421 

Rabbit Lake JV3.(Corporation Cameco 
detient 67 % des parts et Uranerz, 33 %) 230 209 745 

Total partiel 745 717 5 747 6883 

ELLIOT LAKE (ONT.) 

Denison Mines Limited 1 300 902 1 319 757 
Rio Algom Limitee 

Quirke3 774 
Panel3 440 
Stanleigh 450 576 449 520 

Total partiel 1 750 1 478 2982 1 277 

Total 2495 2 195 8 729 8160 

Sources : Rapports annuels des societes et dossiers publics de la Commission de contr61e de l'energie 
atomique (CCEA). 
- : neant; Uranerz : Explorations et Mines Uranerz Limitee. 
1 Les chiffres ont ete arrondis pour les employes seulement; la main-d'oeuvre ne comprend pas les 
entrepreneurs sur le terrain. 2 Production primaire. En 1991, 44 tU supplementaires furent recuperees par 
les producteurs de Elliot Lake lors de l'affinage et de la conversion de dechets industriels de la Corporation 
Cameco, comparativement a 50 tU en 1990, a 31 tU en 1989 et a 73 tU en 1988. Ces donnees NE sont PAS 
comprises dans le total canadien de production d'uranium de premiere fusion. 3 L'usine de traitement Rabbit 
Lake, fermee pendant toute l'annee 1990, a repris ses activites en aoGt 1991; les exploitations Quirke et 
Panel ont cesse leurs activites indefiniment en aoGt 1990. 

TABLEAU 2. VALEUR1 DES EXPEDITIONS2 D'URANIUM PAR PROVINCE2 DE 1987 A 1992 

Unite 
de 

Expeditions mesure 1987 1988 1989 1990 1991 1992dpr 

Expeditions par les producteurs 
ontariens tU 4 901 3 872 4 099 4 597 1 288 1 033 

Valeur des expeditions millions 581 446 501 627 271 202 
de dollars 

Expeditions par les producteurs 
de la Saskatchewan tU 8 711 8 194 6 896 5 123 6 911 8 069 

Valeur des expeditions millions 601 572 412 261 333 382 
de dollars 

Total des expeditions par les 
producteurs tU 13 612 12 066 10 995 9 720 8 199 9 102 

Valeur totals des expeditions millions 1 182 1 018 913 888 604 584 
de dollars 

dpr : donnees provisoires. 
1 La valeur des expeditions comprend celle de la recuperation de !'uranium et de ses sous-produits, provenant des 
installations de conversion et des affineries nommees dans le tableau 1 , Ces donnees etaient exclues de la production 
d'uranium de premiers fusion. 2 Expeditions en tonnes d'uranium (tU), contenu dans des concentres, a partir des usines de 
traitement du minerai. 
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TABLEAU 3. CARACTERISTIQUES D'EXPLOITATION DES CENTRES 
CANADIENS EXISTANTS DE PRODUCTION D'URANIUM, EN 1991 

Usine de traitement du minerai1 
CaEacite RecuEeration CaEacite annuelle 

Norn de la societe I Nominale I Total du Teneur du 
nom de !'installation reelle Globale minerai minerai 

(t/j) (%) (t) (% d'U) 

Cluff Mining (Amok Ltee, la + 900 I 97 119 OOO 0,66 
societe exploitante) I Cluff 710 
Lake 

Denison Mines Limited I 7 700 I 94e 1 058 OOO 0,08 
Elliot Lake 5 oooe 

Rabbit Lake JV 2000 I 93 155 OOO 0,6 
(Corporation Cameco, la 1 8608 
societe exploitante) 

Key Lake JV + 800 I 99 262 OOO 2,0 
(Corporation Cameco, la 
societe exploitante) 

Rio Algom Limitee I + 820e 
Elliot Lake 

Stanleigh + 4 500 I 2 965 95 685 OOO 0,08 

Sources : Rapports annuals des societes et dossiers publics de la Commission de contr61e de 
l'energie atomique (CCEA). 
e: estime. 
a L'usine de traitement a recommence ses activites le 31 juillet 1991. 
1 Les chiffres ont ate arrondis. 

TABLEAU 4. ACTIVITE~ D'EXPLORATION A LA RECHERCHE D'URANIUM 
AU CANADA, DE 1976 A 1991 

An nee 

1976 
1978 
1980 
1982 
1984 
1986 
1987 
1988 
1989 
1990 
1991 

Depenses1 

(millions de dollars) 

44 
90 

128 
71 
35 
33 
37 
59 
58 
45 
44 

Forages2 

(km) 

155 
334 
503 
247 
197 
162 
164 
201 
158 

66 
67 

Projets d'une 
valeur de plus de 

un million de dollars3 

(nombre) 

4 
7 

24 
13 
12 
11 
12 
11 
11 

6 
4 

1 Depenses d'exploration directe et de forage en dollars courants. 2 Exploration et forages de mise 
en valeur en surface, a !'exclusion des proprietes productrices. 3 Nombre de projets pour lesquels 
les depenses d'exploration directe et de forage ont depasse un million en dollars courants. 



URANIUM 53.19 

TABLEAU 5. ESTIMATIONS DES RESSOURCES CANADIENNES EN URANIUM RECUPERABLE DU 
MINERAi EXPLOITABLE1, AU 1er JANVIER 1991 ET AU 1er JANVIER 1992 

Categories de prix 
pour !'evaluation du Mesurees lndiguees Presumees 
minerai exploitabie2 1991 1992 1991 1992 1991 1992 

(milliers de tonnes d'uranium) 

100 $/kgU ou mains 29 35 117 240 149 30 
100 a 150 $/kgU 3 1 65 84 80 60 
Total partiel 32 36 182 324 229 90 

150 a 300 $/kgU 17 0,1 40 8 94 0,9 

Total 49 36 222 332 323 91 

1 On a tenu compte des pertes reelles ou prevues resultant de la recuperation lors de l'extraction et lors du traitement du minerai; 
ces facteurs ont ete appliques individuellement aux ressources attribuees aux centres de production existants ou futurs. Dans le 
cas des installations souterraines, le minerai exploitable represente generalement de 75 a 85 % du minerai en place; des taux de 
recuperation plus eleves sent possibles dans les exploitations a ciel ouvert. Les taux de recuperation lors du traitement du minerai 
varient normalement au Canada de 90 a 97 %; en 1991, la moyenne ponderee pour la recuperation a l'usine de traitement dans 
le cas des installations existantes classiques pour !'uranium au Canada a ete de 96 %. 2 Ces valeurs en dollars canadiens 
refletent le prix d'une quantile de concentres d'uranium renfermant 1 kg d'uranium elementaire. Les prix ont servi a determiner la 
teneur limite de chacun des gisements evalues en tenant compte de la methode d'exploitation utilisee et des pertes prevues lors 
du traitement. Le prix de 100 $/kgU a ete utilise par le Groupe d'evaluation des ressources en uranium (GERU) afin d'illustrer Jes 
ressources qui presentaient un interet economique pour le Canada en 1990 et 1991. 
Remarque : 1 $/lb de U309 = 2,6 $/kgU. 

TABLEAU 6. PRODUCTION D'URANIUM CONTE;NU DANS DES CONCENTRES PAR LES 
PRINCIPAUX PAYS PRODUCTEURS, DE 1985 A 1991 

Pays 1985 1986 1987 1988 1989 1990 1991 

(tonnes d'uranium) 

Canada1 10 880 11 720 12 440 12 470 11 350 8 780 8 200 
Etats-Unis 4 350 5 200 5 OOO 5 190 5 320 3 420 3 060 
Afrique du Sud 4 880 4 610 3 960 3 850 2 950 2 530 1 710 
Namibia 3 600 3 300 3 540 3 600 3 100 3 210 2 450 
Australie 3 250 4 150 3 780 3 530 3 660 3 530 3 780 
Niger 3 180 3 110 3 OOO 2 970 2 990 2 830 2 960 
France 3 200 3 250 3 380 3 390 3 240 2 830 2 480 
Gabon 940 900 800 930 850 710 690 
Autres pays2 900 870 890 910 940 3 800 2 250 

Total3 35 180 37 110 36 790 36 840 34 400 31 640 27 580 

Sources : Uranium - Ressources, production et demande, rapport produit conjointement par l'Agence pour l'energie 
nucleaire (sous l'egide de l'OCDE) et l'Agence internationale de l'energie atomique (AIEA) ainsi qu'a partir de divers 
rapports financiers, nationaux et internationaux. 
1 Depuis l'annee 1988, Jes statistiques canadiennes comprennent la recuperation d'uranium et de ses sous-produits 
provenant des installations de conversion et des affineries. Les statistiques different des donnees relevees ailleurs pour la 
production primaire. 2 Comprend !'Argentine, la Belgique, le Brasil, l'Allemagne de l'Ouest, l'lnde, Israel, le Japan, le 
Portugal, l'Espagne et la Yougoslavie; le Pakistan, la Hongrie et l'Allemagne de l'Est sent compris en 1990 et 1991. 3 Les 
totaux representent la somme des quantiles inscrites seulement. 
Remarque : Les quantiles par pays sent arrondies a 1 O tU pres. 
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TABLEAU 7. CONTRATS D'EXPORTATION D'URANIUM 
CANADIEN1 

Pays acheteur2 

Argentine3 
Belgique 
Finlande 
France 
Allemagne 
ltalie 
Japon 
Goree du Sud 
Espagne 
Suede 
Suisse 
i;loyaume-Uni 
Etats-Unis 

Total 

Tonnes 
d'uranium 

49 
3 110 
3 049 
9 845 

14 331 
1 115 

21 178 
8 042 
3 559 
8 897 

154 
7 039 

76 336 

156 704 

1 Quantiles d'uranium specifiees dans tous les contrats examines et 
acceptes en vertu de la politique canadienne d'exportation d'uranium 
depuis le 5 septembre 1974. Les totaux pour chacun des pays sont ajustes 
de maniere a refleter les nouveaux contrats, les contrats modifies et les 
options prises concernant la flexibilite des quantiles; les donnees son! les 
plus recentes au 31 decembre 1992. 2 Dans la plupart des cas, on 
indique le pays de l'utilisateur. 3 lnitialement, uranium sous forme de 
grappe de combustible pour les reacteurs CANDU d'Argentine. 

TABLEAU 8. PRIX A L'EXPORTATION DE L'URANIUM 
CANADIEN1 2 DE 1974 A 1992 

Proportion des 
Prix mo}'.en a l'ex~ortation livraisons 
Dollars Dollars constants vendues 

Annee courants de 1992 au comptant 

($/kg d'U2) (%) 

1974 39 108 nra 
1975 52 131 nra 
1976 104 240 nra 
1977 110 239 nra 
1978 125 256 nra 
1979 130 242 nra 
1980 135 227 nra 
1981 110 167 1 
1982 113 158 1,5 
1983 98 131 10 
1984 90 116 26 
1985 91 115 20 
1986 89 109 21 
1987 79 93 35 
1988 79 89 13 
1989 74 79 <1 
1990 71 74 <1 
1991 61 62 <2 
1992 59 59 <1 

nra : non rapporte. , 
1 Le Groupe d'evaluation des ressources en uranium (GERU) d'Energie, 
Mines et Ressources Canada calcule annuellement le prix a !'exportation. 
Ce dernier est base sur le prix moyen en vertu de tous les contrats 
d'exportation signes par des producteurs canadiens et concernant les 
livraisons pour l'annee donnee; les prix son! arrondis. 
2 $/kgU x 0,38465 = $/lb d'U309. 
Remarque : La valeur du dollar constant resulte de l'indice implicite des 
prix par rapport au produit interieur brut. 
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TABLEAU 9. EXPORTATIONS D'URANIUM D'ORIGINE CANADIENNE, DE 1985 A 1991 

Destination finale 1985 1986 1987 1988 1989 

(tonnes d'uranium contenu1) 

Argentine 
Belgique 157 63 
Finlande 81 116 142 
France 612 1 013 1 438 
Allemagne 269 654 1 317 
Indonesia 
ltalie 53 301 293 
Japon 1 799 816 1 317 
Pays-Bas 85 40 
Goree du Sud 194 402 828 
Espagne 150 150 
Suede 514 449 377 
Turquie 2 
13oyaume-Uni 685 700 824 
Etats-Unis 3 524 3 692 6 063 

Total 7 888 8 443 12 789 

Source : Commission de contr61e de l'energie atomique (CCEA). 
- : neant. 

153 190 
151 71 
964 696 
806 615 

1 
46 

717 1 729 

874 635 
100 97 
783 497 

1 204 871 
4 682 3 950 

10 434 9 398 

1990 1991 

19 

83 
799 822 
220 459 

2 005 399 

339 215 

285 91 

882 498 
4 035 5 307 

8 648 7 810 

1 Get uranium a d'abord ete exporte en partie vers un pays intermediaire, pour y etre converti ou enrichi ou les deux, et a 
ensuite ete expedie vers sa destination finale. 

TABLEAU 10. CENTRALES NUCLEAIRES AU CANADA1 

Reacteurs 

Pickering 1 a 4 
Bruce 1 a 4 
Point-Lepreau 

Gentilly 2 
Pickering 5 a 8 
Bruce 5 a 8 
Darlington 1 a 4 

Capacite nette totale (MWe) prevue 
pour 1993 

pr : previsions. 
1 A compter de janvier 1992. 

Proprietaire 

Ontario Hydro 
Ontario Hydro 
La societe d'energie du 
Nouveau-Brunswick 
Hydro-Quebec 
Ontario Hydro 
Ontario Hydro 
Ontario Hydro 

Capacite Dates de mise 
nette en service 

(MWe) 

2 060 1971 a. 1973 
3 076 1977 a. 1979 

635 1983 

638 1983 
2 064 1983 a. 1986 
3 394 1984 a. 1987 
3 524 1990 a 1993Pr 

15 391 

53.21 





Wollastonite 

Paul Andrews 

L'auteur travail/e pour le Secteur de la politique minerale, 
EMRCanada. 
Telephone: (613) 992-5199 

La wollastonite est un mineral relativement 
nouveau pour lequel on cherche a trouver de plus 
en plus de nouveaux usages et applications. C'est 
un metasilicate de calcium dont la couleur varie 
entre le blanc vif et le gris ou le brun, et sa formule 
est CaSi03. Ce mineral a l'etat pur renferme 48,3 % 
de CaO et 51,7 % de Si02• La wollastonite apparalt 
principalement dans des gisements formes par 
metamorphisme de contact, se formant entre les 
calcaires et les roches ignees, et est souvent associee 
au grenat, a la diopside, a l'epidote, a la calcite et 
au quartz. Elle se presente sous forme de masses a 
lamelles grossieres, souvent de structure aciculaire 
OU fibreuse meme dans les plus petites particules. 
Le rapport de la longueur a la largeur des fibres 
est souvent de l'ordre de 7 ou 8:1; ce «rapport 
d'allongement» constitue la raison principale d'un 
grand nombre des usages de la wollastonite. 

GISEMENTS AU CANADA 

Dans l'est du Canada, on retrouve un gisement de 
wollastonite a Lime Hill, a 20 km au nord-est de Port 
Hawkesbury qui est situe dans l'Ile du Cap-Breton 
(N.-E.). Au Quebec, il existe un vaste gisement de 
skarn rubane a wollastonite-diopside pres du lac 
Saint-Jean; l'echantillonnage initial a indique que 
le rapport d'allongement de la wollastonite etait de 
15: 1. En Ontario, le principal gisement de wollastonite 
se trouve a environ 3 km de la ville de Deloro, pres 
de Marmora dans le comte de Hastings qui est 
situe a environ 175 km au nord-est de Toronto. La 
wollastonite est contenue dans un skarn compose de 
dolomie silicifiee. On rencontre egalement un gise
ment renfermant des quantites considerables de 
wollastonite dans le canton d'Olden, a environ 6 km au 
sud de Mount Grove (Ont.); l'echantillonnage initial 
a indique que Jes rapports d'allongement variaient 
entre 10:1et12:1. Un gisement est aussi present a 
Seeleys Bay pres de Kingston (Ont.); les forages 
ont commence sur la propriete en ju in 1992. 

II existe en Colombie-Britannique plusieurs gites 
skarnireres de wollastonite potentiellement exploi
tables qui ont fait recemment l'objet d'une etude. 
On a decrit cinq regions : Sechelt, Little Billy Mine, 
Fin try Point, Silence Lake et Horsethief Creek. Les 
gisements de Sechelt et de Little Billy Mine se 
trouvent dans le sud-est de la province, pres de 
Vancouver, et les gisements de Fintry Point, 
Silence Lake et Horsethief Creek se situent dans le 
sud-ouest de cette province. Un gisement de 
wollastonite a recemment ete decouvert dans le 
Territoire du Yukon, a environ 400 km de la ville 
portuaire de Haines en Alaska. 

PRODUCTION ET COMMERCE 
AU CANADA 

Le Canada ne produit pas de wollastonite, et aucune 
donnee statistique sur Jes importations et exporta
tions canadiennes de wollastonite n'est declaree. On 
prevoit cependant que la production de wollastonite 
debutera soit en Ontario ou au Quebec ·avant 1995. 
Le marche nord-americain, qui englobe le Canada, 
Jes Etats-Unis et le Mexique, consomme environ de 
100 OOO a 110 OOO t/a. Lors du seminaire tenu a 
Toronto sur le theme Mineraux industriels 1992, la 
consommation de wollastonite rapportee pour ces 
pays selon les differentes applications industrielles 
se repartissait comme suit : ceramiques, de 25 a 30 %; 
plastiques, de 25 a 30 %; produits de frottement, de 
10 a 15 %; peintures, de 10 a 15 % et divers usages, 
de 10 a 20 %. 

PRODUCTION MONDIALE 

La production de wollastonite a hausse pendant Jes 
annees 80 alors que les producteurs, peu nombreux, 
augmentaient leur capacite de production. On prevoit 
que les taux de production continueront a monter 
pendant les annees 90, a mesure que s'accroltra le 
nombre des producteurs. L'approvisionnement en 
wollastonite a ete principalement assure par les 
deux producteurs americains, la NYCO et la R.T. 
Vanderbilt; toutefois, leur part du marche mondial 
a baisse, passant de 85 % en 1976 au pourcentage 
estime de 35 % en 1990. La production totale mondiale 
a ete d'environ 385 OOO ten 1990; de cette somme, 
les Etats-Unis ont fourni 35 % et la Chine, 25 %. 
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Etats-Unis 

La NYCO a approuve un investissement de 14 millions 
de dollars americains en vue d'ameliorer sa capacite 
de production de wollastonite de 50 %, pour la mener 
a environ 120 OOO t/a en 1995. Le programme, 
echelonne sur quatre ans, comprendra la moderni
sation et l'agrandissement de l'usine de traitement 
vieille de 40 ans dont dispose la compagnie a 
Willsboro dans l'Etat de New York; on installera 
une nouvel equipement de concassage primaire et 
secondaire, et un controle statistique des processus 
industriels sera assure. Le minerai qui alimente 
l'usine de traitement est extrait a Lewis (N.Y.) ou 
se trouve la mine actuelle de la NYCO; les travaux 
portant sur la nouvelle mine qui sera ouverte a 
Oak Hill (N.Y.) avancent selon le calendrier prevu. 
Malgre une diminution de sa part des marches 
mondiaux, la NYCO demeure toujours le principal 
exportateur de wollastonite; elle a fourni environ 
40 OOO t en 1990 et ce, principalement a l'Em:;ope 
de l'Ouest. La production totale estimee des Etats
Unis a augmente de 8,2 % entre 1987 et 1992. 

UTILISATIONS 

En raison de ses qualites exceptionnelles d'ordre 
physique, chimique et electrique, la wollastonite est 
employee dans la fabrication de ceramiques, de 
matieres de charge et de fondants. Le materiau 
fortement aciculaire peut aider a renforcer les 
caracteristiques structurales dans un systeme 
contenant une matiere de charge, et le produit 
pulverise peut servir de matiere de charge inerte 
de brillance elevee OU de fondant dans la fabrication 
des ceramiques OU dans les applications metallur
giques. 

Dans l'industrie de la ceramique, ce sont les secteurs 
de fabrication de carreaux muraux et de prepara
tion de glai;ure qui consomment le plus grand volume 
de wollastonite; cependant, de moindres volumes 
sont parfois employes dans la production d'appareils 
sanitaires, de poteries et dans les ouvrages specialises 
en ceramique. La wollastonite utilisee pour cons
truire des produits refractaires sert egalement a 
fabriquer des produits refractaires porteurs, des 
platres a mouler pour la coulee des metaux, des 
pieces pour le moulage a la cire perdue et divers autres 
types de coulee. On peut aussi ajouter ce mineral a 
des produits ceramiques de construction tels que 
les conduites d'egouts et Jes briques a batir pour 
empecher l'ecaillage pendant leur manutention. 

L'industrie de la peinture emploie la wollastonite 
pour fabriquer des peintures de qualite superieure 
et des peintures de couleur claire, notamment dans 

les tons pastel. Ce produit mineral est utilise dans 
les peintures exterieures, car il augmente la resis
tance aux intemperies; dans les peintures au latex, 
il accrolt la brillance et le pouvoir calfeutrant des 
peintures. Dans les peintures speciales, notamment 
dans les revetements industriels anticorrosion et 
les peintures texturees, le caractere aciculaire de la 
wollastonite lui confere un net avantage par rapport 
aux mineraux de moindre cout. 

L'industrie des resines plastiques se sert de la 
wollastonite comme matiere de charge performante. 
Ce produit mineral peut aussi etre employe comme 
matiere de charge dans les plastisols de vinyle et le 
linoleum, de matiere de charge n'absorbant pas 
l'humidite dans les melanges a mouler thermodur
cissables et thermoplastiques et dans les resines de 
coulee. La wollastonite sous forme de revetement 
de surface accrolt la compatibilite entre la matiere 
de charge et le produit en resine plastique et ameliore 
egalement les proprietes physiques, chimiques et 
electriques du produit fini. 

La wollastonite trouve divers autres usages, 
notamment dans le materiel electronique specialise 
pour frequences ultrahautes, comme les porcelaines 
resistantes aux temperatures elevees et les disjonc
teurs a haute tension; dans les objets artistiques 
en ceramique; comme matiere de charge dans les 
liants pour meules, les abrasifs soudes par un liant 
ceramique et les meules; dans les ciments a 
wollastonite et phosphate pour des usages tels que 
les ciments decoratifs, les ciments isolants et les 
revetements ininflammables; dans les emaux; dans 
les peintures-emulsions, pour augmenter la resistance 
au brunissement et ameliorer les proprietes acous
tiques de la surface des carreaux de plafond. La 
wollastonite peut remplacer le calcaire dans la 
fabrication du verre puisqu'elle est non seulement 
une source de chaux, mais elle ajoute aussi de la 
silice au verre fondu. Le produit mineral sert souvent 
de fondant metallurgique et de revetement sur les 
baguettes de soudage pour faciliter les apports de 
flux. Les utilisations d'importance secondaire sont 
la fabrication de ciments ajoint, de produits stratifies, 
de composes de marquage, d'allumettes, de filtres a 
huile, de contreplaque, d'urethannes et de panneaux 
de revetement. 

WOLLASTONITE, PRODUIT 
DE REMPLACEMENT DE L' AMIANTE 

Le marche de la wollastonite est en expansion; ce 
produit mineral remplace l'amiante clans certaines 
utilisations ultimes, en raison des inquietudes 
soulevees concernant les risques que pose l'amiante 
pour la sante; toutefois, la wollastonite ne peut 



remplacer l'amiante que dans les procedes employant 
des fibres courtes. La wollastonite est suffisamment 
aciculaire pour etre utilisee comme matiere de 
charge semi-fibreuse dans les plaques et panneaux 
isolants, et elle possede en outre de tres bonnes 
proprietes antithermiques. Les usines de fusion de 
metaux non ferreux, notamment les alumineries, 
utilisent ces panneaux; ces derniers peuvent aussi 
servir d'enceinte de confinement de la chaleur dans 
les fours et dans les secheurs, OU d'isolation secondaire, 
ou encore d'isolant dans les conduits exposes a des 
temperatures elevees. La wollastonite remplace 
egalement l'amiante dans les carreaux pour sol et 
dans d'autres types de produits en plastique; dans 
les revetements et dans l'isolation des toitures; elle 
trouve des applications moins nombreuses dans les 
garnitures de freins a disque et de freins semi
metalliques et dans d'autres produits soumis a des 
frottements. Les usages de la wollastonite dans les 
carreaux pour sol en polychlorure de vinyle (PCV) 
et dans les panneaux isolants pourraient connaitre 
la plus grande hausse de la consommation de 
wollastonite. 

WOLLASTONITE SYNTHETIQUE 

La wollastonite synthetique est fabriquee dans des pays 
qui ne possedent pas de gisements de wollastonite 
naturelle ou pour lesquels l'importation de ce pro
duit n'est pas rentable. Le procede de frittage mis 
au point a Wi.ilfrath en Allemagne est le plus econo
mique; il necessite de la farine de quartz et du calcaire 
ou de la dolomie finement broyes, lesquels sont 
melanges et chauffes dans un four rotatif jusqu'a 
une temperature inferieure au point de fusion de la 
wollastonite. La wollastonite synthetique est princi
palement utilisee dans les produits ceramiques tels 
que les poteries, dans lesquelles elle reduit conside
rablement l'expansion causee par l'eau et augmente 
la resistance mecanique de la faience soumise a la 
cuisson. La wollastonite synthetique est egalement 
employee dans les produits soumis a une cuisson 
rapide qui servent a la fabrication de carreaux pour 
mur, de porcelaine et d'appareils sanitaires; comme 
additif rheologique dans les resines et les peintures; 
comme agent de renforcement dans differentes matrices 
de polymeres; comme agent vehiculeur de liquides 
sees; comme composant des materiaux de friction non 
composes d'amiante; comme agent activateur dans 
les reactions chimiques et biochimiques et dans les 
feutres pour toitures et les cartons pour planchers. 

PRIX 

A la fin de 1992, les prix cites clans le periodique 
Industrial Minerals pour une tonne de wollastonite, 
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franco a bord, se situaient autour de 187 $US pour 
la wollastonite aciculaire de granulometrie inferieure 
a 75 micrometres (µm); 234 $ us pour la wollastonite 
de granulometrie inferieure a 44 µm; 258 $ us pour 
le produit mineral de granulometrie inferieure a 38 µm; 
315 $US pour celui ayant un rapport d'allongement 
allant de 15: 1 a 20: 1; et 644 $ US pour la wollastonite 
finement broyee au-dessous de 10 µm. Les prix 
franco a bord a l'usine de traitement pour le produit 
en vrac etaient de 160 $ US pour la wollastonite de 
granulometrie inferieure a 75 µm et de 202 $ us 
pour celle de granulometrie inferieure a 44 µm. 
Les qualites speciales de produit enrobe valaient 
approximativement de 700 a 1000 $ US/t. Entre 
1991et1992, une hausse des prix variant entre 6 
et 10 % a touche la majorite des qualites. 

PERSPECTIVES 

11 semblerait que l'industrie de la wollastonite soit 
destinee a connaitre une forte croissance pendant 
les annees 90. Elle exploitera principalement la 
wollastonite de granulometrie fine, a fort rapport 
d'allongement, et les qualites de wollastonite 
chimiquement modifiees. Les secteurs du marche 
de la wollastonite qui paraissent prometteurs sont 
ceux des plastiques et des produits de remplacement 
pour l'amiante. Toutefois, la wollastonite doit 
affronter la concurrence des fibres artificielles de 
carbone et celle des trichites de sulfate de calcium, 
elaborees surtout pour les marches des produits de 
remplacement de l'amiante. ~elon certaines sources 
d'information non publiee, les Etats-Unis consomment 
environ 10 OOO t/a de wollastonite comme produit 
de remplacement de l'amiante. 

On prevoit que la wollastonite a fort rapport 
d'allongement concurrencera serieusement les fibres 
de verre broyees courtes sur le plan des couts, et 
les varietes de wollastonite de granulometrie fine 
trouveront des applications importantes dans 
l'industrie electronique, l'industrie des plastiques 
de placage et des revetements en poudre. L'utilisa
tion de la wollastonite dans les plastiques devrait 
donner de bons resultats; dans l'ensemble, on 
s'attend a ce que le marche de la wollastonite destinee 
a cet usage connaisse une croissance d'environ 5 %. 
Un effort technique intense et soutenu sera necessaire 
pour etablir un marche de ce type pour la wollastonite. 
En s'introduisant sur les marches des plastiques, 
les producteurs et les industries de transformation 
de wollastonite constatent de plus en plus que leurs 
produits doivent etre chimiquement modifies pour 
satisfaire aux exigences des clients et a celles liees 
a !'elaboration des produits finis; ainsi ils pourront 
ameliorer leur position sur les marches clans des 
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applications telles que les thermoplastiques pour 
les travaux techniques. Tout producteur potentiel 
devra offrir un produit de tres haute qualite et tres 

rentable, ou exploiter un marche a creneaux, pour 
pouvoir concurrencer les producteurs etablis. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus recentes 
au Jer fevrier 1993. 
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L'instabilite des prix a caracterise les marches 
du zinc pendant la majeure partie de 1992. La 
speculation ainsi que les craintes de conflits de travail 
clans les usines de fusion canadiennes ont contribue 
a soutenir les prix pendant la majeure partie de 
l'annee. A la fin de l'annee, les prix ont chute rapide
ment en raison de la reduction des menaces de 
greve, de niveaux records de stocks et de la faible 
demande attribuable a une recession persistante. 
Le prix moyen du zinc de haute teneur Speciale a 
la Bourse des metaux de Londres (LME) etait de 
56 It US/lb, soit une hausse par rapport au prix de 
51 !t US/lb en 1991. 

La consommation de zinc clans les pays de l'Ouest 
a atteint 5,358 Mt en 1992, ce qui constitue une 
legere baisse par rapport a 1991. La demande 
accrue en Amerique du Nord a ete eclipsee par une 
diminution de la consommation en Europe et au 
Japon. La production des mines a ete de 5,581 Mt, 
soit une legere hausse par rapport a 1991. Les aug
mentations importantes au Canada et en Incle ont 
ete contrebalancees par des baisses en Europe, en 
Australie et au Perou. La production de zinc metal 
s'est etablie a 5,346 Mt, soit une legere diminution 
par rapport a celle de 1991. 

Les stocks de zinc ont augmente tout au long de 
1992 et, a la fin de l'annee, comme les importations 
des pays du bloc de l'Est continuaient d'arriver clans 
les entrepots de la LME ils se sont fixes a 995 OOO t. 
On s'attend a un surplus important de zinc metal 
en 1993. Les reductions de la production des mines 
ayant debute a la fin de 1992 se poursuivront probable
ment en 1993 afin de faire diminuer les surplus de 
concentres qui se sont traduits par une hausse des 
charges de traitement clans les usines de fusion. 

Un accroissement de la demande en 1993 ne 
contrebalancera probablement pas !'importance des 
stocks constituant une menace pour le marche du 

zinc. On prevoit d'autres flechissements du prix du 
zinc, dont la moyenne s'etablira a 53 It US/lb en 1993. 

FAITS NOUVEAUX AU CANADA 

En 1992, la production des mines au Canada s'est 
elevee a 1,324 Mt, soit une hausse de 176 OOO t par 
rapport a 1991. Cette augmentation est attribuable 
a !'absence de conflits de travail clans les mines 
canadiennes. Cependant, face aux bas prix du zinc 
et a un grand surplus de concentres a l'echelle 
mondiale, les societes exploitantes des mines de 
zinc ont decide de reduire leur production a la mine 
a la fin de l'annee. En 1992, le Canada demeure le 
plus grand producteur mondial de concentres de 
zinc, avec 24 % de l'offre des pays de l'Ouest. 

Trois mines ont ferme en 1992, en raison de 
l'epuisement des reserves de minerais. Aussi, en 
reponse aux surplus de concentres et aux bas prix 
du zinc, d'autres reductions sont prevues en 1993. 
Aucune nouvelle mine n'a ouvert au Canada en 1992. 

La production de metal au Canada a atteint 670 OOO t 
en 1992, soit une hausse de 1 % par rapport a 1991. 
Les usines canadiennes de fusion du zinc n'ont pas 
eu a affronter de conflits de travail ni de problemes 
de production importants. 

Colombie-Britannique 

Enjanvier, la Cominco Ltee a annonce un projet de 
restructuration de son usine de fusion a Trail clans 
le but de reduire les couts annuels de 50 millions de 
dollars. Le plan prevoyait !'elimination de 500 emplois 
en 1992 ainsi que des initiatives pour reduire les 
couts de l'energie, du transport et autres. La societe 
a egalement fait part de son intention de chercher 
a reduire les taxes municipales et provinciales. 

En aout, la Cominco Ltee a annonce qu'elle 
avancerait de 18 mois sa conversion a un systeme 
d'evacuation sur terre des scories finales traitees. 
La societe mettra ainsi fin au deversement de cette 
matiere clans le fleuve Columbia. Les scories finales 
sont un produit de la transformation en vapeur des 
scories provenant de la fusion du plomb en vue de 
la recuperation de quantites supplementaires de 
plomb, de zinc et d'autres metaux. 
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La Minnova Inc. a ferme en septembre sa mine 
polymetallique Samatosum, pres de Barriere, en 
raison de l'epuisement des reserves. Cette societe a 
entrepris la restauration du site de cette mine a 
ciel ouvert et souterraine, qui possede une capacite 
de 5000 t/a de zinc sous forme de concentres. 

Le gouvernement de la Colombie-Britannique a 
accorde un permis d'exploitation miniere a la 
Curragh Inc. La societe pourra exploiter le gise
ment Stronsay de plomb et de zinc, au nord de la 
ville de Mackenzie. La mine souterraine prevue et 
l'installation de traitement connexe traiteraient 
3500 t/j de minerai pour produire 100 OOO t/a de 
zinc sous forme de concentres. La mise en ceuvre 
du projet depend du financement fourni par la 
Curragh Inc. 

Yukon 

La Curragh Inc. a commence a decaper son corps 
mineralise Grum de plomb-zinc pres de Faro en 
avril. Les reserves des mines V angorda et Faro 
seront epuisees au debut de 1993; le corps mineralise 
Grum prendra par la suite la releve. Le gouverne
ment du Yukon a prete cinq millions de dollars 
canadiens a la Curragh Inc. pour le decapage du 
gisement Grum. La societe a egalement re9u 
60 millions de dollars canadiens lors de la vente de 
ses parts etablis a 20 % dans I' Asturiana de Zinc 
S.A. (ADZ). 

La Curragh Inc. a ferme sa mine Sa Dena Hes, pres 
de Watson Lake, le 2 decembre 1992 et sa mine 
Faro le 19 decembre. Les deux mines devaient rouvrir 
au debut de fevrier 1993. La societe a invoque les 
bas prix du plomb et du zinc ainsi que les surplus de 
concentres sur les marches mondiaux pour la ferme
ture temporaire de ses mines. Les activites a la mine 
Faro ont egalement cesse pendant trois semaines 
au mois d'octobre et ce, a des fins d'entretien. 

Territoires du Nord-Quest 

La Minnova Inc. et son partenaire, la Corporation 
miniere Metall, ont poursuivi I' exploration du gise
ment sulfure massiflzok Lake, d'origine volcanique, 
a 360 km au nord de Yellowknife. Les reserves, 
pour la plupart faisant partie de la categorie des 
reserves probables, s'elevent maintenant a 13,6 Mt 
et titrent 2,5 % de cuivre, 14,6 % de zinc, 1,6 % de 
plomb, 77,7 g/t d'argent et 0,1 git d'or. Les parte
naires realisent actuellement un echantillonnage 
metallurgique ainsi que des etudes relatives a 
l'environnement et au transport en vue d'une etude 
de faisabilite de I' exploitation du gisement. Pendant 
l'ete, le gisement Inuskshuk, un gisement satellite 

dont les reserves sulfurees sont considerables, a 
ete decouvert. 

Manitoba 

En mars, la Compagnie Miniere et Metallurgique 
de la Baie d'Hudson Limitee (CMMB) a ferme sa 
mine Spruce Point de cuivre-zinc pres de Snow 
Lake, en raison de l'epuisement des reserves. La 
mine avait une capacite de 5800 t/a de zinc sous 
forme de concentres. Par suite de cette fermeture, 
seulement deux mines a Snow Lake approvisionnent 
le concentrateur de Snow Lake d'une capacite de 
28 OOO t/a. Les reserves dans ces deux mines, dont 
celles de la mine souterraine Stall Lake et la mine 
a ciel ouvert Chisel, devraient etre epuisees d'ici 
deux ans. Pendant cette periode, la CMMB mettra 
un terme a toutes ses activites a Snow Lake. Un 
comite a ete forme pour commencer les operations 
de fermeture. 

Au cours de l'annee, la CMMB a poursuivi la 
modernisation de son complexe de fusion de Flin 
Flon. La nouvelle usine de lixiviation du zinc sous 
pression devrait commencer ses activites en juin 
1993. Cette usine permettra a la societe de respecter 
les nouvelles normes relatives aux emissions de 
dioxyde de soufre, qui entreront en vigueur a la fin 
de la meme annee. En raison d'un depassement des 
couts de construction de l'installation de zinc, la 
CMMB a indique en novembre son intention de 
retarder de 8 a 12 mois la renovation de son usine 
de fusion de cuivre. 

Quebec 

Les travaux de mise en valeur se sont poursuivis 
dans le gisement sulfure massif de cuivre-zinc 
Louvicourt, pres de Val d'Or. La societe Les 
Ressources Aur Inc. a conclu une entente avec la 
Corporation Teck, en vertu de laquelle cette derniere 
peut compter sur une participation de 25 % dans le 
gisement si elle verse 15 millions de dollars cana
diens a la societe Les Ressources Aur Inc. et si elle 
fournit 55 millions de dollars canadiens sur les 
326 millions necessaires a la mise en valeur. La 
societe Les Ressources Aur Inc. pourra alors compter 
sur une participation de 30 % dans le projet. Les 
45 % restants appartiennent a la Novicourt Inc., 
une filiale de la N oranda. Nous prevoyons la mise 
en exploitation de la mine, d'une capacite de 5000 tlj, 
a la fin de 1994 et une production de 28 OOO t/a de 
zinc sous forme de concentres. 

La societe Ressources Audrey Inc. et son partenaire, 
la Minnova Inc., ont ferme leur mine de cuivre-zinc 
Mobrun, pres de Rouyn-Noranda, en raison de 



l'epuisement des reserves exploitables dans les 
niveaux superieurs de la mine. Par la suite, un 
programme d'exploration souterraine de 23 millions 
de dollars a ete approuve pour approfondir le puits 
en dessous des chantiers actuels et pour effectuer 
des essais des Lentilles 1100 et C. Les reserves 
prouvees et probables sur la propriete sont evaluees 
a 9 600 OOO t, avec des teneurs de 0,7 % de cuivre, 
5,1 % de zinc, 28 g/t d'argent et 1,6 g/t d'or. A la fin 
de septembre, la Cambior inc. a obtenu 65 % des 
parts dans la societe Audrey. La Cambior inc. a 
egalement acquis la majorite des parts dans la 
societe Exploration VSM Inc. qui, en partenariat 
avec la Serem Quebec Inc., possede un gisement de 
cuivre-zinc Grevet, pres de Lebel-sur-Quevillon. 

La societe Ressources Breakwater Ltee a annonce 
en decembre qu'elle rouvrirait sa mine Estrades 
pres de Joutel en mars 1993. La societe a ferme en 
juin 1991 la mine, qui renfermait une reserve de 
276 OOO t avec des teneurs de 13,6 % de zinc, 1,3 % 
de plomb, 0,9 % de cuivre, 215 g/t d'argent et 7,5 g/t 
d'or, et elle s'est limitee a en assurer l'entretien et 
la maintenance, en raison de la faiblesse des prix 
des metaux. Les concentres de zinc et de cuivre 
seront produits a fa~on dans l'usine de traitement 
Mattagami de la Noranda, et la Breakwater prevoit 
egalement recuperer de 220 a 250 kg d'or par an 
grace a !'installation d'un circuit de recuperation 
de l'or. 

La societe Ressources BP Canada Limitee a vendu 
sa participation de 61 % dans la mine de zinc-cuivre 
Selbaie, pres de Joutel, a son partenaire, la Billiton 
Metals Canada Inc. Cette derniere est maintenant 
l'unique proprietaire de la mine a ciel ouvert et 
souterraine ainsi que de l'usine de traitement d'une 
capacite de 6700 t/j. 

En avril, la Noranda Inc. a annonce qu'elle 
procederait a une restructuration de sa filiale, la 
Zinc Electrolytique du Canada Limitee, dont elle est 
l'unique proprietaire, pour en faire une entreprise 
distincte autogeree. En novembre, les travailleurs 
de l'affinerie de zinc electrolytique de la Zinc 
Electrolytique du Canada Limitee, d'une capacite 
de 230 OOO t/a, ont ratifie un nouveau contrat de 
travail de trois ans. 

Nouveau-Brunswick 

La societe Arimetco International Inc. a acquis une 
participation de 35 % dans la Ressources 
Breakwater Ltee. Elle a egalement acquis 50 % des 
parts de la mine Caribou de la Ressources 
Breakwater Ltee pres de Bathurst en assumant 
50 % de la dette de la mine. Cette derniere societe 
a ferme la mine Caribou en octobre 1990 en raison 
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de la faiblesse des prix du metal. La societe 
Arimetco International Inc. prevoit installer une 
usine pilote pour tester un procede de lixiviation a 
l'ammoniaque a basse temperature et d'extraction 
electrolytique au solvant des concentres en vrac de 
la mine Caribou. La societe espere resoudre les 
problemes metallurgiques associes aux minerais 
complexes de la mine Caribou. 

Des ameliorations recentes dans la productivite a 
la mine Brunswick de la Brunswick Mining and 
Smelting Corporation Limited ont entraine une 
augmentation de la capacite de l'usine de traite
ment et de la production de concentres. La capacite 
journaliere a atteint 10 400 t/j au troisieme trimestre 
de 1992, contre 9700 t/j en 1991. Les couts d'exploita
tion ont egalement baisse de fa~on importante. 

Nouvelle-Ecosse 

La Dundee-Palliser Resources Inc. a obtenu de la 
Westminer Canada Limitee une promesse unilaterale 
d'acheter d'ici le 1 er fevrier 1993 la mine de zinc
plomb Gays River. La Westminer Canada Limitee 
a suspendu ses activites a la mine en mai 1991 a la 
suite de problemes d'eau souterraine et de stabilite 
du sol. 

SITUATION MONDIALE 

La production des mines dans les pays de l'Ouest a 
ete de 5 581 OOO t, un chiffre comparable a celui 
enregistre en 1991. Les hausses observees au 
Canada et en Inde ont ete plus qu'attenuees par des 
diminutions en Europe, en Australie et au Perou. 

Europe 

Pour une cinquieme annee consecutive, la produc
tion europeenne de concentres de zinc etait a la 
baisse. En 1992, cette meme production ne 
representait que 14 % de la production totale des 
pays de l'Ouest. En Allemagne, les f ermetures des 
mines Hilfe Gottes et Meggan ont plus que contre
balance les ouvertures des mines Petiknas et Louisa 
en Suede, avec une perte de capacite totale de 
42 OOO t/a de zinc sous forme de concentres. 

La societe Lac Minerals Ltd. a acquis la participa
tion de 52,5 % de la Chevron Minerals Ltd. dans le 
gisement de zinc-plomb Lisheen, en Irlande. Le 
gisement a des reserves prouvees et probables de 
25 Mt titrant 12 % de zinc et 2 % de plomb. 

En Europe de l'Est, le gouvernement bulgare a 
annonce la fermeture de 20 mines de plomb-zinc 
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non rentables au cours des trois prochaines annees. 
Les mines bulgares ont connu une greve de sept 
jours en mars. En 1991, la production des mines 
bulgares a atteint 31 OOO t/a de zinc sous forme de 
concentres. 

Australie 

La production des mines en Australie a atteint 
1 025 OOO t en 1992, soit 18 % de la production des 
pays de l'Ouest. La production totale etait de 2 % 
inforieure a la production record de 1991. La 
Pasminco Ltd. a mis en ceuvre un programme de 
reduction des couts a sa mine Broken Hill, en 
Nouvelle-Galles du Sud. L'entreprise a reduit la 
main-d'ceuvre, ferme le concentrateur de North. 
Broken Hill et blinde les chantiers d'abattage a la 
mine North. La Pasminco Ltd. a egalement annonce 
la decouverte d'un nouveau corps mineralise peu 
profond de plomb-zinc pres de la mine North. 

La societe M.I.M. Holdings Limited a annonce en 
decembre la reduction de 15 % de sa production 
miniere de plomb et de zinc a son complexe Mount 
Isa/Hilton en reponse a la faiblesse du marche. 
Toutefois, la societe a indique le maintien de la 
mise en valeur de son gisement McArthur River de 
zinc-plomb-argent dans le Territoire du Nord, a un 
cout de 175 millions de dollars americains. La mine, 
qui atteindra sa capacite maximale de production 
en 1996, devrait produire 160 OOO t/a de zinc sous 
forme de concentres. La societe M.I.M. detient une 
participation de 72 % dans le projet, le reste etant 
partage entre plusieurs partenaires japonais. 

Egalement dans le Territoire du Nord, la societe 
Aztec Mining Co. Ltd. a retarde des travaux 
d'agrandissement de l'ordre de 67 millions de dollars 
australiens a sa mine de plomb-zinc Woodcutters. 
La mise en service d'une nouvelle installation en 
milieu dense, parallelement a des modifications 
apportees au circuit de flottation et a une augmen
tation de la production de la mine, auraient permis 
d'accroitre la production de concentres de zinc de 
21 OOO t pour porter celle-ci a 105 OOO t/a. La societe 
a indique sa decision de fonctionner a capacite 
reduite jusqu'a ce que les prix du plomb et du zinc 
montent de fai;on soutenue. 

Dans le Queensland, la mine Thalanga de la 
Pancontinental Mining Ltd. a atteint sa capacite 
maximale de 42 OOO t/a de zinc sous forme de con
centres. La BHP Minerals Ltd. a annonce la 
decouverte du gisement Cannington de plomb-zinc. 
Selon les donnees actuelles, ce gisement. renferme 
plus de 20 Mt titrant 10,2 % de plomb, 3,3 % de 
zinc et 4 70 g/t d'argent. Une etude preliminaire de 
faisabilite concernant ce gisement est en cours. 

Pendant ce temps, la CRA Limited a poursuivi 
!'exploration de son gisement Century qui, selon 
les estimations, renferme 116 Mt titrant 10 % de 
zinc, 1,5 % de plomb et 35 g/t d'argent. 

Les societes Denehurst Ltd. et Macquarie 
Resources Ltd. ont commence a exploiter leur mine 
souterraine dans le gisement Wilga de cuivre-zinc, 
a Victoria. Au debut, la mine produira 1000 a 2000 t/a 
de zinc. La production de zinc devrait atteindre 
25 OOO t/a au bout de cinq a sept annees. 

Etats-Unis 

En 1992, les Etats-Unis ont produit 545 OOO t de 
zinc sous forme de concentres, soit une tres legere 
augmentation par rapport a 1991. Cela represente 
10 % de la production totale des pays de l'Ouest. 
Trois nouvelles mines ont ete mises en exploitation 
au cours de l'annee, entrainant une hausse de la 
capacite de production de concentres de zinc de 
29 OOO t/a. En avril, la societe Union Zinc Inc. a 
rouvert sa mine Idol de zinc au Tennessee. La 
Formosa Resources Inc. a commence egalement en 
avril a mise en exploitation de sa min~ Silver Butte 
de zinc-cuivre, dans l'Oregon. Dans l'Etat de 
Washington, la societe Equinox Resources Ltd. a 
rouvert sa mine Van Stone de zinc-plomb en aout. 
La mine avait ete fermee a la fin de 1991 en raison 
de la faiblesse des prix du m~tal. Les trois ouvertures 
de mines ont entraine aux Etats-Unis une augmen
tation de la capacite de production de concentres de 
zinc, la portant a 32 OOO t/a. 

En mars, la societe Asarco Incorporated a connu 
une greve de 23jours a sa mine New Market au 
Tennessee. En 1991, la mine a produit 17 OOO t/a 
de zinc sous forme de concentres. 

Le 1er octobre 1992, le Senat americain a ratifie le 
Defense Authorization Bill qui permet l'ecoulement 
de 27 metaux de la reserve de la National Defense. 
La loi permet ainsi !'elimination de toute la reserve 
de 344 OOO t de zinc, avec d'autres metaux, sur une 
periode de cinq ans. La loi prevoit egalement la mise 
sur pied d'un comite (Market Impact Committee) 
charge de fournir des recommandations pour 
ecouler ces metaux sans bouleverser les marches. 

Perou 

En 1992, la production des mines au Perou s'est 
elevee a 600 OOO t, ce qui represente 11 % de la 
production des pays de l'Ouest. La production 
peruvienne totale a baisse de 4 % par rapport a celle 
de 1990. Des fermetures de mines et des reductions 
de la main-d'ceuvre dans des mines privees ont 



plus que contrel;>alance l'augmentation de production 
de la societe d'Etat Centromin Peru S.A. 

Chine 

Les travaux de construction de la mine Lanping 
dans la province de Yunnan ont debute au cours de 
l'annee. Avec une capacite prevue de 60 OOO t/a de 
zinc sous forme de concentres, elle sera la plus 
grande mine de plomb-zinc en Chine. Cette mine a 
ciel ouvert doit commencer a produire en 1995; une 
voie ferree et une route permettant d'y acceder sont 
en voie de construction. 

Par ailleurs, les travaux d'agrandissement de la 
mine Changba de plomb-zinc sont en cours, dans la 
province de Gansu. La capacite de la mine haussera 
pour passer de 38 OOO a 57 OOO t/a de zinc sous forme 
de concentres. 

Ma roe 
Au cours de l'annee, la mine Hajar de zinc-plomb
cuivre de la Compagnie Miniere de Guemassa, 
ouverte au cours de la periode de 1990 et 1991, est 
parvenue a son plein rendement de 72 OOO t/a de 
zinc sous forme de concentres. Par ailleurs, des 
travaux d'agrandissement sont en cours dans la 
mine Djebel Aouam de la Societe Miniere de Djebel 
Aouam; ces travaux devraient etre termines en 
1993. Ainsi, en raison de cet agrandissement, la 
capacite de production de zinc sous forme de con
centres passera de 2700 a 5400 t/a. 

FUSION 
La production de zinc metal affine dans les pays de 
l'Ouest a atteint 5 346 OOO ten 1992, soit une legere 
diminution par rapport a la production record de 
1991. Les baisses de production en Europe, au 
Mexique et au Perou ont ete largement compensees 
par des augmentations en Asie, plus particulierement 
en Inde et en Republique de Coree. 

Europe 
La production europeenne de zinc metal en 1992 s'est 
elevee a 2 171 OOO t, soit 1 % de moins qu'en 1991. 
Les hausses de production en Espagne et en 
Allemagne ont ete plus que neutralisees par des 
baisses en Belgique et en Yougoslavie. En 
Espagne, l'augmentation de la production a ete 
attribuable a l'usine de fusion San Juan de Nieva, 
de la societe Asturiana de Zinc S.A. (ADZ), qui a 
atteint sa capacite de 320 OOO t/a en 1992, apres 
des travaux d'agrandissement realises en 1991. En 
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Allemagne, la Ruhr-Zink GmbH a termine les 
travaux d'agrandissement de son affinerie electro
lytique Datteln dans le but de porter la capacite 
totale de l'usine a 200 OOO t/a de zinc affine, ce qui 
represente un accroissement de 60 OOO t/a. 

Au debut de l'annee, l'Acec-Union Miniere SA de 
Belgique a ferme son affinerie de zinc d'Overpelt 
dans le cadre d'un programme de rationalisation. 
Cette fermeture a entraine une baisse de la capacite 
de 120 OOO t/a de zinc affine. La production de zinc 
de la Belgique a chute de 30 % par rapport a celle 
de 1991. 

Les sanctions imposees par les Nations Unies a la 
Serbie et au Montenegro ont mene a une diminu
tion de la production de zinc metal dans l'ancienne 
Yougoslavie ou le principal producteur, la Kombinat 
Olova i Cinka «Trepca», a du faire face a des 
penuries de combustible, d'equipement et de pieces 
de rechange. La production de zinc metal a chute 
de plus de 30 % en comparaison de celle de 1991. 
En novembre, certaines sanctions ont temporaire
ment ete levees pour permettre la reparation de la 
digue du bassin a residus de la mine Brskovo de 
plomb-zinc actuellement fermee. La digue avait ete 
erodee a la suite d'une crue importante de la riviere 
Tara et sa rupture aurait entraine de graves 
consequences environnementales. 

La Budelco B.V. a soumis un plan au gouvernement 
hollandais concernant le traitement de l'eau conta
minee sur le site de son usine de fusion du zinc 
d'une capacite de 205 OOO t/a. Ce plan prevoit 
l'installation d'un systeme de confinement hydro
geologique et l'utilisation de bacteries pour faire 
precipiter les metaux lourds contenus dans l'eau 
contaminee. Le gouvernement hollandais a aussi 
reclame, a partir de 1995, la capacite de l'entreprise 
a traiter les residus de jarosite entreposes sur le 
site, sous peine de fermeture. La Pasminco Ltd. a 
retarde la vente de sa participation de 50 % dans 
l'usine de fusion de la Budelco dans l'attente de 
trouver une resolution au probleme. 

Mexique 

En mars, la societe Industrial Minera Mexico S.A. 
de c.v. a du declarer force majeure a son affinerie 
de zinc de San Luis Potosi a la suite d'une greve de 
11 semaines qui s'est terminee le 19 mai. La force 
majeure s'est appliquee pendant une grande partie 
de l'annee puisqu'un incendie, ayant detruit un 
transformateur a l'usine, s'est declare juste apres 
la fin de la greve. L'affinerie d'une capacite de 
113 OOO t/a a repris sa production en septembre, 
avec une capacite reduite. En 1992, la production de 
zinc metal etait de 20 % inferieure a celle de 1991. 
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La Met-Mex Penoles SA de CV a annonce la mise a 
execution des travaux d'agrandissement de son 
complexe de fusion Torreon de plomb, de zinc et 
d'argent. La premiere phase de ce projet avait pour 
but d'accroitre, d'ici la fin de 1992, la capacite de 
l'usine de fusion de zinc de 25 OOO a 130 OOO t/a de 
zinc affine. La seconde phase devrait permettre 
d'atteindre une capacite possible de 180 OOO t/a 
d'ici la fin de 1995. 

Etats-Unis 

La Zinc Corporation of America a ferme son installa
tion d'oxyde de zinc de Palmerton (Pennsylvanie) 
en octobre, mais elle a indique son intention 
d'agrandir son usine de Monaca (Pennsylvanie). La 
perte nette de capacite serait de 15 OOO t/a d'oxyde 
de zinc. Entre-temps, en septembre, la Midwest 
Zinc Co. a rouvert l'ancienne usine d'oxyde de zinc 
Pasco dans le Tennessee. L'usine a une capacite de 
16 OOO t/a d'oxyde de zinc. 

La Plazmet Inc. a ouvert son usine de zinc de 
deuxieme fusion de 6000 t/a au Texas. L'usine 
produira du zinc de bonne marque courante. 

Japan 

Le Japon est demeure en 1992 le principal pays 
producteur mondial de zinc affine, avec une produc
tion totale de 729 OOO t, soit 14 % de la production 
totale des pays de l'Ouest. Aucun probleme majeur 
de production n'a ete signale dans les huit usines 
japonaises de fusion du zinc, et le marche japonais 
s'est trouve avec une offre excedentaire, entrainant 
ainsi un accroissement des exportations de metal. 

La Pacific Zinc Corp., une societe en participation a 
laquelle participent la Nippon Mining & Metals 
Co. Ltd. (50 %), la MIM Japan KK (40 %) et la 
Mitsui Mining & Smelting Co. Ltd. (10 %), a 
annonce sa decision d'aller de l'avant avec la cons
truction d'une nouvelle usine de fusion de plomb et 
de zinc par le procede Imperial Smelting. Cette 
installation aura une capacite de 120 OOO t/a de zinc 
affine. L'usine de fusion, devant etre construite a 
cote de l'usine de fusion existante Hachinohe de la 
societe Hachinohe Smelting Co. Ltd., devrait etre 
prete en 1994; il reste a obtenir l'autorisation de la 
Commission des pratiques commerciales du J apon 
(Japan's Fair Trade Commission). 

Perou 

La production peruvienne de zinc est tombee en 
1992 a 116 OOO t, soit 25 % de moins qu'en 1991. 
L'usine de fusion Cajamarquilla de la Minero Peru 

· Comercial S.A. (MINPECO), d'une capacite de 
102 OOO t/a, a fonctionne pendant la majeure partie 
de l'annee en 1992 a environ 75 % de sa capacite 
en raison de restrictions en matiere d'alimentation 
electrique resultant d'une grave secheresse. En mars, 
un transformateur de l'usine a ete endommage. En 
fevrier, la societe a declare force majeure sur les 
ventes de zinc, et cette mesure a ete appliquee tout 
au long de l'annee. 

lnde 
Bien qu'une fermeture temporaire ait eu lieu a la 
fin de 1992 en raison de certains problemes de pro
duction, la Hindustan Zinc Ltd. a atteint la capa
cite nominale de 70 OOO t/a de zinc affine a son 
usine de fusion Chanderiya, au moyen du procede 
Imperial Smelting. Avec la mise en exploitation de 
la mine Rampura-Agucha, qui appartient a la 
Hindustan Zinc Ltd., l'Inde est maintenant auto
suffisante en ce qui conceme le zinc et elle est 
passee au rang des exportateurs. 

Chine 

La Chine a annonce des plans visant a hausser 
considerablement sa capacite de fusion du zinc. La 
nouvelle usine Baiyin de la North West Lead and 
Zinc Smelter devrait atteindre sa capacite maximale 
de 100 OOO t/a de zinc affine en 1993. Par ailleurs, des 
travaux d'agrandissement et de modernisation sont 
en cours a l'usine de fusion Shaoguan. Cette propriete 
d'Etat utilisera le procede Imperial Smelting. La 
capacite de !'installation devrait s'accroitre en 1993 
de 60 OOO t/a pour atteindre 120 OOO t/a. 

Tha"ilande 

La Padaeng Industry Co. Ltd. a annonce en janvier 
son projet d'entreprendre un programme de moderni
sation et d'agrandissement, au cm1t de 60 millions 
de dollars americains, a son usine de fusion Tak au 
nord de la Thailande. Ce programme devrait per
mettre le traitement de sulfure de zinc en plus du 
silicate de zinc actuellement utilise. La capacite 
actuelle de 70 OOO t/a de zinc serait portee a 120 OOO t/a. 
La Padaeng Industry Co. Ltd. prevoit egalement 
s'associer a la Metallgesellschaft AG pour construire 
une nouvelle usine de fusion de zinc de 80 OOO t/a 
en Thallande. Les deux projets devraient etre 
termines en 1996. 

ZINC DE DEUXIEME FUSION 

Le zinc de deuxieme fusion est devenu de plus en 
plus important au cours des demieres annees. 



Selon le Groupe d'etude international du plomb et 
du zinc, 1,83 Mt de zinc au total ont ete recuperes 
en 1991 a partir de materiaux secondaires dans les 
pays de l'Ouest. Le zinc de deuxieme fusion comprend 
du zinc affine tres pur, du zinc refondu d'une purete 
inferieure a 98,5 % de zinc et des rebuts de zinc 
utilises pour la production d'alliages de zinc. 

Avec !'utilisation grandissante de l'acier galvanise 
dans les industries de l'automobile et de la cons
truction, le zinc refondu a partir des poussieres de 
four electrique a arc est devenu une source de plus 
en plus importante de zinc. Les poussieres de four 
electrique a arc contiennent divers elements qui 
empechent leur evac~ation dans des decharges 
ordinaires. En raison des conditions environnemen
tales existant dans les decharges, la production 
d'acide pourrait se traduire par la mobilisation 
d'elements et de composes deleteres tel le cadmium. 
Par consequent, les autorites exigent que les pous
sieres de four electrique a arc soient evacuees dans 
des decharges pour dechets dangereux. La diminu
tion de l'espace disponible dans ces decharges et 
!'augmentation des 001lts d.' evacuation qui s'y rattachent 
sont d'autres facteurs incitant au recyclage. Au 
cours des dernieres annees, des techniques de recy
clage de ces materiaux contenant du zinc ont ete 
mises au point. 

Le four Waelz est l'appareil le plus couramment 
utilise pour le traitement des poussieres de four 
electrique a arc. Les oxydes Waelz sont traites dans 
des hauts fourneaux a zinc par le procede Imperial 
Smelting pour la production de zinc affine. L'exi
gence voulant que ces fours soient situes a proximite 
de leur source d'alimentation, c'est-a-dire pres des 
acieries, porte a croire que le traitement de ces 
poussieres sera tres important aux Etats-Unis, au 
Japon et en Europe de l'Ouest. Selon les donnees du 
Groupe d'etude international du plomb et du zinc, 
ces pays ont la capacite de produire un peu plus de 
200 OOO t/a de zinc a partir des poussieres de four 
electrique, ce qui represente environ 89 % de la 
capacite de traitement de ces poussieres des pays 
de l'Ouest. 

A l'heure actuelle, le Canada ne traite pas les pous
sieres de four electrique a arc; cependant la cons
truction d'usines de traitement est envisagee. Les 
usines canadiennes de deuxieme fusion du zinc, 
qui sont gerees pour les societes Federated Genco 
Ltd., et Purity Zinc Metals Co. Ltd., ont une 
capacite de production de 13 OOO t/a de zinc refondu. 

CONSOMMATION ET UTILISATIONS 

La consommation de zinc dans les pays de l'Ouest 
est tombee a 5 358 OOO t en 1992, une baisse de 1 % 
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par rapport a la production record de 1991. En 
depit d'une amelioration de la demande en 
Amerique du Nord et d'une forte consommation 
soutenue dans la plupart des pays d'Asie, la 
demande a chute de 2 % en Europe et de 7 % au 
Japon. Les economies allemande etjaponaise, qui 
sont demeurees fortes en 1991, ont commence a 
faiblir en 1992 sous l'effet de la recession. 

L'utilisation du zinc pour la galvanisation a augmente 
regulierement au cours des dernieres annees et il 
est prevu que cette tendance continuera. La galvani
sation a represente 48 % de la consommation de 
zinc en 1991. Le zinc est largement utilise dans les 
industries de l'automobile et de la construction, a des 
fins de protection contre la corrosion. Ce metal 
demeure le moyen le plus rentable de proteger l'acier 
contre la corrosion. La galvanisation de l'acier 
constitue !'utilisation du zinc qui s'etend le plus 
rapidement et, au cours des dernieres annees, cette 
utilisation a supplante presque toutes les autres 
formes d'utilisation finale. Nous prevoyons que 
cette tendance se maintiendra. 

L'acier galvanise est employe en construction 
automobile pour proteger l'acier de la corrosion. A 
l'heure actuelle, les perspectives les plus interessantes 
pour l'usage de l'acier galvanise dans l'industrie 
automobile se trouvent en Asie. Les constructeurs 
japonais et ceux d'autres pays asiatiques utilisent 
de quantites croissantes de toles galvanisees pour 
repondre a la demande des consommateurs a la 
recherche d'une meilleure protection contre la 
corrosion. En Amerique du Nord, ou l'acier galvanise 
est deja couramment utilise dans la construction 
automobile, l'usage d'acier galvanise sur les deux 
faces pour les surfaces exposees de la carrosserie 
gagne de !'importance. 

Au cours de l'annee, la Dofasco Inc. et ses partenaires 
japonais, la National Steel Corporation et la Nippon 
Kokan KK (NKK), ont entrepris la construction 
d'une nouvelle ligne de galvanisation a chaud, d'une 
capacite de 360 OOO t/a, a Windsor (Ont.). L'usine, 
qui est censee ouvrir en fevrier 1993, pourra pro
duire des toles d'acier galvanise sur les deux faces 
ainsi que de l'acier trempe apres galvanisation. La 
ligne Z de galvanisation de la Stelco Inc. a Hamilton 
permet egalement de produire ces types d'acier. 

L'acier galvanise est aussi utilise dans le domaine de 
la construction sous forme d'elements de charpente, 
de revetements de couverture, de revetements 
muraux exterieurs et de barres d'armature. On se 
sert de zinc ainsi que de revetements de zinc et 
d'aluminium vaporises a chaud pour proteger a 
long terme les grandes structures d'acier contre la 
corrosion; ces structures comprennent les ponts et 
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les tours de transmission hydro-electriques. A la 
fin de 1991, le gouvernement des Etats-Unis a 
adopte un projet de loi autorisant une depense de 
108 milliards de dollars americains sur six ans 
pour la construction et la reparation de routes aux 
Etats-Unis. Avec cette initiative et l'annonce par le 
gouvernement japonais d'un investissement de 
8600 milliards de yens pour la construction de routes 
et d'aeroports, on s'attend a ce que la consomma
tion d'acier galvanise dans ce secteur commence a 
augmenter. 

Au fil des annees, un certain nombre de revetements 
en alliage de zinc ont ete mis au point. Ces revete
ments conviennent mieux que le zinc pur pour 
certaines applications. Parmi ces materiaux, citons 
le galfan (90 % de zinc, 5 % d'aluminium et 5 % 
d'elements du groupe des terres rares), l'Aluzinc 
(55 % d'aluminium, 43,4 % de zinc et 1,6 % de silicium) 
ainsi que des alliages zinc-fer et zinc-nickel. Le 
galfan, par exemple, possede un degre de formabilite 
et une aptitude a }'application de la peinture plus 
eleves que d'autres revetements et les alliages 
zinc-nickel reduisent la reactivite des aciers a 
haute teneur en silicium. 

La fabrication de laiton et de bronze constitue la 
deuxieme utilisation du zinc; elle representait 
1 078 OOO t ou 19 % de la consommation en 1991. 
Ces alliages entrent dans la fabrication de raccords 
de tuyauterie en plomberie, d'elements de chauffage 
et de climatisation de l'air et d'autres produits. La 
consommation de laiton et de bronze depend dans 
une tres large mesure de la perfomance de l'industrie 
de la construction. 

L'industrie de la coulee sous pression, pour la fabri
cation de produits de quincaillerie du batiment et 
d'accessoires automobiles, est le troisieme utilisa
teur de zinc. Cette utilisation a represente 14 % de 
la consommation en 1991. Aussi afin de diminuer 
le poids des vehicules pour ainsi abaisser la con
sommation de carburant, l'industrie de l'automobile 
a procedce a la reduction de !'utilisation de pieces 
en zinc coulees sous pression. La quantite de zinc 
dans les automobiles est passee de 23 kg en 
moyenne au debut des annees 70 a 10 kg au debut 
des annees 90. Ces dernieres annees, avec la mise 
au point de nouveaux alliages et de techniques de 
fabrication comme la coulee sous pression de pieces 
a parois minces, les pieces coulees en alliage de zinc 
font maintenant concurrence aux pieces en plastique 
ou fabriquees dans d'autres materiaux de rem
placement. 

Le reste de la consommation du zinc sert a la pro
duction de divers articles comme des produits en 
zinc semi-ouvres, des oxydes, des produits chimiques 

et des poudres de zinc. L'oxyde de zinc est un element 
important entrant dans la fabrication des pneus et 
d'autres produits de caoutchouc. 

Dans certaines regions d'Europe, le zinc lamine est un 
materiau utilise couramment comme revetement 
de couverture depuis bon nombre d'annees. Huit 
producteurs canadiens de zinc se sont regroupes 
pour financer la construction de la fa{!ade du pavil
lon canadien a l'Expo 92 qui s'est tenue a Seville 
(Espagne). La fa{!ade, d'une superficie de 3200 m2 a 
ete recouverte de feuilles de zinc prealtere 
mesurant 1 m2 (environ 50 t). On a utilise le zinc 
lamine pour montrer entre autres aux architectes 
et aux concepteurs de batiments les possibilites 
qu'offre le zinc dans le domaine de la construction. 

Au cours des dernieres annees, la recherche s'est 
accentuee dans le domaine de !'utilisation du zinc 
dans les accumulateurs. Un accumulateur zinc-air 
destine aux ordinateurs individuels a recemment 
ete mis au point. Cet accumulateur utilise l'air 
atmospherique pour produire une reaction electro
chimique, contrairement aux accumulateurs nickel
cadmium ordinaires qui employent, pour leur part, 
l'oxygene. L'accumulateur zinc-air est cense durer 
trois fois plus longtemps que l'accumulateur nickel
cadmium et il est facilement recyclable. 

La poudre de zinc est utilisee dans la fabrication 
d'accumulateurs alcalins sans mercure. La Zinc 
Corporation of America et la Mitsui Mining & 
Smelting Co. Ltd. ont recemment forme une societe 
en participation pour produire de la poudre de zinc 
de haute qualite a l'usine de fusion situee a Monaca 
(Pennsylvanie); cette usine appartient a la Zinc 
Corporation of America. Cette poudre de zinc est 
destinee au marche des accumulateurs des Etats
Unis. 

GROUPE D'ETUDE INTERNATIONAL 
DU PLOMB ET DU ZINC 

Le Groupe d'etude international du plomb et du zinc 
a ete cree en 1959 pour ameliorer l'acces a !'infor
mation sur les marches et pour offrir des possibilites 
de consultations intergouvernementales regulieres 
sur les marches du plomb et du zinc. Ce groupe 
s'attarde particulierement a fournir des renseigne
ments reguliers et frequents sur la situation de 
l'offre et de la demande ainsi que sur les perspectives 
concernant le plomb et le zinc. 

Le Groupe d'etude possede son siege principal a 
Landres (Angleterre). Il compte parmi ses membres 
la plupart des principaux pays producteurs et con
sommateurs de plomb et de zinc. Bien qu'il se 



COnsacre de fa{!On importante a la collecte et a la 
diffusion de renseignements, le Groupe ne jouit 
d'aucun pouvoir d'intervention sur les marches. 
Une assemblee generale des membres se tient 
chaque automne. Les delegations des pays membres 
comptent generalement en leur sein des represen
tants de l'industrie qui agissent comme conseillers. 
Le Canada est un membre actif du groupe depuis 
sa creation. 

En octobre 1992, la 37e seance du Groupe d'etude 
s'est tenue a Vienne (Autriche). Des representants 
de 27 pays membres ainsi que des observateurs de 
plusieurs pays et de divers organismes etaient 
presents. Lors de cette seance, les participants ont 
examine les tendances statistiques, les projets 
actuels concernant les mines et les usines de fusion 
ainsi que les perpectives economiques pour le 
plomb et le zinc. Les discussions ont egalement 
porte sur le commerce et les questions environnemen
tales telles que le mouvement transfrontalier de 
produits dangereux, les reglements environnemen
taux et les progres en matiere de recyclage. 

PRIX ET STOCKS 

Les stocks de zinc metal a la Bourse des metaux de 
Londres (LME) ont atteint des niveaux records en 
reponse a une production soutenue de metal, a la 
faiblesse persistante de l'economie mondiale et a 
une augmentation des exportations des pays de 
l'Est. En depit de ces evenements, les prix du zinc 
sont restes etonnamment eleves pendant la 
majeure partie de l'annee. Le prix moyen de 1992 a 
la LME se situait a 56,2 ~ US/lb. 

Les prix du zinc ont commence l'annee a 53,5 ~ US/lb. 
Enjanvier et fevrier, ils se sont maintenus entre 
50 et 53 ~ en raison de la faiblesse de la demande 
et de la hausse des stocks. En mars, le marche du 
zinc est devenu de plus en plus fluctuant et les prix 
augmentaient bien que la situation restait sensible
ment la meme, avec des surplus et une faible 
demande. Une grande partie de la volatilite etait 
attribuable a la speculation a la LME et a la 
couverture de position a decouvert pour les dates 
limites d'achat de juin et juillet. Le prix du zinc a 
atteint son maximum de l'annee le 2juin; il se situait 
alors a 65,9 ~/lb. 

Lorsqu'un deport de pres de 200 $ US/lb pour un 
~erme de trois mois est apparu en juin, la LME est 
mtervenue et, le 15 juin, elle a fixe des limites de 
deport quotidiennes; le 22 juin, le prix du zinc est 
alors tombe a 58,5 ~/lb. Cependant, le prix s'est 
remis a grimper tout au long de l'ete pour se situer 
entre 60 et 65 ~/lb. En octobre, les prix ont chute 
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de nouveau en reponse a un accroissement des 
stocks de metal, a de mauvaises perspectives rela
tivement a la demande, et a l'eloignement des 
menaces de greve dans les grandes affineries du 
Canada. Le prix du zinc a atteint son plus bas 
taux, soit 45,9 ~/lb, le 9 novembre et il a termine 
l'annee a 48,0 ~/lb. 

Les stocks de zinc se chiffraient a 657 OOO ta la fin 
de 1991, ce qui representait 6,3 semaines de con
sommation. Ils se sont accrus tout au long de 
l'annee, en raison principalement de }'augmenta
tion des exportations de metal des pays du bloc de 
l'Est dont les stocks se sont retrouves dans les 
entrepots de la LME en Europe. A la fin de 1992 
les stocks ont atteint 995 OOO t, ce qui represent~it 
presque 10 semaines de consommation, avec des 
stocks records a la LME de 487 600 t. 

SANTE ET ENVIRONNEMENT 

La modernisation de l'usine de fusion de La 
Compagnie Miniere et Metallurgique de la Baie 
?'Hudson Limitee (CMMB) a Flin Flon, visant a 
mstaller un systeme de lixiviation du zinc sous 
pression, s'est poursuivie au cours de 1992. Le circuit 
de lixiviation sous pression, qui devrait etre mis en 
service pendant le premier trimestre de 1993, permet 
de capturer le soufre sous sa forme elementaire 
plutot que sous forme de dioxyde de soufre. Cette 
modification entrainera une reduction de 25 % des 
emissions de dioxyde de soufre par le complexe de 
Flin Flon; la reduction permettra ainsi de respecter 
la reglementation du Manitoba concernant les 
emissions de dioxyde de soufre. 

PERSPECTIVES 

On s'attend a ce que l'economie mondiale sorte 
timidement de la recession en 1993. Malgre une 
performance economique forte, le ralentissement des 
economies allemande et japonaise observe en 1992 
se prolongera pendant la majeure partie de 1993. 
Nous prevoyons que la consommation de zinc dans 
les pays de l'Ouest en 1993 sera de 3 % superieure 
ace qu'elle etait en 1992 et qu'elle atteigne des 
niveaux records. 

Malgre des coupures effectuees par les producteurs, 
en particulier en Australie et au Canada, la pro
duction miniere des pays de l'Ouest devrait 
s'approcher de la production totale de 1992. On 
observera probablement un grand surplus de con
centres de zinc en 1993. 

11 est prevu que la production de zinc metal 
atteigne des niveaux records. Des augmentations 
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de production au Bresil et en Allemagne ainsi 
qu'un retour a des niveaux normaux au Mexique 
feront plus que compenser la perte de capacite de 
120 OOO t consecutive a la fermeture, en 1992, de 
l'affinerie d'Overpelt en Belqique. Une quantite 
legerement superieure a la quantite de metal 
affine consommee, combinee a des exportations 
importantes des pays du bloc de l'Est, conduira 
probablement a un surplus considerable de zinc 
metal en 1993. 

Une demande accrue en 1993 ne compensera proba
blement pas les stocks records actuels et nous 
envisageons une autre baisse des prix du zinc. Le 
prix moyen du zinc en 1993 devrait se situer a environ 
53 It US/lb. 

A plus long terme, on s'attend ace que la consom
mation de zinc augmente de 2,5 % par an d'ici la 
fin de la decennie. La croissance sera forte dans le 
secteur de l'acier galvanise, en particulier pour la 
galvanisation des t6les et des feuillards. Des exi
gences plus strictes en matiere de protection contre 
la corrosion pour les vehicules et !'infrastructure 
entra!neront un accroissement de la demande. La 
demande pour la galvanisation fera plus que com
penser les pertes dans le secteur de la coulee sous 
pression ou la substitution du zinc par d'autres 
materiaux continuera d'affaiblir la demande de 
zinc. 

En 1993, la production des mines canadiennes 
devrait etre legerement plus faible qu'en 1992 et 
l'on devrait observer certaines reductions de pro
duction en raison de la faiblesse des prix du zinc. 
Plusieurs contrats de travail doivent etre renouveles 
en 1993 et d'autres reductions de production sont 
possibles en raison de greves eventuelles. 
Relativement a 1992, nous envisageons en 1993 
une legere augmentation de la production de metal 
au Canada, en raison principalement des ameliora
tions apportees a la technologie de l'usine de fusion 
et aux procedes. 

Des f ermetures de mines sont prevues dans les 
Territoires du Nord-Ouest et en Ontario, au milieu 
des annees 90, mais la perte de production sera 
partiellement contrebalancee par l'ouverture de 
nouvelles mines au Quebec et en Colombie
Britannique. Il est possible que des prix du zinc 
plus favorables stimulent !'exploration au milieu 
des annees 90 et si celle-ci est fructueuse, ceci 
permettra au Canada de reconstituer ses reserves 
et d'exploiter de nouvelles mines a la fin de la 
decennie. 

Remarque : Les presentes donnees sont les plus r~centes 
au 1er fevrier 1993. 



TAR IFS DOUANIERS 

Canada Etats-Unis CEE Jaeon1 
No tarifaire Denomination NPF TPG Etats-Unis Canada NPF NPF 

2603.00 Minerais de cuivre et leurs concentres 
2603.00.00.30 Teneur en zinc en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 

2607.00 Minerais de plomb et leurs concentres en franchise en franchise en franchise 1 ~/kg en franchise en franchise 
- Teneur en plomb 

2607.00.00.30 Teneur en zinc 

2608.00 Minerais de zinc et leurs concentres en franchise en franchise en franchise 1 ~/kg en franchise en franchise 
- Teneur en plomb 

2608.00.00.30 Teneur en zinc 

2616.10 Minerais d'argent et leurs concentres en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 
2616.10.00.30 Teneur en zinc en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 

26.20 Cendres et residus (autres que ceux de 
la fabrication du fer ou de l'acier) 
contenant du metal ou des composes 
metalliques 
Contenant principalement du zinc 

2620.11 Mattes de galvanisation en franchise en franchise en franchise 0,9% en franchise en franchise 

2817.00 Oxyde de zinc; peroxyde de zinc 10,5 % en franchise 5,2% en franchise 11 % 6,5% 

28.33 Sulfates; aluns; peroxosulfates 
(persulfates) 

2833.26 De zinc 9,2% 6% en franchise 0,3% 9% 5,8% 

79.01 Zinc sous forme brute 
Zinc non allie 

7901.11 Contenant en poids 99,99 % ou plus de en franchise en franchise en franchise 0,9% 3,5% 8 yens/kg 
zinc 

7901.12 Contenant en poids moins de 99,99 % de en franchise en franchise en franchise 11,4 % 3,5% 8 yens/kg 
zinc 

7901.20 Alliages de zinc 
7901.20.10 Contenant en poids 90 % ou plus mais en franchise en franchise en franchise 11,4 % 3,5 % 1,2 a. 7,8 

moins de 97,5 % de zinc yens/kg 
7901.20.20 Contenant en poids moins de 90 % de 17,5% 11,5 % 8,7% 11,4 % 3,5% 1,2 a. 7,8 

zinc yens/kg 

7902.00 Dechets et debris de zinc en franchise en franchise en franchise en franchise en franchise 1,9% 

79.03 Poussieres, poudres et paillettes de zinc 
7903.10 Poussieres de zinc en franchise en franchise en franchise 0,4 ~/kg 4,4 % 5,8% 
7903.90 Autres 
7903.90.10 Poudres, non allie 4% en franchise 2,0% 0,4 ~/kg 4,4 % 5,8% 

II~ 7903.90.20 Poudres, en alliages; paillettes 10,2% 6,5 % 5,1 % 5,7% 4,4% 5,8% 
0 

(1\ 
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TARIFS (fin) 

No tarifaire 

7904.00 
7904.00.10 

7904.00.21 

7904.00.22 

7905.00 

7905.00.11 

7905.00.19 
7905.00.20 

7906.00 

79.07 
7907.10 

7907.90 
7907.90.10 
7907.90.20 

7907.90.90 
7907.90.90.11 
7907.90.90.12 

Denomination 

Barres, tiges, profiles et fils, en zinc 
Barres, tiges ou profiles, contenant en 
poids 90 % ou plus de zinc 
Barres, tiges et profiles; fils, revetus ou 
recouverts 
Fils, non revetus ou recouverts 

Toles fortes, toles, feuilles et bandes, en 
zinc contenant en poids 90 % ou 
plus de zinc 
D'une epaisseur excedant 0, 15 mm mais 
mains de 4,75 mm, pour la fabrication 
des plaques d'imprimerie offset; d'une 
epaisseur excedant O, 15 mm mais mains 
de 4,75 mm, non polies, recouvertes sur 
une surface d'une matiere inattaquable 
par les acides, importees pour etre 
utilisees par ceux qui font le meulage ou 
le polissage en vue d'etre preparees 
pour servir en photogravure 
Autres 
Contenant en poids mains de 90 % de 
zinc 

Tubes, tuyaux et accessoires de 
tuyauterie (raccords, coudes, manchons, 
par exemple), en zinc 

Autres ouvrages en zinc 
Gouttieres, faitages, lucarnes et autres 
ouvrages fa~onnes pour le batiment 
Autres 
Anodes pour galvanoplastie 
Disques ou pions, contenant en poids 
90 % ou plus de zinc 
Autres 
Pieces moulees non alliees 
Pieces moulees alliees 

Canada 
NPF ____ TPG Etats-Unis 

en franchise en franchise en franchise 

10,2 % 6,5% 5,1 % 

8% 5% 4,0% 

en franchise en franchise en franchise 

5,5% 
10,2% 

10,2% 

10,2% 

3,5% 
6,5% 

6,5% 

6,5% 

2,7% 
5,1 % 

5,1 % 

5,1 % 

en franchise en franchise en franchise 
5,5% 3,5% 2,7% 

10,2% 6,5% 5,1% 
10,2% 6,5% 5,1% 
10,2 % 6,5% 5,1% 

Etats-Unis 
Canada 

2,5% 

2,5% 

2,5% 

2,5% 

2,5% 
2,5% 

2,2% 

3,4% 

2,0 a 3.4 % 
2,oa 3,4 % 

2,0 a 3,4 % 
2,oa 3,4 % 
2,oa 3,4 % 

CEE 
NPF 

8% 

8% 

8% 

8% 

8% 
8% 

8% 

7% 

7% 
7% 

7% 
7% 
7% 

Jaeon1 
NPF 

4,8% 

4,8% 

4,8% 

7,2% 

7,2% 
7,2% 

4,8% 

4,9% 

5,8% 
5,8% 

5,8% 
5,8% 
5,8% 

Sources : Tarif des douanes, en vigueur en janvier 1993, Revenu Canada, Douanes et Accise; Harmonized Tariff Schedule of the United States, 1992; Journal officiel 
des Communautes europeennes, vol. 35, no L268, 1992, Taux des droits conventionnels; Custom Tariff Schedules of Japan, 1992. 
CEE : Communaute economique europeenne; NPF : nation la plus favorisee; TPG : tarif de preference general. 
1 Les taux du GATT son! indiques; dans certains cas, de plus faibles tarifs douaniers peuvent etre appliques. 
Remarque : Lorsque l'echelle de tarifs a ete donnee, la compilation complete des codes du Systeme harmonise n'etait pas disponible; on a done indique le plus haul 
et le plus bas tarifs. 
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TABLEAU 1. CANADA 
1989 A 1991 

PRODUCTION ET COMMERCE DE ZINC, EN 1991 ET 1992, ET CONSOMMATION DE ZINC, DE 

No tarifaire 1991 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

PRODUCTION 
Toutes les formes1 

Terre·Neuve 
Nouvelle-Ecosse x x x x 
Nouveau-Brunswick 209 790 268 322 294 978 426 833 
Quebec 117 404 150 160 101 832 147 351 
Ontario 213 599 273 193 190 822 276 120 
Manitoba 88 486 113 173 85 263 123 376 
Saskatchewan x x x x 
Colombie·Britannique 125 980 161 129 130 088 188 238 
Yukon 149 487 191 194 209 263 302 804 
Territoires du Nord-Quest 173 154 221 464 180 708 261 484 

Total 1 083 008 1 385 167 1 193 607 1 727 150 

Production des mines2 1 156 582 n.d. 1 323 958 n.d. 

Zinc atfine3 660 fi52 n.d. 670 OOO n.d. 

(De Janv. a sept.) 
EXPORTATIONS 
2608.00.30 Zinc contenu dans les minerais et dans les 

concentres de zinc 
Allemagne 113 805 74 362 84 431 74 436 
Belgique 98 869 58 590 82 948 58 319 
Espagne 99 280 74 661 72 258 58 083 
ltalie 50 709 31 398 68 177 52 713 
Japon 44 518 34 646 48 942 43 247 
Goree du Sud 44 105 32 463 35 527 30 868 
France 43 223 24 980 35 809 29 820 
Finlande 14 839 11 619 22 992 22 234 
Pays-Bas 23 448 13 009 28 657 16 663 
Norvege 12 254 7 159 16 173 15 345 
Autres pays 17 701 12 700 52 951 24 622 

Total 562 751 375 587 548 865 426 350 

2600.00 Zinc contenu dans d'autres types de minerais 4 064 639 4 881 910 
et de concentres4 

2620.11 Cendres et residus contenant des mattes 
de galvanisation 

lnde 366 156 496 283 
Taiwan 150 149 
Belgique 49 27 
Goree du Sud 1 055 28 

Total 1 470 211 646 432 

2620.19 C~ndres et residus contenant surtout du zinc, n.m.a. 
Etats·Unis 5 711 4 049 7 917 6 622 
Taiwan 493 482 1 151 1 116 
lnde 747 596 258 233 
Goree du Sud 264 298 90 112 
Royaume-Uni 450 339 124 56 
France 345 159 70 30 
Autres pays 243 186 

Total 8 253 6 109 9 610 8 169 

2817.00 Ol!}'de de zinc; peroxyde de zinc 
Etats·Unis 21 098 27 210 15 103 23 646 
U.R.S.S. 306 401 
Autres pays 44 88 61 94 

Total 21 448 27 699 15 164 23 740 

2833.26 Sulfate de zinc 15 9 

7901.11 Zinc non allie sous forme brute 
COfltenant en poids 99,99 °lo OU plus de zinc 

Etats-Unis 244 311 328 512 192 268 293 034 
Taiwan 11 170 16 285 5 676 8 667 
Japon 5 196 7 402 2 363 3 319 
Italia 1 076 1 643 
Singapour 856 1 398. 
Norvege 1 001 1 040 
lsra!!I 635 945 76 112 
Kenya 398 567 800 1 197 
Allemagne 252 505 
Republique populaire de Chine 200 250 
Belgique 161 221 299 412 
Autres pays 442 698 59 97 

Total 265 698 359 466 201 541 306 838 
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TABLEAU 1. (suite) 

No tarifaire 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

EXPORTATIONS (fin) 
7901.12 Zinc non allie sous forme brute contenant 

en poids mains de 99,99 % de zinc 
Etats-Unis 146 559 199 107 121 393 186 392 
Taiwan 36 042 46 080 19 881 28 722 
Japan 16 731 21 327 9 281 13 791 
Indonesia 10 640 13 335 6 729 9 583 
Italia 5 889 9 OOO 6 122 8 722 
Philippines 7 696 10 391 5 045 7 201 
Allemagne 790 975 3 012 4 568 
Malaysia 3 631 4 575 1 608 2 416 
Brasil 5 990 7 768 978 1 632 
Norvege 3 654 5 807 1 042 1 518 
Hong-Kong 2 191 2 979 799 1 151 
Portugal 1 558 2 292 798 1 141 
Sri Lanka 713 927 615 924 
Equateur 962 1 404 394 627 
Inda 1 441 1 870 298 395 
Pakistan 238 376 
Jama'ique 249 371 
Singapour 2 872 3 758 179 275 
lsra~I 256 351 152 223 
Belgique 3 130 4 564 99 140 
Autres pays 4 063 5 511 113 169 

Total 254 808 342 021 179 025 270 337 

7901.20 Alliages de zinc sous forme brute 
Hong-Kong 3 537 4 958 2 149 3 401 
Taiwan 2 065 3 064 576 965 
Japan 590 856 556 923 
Tha'ilande 576 788 499 763 
Republique populaire de Chine 199 313 
Indonesia 216 290 99 165 
Singapour 20 29 73 121 
Philippines 1 084 1 493 58 90 
Autres pays 41 51 41 92 

Total 8 129 11 529 4 250 6 833 

7902.00 Dechets et debris de zinc 
Etats-Unis 28 241 14 477 19 836 10 876 
Taiwan 4 231 3 628 2 969 2 525 
Republique populaire de Chine 492 124 22 7 
Autres pays 362 267 197 108 

Total 33 326 18 496 23 024 13 516 

7903.10 Poussieres de zinc 
Etats-Unis 5 204 9 498 4 595 9 106 
Autres pays 143 336 237 249 

Total 5 347 9 834 4 832 9 355 

7903.90 Poudres et paillettes de zinc 
Etats-Unis 6 442 9 809 4 527 8 296 
Singapour 424 761 412 791 
Autres pays 53 92 107 200 

Total 6 919 10 662 5 046 9 287 

7904.00 Ba,rres, tiges, profiles et fils en zinc 
Etats-Unis 116 593 92 256 
Autres pays 20 21 

Total 116 593 112 277 

7905.00 T6.les, tales fortes, feuilles et bandes en zinc 
Etats-Unis 80 299 31 113 
Autres pays 102 98 

Total 182 397 31 113 

7906.00 Tu.bes, tuyaux et accessoires de tuyauterie en zinc 
Etats·Unis 67 369 4 

Total 67 369 4 

7907.90 Autres ouvrages en zinc, n.m.a. 
Etats-Unis 927 5 327 799 4 495 
Royaume-Uni 33 103 16 135 
Autres pays 174 299 14 120 

Total 1 134 5 729 829 4 750 
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TABLEAU 1. (fin) 

No tarifaire 1991 De janv. a sept. 1992dpr 

(tonnes) (milliers de (tonnes) (milliers de 
dollars) dollars) 

IMPORTATIONS 
2608.00.00.30 Zinc contenu dans les minerais et les 176 805 112 046 95 883 72 282 

concentres de zinc 

2603.00.00.30 Zinc contenu dans les minerais et les 201 351 
concentres de cuivre 

2607.00.00.30 Zinc contenu dans les minerais et les 614 689 4 5 
concentres de plomb 

2620.19 Cendres et rtisidus contenant principalement du zinc, 472 254 807 592 
n.m.a. 

2817.00 Oxyde de zinc; peroxyde de zinc 3 159 3 543 3 147 3 973 

2833.26 Sulfate de zinc 3 424 1 831 2 293 1 312 

7901.11 Zinc non allie sous forme brute contenant 532 756 14 23 
en poids 99,99 % ou plus de zinc 

7901.12 Zinc non alliti sous forms brute contenant 384 551 322 541 
en poids moins de 99,99 % de zinc 

7901.20 Alliages de zinc sous forms brute 3 771 5 567 3 813 5 915 

7902.00 Dechets et debris de zinc 655 670 1 049 1 084 

7903.10 Poussieres de zinc 343 577 125 236 
7903.90 Poudres et paillettes de zinc 243 500 230 438 

7904.00 Barres, tiges, profiles et fils en zinc 1 253 2 128 479 973 

7905.00 Toles, toles fortes, feuilles et bandes en zinc 916 2 362 466 1 282 

7906.00 Tubes, tuyaux et accessoires de tuyauterie en zinc 1 099 3 949 1 014 3 583 

7907.90 Ouvrages en zinc, n.m.a. 2 174 6 897 1 670 5 548 

Total 195 844 142 320 111 517 98 138 

1989 1990 1991 
Premlere Deuxllime Premllire Deuxllime Prem I lire Deuxllime 

fusion fusion Total fusion fusion Total fusion fusion Total 

tonnes 
CONSOMMATION5 

Zinc utilise pour, ou dans la 
fabrication de : 

Alliages de cuivre (laiton, 3 552 3 552 x 3 529 x x 3 547 
bronze, etc.) 

Galvanisation : electrolytique 3 724• 3 724• x 2 243 x 2 047 
par immersion 73 439• 61 090 x 52 266 
a chaud 

Alliage de zinc coule 24 439• 24 336 22 065 
sous pression 

Autres produits (y compris le 
zinc laminti et en bandes et 33 538 x 32 189 x 22 295 
l'oxyde de zinc) 

Total 138 692• 6 590• 145 282• 117 959• 5 428• 123 387• 98 505 3 715 102 220 

Stocks a la consommation. 
en fin d'annee 13 344• 327 13 671• 10 086• 1 098 11 184• 7 373 287 7 660 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; •.• : quantite minima; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible; n.m.a. : non mentionne ailleurs; r : revise; x : confidential. 
1 Nouveau zinc affine provenant de produits canadiens de premiers fusion (concentres, scories, residus, etc.) plus la qualite estimative de zinc recuperable 
dans les minerais et les concentres exportes. 2 Zinc contenu dans les minerais et les concentres produits. 3 Zinc affine produit a partir de minerais canadiens 
et importes. 4 Comprend les categories 2603.00.30 et 2607.00.30 du Systeme harmonise. 5 Le sondage aupres des consommateurs ne represents pas la 
consommation canadienne dans sa totalite. Les chiffres sont done beaucoup moins sieves que la consommation apparente. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 2. CANADA : PRODUCTION, EXPEDITIONS INTERIEURES ET 
EXPORTATIONS1 DE ZINC, EN 1975, EN 1980 ET DE 1985 A 1992 

Production 
Contenu dans les 

Toutes les minerais et les 
Annee formes2 Affine3 concentres 

(tonnes) 

1975 1055151 426 902 705 088 
1980 883 697 591 565 434 178 
1985 1 049 275 692 406 396 103 
1986 988 173 570 981 450 249 
1987 1 157 936 609 909 613 185 
1988 1 370 OOO 703 206 816 884 
1989 1 272 854 669 677 614 223 
1990 1 179 372 591 786 716 185 
1991 1 083 008 660 552 566 815 
1992dpr 1 193 607 670 OOO 553 746 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; r : revise. 

Exportations 

Affine 

247 474 
471 949 
555 621 
427 176 
441 227 
551 521 
495 061 
452 251 r 
520 506 
380 566 

Total 

952 562 
906 127 
951 724 
877 425 

1 054 412 
1 368 405 
1 109 284 
1 168 436r 
1 087 321 

934 312 

1 Depuis 1988, les exportations sont etablies salon le nouveau Systeme harmonise et peuvent ne pas correspondre 
avec la methode precedente de transmission des donnees. Les minerais et les concentres sont classes sous les 
categories 2608.00.30, 2603.00.30 et 2607.00.30 du Systems harmonise. Le zinc affine comprend les categories 
7901.11 et 7901.12. 2 Nouveau zinc affine provenant de produits canadiens de premiers fusion (concentres, scories, 
residus, etc.) plus la quantile estimative de zinc recuperable dans les minerais et les concentres exportes. 3 Zinc 
affine produit a partir de minerais canadiens et importes. 

TABLEAU 3. DONNEES STATISTIQUES SUR LE ZINC DE PREMIERE FUSION DES 
PAYS DE L'OUEST DE 1988 A 1992 

Production des mines (teneur en zinc) 
Production de metal 
Consommation de metal 

1988 

5 052 
5 239 
5 264 

Source : Groupe d'etude international du plomb et du zinc. 
dpr : donnees provisoires. 

1989 

5 094 
5 215 
5 191 

1990 

(milliers de tonnes) 

5 382 
5 176 
5 219 

1991 

5 579 
5 385 
5 403 

1992dpr 

5 581 
5 346 
5 358 
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TABLEAU, 4. PRODUCTION DES MINES DE ZINC DANS LES PAYS DE L'OUEST, 
DE 1989 A 1992 

Pays 1989 1990 1991 1992dpr 

(milliers de tonnes) 

EUROPE 

Finlande 58 52 55 31 
Allemagne 64 59 54 14 
lrlande 169 166 188 199 
Espagne 266 257 265 202 
Suede 163 158 157 170 
Yougoslavie 75 76 74 40 
Autres pays 203 182 131 121 
Total partiel 998 950 924 777 

AFRIQUE 

Namibie 39 41 36 36 
Afrique du Sud 77 75 64 79 
Za'ire 73 62 45 36 
Autres pays 60 64 57 46 
Total partiel 249 242 202 197 

OCEANIE 

Australie 811 884 1 048 1 025 

LES AMERIQUES 

Bolivie 75 104 130 120 
Canada 1 216 1 203 1 148 1 314 
Mexique 284 307 317 325 
Perou 598 584 623 600 
Etats-Unis 288 543 548 545 
Autres pays 195 206 211 225 
Total partiel 2 656 2 947 2 977 3 129 

ASIE 

lnde 65 70 102 147 
Japan 132 127 133 132 
Tha'ilande 91 81 87 67 
Autres pays 92 81 106 107 
Total partiel 380 359 428 453 

Total pour les pays de l'Ouest 5 094 5 382 5 579 5 581 

Source : Groupe d'etude international du plomb et du zinc. 
dpr : donnees provisoires. 
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TABL~AU 5. PRODUCTION DE ZINC METAL DANS LES PAYS DE L'OUEST, DE 
1989 A 1992 

Pays 1989 1990 1991 1992dpr 

(milliers de tonnes) 

EUROPE 

Belgique 285 290 298 217 
Finlande 162 175 170 171 
France 266 264 299 305 
Allemagne 353 338 346 380 
ltalie 246 248 256 256 
Pays-Bas 203 207 201 205 
Espagne 257 257 274 350 
Autres pays 353 365 350 287 
Total partiel 2 125 2 144 2 194 2 171 

AFRIQUE 

Afrique du Sud 85 92 92 82 
Za'ire 54 38 29 20 
Autres pays 41 35 36 37 
Total partiel 180 165 157 139 

LES AMERIQUES 

Argentine 31 31 36 33 
Bresil 156 150 158 164 
Canada 670 592 661 670 
Mexique 194 199 189 152 
Perou 138 118 154 116 
Etats-Unis 358 358 377 375 
Total partiel 1 547 1 448 1 575 1 510 

ASIE 

Japon 665 687 731 729 
Republique de Coree 240 259 232 243 
Autres pays 164 170 170 220 
Total partiel 1 069 1 116 1 133 1 192 

OCEANIE 

Australie 294 303 326 334 

Total pour les pays de l'Ouest 5 215 5 176 5 385 5 346 

Source : Groupe d'etude international du plomb et du zinc. 
dpr : donnees provisoires. 
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TABL~AU 6. CONSOMMATION DE ZINC DANS LES PAYS DE L'OUEST, DE 
1989 A 1992 

Dejanv. a 
Pays 1989 1990 1991 nov. 1992 

(milliers de tonnes) 

EUROPE 

Belgique 175 185 200 177 
France 279 284 289 236 
Allemagne 453 484 540 499 
ltalie 262 275 283 274 
Espagne 116 125 129 113 
Royaume-Uni 195 193 184 175 
Autres pays 366 351 380 306 
Total partiel 1 846 1 897 2 005 1 780 

AFRIQUE 

Afrique du Sud 98 85 91 80 
Autres pays 63 65 70 69 
Total partiel 161 150 161 149 

OCEANIE 

Australie 88 114 113 105 
Nouvelle-Zelande 23 16 17 14 
Total partiel 111 130 130 119 

LES AMERIQUES 

Bresil 155 125 114 95 
Canada 148 123 121 116 
fy'lexique 105 111 107 99 
Etats-Unis 1 060 992 933 954 
Autres pays 129 120 127 112 
Total partiel 1 597 1 471 1 402 1 376 

ASIE 

lnde 135 130 130 121 
Japon 769 814 845 718 
Republique de Coree 196 230 269 238 
Autres pays 376 397 461 429 
Total partiel 1 476 1 571 1 705 1 506 

Total pour les pays de l'Ouest 5 191 5 219 5 403 4 930 

Source : Groupe d'etude international du plomb et du zinc. 
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TABLEAU 7. CAPACITE DE PRODUCTION DE ZINC METAL AU 
CANADA, EN 1992 

Societe et emplacement 

PREMIERE FUSION 

Zinc Electrolytique du Canada Limitee 
Valleyfield (Oue.) 

Falconbridge Limitee 
Timmins (Ont.) 

La Compagnie Miniere et Metallurgique 
de la Baie d'Hudson Limitee (CMMB) 
Flin Flon (Man.) 

Cominco Ltee 
Trail (C.-B.) 

Total canadien 

DEUXIEME FUSION 

Federated Genco Ltd. 
Burlington (Ont.) 

Purity Zinc Metals Co. Ltd. 
Stoney Creek (Ont.) 

Total canadien 

Capacite annuelle 
prevue 

(milliers de tonnes 
de plaques de zinc) 

230 

133 

82 

300 

745 

9 

8 

17 



TABLEAU 8. PRIX MOYENS MENSUELS DU ZINC, 
EN 1991 ET EN 1992 

Zinc de qualite Prix agree a la 
superieure LME du zinc de 

speciale qualite superieure 
Annee I Mais nord-americain speciale 

(cents US la livre) 

1992 

Janvier 54,4 
Fevrier 52,9 
Mars 56,9 
Avril 60,5 
Mai 63,2 
Ju in 63,8 
Juillet 62,4 
AoOt 65,0 
Septembre 65,4 
Octobre 56,0 
Novembre 50,0 
Decembre 50,1 

Moyenne de l'annee 58,4 

1991 

Janvier 58,1 
Fevrier 55,9 
Mars 56,1 
Avril 57,6 
Mai 49,8 
Ju in 48,4 
Juillet 48,7 
AoOt 48,4 
Septembre 49,8 
Octobre 48,6 
Novembre 54,6 
Decembre 57,3 

Moyenne de l'annee 52,8 

Sources : Metals Week; Reuters. 
LME: Bourse des metaux de Landres. 

52,4 
51,3 
55,1 
59,2 
62,3 
62,9 
59,9 
61,7 
62, 1 
52,8 
47,5 
48,0 

56,2 

54,7 
53,9 
54,4 
57,0 
49,5 
48,2 
48,2 
47,4 
46,4 
45,1 
49,6 
53,9 

50,6 

ZINC 56.21 
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PRODUCTION MINIERE PRINCIPALE DE METAUX NON FERREUX ET DE METAUX PRECIEUX AU CANADA EN 1991 
(n 

" t\) 

Societe et emplacement Teneurs du minerai traite Minerai Metal contenu dans les concentres ~rodutts 
de la mine ou de l'usine Capacite Cu Ni Pb Zn Ag Au traite Cu iv re Nickel Plomb Zinc Argent Or \J 

;;::i 

(tonnes (%) (grammes (tonnes) (tonnes) (kilogrammes) 0 
par jour) par tonne) CJ 

c: 
TERRE-NEUVE 

() 
:::::! 

Hope Brook Gold Inc. 3 495 0,34 4,42 362 874 88 1 360 
0 

- - - - - - - < Mine Hope Brook 
CJ Couteau Bay ..,, 
$:: 

NOUVELLE-ECOSSE 
..,,, 
-< 
)> 

Rio Algom Limttee 9 OOO 0,03 - 0,14 0,14 - 3 175 147 145 - - 648 231 - c: 
Mine East Kemptville )( 

Yarmouth < 
0 

Westrniner Canada Limitee 1 250 - 3,40 8,80 10,29 - 58 060 - - 1 886 4 751 50 - < 
Mine Gays River .,., 

Gays River 
..,, 
;;::i 
;;::i ..,, 

NOUVEAU- c: 
BRUNSWICK 

)( ..,, 
-< 

Brunswick Mining and CJ 
Smelting Corporation ..,, 
Limited 10 250 0,40 - 3,30 8,40 102,00 - 2 531 OOO 8 207 - 50 349 178 288 157 348 1 373 $:: Mine no 12 ..,,, 

Bathurst -< 
)> 

Noranda Inc. 2 700 0,54 - 2,63 6,91 55,65 - 970 688 3 913 - 15 479 56 153 30 683 - c: 
)( 

Mines Heath Steele et 
\J 

Stratmat ;;::i 
Bathurst ..,,, 

() 

NovaGold Resources Inc. 1 043 - - - - 70,29 1,61 453 592 - - - - 5 420 621 ;:;:; 
Mine Murray Brook c: 

Bathurst 
)( 

Stratabound Minerals Corp. 250 - - 4,58 11,34 144,00 - 14 559 - - 558 1 571 1 733 
Mine CNE 

Newcastle 

QUEBEC 

Agnico-Eagle Mines Limited 
Division Joutel 1 630 - - - - 1,90 6,46 347 156 - - - 528 2 244 

Joutel 
Mine LaRonde 1 815 0,35 - - - 10,05 6,75 591 840 1 770 - - - 5 119 3 634 

Cadillac 

Cambior inc. 
Mines Lucien C. Beliveau 
et Chimo 2 200 - - - 0,31 3,12 725 399 - - - 191 2 126 

Val-d'Or 
Mine Pierre Beauchemin 1 020 - - - 1,13 6,17 187 OOO - - - 190 993 

Rouyn-Noranda 



Entreprise en participation 
Ressources Breakwater 
Ltee - Brookline Minerals 
Inc. 700 0,95 - 0,90 11,3 156 5,0 104 OOO 919 - 758 11 258 11 957 403 

Mine Estrades 
Joutel 

Entreprise en participation 
LAC Minerals Ltd. -
Cambior inc. 

Mine Doyon 3150 - - - 1,37 7,30 1 136 294 - - - - 1 340 8 002 
Cadillac 

Mine Francoeur 360 - - - - 0,80 7,49 84 380 - - 60 600 
Rouyn-Noranda 

Entreprise en participation 
Les Ressources Aur Inc. -
Les Mines Belmoral Ltee 1 360 - - - 0,96 6,70 230 200 - - - - 174 1 421 

Mines Ferderber et 
Dumont 

Val-d'Or 

Entreprise en participation 
Mineraux Noranda Inc. -
Cambior Inc. 1 100 - - - - 1,10 5,48 423 200 - - - - 418 2 059 lJ 

Mine Silidor ::v 
Rouyn-Noranda 0 

CJ 
Explorations Ronrico Ltee et 

c:: 
0 

Mines d'Or Louvicourt Inc. 300 - - - - 1,03 8,54 48 300 - - - - 44 374 :::t 
Mine Simkar 0 

lnco Gold Company 1 800 2,61 7,89 537 053 1 182 3 701 < - - - - - - - CJ Mines Casa Berardi Est 
et Casa Berardi Quest 

.,., 
La Sarre s:: .,.,, _, 

LAC Minerals Ltd. p 
Mine Bousquet no 1 1 590 - - - 1,37 6,30 338 380 - - - - 396 1 966 c:: 

Cadillac :>.:: 
Mine Bousquet no 2 1 995 1,5 - - - 29,14 14,95 390 OOO 5 155 - - - 10 046 5 632 < 

Malartic 0 
< 

Les Ressources Aur Inc. - - - - 0,59 5,03 269 730 - - - - 147 1 259 -,, 
Mines Kierens, Norlartic et 

.,., 
::v 

Lamaque ::v 
Val-d'Or .,., 

c:: 
Les Ressources Campbell 

:>.:: .,., 
Inc. 3175 0,25 - - - 4,77 10,15 299 371 666 - - - 998 2 765 _, 

Mine Joe Mann CJ 
Chibougamau .,., 

Mineraux Noranda Inc. s:: .,.,, 
Division Mines Gaspe 10 OOO 2,28 - - 13,30 0,07 1 161 196 25 085 - - - 14 134 19 _, 
Zone E p 

Murdochville c:: 
:>.:: 

Division Matagami 2 175 0,91 - 0,47 15,81 91,89 1,61 457 221 3 896 - 1 769 69 257 30 980 571 
lJ 

Mines Isle Dieu et Norita ::v 
Lac Mattagami .,.,, 

0 
Mines Aurizon Ltee 816 - - 10,29 10,11 74 752 - - - 558 738 ;:;; 

Mine Sleeping Giant c:: 
Val-d'Or :>.:: 

01 
:"' 
w 



PRODUCTION MINIERE PRINCIPALE DE METAUX NON FERREUX ET DE METAUX PRECIEUX AU CANADA EN 1991 (suite) II ~ 
Societe et emplacement Teneurs du minerai traite Minerai Metal contenu dans les concentres 12roduits 
de la mine ou de l'usine Capacite Cu Ni Pb Zn Ag Au traite Cu iv re Nickel Plomb Zinc Argent Or <J 

::;:i 

(tonnes (%) (grammes (tonnes) (tonnes) (kilogrammes) 0 
par jour) par tonne) CJ 

c: 
QUEBEC (fin) () 

:::! 
Minnova Inc. 0 

Division Lake Dufault 1 450 7,45 - - 0,06 28,23 2,72 440 065 32 089 - 192 9 293 1 072 < 
Mine Ansil CJ 

Nor and a ni 

Division Lac Shortt 1 150 - - - 0,15 4,10 367 002 - - - - 50 1 414 s: 
Desmaraisville ni. 

Division Opemiska 2 812 3,00 - - 21,40 2,00 198 OOO 5 678 - - - 3 627 341 
--; 
p 

Mines Perry et Springer c: 
Chapa is >< 

< 
Placer Dome Inc. 0 

Mine Sigma 1 406 - - - - 1,20 6,00 480 808 - - - 464 2 766 < 
Mine Kiena 1 250 - - - - 0,79 4,77 486 OOO - - - 341 2 210 -,, 

Val-d'Or ni 
::;:i 

Republic Goldfields Inc. et 
::;:i 
ni 

Societe extractive American c: 
Barrick 450 - - - - 0,34 3,87 88 800 - - - - 32 342 >< 

Mine Malartic ni 

Val-d'Or 
--; 

CJ 
Ressources Audrey Inc. 1 450 0,95 2,50 485 344 3 744 10 716 3 402 559 

ni 
- - 2,80 26,74 - - s: Mine Mobrun 

Rouyn-Noranda ni. 
--; 
p 

Ressources BP Canada c: 
Limitee >< 

Les Mines Selbaie 5 OOO 1,16 - 0,11 1,96 41,25 0,58 2 857 632 31 429 - 2 058 50 145 83 011 1 333 <J 

Mines a ciel ouvert et ::;:i 
ni. 

souterraine () 
Joutel ;;; 

c: 
Societe extractive American >< 
Barrick 1 210 - - - 0,41 4,29 311 268 - - - 112 1 223 

Division Camilo 
Val-d'Or 

Westminer Canada Limitee 3 085 1,44 -. - - 6,72 4,08 519 817 7 279 - - 2 305 1 930 
Mines Copper Rand et 
Portage 

Chibougamau 

ONTARIO 

Eastmaque Gold Mines Ltd. 2 OOO - - - - 1,37 1,61 706 697 - - - - 384 455 
Mines de residus Kirkland 
Lake et Toburn 

Kirkland Lake 



Entreprise en participation 
Corporation Teck -
Corona Corporation 

Mine David Bell 1 OOO - - - - 0,89 19,54 470 200 - - - 377 8 803 
Mine Williams 6 OOO - - - 0,69 7,78 2 185 354 - - - - 1 074 16 133 

Hern lo 

Falconbridge Limitee 
Installations de Sudbury 
(7 mines) 9 580 1,47 1,56 - - 6,89 0,17 2 614 500 36 940 38 971 - - 15 977 392 
Installations de Timmins 
Mine Kidd Creek 13 500 3,20 - 0,10 4,00 65,14 - 3 764 817 118 252 - 3 257 135 996 199 979 
Mine Hoyle Pond 600 - - 0,24 18,51 99 790 - - - 22 1 761 

GSA Mining Corporation 
Mines Kerr et Buffonta 1 360 - - 1,71 4,45 269 400 - - - 368 1 079 
Traitement a fac;:on 750 - - - - 1,37 1,71 166 OOO - - - 182 255 

Virginiatown 

Hernia Gold Mines Inc. 3 200 - - - 0,60 12,37 1 154 846 - - - 624 13 791 
Mine Golden Giant 

Marathon 

lnco Limitee 57 520 1,04 1,25 - - 5,46 0,32 10 353 700 101 750 98 711 - 39 570 2 052 
Installations de Sudbury lJ 
et Shebandowan :;::i 

0 
International Corona CJ 
Corporation 635 - - - - 2,09 10,25 112 088 - - - - 199 1 050 c::: 

Mine Renabie 0 
Wawa -; 

0 
LAC Minerals Ltd. < 

Division Macassa CJ 
Mine Macassa 455 - - - - 2,40 17,21 152 407 - - - - 285 2 514 .,, 
Usines de traitement de - s: 
residus Lake Shore 680 - - 0,34 2,61 237 682 - - - 41 423 .,,, 

Kirkland Lake -; 
):, 

LAC Minerals Ltd. 350 - - - - 2,76 19,71 125 191 - - - 334 2 379 
c::: - >< 

Mine Golden Patricia < Pickle Lake 0 

Les Explorations Muscocho < 
uee 365 - - - - 0,69 4,16 216 817 - - - - 22 752 

,, .,, 
Mine Magino :;::i 

Wawa :;::i .,, 
c::: 

Mines Dickenson Limitee 910 - - - - 1,03 9,94 286 670 - - - - 230 2 320 >< 
Mine Arthur White .,, 

Red Lake -; 

CJ 
Minnova Inc. 1 OOO 1,20 - - 16,40 38,73 1,70 347 452 3 968 - - 55 142 4 925 344 

.,, 
Mine Winston Lake s: 

Winston Lake 
.,,, 
-; 
):, 

Noranda Inc. c::: 
Division Geco 3 630 1,34 - - 4,12 42,51 0,14 1 243 750 15 861 - - 48 252 40 511 86 >< 

Manitouwadge lJ 
Division Lyon Lake 2 720 0,8 1,24 7,86 162,17 0,55 61 689 455 636 4 568 8 583 19 :;::i 

lgnace 
.,,, 
0 
;;:; 
c::: 
>< 

0i 
:"' 
0i 
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PRODUCTION MINIERE PRINCIPALE DE METAUX NON FERREUX ET DE METAUX PRECIEUX AU CANADA EN 1991 (suite) :""' 
°' 

Societe et emplacement Teneurs du minerai traite Minerai Metal contenu dans les concentres ~roduits 
de la mine ou de l'usine Cap a cite Cu Ni Pb Zn Ag Au traite Cuivre Nickel Plomb Zinc Argent Or l:J 

:u 
(tonnes (%) (grammes (tonnes) 

0 
(tonnes) (kilogrammes) CJ 

par jour) par tonne) c: 
0 

ONTARIO (fin) ::i 
0 

Placer Dome Inc. < 
Mine Campbell 1 360 - - - - 1,71 21,91 390 089 - - - - 602 8 103 CJ 

Red Lake '11 
Mine Detour Lake 2 800 - - - - 1,78 4,90 801 951 - - - - 1 232 3 718 s:: Nord-est de !'Ontario ri-,. 
Mine Dome 3 400 - - - - 0,58 4,08 1 145 321 - - - - 603 4 495 -< 

South Porcupine 
)> 
c: Mine Dona Lake 500 - - - 0,86 8,19 162 386 - - - - 124 1 285 >< 

Pickle Lake < 
Ressources Canamax Inc. 400 - - - - 0,45 6,69 124 284 - - - - 47 776 0 

Mine Bell Creek < 
Timmins 

..,, 
'11 
:u 

Royal Oak Mines Inc. 3 266 - - - - 1,71 2,88 1 106 765 - - - - 434 2 878 :u 
Division Timmins '11 

c: 
>< 

Societe extractive American '11 
Barrick 1 360 - - - 0,48 3,46 594 405 - - - - 242 1 889 -< 

Mine Holt-McDermott CJ 
Kirkland Lake '11 

St. Andrew Goldlields Ltd. 
s:: 
ri-,, 

Mine du canton de Stock 680 - - - - 0,85 5,73 132 200 - - - - 96 703 -< 
)> 

Mines Hislop East et c: 
Taylor 400 - - - 0,96 7,02 56 500 - - - 46 368 >< 

Timmins "tJ 
:u 

Timmins Nickel Inc. 725 - 2,26 - - - - 122 470 - 2 175 - - - - ri-,, 

0 Mines Redstone et ;;:; 
Langmuir no 1 c: 

Timmins >< 

MANITOBA 

La Compagnie Minillre et 
Metallurgique de la Baie 
d'Hudson Limitee (CMMB) 

[8 mines], y compris la 
portion de Flin Flon 10 520 2,01 - 0,24 4,87 21,14 1,77 1963148 36 550 - 3 902 87 441 33 361 2 602 
(Sask.) 
Mine Ruttan 7 200 1,22 - - 1,21 11,31 0,45 1 774 453 20 131 - - 17 813 12 446 412 

Leaf Rapids 

Entreprise en participation 
Baie d'Hudson - Les Mines 
Outokumpu Ltee 1 905 0,68 1,87 - - - - 544 311 3 401 8 741 

Mine Namew Lake 
Flin Flon 



Inca Limitee 14 025 0,17 2,32 - 5,14 0,10 2 296 085 3 616 49 272 - - 7 085 184 
Mines ii ciel ouvert et 
souterraine Thompson, 
et mine Birchtree 

District Thompson 

SASKATCHEWAN 

Corporation Cameco 200 - - - 7,89 19,54 79 617 - - 471 1 521 
Mine Jasper 

La Range 

International Corona 
Corporation 400 - - - 0,34 11,52 118 840 - - - - 36 1 342 

Mine Jolu 
La Range 

Les Ressources Claude Inc. 454 - - - - 3,43 12,17 16 107 - - - - 39 177 
Mine Seabee 

COLOMBIE-
BRITANNIQUE 

lJ 
BHP - Utah Mines Ltd. 49 895 0,38 - 1,75 0,10 18 461 209 58 085 - - - 16 348 887 ::;:i 

Mine Island Copper 0 
Port Hardy CJ 

c: 
Cominco Ltee 0 ___, 

Mine Snip 270 - - - - 30,51 122 651 - - - - - 3 409 0 
Mine Sullivan 9 070 - - 5,30 6,70 39,09 - 1 688 271 - - 76 779 100 623 56 490 - < Kimberley 

CJ 
Corporation Teck 10 OOO 0,48 - - 0,70 0,37 2 009 414 7 755 1 036 569 

l"l1 - - -
Mine Ajax s:: 

Kamloops rri, ___, 
p 

Entreprise en participation c: 
Ressources Bethlehem x 
Corporation - Goldnev < 
Resources Inc. 1 100 3,94 - 2,66 - 253 105 9 182 - - - - - 0 

Mine Goldstream < -,, 
Highland Valley Copper Ltd. l"l1 

(societe en nom collectif 
::;:i 
::;:i 

Cominco Ltee - Rio Algom l"l1 

Limttee - Corporation Teck) 132 995 0,44 - - 3,09 0,03 46 299 988 177 397 - - - 71 434 457 c: 
Logan Lake x 

l"l1 ___, 
International Corona CJ 
Corporation 3 175 - - - - 0,93 2,91 1 153 939 - - - - 678 2 847 l"l1 

Mine Nickel Plate s:: Hedley rri, ___, 

International Shasta p 

Resources Ltd. 180 - - - - 0,27 4,85 52 617 - - - - 13 234 c: 
Mine Shasta 

x 
Centre-nord de la lJ 

Colombie-Britannique 
::;:i 
rri, 
0 

Les Mines d'Or Cheni Inc. 500 - - - 169,06 7,34 175 165 - - 22 416 1 199 ;;::; 
Mine Lawyers c: 

Centre-nord de la x 
Colornbie-Britannique 

°' ~ 
'.J 
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PRODUCTION MINIERE PRINCIPALE DE METAUX NON FERREUX ET DE METAUX PRECIEUX AU CANADA EN 1991 (fin) 
...... 
Oo 

Societe et emplacement Teneurs du minerai traite Minerai Metal contenu dans les concentres ~roduits 
-0 de la mine ou de l'usine Capacite Cu Ni Pb Zn Ag Au traite Cu iv re Nickel Plomb Zinc Argent Or ::u 
0 

(tonnes (%) (grammes (tonnes) (tonnes) (kilogrammes) CJ 
par jour) par tonne) c: 

0 
COLOMBIE- :::! 
BRITANNIQUE (fin) 0 

< 
Mineraux Noranda Inc. 15 420 0,70 - - - 0,93 0,31 4 871 582 25 594 - - - 3 543 1 017 CJ 

Mine Bell Copper .,., 
Babine Lake s: .,.,, 

Minnova Inc. 450 0,82 - 1,14 2,19 690,00 1,28 177 615 1 363 - 1 624 3 402 120 533 185 ..... 
):. 

Mine Samatosum c: 
Adams Lake )( 

MinVen Gold Corporation 180 171,43 34,63 2 177 - - 314 67 < - - - - - 0 Mine Blackdome < Williams Lake -,, .,., 
North American Metals ::u 
Corp. 360 - - - - 5,83 17,11 111 584 - - - - 519 1 701 ::u .,., 

Mine Golden Bear c: 
Telegraph Creek )( .,., 

Placer Dome Inc. ..... 
Mine Equity Silver 9 OOO 0,22 - 86,50 0,89 3 313 039 5 031 - - - 176 538 1 731 CJ 

Houston 
.,., 

Mine Gibraltar 36 290 0,31 - - - 1,03 - 11923129 28 872 - 5 509 - s: 
Empilement de roches 19 960 0,11 - - - - - 9 979 032 3 331 - - - - .,.,, 

..... steriles ):. 
Mcleese Lake c: 

)( 

Princeton Mining -0 
Corporation 22 680 0,48 - - 2,95 0,13 3 850 999 14 511 - - - 5 703 237 ::u .,.,, 

Mine Similco 0 Prince ton ;:;:; 
Ressources Westrnin 

c: 
)( 

Limitee 
Mines H-W et Lynx 

Suttle Lake 3 990 1,71 - 0,19 3,29 26,20 2,09 1 081 400 16 978 - 1 626 31 290 19 547 963 
Mines Premier Gold et 

SB Stewart 2 OOO - - - 52,46 3,43 629 407 - - - - 14 754 1 985 

Timmins Nickel Inc. et 
Habsburg Resources Inc. 

Mine Dome Mountain 320 - - - - 113,90 25,13 3 205 - - - - 124 78 
Smithers 

Treminco Resources Ltd. 110 - 5,00 6,00 394,29 - 23 224 - - 1 074 1 785 8 696 
Mine Silvana 

New Denver 

YUKON 

Curragh Inc. 
Mines Faro et Vangorda 10 OOO - - 3,00 4,50 44,57 0,10 4 126 783 - - 103 230 153 804 89 448 148 

Faro 
Mine Sa Dena Hes 1 500 8,10 12,10 100,11 - 172 345 - - 13 129 18 833 12 943 

Watson Lake 



TERRITOIRES DU 
NORD·OUEST 

Cominco Ltee 2 070 - - 3,20 12,50 - - 1 069 299 - - 33 391 130 297 
Mine Polaris 

Little Cornwallis Island 

Echo Bay Mines Ltd. 1 960 - - 2,06 10,87 659 822 - - - 1 107 6 746 
Mine Lupin 

ContwoY1o Lake 

Nanisivik Mines Ltd. 1 890 - - 0,40 8,10 36,00 - 704 792 - - 2 286 54 914 18 900 
Mine Nanisivik 

Baffin Island 

NERCO Minerals Company 1 090 - - - 3,05 12,31 332 030 - - - - 897 3 829 
Mine Con 

Yellowknife 

NorthWest Gold Corp. 9 070 - - - 0,55 2,19 1 088 622 - - - 358 2 245 
Mine Colomac 

Royal Oak Resources Ltd. 1 090 - - - 1,95 9,39 390 065 - - 601 3 176 
Division Yellowknife 
Mine Giant 

Yellowknife 

Treminco Resources Ltd. 227 - - 6,86 11,31 52 617 - - - - 222 567 
Mines P!armigan et Tom 

Yellowknife 

Total canadien 585 130 0,49 0,11 0,22 0,77 10,74 1,07 171 983 237 818 998 197 870 313 791 
--

1 227 139 1 395 864 174 389 

-: neant. 
Remarque : Plusieurs petites mines et usines de traitement dont les activites n'ont pas ete enregistrees officiellement en 1991 ne sont pas comprises dans ce tableau. Ne sont pas egalement 
incluses les installations dont les donnees ne permettent pas d'etablir une evaluation juste de la production. Leur contribution generale a la production totale de 1990 au Canada represente rnoins 
de 1 %. 
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Donnees statistiques 

C e sommaire de donnees statistiques sur l'industrie minerale au Canada a ete prepare par le personnel de 
la Division des statistiques des mineraux et des metaux, Secteur de la politique minerale, Energie, Mines et 
Ressources Canada, de concert avec la directrice interimaire, Mme Teri Newman. Ce rapport a ete prepare par 
Mme Laurie Morrison, Mme Lorraine Ralph, M. Kosta Kok.kinos et Mme Despo Makris. 

Toute demande de renseignements peut etre adressee a Mme Teri Newman, directrice interimaire, Division 
des statistiques des mineraux et des metaux, au numero de telephone (613) 992-6439. 

Les donnees statistiques contenues clans ce sommaire proviennep.t de diverses sources. Le programme 
d'enquetes statistiques englobe les sources principales suivantes : Energie, Mines et Ressources Canada (EMR), 
Statistique Canada et Travail Canada. Le programme d'enquetes statistiques de la Division des statistiques 
des mineraux et des metaux a EMR est une initiative commune des gouvernements provinciaux et de 
Statistique Canada et a pour but d'alleger le fardeau de l'industrie minerale clans la declaration des donnees. 
La cooperation des societes a fournir les renseignements demandes est tres appreciee. Les statistiques 
minerales internationales, incluses clans ce sommaire, proviennent du Bureau of Mines des Etats-Unis, de 
!'American Bureau of Metal Statistics, du Bureau mondial des statistiques, du Metals Week, du Northern Miner, 
du Metallgesellschaft et de l'Engineering and Mining Journal. 

TABLEAUX DE DONNEES STATISTIQUES 

lndicateurs economiques generaux du Canada, de 1982 a 1991 

SECTION 1 : PRODUCTION 

1 Production minerale au Canada, en 1990, 1991 et 1992, et moyenne pour 1988 a 1992 
2 Valeur de la production minerale canadienne, sa valeur par habitant et la population du Canada, de 1963 a 1992 
3 Valeur de la production minerale canadienne, par province et territoire et par categorie de mineraux, en 1992 
3a Valeur de la production minerale canadienne, par province et territoire et par categorie de mineraux, en 1991 
4 Valeur de la production minerale canadienne, par province et territoire, de 1986 a 1992 
5 Pourcentage de l'apport des provinces et des territoires a la valeur totale de la production minerale canadienne, 

de 1986 a 1992 
6 Production des principaux mineraux au Canada, en 1991 et 1992 
7 Valeur des principaux mineraux des provinces, des territoires et du Canada, en 1991 et 1992 
8 Production des principaux mineraux au Canada, par province et territoire, en 1992 
Ba Production des principaux mineraux au Canada, par province et territoire, en 1991 
9 Pourcentage de l'apport des principaux mineraux a la valeur totale de la production minerale canadienne, de 1986 a 1992 
10 Production des dix principaux produits mineraux au Canada, de 1985 a 1992 
11 Place qu'occupe le Canada dans le monde comme producteur de certains mineraux importants, en 1991 
12 Place qu'occupe le Canada dans le monde comme producteur de certains mineraux importants, en 1990 
13 Produit interieur brut de la production industrielle, du secteur minier et du secteur de la fabrication de produits 

mineraux au Canada, au cout des facteurs selon les prix de 1986, de 1985 a 1991 
14 Produit interieur brut par industrie au Canada, au cout des facteurs selon les prix de 1986, de 1985 a 1991 

SECTION 2 : COMMERCE 

15 Valeur des exportations canadiennes de produits mineraux, par pays et par groupe de produits mineraux, selon 
le Systeme harmonise (S.H.), en 1992 (neuf mois) 

16 Valeur des importations canadiennes de produits mineraux, par pays et par groupe de produits mineraux, selon 
le Systeme harmonise (S.H.), en 1992 (neuf mois) 

17 Valeur des exportations canadiennes de produits mineraux, par pays et par groupe de produits mineraux, selon le 
Systeme harmonise (S.H.), en 1991 (donnees revisees) 
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18 Valeur des importations canadiennes de produits mineraux, par pays et par groupe de produits mineraux, selon le 
Systeme harmonise (S.H.), en 1991 (donnees reviseies) 

SECTION 3: CONSOMMATION 

19 Consommation apparente de certains mineraux au Canada et consommation apparente par rapport a la production, 
de 1989 a 1991 

20 Consommation declaree de mineraux au Canada et consommation declaree par rapport a la production, de 1989 a 1991 
21 Consommation interieure des principaux metaux affines par rapport a la production des affineries au Canada, de 1985 a 1991 

SECTION 4 : PRIX 

22 Prix moyens annuels de certains mineraux selectionnes, de 1986 a 1992 
23 Prix moyens annuels de certains mineraux selectionnes au Canada, de 1986 a 1992 
24 Indices de prix de vente au Canada pour l'industrie de fabrication de produits mineraux, de 1985 a 1991 
25 Indices de prix de vente de matieres premieres minerales au Canada, de 1985 a 1991 

SECTION 5: PRINCIPALES DONNEES STATISTIQUES 

26 Principales donnees statistiques de l'industrie minerale au Canada, en 1990 
26a Principales donnees statistiques de l'industrie minerale au Canada, en 1989 
27 Principales donnees statistiques de l'industrie de fabrication de produits mineraux au Canada, en 1989 
28 Principales donnees statistiques de l'industrie minerale au Canada, par region, en 1990 
28a Principales donnees statistiques de l'industrie minerale au Canada, par region, en 1989 
29 Principales donnees statistiques de l'industrie de fabrication de produits mineraux au Canada, par region, en 1989 
30 Principales donnees statistiques de l'industrie minerale au Canada, de 1983 a 1990 
31 Principales donnees statistiques de l'industrie de fabrication de produits mineraux au Canada, de 1982 a 1989 
32 Consommation de combustibles et d'electricite par l'industrie minerale au Canada, en 1990 
33 Gout des combustibles et de l'electricite utilises dans l'industrie minerale au Canada, de 1983 a 1990 

SECTION 6 : EMPLOIS, TRAITEMENTS ET SALAIRES 

34 Emplois dans l'industrie minerale canadienne, etape I - extraction et concentration (activite totale), de 1961 a 1992 
35 Emplois dans l'industrie canadienne des mineraux non combustibles, etape I - extraction et concentration 

(activite totale), de 1961 a 1992 
36 Emplois dans l'industrie minerale canadienne, etape II - fusion et affinage (activite totale), de 1961 a 1992 
37 Emplois dans l'industrie minerale canadienne, etape Ill - produits semi-ouvres (activite totale), de 1961 a 1992 
38 Emplois dans l'industrie minerale canadienne, etape Ill - produits semi-ouvres non combustibles (activite totale), 

de 1961 a 1992 
39 Emplois dans l'industrie minerale canadienne, etape IV - fabrication de produits mineraux metalliques (activite totale), 

de1961 a1992 
40 Emplois dans les services auxiliaires aux mines, aux carrieres et aux puits de petrole au Canada, de 1961 a 1992 
41 Emplois, traitements et salaires dans l'industrie minerale au Canada, de 1983 a 1990 
42 Emplois, traitements et salaires dans l'industrie de fabrication de produits mineraux au Canada, de 1983 a 1989 
43 Nombre d'employes salaires travaillant dans l'industrie des mineraux non combustibles au Canada (mines a ciel ouvert, 

mines souterraines et usines de traitement), de 1984 a 1990 
44 Nombre d'ouvriers travaillant dans les mines et les usines de traitement, selon le sexe, employes dans l'industrie 

des mineraux non combustibles au Canada, en 1990 
45 CoOt de la main-d'reuvre par rapport a la quantite de minerai extrait dans les mines de metaux au Canada, de 1988 a 1990 
46 Heures-personnes payees pour les employes affectes a la production et aux activites connexes; tonnes de pierres 

et de minerai extraits des carrieres et des mines de metaux et exploitation d'autres mineraux au Canada, de 1984 a 1990 
4 7 Moyenne des salaires hebdomadaires et moyenne d'heures par semaine (incluant les heures supplementaires) des employes 

remuneres a l'heure dans les industries canadiennes de !'exploitation miniere, de la fabrication et de la construction, 
de 1986 a 1991 

48 Nombre d'accidents mortels du travail au Canada, par millier d'employes remuneres selon les groupes de l'industrie, de 1988 a 1990 
49 Taux d'accidents mortels du travail au Canada, par millier d'employes remuneres selon les groupes de l'industrie, 

de 1986 a 1990 
50 Greves et lock-out par industrie au Canada, de 1990 a 1992 

. 51 Greves et lock-out au Canada dans l'industrie miniere et dans l'industrie de fabrication de produits mineraux, de 1990 a 1992 
52 Salaires et traitements des travailleurs de l'industrie miniere, par province et par categorie au Canada, en 1989 et 1990 

SECTION 7: EXPLOITATION MINIERE, EXPLORATION ET FORAGE 

53 Source de minerais extraits OU retires de certaines categories selectionnees de mines au Canada, de 1988 a 1990 
54 Source de matieres extraites ou retirees de certaines categories selectionnees de mines au Canada, en 1990 
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55 Tonnage de pierres et de minerais extraits par l'industrie miniere au Canada, de 1984 a 1990 
56 Depenses d'exploration, de mise en valeur et d'immobilisations de l'industrie miniere au Canada, par province 

et territoire' de 1990 a 1992 
57 Depenses d'exploration, de mise en valeur et d'immobilisations de l'industrie miniere au Canada, selon le type 

d'activites minieres, de 1990 a 1992 
58 Forages au diamant dans l'industrie miniere au Canada, par des societes minieres utilisant leur propre materiel et 

par des entrepreneurs de forage, de 1988 a 1990 
59 Tonnage de pierres et de minerais extraits par l'industrie miniere au Canada, de 1960 a 1990 
60 Total des forages au diamant effectues sur les gisements de metaux au Canada, de 1960 a 1990 
61 Forages d'exploration au diamant sur des gisements de metaux au Canada, de 1960 a 1990 
62 Forages au diamant effectues a d'autres fins que !'exploration sur des gisements de metaux au Canada, de 1960 a 1990 

SECTION 8 : TRANSPORT 

63 Canada : mineraux bruts transportes par chemin de fer canadien, de 1988 a 1990 
64 Canada : produits mineraux ouvres transportes par chemin de fer canadien, de 1988 a 1990 
65 Canada : mineraux bruts et produits mineraux ouvres transportes par chemin de fer canadien, de 1960 a 1990 
66 Canada: mineraux bruts charges et decharges (navigation au cabotage), en 1991 
67 Canada: produits mineraux ouvres charges et decharges (navigation au cabotage), en 1991 
68 Canada: mineraux bruts et produits mineraux ouvres charges dans les ports canadiens (navigation au cabotage), 

de 1960 a 1991 
69 Canada: mineraux bruts charges et decharges dans les ports canadiens pour le commerce maritime international, 

de 1989 a 1991 
70 Canada : produits mineraux ouvres charges et decharges dans les ports canadiens pour le commerce maritime 

international, de 1989 a 1991 
71 Canada : mineraux bruts et produits mineraux ouvres charges dans les ports canadiens pour le commerce 

maritime international, de 1960 a 1991 

SECTION 9 : INVESTISSEMENTS ET FINANCES 

72 Depenses d'immobilisations et de reparation par secteur industriel selectionne au Canada, de 1990 a 1992 
73 Depenses d'immobilisations et de reparation de l'industrie miniere par region geographique au Canada, de 1990 a 1992 
74 Depenses d'immobilisations et de reparation de l'industrie miniere et de l'industrie de fabrication de produits mineraux 

au Canada, de 1990 a 1992 
75 Depenses d'immobilisations et de reparation de l'industrie miniere au Canada, de 1986 a 1992 
76 Depenses d'immobilisations et de reparation de l'industrie de fabrication de produits mineraux au Canada, de 1986 a 1992 
77 Depenses d'immobilisations de l'industrie du petrole et de l'industrie du gaz naturel ainsi que des industries connexes 

au Canada, de 1982 a 1992 
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"" 
INDICATEURS ECONOMIQUES GENERAUX DU CANADA, DE 1982 A. 1991 CJ 

0 
Unite de 2: 
mesure 1982 1983 1984 1985 1986 1987 1988 1989 1990 1991 dpr 2: 

rr,. 
rn 
(/) 

Produit interieur brut en (millions 
(/) _, 

dollars courants de dollars) 374 442 405 717 444 735 477 988 505 666 551 597 605 906' 649 916' 667 843' 674 388 l> 

Produit interieur brut en :.::! 
(/) 

dollars constants :.::! 
(1986 = 100) 425 970 439 448 467 167 489 437 505 666 526 730 552 958' 565 779' 563 060' 553 457 9) 

Produit interieur brut du c: 
rn 

secteur minier (/) 

(1986 = 100) 15 003 15 959 18 122 18 919 17 595 18 723' 20536' 19 982' 19 926' 20 126 
Produit interieur brut du 

secteur manufacturier 
(1986 = 100) " 67 921 72 311 81 622 86 218 86 857' 90 031' 94 643' 95 830' 90 947' 84 929 

Produit interieur brut de 
la production 
industrielle 
(1986=100) " 96 204 102 436 114 883 121 273 120 364' 126 231' 132 918' 132 361' 126 807' 121 680 

Valeur des expeditions 
de l'industrie 
manufacturiere 187 409 203 019 229 848 248 673 253 343 272 037 297 692' 308 987' 297 132' 277 824 

Valeur de la production 
minerale 33 831 38 539 43 789 44 730 32 446 36 361 36 955 39 333 40 778 35 205 

Exportations de 
marchandises 84 393 90 556 111 330 119 061 120 318 126 340' 138 742' 141 768' 146 482' 141 701 

Importations de 
marchandises 66 739 73 098 91 493 102 669 110 374 115 119 128 321 134 637' 136 660' 135 948 

Balance des paiements, 
compte courant " 2 004 2 102 1 686 -3 095 -11 394 -11 601 -15 493' -22 886' -25 709' -29 249 

Benefices des societes 
avant imposition " 26 848 37 072 45 855 49 490 45 355 56 571 64 667' 60 414' 45 548.' 31 800 

Depenses 
d'investissement en 
dollars courants 70 808 70 832 73 309 81 312 88 993 103 831 119 100' 130 638' 124 805' 115 907 

Depenses 
d'investissement en 
dollars constants 
(1986 = 100) 74 967 74 742 75 869 82 863 88 993 99 693 110 794' 117047' 110 999' 105 810 

Population (milliers) 24 583 24 787 25 978' 25 165 25 353 25 617 25 909 26 240 26 610' 27 OOO 
Main-d'oeuvre 11 926 12 109 12 316 12 532 12 746 13 011 13 276 13 504 13 681 13 757 

Active 10 618 10 675 10 932 11 221 11 531 11 861 12 245 12 486 12 572 12 340 
En ch6mage 1 308 1 434 1 384 1 311 1 215 1 150 1 031 1 018 1 109 1 417 
Taux de ch6mage % 11,0 11,8 11,2 10,5 9,5 8,8 7,8 7,5 8,1 10,3 
Revenu du travail (millions 

de dollars) 209 402 219 386 236 257 254 777 271 853 295 691' 324 412' 349 960' 368 627' 379 029 
lndice des prix a la 

consommation 1986 = 100 83,7' 89,4' 92,4' 96,0' 100,0 104,0' 108,6' 114,0' 119,5' 126,2 

Source : Statistique Canada, n°5 des catalogues 11-210 et 26-202. 
dpr : donnees provisoires; r: revise. 
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TABLEAU 1. PRODUCTION MINERALE AU CANADA1 EN 19901 1991 ET 19921 ET MOYENNE POUR 1988 A 1992 

Unite de Moyenne 
mesure 1990 1991 1992dpr pour 1988 a 1992 

(milliers) (quantile) (milliers de (quantile) (milliers de (quantile) (milliers de (quantile) (milliers de 
dollars) dollars) dollars) dollars) 

METAUX 
Antimoine kg 565 1 188 429 897 276 574 1 452 3 542 
Argent kg 1 381 249 746 1 261 187 676 1 147 173 219 1 309 254 330 
Bismuth kg 74 664 60 446 89 589 112 1 365 
Cadmium kg 1 334 11 588 1 549 7 724 1 328 3 240 1 517 16 465 
Calcium kg x x x x x 203 2 052 
Cesium, pollucite kg x x x x x x 174 506 
Cobalt kg 2 184 49 563 2 171 77 549 2 219 136 886 2 263 70 974 
Colombium (niobium) [Cb20s] kg x x x x x x 3 395 21 682 
Cuivre kg 771 433 2 428 935 780 362 2 112 152 744 687 2 062 873 751 879 2 277 255 
Etain kg 3 844 28 449 4 392 25 241 3 100 24 754 
Fer (refonte) I 728 x x x x x 751 188 879 
Fer, minerai de I 35 670 1 258 792 35 421 1 228 188 32 772 1 129 371 36 648 1 261 759 
Germanium kg 4 1 083 2 528 
Ilmenite I 554 x 475 21 751 
Indium g x x x x 15 583 3 767 
Lithium kg x x x x x 958 4 245 
Magnesium kg x x x x x x 5 566 20 525 
Molybdene kg 12 188 84 721 11 437 65 928 9 602 62 866 12 061 89 270 
Nickel kg 195 004 2027917 188 098 1 807 619 189 051 1 679 853 193 290 2 269 617 
Or g 167 373 2 407 654 176 126 2 349 872 157 554 2 086 803 159 072 2 298 435 
Platine, metaux du groupe g 11 123 189 423 11 123 150 155 10 505 117 099 11 032 157 864 
Plomb kg 233 372 279 346 248 102 210 886 318 515 230 923 284 005 271 373 
Rhenium kg x x x x x 1 1 229 
Rubidium kg x x x x x x 3 33 
Selenium kg 369 6 867 227 3 937 286 4 715 283 5 689 
Strontium kg x x x x x x x x 
T antale (T a20s) kg 100 8 762 114 10 254 65 5 222 79 7 295 
Tellure kg 12 994 16 1 128 26 1 982 16 1 140 
Terres rares I x 
Tungstene (W03) kg 
Uranium (U) kg 9 720 887 975 8 162 595 467 9 057 575 587 10 OOO 798 076 
Vanadium kg x x 8 36 
Yttrium (Y203) kg x x 45 1 780 
Zinc kg 1 179 372 2 272 649 1 083 008 1 385 167 1 193 607 1 727 150 1 219 768 2 077 752 
Total, metaux 12 499 965 10 473 055 10 209 192 12 154 512 

NON-METAUX 
Ami ante t 686 272 102 686 271 030 601 235 760 679 263 827 
Barytine I 44 3 130 47 3 013 32 2 854 43 3 216 
Dioxyde de titane I x x x x x 689 248 281 
Graphite I x x x x x x 10 8 074 
Gypse I 7 978 80 080 6 727 71 654 6 892 79 206 7 718 80 461 
Magnesite I x x x x 178 23 864 
Marne I x x x x x 1 17 
Mica I x x x x x x 17 6 602 
Pierres precieuses kg 452 918 542 663 515 582 580 1 509 
Potasse (K20) I 7 345 964 920 7 087 931 932 7 324 963 260 7 385 1 009 077 
Sel t 11 191 240 890 11 871 259 166 11 100 253 802 11 202 255 240 
Serpentine t x x x x x x 4 588 
Soufre elementaire I 5 822 368 864 6 180 335 381 6 350 131 385 6 017 339 835 
Soufre dans les gaz de four 

de fusion 790 81 229 749 89 187 774 79 155 796 84 332 
Spath fluor x x 23 2 996 
Steatite, talc et pyrophyllite 131 13 895 115 13 278 122 13 481 132 14 357 
Sulfate de potassium x x x x x x 2 722 
Sulfate de sodium 347 27 088 335 25 457 280 21 038 324 24 989 
Syenite a nepheline 533 23 651 486 25 105 566 28 711 535 24 464 
Tourbe 775 89 735 833 100 133 856 108 199 804 96 113 
Tremolite x x x x x x 49 
Trioxyde d'arsenic x 240 3 779 
Total, non-metaux 2 492 168 2 381 705 2 199 379 2 489 391 

COMBUSTIBLES 
Charbon I 68 332 1 823 700 71 133 1 916 780 64 550 1 663 300 69 037 1 823 038 
Gaz natural milliers de m3 98 771 5 692 025 105 244 5 394 073 118 925 5 607 705 101 994 5 459 028 
Petrole brut m3 90 279 13 103 383 89 788 10 456 364 93 997 11 251 095 91 702 10 968 334 
Sous-produits du gaz naturel m3 23 863 2 370 767 24 919 2 178 094 26 551 2 296 825 24 189 2 011 921 
Total, combustibles 22 989 875 19 945 311 20 818 925 20 262 321 

MATERIAUX DE 
CONSTRUCTION 
Chaux I 2 341 188 283 2 375 193 541 2 383 182 834 1 924 191 580 
Ciment I 11 745 991 442 9 372 810 769 8 484 739 211 10 908 894 543 
Pierre I 111 355• 663 354• 87 826 539 654 81 639 507 645 104 056 603 165 
Produits d'argile $ n.d. 136 029 n.d. 119 838 n.d. 117 326 n.d. 154 011 
Sable et gravier t 244 316 817 317 216 264 741 326 201 082 637 035 189 912 787 131 
Total, materiaux de construction 2 796 426• 2 405 128 2 184 052 2 630 431 

Total de tous les mineraux 40 778 434• 35 205 199 35411 548 37 536 655 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; • • • : quantile minima; dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible; r : revise; x : confidential. 
Remarques : Les chiffres ont ate arrondis. Des donnees confidentlelles sent lncluses dans les totaux. 
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TABLEAU 2. VALEUR DE LA PRODUCTION MINERALE CANADIENNE,,SA 
VALEUR PAR HABITANT ET LA POPULATION DU CANADA, DE 1963 A 1992 

Valeur par 
habitant, 

Mineraux Comb us- Autres production Population 
An nee Metaux industrials tibles mineraux1 Total minerale du Canada 

(millions (dollars) (milliers) 
de dollars) 

1963 1 510 632 885 3 027 159,91 18 931 
1964 1 702 691 973 3 365 174,44 19 291 
1965 1 908 761 1 046 3 715 189, 11 19 644 
1966 1 985 844 1 152 3 981 198,88 20 015 
1967 2 285 861 1 235 4 381 214,98 20 378 
1968 2 493 886 1 343 4 722 228, 12 20 701 
1969 2 378 893 1 465 4 736 225,51 21 001 
1970 3 073 931 1 718 5 722 268,68 21 297 
1971 2 940 1 008 2 014 5 963 276,46 21 568 
1972 2 956 1 085 2 368 6 408 293,92 21 802 
1973 3 850 1 292 3 227 8 370 379,69 22 043 
1974 4 821 1 731 5 202 11 753 525,55 22 364 
1975 4 795 1 898 6 653 13 347 588,05 22 697 
1976 5 315 2 269 8 109 15 693 682,51 22 993 
1977 5 988 2 612 9 873 18 473 794,24 23 258 
1978 5 698 2 986 11 578 20 261 863,05 23 476 
1979 7 951 3 514 14 617 26 081 1 101,83 23 671 
1980 9 697 4 201 17 944 31 842 1 330,29 23 936 
1981 8 753 4 485 19 046 136 32 420 1 331,86 24 342 
1982 6 874 3 703 23 038 216 33 831 1 373,37 24 634 
1983 7 399 3 741 27 154 245 38 539 1 548,68 24 885 
1984 8 670 4 318 30 399 401 43 789 1 742,92 25 124 
1985 8 709 4 859 31 120 41 44 730 1 763,79 25 360 
1986 8 798 4 863 18 763 22 32 446 1 279,77 25 353 
1987 10 962 5 125 20 274 36 361 1 419,39 25 617 
1988 13 608 5 574 17 773 36 955 1 426,33 25 909 
1989 13 982 5 566 19 785 39 333 1 498,97 26 240 
1990 12 500 5 289r 22 990 40 778r 1 532,87r 26 603 
1991 10 473 4 787 19 945 35 205 1 303,88 27 OOO 
1992dpr 10 209 4 383 20 819 35 412 1 291,97 27 409 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; r : revise. 
1 De 1981 a 1986, la rubrique ccAutres mineraux» peut inclure ces mineraux : trioxyde d'arsenic, 
bentonite, calcium, cesium, cobalt, diatomite, ilmenite, indium, fer de refonte, lithium, marne, 
magnesium, niobium, perlite, rhenium, serpentine, antimoniate de sodium, strontium, etain, tungstene 
ou yttrium, pour lesquels la valeur de production peut etre confidentielle pour la periode indiquee. 
Depuis le debut de 1987, cette categorie n'existe plus. 
Remarques : Depuis 1986, la bentonite, la diatomite et l'antimoniate de sodium sont inclus dans la 
rubrique ccMineraux industrials». Les chiffres ont ete arrondis. 



TABLEAU ,3. VALEUR DE J..A PRODUCTION MINERALE CANADIENNE, PAR PROVINCE ET TERRITOIRE ET 
PAR CATEGORIE DE MINERAUX, EN 1992dpr 

Province Metaux Mineraux industriels 

(milliers de (pourcentage (milliers de 
dollars) du total) dollars) 

Alberta 464 ... 386 756 
Ontario 3 562 432 34,9 1 143 493 
Colombie-Britannique 1 447 125 14,2 399 826 
Saskatchewan 407 985 4,0 849 239 
Quebec 1 629 749 16,0 1 OOO 692 
Manitoba 956 456 9,4 92 496 
Nouveau-Brunswick 568 207 5,6 285 616 
Terre-Neuve 697 565 6,8 37 737 
Territoires du 

Nord-Quest 476 160 4,7 6 758 
Nouvelle-Ecosse 402 ... 172 181 
Yukon 462 648 4,5 5 223 
fie-du-Prince-Edouard - - 3 414 

Total 10 209 192 100,0 4 383 431 

Sources: Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; ... : quantite minime; dpr : donnees provisoires. 
Remarque : Les chiffres ant ete arrondis. 
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0,4 4 780 453 
7,7 3 447 686 
8,6 3 052 656 

2 630 441 
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TABLEAU ,3a. VALEUR DE, LA PRODUCTION MINERALE CANADIENNE, PAR PROVINCE ET TERRITOIRE ET 
PAR CATEGORIE DE MINERAUX, EN 1991 

Province Metaux Mineraux industriels 

(milliers de (pourcentage (milliers de 
dollars) du total) dollars) 

Alberta 3 010 ... 601 292 
Ontario 3783916 36,1 1236575 
Colombie-Britannique 1522200 14,5 449 063 
Quebec 1887985 18,0 1042025 
Saskatchewan 373 026 3,6 866 494 
Manitoba 947 610 9,0 88 694 
Terre-Neuve 734 397 7,0 37 872 
Territoires du 

Nord-Quest 477 572 4,6 11 527 
Nouveau-Brunswick 375 427 3,6 261 863 
Nouvelle-Ecosse 32 425 0,3 182 950 
Yukon 335 486 3,2 5 217 
lie-du-Prince-Edouard - - 3 261 

Total 10 473 055 100,0 4 786 833 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; ... : quantite minime. 
Remarque : Les chiffres ant ete arrondis. 
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TABLEAU 4. VALEUR DE L}' PRODUCTION MINERALE CANADIENNE, PAR PROVINCE 
ET TERRITOIRE, DE 1986 A 1992 

Province 1986 1987 1988 1989 1990 1991 1992dpr 

(millions de dollars) 

Alberta 16 331 17 080 15 062 16 456 19111r 16 373 17 079 
Ontario 4 825 5 652 6 895 7 308 6 446 5 101 4 780 
Colombie-Britannique 3 160 3 615 3 943 4 123 3 954 3 851 3 448 
Saskatchewan 2 525 3 151 3 043 3 017 3 183 2 863 3 053 
Quebec 2 191 2 780 2 712 2 878 3 037 2 930 2 630 
Manitoba 764 1 OOO 1 627 1 668 1 311 r 1 127 1 136 
Nouveau-Brunswick 502 624 911 859 878 671 886 
Terre-Neuve 817 743 865 897 866 772 735 
Territoires du Nord-Quest 788 870 957 1 149 988 711 653 
Nouvelle-Ecosse 367 407 446 442 459 461 540 
Yukon 176 437 492 534 542 341 468 
ile-du-Prince-Edouard 2 3 2 2 3 3 3 

Total 32 446 36 361 36 955 39 333 40 778r 35 205 35 412 

Sources: Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr: donnees provisoires; r: revise. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 5. POURCENTAGE DE L'APPORT DES .PROVINCES ET DES TERRITOl~ES 
A LA VALEUR TOTALE DE LA PRODUCTION MINERALE CANADIENNE, DE 1986 A 1992 

Province 1986 1987 1988 

Alberta 50,3 47,0 40,8 
Ontario 14,9 15,5 18,7 
Colombie-Britannique 9,7 9,9 10,7 
Saskatchewan 7,8 8,7 8,2 
Quebec 6,8 7,6 7,3 
Manitoba 2,4 2,8 4,4 
Nouveau-Brunswick 1,5 1,7 2,5 
Terre-Neuve 2,5 2,0 2,3 
Territoires du Nord-Quest 2,4 2,4 2,6 
Nouvelle-Ecosse 1, 1 1,1 1,2 
Yukon 0,5 1,2 1,3 
fie-du-Prince-Edouard 

Total 100,0 100,0 100,0 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada . 
. . . : quantite minime; dpr : donnees provisoires; r : revise. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 

1989 1990 1991 1992dpr 

41,8 46,9r 46,5 48,2 
18,6 15,8 14,5 13,5 
10,5 9,7 10,9 9,7 

7,7 7,8 8,1 8,6 
7,3 7,4 8,3 7,4 
4,2 3,2r 3,2 3,2 
2,2 2,2 1,9 2,5 
2,3 2, 1 2,2 2, 1 
2,9 2,4 2,0 1,8 
1, 1 1, 1 1,3 1,5 
1,4 1,3 1,0 1,3 

100,0 100,0 100,0 100,0 
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DONNEES STATISTIQUES 58.11 

TABLEAU 6. PRODUCTION DES PRINCIPAUX MINERAUX AU CANADA! EN 1991 ET 1992 

Variations Variations 
Unite de Volume en pourcentage Valeur en pourcentage 
mesure 1991 1992apr 1992/1991 1991 1992apr 1992/1991 

(milliers de tonnes, (millions de dollars) 
sauf indication contra ire) 

METAUX 

Or kg 176 125,9 157 554,0 -10,5 2 349,9 2 086,8 -11,2 
Cuivre 780,4 744,7 -4,6 2 112,2 2 062,9 -2,3 
Zinc 1 083,0 1 193,6 10,2 1 385,2 1 727,1 24,7 
Nickel 188,1 189,1 0,5 1 807,6 1 679,9 -7,1 
Minerai de fer 35 421,2 32 771,9 -7,5 1 228,2 1 129,4 -8,0 
Uranium tU 8 161,7 9 057,5 11,0 595,5 575,6 -3,3 
Plomb 248,1 318,5 28,4 210,9 230,9 9,5 
Argent 1 261,4 1 147,4 -9,0 187,7 173,2 -7,7 
Cobalt 2,2 2,2 2,2 77,5 136,9 76,5 
Metaux du groupe platine kg 11 122,6 10 504,7 -5,6 150,2 117,1 -22,0 

NON-METAUX 

Potasse (K20) 7 087,0 7 324,2 3,3 931,9 963,3 3,4 
Sel 11 870,9 11 100,4 -6,5 259,2 253,8 -2,1 
Amiante 686,0 601,3 -12,4 271,0 235,8 -13,0 
Soufre elementaire 6 180,0 6 349,7 2,7 335,4 131,4 -60,8 
Tourbe 833,1 855,6 2,7 100,1 108,2 8,1 
Gypse 6 727,2 6 891,9 2,4 71,7 79,2 10,5 

MATERIAUX DE 
CONSTRUCTION 

Ciment 9 372,2 8 483,7 -9,5 810,8 739,2 -8,8 
Sable et gravier 216 263,9 201 081,8 -7,0 741,3 637,0 -14,1 
Pierre 87 825,7 81 639,1 -7,0 539,7 507,6 -5,9 
Chaux 2 375,3 2 383,3 0,3 193,5 182,8 -5,5 
Produits d'argile n.d. n.d. n.d. 119,8 117,3 -2,1 

COMBUSTIBLES 

Pet role milliers de m3 89 788,4 93997,1 4,7 10 456,4 11 251,1 7,6 
Gaz naturel millions de m3 105 243,7 118 925,4 13,0 5 394,1 5 607,7 4,0 
Sous-produits du gaz 

naturel milliers de m3 24 918,8 26 551,4 6,6 2 178,1 2 296,8 5,5 
Charbon 71 133,0 64 550,0 -9,3 1 916,8 1 663,3 -13,2 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr: donnees provisoires; n.d. : non disponible. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 



58.12 DONNEES STAT/STIQUES 

TABLEAU 7. VALEUR DES PRINCIPAUX MINERAUX DES PROVINCES, 
DES TERRITOIRES ET DU CANADA, EN 1991 ET 1992 

Valeur de la production 
1992dpr 

Variations en Proportion 
pourcentage du total 

1991 1992dpr 1992/1991 provincial 

(millions de dollars) (%) 

TERRE-NEUVE 
Minerai de fer 714,9 680,2 -4,9 92,5 
Or x x x x 
Ciment x x x x 
Sable et gravier 11,4 11,6 1,8 1,6 
Pierre 7,7 4,9 -36,4 0,7 
Amiante 3,3 4,6 39,4 0,6 

Total 772,3 735,3 -4,8 100,0 

fLE-DU-PRINCE-EDOUARD 
Sable et gravier 3,3 3,4 3,0 100,0 

Total 3,3 3,4 3,0 100,0 

NOUVELLE-ECOSSE 
Charbon 245,2 265,0 8,1 49, 1 
Petrole brut 102,3 s. 0. 18,9 
Gypse 49,9 55,2 10,6 10,2 
Sel x x x x 
Ciment x x x x 
Sable et gravier 21,7 20,4 -6,0 3,8 
Pierre 24,8 19,8 -20,2 3,7 

Total 460,6 539,9 17,2 100,0 

NOUVEAU-BRUNSWICK 
Zinc 268,3 426,8 59,1 48,2 
Potasse (K20) x x x x 
Plomb 44,2 56, 1 26,9 6,3 
Cu iv re 28,4 43,2 52, 1 4,9 
Argent 23,6 36,1 53,0 4,1 

Total 671,5 885,8 31,9 100,0 

QUEBEC 
Or 692,8 590,0 -14,8 22,4 
Minerai de fer x x x x 
Cu iv re 308,4 255,2 -17,3 9,7 
Dioxyde de titane x x x x 
Amiante 226,3 224,8 -0,7 8,5 
Pierre 208,8 205,8 -1,4 7,8 

Total 2 930,0 2 630,4 -10,2 100,0 

ONTARIO 
Nickel 1 219,3 1 112,9 -8,7 23,3 
Or 1 029,6 979,2 -4,9 20,5 
Cuivre 708,9 716,2 1,0 15,0 
Ciment 348,6 305,9 .-12,2 6,4 
Zinc 273,2 276,1 1, 1 5,8 
Pierre 238,4 218,6 -8,3 4,6 

Total 5 101,5 4 780,5 -6,3 100,0 

MANITOBA 
Nickel 588,3 567,0 -3,6 49,9 
Cuivre 148,5 167,8 13,0 14,8 
Zinc 113,2 123,4 9,0 10,9 
Petrole brut 90,3 86,3 -4,4 7,6 

Total 1 127,2 1 136,0 0,8 100,0 



DONNEES STAT/STIQUES 58.13 

TABLEAU 7. {fin} 

Valeur de la production 
1992dpr 

Variations en Proportion 
pourcentage du total 

1991 1992dpr 1992/1991 provincial 

(millions de dollars) (%) 

SASKATCHEWAN 
Petrole brut 1 186,5 1 392,6 17,4 45,6 
Potasse (K20) x x x x 
Uranium (U) 332,8 382,5 14,9 12,5 
Gaz naturel 332,3 297,6 -10,4 9,7 

Total 2 863,0 3 052,7 6,6 100,0 

ALBERTA 
Petrole brut 8 675,4 9 231,4 6,4 54,1 
Gaz natural 4 435,4 4 674,5 5,4 27,4 
Sous-produits du gaz natural 2 103,8 2 213,4 5,2 13,0 
Charbon 554,0 572,1 3,3 3,3 
Soufre elementaire 304,0 115,2 -62,1 0,7 

Total 16 372,9 17 078,6 4,3 100,0 

COLOMBIE-BRITANNIQUE 
Cuivre 916,6 880,1 -4,0 25,5 
Charbon 990,0 700,0 -29,3 20,3 
Gaz naturel 564,4 568,9 0,8 16,5 
Petrole brut 266,1 262,4 -1,4 7,6 
Or 244,6 202,1 -17,4 5,9 
Zinc 161, 1 188,2 16,8 5,5 
Ciment x x x x 

Total 3 851,2 3 447,7 -10,5 100,0 

YUKON 
Zinc 191,2 302,8 58,4 64,7 
Plomb 79,8 91,3 14,4 19,5 
Or 51,6 50,7 -1,7 10,8 
Argent 12,9 17,8 38,0 3,8 

Total 340,7 467,9 37,3 100,0 

TERRITOIRES DU 
NORD-OU EST 
Zinc 221,5 261,5 18,1 40,0 
Or 223,5 182,8 -18,2 28,0 
Petrole brut 202,3 142,5 -30,0 21,8 
Plomb 30,1 28,4 -5,6 4,3 

Total 711, 1 653,3 -8,1 100,0 

(Proportion du total 
canadien) 

CANADA 
Petrole brut 10 456,4 11 251, 1 7,6 31,8 
Gaz natural 5 394,1 5 607,7 4,0 15,8 
Sous-produits du gaz 

natural 2 178,1 2 296,8 5,4 6,5 
Or 2 349,9 2 086,8 -11,2 5,9 
Cuivre 2 112,2 2 062,9 -2,3 5,8 
Zinc 1 385,2 1 727,1 24,7 4,9 
Nickel 1 807,6 1 679,9 -7,1 4,7 
Charbon 1 916,8 1 663,3 -13,2 4,7 
Minerai de fer 1 228,2 1 129,4 -8,0 3,2 
Potasse (K20) 931,9 963,3 3,4 2,7 

Total 35 205,2 35 411,5 0,6 100,0 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; dpr: donnees provisoires; s. o. : sans objet; x : confidential. 



TABLEAU 8. PRODUCTION DES PRINCIPAUX MINERAUX AU CANADA, PAR PROVINCE ET TERRITOIRE, EN 1992dpr 

II~ ile·dU· Territoires 
Unite de Terre- Prince- Nouvelle- Nouveau- Saska!- Colombie- du Total au 
mesure Neuve Edouard Ecosse Brunswick Quebec Ontario Manitoba chew an Alberta Britannique Yukon Nord-Quest Canada 

CJ 
(milliers) 0 

< 
Petrole brut m3 - - 621 - 222 667 13 437 75 071 2 028 - 1 951 93 997 < 

$ - - 102 330 - 33 558 86 306 1 392 577 9 231 416 262 412 142 496 11 251 095 
.,.,, .,., 

Gaz naturel milliers de m3 - - - - - 433 - 6 214 97 616 14 065 - 598 118 925 (/) 

$ - - - - 40 970 - 297 574 4 674 540 568 911 - 25 710 5 607 705 (/) 

Sous-produits du gaz m3 - - - - - - 9 124 25 588 801 - 30 26 551 
___, 
)>. 

nature! $ - - - - 772 11 080 2 213 371 69 411 - 2 191 2 296 825 ___, 
Or g x - - x 44 544 73 928 2 629 1 834 35 15 261 3 831 13 799 157 554 c;; 

$ x - - x 589 985 979 183 34 818 24 290 464 202 130 50 747 182 773 2 086 803 ::::! 
Cu iv re kg - - - 15 597 92 114 258 547 60 581 120 - 317 729 - - 744 687 ID 

$ - - - 43 206 255 167 716 205 167 816 332 - 880 148 - - 2 062 873 c: 
Zinc kg - - x 294 978 101 832 190 822 85 263 x - 130 088 209 263 180 708 1 193 607 .,., 

$ - - x 426 833 147 351 276 120 123 376 x 188 238 302 804 261 484 1727150 (/) 

Nickel kg - - - - - 124 181 64 871 - - - - - 189 051 
$ - - - - 1 112 874 566 978 - - - - - 1 679 853 

Charbon I - - 4 500 400 - - - 9 350 33 350 16 950 - - 64 550 
$ - - 265 OOO 32 OOO - - - 94 200 572 100 700 OOO - - 1 663 300 

Minerai de fer I 18 399 - - - 13 861 450 - - 62 - - 32 772 
$ 680 247 - - - x x - - - 1 292 - - 1129 371 

Potasse (K20) I - - - x - - - x - - - 7 324 
$ - - - x - - - x - - - - 963 260 

Ciment I x - x - 1 610 3 344 x x x x - - 8484 
$ x x - 94 339 305 906 x x x x - - 739 211 

Sable et gravier I 2 859 1 144 5 402 7 045 30 721 62 329 7 475 5 627 35 689 39 883 1 691 1 217 201 082 
$ 11 583 3414 20 443 14 616 93 255 206 465 28 241 21 018 101 364 128 024 5 223 3 390 637 035 

Uranium (U) kg - - - - - 988 - 8 069 - - - - 9 057 
$ - - - - - 193 076 - 382 511 - - - - 575 587 

Pierre I 930 - 4 210 2 234 31 634 36 075 1 728 - 347 3 724 - 757 81 639 
$ 4 947 - 19 799 13 404 205 775 218 572 8 705 - 4 309 28 766 - 3 368 507 645 

Sel I - - x x x 6 648 - 544 1 245 - - - 11 100 
$ - - x x x 140 544 - 25 173 15 324 - - 253 802 

Ami ante I 14 - - 574 - - - - 13 - 601 
$ 4 593 - - 224 826 - - - - 6 341 - - 235 760 

Plomb kg - - x 77 374 - - x - - 73 991 125 924 39 140 318 515 
$ - - x 56 096 - - x - - 53 644 91 295 28 377 230 923 

Chaux I - - - x x 1 455 x - 186 x - - 2 383 
$ - - - x x 103 205 11 285 - 16 388 x - - 182 834 

Argent kg x - x 239 138 213 44 x - 373 118 23 1 147 
$ x - x 36 055 20 769 32 108 6 595 x - 56 312 17 800 3 526 173 219 

Cobalt kg - - - - - 1 764 454 - - - - - 2 219 
$ - - - - - 109 541 27 345 - - - - 136 886 

Soulre elementaire I - - - - - - - x 5 760 x - - 6 350 
$ - - - - - - - x 115 160 x - - 131 385 

Produits d'argile $ x - x x x 75 895 x x x 9 284 - - 117 326 
Metaux du groupe g - - - - x x - - - - - 10 505 

platine $ - - - - - x x - - - - - 117 099 
Tourbe I 1 x 309 332 - x x 100 - - - 856 

$ 53 x 32 465 40 558 - x x 17 250 - - - 108 199 
Gypse I x 5 223 - - 857 x - - 476 - - 6 892 

$ x - 55 164 - 13 924 x - - x - - 79 206 
Total des principaux 
mineraux $ 733 930 3 414 538 515 870 548 2 168 439 4 678 714 1 123 112 3 030 774 17 078 646 3 347 076 467 869 653 315 34 694 353 

Total de to us les 
mineraux $ 735 302 3414 539 913 885 822 2 630 441 4 780 453 1 136 029 3 052 656 17 078 646 3 447 686 467 871 653 315 35411 548 

Principaux mineraux 
en pourcentage de 
tous les mineraux 99,8 100,0 99,7 98,3 82,4 97,9 98,9 99,3 100,0 97,1 100,0 100,0 98,0 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; x : conlidentiel. 
Remarques : Certains mineraux ne sent pas inclus dans les principaux mineraux en raison de la conlidentialite des donnees. Des donnees confidentielles sent incluses dans les totaux. Les chiffres ant ete 
arrondis. 



TABLEAU Sa. PRODUCTION DES PRINCIPAUX MINERAUX AU CANADA, PAR PROVINCE ET TERRITOIRE, EN 1991 

lie-du- Territoires 
Unite de Terre- Prince- Nouvelle- Nouveau- Saska!- Colombia- du Total au 
mesure Neuve Edouard Ecosse Brunswick Quebec Ontario Manitoba chewan Alberta Britannique Yukon Nord-Quest Canada 

(milliers) 

Petrole brut m3 - - - - - 235 713 12 390 72 478 2 046 - 1 927 89 788 
$ - - - - - 35 678 90 343 1 186 476 8 675 431 266 118 - 202 318 10 456 364 

Gaz naturel milliers de m3 - - - - - 428 6 042 85 477 12 934 - 362 105 244 
$ - - - - - 45 295 - 332 299 4 435 417 564 431 - 16 631 5 394 073 

Or g x - x 51 923 77 170 2 921 2 899 34 18 331 3 865 16 752 176 126 
$ x - x 692 762 1 029 603 38 969 38 685 454 244 573 51 573 223 504 2 349 872 

Sous-produits du gaz m3 - - - - 6 122 24 108 654 29 24 919 
naturel $ - - - - 541 10 826 2 103 801 59 849 3 077 2 178 094 

Cuivre kg - - x 10 476 113 931 261 899 54 875 x - 338 642 - 780 362 
$ - x 28 356 308 370 708 862 148 525 x 916 578 - - 2 112 152 

Charbon I - - 4 138 498 - - 8 981 32 554 24 962 - - 71 133 
$ - - 245 240 34 185 - - 93 865 553 980 989 510 - - 1 916 780 

Nickel kg - - - - - 125 790 62 309 - - - - 188 098 
$ - - - - - 1219277 588 342 - - - - 1 807 619 

Zinc kg - x 209 790 117 404 213 599 88 486 x - 125 980 149 487 173 154 1 083 008 
$ - - x 268 322 150 160 273 193 113 173 x - 161 129 191 194 221 464 1385167 

Minerai de fer I 19 799 - - - 14 905 650 - - - 67 - - 35 421 
$ 714 885 - - - x x - - - 1 514 - - 1 228 188 

Potasse (K20) I - - - x - - - x - - 7 087 
$ - - x - - - x - - 931 932 

Ciment I x x - 2 267 3 761 x x x x 9 372 
$ x - x - 135 840 348 646 x x x x - - 810 769 

Sable et gravier I 2 535 1 123 5 526 7 400 32 804 65 317 8 OOO 9 871 38 401 42 023 1 441 1 824 216 264 
$ 11 396 3 261 21 667 13 483 113 299 233 239 28 355 41 513 127 307 135 852 5 214 6 739 741 326 

Uranium (U) kg - - - - 1 251 - 6 911 - - - 8 162 
$ - - - - 262 714 - 332 753 - - - 595 467 

Pierre I 1 270 - 4 632 2 591 34 801 38 704 1 725 - 321 2 779 1 003 87 826 
$ 7 691 24 810 15 851 208 805 238 446 11 023 - 3 556 24 685 - 4 788 539 654 

Soufre elementaire I - - - - 2 - x 5 675 x - - 6 180 
$ - - - 136 - x 303 960 x - - 335 381 

Amiante I 9 - - - 614 - - - - 63 - - 686 
$ 3 259 - - - 226 338 - - - - 41 433 - - 271 030 

Sel I - - x x x 7 182 - 566 1 245 - - - 11 871 
$ - - x x x 136 305 - 27 032 15 335 - - 259 166 

Plomb kg - - x 51 957 x 2 286 - - 63 385 93 912 35 388 248 102 
$ - - x 44 163 x 1 943 - - 53 878 79 825 30 080 210 886 

Chaux I - x x 1 439 x - 218 x - - 2 375 
$ - - x x 107 790 9 382 - 20 407 x - 193 541 

Argent kg x - x 158 164 294 43 x - 497 87 17 1 261 
$ x - x 23 563 24 406 43 723 6 391 x - 74 010 12 890 2 524 187 676 

Metaux du groupe g - - - - - x x - - - - - 11 123 
platine $ - - - - - x x - - - - 150 155 

Produits d"argile $ x - x x x 74 737 x x x 14 072 - 119 838 
Tourbe I 3 - x 263 350 - x x 102 - - - 833 

$ 141 - x 28 510 40 221 - x x 15 639 - - 100 133 CJ 
Soufre dans les gaz I - - 1 55 129 480 . . . - - 85 ... - 749 0 de four de fusion $ - - 116 8 247 20 568 47 293 3 - - 12 958 3 - 89 187 < Cobalt kg - - - - - 1 761 410 - - - - 2 171 < $ - - - - 61 768 15 781 - - - 77 549 ,,,, 
Total des principaux ,,, 
mineraux $ 768 311 3 261 384 466 670 688 2 467 912 5 027 686 1 109 508 2 839 158 16 368 070 3 751 115 340 698 711 126 34 442 001 Cr.l 

Cr.l 

Total de tousles 
_, 
~ 

mineraux $ 772 269 3 261 460 615 671 475 2 930 011 5 101 464 1 127 188 2 862 986 16 372 931 3 851 171 340 703 711 126 35 205 199 _, 
<;; 

Principaux mineraux ~ 
en pourcentage de Q) 

tous les mineraux 99,5 100.0 83,5 99,9 84,2 98,6 98,4 99,2 100,0 97,4 100,0 100,0 97,8 c: ,,, 
Cr.l 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. (11 
- : neant; ... : quantile minime; x : confidential. co 
Remarques : Certains mineraux ne son! pas inclus dans les principaux mineraux en raison de la confidentialije des donnees. Des donnees confidentielles son! incluses dans les totaux. Les chiffres ont ete ..... 
arrondis. (11 



58.16 DONNEES STA TISTIQUES 

TABLEAU 9. POURCENTAGE DE L'APPORT DES PRINCIPAUX MINERAUX 
A LA YALEUR TOTALE DE LA PRODUCTION MINERALE CANADIENNE, DE 
1986 A 1992 

1986 1987 1988 1989 1990r 1991 1992dpr 

Petrole brut 29,6 33,4 24,8 27,7 32, 1 29,7 31,8 
Gaz naturel 17,3 12,7 14, 1 13,7 14,0 15,3 15,8 
Sous-produits du gaz 

naturel 5,6 5,2 4,3 4,1 5,8 6,2 6,5 
Or 5,2 6,1 6,3 5,9 5,9 6,7 5,9 
Cuivre 4,4 5,3 6,5 6,1 6,0 6,0 5,8 
Zinc 3,7 4,1 6,1 7,0 5,6 3,9 4,9 
Nickel 3,0 3,5 7,5 7,7 5,0 5,1 4,7 
Charbon 5,3 4,5 4,9 4,9 4,5 5,4 4,7 
Minerai de fer 4,1 3,8 3,6 3,5 3,1 3,5 3,2 
Potasse (K20) 1,8 2,0 3,2 2,6 2,4 2,6 2,7 
Ciment 2,5 2,7 2,6 2,4 2,4 2,3 2, 1 
Sable et gravier 2, 1 2, 1 2,3 2,2 2,0 2,1 1,8 
Uranium (U) 3,2 3,3 2,8 2,3 2,2 1,7 1,6 
Pierre 1,5 1,6 1,7 1,7 1,6 1,5 1,4 
Sel 0,7 0,7 0,7 0,6 0,6 0,7 0,7 
Ami ante 0,7 0,7 0,7 0,7 0,7 0,8 0,7 
Plomb 0,7 1,1 1,0 0,7 0,7 0,6 0,7 
Chaux 0,5 0,5 0,5 0,5 0,5 0,6 0,5 
Argent 0,8 1,2 1,0 0,7 0,6 0,5 0,5 
Cobalt 0, 1 0,1 0,1 0, 1 0,1 0,2 0,4 
Soufre elementaire 2,6 1,4 1,2 1, 1 0,9 1,0 0,4 
Produits d'argile 0,6 0,6 0,5 0,5 0,3 0,3 0,3 
Metaux du groupe 

platine 0,6 0,5 0,5 0,4 0,5 0,4 0,3 
Tourbe 0,2 0,2 0,2 0,3 0,2 0,3 0,3 
Gypse 0,3 0,2 0,2 0,2 0,2 0,2 0,2 
Autres mineraux 2,9 2,4 2,6 2,4 2,3 2,2 2,0 

Total 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; r : revise. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 



TABLEAU 10. PRODUCTION DES DIX PRINCIPAUX PRODUITS MINERAUX1 AU CANADA, DE 1985 A 1992 

Petrole 
Gaz nature! 
Sous-produits du gaz 

nature! 
Or 
Cuivre 
Zinc 
Nickel 
Charbon 
Minerai de fer 
Potasse (K20) 

--

Unite de 
mesure 

milliers de m3 
millions de m3 

milliers de m3 
milliers deg 
milliers de kg 
milliers de kg 
milliers de kg 
milliers de t 
milliers de t 
milliers de t 

1985 1986 

85 564 85 468 
84 344 71 896 
19 682 19 127 

87 562 102 899 
738 637 698 527 

1 049 275 988 173 
169 971 163 639 
60 436 57 811 
39 502 36 167 

6 661 6 753 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr: donnees provisoires. 

1987 

89 140 
78 267 
21 560 

115 818 
794 149 

1 157 936 
189 086 

61 211 
37 702 

7 668 

1 Ceci est base sur la contribution a la valeur de la production minerale en 1992. 

1988 1989 1990 1991 1992dpr 

93 806 90 641 90 279 89 788 93 997 
90 911 96 117 98 771 105 244 118 925 
22 556 23 055 23 863 24 919 26 551 

134 813 159 494 167 373 176 126 157 554 
758 478 704 432 771 433 780 362 744 687 

1 370 OOO 1 272 854 1 179 372 1 083 008 1 193 607 
198 744 195 554 195 004 188 098 189 051 

70 644 70 527 68 332 71 133 64 550 
39 934 39 445 35 670 35 421 32 772 

8 154 7 014 7 345 7 087 7 324 
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TABLEAU 11. PLACE QU'OCCUPE LE CANADA DANS LE MONDE COMME PRODUCTEUR DE CERTAINS MINERAUX IMPORTANTS, EN .... 
1991 dpr 

co 

Production Ordre des cinq principaux pays 0 
mondiale 0 

2 3 4 5 
;,:: 
;,:: 
rr,, 
rri 

Canada Australie Etats-Unis Niger France (/) 

Uranium (concentres d'U)• t 25 330 8 200b 3 780 3 060 2 960 2 480 (/) __, 
% du total des pays de 32,4 14,9 12,1 11,7 9,8 )> 

l'Ouest __, 
Canada Australie U.R.S.S. Chine Perou (i; 

Zinc (production des mines) milliers de t 7 512 1157 1 048 800 710 628 ~ 

% du total mondial 15,4 14,0 10,6 9,5 8,4 ID 
U.R.S.S. Canada Allemagne Etats-Unis Israel c: 

rri 
Potasse (equivalent de K20) milliers de t 26 126 8 562 7 406 3 902 1 692 1 270 (/) 

% du total mondial 32,8 28,3 14,9 6,5 4,9 
Nouvelle-

U.R.S.S. Canada Caledonie Australie lndonesie 
Nickel (production des mines) milliers de t 867 200 192 100 69 66 

% du total mondial 23,1 22, 1 11,5 8,0 7,6 
U.R.S.S. Canada Bresil Chine Zimbabwe 

Amiante milliers de t 4 011 2 5ooe 539e 200• 200• 160• 
% du total mondial 62,3 15 9 5,0 5,0 4,0 

Etats-Unis Canada U.R.S.S. Pologne Arabie Saoudite 
Soufre elementaire milliers de t 37 084 9 503 6 258 5 334 3 917 2 045 

% du total mondial 25,6 16,9 14,4 10,6 5,5 
Afrique du Sud U.R.S.S. Canada Etats-Unis Japan 

Metaux du groupe platine kg 292 426 147 OOO 121 500 11 708 7 780 2 041 
(production des mines) % du total mondial 50,3 41,5 4,0 2,7 0,7 

Etats-Unis U.R.S.S. Canada Australie Bresil 
Aluminium (metal de premiere milliers de t 17 574 4121 2100 1 822 1 235 1 140 

fusion) % du total mondial 23,4 11,9 10,4 7,0 6,5 
Zaire U.R.S.S. Zambie Canada Cuba 

Cobalt (expeditions) t 26 806 8 790 5 oooe 4 817 2171 1 2ooe 
% du total mondial 32,8 18,7 18,0 8, 1 4,5 

Etats-Unis Chine Chili Canada U.R.S.S. 
Molybdene (teneur en Mo) t 112 553 53 364 16 OOO 14 540 11 329 10 OOO 

% du total mondial 47,4 14,2 12,9 10, 1 8,9 
Etats-Unis Chine Iran Canada Japan 

Gypse milliers de t 96 551 13 880 8 074 7 983 6 830 6 350 
% du total mondial 14,4 8,4 8,3 7, 1 6,6 

Australie Afrique du Sud Norvege Canada Malaysia 
Concentres de titane (ilmenite) milliers de t 5 436 1 582 975d 800 sooe,b,c 336 

% du total mondial 29,1 17,9 14,7 11,0 6,2 
Chi Ii Etats-Unis U.R.S.S. Canada Zambie 

Cuivre (production des mines) milliers de t 9 125 1 814 1 631 840 811 423 
% du total mondial 19,9 17,9 9,2 8,9 4,6 

Mexique Etats-Unis Perou Canada U.R.S.S. 
Argent (production des mines) t 14123 2 196 1 848 1 769 1 339 1 270 

% du total mondial 15,5 13,1 12,5 9,5 9,0 
Japan U.R.S.S. Belgique Canada Etats-Unis 

Cadmium (production affinee) t 20 678 2 889 2 OOO 1 810 1 787 1 676 
% du total mondial 14,0 9,7 8,8 8,6 8,1 

Australie Etats-Unis U.R.S.S. Chine Canada 
Plomb (production des mines) milliers de t 3 339 579 477 460 320 277 

% du total mondial 17,3 14,3 13,8 9,6 8,3 
Afrique du Sud Etats-Unis U.R.S.S. Australie Canada 

Or (production des mines) t 2 017 601 290 240 236 177 
% du total mondial 29,8 14,4 11,9 11,7 8,8 

e : estimation; dpr : donnees provisoires. 
a Total des pays de l'Ouest. b Comprend les tonnes d'uranium (tU) recuperees par les producteurs d'Elliot Lake a partir des installations d'enrichissement et de conversion des dechets. 
c Laitier titanifere titrant 80 % de dioxyde de titane. d Laitier titanifere titrant 85 % de dioxyde de titane. 





58.20 DONNEES STA TISTIQUES 

TABLEAU 13. PRODUIT INTERIEUR BRUT DE LA PRODUCTION IN,DUSTRIELLE, DU SECTEURA 
MINIER ET DU SECTEUR DE LA FABRICATION DE PRPDUITS MINERAUX AU CANADA, AU COUT 
DES FACTEURS SELON LES PRIX DE 19862 DE 1985 A 1991 

1985 1986 1987 1988 1989 1990 1991dpr 

(millions de dollars) 

Production industrielle totale 121 272,9 120 363,8 126 226,0 132 918,8 132361,6 126 807,1 121 680,4 

Total du secteur minier 18 825,2 17 502,3 18 631,7 20 422,3 19 886,7 19 833,0 20 011,9 

METAUX 

Mines d'or 740,1 880,6 987,1 1 213,8 1 499,7 1 554,3 1 618,7 
Autres mines de metaux 2 382,5 2 346,5 2 734,0 2 708,7 2 412,8 2 332,3 2 287,3 
Mines de fer 585,8 452,7 505,1 568,5 609,9 512,7 497,1 

COMBUSTIBLES 

Petrole brut et gaz naturel 10 593,7 9 762,6 10 379,4 11 449,2 11 373,3 11 492,2 11 824,8 

NON-METAUX 

Amiante 110,2 102,0 103,7 102,3 119,3 108,0 95,8 
Tousles non-metaux 448,3 485,4 583,4 609,0 539,8 531,3 547,0 
Potasse 280,5 309,9 369,9 439,8 372,6 366,9 397,4 
Sel 132,9 135,6 125,8 138,9 143,2 151, 1 160,2 
Charbon 825,2 755,2 849,8 1 012,7 1 005,4 995,0 1 050,3 
Carrieres et sablieres 541,2 643,7 687,7 721,4 726,5 682,8 635,2 

SERVICES MINIERS 2 663,2 1 937,7 1 675,7 1 897,8 1 456,8 1 473,3 1 295,5 

FABRICATION DE PRODUITS 
MINERAUX 

Metaux de premiere fusion 6 351,6 6 127,7 6 773,1 7 130,8 6 982,5 6 436,5 6 521,9 
Acier de premiere fusion 2 816,3 2 625,8 2 827,1 2 957,8 2 974,4 2 644,8 2 582,2 
Tuyaux et tubes d'acier 342,1 277,7 328,6 485,2 460,6 438,9 520,1 
Fonderies de fer 439,2 460,8 424,4 439,9 398,8 344,0 287,8 
Fusion et affinage de produits non 

ferreux 1 989,0 1 954,7 2 301,2 2 316,8 2 211,8 2135,9 2 313,6 

Produits mineraux non metalliques 2 845,4 2 971,3 3 256,9 3 308,0 3 259,2 3 081,0 2 595,4 
Ciment 387,0 384,0 431,2 449,8 451,3 425,2 359,7 
Produits de baton 422,7 448,4 476,8 523,8 532,3 482,6 354,7 
Belon pret a l'emploi 448,4 507,1 568,7 519,8 561,5 506,2 404,0 
Verre et produits en verre 689,3 647,8 694,5 667,6 630,6 604,8 547,4 
Divers produits mineraux non 

metalliques 769,3 787,0 866,9 962,9 921,2 914,1 808,5 

Produits du petrole et du charbon 1 746,0 1 731,5 1 823,9 1 870,7 1 926,9 1 964,3 1 920,3 

Source : Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires. 



TABLEAU 14. PRODUIT INTERIEUR BRUT PAR IN,DUSTRIE AU CANADA, AU COOT DES 
FACTEURS SELON LES PRIX DE 1986, DE 1985 A 1991 

1985 1986 1987 1988 1989 1990 

(millions de dollars) 

Produit interieur brut, toutes 
les industries 438 450,1 451 845,3 471 519,4 492 587,8 503661,1 502 690,9 

Agriculture 9 404,2 11 056,7 9 965,7 9 451,7 10 149,2 11 306,3 
Peche et piegeage 945,2 980,2 885,5 946,3 1 021,2 1 050,0 
Forets 2 635,3 2 690,8 3 008,2 3 044,2 3 060,5 2 762,6 
Mines (y compris le broyage), 

carrieres et puits de petrole 18 825,2 17 502,3 18 631,7 20 422,3 19 886,7 19 833,0 
Fabrication 86 150,2 86 797,1 90 967,2 95 599,8 95 790,2 90907,1 
Construction 26 953,0 28 081,7 29 686,5 30 815,0 32 146,2 32 329,1 
Transport et entreposage 19 763,4 20 253,4 21 659,9 22 756,3 22 033,5 21 769,5 
Communications 12 634,8 13 247,9 14 140,2 15 223,2 16 887,6 18 211,1 
Services de l'electricite, du gaz 

et d'aqueduc 14885,1 15 197,7 15 755,6 16 003,9 15 789,4 15 141,6 
Commerce de gros 21 765,8 23 312,0 25 131,6 26 971,7 27 870,7 27 170,2 
Commerce de detail 27 375,2 28 269,2 29 929,2 30 854,9 31 302, 1 30 847,8 
Finances, assurances et biens 

immobiliers 65 747,8 69 033,9 71 931,4 74 721,7 77 058,6 77 783,0 
Services aux collectivites, aux 

entreprises et aux personnes 48 776,9 52 119,0 55 102,8 59240,1 62 064,2 63 196,3 
Services gouvernementaux 30 954,5 31 365,5 31 418, 1 31 906,0 32 591,2 33 250,7 

Source : Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires. 

1991 dpr 

497 162,6 
11 331,3 

970,1 
2 483,1 

20 011,9 
84 889,0 
30 915,0 
21 251, 1 
18 948,2 

15 831,7 
27 470,9 
29 678,5 

80 768,6 

61 050,4 
33 673,6 II 8 
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TABLEAU 15. VALEUR DES EXPORTATIONS CANADIENNES DE PRODUITS MINERAUX, PAR PAYS ET PAR GROUPE DE PRODUITS MINERAUX, SELON LE SYSTEME HARMONISE 
(S.H.), EN 1992 (NEUF MOIS) 

Chapitre' 
du S.H. 

25 

26 

27 

28 

31 

68 

69 

70 

71 

72 

73 

74 

75 

76 

78 

79 

BO 

81 

Denomination 

Sel; soufre; terres et pierres; pl4tres, 
chaux et clments 

Minerais, scories et cendres 

Combustibles mineraux, huiles 
minerales et prodults de leur distillation; 
mati9res bitumineuses; cires min0rafes2 

Produils chimiques inorganiques; 
composes de metaux precieux, 
d'elements radioacttts, etc. 

Engrais 

Ouvrages en pierres, ptatre, ciment. 
amiante, mica ou mati0res analogues 

Produits ceramiques 

Verra et ouvrages en verre 

Per1es fines ou de culture, pierres et 
m6taux pr0cieux; monnaies, etc. 

Feret acier 

Ouvrages en fer ou en acier 

Cuivre et ouvrages en cuivre 

Nickel et ouvrages en nickel 

Aluminium et ouvrages en aluminium 

Plomb et oovrages en plomb 

Zinc et ouvrages en zinc 

Etain et ouvrages en stain 

Autres m0taux communs: cennets; 
ouvrages en ces mati0res 

Total des exportations des produits 
mineraux 

Total des exportations canadiennes 

Pourcentage des exportations des 
prodults mineraux par raport aux 
exportations canadiennes totales 

Etats-Unis 

(rriilliers de 
dollars) 

362 768 

297 413 

10 651 802 

1 018215 

800458 

241 928 

29821 

258615 

1230192 

1 508807 

1 140 034 

752 952 

422 542 

1 967174 

66451 

512 603 

6403 

64 742 

21 305 920 

86289 538 

24,7 

(%) 

43,0 

16,4 

87.0 

81,6 

66.4 

92,5 

80.1 

83,1 

55,5 

83.5 

91,8 

65,4 

34,1 

74,5 

72,B 

82.5 

87,1 

40,2 

73,2 

76,6 

Source : Statistique Canada, no du catalogue 65-003 (publication trimestrielle). 
- : neant; GEE : Communaute economique europeenne. 

GEE 

(milliers de 
dollars) 

68826 

822 991 

229869 

82131 

21 867 

6506 

1 837 

38201 

115596 

98526 

19649 

283 383 

373 069 

294244 

8247 

15157 

137 

35 335 

2 515 571 

B 106 544 

31,0 

(%) 

8,2 

45,3 

1,9 

6,6 

1,8 

2,5 

4,9 

12,3 

5,2 

5,5 

1,6 

25,5 

30,1 

11,1 

9,0 

2,4 

1,9 

21,9 

8,6 

7,2 

Japan 

(milliers de 
dollars) 

45727 

479526 

863 905 

75151 

47838 

3740 

225 

3010 

42586 

7024 

1 850 

1983 

71166 

179304 

1576 

18033 

142 

11 372 

1 854158 

5 513169 

33,6 

(%) 

5,4 

26,4 

7,1 

6.0 

4,0 

1,4 

0,6 

1,0 

1,9 

0.4 

0,1 

0,2 

5.8 

6,8 

1,7 

2.9 

1,9 

7,1 

6,4 

4,9 

Mexique 

(milliers de 
dollars) 

19218 

12176 

25 775 

302 

6 

42 

71 

49862 

20010 

4682 

274 

1 074 

133497 

547108 

24,4 

(%) 

2,3 

0.7 

0,2 

2.8 

1,6 

0,4 

0,7 

0,5 

0,5 

Autres 

(milliers de 
dollars) 

346 674 

203076 

466 757 

71458 

335 565 

9270 

5338 

11155 

829105 

141900 

59720 

98028 

366112 

198 509 

14966 

75564 

668 

48643 

3282 508 

12 162 923 

27,0 

(%) 

41.1 

11,2 

3,8 

5,7 

27.B 

3,5 

14,3 

3,6 

37,4 

7,9 

4,8 

8,8 

29,6 

7,5 

16,4 

12,2 

9,1 

30,2 

11,3 

10,B 

Total 

(milliers d0 
dollars) 

843 213 

1 815182 

12 238 108 

1247257 

1205728 

261 444 

37227 

311 023 

2 217 550 

1 806119 

1 241 263 

1109351 

1237571 

2 639505 

91240 

621 357 

7 350 

161166 

29091 654 

112 619 282 

25,8 

(%) 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

1 06signe un groupe de produits min0raux compris dans le Syst8me harmonise de dBsignation et de codifica.tion des marchandises, en vigueur depuis le 10r janvier 1988. Les statistiques sur le commerce ext0rieur du Canada 
sont classees salon le Systeme harmonise. 2 La valeur totale des exportations de charbon. incluse dans le chapitre 27, est de 1.577 milliard de dollars. 
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TABLEAU 16. VALEUR DES IMPORTATIONS CANADIENNES DE PRODUITS MINERAUX, PAR PAYS ET PAR GROUPE DE PRODUITS MINERAUX, SELON LE SYSTEME HARMONISE 
(S.H.), EN 19~2 (NEUF MOIS) 

Chapitre1 
du S.H. 

25 

26 

27 

28 

31 

68 

69 

70 

71 

72 

73 

74 

75 

76 

78 

79 

80 

81 

Denomination 

Sel; soufre; terres et pierres; platres, 
chaux et ciments 

Minerais, scories et cendres 

Combustibles mineraux, huiles 
minerales et produtts de leur distillation; 
matieres bitumineuses; cires mln9rales2 

Produits chimiques inorganiques; 
composes de metaux precieux, 
d'elements radioactifs, etc. 

Engrais 

Ouvrages en pierres, p1atre, ciment, 
amiante, mica au mati0res analogues 

Produits c0ramiques 

Verra et ouvrages en verre 

Pertes fines ou de culture, pierres et 
metaux prllcieux; monnaies, etc. 

Feret acier 

Ouvrages en fer ou en acier 

Cuivre et ouvrages en cuivre 

Nickel et ouvrages en nickel 

Aluminium et ouvrages en aluminium 

Plomb et ouvrages en plomb 

Zinc et ouvrages en zinc 

Etain et ouvrages en etain 

Autres m0taux communs; cennets; 
ouvrages en ces mati0res 

Total des importations des produits 
mineraux 

Total des importations canadiennes 

Pourcentage des importations des 
produtts mineraux par rapport aux 
importations canadiennes totales 

Etats-Unis 

(rrulliers de 
dollars) 

238493 

336857 

1124 635 

539 166 

156391 

209046 

136 690 

665 362 

558407 

834 961 

1525539 

316 399 

49977 

980 915 

12899 

16915 

8157 

72390 

7 783199 

71083747 

10,9 

(%) 

79,3 

54,7 

24,7 

58,5 

88,0 

74,3 

34,1 

79,5 

59,3 

62,6 

76,4 

83,4 

23,8 

88,6 

93,8 

85,3 

28,0 

52,7 

54,6 

64,9 

Source : Statistique Canada, no du catalogue 65-006 (publication trimestrielle). 
- : neant; CEE : Communaute economique europeenne. 

CEE 

(milliers de 
dollars) 

7208 

53665 

1 124 633 

56542 

14046 

48390 

135 867 

64321 

88647 

226271 

153 605 

27232 

26535 

82 773 

168 

372 

2862 

11490 

2124 627 

10 869 854 

19,5 

(%) 

2.4 

8,7 

24,7 

6,1 

7,9 

17,2 

33,9 

7,7 

9,4 

17,0 

7,7 

7,2 

12,6 

7,5 

1,2 

1,9 

9,8 

8,4 

14,9 

9,9 

Japan 

(milliers de 
dollars) 

722 

733 

9828 

650 

3699 

35 738 

32787 

3269 

95 383 

93513 

2 301 

1160 

3643. 

48 

102 

8 

1 381 

284 965 

8 207 844 

3,5 

(%) 

0,2 

1,1 

0,4 

1,3 

8,9 

3,9 

0,3 

7,1 

4,7 

0,6 

0,6 

0,3 

0,3 

0,5 

1,0 

2,0 

7,5 

Mexique 

(milllers de 
dollars) 

6314 

137 349 

534 

17 

1986 

4914 

25581 

904 

527 

15431 

793 

128 

1 008 

624 

21 

196131 

2 049 925 

9,6 

(%) 

2.1. 

3,0 

0,1 

0,7 

1,2 

3,1 

0,1 

0,8 

0,2 

0,1 

0,1 

4,5 

0,1 

1,4 

1,9 

Autres 

(millieis de 
dollars) 

47945 

225 557 

2 170 180 

316 223 

6610 

18117 

87572 

48550 

289687 

177 335 

208 413 

32817 

132 438 

38606 

15 

2441 

18050 

52221 

3 872 777 

17 266177 

22.4 

(%) 

15,9 

36.6 

47,6 

34,3 

3,7 

6,4 

21.9 

5,8 

30.8 

13,3 

10,4 

8,6 

63,0 

3,5 

0,1 

12,3 

62,0 

38,0 

27,2 

15,8 

Total 

(millier$d0 
dollars) 

300682 

616 079 

4557 530 

922 293 

177714 

281 238 

400 781 

836601 

940 914 

1 334477 

1 996501 

379 542 

210238 

1 106 945 

13754 

19830 

29098 

137 482 

14 261 699 

109477 547 

13,0 

(%) 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

1 00signe un groupe de produits min0raux compris dans le SystBme hannonis8 de d8signation et de codification des marchandises, en vigueur depuis le 1 er janvier 1988. Les statistiques sur le commerce extllrieur du Canada 
sont classees salon le Systeme harmonise. 2 La valeur totale des importations de charbon, incluse dans le chapitre 27, est de 466,61 millions de dollars. 
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TABLEAU 17. VALEUR.DES l;XPOJHATIONS CANADIENNES DE PRODUITS MINERAUX, PAR PAYS ET PAR GROUPE DE PRODUITS MINERAUX, SELON LE SYSTEME HARMONISE 
{S.H.), EN 1991 (DONNEES REVISEES) 

Chapttre1 
du S.H. Denomination 

25 Sel; soufre; terres et pierres; platres, 
chaux et ciments 

26 

27 

28 

31 

68 

69 

70 

71 

72 

73 

74 

75 

76 

78 

79 

80 

81 

Minerais, scones et cendres 

Combustibles mineraux, huiles 
minerales et produtts de leur distillation; 
matieres bitumineuses; cires minerales2 

Produits chimiques inorganiques; 
composes de metaux precieux, 
d'elements radioactifs, etc. 

Engrais 

Ouvrages en pierres, platre, ciment, 
amiante, mica ou matieres analogues 

Produits ct\ramiques 

Verre et ouvrages en verre 

Pertes fines ou de culture, pierres et 
metaux precieux; monnaies, etc. 

Feret acier 

Ouvrages en fer ou en acier 

Cuivre et ouvrages en cuivre 

Nickel et ouvrages en nickel 

Aluminium et ouvrages en aluminium 

Plomb et ouvrages en plomb 

Zinc et ouvrages en zinc 

Etain et ouvrages en etain 

Autres metaux communs; cermets; 
ouvrages en ces matieres 

Total des exportations des produtts 
mineraux 

Total des exportations canadiennes 

Pourcentage des exportations des 
produits mineraux par rapport aux 
exportations canadiennes totales 

Etats-Unis 

(milliersde 
dollars) {%) 

503 699 36,0 

405 063 

13 336 836 

1 252 573 

938 686 

310 514 

35110 

291 313 

1627985 

1448633 

1 441 053 

799 839 

692 257 

2 383 593 

63143 

568 023 

6938 

131 042 

26 236 300 

103 461 959 

25,4 

16,4 

84,2 

83,0 

60,1 

92,3 

79,8 

81,8 

62,4 

66,8 

87,6 

55,9 

48,8 

71,5 

72,8 

74,8 

83,5 

61,3 

70,6 

74,7 

Source : Statistique Canada, no du catalogue 65-003 (publication trimestrielle). 
- : neant; GEE : Communaute economique europeenne. 

GEE 

(milliers de 
dollars) (%) 

148 885 10,7 

1055495 

433 253 

125 253 

22 929 

14 334 

1 207 

40 828 

87 971 

75 647 

29438 

463 784 

258 053 

349 061 

9 609 

21 397 

457 

28305 

3165 906 

11146 132 

28,4 

42,8 

2,7 

8,3 

1,5 

4,3 

2,7 

11,5 

3,4 

3,5 

1,8 

32,4 

18,2 

10,5 

11,1 

2,8 

5,5 

13,3 

8,5 

8,1 

Japan 

(milliers de 
dollars) (%) 

67 063 4,8 

742 887 

1312058 

25188 

65 715 

2281 

390 

5 088 

53222 

21 887 

2 760 

12 496 

25 554 

297 958 

4942 

29 586 

290 

3 735 

2 673 100 

7119396 

37,5 

30,1 

8,3 

1,7 

4,2 

0,7 

0,9 

1,4 

2,0 

1,0 

0,2 

0,9 

1,8 

8,9 

5,7 

3,9 

3,5 

1,7 

7,2 

5,1 

Mexique 

(milliers de 
dollars {%) 

35 861 2,6 

1155 

18 385 

308 

2 463 

206 

45 

98 

711 

44404 

1 890 

142 

835 

480 

245 

107 228 

560 726 

19,1 

0,1 

0,2 

0,1 

0,1 

2,0 

0,1 

0,1 

0,1 

0,3 

0,4 

Autres 

(milliers de 
dollars) (%) 

642 204 45,9 

262 542 

738 098 

106 377 

531 534 

9 255 

7 270 

18 955 

840 075 

576 859 

170 493 

155 389 

440 510 

303 007 

9 022 

140101 

625 

50288 

5 002 404 

16 148 965 

31,0 

10,6 

4,7 

7,0 

34,0 

2,7 

16,5 

5,3 

32,2 

26,6 

10,4 

10,9 

31,1 

9,1 

10,4 

18,5 

7,5 

23,5 

13,5 

11,7 

Total 

(milliers de 
dollars) (%) 

1397712 100 

2 467 142 

15 838 630 

1509699 

1 561 327 

336 590 

44022 

356 282 

2 609 964 

2 167 230 

1645634 

1 431 650 

1417209 

3 334 099 

86 716 

759 107 

8310 

213615 

37 184 938 

138 437 178 

26,9 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

1 Designe un groupe de produtts mineraux compris dans le Systeme harmonise de designation et de codification des marchandises, en vigueur depuis le 1 •r janvier 1988. Les statistiques sur le commerce exterieur du Canada 
sent classees selon le Systeme harmonise. 2 La valeur totale des exportations de charbon, incluse dans le chapitre 27, est de 2,236 milliards de dollars. 
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TABLEAU 18. VALEUR.DES ll~'IPOl;ITATIONS CANADIENNES DE PRODUITS MINERAUX, PAR PAYS ET PAR GROUPE DE PRODUITS MINERAUX, SELON LE SYSTEME HARMONISE 
(S.H.), EN 1991 (DONNEES REVISEES) 

Chapttre1 
du S.H. 

25 

26 

27 

28 

31 

68 

69 

70 

71 

72 

73 

74 

75 

76 

78 

79 

BO 

81 

Denomination 

Sel; soufre; terres et pierres; platres, 
chaux et ciments 

Minerais, scones et cendres 

Combustibles mineraux, huiles 
minerales et produits de leur distillation; 
matieres bitumineuses; cires minerales2 

Produtts chimiques inorganiques; 
composes de metaux precieux, 
d'elements radioactffs, etc. 

Engrais 

Ouvrages en pierres, pliitre, ciment, 
amiante, mica ou matieres analogues 

Produtts ceramiques 

Verre et ouvrages en verre 

Pe~es fines ou de culture, pierres et 
metaux precieux; monnaies, etc. 

Feret acier 

Ouvrages en fer ou en acier 

Cuivre et ouvrages en cuivre 

Nickel et ouvrages en nickel 

Aluminium et ouvrages en aluminium 

Plomb et ouvrages en plomb 

Zinc et ouvrages en zinc 

Etain et ouvrages en etain 

Autres metaux communs; cermets; 
ouvrages en ces matieres 

Total des importations des produtts 
mineraux 

Total des importations canadiennes 

Pourcentage des importations des 
produits mineraux par rapport aux 
importations canadiennes totales 

Etats-Unis 

(milliers de 
dollars) 

301 606 

473 738 

1444 597 

788 454 

192 450 

237 334 

177 450 

786 864 

703 796 

1117 878 

1759012 

373 701 

66 757 

1 159 547 

18 846 

21 222 

B 546 

110 965 

9 742 963 

86 288 642 

11,3 

(%) 

77,7 

64,6 

21,9 

60,6 

88,0 

68,9 

34,2 

76,9 

61,0 

62,2 

69,B 

83,9 

25,1 

87,0 

93,1 

87,2 

25,6 

59,0 

51,6 

63,B 

Source : Statistique Canada, no du catalogue 65-006 (publication trimestrielle). 
- : neant; GEE : Communaute economique europeenne. 

GEE 

(milliers de 
dollars) 

10655 

79121 

1707375 

88907 

22466 

77 732 

195 433 

86175 

135 205 

287 423 

339179 

30925 

42611 

115015 

171 

309 

1 742 

27225 

3247 669 

14 705 378 

22,1 

(%) 

2,7 

10,B 

25,9 

6,8 

10,3 

22,6 

37,6 

8,4 

11,7 

16,0 

13,5 

6,9 

16,0 

8,6 

0,8 

1,3 

5,2 

14,5 

17,2 

10,9 

Japon 

(milliers de 
dollars) 

1 226 

45 

600 

32483 

532 

4 707 

45243 

45283 

4247 

116509 

168 030 

5396 

345 

4 585 

13 

138 

2 

1 927 

431 311 

10 248 972 

4,2 

(%) 

0,3 

2,5 

0,2 

1,4 

8,7 

4,4 

0,4 

6,5 

6,7 

1,2 

0,1 

0,3 

0,1 

0,6 

1,0 

2,3 

7,6 

Mexique 

(milliers de 
dollars) 

15570 

703 

97 606 

735 

40 

2 463 

5267 

33128 

1 327 

4484 

20774 

486 

82 

1 568 

1 201 

17 

185451 

2 573 972 

7,2 

(%) 

4,0 

0,1 

1,5 

0,1 

0,7 

1,0 

3,2 

0,1 

0,2 

0,8 

0,1 

0,1 

5,9 

0,1 

1,0 

1,9 

Autres 

(milliers de 
dollars) 

59 387 

179 977 

3 338 439 

389 485 

3 214 

21 998 

95706 

71 505 

308 985 

270 132 

233298 

34980 

156 534 

52494 

21 

2657 

23043 

47954 

5 289 809 

21466983 

24,6 

(%) 

15,3 

24,5 

50,7 

30,0 

1,5 

6,4 

18,4 

7,0 

26,B 

15,0 

9,3 

7,9 

58,B 

3,9 

0,1 

10,9 

69,1 

25,5 

28,0 

15,9 

Total 

(milliers de 
dollars) 

388 644 

733 584 

6 588 617 

1300064 

218 702 

344 234 

519 099 

1022955 

1 153 560 

1 796426 

2 520 293 

445 488 

266 329 

1333209 

20252 

24 326 

33350 

188 071 

18 897 203 

135 283 947 

14,0 

(%) 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

100 

1 Designe un groupe de produits mineraux compris dans le Systeme harmonise de designation et de codification des marchandises, en vigueur depuis le 1 •r janvier 1988. Les statistiques sur le commerce exterieur du Canada 
sont classees selon le Systeme harmonise. 2 La valeur totale des importations de charbon, incluse dans le chapnre 27, est de 538 millions de dollars. 
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TABLEAU 19. CONSOMMATION APPARENTE1 DE CERTAIN$ MINERAUX AU CANADA ET CONSOMMATION APPARENTE PAR 
RAPPORT A. LA PRODUCTION2 DE 1989 A. 1991 

1989 
Consommation 

exprimee en 
Consommation pourcentage de 

apparente Production la production 

(tonnes) 

Quartz siliceux 3 117 854 2 491 OOO 125,2 

Sel 11 381 522 11 158 411 102,0 

Chaux 2 512 602 2 551 934 98,5 

Ciment3 10 724 725 12 590 637 85,2 

Gypse 14 590 583 39 445 047 37,0 

Minerai de fer 3 113 906 8 179 588 38,1 

Potasse (K20) 5 496r 714 036 0,8r 

Amiante 341 970 7 014 074 4,9 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; r : revise. 

1990 1991 dpr 
Consommation Consommation 

exprime\3 en exprimee en 
Consommation pourcentage de Consommation pourcentage de 

apparente Production la production apparente Production la production 

(tonnes) (tonnes) 

2 921 507r 2 081 170 140,4r 2 115 864 1 495 146 141,5 

11 388 890 11 191 385 101,8 10 290 717 11870859 86,7 

2 266 327 2 340 737 96,8 2 304 345 2 375 260 97,0 

9 560 239r 11745152 81,4r 7 194 192 9 372 219 76,8 

12 742 241r 35 670 008 35,7 10 708 938 35 421 247 30,2 

2 538 472 7 977 685 31,8 2 036 891 6 727 221 30,3 

37 021r 685 627 5,4r 822 686 008 0,1 

354 596r 7 344 620 4,8r 663 808 7 087 027 9,4 

1 La «consommation apparente» comprend la production, plus les importations, moins les exportations. 2 La «production» indique les expeditions des producteurs. 3 La 
«Consommation apparente» se refere egalement a la consommation de ciment clinker dans les donnees sur le commerce. 
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TABLl=AU 20. CONSOMMATION DECLAREE DE MINERAUX AU CANADA ET CONSOMMATION DECLAREE PAR RAPPORT A LA PRODUCTION, DE 
1989 A 1991 

1989 1990 1991dpr 
Consommation Consommation Consommation 

exprimee en exprimee en exprimee en 
Unite de pourcentage de pou rcentage de pourcentage de 
mesure Consommation Production la production Consommation Production la production Consommation Production la production 

METAUX 

Aluminium1 t 508 810' 1 554 753 32,7• 465 915• 1 567 395 29,7' 466 227 1 821 642 25,6 
Antimoine kg 442 942 2817810 15,7 294 321 564 527 52,1 406 221 428 559 94,8 
Argent kg 531 046 1 312 433 40,5 579 407 1 381 257 41,9 399 295 1 261 359 31,7 
Bismuth kg 16 158 156 727 10,3 12 032 74 300 16,2 32 036 59 526 53,8 
Cadmium kg 28 826 1 710 527 1,7 35 194 1 333 664 2,6 27 667 1 549 087 1,8 
Chrome (chromite) t 21 066 - n.d. 19 921 - n.d. 14 751 - n.d. 
Cobalt kg 147 299 2 344 389 6,3 194 205 2 183 620 8,9 165 908 2 171 483 7,6 
Cuivre2 t 218 571 704 432 31,0 184 497r 771 433 23,9' 185 055 780 362 23,7 
Etain t 3 567 x x 3 600 3 844 93,7 3146 4 392 71,6 
Magnesium t 15 407 x x 15 125 x x 15 248 x x 
Manganese, minerai de t 203 574 - n.d. 253 002' - n.d. 109 028 - n.d. 
Mercure kg 31 914 - n.d. 33 907 - n.d. 9 299 - n.d. 
Molybdene (teneur en Mo) t 1 383 13 543 10,2 1 179 12 188 9,7 1 644 11 437 14,4 
Nickel t 10 423 195 554 5,3 8 410• 195 004 4,3r 11 577 188 098 6,2 
Plomb3 t 87 715' 268 887 32,6' 71 468• 233 372 30,6' 68 252 248 102 27,5 
Selenium kg 14 806 212 794 7,0 13 798 369 193 3,7 18 479 226 636 8,2 
Tellure kg x 7 562 x x 12 212 x x 16 108 x 
Tungstene (teneur en W) kg 345 018 - n.d. 326 216• - n.d. 254 593 - n.d. 
Zinc3 t 145 282' 1 272 854 11,4' 123 387' 1 179 372 10,5' 102 220 1083008 9,4 

NON-METAUX 

Bary1ine t 16 495 38 511 42,8 17 164 43 906 39,1 11 654 46 614 25,0 
Feldspath t 2 049 - n.d. 2 177 - n.d. 2 346 - n.d. 
Mica kg 6 395' x x 4 066' x x 3 552 x x 
Potasse (K20) t 214 023• 7 014 074 3,1' 262 934' 7 344 620 3,6r 264 280 7 087 027 3,7 
Roche phosphatee t 1 884 742 - n.d. 1 392 043 - n.d. 1 181 971 - n.d. 
Soufre t 1 082 380 6 558 584 16,5 1 017273' 6 611 933 15,4' 946 691 6 929 014 13,7 
Spath fluor t 162 528 x x 140 569 x x 108 776 - n.d. 
Sulfate de sodium t 223 135 327 444 68,1 184 045 346 607 53,1 144 287 334 959 43,1 
Syenite a nepheline t 88 660 551 324 16,1 72 258 532 911 13,6 65 973 485 520 13,6 
Talc, etc. t 72 447 144 828 50,0 70 004 130 861 53,5 63 529 114 898 55,3 

COMBUSTIBLES 
CJ 

Charbon milliers de t 53 881 70 527 76,4 49 039 68 332 71,8 50 282 71 133 70,7 0 
Gaz naturel4 . millions de m3 52 336 96 117 54,5 50 565' 98 771 51,2' 49 983 105 244 47,5 < 
Petrole bruts milliers de m3 87 789 90 641 96,9 90 207 90 279 99,9 84 359 89 788 94,0 < ..,,, ..,, 

'-" 
Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. '-" 

---< - : neant; dpr: donnees provisoires; n.d. : non disponible; r: revise; x : confidentiel. ):> 

1 Consommation de lingots d'aluminium de premiere fusion et d'alliages, de lingots de deuxieme fusion et de debris d'aluminium, selon les consommateurs. 2 La "consommation» est definie comme ---< 
etant les livraisons interieures de cuivre affine plus les importations de cuivre affine. 3 Consommation de metal affine de premiere et de deuxieme fusion, selon les consommateurs. 4 La c;; 
«consommation» est definie comme etant les ventes interieures. s La «Consommation .. est definie comme etant les entrees aux raffineries. ::::i 
Remarques : Saul indication contraire, la consommation se refere a la consommation de metaux affines ou de mineraux non metalliques, selon les consommateurs. Quand ii s'agit des metaux, la ID 
«production .. signifie, dans la plupart des cas, la production sous toutes les formes, ce qui comprend le metal contenu dans les minerais, les concentres, la matte, etc. et le metal contenu dans les c:: ..,, 
produits de premiere fusion recuperes aux usines de fusion et aux affineries du pays. Pour les non-metaux, la «production .. signifie les expeditions des producteurs, et pour les combustibles. la '-" 
«production» est equivalente a la production reelle mains les dechets. 
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TABLEAU 21. CONSOMMATION INTERIEURE DES PRINCIPAUX METAUX AFFINES PAR RAPPORT A LA 
PRODUCTION1 DES AFFINERIES AU CANADA, DE 1985 A 1991 

Unite de 
mesure 1985 1986 1987 1988 1989 1990 1991 dpr 

ALUMINIUM 

Consommation interieure2 t 346 033 388 879 413 237 493 986 508 810r 465 915r 466 227 
Production t 1 282 316 1 355 161 1 540 439 1 534 499 1 554 753 1 567 395 1 821 642 
Consommation de la 

production O/o 27,0 28,7 26,8 32,2 32,7r 29,7r 25,6 

CUIVRE 

Consommation interieure3 t 222 466 225 586 231 288 236 280 218 571 184 497r 185 055 
Production t 499 626 493 445 491 124 528 723 515 216 515 835 538 339 
Consommation de la 

production % 44,5 45,7 47,1 44,7 42,4 35,8r 34,4 

PLO MB 

Consommation interieure4 t 104 447 94 680 97 281 88 041 87 715r 71 468r 68 252 
Productions t 240 011 257 680 230 661 268 076 242 845 183 645 212 366 
Consommation de la 

production O/o 43,5 36,7 42,2 32,8 36, 1r 38,9r 32,1 

ZINC 

Consommation interieure4 t 123 256 126 115 131 659 150 616 145 282r 123 387r 102 220 
Production t 692 406 570 981 609 909 703 206 669 677 591 786 660 552 
Consommation de la 

production % 17,8 22,1 21,6 21,4 21,7r 20,8r 15,5 

Source : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; r : revise. 
1 Production de metal affine de toutes provenances, y compris le metal tire de materiaux secondaires dans les affineries de premiere fusion. 
2 Consommation de lingots d'aluminium de premiere fusion et d'alliages, de lingots de deuxieme fusion et de debris d'aluminium, selon les 
consommateurs. 3 La «consommation» est definie comme etant les livraisons interieures de cuivre affine plus les importations de cuivre affine. 
4 Consommation de metal affine de premiere et de deuxieme fusion, selon les consommateurs. 5 Production de plomb affine de premiere et de deuxieme 
fusion. 
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TABLEAU 22. PRIX1 MOVENS ANNUELS DE CERTAINS MINERAUX SELECTIONNES, DE 1986 A 1992 

Unite de mesure 1986 1987 1988 1989 1990 1991 1992 

Aluminium, Bourse des metaux de Landres e/lb 52,179 71,004 115,394 88,242 74,361 59,066 56,893 
Amiante, fibre a ciment no 4T $CAN/I 1 083,000 1 083,000 1 080,000 1 080,000 1 080,000 1 080,000 1 080,000 
Antimoine, courtier a New York $/lb 1,219 1, 116 1,039 0,943 0,818 0,828 0,791 
Argent, Handy & Harman (Toronto) $ CAN/oz troy 5,47or 7,009r 6,535r 5,499 4,820 4,039 3,936 
Bismuth, courtier a New York $/lb 3,017 3,629 5,726 5,657 3,474 2,969 2,506 
Cadmium, courtier a New York2 $/lb 1,248 1,768 7,031 6,277 3,378 1,974 0,907 
Calcium, couronnes metalliques 

(Lisle de prix du producteur) $/lb 3,920 3,850 3,850 3,850 3,850 3,850 3,850 
Chrome, metal aux E.-U., 9 % de carbone $/lb 3,021 2,700 2,700 3,621 4,241 4,437 4,500 
Cobalt, metal, grenaille I cathode I 250 kg $/lb 11,242 7,000 7,532 8,400 8,400 11,000 24,300 
Colombium, pyrochlore $/lb 2,600 3,250 2,600 2,600 2,800 2,800 3,500 
<;:uivre, cathode electrolytique, COMEX et1b 61,649 77,837 119,183 129,454 124,085 108,211 102,721 
Etain, courtier a New York $/lb 2,941 3,156 3,309 3,973 2,877 2,588 2,822 
Fer, minerai de, boulettes {!aconite) e/u.t.I. 80,500 77,548 72,441 72,450 72,450 72,450 72,450 
Iridium, courtier a NewYork3 
Magnesium, lingo! de premiere fusion aux E.-U. 

$/oz troy 600,000 513,750 301,813r 302,667r 307,313 281,354 155,167 

(Lisle de prix du producteur) $/lb 1,530 1,530 1,563 1,630 1,613 1,430 1,438 
Manganese, metal ordinaire aux E.-U. e/lb 79,450 80,687 86,417 91,000 92,896 104,000 104,000 
Mercure, courtier a New York $/flasque (76 lb) 232,785 295,503 335,517 287,722 249,218 122,424 167,603 
Molybdene, oxyde, courtier $/lb 2,871 2,899 3,449 3,341 2,807 2,349 2,197 
Nickel, courtier a New York, cathode $/lb 1,855 2,278 6,122 5,982 4,074 3,796 3,177 
Or, Londres4 $ CAN/oz troy 510,628 592,011 538,024 451,691 383,466 362, 183 343,731 
Osmium, courtier a New York $/oz troy 698,854 632,458 588,750 547,917 413,438 400,000 400,000 
Palladium, prix cotes a Landres en apres-midi $/oz troy 117,002r 131,399r 124,256r 144,578r 114,915 88,290 88,228 
Platine, prix cotes a Landres en apres-midi $/oz troy 464,989r 555,956r 530,777r 509,636r 471,583 376,083 359,799 
Plomb, producteur e CAN/lb 30,885 47,985 46,013 47,171 53,181 38,556 41,469 
Potasse, principal producteur de gros grains, 

60 % contenu, K2os $/I.e. 46,750 68,000 86,000 88,000 88,000 87,500 87,000 
Rhodium, courtier a New York& $/oz troy 1 194,583 1 240,000 1 275,000 1 275,000 3 565,185 3 739, 126 2 365,102 
Ruthenium, courtier a New York $/oz troy 73,423 69,796 62,204 62,258 60,917 55,233 28,538 
Selenium, courtier a New York $/lb 5,596 6,479 10,085 7,451 5,676 5,241 4,947 
Soufre elementaire, livraisons nord-americaines $CAN/I 107,959 88,234 71,050 72,060 62,030 56,814 22,050 
Tantale, minerai de tantale, au comptant $/lb 18,008 20,542 37,700 35,302 30,077 28,538 27,365 

II ~ 
Tungstene, minerai au comptant aux E.-U. $/u.1.1. 42,554 41,687r 50,346r 45,525 34,721 53,417 49,325 
Uranium, U308 $US/lb 25,ooor 23,ooor 25,ooor 24,000 24,000 21,000 19,000 
Zinc, haute teneur speciale e CAN/lb 55, 129 57,794 74,988 97,538 68,850 50,647 56,235 

rr,, 
rri 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Alberta Energy Re~ource Industries Monthly Statistics - Soufre; Engineering and Mining Journal - Amiante; Industrial Minerals -
(r.> 

(r.> 

Potasse; Metals Week; Northern Miner. 
___, 
p 

COMEX: New York Commodity Exchange; E.-U. : Etats-Unis; lb: livre; oz troy: once troy; r: revise; t : tonne; I.e. : tonne courte; u.t.I. : unite de tonnes longues. ___, 
1 Les prix, sauf avis contraire, sont exprimes en monnaie americaine. 2 Prix americain du producteur pour 1986; prix du courtier a New York pour la periode de 1987 a 1989. 3 Prix du c;; 
~roducteur de la societe Impala pour la periode de 1986 a 1989. 4 Moyenne des prix cotes en apres-midi des courtiers en lingots d'or de Landres, convertie en dollars canadiens. ::::! 

Q) 
Moyenne annuelle non disponible, prix donne a titre indicatif. 6 Prix du producteur de la societe Impala pour la periode de 1986 a 1989. c: 
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TABLEAU 23. PRIX MOYENS ANNUELS DE CERTAINS MINERAUX SELECTIONNES AU CANADA, DE 1986 A 
1992 

Unite de mesure 1986 1987 1988 1989 1990 1991 

Aluminium, Bourse des metaux de Londres $/kg 1,598 2,076 3,131 2,304 1,913 1,492 
Amiante, fibre a ciment no 4T $It 1 083,000 1 083,000 1 080,000 1 080,000 1 080,000 1 080,000 
Antimoine, courtier a New York $/kg 3,734 3,262 2,819 2,462 2,104 2,092 
Argent, Handy & Harman (Toronto) $/kg 244,349 298,804 258,611 209,363 180,815 148,790 
Bismuth, courtier a New York $/kg 9,241 10,609 15,538 14,768 8,936 7,500 
Cadmium, courtier a NewYork1 $/kg 3,823 5,168 19,079 16,387 8,689 4,986 
Calcium, couronnes metalliques 

(Liste de prix du producteur) $/kg 12,007 11,255 10,447 10,051 9,904 9,725 
Chrome, metal aux E:.-U., 9 % de carbone $/kg 9,254 7,893 7,327 9,453 10,909 11,208 
Cobalt, metal, grenaille I cathode I 250 kg $/kg 34,436 20,463 20,439 21,930 21,608 27,787 
Colombium, pyrochlore $/kg 7,964 9,501 7,055 6,788 7,203 7,073 
yuivre, cathode electrolytique, COMEX $/kg 1,888 2,275 3,234 3,380 3,192 2,733 
Etain, courtier a New York $/kg 9,009 9,226 8,979 10,372 7,401 6,537 
Fer, minerai de, boulettes (!aconite) tt;/u.t.m. 110,082 101,204 87,757 84,440 83,200 81,702 
Iridium, courtier a New York2 $/g 26,802 21,902 11,944• 11,523• 11,528 10,365 
Magnesium, lingo! de premiere fusion aux E:.-U. 

(Lisle de prix du producteur) $/kg 4,687 4,473 4,241 4,255 4,149 3,612 
Manganese, metal ordinaire aux E:.-u. $/kg 2,434 2,359 2,345 2,376 2,390 2,627 
Mercure, courtier a New York $/kg 9,382 11,366 11,980 9,884 8,435 4,069 
Molybdene, oxyde, courtier $/kg 8,794 8,475 9,359 8,722 7,221 5,934 
Nickel, courtier a New York, cathode $/kg 5,682 6,659 16,613 15,617 10,480 9,589 
Or, Londres3 $/g 16,417 19,034 17,298 14,522 12,329 11,644 
Osmium, courtier a New York $/g 31,218 26,963 23,299 20,861 15,510 14,735 
Palladium, prix cotes a Londres en apres-midi $/g 5,227• 5,602• 4,917• 5,505• 4,311 3,252 
Platine, prix cotes a Londres en apres-midi $/g 20,771• 23,701 r 21,005• 19,403• 17,691 13,854 
Plomb, producteur lf;/kg 68,090 105,789 101,441 103,994 117,244 85,001 
Potasse, principal producteur de gros grains, 

60 % contenu, K204 $/t 71,601 99,392 116,685 114,871 113,184 110,515 
Rhodium, courtier a New Yorks $/g 53,363 52,863 50,456 48,543 133,743 137,743 
Ruthenium, courtier a New York $/g 3,280 2,976 2,462 2,370 2,285 2,035 
Selenium, courtier a New York $/kg 17,142 18,940 27,367 19,452 14,601 13,239 
Soufre elementaire, livraisons nord-americaines $/t 107,959 88,234 71,050 72,060 62,030 56,814 
Tantale, minerai de tantale, au comptant $/kg 55, 161 60,050 102,302 92,163 77,369 72,089 
Tungstene, minerai au comptant aux E:.-u.s $/u.t.m. 59, 125 54,403• 60,990• 53,059• 39,873 60,239 
Uranium, U $/kg 89,000 79,000 79,000 74,000 71,000 61,000 
Zinc, haute teneur speciale $/kg 1,215 1,274 1,653 2,150 1,518 1,117 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Alberta Energy Resource Industries Monthly Statistics - Soufre; Engineering and Mining Journal - Amiante; 
Industrial Minerals - Potasse; Metals Week; Northern Miner. 
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1,516 
1 080,000 

2,107 
152,905 

6,676 
2,416 

10,256 
11,987 
64,731 

9,323 
2,736 
7,517 

86,159 
6,028 

3,831 
2,770 
5,875 
5,852 
8,463 

11,051 
15,539 

3,427 
13,977 
91,423 

115,877 
91,879 

1,109 
13,178 
22,050 
72,896 
58,658 
59,000 

1,240 

COM EX: New York Commodity Exchange; E:.-U. : Etats-Unis; g: gramme; kg: kilogramme; r: revise; t: tonne; u.t.m. : unite de tonnes metriques. 
1 Prix americain du producteur pour la periode de 1986, prix du courtier a New York pour 1987 a 1989. 2 Prix du producteur de la societe Impala pour la periode de 1986 a 1989. 
3 Moyenne des prix moyens cotes en apres-midi des courtiers en I ingots d'or de Londres, convertie en dollars canadiens. 4 Moyenne annuelle non disponible, prix donne a titre 
indicatif. 
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TABLEAU 24. INDIC,ES DE PRIX DE \[ENTE AU CANADA POUR L'INDUSTRIE DE FABRICATION 
DE PRODUITS MINERAUX, DE 1985 A 1991 

Niveau de reference (1986 = 100) 1985 1986 1987 1988 1989 1990 1991dpr 

INDUSTRIE DE PRODUITS DE FER ET D'ACIER 

Ferro-alliages et acier 98,7 100,0 100,7 106,3 116, 1 108,6 108,2 
Fonderies de fer 97,4 100,0 100,8 103,2 106,3 109,8 110,9 
Acier de premiere fusion 99,0 100,0 101,6 107,5 110,0 108, 1 105,6 
Tuyaux et tubes d'acier 99,7 100,0 100,5 104,7 105,7 102,3 101,3 

INDUSTRIE DE PRODUITS MINERAUX 
METALLIQUES NON FERREUX DE PREMIERE 
FUSION 

Laminage, moulage et extrusion d'aluminium 97,2 100,0 104,4 123,2 117,2 100,5 91,6 
Laminage, moulage et extrusion de cuivre 97,0 100,0 111,5 146,5 161, 1 154,4 138,9 
Orfevrerie et metaux precieux 92,5 100,0 103,8 98,8 91,0 90,8 89,6 
Laminage, moulage et extrusion d'autres metaux 98,6 100,0 106,3 122,4 124,3 113,7 101,7 
Fusion et affinage de metaux non ferreux 96,3 100,0 111,6 148,2 141,4 117,0 99,0 

INDUSTRIE DE PRODUITS MINERAUX NON 
METALLIQUES 

Produits chimiques d'usage agricole 102,5 100,0 94,4 98,3 98,8 95,1 97,6 
Ciment hydraulique 97,6 100,0 100,8 102,1 104,8 106,8 110,3 
Produits d'argile (argiles canadiennes) 93,7 100,0 107,7 110,8 117,3 122,7 122,0 
Produits d'argile (argiles importees) 94,9 100,0 105,2 112,3 118,0 123,4 124,6 
Produits de beton 94,7 100,0 104,8 113,0 116,2 118,3 119,9 
Verre et produits en verre 96,1 100,0 104,5 110,2 111, 1 110,7 109,8 
Materiaux isolants de mineraux non metalliques 99,2 100,0 104,5 109,6 114, 1 114,5 114,2 
Produits du petrole raffine et du charbon 124,5 100,0 95,0 88,2 89,5 100,9 97,7 

INDUSTRIE DE FABRICATION DE PRODUITS 
MINERAUX METALLIQUES II CJ 

0 
Instruments aratoires 97,7 100,0 101,8 104,3 106,7 109,0 109,9 < 
Elements de charpentes metalliques 97,7 100,0 102, 1 108,1 111,8 112,8 111,4 < ..,,, 
Articles de quincaillerie, outils et coutellerie 96,6 100,0 103,9 109,2 113,7 117,4 120,0 ..,, 

(/) 

Appareils de chauffage 98,2 100,0 102,3 106,3 110,6 113, 1 115,6 (/) 

Autres produits metalliques ouvres 96,4 100,0 102,2 107,5 112,8 115,4 117,8 ..... 
l> 

Chaudieres a pression et echangeurs de chaleur 92,3 100,0 107,8 112,7 120,7 125,3 130, 1 ..... c;; 
Emboutissage, matrii;:age et revetement des metaux 96,1 100,0 102,3 105, 1 105,6 104,7 103,9 ::::! 
Fils et produits trefiles 99,2 100,0 101,4 106,9 111,5 112,7 112,7 Q) 

c: ..,, 
(/) 

Source : Statistique Canada, no du catalogue 62-011, II~ dpr : donnees provisoires. 
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TABLEAU 25. INDIC,ES DE PRIX DE VENTE DE MATIERES PREMIERES MINERALES AU II~ CANADA, DE 1985 A 1991 ,,.,, ,,., 
Niveau de reference (1986 = 100) 1985 1986 1987 1988 1989 1990 1991 dpr II~ ..... 

p 
..... 

MINERAUX METALLIQUES II~ 
ID 

Concentres de cuivre 96,7 100,0 118,7 158,7 165,3 153,0 131,5 II~ Minerai de fer 98,7 100,0 96,4 91,0 82,8 82,8 81,7 
Concentres de plomb 83,7 100,0 156,9 151,9 154, 1 170,4 123,9 
Concentres de nickel 114,0 100,0 111, 1 263,3 251,6 166,0 149,9 
Autres metaux communs 98,0 100,0 107,0 130,6 119,4 96,0 80,3 
Metaux precieux 89,2 100,0 114,5 103,9 87,8 85,4 78,0 

or et alliages de l'or brut 88,8 100,0 114,2 103,9 87,8 85,9 78,8 
platine 62,1 100,0 116,5 101,8 95,5 86,9 68,4 
argent 110, 1 100,0 121,9 106,2 86,4 74,7 61,7 

Concentres radioactifs 100,9 100,0 97,9 86,8 60,0 57,8 49,8 
Concentres de zinc 103,3 100,0 106,2 138,8 184,8 165,7 121,9 

MINERAUX NON METALLIQUES 

Amiante (fibres) 100,3 100,0 100,1 100,9 107,2 108,9 111,0 
Autres mineraux bruts 98,7 100,0 100,4 106,0 105,7 104,6 104,7 
Potasse (muriate) 101,6 100,0 107,7 145,3 140,8 133,4 137,9 
Quartz et sable siliceux 97,0 100,0 100,5 107,6 106,8 109,8 108,3 
Sable et gravier 97,6 100,0 104,6 114,2 125,2 126,8 124,3 
Pierre 96,3 100,0 102,9 107,9 109,6 114,6 116,4 

de construction 97,4 100,0 103,5 106,5 111,4 117,2 119,5 
broyee 94,9 100,0 104,2 109,1 110,5 116,4 120,4 
autres pierres 97,4 100,0 103,5 106,5 111,4 117,2 119,5 

Soufre 93,4 100,0 81,4 65,8 65,9 57,6 53,0 

COMBUSTIBLES 

Charbon thermique 100,2 100,0 100,7 89,7 90,0 90,7 94,6 
Huile minerale brute 173,4 100,0 110,6 86,5 99,0 120,0 108,3 
Gaz naturel 101,9 100,0 96,7 89,1 85,0 85,8 86,8 

Source : Statistique Canada, no du catalogue 62-011. 
dpr : donnees provisoires. 



TABLEAU 26. PRINCIPALES DONNEES STATISTIQUES DE L'INDUSTRIE MINERALE1 AU CANADA, EN 1990 

Activite miniere 
Employes de la production et des 

activites connexes Couts Activite totaie2 
Heures- Combus- Materiauxet Valeur 

Etablisse- personnes tibles et foumitures de la Valeur Traitements Valeur 
ments Employes payees Salaires electricite utilises production ajoutee Employes et salaires ajoutee 

(nombre) (nombre) (milliers) (milliers (milliers (milliers (milliers (milliers (nombre) (milliers (milliers 
de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) 

METAUX 

Nickel-cuivre-zinc 28 13 705 30821 653 915 236 549 1 991 490 5 836 150 3 608111 19104 945 838 3 638 147 
Or 66 9 591 20943 492 259 135 252 559464 2 282 757 1588041 11 807 604836 1584276 
Uranium 5 3066 6 370 161 643 54 056 125160 735 694 556 478 3702 198 024 556 969 
Argent-plomb-zinc 16 2304 5 246 103 173 73 145 610 426 1476505 792 934 3 727 174141 798 190 
Fer 7 4384 9 400 226 563 167 528 410416 1 214158 636 214 5820 306 016 606 336 
Mines de metaux divers3 5 845 1 838 36498 15284 59421 168 803 94098 1 088 48681 94 554 

Total 127 33895 74617 1 674 050 681 814 3 756 376 11 714067 7 275876 45 248 2 277 536 7 278 472 

MINERAUX INDUSTRIELS 

Potasse 11 2 810 6 249 111 612 101 372 137 292 968 512 729 848 3822 162 523 732 506 
Pierre 123 2 270 5 165 80 360 37 522 118233 476 858 321104 2 951 108954 326 558 
Sable et gravier 132 1 696 3 972 58 040 28182 86885 365 266 250 199 2 425 85128 259 954 
Mines de non-metaux divers4 34 1 804 3 956 63 789 29 642 61 567 332 826 241 616 2468 92 392 240 712 
Amiante 4 2 080 4 752 77772 35 802 53 618 293 731 204 311 2699 107764 204 902 
Tourbe 48 1 386 3 063 28299 5606 27713 118414 85095 1740 39437 85231 
Gypse 10 656 1 515 18 853 7105 20292 88 575 61178 786 23948 61 029 

Total 362 12 702 28673 438 725 245232 505 601 2 644 181 1893349 16 891 620 145 1 910891 

COMBUSTIBLES 

Petrole brut et gaz nature! 714 8 699 17654 430 018 359 799 1 395 421 18 681 735 16 926 515 31 926 1742725 17117866 
Charbon 29 9410 18197 447 543 137 092 393 904 1828044 1297048 11 504 550214 1 318 855 

CJ 
Total 743 18109 35851 877 561 496 891 1789325 20 509 779 18 223 563 43430 2 292 939 18 436 721 0 

< 
Total, industrie minerale 1 232 64 706 139141 2 990 336 1423937 6 051 302 34 868 027 27 392 788 105 569 5 190 620 27626084 < ,,.,, ,,., 

Cr.> 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
Cr.> 
--; 

1 La fabrication du ciment, de la chaux, de l'argile et des produits d'argile (argiles canadiennes) est incluse dans l'industrie de fabrication de produits mineraux. 2 L'activite totale comprend Jes ):> 
--; 

centres de vente et Jes sieges sociaux. 3 Comprend Jes mines de molybdene. 4 Comprend Jes mines de sel. c;; 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. ~ 
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TABLEAU 26a. PRINCIPALES DONNEES STATISTIQUES DE L'INDUSTRIE MINERALE1 AU CANADA, EN 1989 < ,.,..,, 
,.,.., 

Activite miniere (/) 

Employes de la production et des 
(/) 

---< 
activites connexes Couts Activite totale2 l> 

Heures- Comb us- Materiaux et Valeur ---< c.;; 
Etablisse- personnes tibles et foumitures dela Valeur T raitements Valeur ::::! 

ments Employes payees Salaires electricite utilises production ajoutee Employes et salaires ajoutee ID 
c: 

(nombre) (nombre) (milliers) (milliers (milliers (milliers (milliers (milliers (nombre) (milliers (milliers 
,.,.., 
(/) 

de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) ·de dollars) de dollars) 

METAUX 

Nickel-cuivre-zinc 27 14374 31 561 644216 228 734 1 914 018 6617 321 4 474 570 19837 920 213 4 515 629 
Or 70 10 130 22117 469884 120 501 530 195 2 079 569 1428873 12 631 588 283 1425910 
Uranium 5 4123 8570 197 028 51 756 155 290 916419 709 372 4839 238 520 706 903 
Argent-plomb-zinc 15 3 105 7127 138 782 59 653 709 046 1 749 389 980 690 4487 208 358 989 947 
Fer 7 4 786 10421 220 108 177 860 416147 1 351 098 757 091 6303 298 824 741271 
Mines de metaux divers3 6 933 2 035 37635 14125 56 319 188 295 117 850 1 308 53693 123 027 

Total 130 37 451 81 830 1707653 652 629 3781 017 12 902 092 8 468 446 49405 2 307 891 8 502 686 

MINERAUX INDUSTRIELS 

Potasse 11 2 887 6 361 108 302 98 387 142 716 1074242 833 139 3893 155 976 841 515 
Pierre 125 2410 5 652 82 514 36 563 134 571 513 922 342 788 3 145 111 334 351 350 
Sable et gravier 139 1 836 4 256 60228 29 039 94 583 403 824 280 202 2736 95 190 300712 
Mines de non-metaux divers4 33 1 697 3 775 60012 28485 62 756 364285 273 044 2343 85618 272 714 
Amiante 4 2 128 5 021 82 386 34 673 63 208 303 737 205 856 2 800 113296 208 599 
Tourbe 56 1 355 3 018 27992 5 721 30 177 120 324 84427 1 713 38635 86872 
Gypse 10 663 1 452 19 316 7 852 20 381 90 768 62 535 965 32 258 66026 

Total 378 12 976 29 534 440 750 240 720 548 391 2 871 102 2 081 991 17 595 632 308 2 127 787 

COMBUSTIBLES 

Petrole brut et gaz naturel 725 9 111• 18609• 422 756• 336 559 1352711 16 109 679 14 415 409 32 696• 1772335• 14 610 015 
Charbon 29 9 166• 18 582• 414402• 119660• 389 413• 1 672 583• 1 163 510• 11 279• 520 452• 1199706• 

Total 754 18 277• 37 191• 837 158• 456 219• 1 742 124• 17 782 262• 15 578 919• 43 975• 2 292 787• 15 809 721• 

Total, industrie minerale 1 262 68 704• 148 555r 2 985 561• 1349568• 6 071 532• 33 555 456• 26 129 356• 110 975• 5 232 986• 26 440 194• 

--
Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada, 
r: revise. 
1 La fabrication du ciment, de la chaux, de l'argile et des produits d'argile (argiles canadiennes) est incluse dans l'industrie de fabrication de produits mineraux. 2 L'activite totale comprend les 
centres de vente et les sieges sociaux, 3 Comprend les mines de molybdene. 4 Comprend les mines de set 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 



TABLEAU 27. PRINCIPALES DONNEES STATISTIQUES DE L'INDUSTRIE DE FABRICATION DE PRODUITS MINERAUX AU CANADA, EN 1989 

Activite de fabrication de eroduits mineraux 
Employes de la production et des 

activites connexes coots Activite totale1 
Heures- Com bus- Materiaux et 

Etablisse- personnes tibles et fournitures Valeurdes Valeur Traitements Valeur 
ments Employes payees Sala ires electricite utilises expeditions ajoutee Employes et salaires ajoutee 

(nombre) (nombre) (milliers) (milliers (milliers (milliers (milliers (milliers (nombre) (milliers (milliers 
de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) 

INDUSTRIE DE METAUX 
DE PREMIERE FUSION 

Acier de premiere fusion 64 36 625 78067 1 491 705 524 198 5 373 223 9 680 139 4 017 368 46 738 1 990 217 4 OOO 198 
Fusion et affinage 35 21 606 45387 939 692 527 155 2 842 624 6 716 374 3 363 962 30651 1399013 3 420 324 
Fils et produits trefiles2 325 11 927 25119 325 754 38 745 1 051 054 1865837 787 747 15077 441 958 828 479 
Laminage, moulage et 

extrusion d'aluminium 76 4928 10 930 170 640 32 179 1718537 2 305 069 537 770 6285 230 649 532 692 
Fonderies de fer 105 6 397 13 366 195901 46 077 339 634 850 241 459 434 7 538 244107 469 057 
Laminage, moulage et 

extrusion de metaux, 
n.m.a. 138 5543 11 256 156 561 30168 770 942 1229926 423 055 6645 204325 431 494 

Tuyaux et tubes d'acier 60 4338 8992 152716 18869 980 670 1514856 516 797 5438 210 605 520 077 
Laminage, moulage et 

extrusion de cuivre et 
d'alliages 45 2673 5 561' 72989 15835 417 693 587906 131 294 3119 99 714 127 585 

Total 848 94037 198 678 3 505 958 1233226 13 494 377 24 750 348 10 237 427 121491 4820 588 10 329 906 

INDUSTRIE DE PRODUITS 
MINERAUX NON 
METALLIQUES 

Belon pret a l'emploi 654 10 720 23 395 328 801 65 385 1202262 2 052 130 785 174 12 377 392 292 795 858 
Ciment 22 2122 4617 89789 153 630 189 852 955 916 610 300 3350 145 743 627 698 
Verre de premiere fusion 

et recipients de verre 30 4845 10 416 150891 49114 175 869 641 429 411 466 5995 200 751 410 061 
Produits en verre 166 5604 11 591 157 442 18 071 319 485 716 665 381 815 6669 197 039 414089 
Produits de gypse 30 1 595 3 583 54600 30206 203142 441 666 208 957 2 320 82 575 213 503 
Produits mineraux 

isolants 49 2 396 5326 78284 37 444 184 657 466 254 243 429 3620 133 545 368 047 
Autres produits en baton 270 5 483 11 584 132 286 20 342 289 182 643 420 338 580 6118 162 683 352 452 
Produits de construction 2907 6 344 

en baton 79 92 783 6378 147 463 406 977 255 763 3596 118605 262 482 CJ 
Produits d'argile 0 

(argiles canadiennes) 31 1109 2 459 35578 24191 26354 193741 149 935 1 571 53256 151 839 < 
Autres produits mineraux < 

rri. 
non metalliques 175 2972 6 369 76311 11 605 122 538 325159 191 681 3377 93 418 194 579 .,, 

Tuyaux en beton 45 1 425 3057 43511 5 729 97 396 248 308 146 806 1 791 59902 148 318 U:> 

Produits d'argile U:> 
-; 

(argiles importees) 48 1 254 2 512 31 352 6492 39133 134 572 88166 1 473 38664 89 397 p 
Produits refractaires 32 1 076 2185 29769 7058 87729 220 956 122 483 1 746 56 633 138 804 -; 

Abrasifs 35 1 547 3 328 42 838 42 489 123 084 299 709 136 550 2039 61 776 154 725 c;; 
Chaux 13 661 1 450 24150 40903 33254 185011 110 927 871 34304 110270 :::! 
Produits de l'amiante 9 303 646 6549 827 12492 26061 11 033 404 9801 11 759 Q) 

c:: .,, 
Total 1 688 46019 98861 1 374 934 519 864 3 253 892 7 957 974 4 193 065 57 317 1 841 087 4 443 881 U:> 
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TABLEAU 27. (fin) CJ 
0 

Activite de fabrication de ~roduits mineraux < 
Employes de la production et des < ,.,,, 

activites connexes Couts Activite tota1e1 ,.,, 
Heures- Comb us- Materiaux et en 

Etablisse- personnes tibles et fournitures Valeurdes Valeur Traitements Valeur en _, 
ments Employes payees Salaires electricite utilises expeditions ajoutee Employes et salaires ajoutee )> _, 

(nombre) (nombre) (milliers) (milliers (milliers (milliers (milliers (milliers (nombre) (milliers (milliers 
c;; _, 

de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) ID 
INDUSTRIE DE 

c: ,.,, 
FABRICATION DE en 
PRODUITS MINERAUX 
METALLIQUES 

Emboutissage et matril;:age 
des produits metalliques 1 027 31 391 66270 805115 84401 3 071 888 5 198 307 2 035 781 36707 1003554 2 089 144 

Elements de charpentes 
metalliques 498 18 690 38689 555 424 34 572 1 461 570 2 857 495 1389528 23006 722 430 1 414 373 

Articles de quincaillerie, 
outils et coutellerie 895 22 964 48065 608 299 30958 743 912 1936707 1162 871 25626 707 493 1200754 

Autres produits metalliques 
ouvres 599 16405 33836 425 592 41778 1186104 2 247 150 1028638 20099 566 992 1 066 412 

Produits mineraux 
metalliques d'orne-
ments et d'architecture 834 19 111 39 986 443132 27891 1233492 2 257 224 990 386 22591 574 073 1 011 314 

Ateliers d'usinage 1 544 23 774 49298 601 487 31 436 622 807 1532432 881 732 24639 636 035 886 078 
Chaudieres a pression et 

echangeurs de chaleur 49 3480 7 036 113454 6230 275211 622 031 356 996 5407 189 002 362 656 
Appareils de chauffage 155 5650 11 640 129 760 6 475 321 697 637 090 313 906 7076 176 390 320 174 

Total 5601 141 465 294820 3 682 263 263 741 8 916 681 17 288 436 8 159 838 165151 4 575 969 8 350 905 

INDUSTRIE DE PRODUITS 
DU PETROLE ET DU 
CHAR BON 

Produits du raffinage du 
petrole 36 6264 12 969 328 639 308092 12 742 900 14 401 768 1 539 127 15057 772 521 1 521 242 

Autres produ~s du petrole 
et du charbon 88 856 1 796 24728 11 099 170 453 269 589 91 056 1135 35439 101 802 

Huiles et graisses 
lubrifiantes 39 649 1 373/ 21 849 5 556 207 637 287 308 71 719 1 029 36717 85 617 

Total 163 7769 16138 375 216 324 747 13 120 990 14 958 665 1 701 902 17221 844 677 1 708 661 

Total, industrie de 
fabrication de produits 
mineraux 8 300 289 290 608 497 8 938 371 2 341 578 38 785 940 64 955423 24292 232 361180 12 082 321 24 833 353 

Source: Statistique Canada, no du catalogue 31-203. 
n.m.a. : non mentionne ailleurs. 
1 L'activite totale comprend les centres de vente et les sieges sociaux. 2 Les fils et les produits !refiles ont ete ajoutes a la rubrique «lndustrie de metaux de premiere fusion». 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 



TABLEAU 28. PRINCIPALES DONNEES STATISTIQUES DE L'INDUSTRIE MINERALE1 AU CANADA, PAR REGION, EN 1990 

Activite dans les mines, carrieres et Euits de Eetrole 
Employes de la production et des 

aclivites connexes Couts Activite totale2 
Heures- Comb us- Materiauxet Valeur 

Etablisse- personnes tibles et fournitures dela Valeur Traitements Valeur 
ments Employes payees Sala ires electricite utilises production ajoutee Employes et salaires ajoutee 

(nombre) (nombre) (milliers) (milliers (milliers (milliers (milliers (milliers (nombre) (milliers (milliers 
de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) 

Provinces de l'Atlantique3 84 8 351 16 532 309664 150 992 661 745 1793866 981 125 10 738 416 926 960 302 
auebec3 183 10777 23497 462174 214 085 780391 2 437 732 1443258 14 751 651 791 1463206 
Ontario 152 16 297 36 215 763508 232 569 1 432 595 5 443 462 3 778297 21 907 1 060611 3 801 042 
Provinces des Prairies 597 16 849 34897 785 998 551 720 1 948 718 20397 764 17 897 328 42 491 2 225155 18 072 230 
Colombie-Britannique4 180 10095 22435 526 293 216 949 954158 3478 401 2 307 295 12 577 654 998 2 335 877 
Yukon et Territoires du 

Nord-Quests 36 2337 5 568 142 698 57624 273 694 1 316 805 985487 3105 181 141 993 426 

Total 1 232 64 706 139141 2 990336 1423937 6 051 302 34 868 027 27 392788 105 569 5190620 27 626 084 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
1 La fabrication du ciment, de la chaux, de l'argile et des produits d'argile (argiles canadiennes) est incluse dans l'industrie de fabrication de produits mineraux. 2 L'activite totale comprend 
les centres de vente et les sieges sociaux. 3 Comprend la zone au large de la c6te est. 4 Comprend la zone au large de la cote ouest. s Comprend l'archipel Arctique. 
Remarque : Les chilfres ont ete arrondis. 

TABLEAU 28a. PRINCIPALES DONNEES STATISTIQUES DE L'INDUSTRIE MINERALE1 AU CANADA, PAR REGION, EN 1989 

Activite dans les mines, carrieres et Euits de Eetrole 
Employes de la production et des 

activites connexes 
Heures-

Etablisse- personnes 
ments Employes payees Sala ires 

(nombre) (nombre) (milliers) (milliers 
de dollars) 

Provinces de l'Atlantique3 87 8775• 18 816• 313 919• 
Quebec3 191 11 055 24356 455928 
Ontario 158 18 773• 41 401 r 832148• 
Provinces des Prairies 613 17 319• 35 814• 749 291• 
Colombie-Britannique4 178 10 560• 22 717• 506 588• 
Yukon et Territoires du 

Nord-Quests 35 2222 5 451 127 687 

Total 1 262 68 704• 148 555• 2 985 561• 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
r: revise. 

Couts 
Com bus- Materiauxet Valeur 
tibles et fournitures dela 

electricite utilises production 

(milliers (milliers (milliers 
de dollars) de dollars) de dollars) 

138 804 665 979 1777953• 
200 889 741 327 2 255 701 
250 902 1 466 418 6 096 815 
512 479 1 923 100• 18 579 464• 
198 320• 972 434• 3462081• 

48173 302 270 1383443 

1 349 568• 6 071 532• 33 555 456• 

Valeur 
ajoutee Employes 

(milliers (nombre) 
de dollars) 

973 166• 11 116 
1313484 15 196 
4374495 25 030• 

16143 882• 43 460• 
2 291 328' 13 071• 

1 032 999 3102 

26 129 356• 110 975• 

Activite tota1e2 

Traitements Valeur 
et salaires ajoutee 

(milliers (milliers 
de dollars) de dollars) 

412 951 975 835• 
643 051 1353497 

1140515• 4411 358 
2224838• 16 312 132• 

639850• 2 322 994• 

171 782 1064380 

5 232 986• 26440194• 

1 La fabrication du ciment, de la chaux, de l'argile et des produits d'argile (argiles canadiennes) est incluse dans l'industrie de fabrication de produits mineraux. 2 L'activite totale comprend 
les centres de vente et les sieges sociaux. 3 Comprend la zone au large de la c6te est. 4 Comprend la zone au large de la cote ouest. s Comprend l'archipel Arctique. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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T~BLEAU 29. PRINCIPALES DONNEES STATISTIQUES DE L'INDUSTRIE DE FABRICATION DE PRODUITS MINERAUX AU CANADA, PAR 
CJ REGION, EN 1989 0 
2: 

Activite de fabrication de E!roduits mineraux 2: 
Employes de la production et des 

..,,, 
"' activites connexes Couts Activite totale1 (I) 

Heures- Com bus- Materiauxet (I) 

Etablisse- tibles et foumitures Valeurdes Valeur Traitements Valeur 
...., 

personnes )> 

ments Employes payees Salaires electricite utilises expeditions ajoutee Employes et salaires ajoutee 
...., 
(:;; 

(nombre) (nombre) (milliers) (milliers (milliers (milliers (milliers (milliers (nombre) (milliers (milliers 
::::0 
Q) 

de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) c: 

"' INDUSTRIE DE METAUX 
(I) 

DE PREMIERE FUSION 

Provinces de l'Atlantique 10 x x x x x x x x x x 
Quebec 136 20130 42142 795098 491 563 3 636330 7 375 258 3 285 174 28379 1 195 164 3 271 040 
Ontario 244 49402 105 765 1916499 539 385 7 122 092 12376 548 4 891 596 62043 2 555 083 4 890 930 
Provinces des Prairies 72 x x x x x x x x x x 
Colombie-Britannique 61 5 585 10 966 220 790 22198 440 070 1112 999 645 339 7226 296 734 716 830 
Yukon et Territoires du 

Nord-Quest 

Total canadien 523 82110 173 558 3 180 204 1 194 481 12 443 323 22884511 9 449 680 106 414 4 378 630 9 501 427 

INDUSTRIE DE PRODUITS 
MINERAUX NON 
METALLIQUES 

Provinces de l'Atlantique 128 2 169 4527 53843 20492 121 760 301 947 162390 2595 69 680 162 605 
Quebec 404 11 070 23627 311 687 121 353 692 032 1 761 818 933 561 12 685 415 283 971 927 
Ontario 628 23 865 51 745 731 914 283 593 1744323 4 252 530 2 246 482 29 645 982 916 2 441 712 
Provinces des Prairies 343 5376 11 648 158 324 53 752 391 407 937 625 489 374 6888 214 497 501 023 
Colombie-Britannique 185 3 539 7 315 119166 40674 304 370 704 054 361 238 4504 158 711 366 614 
Yukon et Territoires du 

Nord-Ou est - - - - - - - - - - -

Total canadien 1 688 46 019 98 861 1374934 519 864 3 253892 7 957 974 4193 065 57 317 1 841 087 4 443 881 

INDUSTRIE DE FABRICA-
TION DE PRODUITS MINE-
RAUX METALLIQUES2 

Provinces de l'Atlantique 204 3 426 7 181 85944 5537 196 126 366 793 168 572 4 201 112 172 182012 
Quebec 1 331 32154 66054 807 383 63 906 2 004 419 4066 281 2038493 39026 1044765 2 070 594 
Ontario 3062 93244 195 621 2 448 749 187188 6 124 769 11557804 5 252383 107 811 3 020 443 5 390 923 
Provinces des Prairies 746 14 863 31 046 378 771 26 978 941 793 1796493 835 037 17 619 475 376 848 902 
Colombie-Britannique 583 9705 20038 287 170 18 877 700 628 1366902 653100 11 571 365 171 686 953 
Yukon et Territoires du 

Nord-Quest 

Total canadien 5 926 153 392 319 939 4 008 017 302 486 9 967 735 19154 273 8 947 585 180 228 5 017 927 9 179 384 



INDUSTRIE DE PRODUITS 
DU PETROLE ET DU 
CHAR BON 

Provinces de l'Atlantique 11 x x x x x x x x x x 
Quebec 29 1 238 2 568 60593 63729 2 433196 2 708 069 253 035 1 632 78475 261 627 
Ontario 57 3 654 7554 180 642 151 188 4 932 371 5 635 043 597 333 8789 455 715 598 924 
Provinces des Prairies 49 x x x x x x x x x x 
Colombie-Britannique 16 638 1 200 31 915 18 626 1219939 1455859 239437 917 49052 242 440 
Yukon et Territoires du 

Nord-Quest - x x x x x x x x x x 

Total canadien 163 7769 16 138 375 216 324 747 13 120 990 14 958 665 1 701 902 17 221 844 677 1708661 

TOTAL, INDUSTRIE DE 
FABRICATION DE 
PRODUITS MINERAUX 

Provinces de l'Atlantique 353 x x x x x x x x x x 
Quebec 1 900 64 592 134390 1 974 761 740 551 8 765 977 15911426 6 510 283 82722 2 733 687 6 575 188 
Ontario 3 991 170 165 360 684 5 277 804 1 161 354 19 923 555 33 821 925 12 987 794 208288 7 014 157 13 322 489 
Provinces des Prairies 1 210 x x x x x x x x x x 
Colombie-Britannique 845 19467 39 519 659 041 100 375 2 665007 4 639 814 1 899114 24218 869 668 2 012 837 
Yukon et Territoires du 

Nord-Quest - x x x x x x x x x x 

Total canadien 8300 289 290 608 497 8 938 371 2 341 578 38 785 940 64 955 423 24292 232 361 180 12 082 321 24 833 353 

Source: Statistique Canada, no du catalogue 31-203. 
CTI : classification type des industries. 
- : neant; x : confidentiel. 
1 L'activite totale comprend les centres de vente et les sieges sociaux. 2 Pour des raisons d'ordre confidentiel, les «fils et produits !refiles» (CTI 305), qui apparaissaient habituellement 
dans la rubrique «lndustrie de metaux de premiere fusion», ont ete ajoutes a la rubrique «lndustrie de fabrication de produits mineraux metalliques». 
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TABLEAU 30 PRINCIPALES DONNEES STATISTIQUES DE L'INDUSTRIE MINERALE1 AU CANADA, DE 1983A1990 

Activite dans Jes mines, carrieres et ~uits de ~etrole 
Employes de la production 
et des activites connexes 

Heures-
Etablisse- personnes 

Annee ments Employes payees Sala ires 

(nombre) (nombre) (milliers) (milliers 
de dollars) 

1983 1 407 66629 131 406 1963773 

1984 1 381 69650 140 567 2 295 256 

1985 1 385 66 945r 140 092r 2 347 084r 

1986 1 507 64 360r 135 055r 2 378 524r 

1987 1 276 64 370r 138 236r 2 444 934r 

1988 1 340 67 360r 144 551r 2749351r 

1989 1 262 68 704r 148 555r 2985561r 

1990 1 232 64 706 139141 2 990 336 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statislique Canada. 
r: revise. 

Couts 
Combus- Materiaux et Valeur 
tibles et foumitures de la Valeur 

electricite utilises production ajoutee 

(milliers (milliers (milliers (milliers 
de dollars) de dollars) de dollars) de dollars) 

1 022 417 3 756 625 32 771 401 27 992 357 

1204008 4 290 972 37 976 019 32 481 039 

1 264 619 4 442 358 38127 807 32 420 830 

1240371 4 649 767 27 785 615 21895474 

1233806 4 870 150 30 652 347 24 548 391 

1296757 5 685 034 31777388 24 795 628 

1349568r 6 071 532r 33 555 456r 26 129 356r 

1423937 6 051 302 34 868 027 27 392 788 

Aclivite totaie2 

Traitements 
Employes et salaires 

(nombre) (milliers 
de dollars) 

113 831 3 687 911 

115 790 4 106 049 

116383r 4 421 553r 

109 433r 4 445 569r 

107 676r 4 449 357r 

110 757r 4 876 209r 

110 975r 5 232 986r 

105 569 5 190 620 

Valeur 
ajoutee 

(milliers 
de dollars) 

28 012 167 

32 545 525 

32 495 098 

22 224 015 

24 803 839 

25 100 343 

26 440 194r 

27 626 084 

1 La fabrication du ciment, de la chaux, de l'argile et des produits d'argile (argiles canadiennes) est incluse dans l'industrie de fabrication de produits mineraux. 2 L'activite 
totale comprend Jes centres de vente et les sieges sociaux. 
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TABL~AU 31. PRINCIPALES DONNEES STATISTIQUES DE L'INDUSTRIE DE FABRICATION DE PRODUITS MINERAUX1 AU CANADA, DE 
1982 A 1989 

Activite de fabrication de Qroduits mineraux 
Employes de la production 
et des activites connexes Couts Activite totaJe2 

Heures- Comb us- Materiaux et 
Etablisse- personnes tibles et fournitures VaJeur des Valeur SaJaires et Valeur 

ments Employes payees Traitements eJectricite utilises expeditions ajoutee EmpJoyes traitements ajoutee 

(nombre) (nombre) (milliers) (milliers de (milJiers de (milliers de (milliers de (milliers de (nombre) (milliers de (milliers de 
dollars) dollars) dollars) dollars) dollars) dollars) dollars) 

1982 5 687 229 518 475 378 5 333 201 1 728 740 34 241 605 50 045 037 14 497 245 321 785 8 126 238 14 823 990 

1983 7 370 216 944 447 947 5 420 307 1 905 n7 34 720 416 52 n3 875 15 861 491 301 112 8 143 674 16 196 749 

1984 7 511 223 816 470 367 5 948 626 2 125 032 37 738 117 57 207 764 17 980 271 304 309 8 719 151 18 265 131 

1985 7 625 238 544 506 377 6 507 081 2 229 270 39 497 925 61 241 939 19 305 730 313 850 9 271 447 19 646 938 

1986 7 841 248 039 524 184 6 829 899 2 096 145 31 806 478 54521641 19 788 464 319 950 9 563 918 20 124 687 

1987 7 598 n.d. n.d. n.d. 2 155 505 38 820 112 63 607 352 n.d. 333 009 10 170 081 22 760 931 

1988 8 309 2n 965 586 697 8 187 400 2 268 400 35 436 700 62 739 600 22 871 500 350 917 11 191 OOO 25 725 700 

1989 8 300 289 290 608 497 8 938 371 2 341 578 38 785 940 64 955 423 24 292 232 361 180 12 082 321 24 833 353 

Source : Statistique Canada. 
n.d. : non disponible. 
1 Comprend Jes industries suivantes : l'industrie de metaux de premiere fusion, l'industrie de produits mineraux non metalliques, J'industrie de fabrication de produits mineraux metalliques 
et J'industrie de produits du petroJe et du charbon. 2 L'activite totaJe comprend Jes centres de vente et Jes sieges sociaux. 
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58.42 DONNEES STA TISTIQUES 

TABLEAU 32. CONSOMMATION DE COMBUSTIBLES ET D'ELECTRICITE 
PAR L'INDUSTRIE MINERALE1 AU CANADA, EN 1990 

Mineraux 
Unite de mesure Metaux industriels2 Total 

Charbon milliers de t 191 191 
milliers de$ 13 919 13 919 

Essence milliers de I 24 219 20 454 44 673 
milliers de$ 10 369 9 521 19 890 

Mazout, kerosene milliers de I 432 108 255 927 688 035 
et huile diesel milliers de$ 182 261 72 962 255 223 

Gaz de petrole milliers de I 118 602 14 465 133 067 
liquefie milliers de$ 23 389 3 247 26 636 

Gaz naturel milliers de m3 172 526 652 165 824 691 
milliers de$ 18 768 43 669 62 437 

Autres combustibles3 milliers de$ 22 105 1 681 23 786 

Valeur totale des 270 811 131 080 401 891 
combustibles milliers de$ 

Electricite achetee millions de kWh 13 097 2 842 15 939 
milliers de$ 411 002 114 151 525 153 

Valeur totale des 
combustibles et de 
l'electricite achetee 
dans l'industrie des 
mineraux non 
combustibles milliers de$ 681 813 245 231 927 044 

Valeur totale des 
combustibles et de 
l'electricite achetee 
dans l'industrie des 
mineraux combustibles milliers de$ n.d. n.d. 496 891 

Valeur totale des 
combustibles et de 
l'electricite achetee 
selon toutes les 
societes declarantes milliers de$ n.d. n.d. 1 423 935 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; kWh : kilowatt-heure; I : litre; n.d. : non disponible. 
1 La fabrication du ciment, de la chaux, de l'argile et des produits d'argile (argiles canadiennes) 
est incluse dans l'industrie de fabrication de produits mineraux. 2 Comprend les materiaux de 
construction. 3 Comprend le bois, le gaz manufacture, la vapeur achetee et d'autres 
combustibles divers. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 



TABLEAU. 33. COOT DES COMBUSTIBLES ET DE L'ELECTRICITE UTILISES DANS L'INDUSTRIE MINERALE1 AU CANADA, 
DE 1983 A 1990 

Unite 
de mesure 1983 1984 1985 1986 1987 1988 1989 1990 

METAUX 
Combustibles milliers de$ 270 098 331 231 337 445 276 894 249 932 251 343 254 442 270 811 
Electricite achetee millions de kWh 9 659 11 672 11 504 12 066 12 128 13 264 13 396 13 097 

milliers de$ 238 458 272 932 281 373 320 828 345 068 368 369 398 188 411 002 

Total du coot des combustibles 
et de l'electricite milliers de$ 508 556 604 163 618 818 597 722 595 OOO 619 712 652 630 681 813 

MINERAUX INDUSTRIELS2 
Combustibles milliers de$ 157 872 169 486 165 665 153 442 137 873 139 126 127 612 131 080 
Electricite achetee millions de kWh 1 928 2 120 2 122 2 107 2 237 2 510 2 548 2 842 

milliers de$ 64 052 76 884 82 114 86 571 96 876 107 496 113108 114 151 

Total du coot des combustibles 
et de l'electricite milliers de$ 221 924 246 370 247 779 240 013 234 749 246 622 240 720 245 231 

TOTAL DE L'INDUSTRIE DE 
MINERAUX NON COMBUSTIBLES 
Combustibles milliers de$ 427 970 500 717 503 110 430 336 387 805 390 469 382 054 401 891 
Electricite achetee millions de kWh 11 587 13 792 13 626 14 173 14 365 15 774 15 944 15 939 

milliers de$ 302 510 349 816 363 487 407 399 441 944 475 865 511 296 525 153 

Total du coot des combustibles 
et de l'electricite milliers de$ 730 480 850 533 866 597 837 735 829 749 866 334 893 350 927 044 

COMBUSTIBLES3 
Combustibles milliers de$ 68 800 89 237 101 049 73 426 67 103 68 654 n.d. n.d. 
Electricite achetee millions de kWh 4 958 5 840 6 569 7 183 7 822 8 726 n.d. n.d. 

milliers de$ 223 136 264 233 296 973 329 208 336 952 371 632 n.d. n.d. 

Total du coot des combustibles 
et de l'electricite milliers de$ 291 936 353 470 398 022 402 634 404 055 440 286 456 219r 496 891 

TOTAL DE L'INDUSTRIE MINERALE 
CJ Combustibles milliers de$ 496 770 589 954 604 159 503 762 454 908 459 123 n.d. n.d. 0 Electricite achetee millions de kWh 16 545 19 632 20 195 21 356 22 187 24 501 n.d. n.d. < milliers de$ 525 646 614 049 660 460 736 607 778 896 847 497 n.d. n.d. < 
rri. 

Total du coot des combustibles 
rri 

"' et de l'electricite milliers de$ 1022416 1204003 1 264 619 1 240 369 1 233 804 1 306 620 1 349 569 1 423 935 "' -i 
p 
-i 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
c;; 
:::! 

n.d. : non disponible; r : revise. ID 
1 La fabrication du ciment, de la chaux, de l'argile et des produits d'argile (argiles canadiennes) est incluse dans l'industrie de fabrication de produits mineraux. 2 Comprend les c: 
materiaux de construction. 3 La ventilation des donnees portant sur les combustibles n'est pas disponible pour 1989 et 1990. rri 
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58.44 DONNEES STATISTJQUES 

TABLEAU 34. EMPLOIS DANS L'INDUSTRIE MINERALE CANADIENNE, 
A ETAPE I - EXTRACTION ET CONCENTRATION (activite totale)1, DE 1961 

1992 

Total des 
Mines de Materiaux Exploitation Petro le combustibles 

Mines de non- de des non- brut et et des non-
An nee metaux metaux construction combustibles Charbon gaz naturel combustibles 

Nos de 061, 062 
laCTI 061 062 081, 082 081, 082 063 071 

(nombre) 

1961 58 591 11 003 5 235 74 829 10 302 11 184 96 315 
1962 58 243 11 408 5 514 75 165 9 897 11 232 96 294 
1963 57 119 11 661 5 686 74 466 9 828 11 237 95 531 
1964 57 648 11 727 6 044 75 419 9 796 11 242 96 457 
1965 60 942 12 116 6 248 79 306 9 697 11 817 100 820 
1966 61 670 12 422 6 312 80 404 9 281 12 378 102 063 
1967 61 728 13 077 5 779 80 584 8 981 13 113 102 678 
1968 63 369 13 673 5 836 82 878 8 427 13 611 104 916 
1969 60 550 14 322 5 692 80 564 7 371 14 153 102 088 
1970 66 590 15 150 5 510 87 250 7 874 14 970 110 094 
1971 66 012 15 105 5 328 86 445 8 069 15 896 110410 
1972 61 994 14 866 5 154 82 014 8 704 16 604 107 322 
1973 66 134 15 391 5 276 86 801 7 856 16 786 111 443 
1974 70 038 16 198 6 197 92 433 8 142 18 155 118 730 
1975 69 161 13 703 6 382 89 246 8 416 18 053 115 715 
1976 68 269 15 649 5 685 89 603 8 995 19 096 117 694 
1977 67 242 16 608 5 190 89 040 9 781 20 240 119 061 
1978 56 447 16 035 4 847 77 329 10 574 22 045 109 948 
1979 58 960 16 770 4 692 80 422 10 269 24 554 115 245 
1980 66 118 16 979 4 461 87 558 11 416 27 448 126 422 
1981 68 712 16 391 4 183 89 286 11 182 28 783 129 251 
1982 61 503 13 680 3 491 78 674 13 113 31 699 123 486 
1983 52 194 13 170 3 403 68 767 11 646 33 418 113 831 
1984 52 683 13 698 3 560 69 941 11 905 33 944 115 790 
1985 48 672 12 974 3 941 65 587 12 076 38 720 116 383 
1986 46 487 12 376 4 887 63 750 10 747 34 936 109 433 
1987 45 496 12 181 5 738 63 415 10 406 33 855 107 676 
1988 48 277 11 679 5 917 65 873 11 122 33 762 110 757 
1989 49 405 11 714 5 881 67 OOO 11 279 32 696 110 975 
1990 45 248 11 515 5 376 62 139 11 504 31 926 105 569 
1991 dpr 42 014 10 744 5 015 57 773 11 498e 31 450 100 721 
1992Pr 39 305 10 455 4 690 54 451 9 585 28 586 92 621 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
CTI : Classification type des industries. 
dpr : donnees provisoires; e : estimation; pr : previsions. 
1 L'activite totale comprend les centres de vente et les sieges sociaux. 



TABLEAU 35. EMPLOIS DANS L'INDUSTRIE CANADIENNE DES MINERAUX NON COMBUSTIBLES, ETAPE I - EXTRACTION ET 
CONCENTRATION (activite totale}1 1 DE 1961 A 1992 

Total de 
Autres I' exploitation 

Argent, Autres mineraux des mineraux 
Nickel, plomb, metaux non non Carrieres Sable et non 

An nee Or Uranium Fer cuivre, zinc zinc ferreux Amiante Tourbe Gypse Potasse metalliques de pierres gravier combustibles 

Nos de 
laCTI 0611 0616 0617 0612, 0613 0614 0615, 0619 0621 0622 0623 0624 0625, 0629 081 082 

(nombre) 

1961 15 994 (2) 8 446 23 351 4 524 6 276 6 773 1 207 549 (3) 2 424 3 173 2 062 74 829 
1962 15 425 (2) 9 181 23 383 4 669 5 585 6 936 1 220 594 (3) 2 658 3 221 2 293 75 165 
1963 14 639 (2) 9 608 22 703 5 163 5 006 6 828 1 303 677 (3) 2 853 3 477 2 209 74 466 
1964 14 012 (2) 9 544 23 848 5 898 4 346 6 544 1 290 710 (3) 3 183 3 718 2 326 75 419 
1965 13 155 (2) 11 739 25 892 6 121 4 035 6 536 1 201 646 1 050 2 683 3 511 2 737 79 306 
1966 11 656 (2) 11 464 27 651 6 356 4 543 6 736 1 254 585 1 195 2 652 3 701 2 611 80 404 
1967 10 355 (2) 10 899 29 288 6 030 5 156 6 931 1 261 505 1 724 2 656 3 381 2 398 80 584 
1968 9 001 (2) 11 342 30 557 6 320 6 149 7 213 1 306 489 2 086 2 579 3 340 2 496 82 878 
1969 8 221 (2) 10 490 28 679 6467 6 693 7 242 1 156 657 2 713 2 554 3 252 2 440 80 564 
1970 7 185 (2) 11 336 36 253 7 103 4 713 7 664 1 195 671 2 837 2 783 3 023 2 487 87 250 
1971 6 148 (2) 11 524 37 713 6 506 4 121 8101 1 269 603 2 519 2 613 2 832 2 496 86 445 
1972 5 579 (2) 10 842 36 012 6 057 3 504 7 843 1 114 670 2 440 2 799 2 803 2 351 82 014 
1973 5 603 (2) 13 395 37 602 6 112 3 422 8 027 1 236 676 2 684 2 768 3 097 2 179 86 801 
1974 5 665 (2) 15 019 38 876 6 722 3 756 8131 1 288 671 3 224 2 884 3 458 2 739 92 433 
1975 5 798 (2) 16 155 35 538 7 362 4 308 6 042 1 303 576 3 351 2 431 3 544 2 838 89 246 
1976 5 051 3 430 16 765 34 049 7 351 1 623 7 900 1 168 591 3 270 2 720 3 217 2 468 89 603 
1977 4 643 4 140 15 550 33 703 7 512 1 694 8 302 1 244 652 3 628 2 782 3 004 2 186 89 040 
1978 4 943 4 965 12 103 25 610 7 073 1 753 7 752 1 295 683 3 708 2 597 2 876 1 971 77 329 
1979 5 013 5 858 14 563 25 116 7 081 1 329 8 067 1 372 738 3 905 2 688 2 860 1 832 80 422 
1980 5 839 6 304 13 753 31 063 7 349 1 810 8 055 1 308 715 4 160 2 741 2 660 1 801 87 558 
1981 6 809 6 869 12 397 33 246 7 740 1 651 6 829 1 441 711 4 661 2 749 2 418 1 765 89 286 
1982 7 350 6 035 10 676 28 851 6837 1 754 4 973 1 323 614 4 076 2 694 2 028 1 463 78 674 
1983 7 956 5 390 8 236 24 953 5 073 586 4 617 1 301 682 3 696 2 874 1 980 1 423 68 767 
1984 8 450 6 249 7 843 24 OOO 5 165 976 4 177 1 369 770 4 508 2 874 2 256 1 304 69 941 
1985 7 862 5 989 7 077 22 073 4 724 947 3 569 1 363 753 4 488 2 801 2 340 1 601 65 587 
1986 8 562 5 608 6 379 20 616 4 162 1 160 2 766 1 468 990 4 315 2 837 2 627 2 260 63 750 
1987 9 757 5 289 6 039 18 979 4 372 1 060 2 858 1 510 929 4 094 2 790 2 911 2 827 63 415 
1988 12 594 5 103 6 095 18 881 4 443 1 161 2 720 1 581 956 3 970 2 452 2 981 2 936 65 873 CJ 
1989 12 631 4 839 6 303 19 837 4 487 1 308 2 800 1 713 965 3 893 2 343 3 145 2 736 67 OOO 0 
1990 11 807 3 702 5 820 19 581 3 921 1 090 2 699 1 740 786 3 822 2 471 2 951 2 425 62 815 < 
1991dpr 10 552 2 391 5 683 18 607 3 459 1 322 2 423 1 469 632 3 825 2 395 2 707 2 308 57 773 < 
1992P' 9 951 1 939 5 359 17 547 3262 1 247 2 358 1 429 615 3 722 2 331 2 683 2 008 54 451 

,,,, ,,, 
Cl:> 

Cl:> 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
_, 
)::. 

CTI : Classification type des industries. _, 
dpr: donnees provisoires; pr: previsions. <n 

:::! 1 L'activite totale comprend les centres de vente et les sieges sociaux. (2) CompHs dans la rubrique «Autres metaux non ferreux». (3) Compris dans la rubrique «Autres mineraux non Q) 
metalliques». c: ,,, 

Cl:> 

°' co 

""" °' 



58.46 DONNEES STATISTIQUES 

TABLEAU 36. EMPLOIS DANS L'INDUSTRIE MINERALE 
CANADIE!'JNE, ETAPE II - FUSION ET AFFINAGE (activite totale)1, 
DE 1961 A 1992 

Total des 
metaux de Total, 

Fusion et Usines premiere Raffineries de fusion et 
Annee affinage siderurgiques fusion pet role affinage 

Nos de 
laCTI 295 291 291, 295 3611 

(nombre) 

1961 29 938 34 749 64 687 10 660 75 347 
1962 29 693 36 593 66 286 10 184 76 470 
1963 28 516 38 196 66 712 9 734 76 446 
1964 30 153 41 505 71 658 9 547 81 205 
1965 31 835 44 274 76 109 8 976 85 085 
1966 34 237 45 999 80 236 8 996 89 232 
1967 34 764 44 203 78 967 9 147 88 114 
1968 34 710 44 634 79 344 9 091 88 435 
1969 33 376 42 954 76 330 8 765 85 095 
1970 37 298 49 169 86 467 14 725 101 192 
1971 36 445 49 601 86 046 14 506 100 552 
1972 33 829 49 758 83 587 14 376 97 963 
1973 32 396 53 008 85 404 14 843 100 247 
1974 35 249 54 253 89 502 15 967 105 469 
1975 35 577 54 003 89 580 15 624 105 204 
1976 34 246 51 978 86 224 15 105 101 329 
1977 35 647 52 709 88 356 16 464 104 820 
1978 32 652 56 669 89 321 18 958 108 279 
1979 32 869 59 167 92 036 18 037 110 073 
1980 36 137 61 238 97 375 18 743 116 118 
1981 38 011 56 543 94 554 21 325 115 879 
1982 33 215 52 330 85 545 20 155 105 700 
1983 31 788 47 693 79 481 17 557 97 038 
1984 31 752 48 899 80 651 15 847 96 498 
1985 30 567 47 685 78 252 15 326 93 578 
1986 29 058 46 461 75 519 13 287 88 806 
1987 29 397 46 493 75 890 13 252 89 142 
1988 30 099 48 259 78 358 13 358 91 716 
1989 30 651 46 738 77 389 13 881 91 270 
1990e 29 974 39 722 69 696 12 741 82 437 
1991 dpr 27 0408 36 624 63 6648 11 654 75 317 
1992Pr 23 6348 34 265 57 8988 11 627 69 525 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
CTI : Classification type des industries. 
dpr : donnees provisoires; e : estimation; pr : previsions. 
8 Le changement est en partie attribuable a la reclassification d'une unite qui, en mai 1991, 
est passee du no 295 au no 296 de la CTI. 
1 L'activite totale comprend les centres de vente et les sieges sociaux. 



DONNEES STAT/ST/QUES 58.47 

TABLEAU 37. EMPLOIS DANS L'INDUSTRIE MINERALE 
CANADIENNE, ET~PE Ill - PRODUITS SEMl-OUVRES (activite 
totale}1, DE 1961 A 1992 

Total des 
produits semi- Divers produits Huiles et Total des 

ouvres du petrole et graisses produits semi-
An nee non combustibles du charbon lubrifiantes ouvres 

No de 
laCTI 369 3612 

(nombre) 

1961 77 063 581 331 77 975 
1962 80 606 608 352 81 566 
1963 82 420 635 354 83 409 
1964 87 843 726 373 88 942 
1965 93 912 531 408 94 851 
1966 98 602 585 424 99 611 
1967 96 033 546 407 96 986 
1968 96 375 518 397 97 290 
1969 99 438 532 438 100 408 
1970 96 144 499 423 97 066 
1971 95 831 561 450 96 842 
1972 101 109 555 478 102 142 
1973 105 884 757 487 107 128 
1974 109 818 954 514 111 286 
1975 104 296 984 656 105 936 
1976 103 411 982 602 104 995 
1977 101 257 716 669 102 642 
1978 107 234 683 712 108 629 
1979 111 231 461 695 112 387 
1980 105 902 532 798 107 232 
1981 103 192 584 729 104 505 
1982 90 194 571 792 91 557 
1983 86 814 503 857 88 174 
1984 91 405 521 896 92 822 
1985 94 515 513 900 95 928 
1986 96 744 778 1 001 98 523 
1987 99 963 894 1 002 101 859 
1988 103 307 1 161 1 091 105 559 
1989 101 419 1 135 1 029 103 583 
1990e 94 078 939 944 95 961 
1991 dpr 83 263 823 863 84 949 
1992Pr 82 160 815 861 83 837 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
CTI : Classification type des industries. 
dpr: donnees provisoires; e: estimation; pr: previsions. 
1 L'activite totale comprend les centres de vente et les sieges sociaux. 
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TABLEAU 38. EMPLOIS DANS L'INDUSTRIE MINERALE CANADIENNE, ETAPE Ill - PRODUITS SEMl-OUVRES NON COMBUSTIBLES (activite totale)1, DE 1961 A 0 
;;:: 

1992 ;;:: 
rr,, 

Total des 
rn 

"' Laminage, Autres produits "' Laminage, Laminage, moulage produits semi· ..... 
p 

Tuyaux et moulage moulage et extrusion Fils et Argile et Verreet mineraux ouvres non ..... 
tubes Fonderies et extrusion et extrusion d'autres produits produits Produits Beton prl!t produits en non comb us· c;:; 

Annee d'acier de fer d'aluminium de cuivre metaux trefiles d'argile Ciment en beton a l'emploi verre2 Abrasifs Chaux metalliques tibles ~ 
ID 

No de c: 
laCTI 292 294 296 297 299 305 351 352 354 355 356 357 358 359 

rn 

"' 
(nombre) 

1961 3407 8 178 5095 3482 2 731 12227 5 327 3590 8503 4 232 9 802 2481 847 7161 77063 
1962 3676 8546 5118 3492 2770 13045 5468 3679 9156 4886 10042 2577 949 7 202 80 606 
1963 3840 8216 5164 3 651 3038 13743 5 376 3566 9317 5411 10346 2464 886 7 402 82420 
1964 4437 9 620 4834 3849 3382 14 850 5 582 3592 10 225 6171 10362 2580 815 7 544 87843 
1965 4 799 11714 4654 3620 3736 16099 5 675 3 837 10988 6559 10873 2821 800 7737 93912 
1966 4 795 13027 4943 4199 4103 16 391 5 876 4053 11 090 7 349 11 248 3044 785 7 699 98602 
1967 5012 11 970 5468 4027 4 287 16060 5 559 3972 10 321 7137 11 388 2734 724 7374 96033 
1968 5441 11131 5491 3947 4585 16082 5515 3747 10166 7440 11 992 2617 662 7559 96375 
1969 5146 11 582 6028 3 922 4856 17014 5383 3778 11 011 7 509 12 031 2697 707 7774 99438 
1970 5314 10663 6297 3 744 4060 16 598 4938 3887 9562 7 340 11 654 2 559 660 8 868 96144 
1971 5306 9 897 5612 3608 3845 16272 4 682 3954 10719 7997 11 672 2 310 670 9287 95 831 
1972 6 268 9948 6 200 3740 4215 17 651 4695 4 732 10817 8240 12045 2367 651 9540 101109 
1973 5 288 10 965 6 206 3736 4863 18877 5 001 4871 10790 9233 12840 2 555 724 9935 105 884 
1974 5845 12054 6 162 3779 4877 19 535 5 289 4 666 11 602 9219 12915 2676 840 10359 109 818 
1975 5785 11480 5672 3240 4573 17614 5 042 4577 11 201 9541 11 779 2318 790 10684 104 296 
1976 5546 10 365 6255 3297 5354 17573 4 791 4517 10773 9 128 11 836 2535 804 10637 103411 
1977 5634 10 459 6884 3183 4 703 17886 4 553 4 265 10001 8 521 11 204 2 557 828 10579 101 257 
1978 6 289 10472 7060 3586 5268 18823 4366 4520 10486 9 520 11 595 2678 784 11 787 107234 
1979 6480 10520 7698 3728 6292 19 765 4947 4828 9766 9 332 11 835 2660 925 12 455 111 231 
19BO 6 514 9245 6627 3230 5749 18529 4875 4 791 9280 9 348 11 967 2628 1 003 12116 105 902 
1981 7 531 8358 6 512 3031 5182 17309 4145 4 726 9121 10053 12 003 2 571 968 11 682 103192 
1982 6 017 8163 6 255 2541 4694 14 575 3 004 4317 8245 8034 11 016 2170 895 10 268 90 194 
1983 4 521 7364 6415 2744 4827 13493 3 008 4057 7286 8390 11 896 1852 862 10 099 86814 
1984 5482 7911 6661 2971 5274 14212 3070 3771 7657 8802 12754 1 949 876 10015 91 405 
1985 5978 7750 6196 3012 5 620 15 354 2 727 3533 8336 9210 12872 1 895 783 11 249 94515 
1986 4829 7547 6200 3 059 6357 15262 3770 3514 9174 10422 13448 1 827 778 10557 96744 
1987 4964 7 860 6143 2 828 6403 14943 3930 3646 10309 11 910 13 605 1 693 784 10945 99963 
1988 6008 8 095 6124 3040 7049 15154 3261 3388 11 386 12461 13336 1 917 873 11 215 103 307 
1989 5438 7 538 6 285 3119 6 645 15077 3044 3350 11 505 12 377 12664 2039 871 11 467 101 419 
1990e 5 058 6546 5813 2594 5 761 13835 2896 3362 10911 11142 11 212 1 940 829 12178 94078 
1991dpr 5 595 5489 7 6128 2030 4514 11 727 2444 2326 9168 10365 9678 1637 699 9 979 83263 
1992P• 5 285 4870 9 176& 1 740 4541 12242 2596 2 255 8409 10 991 7962 1 593 694 9807 82160 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
CTI : Classification type des industries. 
dpr : donnees provisoires; e : estimation; pr : previsions. 
a L'augmentation est principalement attribuable a la reclassification d'un etablissement qui, en mai 1991, est passe du no 295 au no 296 de la CTI. 
1 L'activite totale comprend les centres de vente et les sieges sociaux. 2 Comprend les fabricants de fenl!tres scellees jusqu'a l'annee 1969; par la suite, ifs sent inclus dans l'etape IV - sous la rubrique 
•Metaux pour produits omementaux•. 



TABLEAU 39. EMPLOIS DANS L'INDUSTRIE MINERALE CANADIENNE, ETAPE IV - FABRICATION DE 
PRODUITS MINERAUX METALLIQUES (activite totale}1 1 DE 1961 A 1992 

Metaux Produits Autre Total, 
Elements pour metalliques Articles de fabrication fabrication de 

de produits emboutis quincaillerie, Appareils Pieces de produits produits 
charpentes orne- matrices, et outils et de detachees mineraux mineraux 

An nee Chaudieres metalliques mentaux enrobes coutellerie chauffage de machine metalliques metalliques 

No de 
laCTI 301 302 303 304 306 307 308 309 

(nombre) 

1961 4 709 14 231 10 641 21 156 9 135 5 137 7 756 15 249 88 014 
1962 4 886 14 802 11 640 23 606 10 223 5 349 8 603 16 283 95 392 
1963 5 350 14 212 12 459 24 024 11 112 5 586 9 179 16 627 98 549 
1964 5 429 14 602 12 808 25 192 13 110 5 673 10 137 18 088 105 039 
1965 6 496 18 072 13 439 27 925 13 570 5 711 11 618 20 017 116 848 
1966 7 239 21 038 13 488 29 577 14 326 5 464 13 235 21 431 125 798 
1967 6 622 18 547 12 994 29 830 14 056 5 461 13 810 21 007 122 327 
1968 7 962 17 150 12 664 29 560 14 166 4 930 13 501 20 825 120 758 
1969 7 494 18 203 12 784 30 463 14 401 5 059 14 517 20 895 123816 
1970 7 661 19 104 12 417 29 709 15 241 4 670 14 221 20 543 123 566 
1971 7 847 17 556 12 614 28 710 14 920 4 749 13 097 20 755 120 248 
1972 8 136 17 113 13 611 27 939 16 386 4 238 11 731 21 504 120 658 
1973 8 013 18 164 13 937 30 026 18 819 4 453 10 138 22 494 126 044 
1974 8 681 20 020 14 470 31 276 20 234 4 930 10 936 23 663 134 210 
1975 10 211 19 101 15 241 30 273 18 990 4 717 10 922 23 810 133 265 
1976 10 704 18 056 15 541 31 487 19 316 4 977 10 764 23 704 134 549 
1977 9 660 17 209 14 800 30 888 17 867 4 538 10 762 23 298 129 022 
1978 9 124 16 759 16 753 34 181 18 856 5 086 12 029 24 904 137 692 
1979 9 477 18 676 18 018 33 548 21 090 5 818 13 081 23 705 143 413 
1980 10 374 17 700 17 890 32 266 20 830 5 993 13 449 24 217 142 719 
1981 11 215 18 445 17 603 32 459 19 575 5 806 14 297 22 123 141 523 
1982 10 965 17 021 15 228 29 865 17 342 5 317 13 083 18 167 126 988 
1983 5 413 18 437 13 537 27 947 16 609 5 032 12 881 16 044 115 900 
1984 4 548 17 162 13 538 27 758 17 308 4 220 14 200 16 256 114 990 
1985 4 455 18 083 15 598 31 021 19 297 5 607 15 356 14 927 124 344 CJ 
1986 4 990 19 213 17 462 31 584 21 164 5779 17 259 15 170 132 621 0 
1987 4 816 18 615 19 770 35 329 22 129 6 252 18 398 16 358 141 667 < 
1988 6 182 19 689 20 795 36 976 23 042 6 390 22 681 17 887 153 642 < .,.,, 
1989 5 407 23 006 22 591 36 707 25 626 7 076 24 639 20 099 165 151 

.,., 
(/) 

1990e 5 708 21 115 22 212 33 170 23 956 6 414 24 780 19 417 156 771 (/) 

1991 dpr 6 038 16 593 15 875 30 818 21 983 5 261 21 239 17 043 134 852 --< 
:i:. 

1992Pr 6 002 14 854 14 964 25 099 26 952 5 425 23 312 17 385 133 993 --< c;; 
:::! 
11) 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. II~ CTI : Classification type des industries. 
dpr : donnees provisoires; e: estimation; pr : previsions. 

11 2G 1 L'activite totale comprend les centres de vente et les sieges sociaux. 
.c.. 
'() 



58.50 DONNEES STATISTIQUES 

TABLEAU 4p. EMPLOIS DANS LES SEBVICES AUXILIAIRES AUX MIN~S, 
AUX CARRIERE$ ET AUX PUITS DE PETROLE AU CANADA, DE 1961 A 
19921 

Autres services 
Forage des puits auxiliaires aux 
de petrole et de Extraction et mines, aux 

gaz naturel, forage au carrieres et aux 
Annee execute a forfait diamant puits de petrole 

(nombre) 

1961 4 144 2 025 1 409 
1962 3 800 1 926 1 720 
1963 4 179 2 201 1 491 
1964 4 158 2 401 2 077 
1965 4 648 2 776 3 137 
1966 4 428 2 887 4 317 
1967 4 249 2 669 5 425 
1968 4 434 2 985 6 350 
1969 4 821 3 109 6 967 
1970 4 267 3 207 7 894 
1971 4 093 2 514 7 710 
1972 4 817 2 083 6 139 
1973 5 680 2 123 5 193 
1974 5 054 2 317 5 017 
1975 5 096 1 899 4 139 
1976 5 486 1 548 5 043 
1977 6 054 1 682 5 723 
1978 7 419 1 681 7 492 
1979 9 076 2 420 8 436 
1980 11 097 2 959 9 327 
1981 8 448 2 721 9 856 
1982 6 882 1 880 7 752 
1983 12 032 1 575 12 254 
1984 27 059 1 684 10 602 
1985 30 146 1 625 12 191 
1986 25 290 2 198 11 582 
1987 24 527 3 353 11 174 
1988 26 216 3 201 12 384 
1989 23 513 2 072 11 052 
1990 22 779 1 848 9 540 
1991 dpr 24 058 1 395 8 606 
1992Pr 18 788 1 395 7 166 

Sources: Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
CTI : Classification type des industries. 
dpr: donnees provisoires; pr: previsions; r : revise. 

Total 

7 578 
7 446 
7 871 
8 636 

10 561 
11 632 
12 343 
13 769 
14 897 
15 368 
14 317 
13 039 
12 996 
12 388 
11 134 
12 077 
13 459 
16 592 
19 932 
23 383 
21 025 
16 514 
25 861 
39 345 
43 962 
39 069 
39 054 
41 801 
36 637 
34 166 
34 059r 
27 348 

1 De 1961 a 1983, la rubrique «Forage des puits de petrole et de gaz naturel, execute a forfait» 
comprenait le no 0911 de la CTI, la rubrique «Extraction et forage au diamant» comprenait le 
no 0921 de la CTI et la rubrique «Autres services auxiliaires aux min,es, aux carrieres et aux puits 
de petrole» comprenait a la fois le no 0919 et le no 0929 de la CTI. A compter de 1984, ces 
series ont change. La rubrique «Forage des puits de petrole et de gaz naturel, execute a forfait» 
comprend a la fois le no 0911 et le no 0919 de la CTI, la rubrique «Extraction et forage au 
diamant» comprend le no 0921 de la CTI et la rubrique «Autres services auxiliaires aux mines et 
aux carrieres (en excluant les puits de petrole) comprend seulement le no 0929 de la CTI. 



TABLEAU 41. EMPLOIS, TRAITEMENTS ET SALAIRES DANS L'INDUSTRIE MINERALE1 AU CANADA, DE 1983 A 1990 

Untte de 
mesure 1983 1984 1985 1986 1987 1988 1989 1990 

METAUX 

Employes de la production et des activites connexes nombre 37 270 39 181 36 618 34 941 34 329 36 140 37 451 33 895 
Traitements et salaires milliers de$ 1 110 308 1 296 157 1 288 990 1 308 956 1 327119 1 539 838 1707653 1 674 050 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 29 791 33 081 35 201 37 462 38 659 42 608 45 597 49 389 

Employes de !'administration et de bureau nombre 14 924 13 502 12 054 11 546 11 167 12 137 11 954 11 353 
Trattements et salaires milliers de$ 533 517 518 644 487 398 489 402 489 609 561 205 600 238 603 486 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 35 749 38 412 40 435 42 387 43 844 46 239 50 212 53 157 

Total, metaux 
Employes nombre 52 194 52 683 48 672 46 487 45 496 48 277 49 405 45 248 
Traitements et salaires milliers de$ 1643825 1814801 1 776 388 1 798 358 1816728 2 101 043 2 307 891 2 277 536 
Moyenne annuelle des trattements et salaires $ 31 495 34 448 36 497 38 685 39 932 43 521 46 714 50 335 

MINERAUX INDUSTRIELS2 

Employes de la production et des activites connexes nombre 12 768 13 008 12 535 12 376 12 989 12 969 12 976 12 702 
Traitements et salaires milliers de$ 329 201 356 828 354 460 361 039 401 626 429 111 440 750 438 725 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 25 783 27 431 28 278 29 173 30 920 33 087 33 967 34 540 

Employes de !'administration et de bureau nombre 3 805 4 250 4 380 4 887 4 930 4 627 4 619 4 189 
Traitements et salaires milliers de$ 115 378 138 012 148 090 169 237 183 979 189 650 191 558 181 420 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 30 323 32 473 33 811 34 630 37 318 40 988 41 472 43 309 

Total, mineraux industrials 
Employes nombre 16 573 17 258 16 915 17 263 17 919 17 596 17 595 16 891 
Traitements et salaires milliers de$ 444 579 494 840 502 550 530 276 585 605 618 761 632 308 620 145 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 26 825 28 673 29 710 30 717 32 681 35 165 35 937 36 715 

COMBUSTIBLES 

Employes de la production et des activites connexes nombre 16 591 17 461 17 792• 17 043• 17 052• 18 251• 18 277• 18 109 
Traitements et salaires milliers de$ 524 264 642 271 703 634• 708 529• 716 189• 780 402• 837 158• 877 561 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 31 599 36 783 39 548• 41 573• 42 000• 42 759• 45 804• 48 460 

Employes de !'administration et de bureau nombre 28 473 28 388 33 004• 28 640 27 209 26 633 25 698 25 321 
Traitements et salaires milliers de$ 1075245 1 154 137 1 438 982• 1 408 406 1330835 1 376 003 1 455 629 1 415 378 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 37 764 40 656 43 600• 49 176 48 912 51 665 56 644 55 897 

Total, combustibles 
Employes nombre 45 064 45 849 50 796• 45 683• 44 261• 44 884• 43 975• 43 430 
Traitements et salaires milliers de$ 1 599 509 1 796 408 2 142 616• 2 116 935• 2 047 024• 2 156 405• 2 292 787• 2 292 939 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 35 494 39 181 42 181' 46 340• 46 249• 48 044• 52 138• 52 796 

TOTAL, INDUSTRIE MINERALE 

Employes de la production et des activites connexes nombre 66 629 69 650 66 945• 64 360• 64 370• 67 360• 68 704• 64 706 0 
Traitements et salaires milliers de$ 1 963 773 2 295 256 2 347 084• 2 378 524• 2 444 934• 2 749 351• 2 985 561• 2 990 336 0 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 29 473 32 954 35 060• 36 957• 37 983• 40 816• 43 455• 46 214 < 

< 
Employes de !'administration et de bureau nombre 47 202 46 140 49 438• 45 073 43 306 43 397 42 271 40 863 

..,.,, 
Traitements et salaires milliers de$ 1724140 1 810 793 2 074 470• 2 067 045 2 004 423 2126857 2 247 425 2 200 284 

..,., 
(/,) 

Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 36 527 39 246 41 961• 45 860 46 285 49 009 53 167 53 845 (/,) ....., 
Total, industrie minerale l> 

Employes nombre 113 831 115 790 116 383• 109 433• 107 676• 110 757• 110 975• 105 569 
....., 
(i; 

Traitements et salaires milliers de$ 3 687 913 4106049 4 421 554• 4 445 569• 4 449 357• 4 876 209• 5 232 986• 5 190 620 ....., 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 32 398 35 461 37 991• 40 624• 41 322• 44 026• 47 155• 49 168 ID 

c: 
Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. II~ 
r: revise. 
1 La fabrication du ciment, de la chaux, de l'argile et des produits d'argile (argiles canadiennes) est incluse dans l'industrie de fabrication de produits mineraux. 2 Comprend les materiaux 

II~ de construction. 
Remarque : Les chiffres ant ete arrondis. 



TABLEAU 42. EMPl.,OIS, TRAITEMENTS ET SALAIRES DANS L'INDUSTRIE DE FABRICATION DE PRODUITS MINERAUX AU (Ji 

CANADA, DE 1983 A 1989 
co 
(Ji 
N 

Unite de 
mesure 1983 1984 1985 1986 1987 1988 1989 D 

0 
< 

INDUSTRIE DE METAUX DE PREMIERE < .,.,. 
FUSION .,., 

(/) 

Employes de la production et des activites connexes nombre 87 769 92 336 92 695 90 035 n.d. 95 967 94 037 
(/) 

-< 
Traitements et salaires milliers de$ 2 445 267 2 818 413 2 940 777 2 924 986 n.d. 3 387 100 3 505 958 )> 

-< Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 27 860 30 523 31 725 32 487 n.d. 35 294 37 283 c;; 
:::! 

Employes de !'administration et de bureau nombre 31 076 30 826 29 467 28 738 n.d. 27 861 27 454 [) 
Traitements et salaires milliers de$ 1 055 120 1 131 842 1 159 060 1 182 287 n.d. 1 249 200 1 314 630 c: .,., 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 33 953 36 717 39 334 41 140 n.d. 44 837 47 885 (/) 

Total, industrie de metaux de premiere fusion1 
Employes nombre 118 845 123 162 122 162 118 773 119 372 123 828 121 491 
Traitements et salaires milliers de$ 3 500 387 3 950 387 4 099 837 4 107 273 4 244 950 4 636 300 4 820 588 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 29 453 32 074 33 561 34 581 35 561 37 441 39 679 

INDUSTRIE DE PRODUITS MINERAUX NON 
METALLIQUES 

Employes de la production et des activites connexes nombre 34 097 36 155 38 763 42 011 n.d. 45 974 46 019 
Traitements et salaires milliers de$ 800 755 883 604 1 001 780 1 121 460 n.d. 1 309 600 1 374 934 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 23 485 24 439 25 844 26 694 n.d. 28 486 29 878 

Employes de l'administration et de bureau nombre 13 353 12 738 11 842 11 479 n.d. 11 863 11 298 
Traitements et salaires milliers de$ 391 901 394 620 397 131 406 427 n.d. 464 600 466 153 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 29 349 30 980 33 536 35 406 n.d. 39 164 41 260 

Total, industrie de produits mineraux non metalliques 
Employes nombre 47 450 48 893 50 605 53 490 56 822 57 837 57 317 
Traitements et salaires milliers de$ 1 192 656 1 278 224 1 398 911 1 527 887 1 668 869 1774200 1 841 087 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 25 135 26 143 27 644 28 564 29 370 30 676 32 121 

INDUSTRIE DE FABRICATION DE PRODUITS 
METALLIQUES OUVRES 

Employes de la production et des activites connexes nombre 87 661 88 787 100 650 109 634 n.d. 129 187 141 465 
Traitements et salaires milliers de$ 1 910 181 1983782 2 298 665 2 518 297 n.d. 3 172 100 3 682 263 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 21 791 22 343 22 838 22 970 n.d. 24 554 26 029 

Employes de l'administration et de bureau nombre 28 239 26 203 23 694 22 987 n.d. 24 455 23 686 
Traitements et salaires milliers de$ 785 881 778 057 751 973 746 041 n.d. 882 700 893 706 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 27 830 29 693 31 737 32 455 n.d. 36 095 37 731 

Total, industrie de fabrication de produits metalliques 
ouvres 

Employes nombre 115 900 114 990 124 344 132 621 141 667 153 642 165 151 
Traitements et salaires milliers de$ 2 696 062 2 761 839 3 050 638 3 264 338 3 547 954 4 054 800 4 575 969 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 23 262 24 018 24 534 24 614 25 044 26 391 27 708 

INDUSTRIE DE PRODUITS DU PETROLE ET 
DU CHARBON 

Employes de la production et des activites connexes nombre 7 417 6 538 6 436 6 359 n.d. 6 837 7 769 
Traitements et salaires milliers de$ 264 104 262 827 265 859 265 156 n.d. 318 600 375 216 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 35 608 40 200 41 308 41 698 n.d. 46 599 48 297 



Employes de l'administration et de bureau nombre 11 500 10 726 10 303 
Traitements et salaires milliers de$ 490 465 466 006 456 202 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 42 649 43 446 44 279 

Total, industrie de produits du petrole et du charbon 
Employes nombre 18 917 17 264 16 739 
Traitements et salaires milliers de$ 754 569 728 833 722 061 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 39 888 42 217 43 136 

TOTAL, INDUSTRIE DE FABRICATION DE 
PRODUITS MINERAUX 

Employes de la production et des activites connexes nombre 216 944 223 816 238 544 
Traitements et salaires milliers de$ 5 420 307 5 948 626 6 507 081 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 24 985 26 578 27 278 

Employes de l'administration et de bureau nombre 84 168 80 493 75 306 
Traitements et salaires milliers de$ 2 723 367 2 770 525 2 764 366 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 32 356 34 419 36 708 

Total, industrie de fabrication de produits mineraux 
Employes nombre 301 112 304 309 313 850 
Traitements et salaires milliers de$ 8 143 674 8719151 9 271 447 
Moyenne annuelle des traitements et salaires $ 27 045 28 652 29 541 

Source : Statistique Canada. 
n.d. : non disponible. 
1 Les fils et Jes produits !refiles ont ete ajoutes a la rubrique «lndustrie de metaux de premiere fusion». 
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TAB!-EAU 43. NOMBRE D'EMPLOVES SALARIES TRAV~ILLANT DANS L'INDUSTRIE DES 2 .,,, .,, 
MINERAUX NON COMBUSTIBLES AU CANADA (MINES A ~IEL OUVERT, MINES (/) 

SOUTERRAINES ET USINES DE TRAITEMENT), DE 1984 A 1990 (/) 

--i 
)> 
--i 

1984 1985 1986 1987 1988 1989 1990 II~ 
[) 
c: .,, 

METAUX 
II cn 

Mines a ciel ouvert 9 724 10 093 9 674 9 557 9 637 9 358 8 608 
Mines souterraines 16 668 14 798 13 982 13 747 14 968 16 116 14 454 
Usines de traitement 12 789 11 727 11 285 11 025 11 535 11 977 10 833 

Total 39 181 36 618 34 941 34 329 36 140 37 451 33 895 

MINERAUX INDUSTRIELS 

Mines a ciel ouvert 4 948 4 921 5 396 5 771 5 908 5 744 5 387 
Mines souterraines 2 487 2 337 2 112 2 234 2 173 2 251 2 309 
Usines de traitement 5 573 5 277 4 868 4 984 4 888 4 981 5 006 

Total 13 008 12 535 12 376 12 989 12 969 12 976 12 702 

TOT~L, INDUSTRIE DES 
MINERAUX NON 
COMBUSTIBLES 

Mines a ciel ouvert 14 672 15 014 15 070 15 328 15 545 15 102 13 995 
Mines souterraines 19 155 17 135 16 094 15 981 17 141 18 367 16 763 
Usines de traitement 18 362 17 004 16 153 16 009 16 423 16 958 15 839 

Total 52 189 49 153 47 317 47 318 49 109 50 427 46 597 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
Remarque : Les chiffres ant ete arrondis. 



TABLEAU 44. NOMBRE D'O,UVRIERS TRAVAILLANT CANS ~ES MINES ET LES USINES DE TRAITEMENT, 
SELON LE SEXE, EMPLOYES CANS L'INDUSTRIE DES MINERAUX NON COMBUSTIBLES AU CANADA, 
EN 1990 

Dans les mines 

souterraines a ciel ouvert 
Dans les usines 

de traitement Total 
Hom mes Femmes Hommes Femmes Hommes Femmes Hom mes Femmes 

MINERAUX METALLIQUES 

Nickel-cuivre-zinc1 6 401 20 3 780 111 3 266 127 13 447 258 
Or 5 401 43 1 602 59 2 414 72 9 417 174 
Minerai de fer 34 1 1 145 49 3 022 133 4 201 183 
Uranium 1 515 7 697 11 780 56 2 992 74 
Argent-plomb-zinc 939 3 685 30 629 18 2 253 51 
Mines de metaux divers2 90 - 431 8 300 16 821 24 

Total 14 380 74 8 340 268 10 411 422 33 131 764 

MINERAUX INDUSTRIELS 

Potasse 1 373 10 65 3 1 333 26 2 771 39 
Pierre - - 1 922 28 317 3 2 239 31 
Amiante 221 7 538 - 1 241 73 2 OOO 80 
Sable et gravier - - 1 358 40 298 - 1 656 40 
Non-metaux divers3 517 - 363 6 888 30 1 768 36 
Tourbe - - 652 16 694 24 1 346 40 
Gypse 180 1 395 1 78 1 653 3 

Total 2 291 18 5 293 94 4 849 157 12 433 269 

Total, exploitation miniere4 16 671 92 13 633 362 15 260 579 45 564 1 033 

-
Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
-: neant. 
1 Comprend les mines de cuivre-zinc et de nickel-cuivre. 2 Comprend les mines de molybdene. 3 Comprend les mines de sel. 4 Ne comprend plus 
le charbon. Depuis 1986, le nombre d'employes travaillant dans le domaine du charbon et repartis selon le sexe dans les mines a ciel ouvert, les 
mines souterraines et les usines de traitement n'est plus disponible. 
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TABLEAU 45. COOT DE LA MAIN-D'OEUVRE PAR RAPPORT A LA QUANTITE DE II~ 
MINERAi EXTRAIT DANS LES MINES DE METAUX AU CANADA, DE 1988 A 1990 11 tJ 

0 
Tonnage annuel Frais de :<.'. 

:<.'. 
Nombre Salaire Quantite de moyen par main-

,,.,, 
'11 

d'employes Total des annuel minerai employes d'oeuvre par (/) 

(/) 

salaries salaires moyen extra it salaries tonne extraite --< p 

(milliers de (dollars) (milliers de (dollars) II; dollars) tonnes) 
'11 

1988 
.. (/) 

Uranium 3 476 159 469 45 877 6 337 1 823 25,16 
Or 7 021 303 270 43 195 18 746 2 670 16,18 
Argent-plomb-zinc 1 954 83 297 42 629 12 758 6 529 6,53 
Nickel-cuivre-zinc1 10 395 444 952 42 804 127 119 12 229 3,50 
Metaux divers2 530 17 595 33 198 47 747 27 824 1, 19 
Minerai de fer 1 229 56 953 46 341 102 392 83 313 0,56 

Total 24 605 1 065 535 43 306 282 098 11 465 3,78 

1989 
Uranium 3 128 149 763 47 878 6 405 2 048 23,38 
Or 7 446 356 905 47 933 20 335 2 731 17,55 
Argent-pi omb-zi nc 2 152 93 697 43 539 12 784 5 941 7,33 
Nickel-cuivre-zinc1 10 934 491 909 44 989 126 169 11 539 3,90 
Metaux divers2 597 25 599 42 879 18 135 30 377 1,41 
Minerai de fer 1 217 62 907 51 690 99 962 82 138 0,63 

Total 25 474 1 180 780 46 352 283 790 11 140 4,16 

1990 
Uranium 2 230 118 272 53 037 5 888 2 640 20,90 
Or 7 105 371 387 52 271 22 802 3 209 16,29 
Argent-plomb-zinc 1 657 73 202 44 177 11 677 7 047 6,27 
Nickel-cuivre-zinc1 10 312 497 875 48 281 129 701 12 578 3,84 
Metaux divers2 529 24 398 46 121 18 359 34 705 1,33 
Minerai de fer 1 229 67 101 54 598 92 146 74 976 0,73 

Total 23 062 1 152 235 49 962 280 573 12 166 4, 11 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
1 Comprend les mines de cuivre-zinc et de nickel-cuivre. 2 Comprend les mines de molybdene. 



TABLEAU 46. HEURES-PERSONNES PAYEES POUR LES EMPLOVES AFFECTES A LA PRODUCTION ET 
AUX ACTIVIT~S CONNEXES; TONNES DE PIERRES ET,DE MINERAi EXTRAITS. DES q_ARRIERES ET DES 
MINES DE METAUX ET EXPLOITATION D'AUTRES MINERAUX AU CANADA, DE 1984 A 1990 

Unite de 
mesure 1984 1985 1986 1987 1988 1989 1990 

MINES DE METAUX1 

Minerai extrait millions 246,4 245,0 256,3 266,2 282,1 283,8 280,6 
de tonnes 

Heures·personnes payees2 millions 78,2 77,1 73,6 74,9 79,1 81,8 74,6 
Heures-personnes payees par 

tonne extraite nombre 0,32 0,31 0,29 0,28 0,28 0,29 0,27 
Tonnes extraites par heure-

personne payee tonnes 3,15 3,18 3,48 3,55 3,57 3,47 3,76 

EXPLOITATION D'AUTRES 
MINERAUX3 

Pierres et minerai extraits millions 132,3 138,2 127,4 134,7r 152,5r 147,7 143,4 
de tonnes 

Heures-personnes payees2 millions 34,0 31,3 28,9 29,9 30,4 31,4r 30,7 
Heures-personnes payees par 

tonne extraite nombre 0,26 0,23 0,23 o,22r o,2or o,21r 0,21 
Tonnes extraites par heure-

personne payee tonnes 3,89 4,42 4,41 4,50r 5,01 r 4,70r 4,67 

--
Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
r: revise. 
1 Ne comprend pas les exploitations de placers. 2 Heures-personnes payees pour Jes employes affectes a la production et aux activites 
connexes seulement. 3 Comprend l'amiante, Ja potasse, le gypse et le charbon. 

0 
0 
< 
< ,.,.,, 
,.,., 
(/) 

(/) 

); 
::::! 
(/) 

::::! 
!1) 
c: ,.,., 
(/) 

°' OJ 

°' " 



c.n 
co 

TABLEAU 47. MOVENNE DES SA~AIRES HEBDOMADAIRES EJ MO.VENN~ Q'H~URES PAR SEMAINE II~ 
{INCLUANT LES HEURES SUPPLEMENTAIRES) DES El'('IPLOVES REMUNERES A L'HEURE DANS LES 

II~ INDUSTRIES CANADIENNES, DE L'EXPLOITATION MINIERE, DE LA FABRICATION ET DE LA 
CONSTRUCTION, DE 1986 A 1991 

:z: ..,,, 
1986r 1987r 1988r 1989r 1990r 1991 r 11 z; 

"' _, 
):> 

EXPLOITATION MINIERE II~ 
::::' 

Moyenne d'heures par semaine 39,7 39,7 40,7 39,8 40,0 39,5 

II~ Moyenne du salaire hebdomadaire ($)r 623,10 645,01 700,67 730,35 764,82 812,25 

METAUX 

Moyenne d'heures par semaine 38,2 38,7 39,5 39,6 40,2 39,6 
Moyenne du salaire hebdomadaire ($) 644,58 664,12 735,17 777,06 824,66 887,30 

COMBUSTIBLES 

Charbon 
Moyenne d'heures par semaine 41,4 40,8 42,4 41,6 42,0 41,2 
Moyenne du salaire hebdomadaire ($) 715,52 715,09 786,06r 809,58 843,30 868,98 

Petrole brut et gaz naturel 
Moyenne d'heures par semaine 46,3 45,3 45,3 44,0 45,9 42,3 
Moyenne du salaire hebdomadaire ($) 730,42 753,40 803,18 876,80 934,65 970,19 

NON-METAUX 

Moyenne d'heures par semaine 37,5 38,4 39,1 39,5 38,8 39,1 
Moyenne du salaire hebdomadaire ($) 573, 19 591,05 624,90 653,84 680,65 712,13 

FABRICATION 

Moyenne d'heures par semaine 38,4 38,7 38,9 38,7 38,2 37,8 
Moyenne du salaire hebdomadaire ($)r 459,92 479,10 500,39r 523,98 544,63 565, 11 

CONSTRUCTION 

Moyenne d'heures par semaine 37,6 38,1 38,5 38,1 38,1 37,2 
Moyenne du salaire hebdomadaire ($)r 533,30 557,99 577,24 610,92 644,42 653,29 

Source : Statistique Canada, 
CTI : Classification type des industries, 
r: revise. 
Remarque: Les donnees ont ete revisees en raison de la nouvelle version de la CTI de 1980 qui remplace celle de 1970. 



TABLEAU '18. N9MBRJ= [}'ACCIDENTS MORTELS1 DU TRAVAIL AU CANADA, P~R MILLIER 
D'EMPLOYES REMUNERES SELON LES GROUPES DE L'INDUSTRIE, DE 1988 A 1990 

Nombre d'accidents mortels Nombre d'emplo~es Taux pour 1000 emplo~es 
1988r 1989r 1990dpr 1988r 1989r 1990dpr 1988r 1989r 1990dpr 

(nombre) (milliers) 

Agriculture 12 14 15 444 428 428 0,03 0,03 0,04 
Forets et peche2 83 78 75 112 109 103 0,74 0,72 0,73 
Exploitation miniere3 120 99 78 182 179 180 0,66 0,55 0,43 
Fabrication 188 121 149 2 104 2 126 2 001 0,09 0,06 0,07 
Construction 155 157 160 726 764 778 0,21 0,21 0,21 
Transports4 134 146 133 905 961 951 0, 15 0, 15 0,14 
Commerce 67 69 53 2 168 2 186 2 247 0,03 0,03 0,02 
Finances5 22 30 25 728 733 755 0,03 0,04 0,03 
Services& 55 46 44 4 064 4 159 4 299 0,01 0,01 0,01 
Administration publique7 60 56 70 812 841 831 0,07 0,07 0,08 
lndustrie inconnue 28 26 75 n.d. n.d. n.d. n.d. n.d. n.d. 

Total 924 842 877 12 245 12 486 12 573 0,08 0,07 0,07 

Source : Travail Canada. 
dpr : donnees provisoires; n.d. : non disponible; r : revise. 
1 Comprend les accidents mortels resultant de maladies pulmonaires professionnelles comme la silicose, le cancer pulmonaire, 
etc. 2 Comprend le piegeage et la chasse. 3 Comprend !'exploitation des carrieres et des puits de petrole. 4 Comprend 
l'entreposage, les communications, les services de l'electricite et d'aqueduc, ainsi que l'entretien des routes. 5 Comprend les 
assurances et les biens immobiliers. 6 Comprend les services aux collectivites, aux entreprises et aux personnes. 7 Comprend la 
defense. 
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58.60 DONNEES STATJSTIQUES 

TABLEAU 49. TAUX D'ACCIDENTS MORTELS1 DU TRAVAIL AU 
CANADA, PAR MILLIER D'EMPLOVES R~MUNERES SELON LES 
GROUPES DE L'INDUSTRIE1, DE 1986 A 1990 

1986r 1987r 1988r 1989r 1990dpr 

Agriculture 0,03 0,04 0,03 0,03 0,04 
Forets et peche2 0,61 0,84 0,74 0,72 0,73 
Exploitation miniere3 0,69 0,79 0,66 0,55 0,43 
Fabrication 0,07 0,08 0,09 0,06 0,07 
Construction 0,26 0,22 0,21 0,21 0,21 
Transports4 0,16 0,16 0,15 0,15 0,14 
Commerce 0,04 0,04 0,03 0,03 0,02 
Finances5 0,03 0,02 0,03 0,04 0,03 
Services6 0,01 0,01 0,01 0,01 0,01 
Administration publique7 0,09 0,08 0,07 0,07 0,08 

Total 0,08 0,08 0,08 0,07 0,07 

Source : Travail Canada. 
dpr: donnees provisoires; r : revise. 
1 Comprend les accidents mortels resultant de maladies pulmonaires professionnelles 
comme la silicose, le cancer pulmonaire, etc. 2 Comprend le piegeage et la chasse. 
3 Comprend !'exploitation des carrieres et des puits de petrole. 4 Comprend l'entreposage, 
les communications, les services de l'electricite et d'aqueduc, ainsi que l'entretien des 
routes. 5 Comprend les assurances et les biens immobiliers. 6 Comprend les services aux 
collectivites, aux entreprises et aux personnes. 7 Comprend la defense. 



TABLEAU 50. GREVES ET LOCK-OUT PAR INDUSTRIE AU CANADA, DE 1990 A 1992 

1990 1991 
Nombre Duree en Nombre Duree en 

Greves et d'ouvriers jours- Greves et d'ouvriers jours- Greves et 
lock-out impliques personnes lock-out impliques personnes lock-out 

Agriculture 
Forets 1 50 810 5 627 44 330 4 
Peche et piegeage - - - 1 500 2 OOO 1 
Exploitation miniere 15 7 381 396 510 7 2 547 153 920 5 
Fabrication 237 66 575r 2 440 830r 163 18 632 571 580 151 
Construction 25 123 767 1 149 550 31 3 820 35 040 22 
Transports et services 

publics 50 23 2Q8r 392 21or 53 96 364 321 140 37 
Commerce 73 3 910r 156 420 54 4 363 135 830 63 
Finances, assurances 

et biens immobiliers 15 861r 17 420r 8 284 20 020 12 
Services 126r 37 419r 457 61 or 114 38 481 468 230 72 
Administration publique 37 7 313 68 030 27 88 120 779 510 28 
Industries diverses 

Toutes les industries 579 -270 484 -5 079 390 463 253 738 2 531 600 395 

Source : Travail Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; r : revise. 

1992dpr 
Nombre 

d'ouvriers 
impliques 

128 
1 OOO 
2 618 

40 054 
22 125 

6 025 
4 707 

372 
53 189 
20 927 

151 145 

Duree en 
jours-

personnes 

4 090 
1 OOO 

275 510 
882 590 
151 270 

148 700 
114 090 

14 240 
519 880 

90 160 

2 201 530 
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TABLEAU 51. GflEVES ET LOCK-OUT DANS 1.,.'INDUSTRIE MINIERE ET DANS L'INDUSTRIE DE FABRICATION DE 
PRODUITS MINERAUX AU CANADA, DE 1990 A 1992 

1990 1991 1992dpr 
Nombre Duree en Nombre Duree en Nombre Duree en 

Greves et d'ouvriers jours- Greves et d'ouvriers jours- Greves et d'ouvriers jours-
lock-out impliques personnes lock-out impliques personnes lock-out impliques personnes 

INDUSTRIE 
MINI ERE 15 7 381 396 510 7 2 547 153 920 5 2 618 275 510 

Metaux 11 4 393 292 270 5 2 467 151 360 3 615 39 810 
Combustibles 2 2 313 59 810 - - - 2 2 003 235 700 
Non-metaux 2 675 44 430 
Carrieres - - - 2 80 2 560 

INDUSTRIE DE 
FABRICATION DE 
PRODUITS 
MINERAUX 44 25 372 1 333 160 22 1 966 152 680 31 2 475 80 890 

Metaux de premiere 
fusion 24 23 426 1 295 190 6 1 127 94 810 6 1 035 30 470 

Produits mineraux 
non metalliques 19 1 656 29 890 16 839 57 870 25 1 440 50 420 

Produits du petrole et 
du charbon 1 290 8 080 

Source : Travail Canada. 
- : neant; dpr: donnees provisoires. 

01 

°" 
°' "' 
0 
0 
2: 
2: ....,, ...., 
en 
en 
--< 
):. 
--< 
c;; 
~ 
Q) 
c: ...., 
en 



TABLEAU 52. SALAIRES ET TRAITEMENTS DES TRAVAILLEURS DE L'INDUSTRIE MINIERE, PAR PROVINCE ET PAR CATEGORIE AU 
CANADA, EN 1989 ET 1990 

T erre-Neuve 
ile-du-Prince-Edouard 
Nouvelle-Ecosse 
Nouveau-Brunswick 
Quebec 
Ontario 
Manitoba 
Saskatchewan 
Alberta 
Colombie-Britannique 
Yukon et Territoires 

du Nord-Quest 
Outre-mer 

Total partiel 

Services secondaires 
a l'industrie miniere1 

Total 

Metaux 

130 439 

x 
x 

462 191 
969 112 
176 040 

52 968 
x 

296 440 

133 252 

2 307 891 

Non
metaux 

16 317 

x 
x 

116 306 
63 368 

4 597 
133 566 

x 
18 608 

425 783 

1989 
Carrieres 

Combustibles et sablieres 

(milliers de dollars) 

89 699 
7 161 

7 073• 
3 030 

x 
x 

310 743• 

38 530 
4 402 

2 292 787• 

1 215 

6 929 
x 

64 554 
100 962 

6 097 
x 

7 713 
14 059 

206 525 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; r: revise; x : confidentiel. 

Total Metaux 

147 971 143 607 
-

129 476 x 
131 102 x 
643 051 475 001 

1 140 515• 907 712 
189 764 178 345 
269 385• x 

1 765 689• x 
639 850• 289 686 

171 782 16G 252 
4 402 

5 232 986• 2 277 536 

1 314 097• 

6 547 083 

Non
metaux 

16 393 

x 
x 

115 660 
50 989 

4 937 
136 877 

x 
19 910 

426 064 

1990 
Carrferes 

Combustibles et sablieres 

(milliers de dollars) 

84 067 
7 858 

9 809 
3 007 

x 
x 

330 771 

20 889 
7 091 

2 292 939 

1 747 

6 689 
x 

61 130 
92 101 

5 800 
x 

8 247 
14 449 

194 081 

1 Comprend les entreprises qui fournissent principalement des services de forage execute a loriait et d'autres services aux industries du petrole et du gaz nature!. 

Total 

161 747 

130 313 
117 775 
651 791 

1 060 611 
192 089 
258 294 

1 774 772 
654 998 

181 141 
7 091 

5 190 620 

1 278 980 

6 469 600 

t:J 
0 
< 
< ,.,,, ,.,, 
(/) 

(/) 
-0 
l> 
-0 c;; 
::::! 
[) 
c:: ,.,, 
(/) 

01 
Cl:> 

o
w 



TABLEAU 53. SOUflCE DE MINERAIS EXTRAITS OU RETIRES DE CERTAINES CATEGORIES SELECTIONNEES DE MINES AU 
CANADA, DE 1988 A 1990 

1988 
Mines Mines a 

Mines souterraines ciel ouvert Total 

Nickel-cuivre-zinc 26 177 100 942 127 119 
Minerai de fer 1 346 101 045 102 392 
Or 13 768 4 977 18 746 
Argent-plomb-zinc 8 297 4 461 12 758 
Divers metaux 1 006 13 741 14 747 
Uranium 5 791 546 6 337 
Potasse 38 965 n.d. 38 965 
Amiante 288 15 085 15 373 
Gypse 1 597r 7 607r 9 204 
Sel gemme 7 960 - 7 960 
Divers non-metaux 233 1 504 1 737 
Charbon 5 286 83 970 89 256 

Total 110 715 333 877 444 592 

Pourcentage 24,9 75,1 100,0 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; n.d. : non disponible; r : revise. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 

1989 1990 
Mines Mines a Mines Mines a 

souterraines ciel ouvert Total souterraines ciel ouvert Total 

(milliers de tonnes) 

27 070 99 099 126 169 27 156 102 545 129 701 
1 310 98 652 99 962 758 91 388 92 146 

16 795 3 540 20 335 19 924 2 878 22 802 
7 736 5 049 12 785 11 487 189 11 677 
1 187 16 948 18 135 996 17 363 18 359 
5 797 607 6 404 4 781 1 107 5 888 

34 494 n.d. 34 494 31 760 n.d. 31 760 
1 390 15 757 17 147 1 463 13 020 14 484 
1 572 7 927 9 499 737 6 466 7 203 
8 560 - 8 560 11 226 - 11 226 

401 1 584 1 985 424 1 759 2 184 
4 015 83 668 87 683 4 951 84 511 89 462 

110 327 332 831 443 159 115 664 321 228 436 892 

24,9 75,1 100,0 26,5 73,5 100,0 
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TABLEAU 54. SOURCE DE MATIERES EXTRAITES OU RETIREES DE CERTAINES 
CATEGORIES SELECTIONEES DE MINES AU CANADA~N 1990 

Mines souterraines Mines a ciel ouvert 

Minerais Dechets Minerais Dechets 

(milliers de tonnes) 

Nickel-cuivre-zinc 27 156 5 524 102 545 
Minerai de fer 758 - 91 388 
Or 19 924 4 158 2 878 
Argent-plomb-zinc 11 487 379 189 
Divers metaux 996 9 17 363 
Uranium 4 781 277 1 107 
Potasse 31 760 15 n.d. 
Amiante 1 463 - 13 020 
Gypse 737 61 6 466 
Sel gemme 11 226 - -
Divers non-metaux 424 14 1 759 
Charbon 4 951 n.d. 84 511 

Total 115 664 10 437 321 228 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; n.d. : non disponible. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 

120 576 
45 496 
16 891 

2 609 
13 579 

4 080 
n.d. 

16 794 
1 915 

-
1 977 

n.d. 

223 918 

Morts-
terrains 

7 861 
14 640 

5 
-
-

3 496 
n.d. 

-
4 262 

-
291 
n.d. 

30 554 

Residus 

126 784 
56 224 
23 609 
10 626 
13 854 

5 121 
20 313 

7 979 
506 

2 442 
441 
n.d. 

267 899 
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TABLEAU 55. TONNAGJ: DE PIERRES ET DE MINERAIS EXTRAITS PAR L'INDUSTRIE MINIERE 11 8: 
AU CANADA, DE 1984 A 1990 II O 

0 
1984 1985 1986 1987 1988 1989 1990 II :<=:: 

:<=:: .,,, 
(milliers de tonn-es) 

II~ METAUX 
-I 
c:;; 

Nickel-cuivre-zinc 124 682 117 169 126 298 130 452 127 119 126 169 129 701 

II~ Fer 89 210 94 587 88 231 87 077 102 392 99 962 92 146 
Or 11 225 11 997 14 072 15 326 18 746 20 335 22 802 
Argent-plomb-zinc 10 084 9 970 12 083 15 147 12 758 12 785 5 049 
Divers metaux 3 627 4 067 8 361 11 787 14 747 1 187 18 359 
Uranium 7 608 7 182 6 933 6 383 6 337 6 404 5 888 

Total 246 436 244 972 255 978 266 172 282 098 283 790 273 946 

NON-METAUX 

Potasse 36 542 34 843 33 563 34 875 38 965 34 494 31 760 
Ami ante 15 726 17 118 11 808 13 526 15 373 17 147 14 484 
Gypse 8 869 9 608 9 175 9 439 9 204 9 499 7 927 
Sel gemme 6 706 7 101 8 460 7 091 7 960 8 560 
Divers non-metaux 3 825 3 036 3 397 3 564 1 737 1 985 2 184 

Total 71 668 71 706 66 403 68 496 73 239 71 685 56 354 

MATERIAUX DE 
CONSTRUCTION 

Pierre, tout genre1 81 754 86 632 112 693 128 969 135 010 135 395 126 713 
Pierre a ciment 10 101 8 467 11 535 12 543 12 539 13 899 12 991 
Pierre a chaux 4 260 5 137 3 556 3 134 2 346 2 162 2 367 

Total 96 115 100 236 127 784 144 646 149 895 151 456 142 071 

COMBUSTIBLES 

Charbon 71 207 76 667 72 736 77 452 89 256 87 683 89 462 

Total, pierres et minerais 485 426 493 581 522 901 556 765 594 487 577 667 561 834 
extraits 

-
Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant. 
1 Ne comprend pas les pierres utilisees dans la fabrication du ciment et de la chaux au Canada. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 



TABLEAU 56. DEPENSES D'EXPLORATION, DE MISE,EN VALEUR ET D'IMMOBILISATIONS DE L'INDUSTRIE MINIERE1 AU 
CANADA, PAR PROVINCE ET TERRITOIRE, DE 1990 A 1992 

Immobilisations Reparation 
Construction 

Total, 
Exploration Mise en Machinerie Total, Machinerie immobi· 

surla valeurde la Total et immobi· Construe· et Total, lisations et 
propriete propriete Ouvrages partiel equipement lisations lion equipement reparation reparation 

(millions de dollars) 

Terre·Neuve 1990 x 40,0 x 54,4 46,0 100,4 18,9 141,7 160,6 261,0 
1991 dpr - 45,0 2,5 47,5 58,7 106,2 8,1 142,0 150,1 256,3 
1992i - x x 35,9 39,3 75,2 9,0 147,0 156,0 231,2 

ile-du-Prince- 1990 
Edouard 1991 dpr 

1992i 

Nouvelle- 1990 x x 14,4 28,8 40,5 69,3 2,0 55,2 57,2 126,5 
Ecosse 1991dpr x 37,2 x 61,6 48,7 110,3 3,1 39,8 42,9 153,2 

1992i x x 10,5 16,5 38,4 54,9 3,2 32,2 35,4 90,3 

Nouveau- 1990 2,0 18,3 5,7 26,0 34,1 60,1 5,2 62,9 68,1 128,2 
Brunswick 1991dpr x x 1,8 18,7 27,1 45,8 4,4 65,3 69,7 115,5 

1992i x 19,7 x 30,0 30,0 60,0 11,7 87,3 99,0 159,0 

Quebec 1990 38,5 244,3 69,6 352,4 92,5 444,9 33,0 250,4 283,4 728,3 
1991dpr 26,8 195,5 19,7 242,0 117,2 359,2 42,8 253,1 295,9 655,1 
1992i 18,5 174,9 29,4 222,8 96,1 318,9 41,0 243,0 284,0 602,9 

Ontario 1990 30,8 419,2 99,8 549,8 202,8 752,6 65,7 476,3 542,0 1 294,6 
1991 dpr 19,5 196,0 46,1 261,6 166,3 427,9 52,3 372,9 425,2 853,1 
1992i 15,2 203,3 37,0 255,5 160,6 416,1 48,9 360,3 409,2 825,3 

Manitoba 1990 13,4 84,1 36,2 133,7 20,6 154,3 4,7 90,9 95,6 249,9 
1991 dpr x 47,1 x 62,7 36,0 98,7 2,5 49,8 52,3 151,0 CJ 
1992i x x x 80,2 48,6 128,8 2,6 51,7 54,3 183,1 0 

< 
Saskatchewan 1990 6,4 83,8 35,2 125,4 40,8 166,2 13,0 143,8 156,8 323,0 < .,,, 

1991dpr 11,9 74,2 33,3 119,4 51,5 170,9 13,2 123,1 136,3 307,2 .,, 
1992i 13,2 75,7 14,9 103,8 58,4 162,2 13,1 132,5 145,6 307,8 

(/) 

(/) 
--; 

Alberta 1990 2,9 21,7 1,3 25,9 56,3 82,2 0,3 143,6 143,9 226,1 
p 
--; 

1991 dpr 0,9 23,4 0,9 25,2 22,6 47,8 0,3 119,5 119,8 167,6 c;; 
1992i 0,7 8,8 2,4 11,9 31,1 43,0 0,5 117,3 117,8 160,8 ::::! 
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TABLEAU 56. (fin) 

Immobilisations 
Construction 

Exploration Mise en Machinerie Total, 
surla valeurde la Total et immobi- Construe-

propriete propriete Ouvrages partiel equipement lisations 

(millions de dollars) 

Colombie- 1990 11,6 263,0 64,9 339,5 92,3 431,8 
Britannique 1991 dpr 4,9 232,9 36,2 274,0 85,2 359,2 

1992i 7,1 186,0 45,7 238,8 114,5 353,3 

Yukon 1990 1,3 x x 42,0 11,5 53,5 
1991 dpr x x 88,5 112,2 1,4 113,6 
1992i - x x 34,8 3,5 38,3 

Territoires du 1990 3,9 41,5 43,8 89,2 46,6 135,8 
Nord-Ou est 1991 dpr x x 3,3 30,4 12,2 42,6 

1992i 1,8 x x 34,6 20,2 54,8 

Total canadien 1990 111,2 1 251,9 404,0 1 767,1 684,0 2451,1 
1991dpr 83,9 914,3 256,8 1 255,0 626,9 1 881,9 
1992i 77,3 800,8 186,5 1 064,6 640,7 1 705,3 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
- : neant; dpr : donnees provisoires; i : intentions; x : donnees confidentielles; les chiffres sont inclus dans les totaux. 
1 Ne comprend pas les depenses de l'industrie du petrole brut et de l'industrie du gaz naturel. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 

lion 

36,9 
28,2 
29,2 

2,3 
0,4 
0,9 

6,8 
3,3 
3,5 

188,8 
158,7 
163,7 

01 
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Total, "' 
Machinerie immobi-

et Total, lisations et 
equipement reparation reparation 

445,2 482,1 913,9 
449,1 477,3 836,5 
445,2 474,4 827,7 

14,1 16,4 69,9 
22,3 22,7 136,3 
27,1 28,0 66,3 

49,4 56,2 192,0 
40,1 43,4 86,0 
40,4 43,9 98,7 

1 873,6 2 062,4 4 513,5 
1 676,7 1 835,4 3 717,3 
1 683,9 1 847,6 3 552,9 



TABLEAU 57. DEPENSES D'EXPLORA:r10N, D,E MISE EN VALJ:UR ET D'IMMOBILISATIONS DE L'INDUSTRIE MINIERE1 AU 
CANADA2 SELON LE TYPE D'ACTIVITES MINIERES2 DE1990A1992 

Immobilisations Reparation 
Construction 

Total, 
Exploration Mise en Machinerie Total, Machinerie immobilisa-

sur la valeurde la Total et immobi- Construe- et Total, tions et 
propriete propriete Ouvrages partiel equipement lisations tion equipement reparation reparation 

(millions de dollars) 

MINES DE METAUX 

Cuivre-or- 1990 25,8 114,2 67,7 207,7 61,0 268,7 18,9 284,2 303,1 571,8 
argent 1991 dpr 19,9 83,6 38,4 141,9 68,2 210,1 20,3 253,1 273,4 483,5 

1992i 24,6 85,6 51,1 161,3 86,8 248,1 20,1 255,3 275,4 523,5 

Or 1990 41,8 313,2 109,8 464,8 125,3 590,1 44,9 220,9 265,8 855,9 
1991Clpr 25,6 151,2 21,2 198,0 81,6 279,6 39,7 189,9 229,6 509,2 
1992i 19,7 153,3 17,6 190,6 89,1 279,7 37,8 185,8 223,6 503,3 

Fer 1990 x x 33,4 125,7 61,6 187,3 16,5 213,4 229,9 417,2 
1991 dpr x 112,1 x 118,3 116,7 235,0 14,6 218,1 232,7 467,7 
1992i x x 13,2 89,9 48,6 138,5 15,5 219,0 234,5 373,0 

Argent-plomb- 1990 17,7 64,1 26,6 108,4 32,7 141,1 9,9 81,8 91,7 232,8 
zinc 1991dpr x x x 163,7 19,7 183,4 6,9 97,2 104,1 287,5 

1992i 2,3 x 43,0 82,1 29,7 111,8 14,2 124,3 138,5 250,3 

Uranium 1990 x x 31,7 133,3 5,1 138,4 6,3 121,7 128,0 266,4 
1991 dpr x x x 53,7 12,6 66,3 5,6 80,9 86,5 152,8 
1992i x 51,5 x 69,3 20,3 89,6 4,2 74,4 78,6 168,2 

CJ 
Autres mines 1990 14,4 233,5 71,1 319,0 135,0 454,0 44,5 217,4 261,9 715,9 0 
de metaux2 1991dpr x 166,8 x 201,6 113,6 315,2 34,6 152,7 187,3 502,5 < 

1992i 12,6 142,0 22,1 176,7 111,8 288,5 32,8 142,5 175,3 463,8 < ,,.,, 
""' Total, mines 1990 101,8 916,7 340,3 1 358,8 420,6 
Cl) 

1 779,4 141,0 1 139,2 1 280,2 3 059,6 Cl) 

de metaux 1991 dpr 71,9 590,3 214,8 877,0 412,5 1 289,5 121,7 991,9 1 113,6 2 403,1 --. 
:i:. 

1992i 62,9 545,9 160,8 769,6 386,3 1 155,9 124,7 1 001,2 1 125,9 2 281,9 :::.:! 
Cl) 
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TABLEAU 57. (fin) 

Immobilisations Re~aration 
Construction 

Total, 
Exploration Miseen Machinerie Total, Machinerie immobilisa· 

sur la valeurde la Total et immobi- Construe- et Total, lions et 
propriete propriete Ouvrages partiel equipement lisations lion equipement reparation reparation 

(millions de dollars) 

MINES DE NON-
METAUX 

Amiante 1990 x x 1,9 63,1 1,2 64,3 2,7 37,2 39,9 104,2 
1991dpr x x x 29,1 3,1 32,2 4,5 44,5 49,0 81,2 
1992i x x x 57,4 1,0 58,4 5,1 46,5 51,6 110,0 

Charbon 1990 3,5 176,3 24,9 204,7 125,1 329,8 24,0 451,8 475,8 805,6 
1991dpr 2,6 230,2 29,8 262,6 98,1 360,7 13,1 389,7 402,8 763,5 
1992i 2,8 154,7 12,5 170,0 126,0 296,0 13,2 379,9 393,1 689,1 

Autres mines 1990 x x 37,0 140,6 137,0 277,6 21,1 245,4 266,5 544,1 
de non- 1991dpr x x x 86,5 113,1 199,6 19,3 250,6 269,9 469,5 
metaux3 1992i x x x 67,1 127,4 194,5 20,7 256,3 277,0 471,5 

Total, mines de 1990 9,4 335,1 63,8 408,3 263,3 671,6 47,8 734,4 782,2 1 453,8 
non-metaux 1991dpr 12,1 324,0 42,0 378,1 214,3 592,4 37,0 684,8 721,8 1 314,2 

1992i 14,4 254,9 24,9 294,2 254,3 548,5 39,1 682,7 721,8 1 270,3 

Total, industrie 1990 111,2 1 251,9. 404,0 1 767,1 684,0 2451,1 188,8 1 873,6 2 062,4 4 513,5 
miniere 1991dpr 83,9 914,3 256,8 1 255,0 626,9 1 881,9 158,7 1 676,7 1 835,4 3 717,3 

1992i 77,3 800,8 186,5 1 064,6 640,7 1 705,3 163,7 1 683,9 1 847,6 3 552,9 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; i : intentions; x : donnees confidentielles; les chiffres sont inclus dans les totaux. 
1 Ne comprend pas les depenses de l'industrie du petrole et de l'industrie du gaz nature!. 2 Comprend les mines de nickel-cuivre, les mines d'argent-cobalt et les 
mines d'autres metaux. 3 Comprend les mines de gypse, les mines de sel, les mines de potasse, les carrieres, les sablieres, les gravieres et les mines d'autres non
metaux. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABL,EAU 58. FORAGES AU DIAMANT DANS L'INDUSTRIE MINIER~ AU CANADA, PAR DES SOCIETES MINIERES UTILISANT LEUR PROPRE 
MATERIEL ET PAR DES ENTREPRENEURS DE FORAGE, DE 1988 A 1990 

19BB 19B9 1990 
Exploration Autres Total Exploration Autres Total Exploration Autres Total 

(metres) 

MINES DE METAUX 

Or Propre materiel 39 604 23 941 63 545 70 359 35 936 106 295 24 193 188 565 212 75B 
Entre~reneurs 672 B25 - 672 825 735 297 123 330 85B 627 734 105 - 734 105 
Total 712 429 23 941 736 370 805 656 159 266 964 922 75B 298 1BB 565 946 B63 

Fer Propre materiel 10 03B 365 123 375 161 241 B54 - 241 854' 166 B77 - 166 B77 
Entre~reneurs - - - 309 652 - 309 652 303 952 - 303 952 
Total 10 038 365 123 375 161 551 506 - 551 506 470 B29 - 470 B29 

Nickel-cuivre-zinc Propre materiel 127 441 - 127 441 6 BB6 377 764 384 650 8 328 131 70B 140 036 
Entre~reneurs 233 841 9 OOO 242 B41 25 920 - 25 920 11 366 - 11 366 
Total 361 2B2 9 OOO 370 OB2 32 B06 377 764 410 570 19 694 131 70B 151 402 

Argent-plomb-zinc Propre materiel 60 B58 - 60 B58 51 2B7 - 51 287 23 717 23 717 
Entre~reneurs 72 2BO 72 2BO 47 B66 - 47 B66 12 100 12 100 
Total 133 138 133 13B 99 153 - 99 153 35 B17 - 35 817 

Uranium Propre materiel 34 175 - 34 175 32 379 - 32 379 21 015 - 21 015 
Entreereneurs 10 250 - 10 250 31 507 - 31 507 12 233 - 12 233 
Total 44 425 - 44 425 63 886 - 63 BB6 33 248 - 33 24B 

Mines de metaux divers Propre materiel 
Entreereneurs 13 B78 - 13 878 31 906 - 31 906 26 536 - 26 536 
Total 13 87B - 13 B7B 31 906 - 31 906 26 536 26 536 

Total, mines de metaux Propre materiel 272 116 389 064 661 180 402 765 413 700 B16 465 244 130 320 273 564 403 
Entreereneurs 1003074 9 OOO 1 012074 1 1B2 148 123 330 1 305 478 1 100 292 - 1 100 292 
Total 1 275 190 39B 064 1 673 254 1 5B4 913 537 030 2 121 943 1344422 320 273 1 664 695 

MllNES DE NON-
METAUX 

Gypse Propre materiel - - - - - 6100 - 6100 
Entre~reneurs 4 145 3 444 7 5B9 - 1 778 1 77B 3188 - 3188 
Total 4 145 3444 7 5B9 - 1 778 1 778 9 288 - 9 2BB 

Autres mines de non- Propre materiel - - - - B12 - 812 
metaux Entre~reneurs 2 300 - 2 300 7 064 - 7 064 1 450 - 1 450 

Total 2 300 - 2 300 7 064 - 7 064 2 262 - 2 262 

Amiante Propre materiel 
Entre~reneurs 2 2B9 - 2 2B9 9 508 - 9 508 7 909 - 7 909 0 
Total 2 2B9 - 2 2B9 9 508 - 9 50B 7 909 - 7 909 0 

Potasse Propre materiel - - - 10 674 - 10 674 12 B17 - 12 817 <: 
<: 

Entre~reneurs - 1 065 1 065 3 045 - 3 045 .,,, 
Total - 11 739 11 739 15 862 - 15 B62 .,, 

"' Total, mines de non- Propre materiel - - - 10 674 - 10 674 19 729 - 19 729 "' ..... 
metaux Entre~reneurs 8 734 3 444 12 178 17 637 1 77B 19 415 15 592 - 15 592 }> 

Total B 734 3 444 12 17B 2B 311 1 77B 30 OB9 35 321 - 35 321 ..... 
(;; 

Total, industrie miniere Propre materiel 320 273 584 132 
..... 

272 116 3B9 064 661 1BO 413 439 413 700 B27 139 263 859 
!D Entreereneurs 1 011 B08 12444 1 024 252 1 199 7B5 125 10B 1 324 B93 1 115 884 - 1 115 84 c: Total 1 283 924 401 50B 1 685 432 1613224 538 BOB 2 152 032 1 379 743 320 273 17000016 .,, 
"' 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada, nos des catalogues 26-223 et 26-224. °' - : neant. ?> 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. " -->. 



58.72 DONNEES STATIST/QUES 

TABLEAU 59. TONNAGE DE PIERRE$ ET DE MINERAi$ 
EXTRAIT& PAR L'INDUSTRIE MINIERE AU CANADA, 
DE 1960 A 1990 

Mineraux 
An nee Metaux industriels1 Charbon Total 

(millions de tonnes) 

1960 92, 1 88,7 n.d. 180,8 
1961 90, 1 96,7 n.d. 186,8 
1962 103,6 103,8 n.d. 207,4 
1963 112,7 120,4 n.d. 233,1 
1964 128,0 134, 1 n.d. 162, 1 
1965 151,0 146,5 n.d. 297,5 
1966 147,6 171,8 n.d. 319,4 
1967 169, 1 177,5 n.d. 346,6 
1968 186,9 172,7 n.d. 359,6 
1969 172,0 178,8 n.d. 350,8 
1970 213,0 179, 1 n.d. 392,1 
1971 211,5 185,8 n.d. 397,3 
1972 206,0 189,7 n.d. 395,7 
1973 274,9 162,6 n.d. 437,4 
1974 278,7 178,8 n.d. 457,5 
1975 264,2 158,7 n.d. 422,9 
1976 296,5 167, 1 n.d. 463,6 
1977 299,5 205,2 33,8 538,5 
1978 248,1 205,5 36,3 489,9 
1979 274,8 200,1 39,8 514,6 
1980 290,1 193,5 43,9 527,5 
1981 301,5 172,5 48,2 522,2 
1982 238,4 121,2 53,0 412,5 
1983 219,0 137,0 54,8 410,8 
1984 246,4 167,8 71,2 485,4 
1985 245,0 171,9 76,7 493,6 
1986 256,0 194,2 72,7 522,9 
1987 266,2 213, 1 77,5 556,8 
1988 282,1 223,1 89,3 594,5 
1989 283,8 223,1 87,7 594,6 
1990 273,9 198,4 89,5 561,8 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada. 
n.d. : non disponible. 
1 Comprend !'exploitation des mineraux non metalliques et !'extraction des 
pierres,_y compris les pierres utilisees dans la fabrication du ciment et de la 
chaux. A partir de 1979, l'industrie comprend des mines de divers non-
metaux qui n'avaient pas ete incluses auparavant. 
Remarque : Les chiffres ant ete arrondis. 



DONNE ES STA T/ST/QUES 58.73 

TABLEAU 60. TOTAL DES FORAGES AU DIAMANT EFFECTUES SUR LES 
GISEMENTS DE METAUX AU CANADA, DE 1960 A 1990 

Gisements de Gisements Autres Total des 
Gisements cuivre-zinc et d'argent- gisements gisements 
auriteres de nickel-cuivre plomb-zinc metalliferes1 de metaux 

(metres) 

1960 628 016 1 267 792 226 027 315 067 2 436 902 
1961 595 180 1 128 091 255 101 221 079 2 199 451 
1962 902 288 1 025 048 350 180 358 679 2 636 195 
1963 529 958 977 257 288 204 148 703 1 944 122 
1964 458 933 709 588 401 099 104 738 1 674 358 
1965 440 020 779 536 331 294 275 917 1 826 767 
1966 442 447 729 148 292 223 164 253 1 628 071 
1967 391 347 947 955 230 182 120 350 1 689 834 
1968 375 263 935 716 198 038 56 780 1 565 797 
1969 274 410 923 452 197 670 109 592 1 505 124 
1970 214 717 1 132 915 375 019 99 373 1 822 024 
1971 193 291 1 089 103 308 798 83 851 1 675 043 
1972 229 771 967 640 240 195 50 225 1 487 831 
1973 243 708 713 134 185 946 57 730 1 200 518 
1974 250 248 798 564 197 322 83 484 1 329 618 
1975 216 158 532 991 184 203 97 971 1 029 031 
1976 156 030 507 620 166 366 97 735 927 751 
1977 175 643 515 780 213 279 124 329 1 029 031 
1978 209 335 346 722 490 489 135 197 1 181 743 
1979 198 955 437 562 131 032 150 018 917 567 
1980 187 635 566 610 259 877 173 945 1 188 067 
1981 306 197 675 712 478 754 170 369 1 631 032 
1982 288 421 386 940 424 218 164 742 1 264 321 
1983 352 218 512 745 269 659 97 661 1 232 283 
1984 406 060 830 536 273 238 281 661 1 791 495 
1985 429 565 475 582 152 692 286 764 1 344 603 
1986 774 896 434 325 163 756 278 642 1 651 619 
1987 650 688 503 509 125 291 359 011 1 638 499 
1988 736 370 370 282 133 138 433 464 1 673 254 
1989 964 922 551 506 99 153 506 362 2 121 943 
1990 946 863 470 829 35 817 211 186 1 664 695 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada, no du catalogue 26-223. 
1 Comprend les gisements de fer, de titane, d'uranium, de molybdene et d'autres metaux. 



58.74 DONNEES STATIST/QUES 

TABLEAU 61. FORAGES D'EXPLORATION AU 
DIAMANT SUR DES, GISEMENTS DE METAUX AU 
CANADA, DE 1960 A 1990 

Societes minieres 
avec leur propre 

personnel et Entrepreneurs de 
An nee materiel forage au diamant Total 

(metres) 

1960 268 381 1 409 416 1 677 797 
1961 302 696 1 337 173 1 639 869 
1962 167 214 1 748 023 1 915 237 
1963 361 180 1 169 292 1 530 472 
1964 143 013 1 072 985 1 215 998 
1965 209 002 1 176 996 1 385 998 
1966 163 379 1 044 860 1 208 239 
1967 93 164 1 123 137 1216301 
1968 159 341 990 690 1 150 031 
1969 135 311 1 072 328 1 207 639 
1970 62 147 1 228 061 1 290 208 
1971 86 838 1 053 330 1 140 168 
1972 251 651 839 753 1 091 404 
1973 321 333 742 899 1 064 232 
1974 357 823 892 557 1 250 380 
1975 346 770 618 161 964 931 
1976 335 919 532 036 867 955 
1977 327 241 638 327 965 568 
1978 237 250 534 557 771 807 
1979 311 221 571 721 882 942 
1980 347 829 747 566 1 095 395 
1981 460 687 917 566 1 378 253 
1982 289 901 713 413 1 003 314 
1983 324 383 707 343 1 031 726 
1984 357 680 936 459 1 294 139 
1985 382 490 725 310 1 107 800 
1986 347 154 915 809 1 262 963 
1987 290 510 1 022 446 1 312 956 
1988 272 116 1 003 074 1 275 190 
1989 402 765 1 182 148 1 584 913 
1990 244 130 1 100 292 1 344 422 

Sources : Energie, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada, 
no du catalogue 26-223. 



DONNE ES STA T/ST/QUES 58.75 

TABLEAU 62. FORAGES AU DIAMANT EFFECTUES A 
D'AUTRES FINS QUE L'EXPLORATION SUR DES 
GISEMENTS DE METAUX AU CANADA, DE 1960 A 1990 

Societes minieres 
avec leur propre 

personnel et Entrepreneurs de 
An nee materiel forage au diamant Total 

(metres) 

1960 450 246 308 860 759 106 
1961 384 432 175 149 559 581 
1962 528 700 192 259 720 959 
1963 388 228 25 422 413 650 
1964 385 765 72 594 458 359 
1965 393 947 46 822 440 769 
1966 227 968 191 863 419 831 
1967 186 463 287 071 473 534 
1968 122 851 292 914 415 765 
1969 87 552 209 933 297 485 
1970 290 363 241 453 531 816 
1971 295 966 238 910 534 876 
1972 304 523 91 903 396 426 
1973 77 162 59 124 136 286 
1974 54 353 24 885 79 238 
1975 31 917 34 475 66 392 
1976 31 413 28 383 59 796 
1977 24 303 39 160 63 463 
1978 351 344 58 592 409 936 
1979 4 090 30 535 34 625 
1980 20 545 72 127 92 672 
1981 200 898 51 881 252 779 
1982 188 674 72 333 261 007 
1983 81 138 119419 200 557 
1984 492 939 4 417 497 356 
1985 230 501 6 302 236 803 
1986 378 823 9 833 388 656 
1987 325 543 325 543 
1988 389 064 9 OOO 398 064 
1989 413 700 123 330 537 030 
1990 320 273 320 273 

Sources : Energia, Mines et Ressources Canada; Statistique Canada, 
no du catalogue 26-223. 
- : neant. 
Remarque : A partir de 1964, les donnees ne comprennent que les 
societes productrices. 



58.76 DONNEES STAT/STIQUES 

TABLEAU 63. CANADA : MINERAUX BRUTS TRANSPORTES 
PAR CHEMIN DE FER CANADIEN, DE 1988 A 1990 

1988 1989 1990 

(milliers de tonnes) 

MINERAUX METALLIQUES 

Minerais et concentres de fer 39 835 41 594 35 801 
Minerais et concentres de nickel-cuivre 3 742 2 961 3 261 
Alumina et bauxite 3 224 3 841 3 909 
Minerais et concentres de zinc 1 554 1 231 973 
Minerais et concentres de cuivre 1 185 955 1 048 
Minerais et concentres de plomb 590 465 192 
Minerais et concentres metalliques, 

n.m.a. 63 BO 46 
Minerais et concentres de nickel 7 

Total, mineraux metalliques 50 193 51 127 45 237 

MINERAUX NON METALLIQUES 

Potasse (KCI) 12 337 10 559 11 316 
Soufre, n.m.a. 6 559 4 227 4 925 
Gypse 5 418 5 621 5 258 
Calcaire, n.m.a. 3 008 2 939 1 955 
Roche phosphatee 1 236 1 275 1 040 
Argile 1 025 786 109 
Soufre liquide 1 002 1 016 568 
Sable industrial 985 854 275 
Sel gemme 688 828 984 
Carbonate de sodium 659 631 531 
Calcaire industrial 396 368 173 
Syenite a nepheline 302 321 294 
Sulfate de sodium 297 291 519 
Mineraux non metalliques, n.m.a. 170 270 105 
Sel, n.m.a. 161 137 77 
Calcaire agricole 122 55 6 
Pierre, n.m.a. 107 94 46 
Si lice 23 19 2 
Abrasifs naturals 21 27 9 
Sable, n.m.a. 17 4 2 
Barytine 9 11 14 
Amiante 5 3 3 
Tourbe et autres mousses 1 2 2 

Total, mineraux non metalliques 34 550 30 338 28 213 

COMBUSTIBLES 

Charbon bitumineux 47 117 38 856 34 861 
Charbon, lignite 2 976 1 856 1 757 
Gaz natural et autres substances 

bitumineuses brutes 34 87 70 
Charbon, n.m.a. 24 2 5 
Petrols brut 12 12 B 

Total, combustibles 50 163 40 813 36 701 

Total, mineraux bruts 134 906 122 278 110 151 

Total, trafic-marchandises1 productif 
transports par chemin de fer canadien 269 354 247 041 226 338 

Mineraux bruts exprimes en 
pourcentage du total du trafic-
marchandises productif 50,1 49,5 48,7 

Source : Statistique Canada. 
- : neant: n.m.a. : non mentionne ailleurs. 
1 On entend par «trafic-marchandises» une livraison locale ou de liaison inter
transporteur qui est une source de revenus pour le transporteur. 



DONNEES STATISTJQUES 58.77 

TABLEAU 64. CANADA : PRODUITS Mlf'IERAUX OUVRES TRANSPORTES PAR 
CHEMIN DE FER CANADIEN, DE 1988 A 1990 

1988 1989 1990 

(milliers de tonnes) 

PRODUITS MINERAUX METALLIQUES 

Produils mineraux ferreux 
Rebuts de fer et d'acier 2 068 2 254 1 252 
TOies et feuillards, acier 1191 1 196 1 053 
Fer et acier en lingots, blooms, billettes et brames 674 818 658 
Barres et tiges, acier 593 654 571 
Profiles de construction et rideau de palplanches, fer 

et acier 476 453 239 
TOies fortes, acier 311 260 193 
Tuyaux et tubes, fer et acier 275 459 265 
Rails et matenaux de voie ferree 91 191 68 
Pieces coulees et forgees, fer et acier 83 62 53 
Fonte en gueuse 36 55 40 
Ferro-alliages 27 20 17 
Fer et acier de premiere fusion, autres formes 9 10 6 
Fils, fer ou acier 4 4 2 

Total, produits mineraux ferreux 5 838 6 436 4 417 

Produits mineraux non ferreux 
Materiaux ouvres en aluminium et en alliages 

d'aluminium, n.m.a. 760 822 705 
Zinc et alliages 517 492 389 
Cuivre et alliages, n.m.a. 391 373 381 
Aluminium en pflte, poudre, saumons, lingots, grenaille 352 191 377 
Autres metaux communs et alliages non ferreux 167 150 120 
Plomb et alliages 163 134 87 
Rebuts de metaux non ferreux 94 107 56 
Laitier, scones, etc. 49 99 51 
Matte de cuivre et precipites 22 1 

Total, produits mineraux non ferreux 2 493 2 390 2167 

Total, produits mineraux metalliques 8 332 8 826 6 584 

PRODUITS MINERAUX NON METALLIQUES 

Engrais et materiaux d'engrais, n.m.a. 2 424 2 283 2 143 
Ciment portland, ordinaire 1 813 1 716 1 559 
Acide sulfurique 1 806 1 767 2 102 
Produits a base de gypse, n.m.a. 282 248 45 
Produits a base de ciment et de baton, n.m.a. 223 187 189 
Produits a base de mineraux non metalliques, n.m.a. 210 178 159 
Chaux hydratee et chaux vive 185 168 181 
Produils a base de pierres naturelles, principalement 

pour la construction 166 152 115 
Dolomie et magnesite calcinees 50 51 15 
Produits a base de verre 45 36 3 
Briques et tuiles d'argile 30 50 3 
Briques refractaires et forrnes semblables 24 21 6 
Produits a base d'amiante et d'amiante-ciment 22 20 25 
Plfltres 9 9 2 
Produits refractaires, n.m.a. 6 3 4 

Total, produits mineraux non metalliques 7 295 6 889 6 551 

PRODUITS MINERAUX COMBUSTIBLES 

Gaz raffines et industrials, type combustible 2 671 2 744 2 377 
Carburant diesel 1 531 1 397 1 349 
Essence 675 612 531 
Mazout, n.m.a. 654 802 1 186 
Coke, n.m.a. 623 459 355 
Autres produils du petrole et du charbon 517 509 442 
Coke de petrole 341 340 266 
Huiles et graiSses lubrifiantes 304 331 267 
Asphaltes et huiles bitumineuses pour routes 248 211 191 

Total, produits mineraux combustibles 7 566 7 405 6 964 

Total, produits mineraux ouvres 23 193 23 120 20 099 

Total, trafic-marchandises1 productif transports par 
chemin de fer canadien 269 354 247 041 226 338 

Produits mineraux ouvres exprimes en pourcentage 
du total du trafic-marchandises productif 8,6 9,4 8,9 

Source : Statistique Canada. 
- : neant; n.m.a. : non mentionne ailleurs;. 
1 On entend par «trafic-marchandises" une livraison locale ou de liaison intertransporteur qui est une source 
de revenus pour le transporteur. 



58.78 DONNEES STATIST/QUES 

TABLGAU 65. CANAD~: MINERAUX BRUTS ET PRODUITS MINERAUX, 
OUVRES TRANSPORTES PAR CHEMIN DE FER CANADIEN, DE 1960 A 1990 

Mineraux bruts et 
Total du Total des Total des produits mineraux 

trafic- Total des produits mineraux bruts ouvres, exprimes en 
marchandises mineraux mineraux et des produits pourcentage du trafic-

An nee productif1 bruts ouvres mineraux ouvres marchandises productif 

(millions de tonnes) 

1960 142,8 57,1 14,5 71,6 50,1 
1961 138,9 54,1 13,6 67,7 48,7 
1962 146,0 60,3 13,8 74,1 50,8 
1963 154,6 62,9 15,5 78,4 50,6 
1964 180,0 74,6 15,9 90,5 50,3 
1965 186,2 80,9 17,3 98,2 52,7 
1966 194,5 80,6 17,8 94,8 50,6 
1967 190,0 81,2 17,7 98,9 52,1 
1968 195,4 86,7 18,8 105,5 54,0 
1969 189,0 81,9 27,6 109,5 57,9 
1970 211,6 97,5 28,4 125,9 59,5 
1971 214,5 95,6 27,4 123,0 57,3 
1972 215,8 89,4 27,6 117,0 54,2 
1973 241,2 113, 1 29, 1 142,2 59,0 
1974 246,3 115,3 30,9 146,2 59,4 
1975 226,0 110,6 26,6 137,2 60,7 
1976 238,5 116,6 25,5 142, 1 59,6 
1977 247,2 121, 1 25,7 146,8 59,4 
1978 238,8 107,7 26,2 133,9 56,1 
1979 257,9 127,2 26,6 153,8 59,6 
1980 254,4 124,8 24,6 149,4 58,7 
1981 246,6 120,7 26,4 147, 1 59,7 
1982 212,5 95,7 21,0 116,7 54,9 
1983 222,8 95,3 22,7 118,0 53,0 
1984 254,6 121, 1 25,1 146,2 57,4 
1985 250,6 125,2 24,3 149,5 59,7 
1986 249,8 121,2 23,0 144,2 57,7 
1987 261,4 122,2 22,7 144,9 55,4 
1988 269,4 134,9 23,2 158, 1 58,7 
1989 247,0 122,3 23,1 145,4 58,9 
1990 226,3 110,2 20, 1 130,3 57,5 

Source : Statistique Canada. 
1 On entend par «trafic-marchandises» une livraison locale ou de liaison intertransporteur qui est une 
source de revenus pour le transporteur. 



TABLEAU 66. CANADA : MINERAUX BRUTS CHARGES ET DECHARGES {NAVIGATION AU CABOTAGE}, EN 1991 

Mineraux cha!lles Mineraux decharges 
Atlantique-Saint-Laurent Grands Lacs Pacifique Total Allantique Saint-Laurent Grands Lacs Pacifique Total 

(tonnes) 

MINERAUX METALLIQUES 

Minerais et concentres de fer - 6 022 920 44 810 - 6 067 730 - 1 234 959 4 832 772 - 6 067 731 
Minerais d'aluminium et concentres - 21 675 - - 21 675 - - 21 675 - 21 675 
Autres minerais et concentres 199 1 659 930 284 852 - 1 944 981 199 1659930 284 852 - 1944981 

Total, mineraux metalliques 199 7 704 525 329 662 - 8 034 386 199 2 894 889 5 139 299 - 8 034 387 

MINERAUX NON METALLIQUES 

Calcaire 102 - 1 677 289 311 321 1 988 712 102 49 892 1 627 397 311 321 1988712 
Sable et gravier 112 909 - 212 031 706 885 1 031 825 112 909 - 212 031 706 885 1 031 825 
Gypse 429 723 - - 27 367 457 090 - 329 828 99 895 27 367 457 090 
Sel 1 373 108 47 337 1 606 560 14 966 3041971 281 343 1440026 1 305 636 14 966 3041971 
Soufre - 1 930 - 1 973 3 903 - 1 930 - 1 973 3 903 
Potasse - - 83 304 - 83 304 - 34 526 48 778 - 83 304 
Autres produits mineraux 572 737 216 505 1 533 198 100 373 2 422 813 518 573 624 091 1 179 776 100 373 2 422 813 

Total, mineraux non metalliques 2 488 579 265 772 5 112 382 1 162 885 9 029 618 912 927 2 480 293 4 473 513 1 162 885 9 029 618 

COMBUSTIBLES 

Charbon 100 162 42 486 2 296 566 114 665 2 553 879 51 098 91 550 2 296 566 114 665 2 553 879 
Petrole brut - 6 606 - - 6 606 - 6606 - - 6 606 

Total, combustibles 100 162 49 092 2 296 566 114 665 2 560 485 51 098 98 156 2 296 566 114 665 2 560 485 

Total, mineraux bruts 2 588 940 8 019 389 7 738 610 1 277 550 19 624 489 964 224 5 473 338 11 909 378 1 277 550 19 624 490 

Total, tous les produits mineraux1 6 610 357 12 234 536 22 778 036 16 806 989 58 429 918 5 265 338 21 066 029 15 301 479 16 797 072 58 429 918 

Mineraux bruts exprimes en pour-
centage de tous les produits 
mineraux 39,2 65,5 34,0 7,6 33,6 18,3 26,0 77,8 7,6 33,6 

Source : Statistique Canada. 
- : neant. 
1 Comprend les mineraux metalliques, les mineraux non metalliques et les combustibles ainsi que toutes les cargaisons chargees et dechargees lors d'une navigation au cabotage. 
Remarques : Les chiffres ont ete arrondis. Les donnees pour les ports du Saint-Laurent sont presentees cette annee dans une rubrique distincte; auparavant, elles etaient comprises dans la 
rubrique «Atlantique». 
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TABLEAU 67. CANADA : PRODUITS MINERAUX OUVRES CHARGES ET DECHARGES (NAVIGATION AU CABOTAGE), EN 1991 

Produits mineraux charges Produits mineraux decharges 
Atlantique Saint-Laurent Grands Lacs Pacifique Total Atlantique Saint-Laurent Grands Lacs Pacifique Total 

(tonnes) 

PRODUITS MINERAUX METALLIQUES 

Fer et acier et leurs alliages 2 817 11 413 76 736 17 404 108 370 11 310 74 216 5 440 17 404 108 370 
Aluminium et produits d'aluminium - 194 812 - - 194 812 - 194812 - - 194 812 
Autres produits fails de metaux communs 2 686 5 370 - - 8 056 7 887 170 - - 8 057 

Total, produits mineraux metalliques 5 503 211 595 76 736 17 404 311 238 19 197 269 198 5 440 17 404 311 239 

PRODUITS MINERAUX NON 
METALLIQUES 

Ciment et produits connexes 961 126 441 904 6 882 449 873 1 088 93 492 348 412 6 882 449 874 
Autres produits mineraux non metalliques, 3 

n.m.a. 18 484 9 467 250 676 228 723 537 350 45 523 104 562 158 541 228 723 537 349 

Total, produits mineraux non metalliques 19 445 39 593 692 580 235 605 987 223 46 611 198 054 506 953 235 605 987 223 

PRODUITS MINERAUX 
COMBUSTIBLES 

Essence 1 490 451 1 188 165 398 146 397 796 3 474 558 1 205 741 1 407 354 463 667 397 796 3 474 558 
Autres produits mineraux combustibles 

ouvres, n.m.a. 2 098 237 1 843 749 1 073 795 581 131 5 596 912 2 072 576 2 163 237 780 531 580 566 5 596 910 

Total, produits mineraux combustibles 3 588 688 3 031 914 1 471 941 978 927 9 071 470 3 278 317 3 570 591 1 244 198 978 362 9 071 468 

Total, produ~s mineraux ouvres 3 613 636 3 283 102 2 241 257 1 231 936 10 369 931 3 344 125 4 037 843 1 756 591 1 231 371 10 369 930 

Total, tous les produits mineraux1 6 610 357 12 234 536 22 778 036 16 806 989 58 429 918 5 265 338 21 066 029 15 301 479 16 797 072 58 429 918 

Produits mineraux ouvres exprimes en 
pourcentage de tous les produits mineraux 54,7 26,8 9,8 7,3 17,7 63,5 19,2 11,5 7,3 17,7 

Source : Statistique Canada. 
- : neant; n.m.a. : non mentionne ailleurs. 
1 Comprend les produits mineraux metalliques, les produits mineraux non metalliques et les produits mineraux combustibles ainsi que toutes les cargaisons chargees et dechargees lors d'une navigation au 
cabotage. 
Remarques : Les chiffres ont ete arrondis. Les donnees pour les ports du Saint-Laurent sont presentees cette annee dans une rubrique distincte; auparavant, elles etaient comprises dans la rubrique 
«Atlantique•. 
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DONNEES STATISTJQUES 58.81 

TABLEAU 68. CANADA : MINERAUX BRUTS ET PRODUITS 
MINERAUX OUVRES CHARGES DANS LE~ PORTS CANADIENS 
{NAVIGATION AU CABOTAGE}, DE 1960 A 1991 

Total des Mineraux bruts et 
Total de tous produits produits mineraux 
les produits Total des mineraux ouvres, en pourcentage 

An nee mineraux1 mineraux bruts ouvres de tous les produits 

(milliers de tonnes) 

1960 37 058 8 786 8 229 45,9 
1961 41 861 9 527 8 857 43,9 
1962 39 763 8 361 9 768 45,6 
1963 40 328 7 998 9 942 44,5 
1964 47 171 8 522 11 194 41,8 
1965 48 200 9 183 11 766 43,5 
1966 55 122 10 155 12 652 41,4 
1967 49 799 11 509 12 207 47,6 
1968 50 921 13 698 13 245 52,9 
1969 51 890 12 746 14 181 51,9 
1970 57 301 14 415 14 818 51,0 
1971 55 128 14 783 15 374 54,7 
1972 55 326 14 197 15 290 53,3 
1973 55 314 16 573 15 615 58,2 
1974 53 633 11 723 16 575 52,8 
1975 54 373 15 687 17 510 61, 1 
1976 53 882 15 924 16 208 59,6 
1977 58 309 18 131 17 435 61,0 
1978 60 668 18 318 16 619 57,6 
1979 79 950 22 130 17 486 49,6 
1980 82 761 22 947 17 134 48,4 
1981 71 271 17 849 16 669 48,4 
1982 65 881 16 473 13 214 45,1 
1983 67 598 21 248 12 025 49,2 
1984 68 698 22 798 11 909 50,5 
1985 61 717 19 867 10 291 48,9 
1986 60 506 19 901 10 264 49,9 
1987 67 572 20 969 11 118 47,5 
1988 69 974 23 325 11 676 50,0 
1989 61 122 22 963 11 825 56,9 
1990 60 360 22 430 16 096 63,8 
1991 58 430 19 624 10 370 51,3 

Source : Statistique Canada. 
1 Comprend les produits mineraux metalliques, les produits mineraux non metalliques 
et les produits mineraux combustibles ainsi que toutes les cargaisons chargees et 
dechargees lors d'une navigation au cabotage. 



TABLEAU 69. CANADA : MINERAUX BRUTS CHARGE~ ET DECHARGES DANS LES PORTS CANADIENS POUR LE 
COMMERCE MARITIME INTERNATIONAL1, DE 1989 A 1991 

1989 1990 1991 
Charges Decharges Charges Decharges Charges Decharges 

(tonnes) 

MINERAUX METALLIQUES 

Minerais et concentres de fer 31 921 555 6 993 891 29 227 639 4 590 480 28 842 400 5 530 400 
Minerais et concentres d'aluminium 21 561 4 660 980 19 162 4 251 610 755 2 506 141 
Minerais et concentres de plomb et de zinc 914 834 6 528 895 731 138 419 620 254 302 976 
Minerais et concentres de cuivre et de nickel 1249357 172 477 1 223 635 97 430 1196012 97 223 
Autres minerais et produits de metaux 

communs 1858624 412 828 1 365 310 222 720 1074545 78 048 

Total, mineraux metalliques 35 965 931 12 246 704 32 731 477 9 300 659 31 733 966 8 514 788 

MINERAUX NON METALLIQUES 

Calcaire 1 149 695 684 279 1 153 471 484 877 1238636 417 760 
Sable et gravier 466 352 1 361 671 485 993 1 379 781 494 771 1348947 
Gypse 5711513 301 545 5 307 978 408 273 4 779 328 260 324 
Sel 1 983 508 1 510 057 1 962 923 1507466 2 564 940 677 604 
Soufre 4 448 002 55 027 4 913 004 178 4 544 358 2 234 
Autres mineraux non metalliques, n.m.a. 6 084 022 184 452 6 411 306 112 629 6 079 029 30 068 
Potasse 3 531 299 4 893 287 3 291 966 5 012 974 4 490 644 2 928 547 

Total, mineraux non metalliques 23 374 391 8 990 318 23 526 641 8 906 178 24 191 706 5 665 484 

COMBUSTIBLES 

Charbon 29 940 842 15 180 835 30 929 789 14 097 683 32 750 231 11362713 
Petrole brut 1 434 497 18 242 493 1 315 721 19 392 330 1 489 166 18 018 389 
Autres combustibles 91 153 - 194 238 

Total, combustibles 31 466 492 33 423 328 32 245 704 33 490 251 34 239 397 29 381 102 

Total, mineraux bruts 90 806 814 54 660 350 88 503 822 51697088 90 165 069 43 561 374 

Total, tousles produits mineraux1 156 568 302 79 670 214 159 039 270 73 296 005 168 009 713 66117151 

Mineraux bruts exprimes en pourcentage 
de tous les produits mineraux 58,0 68,6 55,6 70,5 53,7 65,9 

Source : Statistique Canada. 
- : neant; n.m.a. : non mentionne ailleurs. 
1 Comprend les mineraux metalliques, les mineraux non metalliques et les combustibles ainsi que toutes les autres cargaisons chargees et dechargees dans les 
ports canadiens. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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TABLEAU 70. CANADA : PRODUITS MINERAUX OUVRES CHARGES ET DECHARGES DANS LES PORTS CANADIENS 
POUR LE COMMERCE MARITIME INTERNATIONAL, DE 1989 A 1991 

1989 1990 1991 
Charges Decharges Charges Decharges Charges Decharges 

(tonnes) 

PRODUITS MINERAUX 
METALLIQUES 

Fer et acier et leurs alliages 1 898 150 1 982 130 2 494 124 1 769 750 2 745 360 1309350 
Metaux non ferreux, n.m.a. 762 061 204 929 1 046 627r 484 174r 1 194 058 2 940 088 

Total, produits mineraux metalliques - 2 660 211 2 187 059 3 540 751r --- 2 253 924r 3 939 418 4 249 438 

PRODUITS MINERAUX NON 
METALLIQUES 

Ciment et produits connexes 1 494 839 625 672 1 164 8Q6r 473 564r 1552827 396 660 
Produits a base de mineraux non 

metalliques 270 415 492 025 1 167 413r 879 879r 1666767 1532368 

Total, produits mineraux non 
metalliques 1 765 254 1 117 697 2 332 219 1353443 3 219 594 1 929 028 

PRODUITS MINERAUX 
COMBUSTIBLES 

Essence 1 944 466 1348571 2 596 345 841 980 2 743 888 628 298 
Mazout 5 193 961 6 172 370 4 054 455 3 973 134 4 486 712 4 293 526 
Coke, petrole et produits du charbon 2 060 017 2 364 253 232 225 1067483 311 138 684 225 
Autres produits mineraux combustibles, 

n.m.a. n.d. n.d. 2 350 898 2 569 567 1437542 1 202 321 

Total, produits mineraux combustibles 9 198 444 9 885 194 9 233 923 8 452 164 8 979 280 6808 370 

Total, produits mineraux ouvres 13 623 909 13 189 950 15 106 893r 12 059 531r 16 138 292 12-986 836 

Total, tousles produits mineraux1 156 568 302 -79 670214 ·--. 159 039 270- -73 296 005 168 009 713 66117151 

Produits mineraux ouvres en 
pourcentage de tous les produits 
mineraux 8,7 16,6 9,5 16,5 9,6 19,6 

Source : Statistique Canada. 
n.d. : non disponible; n.m.a. : non mentionne ailleurs; r : revise. 
1 Comprend les produits mineraux metalliques, les produits mineraux non metalliques et les produits mineraux combustibles ainsi que toutes les autres 
cargaisons chargees et dechargees dans les ports canadiens. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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58.84 DONNEES STATISTIQUES 

TABLEAU 71. CANADA : MINERAUX BRUTS ET PRODUITS 
MINERAUX OUVRES CHARGES DANS LES PORTS CANADIEN~ 
POUR LE COMMERCE MARITIME INTERNATIONAL, DE 1960 A 
1991 

Mineraux bruts et 
Total de Total des produits mineraux 
tousles Total des produits ouvres, exprimes en 
produits mineraux mineraux pourcentage de tous 

Annee mineraux1 bruts ouvres les produits 

(milliers de tonnes) 

1960 45 872 24 671 2 039 58,2 
1961 48 771 23 241 2 133 52,0 
1962 54 676 30 446 2 296 59,9 
1963 62 031 32 214 2 503 56,0 
1964 75 760 42 087 2 602 59,0 
1965 74 521 41 338 2 746 59,2 
1966 76 192 41 374 3 350 58,7 
1967 72 598 42 704 3 701 63,9 
1968 78 663 48 680 2 960 65,6 
1969 70 432 42 442 3 456 65,2 
1970 95 807 55 849 4 965 63,5 
1971 95 887 53 245 5 022 60,8 
1972 98 988 51 912 9 091 61,6 
1973 112 434 64 195 10 103 66,1 
1974 106 110 64 093 9 041 68,9 
1975 102 444 61 970 7 495 67,8 
1976 114815 71 527 6 108 67,6 
1977 119 770 70 257 5 979 63,7 
1978 116 522 62 291 7 556 59,9 
1979 134 639 79 685 8 901 65,8 
1980 138 161 67 898 11 770 57,7 
1981 145 445 83 007 9 022 63,3 
1982 125 282 65 594 7 115 58,0 
1983 129 490 67 152 6 197 56,6 
1984 145 322 82 752 7 986 62,4 
1985 143 421 83 878 10 814 66,0 
1986 144 561 84 720 8 303 64,3 
1987 158 994 86 085 10 488 60,7 
1988 171 064 98 934 12 227 65,0 
1989 156 568 90 807 13 624 66,7 
1990 159 039 88 504 15 107r 65,1 r 
1991 dpr 168 010 90 165 16 138 63,3 

Source : Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; r : revise. 
1 Comprend les produits mineraux metalliques, les produits mineraux non metalliques et 
les produits mineraux combustibles ainsi que toutes les autres cargaisons chargees et 
dechargees dans les ports canadiens. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 



TABLEAU 72. DEPENSES D'IMMOBILISATIONS ET DE REPARATION PAR SECTEUR INDUSTRIEL SELECTIONNE AU 
CANADA DE 1990 A 1992 

Immobilisations Reearation Immobilisations et reearation 
Machinerie et Machinerie et Machinerie et 

Construction equipement Total Construction equipement Total Construction equipement Total 

(millions de dollars) 

Agriculture et 1990 957,7 1 895,1 2 852,8 501,1 1 677,5 2 178,6 1 458,8 3 572,6 5 031,4 
peche 1991dpr 913,1 1 701,4 2 614,5 474,6 1 654,6 2 129,2 1 387,7 3 356,0 4 743,7 

1992i 888,1 1 692,8 2 580,9 486,7 1 699,8 2 186,5 1 374,8 3 392,6 4 767,4 

Commerce 1990 1 166,5 2 166,7 3 333,2 325,1 519,7 844,8 1 491,6 2 686,4 4 178,0 
1991dpr 1 064,8 2138,4 3 203,2 307,5 495,5 803,0 1 372,3 2 633,9 4 006,2 
1992i 957,2 2 015,5 2 972,7 314,8 506,8 821,6 1 272,0 2 522,3 3 794,3 

Construction 1990 356,8 1 707,4 2 064,2 72,2 1 203,6 1 275,8 429,0 2 911,0 3 340,0 
1991 dpr 299,7 1 553,2 1 852,9 65,9 1 096,3 1 162,2 365,6 2 649,5 3 015,1 
1992i 296,6 1 537,2 1 833,8 69,7 1 148,0 1 217,7 366,3 2 685,2 3 051,5 

Exploitation 1990 6 702,9 956,7 7 659,6 517,8 2 697,9 3 215,7 7 220,7 3 654,6 10 875,3 
miniere1 1991dpr 6 679,2 1 003,2 7 682,4 499,4 2 473,6 2 973,0 7 178,6 3 476,8 10 655,4 

1992i 5 469,7 924,5 6 394,2 503,7 2 485,4 2 989,1 5 973,4 3 409,9 9 383,3 

Fabrication 1990 4 169,5 15 692,6 19 862,1 1 318,1 8 329,0 9 647,1 5 487,6 24 021,6 29 509,2 
1991dpr 3 448,4 13 507,6 16 956,0 1 238,7 7 758,1 8 996,8 4 687,1 21 265,7 25 952,8 
1992i 2 253,1 13 990,6 16 243,7 1 224,2 7 932,2 9 156,4 3 477,3 21 922,8 25 400,1 

Forets 1990 119,2 134,8 254,0 84,6 247,0 331,6 203,8 381,8 585,6 
1991dpr 70,2 49,7 119,9 74,1 196,6 270,7 144,3 246,3 390,6 
1992i 104,0 55,9 159,9 76,6 199,0 275,6 180,6 254,9 435,5 

Habitation 1990 36 973,1 - 36 973,1 4 038,9 - 4 038,9 41 012,0 41 012,0 
1991dpr 32 832,1 - 32 832,1 3 944,0 - 3 944,0 36 776,1 36 776,1 
1992i 34 208,3 34 208,3 3 949,0 - 3 949,0 38 157,3 - 38 157,3 

Services 1990 11 215,5 11 208,1 22 423,6 2 504,7 6 320,4 8 825,1 13 720,2 17 528,5 31 248,7 
d'utilite 1991dpr 12 859,9 11 332,3 24 192,2 2 596,1 6 017,1 8 613,2 15 456,0 17 349,4 32 805,4 
publique 1992i 12 838,1 12 480,0 25 318,1 2 833,0 6 102,4 8 935,4 15 671,1 18 582,4 34 253,5 

Autres2 1990 25 498,5 15 288,6 40 787,1 5 844,1 2 612,9 8 457,0 31 342,6 17 901,5 49 244,1 
1991 dpr 22 902,0 14 280,1 37 182,1 5 854,3 2 499,9 8 354,2 28 756,3 16 780,0 45 536,3 
1992i 21 301,0 15 455,2 36 756,2 5 879,3 2 563,0 8 442,3 27 180,3 18 018,2 45 198,5 

Total 1990 87 159,7 49 050,0 136 209,7 15 206,6 23 608,0 38 814,6 102 366,3 72 658,0 175 024,3 D 
1991 dpr 81 069,4 45 565,9 126 635,3 15 054,6 22 191,7 37 246,3 96 124,0 67 757,6 163 881,6 0 
1992i 78 316,1 48 151,7 126 467,8 15 337,0 22 636,6 37 973,6 93 653,1 70 788,3 164 441,4 < 

< .,,, 
Exploitation .,, 
miniere en 1990 7,7 2,0 5,6 3,4 11,4 8,3 7,1 5,0 6,2 "' 
pourcentage 1991dpr 8,2 2,2 6,1 3,3 11,1 8,0 7,5 5,1 6,5 "' ..... 
du total 1992i 7,0 1,9 5,1 3,3 11,0 7,9 6,4 4,8 5,7 ):> 

..... 
c;:; 
..... 

Source : Statistique Canada, 

II~ - : neant; dpr : donnees provisoires; i : intentions. 
1 Comprend les mines, les carrieres et les puits de petrole. 2 Comprend les finances, les biens immobiliers, les assurances, les services a caractere commercial, 
les institutions et les ministeres gouvernementaux. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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T)\BLEAU 73. DEPENSES D'IMMOBILISATIONS ET DE REPARATION DE L'INDUSTRIE MINIERE1 PAR REGION 
GEOGRAPHIQUE AU CANADA, DE 1990 A 1992 

Immobilisations Ref!aration Immobilisations et re[!aration 
Machinerie et Machinerie et Machinerie et 

Construction equipement Total Construction equipement Total Construction equipement Total 

(millions de dollars) 

Provinces de 1990 304,7 120,7 425,4 26,1 259,9 286,0 330,8 380,6 711,4 
l'Atlantique 1991 dpr 720,4 134,7 855,1 15,5 247,0 262,5 735,9 381,7 1 117,6 

1992i 631,2 107,7 6,0 23,9 266,5 290,4 655,1 374,2 1 029,3 

Quebec 1990 352,5 92,6 445,1 33,0 250,3 283,3 385,5 342,9 728,4 
1991dpr 245,0 117,0 362,0 42,9 253,0 295,9 287,9 370,0 657,9 
1992i 227,8 96,0 323,8 40,9 243,0 283,9 268,7 339,0 607,7 

Ontario 1990 568,5 203,6 772,1 66, 1 476,7 542,8 634,6 680,3 1 314,9 
1991 dpr 286,6 166,5 453,1 52,7 373,2 425,9 339,3 539,7 879,0 
1992i 267,1 161,0 428,1 49,4 360,4 409,8 316,5 521,4 837,9 

Provinces des 1990 4 438,9 386,8 4 825,7 301,5 1 185, 1 1 486,6 4 740,4 , 571,9 6 312,3 
Prairies 1991dpr 4 400,5 473,6 4 874,1 300,3 1 056,1 1 356,4 4 700,8 1 529,7 6 230,5 

1992i 3 756,3 416,0 4 172,3 295,5 1 073,6 1 369, 1 4 051,8 1 489,6 5 541,4 

Colombie- 1990 821,3 92,8 914,1 81,0 461,0 542,0 902,3 553,8 1 456, 1 
Britannique 1991 dpr 850,8 88,3 939,1 83,6 477,4 561,0 934,4 565,7 1 500, 1 

1992i 483,5 115,9 599,4 88,9 469,7 558,6 572,4 585,6 1 158,0 

Yukon et 1990 217,0 60,2 277,2 10, 1 64,9 75,0 227,1 125, 1 352,2 
Territoires du 1991dpr 175,9 23,1 199,0 4,4 66,9 71,3 180,3 90,0 270,3 
Nord-Ou est 1992i 103,8 27,9 131,7 5,1 72,2 77,3 108,9 100, 1 209,0 

Total 1990 6 702,9 956,7 7 659,6 517,8 2 697,9 3 215,7 7 220,7 3 654,6 10 875,3 
1991 dpr 6 679,2 1 003,2 7 682,4 499,4 2 473,6 2 973,0 7 178,6 3 476,8 10 655,4 
1992i 5 469,7 924,5 6 394,2 503,7 2 485,4 2 989,1 5 973,4 3 409,9 9 383,3 

Source : Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; i : intentions. 
1 Comprend les mines, les carrieres et les puits de petrole. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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DONNE ES STA TIST/QUES 58.87 

TABLEAU 74. DEPENSES D'IMMOE!ILISATIONS ET DE REPARATION DE L'INDUSTRIE MINIERE1 ET DE L'INDUSTRIE DE 
FABRICATION DE PRODUITS MINERAUX2 AU CANADA, DE 1990 A 1992 

1990 1991dpr 19921 
lmmobili- Repara- lmmobili- Re para- lmmobili· Repara-
sations lion Total sations tion Total sations lion Total 

(millions de dollars) 

INDUSTRIE MINIERE 

Mines de metaux 
Argent-plomb-zinc 141,0 91,5 232,5 183,4 104,1 287,5 111,8 138,5 250,3 
Cuivre-or-argent 268,7 303,0 571,7 210,1 273,3 483,4 248,2 275,3 523,5 
Fer 187,3 229,8 417,1 235,0 232,8 467,8 138,5. 234,5 373,0 
Or 590,2 265,9 856,1 279,6 229,6 509,2 279,6 223,7 503,3 
Autres mines de metaux 592,4 389,7 982,1 381,5 273,7 655,2 378,0 253,8 631,8 

Total, mines de metaux 1 779,6 1 279,9 3 059,5 1 289,6 1 113,5 2 403,1 1 156,1 1 125,8 2 281,9 

Mines de non-metaux 
Ami ante 64,2 39,9 104,1 32,2 49,1 81,3 58,4 51,6 110,0 
Autres mines de non-metaux3 607,7 742,1 1 349,8 560,4 672,8 1 233,2 490,4 669,9 1 160,3 

Total, mines de non-metaux 671,9 782,0 1 453,9 592,6 721,9 1 314,5 548,8 721,5 1 270,3 

Combustibles 
Petrole et gaz4 5 208,1 1 153,8 6 361,9 5 800,1 1 137,7 6 937,8 4 689,3 1 141,8 5 831,1 

Total, industrie miniere 7 659,6 3 215,7 10 875,3 7 682,3 2 973,1 10 655,4 6 394,2 2 989,1 9 383,3 

INDUSTRIE DE FABRICATION DE 
PRODUITS MINERAUX 

lndustrie de metaux de premiere 
fusion 

Fonderies de fer 36,4 57,4 93,8 42,7 70,0 112,7 15,88 69,8 85,68 
Fusion et affinage 2 063,5 684,8 2 748,3 1 712,6 625,4 2 338,0 790,98 636,9 1 427,88 
Laminage, moulage et extrusion 

d'aluminium 81,5 60,7 142,2 51,8 64,8 116,6 87,18 65,6 152,78 
Laminage, moulage et extrusion 

de cuivre et d'alliages de cuivre 1,8 6,8 8,6 6,9 6,3 13,2 9,oe 6,2 15,28 
Laminage, moulage et extrusion 

de metaux, n.m.a. 25,5 20,3 45,8 24,9 28,5 53,4 22,48 34,3 56,78 
Tuyaux et tubes d'acier 47,2 88,7 135,9 49,3 113,2 162,5 41,78 112,8 154,5e 
Usines siderurgiques 647,4 1 050,3 1 697,7 616,1 914,8 1 530,9 398,58 975,8 1 374,38 

Total, industrie de metaux de premiere fusion 2 903,3 1 969,0 4 872,3 2 504,3 1 823,0 4 327,3 1 365,2 1 901,4 3 266,6 

Produits mineraux non metalliques 
Abrasifs 9,4 17,3 26,7 5,3 12,7 18,0 7,98 12,2 20,10 
Seton pret a l'emploi 51,6 84,6 136,2 46,2 80,2 126,4 45,98 76,2 122,10 
Chaux 22,6 7,0 29,6 x x x x x 26,38 
Ciment 123,8 133,0 256,8 89,2 95,2 184,4 5o,oe 95,5 145,58 
Produits d'argile x x 29,8 4,7 9,8 14,5 28,28 9,8 38,00 
Produits de baton 38,1 35,6 73,7 29,8 37,2 67,0 25,88 40,0 65,88 
Produits de la pierre x x 3,2 x x x x x 0,98 
Verre et produits en verre 190,6 29,2 219,8 47,9 29,6 77,5 70,38 30,5 100,80 
Autres produits mineraux non 

metalliques 90,7 67,9 158,6 35,9 50,7 86,6 44,88 51,4 96,28 

Total, produits mineraux non metalliques 540,9 393,5 934,4 283,6 325,0 608,6 289,7 326,1 615,8 

lndustrie de fabrication de produits mineraux 
metalliques 

Appareils de chauffage 11,0 5,8 16,8 5,1 6,1 11,2 10,68 6,1 16,78 
Articles de quincaillerie, outils et coutellerie 34,2 25,7 59,9 26,9 31,7 58,6 44,78 34,6 79,38 
Ateliers d'usinage 17,4 5,3 22,7 18,4 7,5 25,9 23,78 6,9 30,68 
yhaudieres et plaques 14,0 14,3 28,3 9,6 10,7 20,3 19,58 11,3 30,88 
Elements de charpentes metalliques 21,9 17,1 39,0 22,4 13,2 35,6 18,28 12,5 30,78 
Emboutissage, matri9age et revetement 

des metaux 76,0 66,2 142,2 96,8 47,9 144,7 123,78 48,0 171,78 
Fils et produits !refiles 65,6 56,7 122,3 45,1 42,9 88,0 68,38 46,0 114,38 
Produits metalliques divers 46,2 27,7 73,9 34,7 23,8 58,5 51,08 23,4 74,48 
Produits mineraux metalliques d'ornements 

et d'architecture 42,2 13,2 55,4 18,0 12,3 30,3 26,58 12,1 38,68 

Total, industrie de fabrication de produits 
mineraux metalliques 328,5 232,0 560,5 277,0 196,1 473,1 386,3 200,9 587,2 



58.88 DONNEES STATIST/QUES 

TABLEAU 74. (fin) 

1990 1991dpr 19921 
lmmobili- Repara· lmmobili- Re para- lmmobili· Repara· 
sations tion Total sat ions tion Total sations tion Total 

(millions de dollars) 

INDUSTRIE DE FABRICATION DE 
PRODUITS MINERAUX (fin) 

Produits du petrole et du charbon 
Produits du petrole et du charbon x x 22,3 x x 20,5 x x 25,9 
Raffineries du petrole x x 1 487,3 x x 1 523,1 x x 1 273,9 

Total, produits du petrole et du charbon 1 008,9 500,7 1 509,6 1 045,4 498,2 1 543,6 828,1 471,7 1 299,8 

Total, industrie de fabrication de produits 
mineraux 4 781,6 3 095,2 7 876,8 4 110,3 2 842,3 6 952,6 2 869,3 2 900,1 5 769,4 

Total, industrie miniere et industrie de 
fabrication de produits mineraux 12 441,2 6 310,9 18 752,1 11 792,6 5 815,4 17 608,0 9 263,5 5 889,2 15 152,7 

Source : Statistique Canada. 
dpr: donnees provisoires; e: estimation (ventilation estimee par EMA); I : intentions; n.m.a. : non mentionnee ailleurs; x : confidentiel. 
1 Ne comprend pas la fabrication du ciment, de la chaux et des produits d'argile (argiles canadiennes), la fusion et l'affinage. 2 Toutes les annees ont ete 
revisees et incluent maintenant l'industrie de fabrication de produits mineraux metalliques. 3 Comprend les mines de charbon, de gypse, de sel, de potasse et 
de divers non-metaux, ainsi que l'exploitation des carrieres. 4 Le total des depenses d'immobilisations indique a la rubrique «Petrole et gazu equivaut au total 
des depenses d'immobilisations indique dans les colonnes intitulees «Extraction du petrole et du gaz natural•>, «Usines de traitement du gaz naturelu et 
«Entrepreneurs en forage de puits de petrole et de gaz naturelu au tableau 77. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 



DONNtES STATISTIQUES 58.89 

TABLEAU 75. DEPENSES D'IMMOBILISATIONS ET DE REPARATION DE ·L'INDUSTRIE 
MINIERE1 AU CANADA, DE 1986 A. 1992 . 

1986 1987 1988 1989 1990 1991 dpr 19921 

(millions de dollars) 

MINES DE METAUX 

Immobilisations 
Construction 979,7 1 328,2 1 609,0 1 356,4 1 358,7 877,2 769,9 
Machinerie 319,4 372,9 566,5 578,6 420,9 412,5 386,2 

Total partial 1 299,1 1 701,1 2 175,5 1 935,0 1 779,6 1 289,7 1 156, 1 

Reparation 
Construction 99,6 109,8 123,2 153,0 140,9 121,5 124,4 
Machinerie 811,3 880,8 1 033,6 1 062,1 1 139,0 991,9 1 001,4 

Total partial 910,9 990,6 1 156,8 1 215,1 1 279,9 1 113,4 1 125,8 

Total, depenses d'immobilisa-
lions et de reparation 2 210,0 2 691,7 3 332,3 3150,1 3 059,5 2 403,1 2 281,9 

MINES DE NON-METAUX2 

Immobilisations 
Construction 502,4 421,7 432,9 417,1 408,4 378,3 294,5 
Machinerie 256,6 251,6 263,4 270,1 263,5 214,3 254,3 

Total partial 759,0 673,3 696,3 687,2 671,9 592,6 548,8 

Reparation 
Construction 31,2 23,2 38,3 40,7 47,8 37,0 38,9 
Machinerie 565,4 608,8 634,6 682,4 734,2 684,9 682,6 

Total partial 596,6 632,0 672,9 723,1 782,0 721,9 721,5 

Total, depenses d'immobilisa-
lions et de reparation 1 355,6 1 305,3 1 369,2 1 410,3 1 453,9 1 314,5 1 270,3 

COMBUSTIBLES 

Immobilisations 
Construction 5 142,4 4 096,0 5 134,4 4 444,9 4 935,8 5 423,7 4 405,3 
Machinerie 496,4 505,8 744,2 306,1 272,3 376,4 284,0 

Total partial 5 638,8 4 601,8 5 878,6 4 751,0 5 208,1 5 800,1 4 689,3 

Reparation 
Construction 316,5 307,0 241,8 235,2 329,1 340,9 340,4 
Machinerie 705,5 673,9 761,5 788,3 824,7 796,8 801,4 

Total partial 1 022,0 980,9 1 003,3 1 023,5 1 153,8 1 137,7 1 141,8 

Total, depenses d'immobilisa-
lions et de reparation 6 660,8 5 582,7 6 881,9 5 774,5 6 361,9 6 937,8 5 831,1 

TOTAL, INDUSTRIE 
MINIERE 

Immobilisations 
Construction 6 624,5 5 845,9 7 176,3 6 218,4 6 702,9 6 679,2 5 469,7 
Machinerie 1 072,4 1 130,3 1 574, 1 1 154,8 956,7 1 003,2 924,5 

Total partial 7 696,9 6 976,2 8 750,4 7 373,2 7 659,6 7 682,4 6 394,2 

Reparation 
Construction 447,3 440,0 403,3 428,9 517,8 499,4 503,7 
Machinerie 2 082,2 2 163,5 2 429,7 2 532,8 2 697,9 2 473,6 2 485,4 

Total partial 2 529,5 2 603,5 2 833,0 2 961,7 3 215,7 2 973,0 2 989,1 

Total, depenses d'immobilisa-
lions et de reparation 10 226,4 9 579,7 11 583,4 10 334,9 10 875,3 10 655,4 9 383,3 

Source : Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; I : intentions. 
1 Ne comprend pas la fabrication du ciment, de la chaux et des produits d'argile (argiles canadiennes), la fusion et l'affinage. 
2 Comprend les mines de charbon, d'amiante, de gypse, de sel, de potasse et de divers non-metaux, ainsi que !'exploitation 
des carrieres et des sablieres. 
Remarque : Les chiffres on! ete arrondis. 



58.90 DONNtES STA TISTIQUES 

TABLEAU 76. DEPENSES D'IMMOBILISATIONS ET DE REPARATION DE L'INDUSTRIE DE 
FABRICATION DE PRODUITS MINERAUX AU CANADA1 2 DE 1986 A 1992 

1986 1987 1988 1989 1990 1991 dpr 19921 

(millions de dollars) 

INDUSTRIE DE METAUX DE 
PREMIERE FUSION2 

Immobilisations 
Construction 400,2 265,7 287,3 611,7 1 110,0 867,1 213,9 
Machinerie 1 333,6 1 223,2 1 242,8 1 729,4 1 793,3 1 637,2 1 151,3 

Total partial 1 733,8 1 488,9 1 530, 1 2 341,1 2 903,3 2 504,3 1 365,2 

Reparation 
Construction 126,9 119,0 134,0 186,4 166,4 171,3 168,3 
Machinerie 1 279,0 1 409,4 1 616,8 1 721,3 1 802,8 1 651,7 1 733, 1 

Total partial 1 405,9 1 528,4 1 750,8 1 907,7 1 969,0 1 823,0 1 901,4 

Total, depenses d'immobili· 
sations et de reparation 3139,7 3 017,3 3 280,9 4 248,8 4 872,3 4 327,3 3 266,6 

PRODUITS MINERAUX NON 
METALLIQUES3 

Immobilisations 
Construction 36,0 73,5 88,1 120,5 69,8 24,5 17,7 
Machinerie 295,1 282,6 352,5 447,6 471,1 259,1 272,0 

Total partial 331,1 356,1 440,6 568,1 540,9 283,6 289,7 

Reparation 
Construction 24,7 23,3 24,0 23,1 27,8 17,9 19,7 
Machinerie 285,7 277,5 313,9 339,1 365,7 307,1 306,4 

Total partial 310,4 300,8 337,9 362,2 393,5 325,0 326,1 

Total, depenses d'immobili· 
sations et de reparation 641,5 656,9 778,5 930,3 934,4 608,6 615,8 

INDUSTRIE DE FABRICATION 
DE PRODUITS MINERAUX 
METALLIQUES 

Immobilisations 
Construction 194,7 107,1 112,2 ,84,5 70,6 44,4 29,7 
Machinerie 525,4 356,3 355,2 340,6 257,9 232,6 356,6 

Total partial 720,1 463,4 467,4 425,1 328,5 277,0 386,3 

Reparation 
Construction 22,7 24,2 27,8 29,6 27,7 24,2 23,5 
Machinerie 209,1 194,7 197,1 201,1 204,3 171,9 177,4 

Total partial 231,8 218,9 224,9 230,7 232,0 196,1 200,9 

Total, depenses d'immobili· 
sations et de reparation 951,9 682,3 692,3 655,8 560,5 473,1 587,2 

PRODUITS DU PETRO LE ET 
DU CHARBON 

Immobilisations 
Construction 272,3 464,9 437,9 626,0 665,3 781,0 615,3 
Machinerie 125,9 205,0 261,0 335,1 343,6 284,4 212,8 

Total partial 398,2 669,9 698,9 961,1 1 008,9 1 045,4 828,1 

Reparation 
Construction 212,0 252,8 255,6 274,3 335,3 358,9 338,6 
Machinerie 91,9 112,8 115,7 129,7 165,4 139,3 133,1 

Total partial 303,9 365,6 371,3 404,0 500,7 498,2 471,7 

Total, depenses d'immobili· 
sations et de reparation 702,1 1 035,5 1 070,2 1 365, 1 1 509,8 1 543,6 1 299,8 



DONNE ES STA TISTIQUES 

TABLEAU 76. (fin} 

1986 1987 1988 1989 1990 1991 dpr 19921 

(millions de dollars) 

TOTAL, INDUSTRIE DE 
FABRICATION DE PRODUITS 
MINERAUX 

Immobilisations 
Construction 903,2 911,2 925,5 1 442,7 1 915,7 1 717,0 876,6 
Machinerie 2 280,0 2 067,1 2 211,5 2 852,7 2 865,9 2 393,3 1 992,7 

Total partiel 3 183,2 2 978,3 3 137,0 4 295,4 4 781,6 4 110,3 2 869,3 

Reparation 
Construction 386,3 419,3 441,4 513,4 557,2 572,3 550,1 
Machinerie 1 865,7 1 994,4 2 243,5 2 391,2 2 538,0 2 270,0 2 350,0 

Total partiel 2 252,0 2 413,7 2 684,9 2 904,6 3 095,2 2 842,3 2 900,1 

Total, depenses d'immobili-
sations et de reparation 5 435,2 5 392,0 5 821,9 7 200,0 7 876,8 6 952,6 5 769,4 

Source : Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; I : intentions. 
1 Toutes les annees ont ate revisees et incluent maintenant l'industrie de fabrication de produits mineraux metalliques. 
2 Comprend la fusion et l'affinage. 3 Comprend la fabrication du ciment, de la chaux et les produits d'argile. 
Remarque : Les chiffres ont ate arrondis. 

58.97 



TABLEAU 77. DEPENSES D'IMMOBILISATIONS DE L'INDUSTRIE DU PETROLE ET DE L'INDUSTRIE DU 
GAZ NATUREL AINSI QUE DES INDUSTRIES CONNEXES1 AU CANADA, DE 1982 A 1992 

Commerciali-
sation (princi-
palement les Entrepreneurs 

points de lndustrie en forage de Total des 
Extraction ventes des des produits Usines de puits de depenses 

du petrole et Transport societes Distribution du petrole et traitement petrole et de d'immobi-
An nee du gaz naturel (pipelines) petrolieres) du gaz naturel du charbon du gaz naturel gaz naturel lisations 

(millions de dollars) 

1982 6 743,4 1 994,3 320,5 517,6 1 224,5 522,8 173,5 11 496,6 
1983 6 563,5 660,5 374,5 516,8 840,8 195,8 155,4 9 307,3 
1984 6 946,4 795,4 422,9 604,1 432,4 340,0 43,8 9 585,0 
1985 8 187,6 664,2 356,8 603,5 335,7 337,7 80,1 10 565,6 
1986 5 401,1 586,9 344,9 573,9 398,2 207,8 29,9 7 542,7 
1987 4414,6 503,0 412,4 571,8 669,9 174, 1 13, 1 6 758,9 
1988 5 589,9 828,9 478,4 602,8 698,9 271,8 16,9 8 487,6 
1989 4 309,7 1 520,7 501,7 570,4 961,4 427,4 14,0 8 305,3 
1990 4 750,8 1 817,2 380,2 666,9 1 008,9 445,3 12, 1 9 081,4 
1991dpr 5 115,3 2 706,0 408,6 773,8 1 045,4 671,6 13, 1 10 733,8 
1992i 4 529,9 2 976,7 443,8 854,0 828,1 445,2 13,0 10 090,7 

Source : Statistique Canada. 
dpr : donnees provisoires; i : intentions. 
1 L'industrie du petrole et l'industrie du gaz naturel qui font l'objet de ce tableau comprennent toutes les societes dont l'activite totale ou 
partielle est consacree a !'exploitation du petrole et du gaz. 
Remarque : Les chiffres ont ete arrondis. 
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